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INTRODUCTION. 



I. 

s 1*^. — Constitution géographique K 

Le département de la Moselle est situé à l'Est du méridien de Paris; il s'étend entre 
les méridiens extrêmes 3° 6' et 5° 1 8' : le premier passe par un point de sa limite 
voisin de la commune d'Othe (canton de Longuyon),le second passe par le point d'in- 
tersection de la limite orientale avec la route de Bitche à Wissembourg. C'est de tous 
les départements de la France celui dont l'étendue en longitude est la plus considé- 
rable. 

Les latitudes extrêmes sont 48° 54' pour un point de la limite méridionale, auprès 
de Morhange, et 49° 34' pour un point de la frontière septentrionale, au-dessus de 
Longwy. 

Le centre de gravité de la surface du département tombe à 4oo mètres à l'Est de 
l'église de Charleville (canton de Vigy). La plus grande longueur du département, de 
l'Ouest-Nord-Ouest à l'Est-Sud-Est, entre Manteville (commune de Charency) et Ko- 
brette (commune de Slurzelbronn) est de 169 kilomètres. C'est, après le département 
du Nord, celui dont la longueur est la plus grande. Sa plus grande hauteur, entre 
Altwisse et Ressaincourt, sous le méridien passant à 4 kilomètres à l'Est de Metz, est 
de 66 kilomètres. Sa plus petite hauteur est réduite à 4 kiiora. 5 près de Sarre- 
guemines. 

Les limites du département sont à peu près entièrement factices, et la topographie 
naturelle n'apporte aucune explication à sa forme bizarre. Elle est en grande partie 
la conséquence des anciennes divisions territoriales, reproduites dans la division de 
notre pays en départements. 

Le périmètre total du département est de 776 kilomètres. Sur cette longueur s 1 3 ki- 

' On trouvera les détails les plus circonstanciés sur savante notice qu^a publiée M. le commandant Cou- 
la topographie et la géodésie du département dans la lier dans la Statistique de la MoieUe de i85/î. 

Moselle. ' a 
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lomèires appartiennent à la frontière de l'empire, et le département du Nord est le 
seul qui comprenne une étendue plus considérable de cette frontière. 

Le département de la Moselle est limité : au Nord-Ouest par le royaume de Belgique 
(province de Luxembourg) sur une frontière de lii kilomètres; au Nord par le grand- 
duché de Luxembourg, sur une frontière de 89 kilomètres, et par le royaume de Prusse 
(régence de Trêves), sur une frontière de lao kilomètres; au Nord-Est par la Bavière 
Rhénane (cercle de Deux-Ponts), sur une frontière de 69 kilomètres; à l'Est et au Sud- 
Est par le déparlement du Bas-Rhin, sur une limite de 98 kilomètres; au Sud par le 
département de la Meurthe, sur une limite de 200 kilomètres, et à l'Ouest par le 
département de la Meuse, sur une limite de i58 kilomètres. Les limites et frontières 
naturelles se réduisent à quelques kilomètres des cours de la Sarre et de la Bliese 
près de Sarreguemines et à quelques ruisseaux insignifiants. Ces frontières ont, nous 
le répétons, un caractère tout à fait artificiel. 

Suivant les indications du cadastre, vérifiées cette année môme, la superficie totale 
du département est de 587,977 hectares, divisés ainsi qu'il suit * : 

Terres iabourabies 307,577** 

Prés /i7,3/ii 

Vignes /i,998 

Bois imposables 1 00,7/1 1 

Vergers, pépinières et jardins 1 q,o33 

Oseraies, auinaies, saussaies /io6 

I^andes, pâtis, bruyères, terres vaines et vagues 6,770 

Étangs, abreuvoirs et mares 87 1 

Forêts de l'État ^10,39/1 

Propriétés bâties imposables. ... : 1 ,687 

Propriétés non imposables 166 

Superficie des routes, chemins, mes et places publiques. a 1 ,553 

Rivières et ruisseaux 2,5i 5 

Emplois divers 275 

Cette superficie donne à la Moselle le soixante-sixième rang parmi lesdéparlemenls 
de l'empire. 

Sa ]>opulation spécifique est de 85,56 habitants par kilomètre carré; elle est dans 
le rapport de f à la population spécifique moyenne de la France. Elle occupe le qua- 
torzième rang dans les départements classés à ce point de vue. 

' Voir, pour plus de détails, les indications con- S.Exc. M. le Minisire de Tagriculture, du commerce et 
tenues dajis la SUitiêtiqme de la France, publiée par des travaux publics en 186G. 
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S 2. — Constitution physique. 

Le département de la Moselle présente un terrain inégal , et dans lequel les grandes 
divisions faciles à déterminer au premier coup d'œil font défaut. Cependant on peut 
y distinguer, avec une étude attentive , trois régions dont les caractères orographiques 
sont assez différents : 

1** Une région montagneuse située à l'Est du département, principalement dans 
l'arrondissement de Sarreguemines , sur le prolongement de la chaîne des Vosges. 

Cette région, qui ne comprend guère que ce qu'on appelle le Pays de Bitche, pré- 
sente tous les caractères de la chaîne septentrionale des Vosges : les montagnes y 
offrent une forme arrondie, les vallées y sont profondes, la configuration générale du 
sol y est extrêmement accidentée , et les paysages y sont très-pittoresques. C'est là que 
se trouvent les points les plus élevés du département , c'est-à-dire l'altitude de 5 2 3 mètres 
au-dessus du niveau delà mer, près de Sturzelbronn , et plusieurs sommets (au nombre 
de dix) variant de A86 à A08 mètres. 

2° Une région de plateaux élevés qui comprend particulièrement l'arrondissement 
de Briey et une partie de ceux de Metz et de Thionville. 

Ce vaste plateau présente une altitude moyenne relativement considérable; la ville 
de Briey y occupe une position centrale , et il se termine , vers la vallée de la Moselle 
et la frontière du Luxembourg , par des escarpements fort roides. C'est à peine si ce 
plateau est sillonné par de légères ondulations qui rompent la monotonie de son as- 
pect; seuls , les quelques cours d'eau qui l'arrosent produisent des vallées encaissées par 
lesquelles cette monotonie est agréablement variée. Le point culminant est entre 
Aumetz et Audun-le-Roman, et il atteint l'altitude de 432 mètres. Le plateau se con- 
tinue vers la Moselle avec des altitudes qui varient entre 4oo mètres et 3oo mètres 
et se déprime sensiblement vers la Meuse en atteignant à peine, de ce côlé, une 
altitude moyenne de 200 mètres. 

3° Une région intermédiaire où l'on ne rencontre ni plaines bien étendues ni mon- 
tagnes proprement dites, mais une succession de vallons nombreux et évasés et de col- 
lines peu élevées, aux contours arrondis, dont l'ensemble présente une dépression assez 
marquée par rapport aux deux autres. 

Cependant, en se rapprochant de la Sarre, les ondulations deviennent plus carac- 
térisées, et les accidents du sol finissent par prendre des proportions qui se rapprochent 
de celles des autres régions. On trouve dans cette partie du département des sommets 
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qui dépassent les altitudes du grand plateau de Briey, et un point voisin de Landre- 
fang atteint la hauteur de A 26 mètres; huit ou dix autres varient de 4oo à 36o mètres. 



S 3. — Hydrographie. 

La Moselle est le principal cours d'eau du département, qu'elle parcourt sur une 
longueur de 80 kilomètres. Elle reçoit par ses affluents, la Seille, l'Orne, la Sarre, etc. 
les eaux courantes de la plus grande partie de sa superficie et les conduit vers le Rhin. 
Dans la région montagneuse de l'Est, les eaux se déversent dans ce même fleuve par la 
Zinzel et les ruisseaux de Niederbronn et de Sturzclbronn. A l'Ouest, la plus grande 
partie.de la région du grand plateau appartient au bassin de la Meuse, et ses eaux 
s'y déversent par la Crusne et la Chiers. 

Voici le tableau des principaux cours d'eau, avec l'indication de leur parcours dans 
le département et de leur pente ^ : 

kiloiD. par kilom. 

La Moselle 89 o^./io 

AFFLUENTS DE LU MOSELLE : 

La Seille hû ' o 53 

La Sarre 27,5 o iyfi 

La Fenscli 12 '1 o3 

L'Orne 5i o 85 

La Canner 21 a 07 

AFFLIIEXTS DE LA SARRE : 

La Bosselle . 22 2 o/» 

La Nied française ^ /i3 o /i3 

La Nied allemande 81 o 85 

Les Nieds réunies h^ o 86 

La Bliese 17,5 00 

AFFLUENT DE L'ORNE ; 

Le Conroy ih 5 06 

^ Tous les renseignements relatifs à fhydrograpbie voyer en chef du déparlemenl, et par M. de Saint- 
de la AFoselIc ont été communiqués par M. Lojaille, Martin, clief du bureau des ponts et chaussées. 
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kilom. par kiiom. 

La Chiers AS i", 09 

AFFLUENT DE LA CHIERS .* 

La Crusne 36 ^ oq 

AFFLUENTS DU RHIN : 

Le ruisseau de Niederbronn 1 3 4 02 

La Zinzel 8 3 08 

SA. — Météorologie et climat K 

La température de la Moselle est généralement variable : les hivers y sont plutôt 
humides que très-rigoureux; les printemps sont presque toujours maussades, et, de 
plus, exposés à des retours offensifs du froid, très-dangereux pour les récoltes; la 
chaleur de Tété y est extrême quand soufHe le vent du Sud ; l'automne y est le plus 
souvent agréable, et les étés de la Saint^Marùn y ont tous leurs charmes. 

Des registres très-exactement tenus, sous la direction de l'académie impériale de 
Metz, et publiés dans les Mémoires de cette société, permettent de se rendre le compte 
le plus précis de tous les phénomènes météorologiques et d'établir à ce sujet des 
moyennes rigoureuses. 

La température la plus élevée qui ait été atteinte à Metz l'a été le 3 août 1 826 : elle 
était de 36 degrés; la plus basse, constatée le 3 janvier 1 83 0, a été de 20 degrés 3o 
(thermomètre centigrade); la plus grande excursion thermométrique annuelle a été 
de 55 degrés en 1827, la plus faible de 37 degrés en 1 882. Comme la température est 
très-variable, on voit l'excursion thermométrique mensuelle s'élever à 3o degrés et la 
variation diurne atteindre jusqu'à 16 et 17 degrés. La variation moyenne générale, 
entre 7 hernies du matin et 2 heures de l'après-midi, est de 7° 5. 

Le nombre des jours de gelée a varié entre le maximum de 76, en 18 4o, et le mi- 
nimum de 33, en 1 84 1. Le jour du plus grand froid est, en moyenne, le 12 janvier; 
la température la plus élevée se rencontre le 2 5 juillet; la température moyenne est 
celle du 2 avril et du 2 3 octobre. Cette moyenne générale est de 9° 7. 

' On trouvera tous ies éléments d^un travail étendu tique de la Motelle de i85/i, en a donné un résumé 
sur celte matière dans les Mémoiret de Vacadémie im- fort lumineux et dont nous avons fait le plus utile 
pénale de Metz, M. le docteur Grellois, dans la Statit- usage. 
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Le baromètre ne paraît pas s'être jamais élevé à Metz au-dessus de 7G5""",77 ; il est 
descendu jusqu'à une hauteur minima de 7i7'"",35. 

Le maximum annuel moyen est de 755"",63 

Le minimum, de jUi 53 

La diiïërence moyenne , de a/i i o 

La moyenne générale annuelle est de 7/18 00 environ. 

Les mouvements de l'air ont une immense part d'influence dans la constitution des 
climats, et il y a le rapport le plus évident entre la direction des vents et les condi- 
tions atmosphériques d'un pays. C'est à la grande variabilité des vents qui passent sur 
lui que le département de la Moselle doit le caractère inégal et incertain du temps 
qui y règne. Les vents d'Ouest et les vents du Sud y ont une prédominance mar- 
quée : les premiers dans la proportion de 2 à 1 sur les vents d'Est, les seconds dans 
celle de 5 à 3 sur ceux du Nord. Le vent qui amène le plus de froid est le N. N. E. ; 
celui qui donne le plus de chaleur, le S. S. 0., qui lui est directement opposé. Ce 
sont les vents d'Ouest qui sont le plus souvent accompagnés de la pluie. 

La hauteur moyenne annuelle de celle-ci par les vents d'Est est de i3i""",5o; 
par les vents d'Ouest, elle est de 5 17°'", 20. On voit donc qu'il tombe à Metz cinq 
fois plus d'eau par les seconds que par les premiers. Entre les vents du Nord et ceux 
du Midi la proportion est presque la même, avec des hauteurs correspondantes un 
peu moindres, qui sont respectivement 106"" et Dca"""*. Le nombre moyen des jours 
de pluie est à Metz de 1/12,57 P^^ ^^' ^^ 11, 85 par mois. Le maximum des jours 
pluvieux, dans un mois, a été de 20 en 1827 ; le minimum a été plusieurs foi^ de 1. 

La moyenne des jours de pluie, en hiver, est de 35, 1 4; au printemps, de 36,32; 
en été, de 33,85; en automne, de 36,96. Le mois de février est en général le 
moins pluvieux de l'année, avec une hauteur de 4%Ai. Le mois d'août est celui où il 
tombe le plus d'eau, et sa hauteur est représentée par 6%92. La moyenne annuelle 
est de 66% 18. Ces données sont conformes aux lois générales de la météorologie du 
N. E. de la France; une seule exception est faite au sujet du printemps, qui, d'après 
la loi du cinquième, ne devrait donner que i3%32, et qui en donne i5%o3. Nous 
avons donc raison de dire que le printemps est, dans la Moselle, particulièrement 
inégal et désagréable. 

Il règne souvent, surtout à la fin de l'automne, des brouillards épais et persistants. 
Le nombre des jours ainsi obscurcis s'élève, en moyenne, à près de 20 par an. 

11 tombe à Metz une hauteur moyenne de i"',3o de neige par année. Les premières 



INTRODUCTION. vu 

neiges tombent quelquefois en novembre, les dernières en avril. Le nombre des jours 
neigeux est en moyenne de 1 5 , sur lesquels décembre en représente û , janvier 5 
et février 4; novembre, mars et avril se fractionnent les 9 autres jours. 

Les orages sont assez fréquents; le nombre annuel moyen des jours d'orage s'élève 
à 17,8 répartis entre les saisons de la manière suivante : 

Hiver, o,3; printemps, 4; été, 11; automne, 3,5. Ce nombre s'est élevé à aS en 
18&6 et est descendu à 8 en 18^0. 

Ces renseignements sont particuliers à Metz, où ont eu lieu les observations qui 
ont servi à les établir; mais ils peuvent être considérés comme s'appliquant assez exac- 
tement à la plus grande partie du département. La seule exception qu'il convient de 
faire est relative à la région de l'Est, au pays de Bitche, qui est sensiblement plus 
froid que le reste de la contrée. On y trouve encore de la neige quand ailleurs elle a 
depuis longtemps disparu. Le temps y est sujet, surtout dans les vallées où il y a le plus 
d'eau, à des changements de température brusques; l'air y est humide, les nuits tou- 
jours froides; les gelées blanches y ont lieu jusqu'à la fin de mai, et reprennent dès 
le mois de septembre. Les chaleurs de l'été y sont tempérées par des courants d'air 
locaux et par des brumes. Ces variations de température agissent d'une manière mar- 
quée sur la végétation, excluent certaines plantes de la culture et retardent la ger- 
mination des autres. En adoucissant les termes de cette description, elle peut s'appli- 
quer, en dehors du pays de Bitche, aux parties de l'arrondissement de Sarreguemines 
qui en sont les plus voisines. 

8 5. — Constitution géologique ^ 

Le département de la Moselle ne renferme que des terrains stratifiés et de trans- 
port. Quoique répandus dans les pays voisins, les terrains d'épanchement ne s'y 
montrent nulle part. Sur des points isolés du canton de Sierck, on voit apparaître 
quelques traces de terrain de (ransitiQn. 

Les affleurements du terrain houiller s'avancent sur le territoire prussien , à l'Ouest 
de Sarrebrùck , jusqu'à une très-petite distance de la frontière française, mais ils ne 
la franchissent pas. Toutefois, Texistence de ce terrain a été reconnue, sous le sol de 
notre département, dans la région comprise entre Berweiller, Saint-Avold et Forbach; 

* Voir, pour la constitutioii géologique de la Mo- intitulé Géologie et minéralogie dans la Statistique de 

selle, les remarquables notices de M. Tingénieur en la Motelle de i85/î. Nous avons suivi ses indica- 

chef des mines Jacquot, publiées dans les Mémoirm de tions, contrôlées et complétées grâce à Tobligeanco de 

l* académie impériale de Metz, ainsi que le chapitre M. Tin^énieurMes mines Barré. 
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mais il faut traverser, pour l'atteindre, les formations plus récentes du grès des Vosges 
et du nouveau grès rouge. On ne connaît pas, du reste, les limites de ce prolongement 
du bassin de la Sarre. 

Les terrains stratifiés qui apparaissent au jour dans la Moselle sont : le grès vos- 
gicn, le grès bigarré, le muschelkalk , les inames irisées, le lias, Yoolithe inférieure et une 
partie de Yoolithe moyenne, auxquels il faut joindre le diluvium et les dépôts niodemes, ce 
qui porte à douze, en y comprenant le terrain de transition, le terrain houiller et le nou- 
veau grès rouge, le nombre des formations existantes dans la Moselle. 

Les terrains compris entre le grès des Vosges et l'oolithe inclusivement couvrent 
des espaces considérables, et peuvent être regardés comme les éléments essentiels de 
la constitution souterraine du département. Ces terrains, à ne voir que l'ensemble, 
affectent une disposition très-peu compliquée; ils s'appuient, en se recouvrant suivant 
leur ordre d'ancienneté, sur le revers occidental de la chaîne des Vosges. Le grès vos- 
gien s'étend dans la partie montagneuse orientale, Isur le prolongement de cette chaîne; 
l'oolithe compose exclusivement le vaste plateau situé à gauche de la Moselle. Entre les 
deux se placent, dans leur ordre naturel, les quatre autres terrains. Les affleurements 
de ces différents terrains, représentés sur une carte, forment des bandes dont les pre- 
mières sont dirigées du Nord au Sud, et qui prennent seulement, à peu près à partir 
de la ligne médiane du département, des inflexions brusques en désaccord avec la di- 
rection de la chaîne des Vosges, causées par l'existence, vers le bassin de la Sarre, 
d'un second massif de grès vosgien. 

Contrairement à ce qui arrive pour les terrains stratifiés, les terrains de transport 
ne se sont pas déposés dans un ordre déterminé : le diluvium recouvre les marnes 
irisées aussi bien que l'oolithe, et les alluvions modernes se rencontrent avec des ca- 
ractères semblables dans toutes les vallées. Mais ils n'occupent nulle part une grande 
profondeur, et ne tiennent qu'une place secondaire dans la structure géologique du 
pays. 

Nous allons passer rapidement en revue ces différents terrains. 

1° Terrain de transition. 

Ce terrain ne se montre que près de Sierck. Il forme, dans la vallée de la Moselle et 
dans celle de Montenach de petits pointements isolés, au milieu du grès bigarré, et com- 
posés de quartzites d'un rouge violacé, qu'on ex'ploite pour en faire d'excellents pavés. 
On ne peut pas douter que ce terrain ne soit le prolongement de celui qui termine la 
chaîne du Hundsrùck, entre lA Sarre et le Rhin; il est rapporté au terrain devonien. 
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9® Terrain houiller. 

Ce terrain était, il y a peu d'années, considéré comme étranger à.la Moselle, et les 
traités de 1 8 1 5 avaient pris soin de dépouiller la France de ces précieuses exploita- 
tions; mais des travaux assez récents ont fait reconnaître que le bassin de Sarrebrûck 
s'étend en deçà de la frontière française et ont permis d'ouvrir plusieurs puits. 

Les puits exploités sont ceux : 

De Saint-Charles, de Saint-Joseph , à Petite-Rosselle ; 

Le puits Wendel, non loin des précédents, qui a été récemment mis en exploi- 
tation ; 

De Carling; 

N° 1 de l'Hôpital. 

(Le n° 9 de l'Hôpital, tout voisin du précédent, ne tardera pas à arriver à la houille.) 

Les couches découvertes reposent sous le grès des Vosges, avec des stratifications 
discordantes. 

3** Nouveau grès rouge. 

Un certain nombre de sondages et puits effectués pour la recherche ou l'exploita- 
tion du terrain houiller ont fait reconnaître l'existence, au-dessus de ce terrain, d'une 
formation particulière qui est rapportée au nouveau grès rouge. Elle est principale- 
ment constituée par de grandes masses, sans stratifications, de conglomérats rouges 
qui se distinguent nettement des poudingues du grès des Vosges par la complexité de 
leur composition. On y trouve des cailloux de quartz, des quartzites divers, des 
fragments de schistes houillers, et, comme éléments caractéristiques, des galets de 
porphyre et de mélaphyre arrachés aux pointements de ces roches éruptives qui 
s'élèvent sur le versant Sud du Hundsrûck. On n'a pu encore découvrir dans le dépar- 
tement aucune discordance de stratification entre cette formation et le grès des Vosges; 
mais la discordance est très-nette avec le terrain houiller. 

/i° Grès vosgien. 

On rencontre le grès vosgien dans deux régions séparées du département, tout à 
fait à l'Est sur le prolongement de la chaîne des Vosges et dans le voisinage de la 
Sarre. La ligne de séparation de la première région passe par Walschbronn, Bitche et 
Gœtzenbrûck; la seconde s'arrête à la chaîne des collines qui se limite vers Saint- 
Moselle. R 
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Avold et Longeville. Dans la première, le terrain forme des montagnes aux formes 
ardues et aux sommets aplatis, d'une hauteur moyenne de lioo mètres au-dessus du 
niveau de la mer, et une infinité de petites vallées qui la traversent en tous sens; dans 
la seconde région on trouve un plateau légèrement ondulé, dont la hauteur moyenne 
atteint à peine 3oo mètres, que dépassent de rares cônes isolés. Ce que présente de 
plus remarquable ce dernier terrain, c'est un gîte de dolomies en rognons qui se trouve 
intercalé dans les bancs supérieurs, et qu'on peut particulièrement éludier près de 
Saint-Avold et de Warsberg. 

5° Grès bigarrié. 

• 

Des trois formations qui constituent le trias, la plus ancienne, celle du grès bigarré, 
est, dans la Moselle, la moins puissante; ce grès y atteint à peine une épaisseur de 
00 mètres : aussi la bande que dessinent ces affleurements est-elle très-étroite. Elle 
contourne le massif de grès vosgien sur une lisière de i à 3 kilomètres environ, en 
passant par Berweiller, Longeville, Bambiderstroff, longe Hombourg et Forbach, et ne 
s'élargit un peu qu'à la sortie du département près de Sarrebrûck. 

Les assises inférieures de ce terrain fournissent des pierres de taille estimées, d'un 
rouge amaranthe veiné de gris. L'étage supérieur est trop fissile, au contraire, pour 
recevoir cet emploi; il se termine par des glaises bigarrées, qui constituent la base du 
muschelkalk. 

C'est à la rencontre du grès bigarré avec le grès des Vosges que se trouvent les 
grès métallifères renfermant de la galène argentifère, du plomb carbonate, du cuivre 
oxydé et carbonate. Les gisements (le cuivre connus sont contenus dans les derniers 
bancs du grès vosgien. 

6° Muschelkalk. 

Le muschelkalk, ou calcaire coquillier, forme une bande parallèle à la précédente, 
qui, pénétrant dans le département par Sierck, trouve ses limites extérieures à Altroff. 
Bouzonville, Téterchen, Boulay, Faulquemont, se rétrécit près de Saint-AvoId à une 
largeur d'un kilomètre à peine, puis, près de Sarreguemines, suit le cours de la 
Sarre, en reprenant une largeur qui va jusqu'à i5 kilomètres. 

L'étage inférieur du muschelkalk est marneux et argileux; il renferme des gîtes assez 
puissants d'un gypse blanc et compacte, recouverts de gros bancs de dolomie mar- 
neuse. Ces gîtes se rencontrent particulièrement à Sierck, Sarreguemines, Coume, 
Longeville et Théding. 
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L'étage supérieur renferme les calcaires, généralement dé couleur grise, contenant 
d'innombrables fossiles. Ces calcaires, dont les couches ont de o",5o à i" de puis- 
sance, sont séparés par de petits lits de marne. Le plus remarquable de ces calcaires 
est exploité près de Brouck et en porte le nom. Plusieurs eaux minérales, notam- 
ment celles de Sierck, de Mondorff et de Ritchingen, sortent des assises gypseuses du 
nuischelkalk; le gîte salin de Sarralbe appartient à la même formation. 

7** MaRxNES irisi^es. 

A l'Ouest du muschelkalk s'étend une formation composée de marnes diversement 
colorées qu'on appelle marnes irisées ou keuper. Leur disposition presque constante 
est d'occuper les bases des plateaux : aussi, lorsque les affleurements de la formation 
précédente atteignent un niveau moyen de Aoo mètres, celui du keuper ne dépasse 
pas 9 00 à 3 00 mètres. Elle entre dans le département par Haute-Kontz, remonte la 
Moselle, puis la Canner, longe les Etangs, Pange, Vatimonl, se relève vers le N. E. 
jusqu'à Wahl-Ëbersing, redescend au S. 0. par Lixing et Destry, et occupe toute la 
partie du département qui touche à la Meurthe, c'est-à-dire les cantons de Sarralbe et 
de Gros-Tenquin. 

Ces marnes contiennent des bancs de dolomies qu'on utilise comme moellons; des 
couches de rognons de carbonate de fer, de grès keupérieh gris ou rouge, accompagné 
d'argiles schisteuses, d'un combustible pyriteux exploité à Piblange et à Walmunster, 
où il se trouve mêlé de schistes alumineux, de gypses exploités dans la vallée de la 
Canner; enfin de petits filons de sel gemme dans la vallée de la Nied française. 

La région formée par ce terrain dans la Moselle est très-sèche; les coteaux y sont 
arrondis, leurs flancs déchirés par des ravins; le caractère général du sol est la variété 
(les paysages. 

8° Lias. 

Le lias occupe une bande assez régulière, à peu près parallèle au cours de la Moselle, 
limitée à gauche par Kanfen et Ars-sur-Moselle , à droite par Kœnigsmacker et Pange, 
avec un cap long et étroit formé dans le terrain précédent et limité à Wahl-Ebersing. 

Il se décompose en cinq assises difi'érentes : 

a. Le grès infraliasique, qu'on exploite à Mont , à Vallières , à Kédange, à Hettange. 

b. Le calcaire à gryphées arquées, formé de bancs alternatifs calcaires et marneux, 
très-riche en fossiles, qui est exploité pour la chaux hydraulique qu'il contient, laquelle 
est d'excellente qualité. Il se trouve sur un grand nombre de points. 
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c. Le calcaire ocreux, rempli de fossiles bien conservés, qu'on peut observer près 
de Metz, à Queuleu, Pellre, Mercy-le-Haut. 

d. Les marnes à ovoïdes, dépôt très-puissant qui occupe le pied des coteaux de la 
rive gauche de la Moselle, se présentent à Ars, Beuvange, etc., sous forme argilo- 
sableusc, ailleurs sous forme argilo-bitumineuse, sous forme de conglomérats coquil- 
liers, et contiennent quelques filons de lignite. 

€. Le grèssupraliasique, ou marly sandstone, (\u on remarque surtout à Beuvange et 
au-dessus de Novéant, qui est composé de grains brunâtres et micacés, réunis par un 
ciment ocreux très-dur et très-serré. Au-dessus repose Toolithe ferrugineuse, qui se con- 
fond avec lui par une intrusion réciproque. On rencontre cette formation dans toute la 
vallée de la Moselle et une partie des vallées latérales avec des épaisseurs variables : près 
de Metz elle a â ou 3 mètres de puissance; à Hayange, la couche exploitée après de 
/i mètres de puissance, et la formation de Toolithe ferrugineuse a en tout une quin- 
zaine de mètres; à Ottange elle atteint à peu près 3o mètres d'épaisseur, et renferme 
principalement deux couches de minerai ayant chacune 4 mètres, qui se trouvent aux 
extrémités supérieure et inférieure de la formation. C'est en ce point qu'elle est la 
plus puissante, et son épaisseur décroît progressivement en allant au Sud et à l'Ouest: 
dans ce dernier sens elle disparaît presque brusquement à quelques kilomètres au delà 
do Longwy. 

9*^ OoLITHE INF^RIEDRE. 

L'oolilhe inférieure occupe à peu près toute la partie occidentale du département, 
c'est-à-dire plus d'un tiers de sa superficie. Elle est, limitée à l'Est par la chaîne de 
collines qui suivent sur la rive gauche la vallée de la Moselle; à l'Ouest, elle est re- 
couverte par les marnes oxfordiennes, qui n'apparaissent que dans la région extrême 
Ouest, et principalement Sud-Ouest, du département. On peut lui assigner une puis- 
sance moyenne de aSoà 3oo mètres. 

Cet étage a été décomposé par les géologues en cinq divisions, qui ont été rappor- 
tées aux divisions que l'oolithe inférieure comprend en Angleterre et en ont pris les 
dénominations. Ce sont , en suivant l'ordre de bas en haut , c'est-à-dire de l'Est à l'Ouest : 

a. L'Inferior oolithe; 

b. Le FuUers-earth ; 

c. La Grande oolithe; 

d. Le Bradford-clay ; 

e. Le Corn-brash et le Forest-marble. 

Toutefois, dans ces dernières années, cette assimilation a été reconnue inexacte en 
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quelques points^ eu égard aux caractères paléontologiques des terrains, et peu de 
personnes doutent aujourd'hui qu'il y ait lieu de confondre le terrain désigné jus- 
qu'ici dans le département sous le nom de Grande oolilhe avec celui qui est placé au- 
dessous, et qu'on a nommé avec raison Fullers-earth. 

Mais aucun géologue ou paléontologue n'ayant encore repris la question à ce point 
de vue d'une manière complète, ni substitué de nouvelles divisions à celles qui étaient 
naguère admises, nous sommes contraints, pour suivre la description, de nous placer 
dans le cadre de ces dernières : 

a. VInferior ooUthe comprend une série d'assises calcaires présentant de nombreuses 
variétés dans leur composition et dans leur apparence, modifiée par l'adjonction au 
calcaire d'une plus ou moins grande quantité de sable ou d'argile. 11 est terminé à son 
sommet par un calcaire saccharoïde connu dans nos contrées sous le nom de cakaire 
à polypiers. Ce dernier est rencontré en grande abondance en beaucoup de points du 
département : on peut particulièrement l'étudier à Longwy, Ottangc, Pierrevillers, 
Saulny, Ars, etc. 

b. Le Fullers-earth, composé de couches marneuses et sableuses, recouvre les côtes 
de Novéant, de Briey, la plaine d'Aumetz, etc. 

c. La Gratide ooltthe, en bancs quelquefois très-épais, d'un calcaire jaune clair, où 
l'on voit beaucoup de petites oolithes et beaucoup de coquilles brisées, réunies par un 
ciment spathique plus ou moins abondant, est représentée sur le plateau par une bande 
continue qui va de Gorze à Gravelotte, à Amanvillers, et s'élargit en se bifurquant 
vers Moyeuvre et Ottange, d'une part, et Briey et Fillières, de l'autre. 

d. Le Bradford-clay, formé d'assises marneuses et argileuses très -puissantes, 
s'étend dans les cantons de Briey, de Conflans et de Gorze. 

e. Enfin, vers l'extrémité occidentale du département se trouve un système de 
couches calcaires d'un gris jaunâtre, grenu, et un peu cristallin, qu'on a rapporté au 
Corti'brasli et au Forest-marble des Anglais. On peut l'étudier particulièrement aux 
deux Failly, villages des environs de Longuyon, où il est exploité pour moellons. 

10^ OOLITHE MOYENNE. OxFORD-CLAY. 

L'étage oolithique moyen est représenté en quelques points de l'Ouest du départe- 
ment , par exemple, à Hannonville, à Gondrecourt, à Domprix, etc., par la partie in- 
férieure des marnes oxfordiennes qui étendent leurs assises argileuses dans la Meuse 
et donnent lieu à Fexistence des nombreux étangs des plaines de la Woëvre. Ce ter- 
rain consiste principalement en argiles grises et noires qui renferment de rares bancs 
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de calcaire gris, ordinairement marneux et peu consistant, quelquefois cependant com- 
pacte. 

Période tertiaire. 

Les terrains tertiaires ne sont pas, à proprement parler, représentés dans la Mo- 
selie ; on a seulement rapporté à leur époque la formation des minerais de fer en grains 
qui se trouvent abondamment dans l'arrondissement de Briey, particulièrement au 
•Nord d'une ligne passant d'Aumetz h Longuyon, et qui sont exploités par de nom- 
breuses usines. 

1 r Terrain diluvien. 

On peut distinguer dans la Moselle deux espèces de diluvium, celui des plateaux 
et celui des vallées. 

Le premier est uniformément composé de limon jaune jaspé de blanc, contenant 
des cailloux de quartz; il se rencontre sur tous les terrains avec des épaisseurs va- 
riables qui atteignent rarement 3 ou 4 mètres. Le diluvium des vallées contient, de 
plus, des galets ou des fragments de roches granitiques provenant de la chaîne des 
Vosges et de roches arrachées aux terrains dans lesquels ces vallées sont creusées; ses 
éléments sont quelquefois agglutinés par un ciment calcaire ou ferrugineux. On y ren- 
contre sur quelques points, notamment à Boussange et à Florange, des gîtes de mine- 
rai de fer en plaquettes associés à des sables d'alluvion. 



a" T 



ERRAINS modernes. 



La tourbe ne se [)résenlé que dans les vallées de la région du grès vosgien et avec 
une faible épaisseur; le tuf, que l'on appelle cron dans la Moselle, forme'des masses 
puissantes dans les vallées de l'Orne, de la Fensch, de TAlzette, de la Chiers et de la 
Crusne, en un mot, dans toutes les vallées hautes du plateau oolitbique. 



II. 



8 6. KESUMé HISTORIQUE. 



La contrée dont fait partie le département de la Moselle appartenait, à l'époque où 
l'histoire en parle pour la première fois, à la Gaule Belgique, c'est-à-dire qu'après 
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avoir été sans doute habitée par une primitive population de Celtes ou Galls, elle 
avait été envahie, probablement vers le iv" siècle avant l'ère chrétienne, par de nou- 
veaux peuples venant de l'Orient, qui, sous le nom de Bolgs ou Belges, s'étaient em- 
parés de tout le pays compris entre le Rhin, les Vosges, la Seine et la Manche, et en 
avaient refoulé les premiers habitants, ou plutôt encore s'y étaient fait place à côté 
d'eux. Ce peuple, au temps de César, était formé d'une confédération de diverses na- 
tions au nombre de vingt-sept. Une de ces nations, q^ui portait le nom de Mediomatrici , 
occupait un espace assez vaste, espace qui avait été précédemment bien plus considé- 
rable encore, et dans lequel se trouve avec notre département une partie de ceux qui 
l'avoisinent. César, en décrivant le cours du Rhin, dit (lib. iv, cap. lo) que ce 
fleuve coule sur les frontières des Sequani, des Mediomalrici, des Tribuciei des Treviri; 
Strabon dit (lib. iv, cap. igS) que les Tribocci étaient des Germains qui s'étaient éta- 
blis sur le territoire médiomatrik : il résulte du rapprochement de ces deux passages 
que les Triboks , à une époque récente , avaient forcé le peuple médiomatrik à reculer dans 
la partie septentrionale et orientale de son territoire jusqu'à la chaîne des Vosges, sa 
frontière, qui précédemment était formée par le Rhin. Pour avoir une idée juste de 
l'importance territoriale qu'avaient alors les Médiomatriks, il faut ajouter à ce qui a 
été pendant de longs siècles l'ancien évêché de Metz l'espace compris dans l'ancien 
évêché de Verdun, qui en fut détaché plus tard pour former une nation distincte. 

En créant les grandes divisions selon lesquelles la Gaule fut incorporée dans l'Em- 
pire, Auguste ne toucha pas aux limites des nations qui la composaient. Chacune de 
ces nations reçut le nom latin de civitas, qui fut plus tard employé pour définir les 
chefs-lieux de ces nations, mais qui alors représentait l'universalité de leurs popula- 
tions. La civitas des Médiomatriks fut comprise dans la Première Belgique avec celle des 
Leukes et celle des Trévires, ses voisines. Elle avait sans doute alors déjà pour chef- 
lieu et oppidum principal Divodurum, situé au confluent de la Moselle et de la Seille; 
mais César n'en parle pas. Tacite est le premier ( Hist. lib. i , cap. 63 ) qui en prononce le 
nom : ^Divodurum, dit-il, Mediomatricorum id oppidum est. » Ptolémée (lib. ii, cap. 17), 
l'Itinéraire d'Antonin et la Table de Peutinger lui conservent ce nom. 

Au temps d'AmmienMarcellin (lib. xvii, cap. 1), elle avait quitté ce nom pour prendre 
celui du peuple dont elle était la capitale, Mediomatriei, 

Sous Constantin, au commencement du iv* siècle de notre ère, les anciennes divi- 
sions furent changées, et la Gaule partagée en dix-sept grandes provinces. La Pre- 
mière Belgique comprit les trois civitates que nous venons de nommer; plus une autre, 
celle des Veroduni, formée d'un démembrement de la civitas médiomatrice. Ce peuple 
eut donc, pour la seconde fois, à subir un amoindrissement territorial. Réduit à 
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celte superficie, il formait précisément ce qui fut le diocèse de Metz, qui conserva pen- 
dant de longs siècles les mêmes limites, et dans la partie orientale duquel se trouve 
renfermé presque exclusivement le département auquel est consacrée cette notice. 

Le nom du chef-lieu de ce diocèse s'était modifié par contraction dès le commen- 
cement du v' siècle et avait pris la forme de Mettis, sous laquelle on le trouve dans la 
notice de l'Empire [Not. dign. imp. rotn. S 38, p. 69) : Cwitas Mediomniricorum , Meltis. 

Les civitates étaient divisées en cantons ou districts, qui portaient le nom àepagi : 
les monuments géographiques nous manquent pour nous permettre de préciser exacte- 
ment quels étaient les pagi de la civitas médiomatrice; mais on peut les indiquer au 
moins avec une grande vraisemblance au moyen de ceux que fournissent les documents 
de l'époque du moyen âge la plus voisine de ces temps reculés. 

La civitas Mediomatricorum , ou du moins, selon le langage du v* siècle, le diocèse de 
Metz, comprenait : 

Le pagus Mosellemis, appelé aussi pagus Metensis, traversé par la Moselle et ayant 
Metz pour chef-lieu; à l'Est de cette rivière, le pagus Salinensis, arrosé par la Seille 
{^Salia); plus à l'Est, les pagi Nitensis, Saravensis et Blesensis, arrosés respectivement par 
les deux Nied (A^/to), la Sarre [Saravus) et la Bliese [Blesa), et sur la gauche de la 
iAoselle le pagus Wabrensis, vaste plateau qui s'appelle encore la Woevre. 

La nation médiomatrice, acceptée par César comme nation alliée, fut, de la part du 
peuple romain, l'objet de faveurs que justifiaient à la fois l'importance topographique 
du territoire qu'elle occupait et les témoignages de fidélité qu'elle donna constamment 
à l'Empire. Son chef-lieu fut considéré par les Romains comme un de leurs postes les 
plus précieux contre les tribus germaniques ; ils y élevèrent de superbes monuments et 
créèrent six grandes voies qui, de ses murs, se dirigeaient vers les provinces les plus 
éloignées. 

Mais lorsque, vers la fin du v* siècle, c'en fut fait de la puissance romaine dans les 
Gaules, les descendants des anciens Médiomatriks comprirent qu'il n'y avait plus 
d'avenir pour eux que dans les bras du peuple qui le premier, parmi les barbares , se 
présentait en conquérant et non en destructeur, et ils se donnèrent volontairement à 
Clovis, qui fondait le -royaume des Francs. Ce prince, heureusement inspiré, respecta 
les lois des anciens Gaulois. Pour les Médiomatriks, son fils Thierry fit plus : il choisit 
leur ville pour la capitale du royaume de l'Est, de YOstreich, nom dont on a fait celui 
d'Austrasie, Sous ce titre Metz eut ses jours de gloire, et son nom trouva souvent sa 
place dans l'histoire générale du pays. 

Les anciens pagi prirent, en conservant leurs circonscriptions, un nom de forme 
teutonique, celui de gau : on eut le Moselgau^ le Niedgau, le Saargau, Des subdivisions 
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ou des créations nouvelles eurent lieu , dont on retrouve des traces dans les anciennes 
chartes, telles que celle du pagtis Judiciensis, le comté de Yutz par exemple, celui de. 
Destrich et d'autres. 

Metz, capitale de l'Austrasie, était la résidence ordinaire des souverains de ce 
royaume. Elle se fondit, avec un rang amoindri, dans le grand empire de Charle- 
magne. Après la mort de Louis le Débonnaire, elle passa à l'empereur Lothaire, dans 
cette part dont Lothaire II, fils de cet empereur, fit un royaume auquel il donna son 
nom : Lotliarii regnum [Loherrègne , Lorraine)^ royaume dont Metz fut la capitale. Après 
bien des luttes, des partages et des alternatives, la Lorraine fut, en 986, définitive- 
ment soumise par un traité aux rois de Germanie. La partie à laquelle Metz appar- 
tenait, et qui était le duché de Mosellane, fit invariablement pendant près de six 
siècles partie intégrante de l'empire d'Allemagne. 

Mais le pays n'appartint pas longtemps aux ducs bénéficiaires; il ne tarda pas à se 
subdiviser en nombreuses circonscriptions plus ou moins complètement indépendantes 
de leur autorité. 

A l'époque de la décadence de la maison de Charlemagne, lorsque les comtes, les 
évéques, les abbés et les cités commençaient à se soustraire à l'autorité royale et à 
fonder le régime féodal, les comtes de Metz, quoique investis du pouvoir légal, ne-se 
sentirent pas assez forts pour s'emparer de l'autorité souveraine dans une ville aussi 
considérable et déjà amoureuse de sa liberté, et on les vit au contraire s'en désinté- 
resser, pour ainsi dire, en la laissant administrer par des magistrats municipaux nom- 
més scahini ou échevins. 

A cette époque aussi grandissait le pouvoir des évéques, et ces prélats se voyaient 
successivement investis par les empereurs de tous les droits qui constituent la supré- 
matie. Déjà une partie de leur diocèse reconnaissait leur pouvoir temporel; ils exer- 
çaient de fait, en attendant la consécration du droit, l'autorité souveraine à Metz. Mais 
l'esprit municipal, soutenu par des confédérations locales, permanentes et héréditaires, 
fut plus fort que toute leur puissance, et au commencement du xiii" siècle Metz, vic- 
torieuse des prétentions épiscopales, s'érigeait en ville libre et impériale, telle qu'elle le 
resta de fait jusqu'en 1 55a , et, selon le droit européen , jusqu'au traité deWestphalie. 

Le pays Messin , compris dans les Trois-Evêchés, passa dans le domaine de la France 
en i55â. En i63i, un parlement fut institué à Metz, pour donner à l'occupation un 
caractère définitif. 

La politique de Mazarin fut couronnée par le traité des Pyrénées, à la suite du- 
quel le comté de Chiny et le Luxembourg français, dont Thionville était la principale 
ville, furent définitivement cédés à la France en 1659. 

Moselle. c 
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La mort de Stanislas rendit, en 1766, la Lorraine et le Barrois parties inté- 
grantes du royaume, conformément aux stipulations du traité de Vienne de 1785. 

Cest avec ces éléments, différents d'origine, mais rapidement fondus dans une unité 
parfaite, que fut créé le département de la Moselle. 

87. — Anciennes divisions. 

Les Trois-Evéchés , province distincte dont Metz était la capitale, n'étaient pas sé- 
parés de la Lorraine par une ligne de démarcation régulière. 

Les terres des évéchés et celles des deux duchés se séparaient mutuellement les unes 
des autres. FI y avait dans chacun d'eux des enclaves nombreuses; de plus, la Lor- 
raine en renfermait quelques-unes dépendantes de l'Empire et quelques possessions 
indivises. Réciproquement, quelques terres lorraines et évêchoises étaient enclavées 
dans les Etats dépendants de l'Empire. Le Dictionnaire indiquera l'ancienne situation 
politique de chacune de ces localités; nous nous contenterons de tracer ici les divisions 
principales. 

Le territoire qui reconnaissait l'autorité de la république messine, ou en d'autres 
termes le pays Messin, resta à peu près invariable pendant toute la durée de cette ré- 
publique. Il se divisait en différentes parties, dont le détail se rencontrera à sa place 
dans le Dictionnaire, et qui portaient les noms : du Val-de-Metz (comprenant 89 villages 
ou hameaux ) , de Vlsle (3 5) , du Saulnoy ( 6 8 ) , du Haut-Chetnin (^ 7 3) , du Franc-AUeu (20), 
du ban de Bazaille (A), de la terre de Gorze (26); au total, 2 65 localités. Ce territoire 
est à peu près complètement compris aujourd'hui dans celui du département de la 
Moselle, ainsi qu'une partie du temporel de l'Evêché qu'on appelait les Quatre-Mairies : 
il conserva, sous la domination française, ses antiques circonscriptions. 

Avant la prise de possession de Thionville, en 16 A3, la petite province qui en dé- 
pendait, et qui est connue géographiquement sous le nom de Luxembourg français, 
était, sous les ordres d'un gouverneur, soumis au gouverneur général du duché; 
Louis XIV y établit, en 1661, un bailliage royal ressortissant au parlement de Metz. 
Outre ce bailliage , la province s'accrut aussi de plusieurs prévôtés qui sont restées étran- 
gères à la constitution de notre département. Par suite du même traité de 1 669, la pré- 
vôté deSierck, enlevée à la Lorraine, passa dans le domaine du gouvernement de Metz. 

Pendant ce temps, la Lorraine et le Barrois, qui appartenaient encore à l'au- 
guste descendance de Gérard d'Alsace, étaient, ainsi qu'il est dit dans le dénombre- 
ment du président Thierry Alix en 169/1, composés, l'une de huit provinces réunies 
dans trois grands bailliages, ceux de Nancy, des Vosges et d'Allemagne, et de 
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plusieurs comtés et châtellenies; l'autre de quatre bailliages, ceux de Bar, de Cler- 
mont, de Saint-Mihiel, de Bassigny, et du marquisat de Pont-à-Mousson. Dans le 
bailliage d'Allemagne, les prévôtés dé Sierck, du Saargau, de Vaudrevange , de Sarre- 
guemines, de Forbach, de Puttelange et de Faulquemont, les comtés de Bitcbe, de 
Boulay et de Morbange, les cbâtellenies de Hombourg, de Sarralbe et de Saint-Avold, 
dans le bailliage de Bar, les prévôtés de Longwy, de Briey, de Sancy, de Longuyon , 
de Norroy-le-Sec , de Conflans, devaient un jour presque en totalité faire partie du 
département de la Moselle, ainsi qu'une faible partie des diverses autres juridictions, 
telles que la prévôté de Pont-à-Mousson , la prévôté d'Arancy et quelques autres. 

L'organisation dont le dénombrement du président Alix nous présente le tableau 
fut modifiée à la suite des événements politiques. L'édit de 1691 créa de nouvelles 
juridictions, dont le géographe Bugnon donne le détail dans son Polium des duchés de 
Lorraine et de Bar. 

L'ordonnance de lySi supprima toutes les prévôtés et créa les bailliages royaux, 
parmi lesquels nous ne citerons que ceux de Sarreguemines , Bitche, Boulay, Bouzon- 
ville, Saargau, Etain, Thiaucourt, Briey, Longuyon et Villers-la-Montagne, comme 
contenant en tout ou en partie des éléments du territoire de la Moselle. 

A partir de 1766, époque de sa réunion à la France, la Lorraine reçut la même 
organisation que les autres provinces, c'est-à-dire qu'elle fut administrée par un inten- 
dant ayant sous ses ordres des subdélégués qui furent mis à la tête des bailliages, les- 
quels changèrent de titre en conservant leurs circonscriptions. 

Cependant le gouvernement dont Metz était le chef-lieu, et qui, sous un gouver- 
neur civil ou intendant, se composait d'abord, depuis i63o, des Trois-Evêchés, acquis 
par le traité de Ghambord, confirmés par la paix de Westphalie et transformés en 
bailliage par l'édit d'août i63/ii, ce gouvernement avait reçu successivement divers 
accroissements provenant des augmentations de territoire de la France sur la frontière 
du Nord-Est. C'est ainsi qu'il comprenait les bailliages de Mouzon et de Carignan , 
créés en i634; les bailliages de Sedan, de Thionville, et la prévôté de Sierck, créés 
en 1666; les bailliages de Longwy et de Sarrelouis, créés par édit de i685. 

Le tableau complet de ces circonscriptions est donné dans le Traité du déparlement 
de Metz, parStemer, paru en 1766. 

Le bailliage présidial de Metz contenait, conformément aux anciennes divisions, 
qui étaient restées presque intactes, 336 communautés, réparties pour le plus grand 
nombre dans le Val-de-Metz, Vhle, le Saulnoy, le ban Saint-Pierre, le ban de la Rotte, 
le ban de Bataille, la terre de Gorze. Ces communautés se retrouvent dans la Moselle 
actuelle. 

c. 
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Dans le bailliage de Vie on ne retrouve, pour ce même département, que quelques 
communes de la châtellenie d'Albestroff, les mairies du Val-de-Metz et de nombreuses 
communes dépendantes du temporel de l'évêché. Le bailliage de Longwy, enlevé à la 
Lorraine, y figure entièrement; celui de Thionville en très-grande partie, y compris la 
seigneurie de Rodemack. Il en est de même de la prévôté de.Sierck, aussi enlevée à 
la Lorraine. 

Les modifications successives que les événements apportèrent dans cette organisa- 
tion en respectèrent constamment les traits principaux et ne cessèrent pas de laisser 
à Metz le titre de capitale de la généralité des Trois-Evêchés , avec la résidence de 
tous les grands fonctionnaires chargés de son administration. Dans les années qui pré- 
cédèrent la Révolution , on vit se produire plusieurs conventions intervenues entre la 
France et les souverains dont les possessions bornaient au Nord et à l'Est la province 
des Trois-Evéchés. Le but constant du Gouvernement était de supprimer les enclaves 
et de régulariser la frontière : on trouvera sur ce point , et sur les variations succes- 
sives des circonscriptions , les détails les plus étendus et les plus exacts dans le beau 
travail de statistique publié par M. de Chastellux sous le nom de Territoire de la Mo- 
selle ^ 

Ainsi, en nous résumant au moment où nous allons aborder l'examen d'une orga- 
nisation toute différente de celle qui précède, sur les trente-trois subdélégations de 
la généralité de Nancy, il en était sept, celles de Ritche, Roulay, Rouzonville, Rriey, 
Sarreguemines , Villers-la-Montagne et Longuyon ; sur les onze subdélégations de la 
généralité de Metz, il en était trois : Metz, Thionville et Longwy, qui devaient passer h 
peu près tout entières dans la nouvelle circonscription; il en était plusieurs autres qui 
devaient lui céder seulement quelques fractions de leur territoire. 

S 8. — Organisation ecclésiastique. 

. Mais avant de donner le détail de la création du département de la Moselle , il est 
nécessaire de dire quelques mots des circonscriptions religieuses entre lesquelles se 
partageait le pays. 

La contrée dans les grandes divisions de laquelle, Lorraine et Trois-Evéchés , a été 
formé le département de la Moselle relevait, au spirituel, de plusieurs évéchés. 

1® Trêves, métropole antique delà province, qui avait dans son diocèse: le bailliage 
de Villers-la-Montagne, celui de Longuyon, une partie de ceux de Rouzonville, de Rriey 

' Le Territoire de la Monlle, hisloire et statislique, par M. le comte de Chastellux, i vol. in-&". Metz, 
Maline, 1860. 
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et du Saargau, une partie de la prévôté de Sierck, respectivement compris dans les 
archidiaconés de Sainte-Agathe de Longuyon et de Saint-Maurice de Tholey : 

I. — ARCHIDIACONÉ DE SAINTE-AGATHE DE LONGUYON. 

I . Doyenne de Luxembourg ho paroisses. 

ù. Doyenne de Longuyon 35 

3. Doyenné de Bazeilles 28 

II. Doyenné d'Arlon 3 1 

II. — ARCHIDIACONÉ DE SAINT-MAURICE DE THOLEY. 

1 . Doyenné de Péri 45 paroisses. 

a. Doyenné de Remich q5 

De l'archidiaconé de Longuyon , les quatre doyennés appelés les doyennés wallons 
se retrouvent en partie dans le diocèse de Metz : le premier y est représenté par 1 5 pa- 
roisses, le seccHid par i/i, le quatrième par 5, le troisième en son entier. 

De l'archidiaconé de Tholey, il en est de même : au premier doyenné ont été em- 
pruntées 2 3 paroisses; au second, li. 

Ainsi, sur les 5io paroisses du diocèse de Metz actuel, il en est 88 qui faisaient 
autrefois partie du diocèse de Trêves. 

a** Le diocèse de Verdun, duquel relevaient quelques paroisses des bailliages d'Etain 
et de Briey, compris dans l'archidiaconé de Woëvre [de Wepria), 

ARCHIDIACONÉ DE WOÊVRE. 

1 . Doyenné de Pareid â^ paroisses. 

3. Doyenné d'Amel 3o 

Cinq paroisses dû premier de ces doyennés. 

Onze du second appartiennent actuellement au diocèse de Metz; en tout, iG. 

3^ Le diocèse de Metz enfin, qui possédait naturellement la plus grande partie du 
territoire qui nous occupe et auquel nous devons nous arrêter spécialement. Il renfer- 
mait 755 paroisses, réparties entre 4 archidiaconés et un nombre d'archiprêtrés 
qui varia entre a o et q a, et dont voici le tableau : 

I. — ARCHIDIACONÉ DE METZ. 
(Pays Messin proprement dit, V ancien pagui et cumitatus Metenm vel MotleniU.) 

1 . Archiprêtré de Metz 8 paroisses. 

a. Archiprêtré du Val-de-Melz 3o 

3. Archiprêtré de NoisseviUe 3o 
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II. — ARCHIDIACONÉ DE MARSAL. 
(Une partie du Saulnois, V ancien pagus Salinennt, el du pagu$ Moilen$i».) 

h, Archiprétrë de Marsal 43 paroisses. 

5. Archiprêlré de Morhange 55 

6. Archiprêlré d'Haboudange 89 

7. Archiprêtré de Thionville. 46 

8. Archiprêlré de Rombas 38 

9. Archiprêlré de Këdange 4 1 

1 0. Archiprêlré de Varize (avec le suivant) 90 

1 1. Archiprêlré de Saint- Avold (démembrement de celui de Varize au xvii* siècle). 

m. — ARCHIDIACONÉ DE VIC. 

(Partie du Saulnois et de l* ancien pagu» Scarponensis.) — Vie était le chef-lieu d^officialité et le siège du pouvoir 

temporel des évoques de Metz. 

1 Q. Archiprêlré de Delrae 45 paroisses. 

1 3. Archiprêlré de Nomeny 38 

1 4. Archiprêlré de Ponl-à-Mousson 25 

1 5. Archiprêlré de Gorze 3o 

1 6. Archiprêlré d'Hatrize 3 1 

IV. — ARCfflDIACONÉ DE SARREBOURG. 
(Comprenant une partie des ancient pagi Saravetaiê et Blesensi^.) 

17. Archiprêlré de Sarrebourg 4 1 paroisses. 

1 8. Archiprêlré de Saint-Arnuald 39 

1 9. Archiprêlré de Vergaville 3o 

30. Archiprêlré de Bonquenom . 33 

9 1 . Archiprêlré de Neufinoûtier , | 

3 3. Archiprêlré d'Hornbach ) 

L'archidiaconé de Metz se retrouve à peu près entièrement dans le diocèse de Melz 
actuel; celui de Marsal s'y retrouve en très-grande partie, à part les archiprétrés de 
Marsal et d'Haboudange. De celui de Vie il ne possède guère que les archiprétrés 
de Gorze et d'Hatrize. Le quatrième arcbidiaconé lui est presque totalement étranger. 

Il ne serait pas aisé d'établir l'identité des quatre archidiaconés avec les quatre 
principaux pagi de l'ancien territoire des Médiomatricks. La division en archidiaconés 
existait dès le vi* siècle (D. Bouquet, t. IV, p. 79); leur nombre était de quatre dès 
l'an 885 (Mabillon, t. III, n** 96, p. 288), mais il serait difficile de fixer leur cir- 
conscription. La division en archiprétrés parait avoir subi quelques modifications, soit 
dans la composition, soit dans les noms : ainsi il est question, en 1807, des archi- 
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prêtres de Magny et deJouy;en i4i3, de celui de Jussy (Hist. de M. Pr. t. III, p. a 84; 
t. IV, p. 69/i). Le pouillë du diocèse de Metz de 1 544 et celui de dom Tabouillot de 
la fin du xviii* siècle présentent des documents très-complets et bien concordants sur 
son histoire ecclésiastique, qui est parfaitement résumée dans la Topographie ecclésias- 
tique de la France de M. Desnoyers ^ 

S 9. - — Organisation départementale ^ 

Le 1 3 janvier 1790, l'Assemblée constituante statua que les Trois-Evêchés , la Lor- 
raine et le Barrois réunis formeraient quatre départements : cette réunion préalable 
des trois provinces était rendue nécessaire par le mélange de leurs territoires et la 
complication de leurs limites. Le 1 9 janvier, l'Assemblée décréta que le département de 
Metz, dont la ville de Metz serait le cbef-lieu, comprendrait 9 districts, savoir : Metz. 
Bitche, Boulay, Briey, Longwy, Morhange, Sarreguemines, Sarrelouis et Thionviile. 

Le décret du 26 février attribua au département le nom de la principale rivière qui 
le traverse, la Moselle. Après la formation des districts, vint celle des cantons dans les 
districts. Le résultat de ce travail fut le suivant : 

DISTRICT DE METZ. — 12 CANTONS. 

Metz, Gorze, Mars-la-Tour, Augiiy, Goin, Moalins-lez-Metz , Argancy. Borny, Flanviile. Corny, 
Gravelotle et Maizières. 

DISTRICT DE BITCHE. — 6 CANTONS. 
Bitche, Bouquenom, Breidenbach , Lemberg, Rohrbach et Wolmunsler. 

DISTRICT DE BOULAY. — 9 CANTONS. 

Boulay, Burtoncourt, les Étangs, Longeville-lez-Saint-Avold, Maizeroy, Ottonville, Raville, Varize 
et Vry. 

DISTRICT DE BRIEY. — 8 CANTONS. 

Briey, Norroy-le-Sec , Hayange, Sancy-le-Bas, Thumeréville, Joua ville, Friauville et xMoyeuvre- 
Grande. 

DISTRICT DE LONGWY. — 9 CANTONS. 

Longwy, Gharency, Longuyon, Audun-le-Boman , Aumetz , Xivry-le-Franc, Mercy-le-Bas, Villers- 
1 a-Montagne el Cons-Lagrandville. 

* Annuaire historique pour 1 869, par la Société de .mation du département dans le Ten-itoîre de la MoaelU'. 
Phistoire de France, 1 vol. in-ia. Paris, Renouard, ouvr. cité, p. 96. — \oir aussi \sl StalUtique du dépar- 
1 858. tement de la Moielle en 1809 , par le citoyen Golchen, 

* Voir, pour plus de détails, l'historique de la for- préfet de ce déjpartement. 
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DISTRICT DE MORHANGE.— 8 CANTOiNS. 
Morhange, Sailly, Thicourt, Aocerville, Faulquemont, Thimon ville, Vatimont et Bistroff. 

DISTRICT DE SARREGUEMINES. - 6 CANTONS. 
Sarreguemines, Saint-Avold, Forbach, Hellimer, Sarralbe et Puttelange-lez-Sarralbe. 

DISTRICT DE SARRELOUIS.— 9 CANTONS. 
Sarreloilis, Bouzonville, Caste), Beking, Nohn, Bërus, Waldwisse, Munskirchen et Rëling. 

DISTRICT DE THIONVILLE.— 9 CANTONS. 

Thionville , Florange , Sierck , Catteaom , Kœnigsraacker, Inglauge , Lultange , Hettange et Rode- 
inack. 

Une proclamation royale, en date du 28 août, fixa les sièges du tribunal de dis- 
trict : 

A Longuyon, pour le district de Longwy; 
A Faulquemont, pour celui de Morhange; 
A Bouzonville, pour celui de Sarrelouis; 

Les autres sièges au chef-lieu du district. 

Le nouveau département comprenait 898 communes, empruntées aux diverses cir- 
conscriptions du précédent régime , selon le tableau suivant : 

LORRAINE ET BARROIS. 

/ de Bitche ! 53 

de Boulay 80 

de Bouzonville 1 â8 

de Briey 7^ 

de Château-Salins 5 

de Dieuze 13 

d'Étain 32 

de Lixheim 1 

de LonguyoD; qo 

de Nomeny 1 

de Pont-à-Mousson 3 

de Sarreguemines 68 

de Thiaucourt tt 

de Villers-la-Montagne 38 

d'Uberherrn U 

de VVelferding 6 

Abbaye de Wadgasse 1 



Bailliages. . 



Baromiies. . 
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TROIS-ÉVÊCHÉS. 

de Longwy n 

de Metz •. i83 

n 11. I de Sarrelouis 7 

Dailiiages \ , ^ i 

* de Sedan i 

de Thionville 1 08 

de Verdun 1 

PrMiésroyaies..|J^^^^;^'^;;;;;;;;;;;;- ;•;•;;•; ;;;;;;;;;;; j 

Bailliage seigneurial de Vie hS 

378 

Le déparlement avait une forme irrégulière à cause des comtés de Saarwerden et de 
la Leyen, qui rétrécissaient au nord le territoire lorrain qui lui était attribué; il ren- 
fermait encore des enclaves appartenant aux Pays-Bas autrichiens: Mandern, près de 
Sierck; Lixing, à l'Ouest de Sarreguemines; Momerstroff, près de Boulay; Créhange, 
Pontpierre , etc. , près de Faulquemont. La ligne de la Sarre formait sa frontière : c'était 
l'antique frontière de la Lorraine; mais Sarrelouis, clef de cette frontière, avait été créée 
par la France. Qui eût alors pensé qu'elle pouvait cesser de lui appartenir ! 

La plupart des enclaves étrangères furent incorporées au territoire de la Moselle 
par décrets des 19 février et 20 mars 1798; il en subsista quelques-unes dont le sort 
fut réglé successivement. Le bas-office de Scbambourg forma les cantons de Tholey et 
de Betting; les comtés de Saarwerden, de Créhange, et les autres localités annexées 
grossirent les cantons voisins. 

L'organisation de l'an m modifia considérablement celle qui avait été établie en 
1790 : les districts furent supprimés, les tribunaux réduits à cinq, qui siégèrent à 
Metz, Briey, Faulquemont, Sarreguemincs et Thionville, et le nombre des cantons 
élevé à 65 , dont les noms sont reproduits ci-après dans leurs arrondissements respec- 
tifs (bien que ces derniers n'aient été créés que postérieurement). 

La loi du â8 pluviôse an viii, que nous pouvons encore regarder comme la base de 
notre système administratif, créa dans la Moselle quatre arrondissements, dénommés 
dans le tableau annexé à l'arrêté du 17 ventôse an viii, et qui furent composés de la 
manière suivante : 

r ARRONDISSEMENT. — BRIEY. 

12 cantons: Aunietz, Briey, Charency, Circourt, Conflans, Longuyon, Longwy, Norroy-le-See, 
Bombas, Sancy, Valdeloy (ou Valleroy), Villers-la-Montagne. 

Moselle. 
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r ARRONDISSEMENT. - THION VILLE. 

17 cantons: Belting, Bisten, Bouzonville, Cattenom, Florange, Freymacker (ou Kœnigsmacker) , 
Gros-HémeSlroff, Inglange, Launstroff, Lultange, Œutrange , Roderaack, Sarrelibre (ou Sarrelouis), 
Sierck, Thionville, Tholey et Vitry. 

3' ARRONDISSEMENT. — METZ. 

21 cantons: AntiHy, Ars-Laquenexy, Augny, Boulay, Burtoncourt, Faulquemont, Goin, Gorze. 
Herny, Longeville-lez-Saint-Avold , Lorry-Iez-Melz , Maizeroy, Mars-la-Tour, Metz, Ottonville, Ré- 
milly, Rozërieulles, Soigne, Vallières, Varize, Vry. 

r ARRONDISSEMENT.— SARREGUEMINES. 

i3 cantons: Bistroff, Bitche, Breidenbach, Forbach, Helliraer, Lembcrg, Morhange, Puttelange, 
Rohrbach, Saint-Avold, Sarralbe, Sarreguemines , Wolmunster. 

L'organisation religieuse devait suivre de près la réorganisation administrative. La 
bulle de décembre 1801 supprimait à jamais les antiques églises, et sur leurs ruines 
créait de nouveaux évêchés, parmi lesquels celui de Metz comprenait les trois dépar- 
tements de la Moselle, des Ardennes et des Forêts; il faisait partie de la province de 
Besançon. Cette situation dura jusqu'à l'ordonnance royale du 3i octobre 1899, qui 
réduisit les limites du diocèse de Metz à celles du département dont cette ville est le 
chef-lieu. 

Cependant un arrêté consulaire du 9 fructidor an x avait réduit à 3o le nombre des 
juges de paix, auparavant égal à celui des cantons, et décidé qu'à l'avenir les circon- 
scriptions où s'exercerait l'action de ces magistrats porteraient seules le nom de cantons. 
Cette division, dont voici le tableau, se rapproche beaucoup de celle qui subsiste en- 
core aujourd'hui. 

ARRONDISSEMENT DE BRIEY. 

Audun-le-Roman, Briey, Gonflons, Longuyon, Longwy. 

ARRONDISSEMENT DE THIONVILLE. 

Bouzonville, Catlenom, LaunslrofT, Metzerwisse, Réling, Sarrelibre (ou Sarrolouis), Thionville, 
Tholey. 

ARRONDISSEMENT DE METZ. 

Boulay, Faulquemont, Gorze, i'' canton de Metz, 3* canton de Metz, 3* canton de Metz, Pange, 
Verny, Vigy. 

ARRONDISSEMENT DE SARREGUEMINES. 
Bitche, Forbach, Gros-Tenquin , Pultelange, Rohrbach, Saint-Avold, Sarreguemines , Wolmunster. 
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Elle ne reçut de modifications que par suite des traités de 181 & et de 18 15, qui 
portèrent à l'état du département de la iMoselle une sérieuse atteinte: 

S 10. — Modifications dues aux iRAiiis de 1816 et de 181 5. 

La division de 1 798 avait donné au département delà Moselle sa plus grande étendue; 
il ne touchait plus qu'à des terres françaises : les traités de Campo-Formio, en 1797, 
de Lunéville et de Paris, en 1 801, avaient ratifié la possession des provinces belgiques, 
des provinces du Rhin et du duché de Deux>Ponts, et tout nom qui n'était pas celui 
de la France avait été jusqu'au Rhin effacé de la carte. Mais vinrent les malheurs de 
l'empire , et il fallut se résigner à d'amers sacrifices. Le traité de Paris, du 3omai 1 8 1 4, 
rétablit la frontière de la France telle qu'elle se trouvait le 1" janvier 1792, et en ce 
qui touche la Moselle, dont il est question aux paragraphes 3 et A de l'article 3, deux 
modifications en sens inverse étaient seulement formulées. Au lieu de conserver entre 
Perl et la basse Sarre le traité convenu en 1778, on tirait une ligne nouvelle de Perl 
à Fremestroff, qui enlevait au canton de Sierck une vingtaine de communes; de plus, 
le canton de Tholey, acquisition postérieure à 1792 , cessait de nous appartenir. Mais 
les cantons de Sarrebrûck et d'Arneval (ou Saint- Arnuald) et une partie de celui de 
Lebach étaient détachés de l'ancien département de la Sarre, qui cessait d'exister, 
pour faire partie de la Moselle, et les deux rives de. la Sarre étaient à nous jusqu'à 
Fremestroff, ce qui, d'une part, nous donnait une bonne frontière et, d'autre part, 
nous mettait en possession du précieux terrain des houillères de la Sarre. Une ordon- 
nance du roi, du 18 août 181 4, prononça la réunion à l'arrondissement de SaiTegue- 
mines des territoires cédés, qui furent divisés en deux cantons, Sarrebrûck et Arneval. 

Le 20 novembre 181 5, le second traité de Paris vint imposer à la France de nou- 
veaux sacrifices, et ses stipulations, si défavorables et si affligeantes pour le pays, se 
firent sentir d'une manière cruelle dans le département de la Moselle. Elles le privèrent 
des cantons de l'ancien département de la Sarre cédés en 181 4; elles lui enlevèrent 
tout ce qui lui appartenait sur les deux rives de la Sarre au delà de Grosbliederstroff; 
elles attribuaient à l'étranger les lignes de la Sarre, la place de Sarrelouis, œuvre de 
Louis XIV, les cantons de Sarrelouis et de Réling presque entiers. Les précédents les 
plus respectables, les droits fondés sur l'antiquité de la possession, tout était mé- 
connu. Le tracé de 181 5, entièrement arbitraire, n'avait d'autre but que de mettre 
entre les mains de l'ennemi les lignes de la Sarre, d'une sérieuse valeur, et de placer 
entre trois forteresses importantes, Luxembourg, Sarrelouis et Landau, la grande 
place d'armes qui restait à la France pour couvrir sa frontière entamée. 
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D'après l'acte final du congrès de Vienne, du 9 juin 181 5, toutes les portions de 
territoire dont étftit dépouillée là Moselle étaient attribuées à l'Autriche; à la fin d'oc- 
tobre, on décida que les parties voisines de la Sarre passeraient à la Prusse, et un 
peu plus tard que la Bavière prendrait possession de Landau, Spire, etc. 

Les frontières de la Moselle, depuis cette désastreuse époque, n'eurent plus à subir 
que des modifications de détail, importantes pour les intéressés, mais insignifiantes 
au point de vue de la politique. On peut donc dire que sa délimitation actuelle est 
l'œuvre des traités de 181 5. Ces traités lui avaient fait perdre 108 des mairies créées 
par l'arrêté consulaire du 29 vendémiaire an x, qui représentaient, d'après la statis- 
tique officielle de 1802, un territoire de 58,5oo hectares et une population de 
82,678 habitants; cette perte, par rapport à la situation primitive du département, 
lors de sa création en 1790, est réduite à 85, 000 hectares et 24,5 16 habitants. 

Quant au nombre des communes du département, nous ne l'avons pas suivi dans 
les modifications profondes qu'il a reçues. De 1790 à 1795, l'individualité commu- 
nale est conférée aux moindres villages : le nombre des communes atteint 900. Sous 
la constitution de Tan m, la municipalité cantonale, réduite au nombre de 65, rem- 
place la municipalité communale. Sous le consulat, le premier système est remis en 
vigueur, et nous voyons le nombre des communes porté à 982 dans la Moselle; puis, 
vers la fin de l'empire, il s'opère une réaction, et 3 10 suppressions de mairies sont 
prononcées de 1809 à 181 4. A partir de 1880 on remit à l'ordre du jour la ques- 
tion des créations de mairies, mais avec beaucoup de ménagement et de précautions, 
si bien que, des 8i5 supprimées, 60 et quelques seulement furent rétablies dans un 
espace de temps de trente-sept ans. 

Su. — Etat actuel. 

Le nombre des mairies aujourd'hui, dans la Moselle, est de 680, réparties confor- 
mément au tableau suivant : 

' DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 
{U arrondissements, 27 cantons, 63o communes, 452, 157 habitants ^) 

I. ARRONDISSEMENT DE RRIEY. 
(5 cantoDs, i3i communes, 6^,5ii habitants.) 

• 

!• CANTON DAUDUN-LE-ROMAN. 

(3A communes, 15,967 habitants.) 
Andemy, Audun-le-Roraau , Audun-le-Tiche , Auraetz, Avillers, Bettainviilers , Beuvillers, Bon- 

* Décret du 1 5 janvier 1867. — BulUtin des loUn'* ih6h, — Recueil de$ actet admtmiiratift du département de 
la Moselle, année 1867, n** 7. 
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villers, Boulange, Crosnes, Domprix, Errouville, Fontoy, Havange, Joppëcourl, Joudreville, Knu- 
tange, Landres, Loronierange, Mairy, Malavillers, Mercy-le-Bas , Mercy-le-Haut , Murville, Neu- 
chef, Nilvange, Preutin,Sainl-Supplel, Sancy, Serrouville, Tressange, Trieiix,Tucquegnieux, Xivry- 
Circourl. 

2* CANTON DE BRFEY. 

(%ti communes , 1 1 ,o 1 5 habitante. ) 

Anoux, Aubouë, Avril, Batilly, Briey, Bronvaux, Gënaville, Hatrize, Homëcourl, Jœiif, Jouaville . 
Lantëfontaine, Lubey, Mance, Moineville, Monlois, Moûtier, Pierrevillers , Baucourt, Bombas, Saint- 
Ail, Sainte- Mane-aux-Chénes, Saint-Privat-la-Montagne, Valleroy. 

3* CANTON DE CONFLANS. 
(1)5 communes, 8,707 habitants. ) 

Abbëville, Afllëville, AUaraonl, Bëchamp, Boncourt, Brainville, Bruville, Conflann, Doncourt, 
Flëville, Friauville, Giraumont, Gondrecourt, Hannonville, Jarny, Jeandelize, Labry, Mouaville, 
Norroy-le-Sec, Olley, OzeraiHes^ Piixe, Saint-Marcel , ThumerëviUe , Ville-sur- Yron. 

/i'* CANTON DE LONGUYON. 
(91 communes, i2,5o/î habitants.) 

Allondrelle, Beuveille, Cbarency, Coimey,Cons-Lagrandville, Épiez, Fresnoy-la-Monlagne , Grand- 
Failly, Longuyon, Monligny-sur-Chiers , Othe, Pelit-Failly, Pierreponl, Saint-Jean, Saint-Pancrë . 
Tellancourt, Ugny, Villers-la-Chèvre, Villers-le-Bond , Villette, Viviers. 

5« CANTON DE LONGWY. 
(37 communes, 17,018 habitants.)' 

Baslieux, Bazailles, Boismont, Bréhain-la-Ville , Chenières, Cosnes, Cntry, Fillières, Gorcy, Hau- 
court, Herserange, Hussigny, Laix, Lexy, T^ngwy, Mont-Saint-Martin, Morfonlaine, Bédange, 
Behon, Bussange, Saulnes, Thil, Tiercelet, ViUe-au-Montois, Ville-Houdlëmont, Villers-la-Montagne , 
Villerupt. 

II. ABBONDISSEMENT DE METZ. 

(9 cantons, 9â6 communes, 165,179 habitants.) 

r CANTON DEBOULAY. 
(35 communes, 16,660 habitants.) 

Bannay, Bettange, fiionville, Bisten-im-Loch, Boucheporn, Boulay, Brouck, Condë-Northen , 
Coume, Denting, Éblange, Gommelange, Guenkirchen, Guerting, Guirlange, Halling, Ham-sous- 
Warsberg, Helstroff, Hinckange , Holling, Loutremange, Mëgange , Momerstroff , Narbëfontaine, Nie- 
derwisse, Ottonville, Piblange, Boupeldange, Tëterchen, Varize, Velving, Volmerange, Walmunster, 
Warsberg, Zimming. 

2« CANTON DE FAULQUEMONT. 

(3a communes, i5,86o habitants.) 

Adaincoiu*t, Adelange, Arraincourt, Arriance, Bambiderstroff, Chëmery, Crëhange, Elvange, 
Faulquemont, Flëtrange, Fouligny, Guinglange, Hallering, Han-sur-Nied , Hëmilly, Herny, Hola- 
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court, Laudi'efang, Longeville-Iez-Saint-Avold, Mainvillers, Many, Marange-Zondiange, Poûtpierre, 
Tëtîng, Thicourt,Thonville,TritteiiDg,Vatimont, Vigneulle (Haute et Basse), Vittoncourt, Wahl-lez- 
Fauiquemont, Woimhaut. 

a** CANTON DE GORZE. 
(3o communes, a 3,9^1 habitants.) 

Ancy, Arry, Ars-sur-Moselle , Chambley, Châ tel-Sain t-Germain, Gorny, Dampvitonx, Doraot, 
Gorze, Gravelotte, Hagëvilie, Jouy- aux -Arches, Jussy, Lessy, Mars-Ia-Tour, Kovéant, Onville, 
Puxieux, Rezonville, RozërieuUes , Sainte -RuiEne, Saint -Julien- lez -Gorze, Sponville, Tronville, 
Vaux, Vernéville, Villecey, Vionville, Waville, Xonville. 

A" 1" CANTON DE METZ, 
(ai communes, ai!i,33a habitants.) 

Amanviilers, le Ban-Sain t-!Vlartin , Devant-les-Ponts , Fèves , Hagondange , UauconcourtjLongeviile- 
lez-Metz, Lorry-lez-Metz, Maizières-Iez-Metz , Marauge-Sylvange , Metz (1" section), la Maxe, Mou- 
lins-lez-Metz, Norroy-le-Veneur, Plappeville, Plesnois, Saulny, Scy, Semécourt, Talange, Woippy. 

5- 2' CANTON DE METZ. 
(9 communes, 93,869 habitants.) 

Bonn, Chieulles, Metz (a* et 5* sections), Mëy, Plantières, Saint-Julien-lez-Metz, Vallières, Van- 
toux. Vanv. 

. 6° 3' CANTON DE METZ. 
{(i communes, 36,669 habitants.) 

Augny. Metz (3* et 4* sections), Montigny-lez-Metz , leSablon. 

T CANTON DE PANGE. 
( 35 communes, 1 3,346 habitants. ) 

Ancerville, Ars-Laquenexy, Aube, Bazoncourt, Bëchy, Beux, Chanville, Goincy, Colligny, Gour- 
celles-Gliaussy, Gourcelles-sur-Nied, Dain-en-Saulnois, Flocourt, Landonvillers , Laquenexy, Leniud, 
Luppy, Maizeroy, Maizery, Marsilly, Mercy-lez-Metz , Montoy, Ogy, Pange, Raville, Rëmilly, Ré- 
tonfey, Sanry-sur-Nied, Servigny-lez-Raville, Silly-sur-Nied , Sorbey, Thimonville, Tragny, Vaudon- 
court, Viliers-Stoncourt. 

8- CANTON DE VERNY. 
(38 communes, 13,667 habitants.) 

Achâtel, Buchy, Cheminot, Chdrisey, Chesny, Coin-lez-Cuvry , Goin-sur-Seille , Guvry, Féy, 
Fleury, Foville, Goin, Jury, Liëhon, Lorry-Mardigny, Louvigny, Magny, Marieulles, Marly, Mé- 
cleuves, Moncheux, Orny, Pagny-lez-Goin , Peltre, Pommerieux, Pontoy, Pouilly, Poumoy-la-Chë- 
tive, Poumoy- la -Grasse, SaUly, Saint- Jure, Secourt, Sillegny, Silly-en-Saulnois, Soigne, Verny, 
Vigny, Vulmont. 
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9» CANTON DE VIGY. 
(3/1 communes, 9,076 habilanls.) 

Aotilly, Argancy, Ay, Burtoncourt, Chailly-lez-Ennery, Charleville, Charly, Ennery, les Étangs,. 
Failly, Flëvy, Glatigny, Hayes, Malroy, Noisseville, Noailly, Sainte-Barbe, Sanry-lez-Vigy , Servi- 
gny-lez-Sainte-Barbe, Tréraery, Vigy, Viflers-Betlnach, Vrëmy, Vry. 

m. ARRONDISSEMENT DE SARREGUEMINES. 

( 8 cantons , 1 56 commanes , 1 3 1 ,876 habitants. ) 

!• CANTON DE BITCHE. 
(16 communes, i6,o8& habitants.) 

Bœœnthal,Bitche,Eguelshardt, Gœtzenbnick, Hanwiller, Haspeischeidt, Lemberg, Liederscheidt, 
Meysenthal, Mouterhausen , ReyerswiJIer, Roppewiller, Saint -Louis, Sarreinsberg, Schorbach. 
Sturxelbronn. 

2* CANTON DE FORBACH. 

(19 communes, ai,o86 habitants.) 

Alsting, Bousbach, Cocheren, Diebling, Farschwiller, Folckling, Forbach, Kerbach, Merlebach. 
Metzing, Morsbach, Noussewiller-lez-Pultelange , Œtting, Petite-Rosselie, Rosbriick, Spicheren, Sti- 
ring-Wendel, Tenleling, Thëding. 

3- CANTON DE GROS^TENQUIN. 
(Sa communes, 16,067 habitants.) 

A llrippe. Baron ville, Bérig, Bertring, Biding, Bislroff, BoustrofT, Brulange, Destry, Diffenibach, 
Einchwiller, Erstroff, Fremestroff, Freybouse, Gréning, Gros-Tenquin, Guesseling, Harprich,Helli- 
mer, LandrofT, Laning, Lelling, Leywiller, Lixing^iez-Laning, Maxstadt, Morhange, Petit -Tenquin, 
Racrange, Suisse (Haute et Basse), Vallerange, Wahl-Ébcrsing, Willer. 

h' CANTON DE ROHRBACH. 
(i5 communes, 15,167 habitants.) 

Achen, Betlwiller, Bining, Enchenberg, Etting, Gros-Rëderchîng, Kalhausen, Lanibach, Mont- 
bronn, Petit-Rëderching, Rahling, Rohrbach, Schmittwiller, Siersthal, Soucht. 

5- CANTON DE SAINT-AVOLD. 
(30 communes, i5,i23 habitants.) 

Altwiller, Barst, Bëning, Betting, Cappel, Dourd'hal, Farëberswiller, Folschwiller, Freyming, 
Guenwiller, Henriville, Hoinbourg (Haut et Bas), l'Hôpital, Host, Lachambre, Macberen, Porce- 
ietle, Saint-Avold, Seingbouse, Valmont. 

6- CANTON DE SARRALBE. 
(16 communes, i3,63i habitants.) 

Ërnestwiller, Guëblange, Hazembourg, Hilsprich, Holving, Kappelkinger, Kirwiller, Neliing, 
Patlelange-lez-Sarralbe, Rëmering, Richeiing, Saint-Jean-Rohrbach , Sarralbe, Willerwald. 
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7" CANTON DE SARREGUEMINKS. 
(a5 communes, 25,17/1 habitants.) 

Bliesbriicken , BUesébersing , Bliesguerschwiller, Folperswiller, Frauenberg, GrosbliederstroflF, 
Grundwiller, Guébenbausen, Hambacb, Hundling, Ippling, Lixing-lez-Roubling, Loupershausen , 
Neufgrange, Neunkircb, Réinelfing,Rouhling, Sarregueiiiines,SaiTeiDsming, Welferding , Wiswiller. 
Witlriog, Wœlfling, Wousiwiller, Zetting. 

8* CANTON DE WOLMUNSTER. 
( i5 communes, 9,586 habitants.) 

Boussewiller, Brcidenbach, Epping, Erching, Hottwilier, Lengelsheim, Loutzwiller, Noussewiller, 
Obergailbach , OrmeswiUer, Rimling, Rolbing, Waldhausen, Walscbbronn , Wolmunster. 

IV. ARRONDISSEMENT DE THIONVILLE. 
(5 cantons, 119 communes, 90,891 habitants.) 

1° CANTON DE BOUZON VILLE. 
(Sa communes, 1 8,666 habitants.) 

Alzing, Auzeling, Berwciller, Bibicbe, Bouzonville, Brettnacb , Cbâteau-Rouge , Chëmery (les Deux), 
Cobnen , Creulzwald, Dalem, Dalstein, Eberswiller, Falck , Filstroff , FreistroflF, Guerslling, Hargartcn- 
aux-Mines, Heining, Hestroff, Merlen, Neunkirchen, Oberdorff, Rëmeifang, Rëmering, Sainl-Ber- 
nard, Saint-François, Schwerdorff, Tromborn, Vaudreching, Villing, Wœlfling. 

2* CANTON DE CATTENOM. 
(a 6 communes, 16,837 babitanls.) 

Angevillers, Berg, Beyren, Boust, Grande-Breistroff, Cattenom, Escherange, Évr^nge, Fixem, 
Garsche, Gawisse, Hagen, Heltange-Grande, Kanfen, Kontz-Haute, Mondorff, OEutrange, Ottange, 
Puttelange-lez-Rodemack, Renlgen , Rocbonvillers, Rodemack, Roussy, Sentzig, Volmerange-lez-OEu- 
trange, Zoufflgen. 

3» CANTON DE METZERWISSE. 
(aa communes, 13,689 habitants.) 

Aboncourl, Bertrange, Beltlainville, Bousse, Buding, Budiing, Dislroff, Elzange, Guénange, 
Ham (Haute et Basse), Hombourg-Kédange, Illange, Inglange, Kemplich, Kœnigsmacker, Lut- 
lange, Metzeresche, Metzerwisse, Monneren, Oudren,Rurange,Wolstroir. 

4- CANTON DE SIERCK. 
(19 communes, 18,8/17 habitants.) 

Apacb, Flastrofi*, Grindorff, Hunting, Kerling-lez-Sierck, Kirsch-lez-Sierck , Kirscbnaumen , Kontz- 
Basse, Lauraesfeid, Launstroff, Mailing, Manderen, Merscbweiller, Montenach, Rémeling, Rettel. 
Sierck , Waldweistrofl*, Waldwisse. 
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5* CANTON DE THIONVILLE. 

(90 commones, 97,96a habitants.) 

Algrange, Erzange, Fameck, Fiorange, Gandrange, Hayange, Manom, Marspich, Moyeavre- 
Grande, Moyeavre-Petite , Ranguevaax, Rîchemont, Rosselange, Schi'ëmaQge, Thionville, Uckange, 
Vitry, Weyraerange, Woikrange, Yûtz. 

8 12. — Ethnographie ET LINGUISTIQUE ^ 

De tous les départements de TEst , celui de la Moselle est un des plus remarquables 
sous le rapport de l'ethnographie. Si vous tirez une ligne oblique du N. 0. au S. E. , 
c'est-à-dire de Mont-Saint-Martin à Uckange, puis, en suivant, d'Uckange à Gros- 
Tenquin, le département sera partagé en deux moitiés, dont on peut dire que l'une, 
au N. E. , est toute allemande et l'autre, au S. 0., toute française. Il arrive parfois 
que deux villages, quoique voisins, se comprennent difficilement ou ne se comprennent 
pas du tout, et cette différence de langage a existé de temps immémorial, ce qui im- 
plique la présence de deux races distinctes. Aussi, avant d'entrer dans les détails, 
faut-il, pour en avoir la raison, remonter jusqu'à nos antiques origines. 

On pense généralement qu'avant César tout le pays des Médiomatriks, entre la 
Meuse et le Rhin, parlait la langue celtique, suivant le dialecte celto-belge, qui, du 
reste, ne différait pas beaucoup des autres dialectes gaulois. On sait aussi que deux 
ou trois siècles après la conquête de César, par un effet de la puissante organisation 
de l'empire, les Gaulois avaient adopté les lois, la religion, les arts et la langue de 
leurs vainqueurs; le latin dut devenir partout la langue vulgaire, et il ne resta, pour 
ainsi dire, plus rien de la langue nationale, sinon quelques noms propres latinisés de 
lieux ou de personnes. 

Divodurum Mediotnatricorum était donc une ville entièrement latine , aussi bien qu'iu- 
gusta Trevirorum et Lutetxa Parisiorum. Au milieu du iv" siècle, cette ville, devenue 
grande et florissante , avait des habitants de deux races distinctes : les uns étaient des 
familles indigènes, les autres des colons venus d'Italie ou des agents du gouverne- 
ment impérial ; mais les deux races étaient si intimement mêlées qu'elles n'en formaient 
plus qu'une. On a dit que la Gaule était la plus romaine de toutes les provinces de 
l'empire; c'était particulièrement vrai pour le bassin de la Moselle, depuis Toul jus- 

' Il y a de nombreuses recherches sur ces matières au travail de M. Abel intitulé : Les populationi ruraUt 
dans les ouvrages du R. P. Bach, directeur de Tins- de la Moielle avant kt communei (Mém. de TAcad. de 
titut Saint-€lément à Metz. On peut aussi se reporter Metz, i863-i86â). 

Moselle. b 
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qu'à Trêves. Le iv* siècle fut la brillante époque de Divodunim. Alors, sous la tutelle 
de la forteresse aux deux rivières, une ville splendide, à physionomie romaine, s'éten- 
dait jusqu'au delà du terrain que nous appelons aujourd'hui le Sablon, et tous les 
quartiers portaient des noms latins : temples des dieux, aqueducs gigantesques, nym- 
phœum, bains publics, amphithéâtre, tout s'y trouvait avec la perfection que les Ro- 
mains savaient mettre à leurs œuvres, et d'élégantes villas s'élevaient comme par en- 
chantement sur les deux rives de la Moselle. Alors, quand Ausone mit au jour son 
fameux poëme, les habitants de Divodurum en jouirent à l'égal de ceux de Trêves; ils 
en voulurent entendre le débit sur le Proscenium nouvellement construit, et ils applau- 
dissaient sans doute au lecteur quand il en venait à ce beau vers : 

Salve, magne porens frugumque virumque, Mosella. 

Ce fut à la fin de ce même siècle que cette ville commença, ce semble, à changer de 
nom ; elle s'appela Mettis, et ce changement n'était pas l'effet de la corruption de la 
langue qu'on y parlait, car les lettres latines y étaient plus florissantes que jamais : 
c'était une dénomination officielle, contraction de Mediomairici , donnée à l'occasion de 
la grande mesure stratégique de Valentinien. On sait que pour mettre des barrières aux 
invasions des barbares cet empereur décréta l'érection de quarante forteresses. A Divo- 
durum il suffit d'agrandir l'antique citadelle, et une nouvelle enceinte de remparts 
formidables s'éleva autour de la ville. Cette mesure ne sauva pas l'empire : non-seule- 
ment les ravages des barbares s'étendirent à toutes les habitations romaines, mais les 
forteresses elles-mêmes furent saccagées. Cette catastrophe eut lieu à Mettis au milieu 
du v* siècle. En 609, elle échappa à l'invasion des Vandales; mais en ^5o celle des 
Huns la détruisit de fond en comble : on peut dire qu'il n'y resta pas pierre sur pierre. 

Ce fléau, sans exemple dans l'histoire des Gaules, fut-il suivi d'une révolution eth- 
nographique? Non. Les Vandales et les Huns ne firent que passer; ils ne laissèrent der- 
rière eux que des ruines , et quand, après leur départ, ceux des habitants de Mettis qui 
avaient échappé au massacre général vinrent pleurer sur les cendres encore fumantes 
de leur cité , c'est en latin qu'ils exprimèrent leur désespoir : le latin était resté la 
seule langue du pays. 

Au commencement du vi* siècle, la domination franque avait pris la place de celle 
des Romains, et Clovis, après avoir tâché de cicatriser les plaies faites par les barbares, 
s'occupait du soin difficile d'organiser son nouvel empire : les Gaulois furent-ils alors 
obligés d'adopter la langue de leurs vainqueurs? Le contraire arriva. La langue cel- 
tique avait disparu devant la civilisation romaine. Les Gaulois romanisés eurent assez 
de puissance pour imposer leur langue à leurs nouveaux dominateurs. Les Francs 
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s'efforcèrent de parler latin, et, après une ou deux générations, la fusion était achevée. 
On parlait latin à la cour d'Austrasie comme à celle de Neustrie, comme à celle de 
Paris et de Soissons; c'est en latin que Ghildebert et Brunehaut écrivaient à Grégoire 
le Grand. 

Sous le règne de Charlemagne , qui aimait TAustrasie, et qui voulut y faire l'essai de 
plusieurs réformes , un fait particulier est à remarquer, c'est que le nom de Mettis 
fut changé. Les grammairiens de ce grand prince, qui voulaient ramener le langage à 
la pureté delà langue latine, regardant Mettiê comme un nom barbare, ne trouvèrent 
pas de mot latin plus propre à le remplacer que Métis, ablatif de Melœ, Metarum, et 
ce fut le nom qui, depuis ce temps, fut employé dans les actes latins. 

Les efforts que firent les écoles de Chariemagnc pour sauvegarder la langue latine 
dans les écrits n'empêchaient pas la langue vulgaire de se corrompre de plus en plus 
par une prononciation vicieuse et par l'introduction d'une foule do mots étrangers : de 
là il arriva que cette langue vulgaire , dite romana, différa beaucoup du latin. Pour 
voir où elle en était venue au ix* siècle, et spécialement en Austrasie, il suffit de 
lire le fameux serment de Louis le Germanique et de Charles le Chauve. Cette pièce, 
que l'on cite ordinairement comme le plus ancien monument de la langue française, 
n'était, en réalité, que du latin ainsi corrompu. Cette corruption continua de se pro- 
duire, et, au xi' siècle, la transformation était entière; seulement il y avait en France 
autant d'idiomes, ou, si l'on veut, de patois, qu'il y avait de provinces. 

L'idiome ou patois messin, qui ressemblait assez au roman picard ou wallon, se 
retrouve dans nos anciennes chroniques, dans quelques romans et dans les Mystères 
qui embellissaient les fêtes religieuses de nos aïeux. 

Le patois parlé, plus ou moins différent de celui-là, subsiste encore aujourd'hui 
dans les villages; mais il tend chaque jour à disparaître, pour faire place à la langue 
française. 

Néanmoins, il y a dans le français, tel qu'il est parlé à Metz, des différences, ou, 
pour mieux dire, des défauts de prononciation, qui lui donnent un caractère particu- 
lier et qui frappent les étrangers. Il n'est pas hors de propos d'indiquer ici les traits 
principaux de ce qu'on peut appeler Yaccent messin. 

i" Le plus saillant, c'est peut-être l'usage très -commun de prononcer 1'^ ouvert 
presque comme l'rf fermé. Ainsi, par exemple, les Messins diront Varéne pour Varène, 
le remède pour le remède, et il en est de même des finales en ait, ais; ils disent parfé 
pour parfait, les Angles pour les Anglais. C'est ce qui est quelquefois notable dans les 
imparfaits des vérités i je parlais , je chantais, dont ils prononcent la finale comme un^ 
très-peu ouvert. 
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a° Au contraire, le futur, qui doit donner le son de IV fermé, ils le prononcent avec 
un è ouvert, comme le conditionnel. Pour eux, il n'y a pas de différence entre je ferai 

et je ferais. 

3** La finale er, qui est un véritable é fermé, se prononce à Metz comme un è ou- 
vert. On y dit : premier, dernier, les rochers, les étrangers. 

4** Vé fermé final s'y prononce quelquefois comme eï : véritéi. 

5** Souvent on y fait la pénultième longue : On y dit : Amiens, papier, Marie; 
la première syllabe de maison est très-longue; on prononce aussi malade, salade, 

syUâbe. 

6** La syllabe ot, qu'il est d'usage de prononcer grave en français, reste aigué à 
Metz; on dit: un màt, un complot, les flots. 

7" L'o bref se prononce quelquefois comme un 6 circonflexe dans le pays Messin. 
On dit : gdme ^onr gomme; on dit même symbole, hyperbole, école. Ce dernier défaut 
est le propre de ce qu'on appelle le haut pays, qui faisait autrefois partie du Barrois. 

Il n'est pas nécessaire de faire observer que la partie lettrée de la population se 
tient en garde contre tous ces défauts , et que le temps n'est pas éloigné où la langue 
française aura, dans la Moselle, tout le perfectionnement désirable. Voilà pour la 
partie française du département. Disons un mot de la partie allemande. 

Cette langue allemande qui est parlée dans la moitié de nos villages vient-elle 
d'une espèce d'envahissement, ou serait-ce l'effet d'une race ancienne qui a occupé 
'ces cantons sans se mêler à la race gauloise ou française? M. Godron, doyen de la 
faculté des sciences de Nancy, parait pencher pour la première hypothèse. Dans ses 
études ethnologiques, qui font partie de la Statistique publiée par l'académie de Sta- 
nislas, il affirme que nos populations sont toutes gauloises d'origine, même dans la 
Lorraine dite allemande , et il en donne pour preuve une considération physiologique : 
^Aujourd'hui encore, dit-il, la presque totalité des habitants de nos campagnes, même 
<cdans la Lorraine dite allemande, ont le crâne brachycéphale et arrondi au sommet, 
R et ces caractères sont précisément ceux qu'offre le crâne des Français de race gaé- 
«lique. Ce crâne arrondi ne rappelle en aucune façon la configuration quasi-géomé- 
« trique de celui des Allemands occidentaux et des Teutsches de la Hollande. » 

Cette assertion du savant doyen est grave; elle tranche à la fois une double ques- 
tion de physiologie et d'histoire. Qu'il nous soit permis de faire ici quelques réserves. 

Le type brachycéphale, examiné par M. Godron, est bien le type assigné par Milne- 
Edwards à la race des Kymris. Mais que des races germaniques des bords du Rhin aient 
le crâne semblable à celui de la race kymri, c'est ce que nous sommes tout disposés à 
admettre : la race kymri et la race belge n'avaient-elles pas habité primitivement les 
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mêmes contrées? Ce que nous ne pouvons comprendre, c'est qu'une population gauloise 
ait quitté sa langue usuelle pour prendre la langue allemande. Notre savant doyen pré- 
tend un peu vaguement que la langue allemande est envahissante. Voici l'envahis- 
sement qui eut lieu : l'histoire en est constatée , et doit être invoquée pour expliquer 
la présence de la langue allemande non-seulement dans la Moselle et dans la Meurthe , 
mais encore sur toute une partie de la rive gauche du Rhin. 

Lorsque les dernières légions romaines se retirèrent, en abandonnant les deux Ger- 
mâmes, les tribus alamaniques, qui avaient essayé tant de fois de franchir le Rhin, 
ne trouvant plus d'obstacles, s'emparèrent de la frontière dégarnie et se portèrent en 
avant, refoulant les populations antérieures, jusqu'à l'occident des Vosges. Là ils bâ- 
tirent des villages, et les rois d'Austrasie ne les inquiétèrent pas; bien plus, ils cher- 
chèrent à les convertir au christianisme. Saint Colomban passant un jour par Metz , 
Théodebert, pour le retenir dans ses Etats, lui paria de ces populations allemandes 
et idolâtres qui couvraient l'occident de son royaume et l'encouragea à réaliser son 
désir de fonder dans leurs forêts des monastères semblables à celui qu'il avait créé à 
Luxeuil. Ce n'est pas le lieu de raconter la conversion de ces populations allemandes ; 
mais nous ferons remarquer que c'est à la suite de ces invasions du v*" siècle que fut 
introduite la langue qu'on parie encore aujourd'hui dans la Lorraine dite allemande. 

Mais voici encore une circonstance notable à signaler, pour compléter nos études 
ethnographiques. Dans l'arrondissement de Thionville, et spécialement dans les can- 
tons qui sont limitrophes au grand-duché de Luxembourg, il existe un patois allemand 
dont les différences caractéristiques se rapportent à une langue particulière. Des mots 
propres qui ne se trouvent pas dans l'allemand et la prononciation de quelques voyelles 
et de quelques consonnes, en rapprochant ce patois du flamand, semblent lui assi- 
gner une origine commune avec l'ancien saxon. 

De tout ce que nous venons de dire tirons une première conclusion. Le pays qui 
forme aujourd'hui le département de la Moselle a été successivement habité par plu- 
sieurs races très-distinctes, dont la présence et les développements partagent son his- 
toire en plusieurs époques bien caractérisées : 

1° Époque gauloise. Avant César, les Médiomalriks vivaient selon leurs lois et 
n'avaient pas d'autre langue que celle des Celto-Relges. 

a" Depuis César jusqu'au ii* siècle, époque de lutte entre la race romaine et la race 
gauloise. 

3® Depuis le n" siècle jusqu'au v% époque gallo-romaine, oîi, par la fusion des 
deux races, le^ Gaulois étaient devenus toiit à fait Romains par les mœurs et par la 
langue. 
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4** Depuis le v" siècle jusqu'au viii", époque de lutte entre la race gallo-romaine et 
la race franque, qui aboutit à l'absorption de cette dernière. 

5" Depuis le viif siècle jusqu'au xi% époque gallo- franque, ou les deux races, ro- 
maines l'une et l'autre par la langue et la civilisation chrétienne, malgré la diffé- 
rence de génie , tendent à l'unité politique sous l'organisation féodale desCarlovingiens. 

6° Le xf siècle , commencement de l'époque française, pu, la fusion étant complète, 
la nation procéda à la formation de sa langue définitive. 

7® A ces différentes races il faut joindre celle des Alamani et des autres colons d'ori- 
gine germanique , qui occupe la partie orientale de la Moselle et qui a conservé sans 
fusion jusqu'aujourd'hui son génie et sa langue. 

Après cette distinction de races, qui n'est qu'esquissée, il y a d'autres données que 
la science ethnographique doit encore fournir à la topographie : c'est la distinction phi- 
lologique des noms de lieux qui sont dus à Tune ou à l'autre de ces races. 

V NOMS DE LIEUX D'ORIGINE CELTIQUE. 

Quoique la topographie de tios ancêtres ait souffert de l'œuvre des siècles posté- 
rieurs , cependant il y a un grand nombre de noms de lieux qui remontent jusqu'au temps 
des Gaulois, et que les Romains eux-mêmes nous ont conservés. Ce peuple ne chan- 
geait pas les noms propres ; il se contentait de les latiniser, au moyen des désinences 
propres à sa langue, et quand le nom était composé de deux racines, il séparait 
l'une de l'autre par une voyelle intercalaire, à f instar des Grecs. 

En tête de cette première série nous mettrons à bon droit Yoppidum qui fut le ber- 
ceau de la ville de Metz. Divodurum est le nom latinisé de l'ancien chef-lieu des Médio- 
matriks. En le dégageant de ce qui vient du latin, il restera pour le nom gaulois 
Diu dur, ce qui veut dire deux rivières. On connaît assez bien la situation de cette 
forteresse primitive : elle occupait la partie la plus élevée de la ville actuelle, sur un 
front de soo ou aSo mètres, le clivus étant laissé à son aspérité naturelle. En exa- 
minant un peu attentivement cette enceinte de remparts telle qu'elle devait être, on 
voit qu'elle était défendue par deux cours d'eau qui coulaient l'un vers l'autre : d'un 
côté la Moselle et de l'autre la Seille. Ici l'étymologie que nous donnons nous semble 
d'une exactitude rigoureuse. Si l'on considère que chez les anciens Romains la lettre 
Il s'écrivait comme un v, diu dur doit donner en latin DIVoDURum. 

Ce nom a disparu de la géographie lorsque, une partie de la ville de Mettis ayant , 
reçu elle-même une enceinte de remparts à la fin du iv* siècle, il ne fut plus question 
de la forteresse gauloise. 

Deux autres noms gaulois, encore reconnaissables sous la forme contractée que 
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leur a imposée l'usage, sont ceux de deux cours d'eau du déparlement, TYron et la 
Canner, qui avaient donné leur dénomination aux deux stations, IbUodurum et Cara^ 
nuêca, où les franchissaient les voies romaines de Reims et de Trêves, 

A la simple inspection d'une carie de la Moselle, il est facile de voir que les noms 
de la majeure partie des villages français de ce déparlement affectent la désinence en y, 
et voici l'origine de cette voyelle finale. 

On admet généralement que les Gaulois représentaient par la désinence ac une idée 
de propriété, de collectivité, d'adjectivité. Les Latins ont dit acus ou aetim; les Gallo- 
Francs ont mieux aimé dire aium ou eium. Au xiv^ siècle, quand la langue française 
commençait à prendre son génie propre, la désinence latine «tum était devenue et, puis 
ey, par l'usage d'appuyer sur l'accent prosodique aux dépens de la finale. 

Au XVII* siècle, ey s'était changé en y. En sorte que si nous voulons remonter d'un 
nom actuel en y jusqu'à son origine celtique, nous aurons successivement y, ey, eium, 
aium, acum, ac. Ainsi du mot Gwem, qui voulait dire aulne, les Gaulois avaient fait 
Gwem-ac, Vemiac, le Village-aux-Aulnes. Les Romains ont dit Vemiacum, les Gallo- 
Francs, puis les Français du xi' siècle, Verniaium, Verniemn; au xv^ siècle, on disait 
Vergney et au xvii'' Yemy. 

Nous ne voulons pas dire, néanmoins, que tous les noms en y remontent jusqu'à 
l'époque celtique; il n'y en a qu'un certain nombre auxquels on puisse assigner cette 
origine avec un peu de certitude. 11 faut pour cela reconnaître dans le mot lui-même 
une racine celtique, ce que Ton n'obtient guère que par la comparaison avec d'autres 
mots dont le sens a été constaté. 

Voici encore quelques noms qui nous paraissent remonter jusqu'aux temps gaulois. 

Condé. Condate signifiait, en cellique, le confluent de deux cours d'eau. Condé est 
situé au confluent des deux Nieds. 

Audun, Dain. La désinence dun, en latin dunum, qui est fréquente en France, 
signifiait toujours une forteresse ou un appidum situé au haut d'une colline. 

Ribiche. A voir ce nom moderne de l'un de nos villages on ne se douterait guère 
qu'il a une origine celtique , et cependant cela parait probable. Dans les actes an- 
ciens on trouve ce même village nommé Ribers et Rièvre. Bibers est le nom gaulois du 
castor (^Biber en allemand, Biivlre en vieux français). Il n'est pas étonnant que cet ani- 
mal singulier, plus commun jadis qu'aujourd'hui, ait laissé parfois son nom à quelques 
rivières et à des habitations établies sur leurs bords. Telle fut peut-être l'origine de 
Ribicbe et d'une petite rivière du même nom qui se jette dans la Moselle à Ham- 
Rasse. 

(hitre les noms dont la tern^inaison en ac représentait un enclos ou domaine rus- 
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tique, les Gaulois en avaient d'autres dont la terminaison mag donnait l'idée d'une 
construction plus importante, terminaison que les Romains ont transformée en magtu 
et dont nous avons fait meix dans le vieux langage français. Les Maxes, Mégange, etc. 
ont conservé la trace de cette forme de noms. 

Enfin, sans être téméraire, il est encore quelques noms auxquels on peut attribuer 
une origine celtique. Tels sont : Chailly (^Calliacum), où se trouve le radical caill, bois 
(caill-ac, la Boissiêre); Marly [Manliacum)^ qui viendrait de mar, étang; Marieulles 
[Mareolœ)y même origine; Pouilly [Pauliacum)^ de Poul, marais; Corny [Comiacum), 
de kom, cornouiller; Augny [Aveniacum)y de awe, eau. . . Nous nous arrêtons à ces 
exemples , dans la crainte d'aller trop loin. 

2* NOMS DE LIEUX D'ORIGINE LATINE. 

Les noms.de lieux venus du latin sont très-nombreux dans la Moselle, soit qu'on 
les suppose de l'époque gallo-romaine, soit qu'on les attribue aux Gallo-Francs, pour 
lesquels aussi le latin était devenu la langue vulgaire. 

Pour les premiers, il y a une remarque curieuse à faire, c'est que les Romains 
avaient si bien adopté la terminaison celtique acum, avec sa signification, que la plu- 
part des villas créées par des propriétaires dont le nom indique, sans nul doute, la 
nationalité latine reçurent des dénominations caractérisées par la forme gauloise. 

Tels sont: Alhimacum (Aubigny), Anciacum (Ancy), Floriacum (Pleury), Marciacum 
(Mercy), Lupiacum (Luppy), Aureliacum (^Orly), Marcellîacum (Marsilly), etc., qui 
représentent les propriétés d'Albinus, d'Ancus, de Florus, de Marcus, de Lupus, d'Au- 
rélius, de Marcellus, etc., tous noms d'une incontestable latinité. 

Les autres désinences qui nous marquent cette même origine sont les suivantes : 

Ville, du latin villa: Thion ville, de Theodmis villa; Bouzonville, de Bosonis villa; 
Plappeville, de Pappoli villa, etc. 

Villers, du latin villare, dérivé de villa : Pierrevillers , Bonvillers, Mainvillers, etc. 
Pour ces deux formes, il y a lieu de faire remarquer qu'elles semblent avoir été sur- 
tout adoptées après l'invasion franque, car la plupart des noms en ville et en villers 
contiennent un radical d'origine tudesque. A ceux qui sont déjà cités ajoutons : Waville, 
InvDaldi villa; Sponville, Cippmis villa; Landonviilers,Lan(fonwt?i//flre; Amanvillers, Al- 
mani villare, etc. Ce ne serait qu'en petit nombre que nous pourrions citer des exemples 
de noms latins associés à cette terminaison. 

Court, du latin curtis : Bazoncourt, Vittoncourt, Haucourt, Semécourt, etc. Curtis, 
qui fut employé dans la basse latinité pour désigner une maison avec jardin fermé, 
figure généralement associé à des noms de forme tudesque : Bosônis curtis, Vitonis 
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curtis, Haldi curtis, Seimarici curtis, etc. Son emploi présente donc un caractère gallo- 
franc encore plus nettement accusé que celui des formes précédentes ^ 

Encore à cette époque, on voit figurer la finale celtique ac; mais elle est devenue 
finale adjective équivalente à villa ou à ctArtis: au lieu de Cipponis villa, de Dodonis 
curtis, on dit Finis Cipioniaca, Finis Dodoniaca. 

La syllabe Mont, du latin Mons, est employée souvent, soit comme radical, soit 
comme désinence : Montois, Justement, Richemont, Valmont. 

Ars-sur-Moselle et Ars-Laquenexy ont sans doute pour origine le mot latin Arx; 
Châtel et Chazelfes, le mot Castellum. 

Yûtz vient de Judicium : c'était le lieu où se rendait la justice. 

Norroy vient de Nogaretum, lieu planté de noyers; 

Fresnoy, de Fraxinetum, lieu planté de frênes; 

Chérisey, de Carisiacum, lieu où il y a des cerisiers; 

Pournoy, de Prunidum, lieu planté de pruniers; 

Féy, de Fagetum^ lieu planté de hêtres; • 

Sorbey, de Sorbeiacum, lieu où il y a des sorbiers; 

Vigneulles, de Vineolœ, lieu planté de vignes; 

Anoux, d'Alneolum, lieu planté d'aulnes, etc. 

Magny, Many, les Mesnils, viennent du latin Mansio ou Mansionile, dont les dérivés 
et les équivalents sont si nombreux; 

Maizeroy, Maizery, de Maceriœ; 

Etc., etc. 

Enfin, il y a une forme finale dont subsistent de nombreuses traces et sur laquelle il 
faut dire quelques mots : nous voulons parler du suffixe latin anœ, devenu enfrançais ières, 
qui est en quelque sorte l'équivalent de la finale ac, avec le sens d'indication du lieu dans 
lequel se trouvent ou se font les choses indiquées par le radical : c'est ainsi que Buxières , 
Bussariœ, indique un lieu couvert de bois; Maizières, Maxariœ, un lieu où il y a de 
nombreuses masures; Vhniières ^ Plantariœ , un lieu où se font des plants de vignes, etc. 

On trouve quelques désinences en etum, employées à la place de acum ou de son 
équivalent ariœ : ainsi on a dit Vernetum et Buxetum pour Verniacum et Buxariœ. Cette 
forme est essentiellement latine, mais de la basse latinité^. 

^ Le mot gaulois mag et le mot galio-franc eurti» lieux dans la Moselle, Touvrage de M. Houzé intitulé: 

peuvent être considérés comme formant la traduction De la tignification det nomi de lieux en France (Paris, 

exacte Tun de l'autre : ainsi Ton verra , â Tarlicle Bon- v** Uenaux, i864 ), p. 106 à 1 19. Voir aussi Touvrage 

couBT, ce lieu porter indifférexnment dans le cartulaire de M. J. Quicherat ayant pour titre : De la forma' 

de Gorze les noms de Bananocurtû et de Banomaga, tionfrançaUe dei anciens noms de Jt^o? (Paris , Franck, 

* Voir, sur Torigine celtique et latine des noms de 1867). 

Moselle. f 
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S** NOMS DE LIEUX D'ORIGINE ALLEMANDE. 

« 

Le mécanisme de ia langue allemande fait que les noms de lieux allemands sont tou- 
jours caractéristiques et faciles à distinguer avec leur signification propre. Nous avons : 

De Bach, ruisseau: Forbach, Holbach, etc.; 

De Berg, montagne : Frauenberg, Warsberg, etc. ; 

DeBronn, source: Sturzelbronn, Montbrann, Walschbronn, etc.: 

De Brûck, pont : Blîesbrùck, Rosbrûck, Gœtzenbrûck , etc.; 

De Dorf, village : M ondorf , Schwerdorf , etc. ; 

De Feld, champ : Laumesfeld , etc. ; 

De Gar(en, jardin : Thiergarten, Hofgarten, Hargarten, etc.; 

De Ham, variation de Heim : Ham Haute et Basse, Ham-sous-rWarsberg, Hani- 
bach, etc.; 

De Hausen, demeure : Schaffhausen , Mouterhausen , etc.; 

De Heim, habitation : Lengelsheim, Dalheim, etc. (cette désinence est très-com- 
mune en Alsace et dans les provinces rhénanes); 

De Hof, ferme, nous avons une foule de dérivés, surtout dans les habitations isolées* ; 

De Holtz, bois : Beckerholtz. 

La désinence Ing, Ingen, qui est très-commune en Souabe. l'est également dans 
la partie allemande du département : Buding, BucHing, Rémeling, Bertring, etc. Elle 
représente le même sens que Heim. 

De Kirche, église, sont dénommés : IVeunkirch, Menskirchen, Guenkirchen, etc. 

De Macker, qui signifiait une ferme, en latin Maceriœ et en français Maiziires, tirent 
leur nom plusieurs Macberen situées dans la partie allemande. Près de Thionville était 
un Macheren et un autre dans le pays de Luxembourg : le premier ayant été fortifié 
par Jean, roi de Bohême, fut nommé le Macheren du Roi, Kœnigsmacberen ; te second, 
fortifié par Henri H, comte de Luxembourg, fut appelé le Macheren du Comte, Greven- 
macheren. 

De Mûhle, moulin, viennent : SchafïmûW, Muhlthal, etc. ; 

De Om, autre variation de Heim: Manom, Gattenom, Macquenom, etc.; 

DeStroff, même signification que Ihrf : Distroff, Halstroff, Freystroff , etc. ; 

^ Hof et villa sont quelquefois éqnivalenks i*an de dtn» la plupart des non» il est remplacé pai- êwf eu 

Tautre : Tbionvilie se dit en allemaod Diedmtkofm, et passant de la forme latine à la forme jalleraande : Aben- 

en kitin Theodoniê viUm, ete. Ailleurs, kaf se traduit coorl, Abbitis eurêi$ , Ewnèùrf; Bnrtonfourt, Brittm- 

par ênrf : Pépinville, Pipêrêdorf. Wilkr et viUarê se dorf; Arrainoourt, Arm§§lrof, etc. 
remplacent exactement Pun par Taulre. Quant à cwrHë, 
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De Thaï, vallée: Durchthal, Meisenthal, etc.; 

De Wald, bois : Greutzwald , Waldwisse , etc. 

De Weiler, qui vient de viUare, nous trouvons : Merschweiier, Benveiler, etc. Cette 
désinence est très-commune dans les pays voisins. Dans ia Moselle, la forme voilier 
est généralement adoptée. 

De Wies, prairies, viennent: Metzer^sse, Waldwisse, etc. 

11 ne faut pas attribuer une origine leutonique à toutes les localités qui ont ces ter- 
minaisons. Il est hors de doute qu'elles furent imposées par les nouveaux envahisseurs 
è des localités existant depuis une époque reculée et portant un nom de forme gau- 
loise. Pour ne prendre qu'un exemple bien frappant, nous citerons Ritzing, qui était 
incontestablement Ricdacumj deuxième station de la route romaine de Metz à Trêves, 
et que nous retrouvons ensuite avec son nom allemanisé dans les chartes les plus an- 
ciennes. Il dut en être de même pour un grand nombre de localités de cette contrée. 

Quant à celles dont la décomposition du nom établit la désinence ring, qui signifie 
cercle, on peut admettre qu'elles rappellent une idée d'enceinte; mais il faut n'adopter 
cette interprétation qu'avec une grande réserve. 

Ces désinences en ing sont l'origine de la désinence en ange d'un grand nombre 
de villages de la partie française : Uckange, Morlange, Marange, etc. Dans la plupart 
on emploie indifféremment l'une ou l'autre de ces terminaisons, ceux qui parlent 
allemand disant, par exemple, Mœringen, ceux qui parlent français disant Marange. 

Plusieurs mots accessoires entrent dans la composition de ces noms. Ce sont : gross, 
grand, et klein, petit : Gross-Réderching et Klein-Réderching. Ce sont encore : ait, 
vieux : Altwiller, Altwisse, Althorn, etc. ; neu, nouveau : Neudorf, Neumûhl, etc. ; oher, 
haut, supérieur : Oberdorf, Obermûhl, etc.; nieder, bas, inférieur : Niederwisse,Nie- 
dermûhl, etc. 

8 13. — COUTLME. 

On remarquera que pour chacune des localités du département, à la suite de 
l'indication de la province et du bailliage auxquels elle appartenait avant 1790, nous 
avons placé celle de la coutume par laquelle elle était régie. Quoique ce soit là une 
recherche qui paraîtra peut-être superflue, elle trouvera sa raison d'être dans la grande 
variété de ces codes de législation usuelle. Le ressort du parlement de Metz, en effet, 
était régi par douze coutumes, sans compter celle des juifs de Metz* : ces coutumes 
étaient celles de Metz, de l'Evêché, de Verdun, de Toul, de Lorraine, de Saint-Mihiel , 

' Voir, sur celte question , le Tabkaa àeê communeê et particulièrement la note de M. Lemaire qui sert 
delà Moselle, par M. Parant (Metz, Lamort» iBsS), d'introduction. 

F. 
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de Sedan, de ThionviUe, de Paris, de Vermandois, de Vitry et de la Petite-Pierre. 
Nous ne tenons pas compte de la coutume de Gorze, qui fut supprimée par arrêts de 
166/1 et 1677. Quelques communautés étaient soumises à la fois à deux et même à 
trois de ces coutumes. Toutefois, toutes ces législations ne se retrouvent pas dans le 
département de la Moselle : celles de Paris, Vitry, Toul et la Petite-Pierre y font dé- 
faut ; mais il faut encore ajouter à celles qu'on y retrouve, au nombre de huit , le droit 
romain, pour les terres enclavées dites terres d'Empire, quelques codes locaux pour 
plusieurs seigneuries indépendantes et la coutume de Luxembourg pour quelques 
portions de territoire échangées. Il nous a donc semblé qu'il y avait dans cette variété 
une raison suffisante pour ajouter une indication de plus à celles dont l'ensemble 
résume l'état ancien des localités du département de la Moselle. 
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OUVRAGES ET DOCUMENTS 

QUI ONT ÉTÉ CONSULTÉS 
POUR LA COMPOSITION DU DICTIONNAIRE TOPOGRAPHIQUE DE LA MOSELLE. 



Ahbaye de BouionvUle. — Archives do 
' cette abbaye , contenrées à la préfec- 
ture de la Moselle. 

Ahhayt de Freiêtroff. — Archives de 
cette abbaye, conservées à la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de Gorte. — Archives de cette 
abbaye , conservées à la préfecture 
de la Moselle. 

Abbaye de Justemont. — Archives de 
cette abbaye , conservées à la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de LongeviUe, — Archives de 
cette abbaye, conservées à la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de Saint- Amould de Metz. — 
Archives do cette abbaye, conser- 
vées à la préfecture de la Moselle. 

Abbaye de Saint-Avold. — Archives de 
cette abbaye, conservées à la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de Saint-Clément. — Archives 
de cette abbaye, conservées à la 
préfecture de la Moselle. 

Abbaye de Sainte-Glostinde. — Dénom- 
brement des cens dus à cet établis- 
sement dans les villages de Jussy, 
Vaux, etc. 1600, petit in-folio, con- 
servé à la préfecture de la Moselle , 
fonds n. 

Abbaye de Sainte-Ghuinde. — Archives 
de celte abbaye , conservées à la pré- 
fecture de la MosMle. 

Abbaye de Saint-Louiê. — Archives de 
cette abbaye, conservées à la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de Sainte- Marie. — Archives 
de cette abbaye, conservées à la 
préfecture de la Moselle. 

Abbaye de Saint-Pierre. — Archives de 
cette abbaye, conservées k la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye deSaint-Pierremont. — Archives 
de cetlo abbaye, conservées à la 
préfecture de la Moselle. 

Abbaye de Saint -Symphorien. — Ar- 
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chives de cette abbaye , conservées 
à la préfecture de la Mosdle. 

Abbaye de ViUen-Betnach. — Archives 
de cette abbaye, conservées à la 
préfecture de la Mosdle. 

Abbayee de Metz {Histùire deê). — Con- 
servée À la bibliothèque de la ville 
de Metz, in-folio, n* 63. 

Affaire Fuehs â la diète impériale. — 
Archives de THâtel de Ville , i car- 
ton. 

Archivée de la commune d'Achen, con- 
servées à la mairie de cette localité. 

Archivée de la commune de Bietroff, con- 
servées à la mairie de cette loca- 
lité. 

Archives de la commune de Creutwald, 
conservées à la mairie de cette lo- 
calité. 

Archivée de la commune de Guéblange , 
conservées ï la mairie de cette lo- 
calité. 

Archivée de la commune d*Ippling, con- 
servées à la mairie de cette localité. 

Archivée de la commune de Montigny- 
lez-Meti, conservées h la mairie de 
cette localité. 

Archiva de la commune de Saint- Avold, 
conservées à la mairie de celle lo- 
calité. 

Archivée de la ^mmwu de Sarralbe , 
conservées k la mairie de cette lo- 
calité. 

Archivée de la commune de Sarregue- 
minest conservées A la mairie de 
cette ville. 

Archivée de la commune de ViUert-le- 

Bond, conservées k la mairie de 

celle localité. 
Atlae du comté de Bitche, 3 vol. (^nnâ 

aigle, conservé aux archives do 
l'inspection forestière h Bitche. 
Aveux et dénombremetUe fournit â Ut 
chambre royale de Metz, conservés 
dans les archives départementales , 
fonds B , 60 à gà. 



BeechreUntng dee Oberamte Zweybruc- 
ken , par TiUemon Stella (archives de 
Tancien duché de Deux-Ponts). 

Cartulaire de la grande église de Metz, 
xiv* siècle , 1 vol. in-4* vel. — Biblio- 
thèque impériale , Mss. u" 10,090. 

Cartulmre de Vabbaye de Gorze, 1 vol. 
in-fol. xu* siècle. — Bibliothèque de 
la ville de Metz, Mss n* 76. 

CartuUàre de Vabbaye de Saint-Pierre- 
mont. Petit in-fol. manuscrit du 
XVI* siècle. — Archives départe- 
mentales. 

Cartulaire de Vabbaye de Sturzelbronn , 
manuscrit du xvi* siècle , conservé à 
la bibliothèque de Strasbourg. 

Cartulaire de Vabbaye de ViUers-Bet- 
nach, a vol. grand in-fol. Mss du 
xvii' siècle. — Archives départe- 
mentales. 

Cartulaire de Vévéché de Metz, 8 vol. 
in-4', XV* et xvi* siècles. — Archives 
départementales, fonds G 1 è 6 8. 

Cathédrale de Metz {Archives du cha- 
pitre de la), conservées à la préfec- 
ture de la Moselle f fonds G. 

Censier de la ville de Briey, petit in- 
fol. 1676, conservé aux Archives 
départementales, fonds E. 

Chanoines réguliers de Metz. — Archives 
de cet établissement, conservées aux 
Archives départementales , fonds H. 

Chronique de P. Monsieux, archives de 
la commune de Guéblange ; regis- 
tres de Téta l-ci vil. 

Chroniques de Plùlippe de VigneuUes, 
3 vol. in-fol. Bibliothèque de la ville 
de Metz, n** 88 à 90. 

Collégiale Sainte-Agathe de Longwy, 
obilnaire de ce chapitre , xv* siècle , 
manuscrit in-A*. — Archives dé- 
partementales, fonds H. 

OMégiale de Saint-Pierre-aux-Images , 
archives de ce chapitre. — Archives 
départementales, fonds H. * 

Collégiale de Saint-Sauveur, archives 
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de ce cliapilre. — Archives dépar- 
tementales, fonds H. 

CoQéffiale de Saint-Thiébault , archives 
de ce chapitre. — Archives dépar- 
tementales, fonds H. 

Complet de la commtme de Jutty, 
XYiii* siècle. — Archives départe- 
mentales , fonds E , communes. 

Comptée de la terre de Bitche, conser- 
vées aux archives de la Meurthe. 

Contribution impériale ( Rôles pour la ), 
conservés à la bibliothèque de la ville 
de Metz, Mss n* i56. 

DànoDibrement de la Lorraine et du 
comté de Biiche, par le président 
Thierry Alix, i59&. — Copie de 
1670, conservée à la bibliothèque 
de la ville de Metx, Mss n" 358. 

Dénombrement des cens dus à la maison 
des chanoines réguliers de Metz, 
1619, petit in-fol. — Archives dé- 
partementales , fonds H. 

Dénombrements faits à la chambre royale 
de Metz, conservés aux archives dé- 
partementales , fonds B, chambre 
royale, art. 68-9ili. 

Différend des chanoines de Metz avec la 
vilU {Pièces relatives au). — Arch. 
de rUdtel de Ville, 9 cartons;. 

Domaines de la généralité de Metz ( Dé- 
nombrement des)ti vol.iji4bl. i(>86. 
— Archives départementales, fonds 
A, 95. 

Domaines de la Lorraine { Dénombre- 
ment des) ^ 9 vol. iu-fol. 1G89. — 
Archives départementales , fonds A , 

90-9I. 

Domaines de la précûté de Sierck ( État 
des)y petit in-fol. xni* siècle, conservé 
aux archives départementales, sup- 
plément au fonda A. 

Domaines du Barrois {Dénombrement 
des), 9 vol. in-fol. 1 689. — Archives 
départementales, fonds A, 99-93. 

Étai-civU de VarronOssemenl de Sarre- 
guemines {Actes de V). — Archives 
des communes. 

Fonds Saint-Germain (passim). — Bi- 
bliothèque impériale. 

Forêts ( Etat des ) , dépendant , au 
xvni* siècle , de la maîtrise des eaox 
et forêts de Bitche. — Archives 
départementales , fonds B , 117. 

Forêts de Bitche {Mémoire sur les), 
9 vol. in-foL conaenréa aux archives 
de Tinspectioii forestière de Bitehe. 



Histoire de Metz {Preuves non impri- 
mées de V), par les Bénédictins. 
tapies du xviii* siècle, conservées 
à la bibliothèque de la ville de Metz, 
carton in-fol. n* i&5. 

Irwentairc des titres appartenant aux 
abbayes, 1699, 1 vol. in-fol. con- 
servé à la bibliothèque de la ville de 
Metz, Mss n* 75. 

Inventaire des titres de Lorraine, dressé 
par le sieur du Fourny en 1G97. 
— Copie de 1760 environ, 19 vol. 
in-fol. provenant de dom Tabouillot , 
conservés à la bibliothèque de la 
ville de Metz , Mss n* 995. 

Lettres de défi, — Archives de THôtel 
de Ville de Mets , 1 carton ^ . 

Lettres de désistement. — Archives de 
THôtel de Ville de Mets , 9 cartons. 

Lettres d'engagement. — Archives de 
rHi^lel de Ville de Metz , 1 carton. 

Lettres de sauvegarde. — Archives de 
rHôtel de Ville de MeU , 1 carton. 

Lettres missives de plusieurs person- 
nages. — Archives de THôtel de 
Ville de Metz, 9 cartons. 

Lettres missives des évéques. — Ar- 
chives de rflôtel de Ville de MeU, 
1 carton. 

Lettres missives des princes, — Archives 
de l'Hôtel de Ville de MeU , 3 car- 
tons. 

Lorraine {collection de) {passim). — 
Bibliothèque nationale. 

Observations séculaires de Paul Ferry , 
manuscrit original de la première 
moitié du xtii** siècle, formant 
3 grands vol. in-fol. conservé à la bi- 
bliothèque de MeU sous le n'ioB. 
(Ce précieux manuscrit forme 
un code universel des atours de la 
république messine, et en même 
temps un cartulaire général de 
MeU et des pays voisins. ) 

Ordre de Malte, commanderie du 
Petit-Sain t-Jean de MeU. — Archives 
de cet établissement, conservées à la 
préfecture de la Moselle, fonds H. 

Pied-terrier de Saint-Pierremont , ma- 
nuscrit du x vu* siècle, continué jus- 
qu'au xviii*. — Archives départe- 
mentales, fonda H (abb. deSaint- 
Pierrelnont). 

PouiUé de Metz. — Portefeuille conte- 
nant des pièces relatives à Thistoire 
du diocèse de MeU, 9 cartons in-fol. 



pour la plupart copies du xtiii* siè- 
cle. — Bibliothèque de la ville de 
MeU, Mss n* 60. 
PouiUé de Verdun, manuscrit de 16&9 
de la Bibliothèque impér., n* 1 986&, 
fonds Saint-Germain. 
PouiUés do Metz, au nombre de trois, 
distincte par leurs dates et tous trois 
manuscrits. 

1" Pouillé latin de révèché de MeU , 
fait en ibUk, et conservé à la 
Bibliothèque impériale sous le 
n* i9,86A des manuscriU latins ; 
9" Pouillé latin du même évèché, 
fait en 1 606 , et conservé à la même 
Bibliothèque sous len* 1 9,867 ^ 
manuscrits latins ; 

(La bibliothèque de BleU pos- 
sède des copies de ces deux peail- 
lés faites au xvui* siècle.) 
3* Pouillé du même évèché, fait en 
1770 environ, dit de dom Ta- 
bouillot , conservé à la bibliothè- 
que de MeU sous le n*" 58 des Mss. 
( Ces trois pouillés sont en voie 
de publication dans un travail 
d'ensemble, par M. Lepage, aux 
frais et sous les auspices de la 
Société d'archéologie et d'histoire 
de la Moselle.) 
Quittances des soldoyeurs et autres. — 
Archives de THôtel de Ville , 8 car- 
tons. 
Recueil de la Bière , copie du xviu* siè- 
cle, 1 vol, in-fol. — Bibliothèque 
de la ville de Metz , Mss n* 87. 
Religieuses de Sainte-Claire de Metz, 
registre des cens qui leur étaient 
dus, i6ili8 , petit in-fol. conservé aux 
archives départementales. 
Seigneurie de Rodemack, censier de la 
seigneurie, i6i5-i6i6, 9 vol. petit 
in-fol., conservé aux archives dé- 
partementales, fonds E, 96 et 97. 
Séminaire Saint-Simon. — Archives de 
cet établissement, conservées aux 
archives départementales , fonds H. 
Siège de Metz de iliUk- — Archives de 

rUôtel de Ville, 1 carton. 
Tabellionage d'Elange {Actes du), 
xvi* siècle. — Conservés dans les 
archives départementales, fonds E. 
TabelUottage de Morhange {Actes du). 
XVI* et xvu* siècles. — Conservés 
dans les archives départementsies, 
fonds E, 973, 981, 986. 



Cette partie des arefaifes monieipales est en ce momenl (^1868) en voie de claMemeot. 
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fmrierdu ban iVAngeviUen, 1693. — 

Arehives départementakfl, fonds E , 

396. 
Terrier du ban d'AnteUng» XTin* siè- 

de. — Archives dépariementates , 

fonds B , 397. 
Terrier dm ban de BetUmge, 1697. — 

Archives départementales, fonds E, 

fto3. 
Terrier dubetn de BetllaimiSle , 1667. — 

Archives départementales « fonds E ,- 

koh. 
Terrier du ban de BUing,i']oS. — Archi- 
ves départementales , fonds E, & 1 9. 
Terrier du ban de Ihuêee, 1718. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Breiêtroff, 1761. — 

Archives départementales, fonds E, 

4a6. 
Terrier du ban de Bretnach, 1715. — 

Archives départementales , fonds E , 

Aa8. 
Terrier du ban de Brouck, 170a. — 

Archives départementales, fond» E , 

Terrier du ban de Buding, xvin' siècle. — 
Archives départementales , fonds E , 
435. 

Terrier du ban de Colmen, 1698. — 
Archives départementales, fonds E, 
hbi. 

Terrier du ban d*Eeckerange. — Archi- 
ves départementales, fonds E, ^79. 

T«rrter du ban d*Evendorff, xim* siè- 
cle. — Archives départementales, 
fonds E, 48i. 

Terrier duban de Fariberewiîler, 1698. 
— Archives départementales, fonds 
E, &83. 

Terrier du ban de FarechuiUerf 1 4 A 4 . — 
Archives départementales , fonds E , 
485. 

Terrier du ban de Flaetroff, 1698. — 
Archives départementales, fonds E, 
69a. 

Terrier duban de FolperemiUer, 169a. — 
Archives départementides, fonds E, 

497- 



Terrier du ban de Fontoy, 1733. — 

Archives départementales, fonds E , 

5oo. 
Terrier du ban de Grindorff, 1 706. — 

Archives départemratales , fonds E , 

5ao. * 

Terrier du ban de BalBng, 1733. — 

Archives départementales, fonds E. 

5&0. 
Terrier du ban de HeOing, 1699. — 

Archives départementales , fonds E , 

553. 
Terrier du ban de Heèetroff, 1739. 

— Archives d^on propriétaire da 

ban. 
Terrier du ban de Hettange-Grande. — 

Archives départementales , fonds E , 

56i. 
Terrier duban de fhmting, 1718. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban d^ImtnonviUe , xvni* siè- 
cle. — Archives départementales, 

fonds B. 
Terrier du ban de Kattembourgy 1 71 4. — 

Archives départementales , fonds E. 
r«rrter du ban de Kanfitn, t68a. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Kédange, 1693, 

petit in-fol. — Archives départe- 
mentales, fonds E. 
Terrier du ban de KempUeh, 169a. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Kerbaeh, 1733. — 

Archives départementales, fends E. 
Terrier du ban de Klanff , 1779. — Ar- 
chives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Kontz-Haute, 1 696. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Mégange, 1696. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Menekirehen, 1 69 7 . — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier duban de Metzereeche, 1698. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier duban de Metzerwuee, 1698. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Mohange, 1735. — 

Archives départementales, fonds E. 



Terrier du ban de Mwtenach ,1716 — 

Ahcbives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Neudorf, 173a. - - 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban d'OttonvUle, 1694. — 

Archives déparleroentales , fonds E. 
Terrier du ban de BavUle, i6a5. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Bémeling, 1691. — 

Archives départemcnlales, fonds E. 
Terrier du ban de Bémering, i6a6. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Bentgen, 1639. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Bohrback, xvii* siè- 
cle. — Archives départementales, 

fonds E. 
Terrier du ban de la Bothe, 1689. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Boueey-le-ViUage , 

1 733. — Archives départem<9ita{es,' 

fonds E. 
Terrier du ban de Saint - Françme , 

1733. — Archives départementales, 

fonds E. 
Terrier du ban de Sierck - Haute , 

1717. — Archives départementales . 

fonds E. 
Terrier du ban de Sieretroff, 1 733. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Scetrieh, 1697. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Tromhom, 1 701. — 

Archives départementales , fonds E. 
rsrrwr du ban de Tunting, 1741. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Walmeetroff, 1 733. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Wekring, 1699. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Weymerange, 

1696. — Archives départementales, 

fonds E. 
Traitée de paix. — Archives de THôtel 

de Ville, 3 cartons. 
Traitée de paix dee dua de Bar, 

xni* siècle. — Bibliothèque impé- 
riale, f. fr. 11,853. 



IMPRIMA* 



Aleatia d^^lematicA, par Scbœpâin, 

3 vol. in*fol. Strasbourg, 177a- 

J775. 
Annales ardini* Prenumetraieneie , par 

Hugo , abbéd*Étivii, in-folio, 1734. 

1739. 



Amiuairee de la. MoeeHe,de 1791 à 

1866. Mets,yerronnais,CoiU^on, 

Alcan, etc. 
Antiquitatum Amulfauinim libri très, 

par D. P. Baillet, 1 vol. in-fol. 

1730. 



Ardennitche GesekiBkte « par Kremer 
(voir Geneaiogieche Geechichte). 

Arrête choieie de la ceur eowferaine de 
Nancy, a vol. in-4*. Nancy, 1717 et 
1733. 

AtUu géographique, itatietique et hie- 
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torique de la MoeeUe, par M. de 
Saint-Marlin ; 27 tableaux et 7 cartes 
litbogr. in-fol.Metx, 186&. 

Auiwe. La Moselle , in-8*. S. Gryphe , 
Lyon, 1537. 

BaeHique (L'augiute) de Saint -Ar- 
nouU, par Valladier, 1 vol. in-û°. 
Metz, 161 5. 

Blieêgau (Dw), par Schultz, in-ia. 
Deax-Poot8,t838. 

BttUetinê de la Société d'archéologie et 
d'hiitoire de la Moeelle, in-8*. MeU, 
imp. RouBseau-Paller, 1868-1870. 

Cartulaire du Moyen Bhin, ou Urkun- 
denbuch zw Geichkhte der jetzt die 
Preu$$iichen Regierungi bezirke Co- 
bUnz und Trier bildenden MitteU- 
rheinischen Territorien; hearb. von 
H. Beyer, L. Eltester, A. Gorz, 
B. i-a in-8'. Coblenti, i86o-65. 

Chronique de Claude PhiUpin, publiée 
dans les Prewoet de Vhietoire de 
Lorraine de dom Galmet, t. III. 

Chronique de Jacomin Hutton , publiée 
par H. Michelant, 1 vol. in-8'. Metz, 
1870. 

Chronique de Reginon, petit in -fol. 
imp. J. Schœffer. Mayence, 16a 1. 

Chronique dite de PratUon, publiée dans 
\en Preuœe de Vhittoire de Lorraine 
de dom Calmet, t IV. 

Chronique du doyen de Saint-Thiébault , 
publiée dans les Preuoee de Vhietoire 
de Lorraine de dom Calmet, t. III. 

Chronique rimée tous le nom de Jean le 
Châtelain, i vol. in-iS*. Metz, i 698. 

Chroniquee Meennet, par Hugnenin, 
1 vol. grand in-8*. Metz , 1 887. 

Communeê de la Meurthe, par H. Le- 
page, a vol. grand in-8\ Nancy, 1 8&3. 

De Re diplomatica , par MabiUon , in-fol. 
imp. Biilaine. Paris, 1709. 

Deêcriplion de la Lorraine et du Bar- 
rois, par Durival, 4 vol. in-&*. 
Nancy, 1779. 

Dictionnaire du département de la Mo- 
selle, par Vi ville, a vol. in-8*. Metz, 
1817. 

Dictionnaire historique des ordonnances 
et des tribunaux de la Lorraine et du 
Barrois, par Rogéville, a vol. in-4*. 
Nancy, 1777. 

Dictionnaire topographique de l'arron- 

' dissetnent de Sarreguemines , par 
J. Tbiiloy. Metz, i865. (Ouvrage 
couronné par le Comité des travaux 
historiques au ministère de Tins- 
trnction publique.) 



Edelsass erchronik, par Bernbart Bert- 
zog, in-fol. Strasbourg, 159a. 

Euai statistique sur les frontières nord- 
est de la France, par M. Audenelle, 
1 vol. in-8*. Metz, 1837. 

Genealogischè Geschichte des alten Ar- 
dennischen Geschlechts, etc. par M. J. 
Kremer. Francfort et Leipzig, 1785, 
1 vol. in-&*, et Codex diplomaticus. 

Geschichte des vormaUgen Nassau-Saar- 
brûckschen Landes, par F. Rollner, 
I vol. in-8*. Sarrebruck, i84i. 

Gruter inscriptiones , U vol. in-fol. Am- 
sterdam, 1707. 

Uadriani Valesii notitia Galliarum, 
1 vol. in-4'. Paris. 

Histoire de Vabbaye de Saint-Denis, par 
dom Félibien, in-fol. Paris, 1706. 

Histoire de Vhérésie à Metz, par Mou- 
risse, 1 vol. in-&". Metz, 1670. 

Histoire de la province d* Alsace, par La- 
guille. S. J . in-fol. Strasbourg , 1 737. 

Histoire de Lorraine, par dom Calmet, 
7 vol. in-fol. Nancy, 1745-1757. 

Histoire de Metz, par les religieux bé- 
nédictins, 6 vol. in-4*. Metz, 1769- 

Histoire des évéques de Metz , par Meu- 

risse, in-fol. Metz, i634. 
Histoire de ThionviUe, par M. Teissier, 

1 vol. in-8*. MeU, 18a 8. 
Histoire du Luxembourg, par le R. P. 

Berthollet, .8 vol. in -4°. Luxem- 
bourg, 1741. 
Histoire du siège de Metz en i55a, par 

Salignac, 1 vol. in- 1 a. Paris, i553. 
Histoire du siège de Metz en lUUU , par 

Uuguenin et de Saulcy , 1 vol. grand 

in-8*. Metz, i835. 
Histoire de Fenfun, par Roussel, 1 vol. 

in-4*. Paris, 1745. 
Histoire de Verdun, par Tabbé Clouet, 

a vol. grand in-8'. Verdun, 1867. 
Historia Treverensis diplomatica, par 

Hontheim , 5 vol. in - fol. Trêves , 

1760-1767. 
Inventaire des Archives départementales , 

grand in-4*. Paris , imp. P. Dupont. 

(Publication commencée en i863.) 
Journal de Jean Aubrion, publié par 

L. Larchey, 1 vol.. grand in-8*. 

Metz, 1867. 
Journal de D. Floret, vers 1760, publié 

par M. F. M. Cbabert, gr. in-8*. 

Meti, Rousseau, 1863. 
Journal de J. Bouchez, greffier de Plap- 

peville, mémoires contemporains, 

notamment sur les événements du 



milieu du Xfu* siècle, publié par 
MM. Abel et de Bouteiller, gr. in-8*. 
Metz, Rousseau 1868. 
Journal du siège de Metz , par des Gha- 

natz. Metz, Lecouteux, i85a. 
Liste des villages et waignages du pays 
Messin, dressée pour les impositions 
extraordinaires de la guerre de 1 4 o4. 
Manuscrit original conservé à la bi- 
bliothèque de Metz, sous le n* 190. 
Publiée par M. de Mardigny 
dans les Mémoires de TAcadémie 
impériale de Metz, en i855. 
Matières bènéficiales , par Thibault, 
1 vol. in-fol. Antoine, Nancy, 1763. 
Mediani monasterii chronicon, par Jean 

de Bayon , publié dans D. Calmet. 
Mémoires alphabétiques pour servir à la 
description générale du Barrois, par 
de Maillet, 1 vol.in-ia. Bar, 1749. 
Mémoires de V Académie impériale de 
MeU, in-8*. Metz, 1819-1870. 
(Et notamment les Notes et 
Renseignements statistiques sur 
les routes , les cours d*eau et les 
voies de communication de la Mo- 
selle , avec carte^ par M. de Saint - 
Martin, aux années i856-i858.) 
Mémoires de la Société d'histoire et d'ar- 
chéologie de la Moselle, grand in- 8°, 
1868-1870. 
Mémoires de Philippe de VigneuUes, pu- 
bliés par H. Michelant , in-voL in-8*. 
Stuttgart, 186 a. 
Notice de Lorraine, par dom Calmet, 

a vol. in-folio. Nancy, 1766. 
Originum Bipontinarum , Pars i et 11, 
par G. Gh. GroU , a vol. petit in-4*. 
Biponti, 1761-1769. 
Persécution de l'église de Metz (La)^ 
par Jean Olry, publié par 0. Cuvier, 

I vol. in-ia. Paris, 1869. 
PomJUédu diocèse de Trêves, Notice de 

Lorraine, t. I. 

PubUcations de l'Institut archéologique 
du Luxembourg. Luxembourg, a 5 
vol. in-4*, 1846-1870. 

Recueil des édits et ordonnances de Lor- 
raine, vol. in-4°. Nancy, 1733. 

Revue d'Austrasie, a séries chacune de 

II vol. grand in-8*, i837-i848; 
i863-i863. 

Rheinischer Adel dans Die hôchste Zierde 

Teuts<^landes, par Hnmbracbt, 1 vol. 

in-4*. Francfort, 1707. 
Ruines du comté de Bitche {Les)^ par 

J. Thilloy ( Mémoires de V Académie 

impériale de Metz, 186a). 
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Simple crayon de la noblesee de Lor- 
raine (la), par Hasson Lescossois, 
1 vol. io-4*. Paris, 167Û. 

f^rieilegium^ par dom Luc d'Achery, 3 v. 
in-fol. Paris, Mootalaot, 1733. 

Suuittique de la Moeelle, par le comte 
Goichen, graod io-fol. Paris, 1809. 

Statiitique de la MoeeUe, sous la direc- 
tion de M. de Cbastellux, 1 vol. 
grand io-8*. MeU, Pidlez, i854. 

Slatiêtique du dépariement de la Mo- 



telle, par Verroonais, 1 vol. in-S". 

Metz, i8&ft. 
Supplément à cette etatietique, 1 vol. 

in-8*. Metz, iSSa. 
TaMeau des communee de la MoeeUe , par 

M. Parant, t broch. in-4'. Metz, 

1895. 
Tableau de$ communee de la Moselle, de 

leur» tectione et écarts, in-fol. Metz, 

1895. 
Tableau des distances légales dans le 



département de la Moselle, grand 
in-4*. Metz, i85&. 

Territoire de la Moselle {Le) y his- 
toire et statistique , par M. de Cbas- 
tellux, 1 vol. in-&*. Metz, Maline, 
1860. 

Topographia Palatinatûs Rheni, par 
Zeiller, publié par Merian. BÂle, 
in-fol. i655. 

TraUé du département de Metz, par 
Slemer, 1 vol. in-&*. Metz, 1756. 



CARTES DANS LESQUELLES SE TROUVE COMPRIS 

LE TERRITOIRE ACTUEL DE LA MOSELLE. 



I 



CARTES TOPOGRAPHIQUES 



!^ CARTES GÉNÉRALES GRAVEES. 



Carte de Cassini (1760 À 1789), à Téchelle de 



I 



••tOO' 



Le Carte de France du Dépôt de la guerre, à récbelie de 



département de la Moselle y est représenté sur les feuilles 
109, 110, lAi, iiÏ9, 161,469, 175. (La figure 3 delà 
plaucbe II représente le tableau d'assemblage de ces 
feuilles. ) 



I 



••0*0' 



Le département de la Moselle y est compris sur les 
feuilles 95, 96, 36, 37, 38, 59, 53, 5/i, publiées de 
t836 à 1837. (La figure 4 de la planche II donne le 
tableau d'assemblage et les noms de ces feuilles.) 



â° CARTES PARTICULIERES GRAVÉES. 



Carte du cours de la Moselle et de la Meurthe , de Nancy à 
Metz, 1 feuille. 

Carte du cours de la Moselle de Metz à Coblentz , 3 feuilles. 
Ces deux cartes, à l'échelle de jïtjô, dues à M. Le- 
brun , gravées par Cbalmaudrier, ont été publiées en 
1779 , par la Société royale de Metz, avec les Mémoires 
concernant la navigation des rivières des Trois- Éeéchés. 

Carte du cours de la MoseUe et de la Sarre, depuis Melz et 
Sarreguemines jusqu'à leur embouchure respective, par 
M. Plouguer, ingénieur en chef: à l'échelle de TnWô' 
gravée par Dupuis, publiée en 178Ù. 

Carte lithographiée du cours de la MoseUe dans le départe- 
ment, d'après les minutes de la carte de France, à 
l'échelle de "tôtôt, destinée au service des ponts et 
chaussées, publiée en i833. 

Carte du département de la Moselle, par le Dépôt de la 
guerre, en 3 feuilles, publiée en i838. (Reproduc- 



tion des feuilles de la carte de France indiquées ci- 
dessus. ) 

Carie des environs de Metz, pour les opérations du camp de 
la MoseUe , à l'échelle de 777^7 , en 6 feuilles , publiée 
en ï^hh par le Dépôt de la guerre. 

Carte du département de la MoseUe, par M. de Saint-Martin, 
chef du bureau des ponts et chaussées, en une feuille 
réduite au ,^,'^^ 1 , , d'après la carte du Dépôt de la 
guerre, publiée en \%hh. 

La même que la précédente, rectifiée et augmentée, publiée 
pour la seconde fois eu 1860. 

Réduction de la carte du Dépôt de la guerre au jt^iVôTi P"" 
bliée en 1807. Le département de la Moselle est coiù- 
pris sur trois feuilles, qui portent les n** 9, ii!i et i5. 

Carte des ckemins de fer, plans métrés au 77777, exécutée 
eu 18/17 et en i85/i pour les besoins du service des che- 
mins de fer. 



Moselle. 



L 
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3° CARTES MANUSCRITES. 



Cartes exécutées par Mêf . Pùradin père et fils et Denis , en 
1780 et années suivantes, de la frontière nord-est de 
la France, pour !e maréchal de Belle-Isle, à l'échdle 
de Tfn^- Hait de ces cartes, de 3 mètres sur a , existent 
à Metz : 6 à la bibliothèque de la ville , a aux archives 
départementales. Mais il en manque à la collection plu- 
sieurs qui comprendraient \t^s environs de I^Ieti et de 
Longwy. 

Ix>s plans du cadastre , commencés dans la Moselle en 
1806, terminés en iSAo, et repris pour les communes 



les plus anciennement cadastrées de iêkb k i85i, 00m- 
prenant des levés parceUaires par masses de eoltares à 
difiërenles échelles, variant, selon les époques d'exé- 
cution , de Y^ k Y^ , et des tableaux d'assemblage à 
l'échelle de ^^ j ^ ^ , avec un fig«ré de (errain à vue, re- 
présenté par des hachures. 
Les minutes do la carte du Dépôt de la guerre, k Téclidle 
de 77757, exécutées de i8a5 k i833, conservées k ce 
Dépôt et partieUemenl reproduites, comme nous l'avons 
dit, pour les besoins des servicr s publics. 



II 



CARTES POLITIQUES ET ECCLÉSIASTIQUES. 



Les territoires qui forment le département de la Moselle 
se trouvent compris dans les cartes qui représentaient 
le duché de Lorraine et les TroisÉvéchés. C'est donc 



dans ces cartes, publiées avant la division départemen- 
tale de la France, que nous devons chercher les indica- 
tions géographiques relatives à notre travail '. 



1° CARTES POLITIQUES. 



Lorraine (Duché de)^ par Gérard Mercator, une feuille 
Yï-oôTô- ^^^^ GaUiœ Geographicœ, per Gerardum Merca- 
torem; Duysbourg, 16/17. 

Lorraine, gravée par Ortellius en 1687, une feuille ^^^'p,^ . 
Plus étendue que la précédente, cette carte se trouve 
dans Theatrutn orhis terrarum, de Ahrah. Ortelliut. 

Lorraine, une feuille, publiée à Tours (Cœiaroduni Turo- 
num) en i5g3. Cette carte, sans nom d'auteur, -doit 
être attribuée soit à Bouguereau , auteur de l'atlas inti- 
tulé : Le Théâtre français et Toun, lôgii, in-fol., soit à 
Damien de 'Templeux , qui a publié vers la fin du 
XVI* siècle quelques-unes des plus anciennes cartes des 
provinces du royaume de France et de plusieurs Etats 
voisins. Cette feuille a été aussi reproduite dans les an- 
ciens atlas, mais moins souvent que celle de Mercator. 

Description de la haute et supérieure Lorraine ( Lotharingiœ 
ducatus superioris vera delineatio). Colonie Agrippine, 
excud. J. Bussemacher, 1 feuille in-fol. Cette carte, 
sur laquelle sont gravés plusieurs portraits et les armoi- 
ries des principaux fiefs, est dédiée au duc de Lorraine 
Charles III; elle fait partie de l'atlas publié on lôgS, à 
Cologne, par Bussemacher. Elle a été reproduite dans 
l'atlas de Tassin , in-fol. Paris, i634 (775707 environ). 

Lorraine, par Gérard Mercator, a feuilles 775777. 

Lorraine, par Gérard Mercator; Duysburgi; Antsverpiœ; 
OrleUii, 1698, t feuille. 

La même: Cœsmrodum Turonum, iSgS; Amstebdami , 



Hondii, i6o3, i6og, 1619; ibid. Guilleimi Blaeu; 
ibid. Joannis Jansonii , 1 feuille. 

La Lorraine, ti^-grande carte publiée à Paris en 1666. 

Lorraine et fiarrot«,par Nicolas Tassin, en 9 feuilles. Paris. 

La Lorraine. — Les estais qui passent sous le nom de Lor- 
raine, par Guill. Sanson : d'abord eu une feuille, avec 
a tables ; puis, par le même , en deux feuilles. Paris , 
1661 , puis par J. Blaeu en i683; puis chez Jaillot en 
1676 , en 1681, en 1696, en 1700 et en 1709 : la pre- 
mière k l'échelle de 77—7. 

Lorraine, Barrais et TroisEvéchés, par Guillaume Sanson, 
en a feuilles; échelle 777377. Paris, 1661. 

La même, en deux feuilles: Amstelodami, Joannis Blaeu, 
i663. Paris, Jaillot ( 1 67 /i ) , 1681, 1696. 

Lorraine, par Nicolas Wisschcr. Amstelodami, 1 feuillr. 

Les duchés de Lorraine et de Bar et les Trois-Èoéchés , etc. 
recueillis de divers mémoires du sieur de Tillemoot,par 
J.B.Nolin, géographe ordinaire du roi , 1 685, une feuille. 

Lorraine^ par Jean-Baptiste Noliu. Paris, 1676, 1 feuille. 

Lorraine et Alsace, par Giacomo Cantelli. Borne, 1C89, 
1 feuille. 

Lorraine et Alsace, par Pierre Duval. Paris , 1 67G , 1 feuille. 

Le Barrais, par le même. Paris, 16B& et 1677, 
1 feuille. 

Alsace et Lorraine, par Henry Singrc, géographe de 
M. le prince de Condé , en 1 680 , avec les pays situés 
vers la Sarre, la Moselle, etc., en plusieurs feuilles. 



' On trouve (lans la Bibliothèque historique dt Im Fnmee, pur J. Ldong (& vol. in-fol. Paris, 1768, édition rcfvue par F«vrei de 
Fontetle) , la liite des cartes et des oovrages relatifi à It géographie de la Lorraine , do Barrois «l des Troi*-Evédiéi pabliéa jasquVn 
1768 (t. I, p. 116). 
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». Paris, JaiUot, 1696, 1709, 1 feuille. 
Loirùinêf pu* Uébaux, en s fsuiilet. Parii, 1696 ( 1709). 
Les btatê du duc de Lorraine et de Bar, en 6 feiiiiles , au 

77gVô7' ^^B« ^'i^^i 1704 et 1705(1797). 

La Lorraine, le Barroie et lee Troit*Boéehéi , par Kieolas de 
Fer, 1 feuille in-fai. 

Lêi même, publiée en 1708, sous ee titre: Lee iuehêt de 
Lorraine et de Bar, les Emettez de Metz, Toul et Verdun, 
i feuille frrand in-fol. 

Carte de la Lorraine et de r Alsace, par Bourguignon d'An- 
ville, 1719; petite carte in-4', jointe à la Description 
géographique de la France, par Tabbé de Longuerue , 
Tune des premières eartes de la jeunesse de ee grand 
géographe. 

Carte générale des duchés de Lorraine et de Bar et des Trois- 
Évéchés, par Didier Bugnon, premier ingénieur et géo- 
graphe de S. A. R. le duc de Lorraine, 179a pX 1796, 

1 feuille; échelle ys^TTôTô- 

Elle est en tète de l'Histoire de Lorraine, par D. Cai- 

mel, et elle y est suivie de cartes particulières des dio- 
cèses (n** 6). 

Les duchés de Lorraine et de Bar et les Trois -Éoéchés, 
où Ton a mis les postes, sur les observations de M.Cas- 
sini, parle sieur Le Rouge ; échelle tôt^ôôô- Paris, 17^48, 
1 feuille. 

Carlie de la Lorraine et du Barrois, dans laquelle se trouvent 
la généralité de Metz et antres enclaves (suivant la nou- 
velle création des bailliages, faite en 17Ô1 ), par le sieur 
Robert de Vaugondy; échelle ^^J^^, , «756, i feuille. 



Cette carte , qui est la feuille 33 de V Atlas universel 



de Robert, est extrêmement complète pour Téchelle, et 
beaucoup plus correcte que toutes eelies qui Tont pré- 
cédée; du reste, elle arait été rédigée sur les documents 
fournis parle Mémoire sur la Lorraine, de Durival. 

Cm^te générale des duchés de Lorrains et de Bar et des Éeé- 
chés, par le sieur de Lafoese, géographe, 1769, une 
feuille grand in*fol. ; échelle 73^^77. 

Le gotteemement de Lorraine et des Troiê-Éséchés , 1 feuille 
(vers 1770). 

Carte de la Lorraine et du Barrois , pour servir à la des- 
criplion de ces provinces, publiée dans le tome I" de la 
Description de la Lorraine , par Durival, 1778, 1 feuille 
in-A*. 

Carte de la Lorraine, du Barrois et des Trois-Évéchés , par 
Dezauche, i79o,in-fol. 

Description du pays Messin et de ses confins, de findustrie 
de M. Abraham Fabert , Tun des magistrats de ce lieu ; 
écheUe , Jo^„ , 1610, 1 feuille. 

La même. Paris, Leclerc; Anistelodami. Hondii, ibid, 
Guillclmi Blaeu. 

Messin. — Nova territorii Metensis descriptio , autore Alnr. 
Fabert, console urbis Metensis. Amsterd. A. D. 1619. Le 
nord occupe la portion h droite de la carte ; on y voil 
indiqués le Val de Metz au nord-ouest, le Hault-Chemin 
à Test , risle au sud -ouest et le Saulnoy au sud-est. 

Cette carte ne contient donc que le pays Messin pro- 
prement dit {pagus Metensis)^ lequel en entourait la ca- 
pitale. 

Le pays Messin, par Jean Brioys; 1 feuille. 

La même. Paris, de Fer, 1 petite feuille. 



ù" CARTES ECCLESIASTIQUES. 



Kvéché de Metz, par Nicolas Sanson, en 9 feuilles, échelle 
TTjTj^. Paris, iC5o et i656 (1676, Robert, 1730). 

L*une des feuilles comprend les arcbidiaconés de 
Metz, de Vie et de Marsal, etc., et Tautre, Tarchidia- 
coné de Sarrebourg, etc. 

Diocèse de Met: , dans la partie septentrionale de la Lor- 
raine, sur les mémoires de Didier Bugnon, premier in- 
génieur et géographe de S. A, R.; t feuille, échelle 



nhvz^ 1794 et 1795. 



Celte carte est en tète du tome I" de YHistoire de 
Lorraine de D. Calmet. 
Nova et accurata delineatio geographica episcopatus Me- 
tensis quoad juridictionem temporalem (carte du tem- 
porel de Tévèché de Metz), s. 1. n. d. 1 feuille in-fol. 

échelle tôôttô- 

La décoration du cartouche indique nettement le 
XVII* siècle. 



III 

CARTES DÉPARTEMENTALES. 



Carte du département de la Moselle, de TAtias national de la 

France; échelle rfrirô- Paris» *79*- 
Carte de la Moselle, par Miroménil; échell e,, ^^^^,„ . Paris, 179t. 



Carte de la Moselle, 1 feuille, o",5/i sur o'*,8o; échelle 
éditions à diverses dates. Metz, Verronnais; la 



dernière en 1860. 



Carte du département de la Moselle, par Capitaine; réduc- Carte de la Moselle, réduite à Téchelle de 



) 



1 Cuovu * 



d'après 



tion de celle de Cassini à l'échelle de m-W;; , f. n' 6. 



1« I |00 « 



Paris, 1796, 1891. 
Carte du département de la Moselle , gravée par Michaud ; 
échelle .>.'„,^ . Metz, Antoine, 1817. 



«00000 



La même carte, nouvelle édition corrigée. Metz, Verron- 
nais, 1891. 



la rarle de l'Etat-major, par M. de Saint-Martin, 1 feuille, 
Metz, iSkti. 

Carte de la Moselle, partie de la publication de la Statis- 
tique Cbastellux , gravée par Baur. Metz, Pallez, tSbk. 

Carte de la Moselle, 1 feuille, échelle ,,p'^^, . Metz, Dem- 
bour et Gangel, i865. 



G. 
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Carte de la Motelle, gravée par Miroménil; échelle de 



;^, 1 feuille. Strasbourg, Fielta frères, i863. 



900000 > 

Carte de Varrondistemetit de Metz, i feuille; échelle de 

,^,t,, » Metz, Verronnais, 18&0. 
Carte de rarrondiiêtment de TlùonviUe, 1 feuille; échelle 



Diverses cartes du département de la Moselle ont été aussi 
publiées dans les atlas géographiques de la France par 
départements. 

Carte du canton de Sierck, 1 feuille gravée par Dupuy vers 
1 84o ; échelle de -^ 



1000 



de 



I ooooo* 



Metz, Verronnais, i859. 



Carte tynoptique des wries de commumeation de la Motelle , 
I feuille in-ia, sur o",65, échelle de -j-jjpsTy. Metz , 
Verronnais, i865. 



Carte géologique du département de la Moêelle, exécutée 
d'après le travail de M. Tingénieur eu chef des mines 
Reverchon , complété par M. l'ingénieur Barré , publiée 
aux frais du département. 



EXPLICATION 



DES 



ABRÉVIATIONS EMPLOYÉES DANS LE DICTIONNAIRE. 



abb. Boni abbaye de BoazouYiHe. 

— Brau — de Brauweiler. 

— Echl — d'Echternach. 

— Just — de JiiatemoDt. 

— Freisl — de Fretatroff. 

— Longev — de Longeville-lei-Saint-Avold. 

— Neum • — de Nenmaoster. 

— S*-Arn — de Saint-Arnould de Mete. 

— S'-Glém — de Saint-Clément de Metz. 

— S'-Mart — de Saint-Marlin-lez-Metz. 

— S*-Math — de Saint-Mathias de Trêves. 

— S -Max — de Saint-Maximin de Trêves. 

— S'-Panl — de Saint-Paulin de Trèvps. 

— S -Pierr* — de Saint-Pierremont. 

— S-Symph — de Saint-Sympborien de Metz. 

— S*-Vinc — de Saint-Vincent do Metz. 

— S**-Glo88 — de Sainte-Glossinde de Metz. 

— Vil! ~ de Villers-Bettnach. 

anc ancien. 

Ann. Prem Annalet ordinU Prtmomtratenêis , par Hugo. 

arebev archevêché ou archevêque. 

areh. départ archives départementales de la Moselle. 

— H. de V — de THôlel de viUe de Metz. 

— Lamb — du marquis de Lamberlie. 

— prim. Nancy — de la primatiale de Nancy. 

— Vill.-le-Rond — du prieuré de Viiiers-le-Rond. 

atL atlas. 

auj aujourd'hui. 

baill. de S'. Mi b Etat du bailliage de Saiut-Mihiel en 1 57 1 . 

Bert. Hist. Lux Histoire de Luxembourg, par le P. Bertholiet 

bul bulle. 

c** canton. 

eart cartulaire. 



Liv ' EXPLICATION DES ABRÉVIATIONS. 

cart. év. de M cartulaire de révéché de Metz. 

rart Moy. Rh — da Moyen Rhin ( UrkuniUntmeh , etc.). 

carte Ruf^n Carte du diocéte de Metz, d*aprè« Didier Ruf^non. 

— Cass — de la France , par Gassini. 

— Ét.-maj — — du Dépôt de la guerre par les officiers d'Etat-major. 

— Tas — dêl^ lorraiMê et du Barrmê» par Nie. Tassio. 

— Vaug — — par Rob. de Vau(;ondy. 

cath cathédrale. 

cens ccnsier. 

eban. rég chanoines réguliers. 

cbap chapitre. 

ehap. calb. cartuiaire do chapitre d«. la grande ëglife de Meti. 

chart. Stun — de Tabbaye de Sturzelbronn. 

ch charte. 

chit château. 

cbàteH chélellenie. 

f h.-i chef-lieu. 

Chrou. doy. de S'-Thiéb Chronique du doyen de Saint-Tbiébault. 

— Jac. Hus — de Jacomin liusson. 

— Cl. PbU — de Claude Pbilipio. 

— Prail — dite de Praillon. 

— rim — en vers sous le nom de Jean le Châtelain. 

— Ph. do Vign — de Philippe de Vigneullea. 

— met. app. pr Chronicon Metenee appendix prior, 

coll. S'-Sauv Collégiale Saint-Saavenr de Meti. 

— S'-Tbiéb — Saint-Tbiébault de MeU. 

c" commune. 

cr. de Lorr le Simple crayom de Im nobkue de Lorraine, par ^tathieu Husson Losconaois. 

Crol. Or. Rip Originum Bip^nlktarum, etc. par CroU. 

décl déclaration. 

dén. Th. Alix Dénombrefmni du duché da Lorraine, par Thierry Alix. 

— de Créh — dn c^mté de Créhmtge, 

dénombr dénombrement, 

détr détruit. 

dict. Viv Victiwnairtdala MoeeUc, par Vlville. 

— Verr. . . • . . Statietique da la MoaeUe, per Verronnaii. 

dioc. Lux Diocéee de^Laxambemrg , projeté, d«ni Rertholl' t, IKetoire de //u^m6oMf>^. 

Dipl De Be diplamatica, par D. Mabillon. 

D. Cal Hiitah^ de Larrakm, par D. Celmel. 

— Not. Lorr iVofice da la Lorraine, per D. Galmet. 

dom. Rar Dénombrement des domaines de Berrols. 

— gén. de M — — de la généralité de .MeU. 

— Lorr — — de la Lorraine. 

don donation. 

Dur. Lorr Deêcriptiim de k lertaine, per DvHval. 

Edels. chron EUâwieche chromk, par Heraog. 

•mp empereur. 

ep. met. temp Kwa et uccHTAle deUneatlo geogr wpM ca epieeopattu Mekntiê qMoad jnridictionem tem- 

portdem. 

ér évéebé ou érèque. 

t ferme. 

Ftb. territ. met Nova territorU Meteneii deeeriptio, auclore A. Fabert. 
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DEPARTEMENT 



DE LA MOSELLE. 



Abb^tille, c** de Gonflans. — Abbatiê euria, 1167 
(arch. prim. Nancy, Saint-Martin-lez-Metz , liasse 8). 
— AbbeuviUe, t^oS (chap. cath.s. Tan.). — Abeville, 
XV* siècle (chron. Praillon). — -Hehleville, ikfili 
(cart. év. de Metz, t. III, p. i3o). — Abuefvilie, 
1629 (letl. de dé6, arch. h. de V. AÂ, 1^). — 
Habezville, AbevUle, i5i3 (terr. abb. Saint-Pieire- 
mont, p. 987). — Abevilla, Abbatis vUlà, ibkU 
(pouillé de Metz). — Abeville ou Abeville, 1779 
(Dur. LoiT.). — En patois : AubeuveUe. 

Siège d^une cure de Tarcbipr. de Halrize , dép. de 
Fabb. Saint-Martin de Metz, puis de la primatiale 
de Nancy. 

Autrefois Barrois,bailI. d'Étain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Tbu- 
méreviile; passa, lors de Torganisaiion de Tan m, 
dans celui de Valieroy, et en 180a dans le canton 
actuel. 

Aboncodbt, c**' de Metzerwisse , sur la Ganner. — Elpin- 
dorph, Epindorf, Epindorc, Epidorf, 1147 (abb. 
Vili. cari. t. I, E, 1). — Davange, 1180 (ibid. ^ 
liasse I, Aboncourt). — Ependorf, 1 196 {ibid. cart. 
t. I, p. 3). — Ebuncurt, laia {ibid. A, 6). — 
Ebidorf, 1 a 1 2 ( ibid. A, 7 ). — Aboeourt, 1 3 1 1 ( chap. 
cath. s. l'an.). — Evendorf, i3i/î (abb. Vill. t. I, 
A, la). — Ebbmdorf, i35o (ibid. A, 16). — 

Moselle. 



Aubocourlf i35i {ibid. A, 9). — Aboticuria, j35i 
{ibid.hj i5). — Aboncurt, 1354 {ibid. liasse I, Abon- 
court). — Auboncuria, i355 {ibid. cart. A, 8). — 
Eboncuria tuper Rivulum Kannem , 1 4 a ( ibid. t. II , 
p. 109 V®). — Auboncouri, i/i3i (D. Cal. bisl. 
Lorr. pr. V, a44). — Abocuriaf iû63 (arch. h. de 
V. attest. du clergé, AA, a a). — Ebecuria, 1/168 
(abb. Vili. cart. t. I, A, i3). — Oboneourt, 1^69 
{ibid. A, a3). — Ebendorf, Dhendorf, Aboncuria, 
i5&/i (pouillé de M.). — En allemand : Wehch- 
Evendorfal Endorf. — En patois : Aubonco. 

Fief du chap. de Notre-Dame de Nancy ( 168 1 , 
arch. départ, dénomb.). 

Paroisse de Tarchipr. de Kédange ; dép. de Tabb. 
de Villers-Bellnacb, qui avait Budange et Saint- 
Bernard pour annexes. 

Autrefois Troi»-É véchés , prév. de Sierck , coût, de 
Lorraine. — Fit partie, de 1790 à i8oa , du can- 
ton de Lultange et passa, à cette dernière époque, 
dans celui de Metzerwisse. — A Neudlange pour 
annexe. 

ABRévBAcx (Ruisseau de l'), sur le territ. de la c'" de 
Moineville. 

AcbItel, c*^ de Vemy. — Le Chaiitel de liex Sairley. 
— Chattel de léê Sarly, 1/106 (liste des vili.). — 
Chaistelz déliée SarUy, i/i65 (chap. cath. s. Tan.). 
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— Cheitel prèi de Sailey, 1 5 1 G ( ibid. ). — ChasU*$ 
près de Saillpy , i5i6 (ibid.). — Chaistel dcllès 
Scdrley, i538 (ibid.). — Chaiilel lés Sailly, i556 
(ibid.). — Auchastel, xvii* s* (carie BeauL). — 
Auchdtelj xvii* s* (carleTass.). — Chastel, xvn" s" 
(Lolh. sept.). — Achaptely 1681 (av. et dénomb. 
chap. calh.). — Haulchastel, 1756 (Steni.d<5p. M.). 

— En patois : Chaité. 

La seigneurie cJ'Achâlel, haule, moyenne et basse 
justice , appartenait au chapitre de la cathédrale de 
Metz et formait un fief mouvant du roi de France. 

— Etait annexe de la paroisse de Sailly. 
Autrefois Trois-Evùchds, baill. de Metz, cou(. de 

Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton 
de Sailly (dislricl de Morlian(je); passa en Tan m 
dans le canton de Soigne, et en 1809 dans celui de 
Vernv. 
AcBRN, c"" de Rohrbach, sur TEichel. — Achkenay 
1371 (charte abb. Herbilzheim, Als. dipl. dclxvi). 

— Achairif 1761 (ord. de Lorr. VIll, a83). — 
Achen ,1771 (ibid. xii , ^122 ). 

Existait en ia^6 (D. Cal. not. de Lorr.). — Pa- 
roisse de farchipr. de Hornebach, qui avait pour 
annexes Kalhausen, Etting et Hutting. 

Autrefois Lorraiae, baill.de Sarreguen]ines,cout. 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Rohrbach 
depuis sa création. — A pour annexes les moulins 
de Walckmiihl, Gallenmûhl etOhhgmuhl. 

AcuBRBACii (RiissEAc d'). — Prend sa source sur le 
ban de Brandelfing et de Schoenhofif, traverse les 
communes de Gros-Réderching, Achen, Kalhausen, 
Weidesheim , sur une longueur de 1 o kiloni. , et se 
jette dans la Sarre. — Achenerbach (carie Ét.-maj.). 

AcKERBACH, f. et m'", c"' de Hellimer. — Acrebach (carte 
Cass. ). 

Ancienne commanderie de Tordre de Malle ; ccnse- 
fief, siège d'une justice haule, moyenne et basse 
( 1681 , dénomb. 10 mai). — Le 2 avril 176'!, 
Ackerbach fut réuni par le roi Stanislas au comté 
de Hellimer, érigé en faveur dvk baron de Gaillard. 

— Dépendait de la paroisse de Hellimer. 
Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût. 

de Lorraine. 
Adahcourt, c"* de Faulquemont, sur laNied française. 

— Daincoi't, i3i6 (abb. Longev. éch.). — Adein- 
court, 1021 (cart. év. de M. t. VI, p. 12g). — 
Adiencourt, xvii* s* (episc. met. lemp.). — Dm- 
court, xvii* s" (carte Tass.). — Daineourt, xvii" s* 
(Fab. terril. meL). — Adincourt, 1770 (pouillé de 
M.). — En patois : Atulinco. 

Fief mouvant du roi de France, siège d'une justice 
haule, moyenne et basse (1 683, dénomb. 3o avril). 



— Etait annexe, alternativement d'année à année, 
des paroisses de Herny et de ViltoncourL 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Metz, coul. de 
l'évêché. — Fil partie en 1790 du canton de Faul- 
quemont, passa dans celui de Herny lors de l'orga- 
nisation de l'an ni et revint en 1802 dans celui de 
Faulquemont. 
Adela>ge, c**" de FaulquemonL — AUngias, 1102 
(abb. Senones, I). Cal. t. V. pr. ccxlvh). — Edlin- 
gen, iôqA (dénomb. Th. Alix). — Adlange, 1682 
(dénomb. mars). — En allemand : Edelingen. 

Village du comté de Faulquemont. — Était une 
annexe de la paroisse de Bouslrofl*. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Faulquemont 
depuis sa création , en 1790. 
APFLéviLLE, c*" de Conflaiifi, sur TOthain. — Utifle- 
villa, lo'ig (abb. Saint-Max. bull. Léon IX). — Af- 
fiainville, 1377 (arch. h. de V., traité de paix, AA, 
/j3). — Aujleville, i5oi (inv. des lil. de Lorr. 111, 
267). — AJlaiville, i536 (ibid. 276). — Auffie- 
ville, i55i (ibid, 277). — Ajfflaville, 1612 (ibid. 
VI, 309). — Ajfflemlle ou AJlainville, 1779 (Dur. 
Lorr.). — En patois : Aujfieuvelle. 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne et 
basse, mouvant de la châtellenie de Briey et dép. 
de la baronnie de Fontoy ( 1 68 1 , dénomb. 1 5 août). 

— Était annexe de la paroisse d'Aix (évôché de Ver- 
dun, doy. d'Amclle). 

Autrefois Barrois, baill. d'Élain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie en 1790 du canton de Nor- 
roy-le-Sec et y resta jusqu'en 1802 , oii il fut dass*' 
dans le canton actuel. 
AiDLi?!G, vill. c"* de Bouzonville, sur la Nied française. 

— Aidelingen ,1281 (inv. des lit. de Lorr. 1 , 1 5 1 ). 

— Edling, XVI 11* siècle (pouillé de M.). — Edeling 
ou Aidling , 1 779 ( Dur. Lorr. ). — Edeling , Edling ou 
Aidling (dicL Viv.). — En allemand : Edlingen. 

Était annexe de la paroisse de Vaudreching. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie dès 1790 du canton de 
Bouzonville (alors district de Sarrelouis) et fut uni 
avec Heckling à la commune de Bouzonville par 
décret du 22 juin 1810. 

AiDLi.NG (Ruisseau d'). — 4*rend sa source à Aidliug, 
traverse les communes d' Aidling et de Bouzonville 
sur une longueur de 2 kilom.else jette dans la Nied. 

AiGcisERiE (L'), écart, c"* de Boulay. 

Aire (Ruisseau d'). — Coule sur le terril, de la c"** de 
Han-sur-Nied et se jette dans la Nied française. 

AisEXDACH (Ruisseau d'). — Coule sur le terril, de la 
c"* d'Eincbeviller. 
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Aix ou Âiscui, vill. c"* de GondrecoiiH , sur TOUiain. 

— Aix, 1375 (inv. dos lit. de Loir. V, 7). — Aiz, 
i386 (i6trf. Il 3). — Aiz prez Gondrecourt, i445 
(ibid. III, aSa).— Aixe devant Gondrecourt, 1A97 
{ibid. 965). — Ere, xvii* siècie (Loth. sept.). — 
AischfiSy 1769 (de Maill. Barr.). — Atchy Aische, 
1756(0. Cal. not.Lorr.). — En patois: Aich. 

Il y avait une seigneurie foncière raouvant de ia 
pnSvôté de Briey. — Paroisse du doy. d' Amélie (dioc. 
de Verdun) qui avait Affléville pour annexe. 

Autrefois Barrois^ baill. de Briey, coul. de Sainl- 
Mihiel. — Fit partie dès 1790 du canton de Nor- 
roy-le-Sec (alors distr. de Briey) et passa en 1803 
dans le canton de Conflans. — Chef-lieu commu- 
nal jusqu'au 5 avril 1811, époque où il fut réuni 
à Gondrecourt. 

Au.%zY (RtissEAu DiJ Trou d'). — Coule sur le terril, 
de la c*^ de Cosnes. 

Albach (Hcissead d'). — Prend sa source à Cotlen- 
dorff, annexe de Schwerdorff, traverse cette der- 
nière commune sur une longueur de 9 kilomètres 
et se jette dans la Nied. 

Albach ( Ruisseau d'). — Prend sa source à Zoufltgen, 
traverse la commune de Bodemack sur une longueur 
de 1 kilomètre et se jette dans la Moselle. 

Albach ou Altbach (Ruisseau d'). — Prend sa source 
à A spelt (Luxembourg) , traverse les communes de 
Mondorff, Beyren et Kontz- Haute sur une lon- 
gueur de 10 kilomètres et se jetle dans la Moselle. 

Albe, c"'. — Voy. Sarialbe. 

Albb (L^), rivière. — Elle prend sa source à Rodalbe 
(Meurthe) et à Ackerbach (c"" de Gros-Tenquin), 
traverse les bans de Lenning, Nelling-Petit, Rohr- 
bach, les deux Kinger, Haxembourg, Guéblange, 
Sarralbe, sur une longueur de 97 kilomètres, et se 
jette dans la Sarre au-dessous de Sarralbe (Mo- 
selle). — Fluviolus AbeUca , 7 1 a ( Dipl. II , p. /i 36 ). 

— Fluviuê Abliea in pago Saroinêê, 713 {ibid, 
p. 439). — Alba, 1675 (Val. Not. Gall. p. 8). — 
Albiif Alva (D. Cal. not. Lorr.). 

Albe (le pays arrosé par TAlbe). — Albechowa, 870 
(partage entre les rois Charles et Louis). — AWe- 
chowa seu paguê Albensis haud dubiè à Jluvio AWd 
nomen accepit (Val. Not. Gall. p. 9). 

La plupart des auteurs pensent avec raûon qu'il 
est ici question du Blâmontois (Meurthe). 

Albebweillbr, vill. ruiné, rétabli sous le nom de 
WiUerwald. — Voy. Weiller et Willebwald. 

Alch, h. c"* de Téterchen. — Voy. Alsch. 

AténoTiT, vill. c"*deSaint-Jure. — Alamont, Alenmuut, 
1 196 (ch. abb. Saint-Clém. s. Tan.). — Aleumont, 
1900 (ibid,). — AHemont,i3g% (inv. des tit.de Lorr. 



VIU, 310). — Alemont, Alemont, lîylik (pouillé 
de M.). — En patois : Auleumont. 

Paroisse de Tarchipr. de Nomeny qui avait pour 
annexes Pagny et Vigny. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Melx. — 
Il fit partie du canton de Goin (distr. de Metz) 
en 1790 et passa en 1809 dans celui de Verny. 
Un décret du 19 janvier 181 3 supprima les mairies 
d'Alémont et de Ressaincourt et les réunit à la 



C' de Saint-Jure. 
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Algbb ou le Cheval brun, éc. c°* de Chesny. 

Alger, éc. de la Grange, c"* de Manom. 

Algbarge, c"" de Tbionville. — Alkerengiê, 87^ (nbb. 
Sainte-Gloss. ch. de Louis le Germ. AA 9 ). — Al- 
ringes, 969 (ibid, ch. év. Th.). — AUâringet, 1 139 
(ibid. AA. 9). — Alkeringis, 11 39 (ibid, bull. 
Inn.II). — Aîgerenge, 1906 (abb.Justemont,H. B. 
t. III, pr. p. 168). — AlringeSfiQ^S (abb. Sainte- 
Gloss. état des biens). — Odegrange, i3o/i (cart. 
de Vill. t. I, B.A. 19). — Œf grange, i3o4 (ibid. A. 
94). — Olegrehge, i3oû (abb. Saint-PierrS terr. 
r i59). — AlcrangCy i393 (abb. Viil.cart. t. I,B. 
A. 1). — Allgringen, 1Ô96 (tabel. d'Eiange, arcfa. 
départ.). — Algringen, i6o5 (abb. Sainte-Gloss. 
liasse Hayange). — Halgrange, 1606 (pouiiié de 
M.). — OUegrangê, i685 (abb. Vill. liasse Batzeo- 
dal, I). — Olgrange, j 769 (carte Lafosse). — En 
allemand : Algringen. 

Etait siège d'un vicariat résident qui dépendait 
d'une année a Taulre des paroisses de Fontoy et 
d'Hayange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Tbionville, 
coût, de Metz. — Fit partie en 1790 du canton 
de Florange, passa , lors de Torganisation de Tan m , 
dans celui d'GEulrange et, en 1809, dans celui de 
Tbionville. La municipalité d^Algrange, supprimée 
par décret du 8 octobre 1811, fut réunie à celle 
d'Angeviliers, puis reconstituée par ordonnance du 
9 août i833. — A pour annexes les fermes de Bat- 
zend&l et la ferme de Charennes, le moulin dit 
d'Algrange et le moulin Robert. 

Allamont, c*^ de Conflans, sur le ru de Longeau. 

— EUemcurt, 893 (cart. rooy. Rhin,l, 965). — 
Eeclêiia ioncti Privati de Alani monte, it glt (ch. 
abb. de Sainte -Croix). — Allamon, xv* s" (chr. de 
Ph. de Vign.). — Aslamont, 159/1 (^^^' Th. Alix). 

— Allamont, Alamont, AUaumont, 1696 (inv. des 
tit. de Lorr. IV, 78). — Aulémont, i633 (Journ. 
J. Baucfa.). — Alaumont, 1663 (pouillé de Verdun). 

— En patois : Aulamont. 

Cette seigneurie était un fief mouvant, en 1 39 1 , 
du comté d'Aspremont et, au xvu' s*, de la châtel- 
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lenie de Gonflans Elle était siëge d*une justice 
haute, moyenne et basse. — Les seigneurs d^ Alla- 
mont, qui étaient d^ancienne chevalerie, portaient 
de gueules au croisêont d'argent, au chef de même 
chargé d^un lambel à 3 pendants d'azur (arm. ms.). 
— Paroisse du doy. de Pareid (dioc de Verdun), 
dép. de Tabbaye de Sainl-Maur de Verdun. 

Autrefois Lorraine, baill. d'Étain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790 , du canton de Friau- 
ville ^district de Bney); appartient au canton de 
ConQans depuis Torganisation de Tan m. — A pour 
annexe Dompierre. 

Allimànds (Les), forêt domaniale de 3a hectares, 
située sur le territ de la c'* de Vitry. 

Allendoiff, Aldorf, HALLENDOBFr , bau fief enclavé 
dans celui de la c"'de GrindorfT. — 1706 (territ. 
de ladite commune, P 5ao). 

Alleu (Le Frakc-). — Une des anciennes divisions du 
pays Messin : comprenait un certain nombre de com- 
munautés faisant partie du dioc. de Metz et soumis 
à la coutume de Metz, quoique n^appartenant à 
aucune des divisions ou mairies du territoire de la 
dté ; dans le nombre se trouvaient les quatre commu- 
nautés connues sous le nom de Ban-Saint-Pierre : 
Aoury, Stoncourt, Vaucremont et Viilers. Le Franc- 
Alleu en comptait quinze autres , dont onze appar- 
tiennent au déparlement de la Moselle ; c'étaient : 
Arriance, Bazoncourl, Bionville, Chanville, Cheva- 
lin, Flocourt, Foville, Han, Hemy, Uolacourt et 
Woimehaut. 

Alliedzb, anc. dép. de Belle-Fontaine, c°*de Vry. — 
AUieuxe ou AUieuze, censé, 1779 (Dur. Lorr.). 

Allikg, h. c" de Folschwiller. — Aldinga, 1376 (ch. 
alb. de Saint-Avold. Kremer, Arden. Gesch. Il ,357 ). 

— Aldmgen, 1/180 (cart. év. de M. IV, i65). — 
Mailing , 1681 ( dénomb. comté Gréh. ). — Halling , 
xviii* s* (pouillé de M.). — Haling (carte Et.-maj.). 

Alling , uni à Folschwiller, appartenait au comté de 
Gréhange et était mi-partie Lorraine et Empire. La 
partie allemande a été réunie à laFranceea 1 793 et 
incorporée dansTarrondissement de Sarreguemines. 

— Etait annexe de la paroisse de Téting. 
Allordbbllb, c" de Longuyon. — Alondrel, xv* s* 

(coll. Sainte-Agathe, obit. p. a 4). — Allondrel, 1573 
(Berth. dioc. Lux. t. VIH, p. Ito), — Allondracum, 
XTii* s* (arch. de Viller»-le-Rond , 1. 1, p. 19). — 
Albndreil, 1689 (dom. Barr. t. II). 

Allondrelle et la Malmaison étaient le siège d*un 
fief mouvant de la châteU. de Marville ( 1 68 1 , dé- 
nomb. 11 août). 

Etait mère églisedela Malmaison (doy. de Sainte- 
Agathe, dioc. de Trêves). 



Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Sedan, coût, 
de Vermandois. — Fit partie en 1790 du canton de 
Gharency (district de Longwy) et y resta jusqu'en 
i8oa , où il passa dans le canton de Longuyon. — 
A pour annexes la Malmaison et Buré-la-Forge. 

Allondrelle (Roissead de la Fontaihb d*). — Prend 
sa source k Allondrelle, traverse cette commune sur 
une longueur de 3 kilom. et se jette dans le Dorlon. 

Almokt, h. — Voy. Vulmoht. 

Alsch ou Alch , f. c°* de Téterchen. — AUeheilerhoff, 
1681 (dénomb. lAjuin). 

Ancienne censé qui dépendait du marquisat de 
Faulquemont et de la paroisse de Trombom. 

Alstiho, c"" de Forbach. — Alst'mgen, 1 596 (dén. Th. 
Alix). — Altzing, 1779 (Dur. Lorr. III, 8). — 
AUten (carte Gass.). — Altzing ou Altring, 1790 
(div. élect.). 

Village du comté de Forbach. — Etait annexe de 
la paroisse de Hesling. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coul. 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création. — A pour annexes Zinzing, Sil- 
bersmùhl et le moulin de Sourbach. 

Alt-Bitsch, c°* de Lemberg. — Ruines d^un château 
féodal détruit au xiv* siècle. 

Altrrsghotz, h. c"* de Sierck. 

Althobn, h. c°* de Sarreinsberg. — Altthann, ga- 
gnage, iSg^ (dén. Th. Alix). — Althehom, censé, 
zviii* s* (alphab. Bugn.). 

Etait annexe de la paroisse de Schorbach. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de lor- 
raine. 

Hameau bâti à la fin du xvii' s* sur les ruines du 
village de Hom (voy. ce mot); augmenté, après 
1720, par les propriétaires des forges de Mouter- 
hausen. — Fit partie jusqu'en i8oa du c*' rfle 
Lemberg, passa â cette date dans celui de Bitche. — 
Gommune en 1803; réuni comme annexe à Mou- 
terhausen par décret du i3 août 1810; érigé de 
nouveau en chef-lieu de commune par ordonnance 
royale du 3 mai 1 837, avec Sarreinsberg comme 
annexe. Le chef-lieu de la commune a été trans- 
porté d'Althorn â Sarreinsberg par ordonnance 
royale du 37 juin i838. 

Althor?! (Ruissbac v!'), — Prend sa source à la fon- 
taine d^Allhorn , traverse les villages d'Allhorn et 
de Mouterhausen sur une longueur de 5oo mètres 
et se jette dans la Zinzel. 

Alt-Kircb, chapelle, c°* de Rahling. — Emplacement 
de Tancien village d^Oldingen : voy. ce mol. 

Alt-Kirgh (Ruisseau d'). — Goule sur le territ. de la 
c*" de Rahling. 
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Altmatt, f. c"* de Rahliag. — Les censés d^Altmatt, 
Neumatt et Griesbach dépendaient de la seigneurie 
de Diemeringen (Empire), aujourd'hui départe- 
ment du Bas-Rhin, et formaient endave dans le 
comté de Bitche. 

Altbippb, c** de Gros-Tenquin. — AUruppe, ia68 
(coll. Saint-Sauv. ). — Altruppen, i3i9 (sém. 
Saint-Simon s. Tan.). — Altroppen, i3i6 (coll. 
Saint-Sauv.). — Altrippen, i358(ch. abb. Saint- 
Avold). ^^Altrmippm, AlUrppen, ibkU (pouillé de 
M.). — Œtripen, 16S7 (bull. abb. Longev.). — 
Altruppey xTiii* s* (pouillé de M.). 

Avait une chapelle anneie de la paroisse de Ley- 
willer. 

Autrefois Lorraine, baill.de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fit partie en 1790 du canton de 
Heliimer, passa en i8os dans celui de Gros-Ten- 
quin. — Réuni à Leywiller par décret du 9 3 janvier 
1 8 1 3, érigé de nouveau en commune par ordonnance 
royale du 13 janvier i833. — A pour annexes les deux 
fermes de Harenvald. 

Altbippb ( Rcissbau d^). — Prend sa source à la fon- 
taine d^Altrippe, traverse cette commune ainsi que 
celles de Leywiller et de Saint-Jean-Rohrbach sur 
une longueur de 9 kilom., forme un des éléments 
de la Zellenbach et se jette dans TAlbe. 

Altropp, h. c"* de Bettlainville. — Altor, 787 (ch. 
d^Engelram, D. Cal. II , pr. cxviii ). — Altertùrfy x' s* 
(abb. Metl. Perti. d. 119). — Altorff, 1 1 98 (chap. 
cath. s. Tan.). — Aldorph, 1178 (cart. abb. Vill. 
t. I, B. A. 99). — Altiorff, 1180 (abb. Longev. 
bulle d'Alex. III, s. Tan.). — Atorf, i945 (abb. 
SaintrVinc. liasse Bettl.). — HMorff, i399(inv.de8 
tit. deLorr. II, 606). — AultovrJ, i355 (cart. abb. 
Vill. t. I, B. M. A6). — AUwtpagu», i6o3 (ihid. 
l, II, p. p. 41 V*). — Altui pagus, 1603 (ibid. 
liasse Altroff, 1 ). — Altorfff i468 {ibid. cart. t. I , 
B. A. i3). — AUetorfe, 1679 (ibid. M. i3). — 

Alirof, 1/187 (»^'^- ^^' ^' *• ^ï» f* 53).— AIUm- 
torfre, i5o5 (ibid. t. I, A. 4). — HeUestûrfz, i5i7 
(abb. Saint- Vinc. liasse Alt). — Aldorf, Altdorf 
libéra capella, i5&6 (pouillé de M.). — AUhrff, 
XVII* s* (carte Beaul.). — Altroff tur le haut, 
1766 (Stem. d|^p. M.). — Altroff le haut, 1770 
(pouillé de M.). — En patois : Aultà. 

Etait annexe de la paroisse d'Aboncourt jusqu'au 
96 juillet 1790, où il fut érigé en paroisse de Tar- 
chipr.de Kédange. Cette paroisse avait pour annexe 
Saint-Hubert et dépendait de Tabb. de Villers. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. de Thionvilie , coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Luttange de 
1 790 à 1809 , où il fut classé dans celui de Metzer- 



wisse. — Autref. chef-lieu communal; Altroff et 

Mancy, sa section , furent réunis à Bettlainville par 

décret du 9 décembre 1811. 
Alt-Schmeltz, c"* de Mouterhausen. — Voy. Vibille- 

Fokdbbie. 
Altstatt, censé, c"* de Teterchen. — Alitatt, 1770 

(pouillé de M.). 

Gagnage ruiné, siège d'une justice hante, moyenne 

et basse. Il dépendait du marquisat de Faulqueroont 

(1681, dénomb. 6 septembre). 
Altwetbb-Gbabeh (Boisseau d'). — Prend sa source 

dans les prés de Sainl-Jean-Rohrbach , traverse cette 

commune sur une longueur de 9 kilomètres et se 

jette dans le ruisseau de Bousbach. 
Altwillbb , c"" de Saint-Avold , sur la Nied allemande. 

— AltviUerf 1669 (cart. év.de M. t. IV, p. 79). — 
Adviller, xvii* s* (episc. met. temp.). — Altwiler, 
1606 (pouillé de M.). — Altweiler, 1681 (dénomb. 
de Créh.). — Alterweiller, 1 706 (Stem.dép..M.). — 
Alte-ViUe, 1766 (D. Cal. not. Lorr. v"* Hingeange). 

— Alteville (carte Cass.). 

Relevait de la châtellenie de Hombourg et était 
annexe du Petit-Eberswiller. 

Autrefois Trois-Evéchés, baiil. et seign. de Vie. 
coût, de l'évéché. — Fait partie depuis 1790 du 
canton de Saint-Avold. 
Altwissb, h. c"* de Mondorff, sur l'Althach. — Wisu' 
in pago Moilensi, 810 (cart. moy. Rhin, II, 6). — 
Wies in pago Musletuif x* s* (ibid, ch. abb. EchL). 

— Wihii, XI* s* (ibiâ. 3/i8). — Atwye, xvn' s* 
( Loth. sept. ). — Altwies , 1 68 1 ( dénomb. 96 sept. j. 

— Alteviête, 1706 (Stem. dép. M.). 

Mairie et siège d'une justice haute, moyenne ot 
basse qui dépendait de la* seigneurie de Rodemack 
(1681, dénomb. 90 mai et 96 sept.). — Annexe 
de la paroisse de Mondorff (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
vilie. — Fut classé en 1790 dans le canton de Rode- 
mack , passa , sous l'organisation de l'an m , dans ce) ni 
de Gros-Hemestroff, et en 1 809 dans celui de Catte- 
nom , restant toujours annexe de Mondorff. 

Altwisseb-Bach(Buisseau d').-^ Prend sa source dans 
l'étang de Guenbronn, traverse les communes de 
Nennkirchen et de Sarreguemines sur une longueur 
de 1 kilomètre et se jette dans la Bliese. 

Alt-Zibzel, c"* de Sturzelbronn , ferme fondée par 
les moines de Sturzelbronn. — Cenêe de Altzimel, 
1 755 (atl. de Bitche, f 1 5/i ). — La icierie détruitfi 
de Vieille-Zinzel , 1771 (ord. de Lorr. XII, Uib). 

— La Vieille-Zenzel y 1779 (Dur. Lorr.). — Ah- 
Zinzel ( carte Ét.-maj. ). — ÀUzingel , 1 854 ( tabl. df»s 
dist.). 



() 
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Alvï, ancien nri"* sur la Fensch, près de Fontoy. — 
Molendinum de Alwy, 1200 (cart. Vill. 297). 

Alzette (L^) ou Ruisseau de Villercpt. — Cooile sur 
le terril, de Ja c" d'Audun-le-Tiche. 

Alzette (Ruisseau de la Petite-). — Coule sur le terril, 
de la c°* de Russange. 

Aui?(G, c*" de Bouzonville. — Anselnigen , Axsehngen , 
1596 (dën. Th. Alix). — Altzing, Alsing , t\n^ s' 
(terr. abb. Bouz.). — Alnngen, i633 (ch. abb. 
Bouz. s. Tan.). — Alzingen, xviii* s* (terr. du ban). 

— Alêing, xvm" s'(poiiillé de M.). — Alging (carte 
Cass.). 

Village dépendant de la seigneurie de Bérus 
(i683, dénomb. 22 nov.). Il ne formait avec Eiich 
qu^ane communauté et était annexe de la paroisse 
de Vaudreching. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du c'° de Bouzonville dès sa 
création en 1 790. — Commune au commencement 
du siècle , Alzing avec Ëlicb son annexe fut uni par 
décret du 3o mars 1812a celle de Vaudreching; 
mais une ordonnance du 12 janvier i833 rétablit 
cette mairie. — A pour annexes Ëlich et les mou- 
lins d'Elich et d'Alzing. 

Alzikg (Ruisseau d'). — Prend sa source sur les bans de 
Spicheren et d'Alsling, traverse ces communes ainsi 
que celles de Zinzing et de Grosbliederslroff sur une 
longueur de 1 kilomètre et se jette dans la Sarre. 

Amakdillier, vill. ruiné qui était situé entre Pouilly 
et Fleury et qui appartenait à Tabbaye Saint-Clé- 
ment de Metz (abb. Saint-Clément, s. Tan 171^). 

Amanvillers, 1" c"" de Metz. — Amanvileiry 1178 
(abb. Sainl-Vinc. bulle d'Alex. Hl). — Almanvillerf 
1181 (ibid. ch. de Bertr. év. de M.). — Amanvilœy 
1 192 {ibid. bulle du pape Célestin III). — Amen- 
viller, 1194 (ibid. liasse Amanv.). — Amanvileir, 
1219 (ibid,). — Amanvilleir, 1892 (chap. cath. s. 
Tan.). — Amenrilleyf xv' s* (chron. Ph. deVign.). 

— Amainviller, zn* s* (abb. Saint -Vinc. liasse 
Amanv.). — Almenviller, 1 5 1 7 ( P. Fer. obs. séc. t. II , 
p. 4^7). — Amanviller, i635 (Journ. J. Bauch.). 

— Ardanville, xvii* s* (carte Tass,). — AumanvUler, 
1762 (fonds de Malte, décL de biens). — Aman- 
vUlê, 1 756 ( Stem. dép. M.). — En patois : Aumanv*lé. 

Ancienne annexe de la paroisse de Cbâtel, puis pa- 
roisse de Tarchipr. de Bombas qui avait Champenois 
pour annexe et dépendait de Tabb. Saint-Vincent. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fil partie en 1 790 du r*" de Gravelolte , passa en 
l'an m dans celui de Lorry-lei-Metz et en 1 802 dans 
le c" actuel. — A pour annexes Champenois et Mon- 
ligny-la-Grange. 



Amblemort, h. c*^ de Mouaville. 

Siège d^un fîef et d'une haute justice mouvant du 
roi de France à cause de la prévôté de Briey (1 682 , 
dénomb. 16 mars). — Était annexe de la paroisse 
de Mouaville (dioc. de Verdun). 

Autrefois Barrois, baill. d^Étain, coût de Saint- 
Mihiel. 
Amela^îge, h. c°* de Uauconcourt. — Amelenge, ihoh 
(list. des vill.). — Hamelange, làhS (inv. destit. de 
Lorr. sup. p. 83 ). — Amilange, xvii* s* (carte Beaul.) . 
— Amlange, 1610 (Fab. terril, met.). — Aumel- 
lange y 1618 (Journ. J. Bauch.). 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Meiz. 

— Etait annexe de la paroisse de Hauconcourt. 
AMxiviLLE, h. c" de Gandrange, à droite de TOrne. 

— Anteirlli villa, 1070 (fond, de Saint-Tbiéb. D. 
Cal. m, pr. xxvu). — Amcrevilla, 1236 (abb. Jusl. 
hist. de M. t. III, pr. p. 191 ). — Amelerville, 1 26^1 
(fonds de Malte, inv. 1.x). — Amenieville.i'ôlii (inv. 
des lit. de Lorr. IIÏ, 334). — AmenitUle, i3Ha 
(fondsde Malte , inv. 1.x). — Ameniville , Amenévillc . 
1 4o/i ( list. des vill. ). — Annevilla , Armevilla , Armn^- 
villa, ibhli (pouillé'dc M.). — AmnevUler, 1680 
(arch. déparL dénomb.). — Hameviller, 1760 (torr. 
abb. Just.). — Amenéville ou Méneville, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Amneville ou Méneville (dicl. Viv.). — En 
patois : Aumnevelle. 

Fief mouvant du duché de Bar et siège d'uno 
justice haute, moyenne et ba'^e (1679, dénomb. 
29 nov.). — Paroisse de Tarchipr. de Rombas; Gan- 
drange en dépendait pendant 6 mois de Tannée et 
de la paroisse de Vilry pendant les 6 autres mois. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainl- 

Mihiel. — Fit partie en 1790 du canton de Florange 

(distr. de Thionville) et passa en 1802 dans le r"*' 

de Thionville. 

Ampach, m*", c°* de Longevillc-lez-Saint-Avold. — 

Ampach ou Hambach (dicl. Viv.). 
Akcbrvillb, c*" de Pange, sur la Nied français^'. — 
Ancervilleirs , i3ao (chap. cath. s. Tan.). — Anser- 
ville, 1390 (cart VilL i. 11, P 68 v'»). — Atm-e- 
ville, 1/176 (cart. év. de M. t. IV, p. 19). — Au- 
cerville-êur-Nied, ikSb (ibid. L VllI, p. 7). — 
Ensierville, i5oo (Journ. J. Au^.). — Anmllet-*. 
Ancerviller, Ancervilla, Ameviller, ibkh (pouillé 
de M.). — EncervilU, ^bS^ (Journ. F. Buffet).— 
Ancervil, i63i (Journ. D. Florel). — En patois : 
AnsrevHlê, 

Fief mouvant de toute ancienneté de Tévéché de 
Metz, dépendant de la seigneurie du Ban-Saint- 
Pierre (1681, dénomb. 8 juillet). — Ancienne 
forteresse féodale dont il subsiste des restes considé- 
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râbles. — Paroisse de rarchiprélré de Varize qui 
avait Lemud pour annexe. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
rév. — Fut, en 1790, le chef- lieu d^un des huit 
cantons du distr. de Morhange; passa, sous l'orga- 
nisation de Tan m, dans le canton de Rëmilly, et 
en 1803 dans celui de Pange. — A pour annexes 
la ferme d'Olry et le moulin. 

Ahgibr-Mouliii , f. c"* de Mouterhausen. 

Ahcillo!! , f. c"* d^ Augny, plus ordinairement appelée 
CkàteaU'Bas, 

Akct-lbz-Solgi«e, h. c"*de Soigne. — Ancetacunif 87.5 
(abb. Sainte-Gloss. cb. Louis le Germ.). — Anceiœ, 
1 1 ^ {ibid, bulle du pape Inn. II,' AA. s). — An- 
nul-de-leiz- Soigne , i/io4 (liste des vill.). — Ancey 
delez Soigne, xv* s* (chron. Mes.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et dëp. de la 
seign"' de Landonvillers ( 1681, dénomb. 17 sept.). 

— Était annexe de la paroisse de Soigne. 
Autrefois Trois -Evéchés, baill. de Metz, coût, de 

Saint-Mihiel. — Commune après 1790, Ancy fut 
réuni par décret du 90 février 1810 à celle de 
Soigne. 
Arct-sub-Mosellb, c*" de Gorze. — Anceyum, ii4o 
(abb. Saint-Vinc. donat. liasse Chat. Saint-Germ.). 
— Ancei, 1 1 78 (abb. Saint-Vinc. c. 5 , bulle du pape 
Alex. III). — Ancheium, 1181 {ibid. ch. de Ber- 
tram , év. de M. ). — Anceyium, 119a (ibid, bulle du 
pape Gélest. III). — Acey, 1199 {ibid. liasse Ancy). 

— Ancen, laoi (ch. abb. Saint-Clém. s. Tan.). — 
Aincy, Ency, xv' s* (chron. Ph. de Vign.). — La 
Malaiderie d' Ancey y ilioi (P. Ferry, obs. séc. II, 
f 1 9 1 r"). — Ancey, 1 Uok (liste des vill.). — Ansy- 
itiS'Muzelle , i463 (sauf-cond. hist. de M. pr. V, 
/j26). — Ancey, i54o. — Anceyum, Ancey, i54/i 
(pouillé de M.). — Le ban de ChoêtelàAncey, 1 5^i5 
(chron. J. Le Goul.). 

Ancien domaine du temporel de Tévéché ; faisait 
partie des quatre mairies du Val-de-MeIz. — Le ban- 
fief Saint -Paul- d' Ancy, propriété du chap. de la 
cath. de Metz, mouvait du roi de France et était le 
siège d'une justice haute, moyenne et basse (1681, 
dénombr. a janv. ). — Paroisse de l'arcbipr. du Val- 
de-Melz qui dépendait de l'abb. Saint-Vinrent de 
Metz et avait pour annexes Rongueville, le Cbéne, 
Dornot et la Folie. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. seigneurial de Vie, 

coul. de l'évêché. — Fit partie du c"'de Gorze dès sa 

création en 1790. — A pour annexes le Chêne, Narien 

et Rongueville. 

AroBBRT, c'^d'Audun- le -Roman. — Andrenei, 1389 



(terr. de Saint- Pierr*, f* i/î4 v'). — Andreney 
i4i8 {tbid. r 97 r"). — Andreny, lUSg (Chan. 
rég. liasse Anderny). — Andemay, là^k (inv. des 
tit. de Lorr. III, 905). — Andemey, 1676 (abb. 
Vill. R. 9). — Andremy, xvii* s* (carte Tass.). — 
Andemi, 1698 (abb. Saint-Pierr*, terr. f 11 r'). 

— Andemye, 1689 (dénomb. 19 juillet). — En 
patois : Andreni. 

Fief lorrain dép. de la prévôté de Briey, compre- 
nant la maison forte, la haute justice, etc. (dénomb. 
de 1699, inv. de Lorr. lïl, p. 970). — Siège d'un 
fief et d'une justice haute, moyenne et basse (1769, 
de Mail. ). — Paroisse du dioc. de Trêves, archipr. de 
Bazeiiles. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie en 1 790 du c°" de Xivry-le- 
Franc; passa, lors de l'organisation de l'an m, dans 
celui de Circourt, et en 1809 dans celui d'Aadun- 
le-Roman. 

Ab-dbr-Stbasse, maisons isolées, c"* de Bœrenthal. 

Ahdbbheim, anc. m", sur le ban de Munsthal(i68i, 
dénomb. 99 déc). 

AkbckebsmCbl, EiDBRHEiiMEBMÛBL ou Palbimùbl, censé, 
c"* de Soucht. 

AifCBViLLERS, c" de Catlenom. — - Ansheretvilla , ^-ift 
(cart. moy. Rhin, p. 999). — Antweiler, 976 {ibid. 
cciv). — Ansieviller, i9 36 (abb. Jusl. hist. de M. 
III, pr. 190). — Anxivillers, i3i5 (cart. Vill. t. U, 
P ibS). — Anxvilleir, i38o (abb. Vill. f 5). — 
AnenvUlei', 1546 (pouillé de M.). — Answeiler^ 
1679 (dioc. Luxemb. Berlh. VIII, lio). — Ange- 
ville, xvii* s* (carte Tass.). — Antweiller, i6o() 
(pouillé de M.). — Angeviller, 1698 (terr. du ban). 

— En allemand : Anêweiler. 

Siège d'un fief, d'une justice et d'une métairie 
franche mouvant du roi de France à cause de sa pré- 
vôté de Thionville (1708, dénomb. août). — Pa- 
roisse de l'arcbipr. de Thionville, dép. du chap. de 
la cath. de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Flo- 
range, puis, sous l'organisation de Tan m , de celui 
d'OEutrange, et en 1809 , de celui de Catlenom. 
Aiioux, c**" de Briey. — Aunou, xv* siècle (chron. .1. 
Huss.). — Alnowe devant Briey, lUS"] (chron. doy. 
de Saint- Thiébaut). — Anowe, 1689 (Journ. J. 
Aubr.). — Anoult, Anoul, i5i9 (Chan. rég. cen- 
sier,p.8 et 87). — Anou, xvii* siècle ( Loth. sept. ). 

— Anould, 1669-1670 (arch. départ. E. 9 9/1). 

— Anoud, Anoulx, 1689 (dom. Barr. t. lelll). 

— Aunoux, 1 766 ( D. Cal. not. Lorr.). — En patois : 
Aunou. 
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Siège d^ane justice haute, moyenne et basse ap- 
partenant au chap.de Trêves (i7â9,deMailLBarr.). 
. — Était annexe de la paroisse de Mairy. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey,cout. de Saint- 
Mihiel. — Fit partie en 1790 du c" de Norroy- 
le-Sec et passa en 180a dans celui de Briey. — A 
pour annexes Mancieulies et l'ermitage de Saint- 
Saamont. 

Ahoi'x-la-Grahge, vill. c^de Jouaville. — AunouLe-la- 
Grainge, ibih (chron. Ph. de Vign.). — iluimm- 
la- Grange, 168a (dénomb. 18 janv.). — La 
Grange 'd'Aulnoux, 17Û9 (de Maill. Barr. ). — 
Anotix- la-Grange ou Aunoux, autrefois Aulnoy-la- 
Grange, 1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 
et basse mouvant de la chàtelL et baronnie d'Apre- 
mont (1683, dénomb. 18 janv.). — Était annexe 
de la paroisse de Jouaville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Briey, coul. de Saint- 
Mihicl. 

Antillt, c*" de Vigy. — Antiley, 1 297 ( fonds de Malte , 
inv. liasse BB.). — AntUlon, ittuU (arcb. départ. 
B. 37). — AntiUey, i&35 (chap. cath. s. Tan.). — 
AntUleifth'jU (abb. Saint-Vincent, comp. derecet.). 
'-'AnteUey, 1&93 (Journ. J. Aubr.). — Antely, 
16^1 (Journ. J. Bauch.). — AnthiUy, 1756 (Stem, 
dép. M.). — £n patois : Anc'hL 

La vouerie d'Antilly, Argancy et Olgy formait une 
seigneurie. — Siège d'une haute, moyenne et basse 
justice, 1681 (dénomb. 3o déc). — Était annexe 
de la paroisse d' Argancy. 

Autrefois Trois - Évéchés , baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie en 1 790 du canton d'Ai*gancy (distr. 
de Metz); sous l'organisation de l'an m, devint le 
chef-lieu d'un des soixante -cinq cantons du dépar- 
tement, lequel comprenait les communes de : An- 
liily-el-Buy, Argancy-et-Olgy, Chailly-et-Champion , 
Charly-el-Paouilly , Ennery-et-Mancourt, Failly, 
Flévy-el-Chelaincourt, Malroy, Méchy, Rugy, Ru- 
pigny et Trémery ; passa en 180a dans le canton de 
Vigy. — A pour annexe Buy. 

AiTTiLLY (Rdissbau d'). — Prend sa source sur le ban 
de Méchy, commune de Sanry, traverse ce village , 
Antilly, Rugy, commune d'Argancy, sur une lon- 
gueur de 5 kilomètres 56o mètres, et se jette dans 
la Moselle. 

Anzblino , c**" de Bouzonville , sur la Nied. — Amedinges , 
1373 (abb. Vill. cart. t. I, N. 1). — Ameldingen, 
Anwlningen, 1696 (dèn. Th. Alix). — AnseUngen, 
t6oti (abb. Bouz. échange, s. l'an.). — Ungeni 
1680 (arch. départ, dénomb. s. l'an.). — Anse- 
/mg( carte Gass.). — En allemand : Analmgen. 



Fief lorrain, sous la prév6té de Sierck (dèn. Th. 

Alix). — Était annexe de la paroisse de Freistroff. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouzonville , coot. de 

Lorraine. — Fit partie du canton de Bouzonville 

dès sa création en 1790. — A Edling pour annexe. 

Ahzeukg (Ruisseau d'). — Goule sur le territ de la 
G^ d'Anzeling et se jette dans la Nied. 

AouRT, h. c'* de Villers-Stoncourl. — Aury ou Awerry, 
au ban Saint-Pierremont, lUitb (P. Ferr. obs. séc. 
t. II, p. 565). — Aury, i565 (fonds de Malte, inv. 
liasse FF.). — Abri$, 1573 (inv. des tit. de Lorr. 
VI, tùo). — AlbriUhy 159/i (dèn. Th. AUx). — 
Avrich ou Ongerange, i63i (inv. des tit. de Lorr. 
VI,6i). — itiri, 1681 (dénomb. 8juiU.). — 0iry, 
1 70 1 ( fonds de Malte , déclar. de biens ). — Avrich , 
1718 (ord. de Lorr. t. Il, p. 17^). — Aoury alias 
Ongerange, 1756 (Stem. dép. M.). — Aury, 1756 
(carte Vaug.). — Ury ou Chîry, 1756 (D. GaL Not. 
Lorr.). — Oury, 1781 (fonds de Malte, dédar. de 
biens). — Aevry (carte Gass.). — Aoury ou Awry et 
Saint-Pierre, 18a 5 (tabL Par.). — En patois : Ouri. 
Un des villages du Ban-Saint- Pierre. — Etait 
annexe de la paroisse de ce nom. 

Autrefois Trois-Évèchés , baill. et coût, de Metz. 
Gommune après 1790, Aoury et Villers-Ston- 
court, son annexe, furent réunis en 1813 a celle de 
Ghanville; mais une ordonnance du 1 a janvier 1 833 
sépara Ghaoville, érigé en mairie, et donna Villers- 
Stoncourt pour chef-lieu à l'ancienne commune. 

Apach, c*"* de Sierck. — Atpach, 1196 (abb. Sturz. 
ch. confirm.). — Appach, xvii' siècle (dom. Lorr.). 
— Opack, 168a (dénomb. 16 oct.). — Aapach, 
1756 (Slem. dép. M.). 

Dépendait de la paroisse de Péri et du chap. de 
la cath. de Trêves. 

Autrefois Trois-Évéchés, prévôté de Sierck, coul. 
de Lorraine. — Fit partie, dès 1790, du canton de 
Sierck. — Gommune au commencement du siècle, 
Apach fut uni par un décret du 3o mars 181a à 
celle de Kirsch -lez -Sierck; mais une ordonnance 
du 13 janvier i833 a séparé de nouveau les deux 
communes. 

Apach (Ruisseau d'). — Goule sur le territ. d' Apach. 
— Rivus A$pach, 1 1 96 (abb. Sturz. ch.conf. D. Gai. 
VI, aa, Lxvji). • 

Arbre-Vebt (L^), guinguette, c"* de Sarreguemines. 

Aboasct, c*" de Vigy, sur la Moselle. — Archancia- 
cum, laio (chron. met. D. Gai. I. pr. lxxviii). — 
Arkaneey, ifa& (abb. Vill. H. i5). — Arcancey, 
i3o7 (arch. h. de V. appel au Saint-Siège). — 
Ercancey, i^'jZ (chap. cath. s. l'an.). — Ercansey, 
X?* s' (chron. Praill. et Ph. de Vign.). — Ar- 
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chaneey,!!* siède (cbroD. Jac. Huss.) — Erquanceyy 
ihoh (liste des vill.). — Arcancey-ttir-Mozêlle , Ar- 
ehaneey, i/i35 (cbap. calh. s. Tan.). — Archan- 
cêyum, Arcancy, Arrancyt i544 (pouillëdeM.). — 
Argan$y, i633 (Journ. J. Baucfa.). — Argarui, 
1 636 {ibid, ). — Algancy, 1 766 (D. Cal. not. Lôrr.). 

— En patois : Eramci. 

Siège d'un fief et d^uDe jastice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France et appartenant 
au chapitre de la cath. de Metz (t68i, dénomb. 
a janv.). — Paroisse de Tarcbipr. de Noisscviile 
qui avait pour annexes Antilly, Buy et Olgy et 
dépendait d'abord de Tëv. de Metz, puis du chap. 
de la cathédrale. 

Autrefois Trois -Évéchës, baill. et coût, de Metz. 

— Forma toujours avec Olgy une communauté. — 
Fut érigé en chef-lieu d'un des douze cantons du 
district de Metz, en 1790; passa , lors de Torgani- 
sation de Tan m , dans celui d'Antilly et, en 1803 , 
dans celui de Vigy. — A pour annexes Rugy, Olgy, 
le moulin et le bac d'Olgy. 

A16ARCY (Ruisseau d'). — Prend sa source au bois de 
Failiy, traverse les communes d'Argancy et de Charly 
sur une longueur de U kilomètres et se jette dans 
la Moselle. 

Arlon , chef-lieu du Luxembourg belge. 

Siège d'un doyenné de Tarchidiaconë de Lon- 
guyon, dont dépendaient Longwy, Herserange et 
Villers-la-Montagne, communes du département de 
la Mos lie. 

Arrêt, m*", c"* d'Erching. 

Arksrbro , m*^ forestière, c"* d'Eguelshardt 

A111SBER6 (Le Grand-), c"* de Bsrenthal. — Ruines 
d'un château féodal du xii* s*. — Arnsperg, i332 
(Herzog, Edels. chron. VI, a 10). 

Désigné par la carte de TEtat-major (P 5/i) sous 
la mention de château ruiné. 

Arbaihcourt, c"" de Faulquemont, près de la Rotte. — 
Harencurtis, 933; Hareincourt, 977 (abb. Saint- 
Pierre, cb. de conf. des emp. Othon). — Orme^ 
Mtroff, 1 460 (cari. év. de M. L IV, p. ao). — Arain- 
court, i bkh (pouillé de M.). — Areincourt, xvii* s* 
(episc. met. temp.). — HermetUroffj 1681 (dén. abb. 
Long.). — Arracourt, 1770 (pouillé de M.). — En 
patois : Harainco. — En allemand : i4rmef(ro^. 
Était annexe de la paroisse de Lesse. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. seigneurial de 
Vie, coût de Tév. — Fit partie en 1790 du canton 
de Thicourt, puis passa, lors de l'organisation de 
Tan ni , dans celui de Hemy et, en 1 8oa , dans celui 
de Faulquemont — A pour annexes le moulin de 
Bouligny, le moulin Neuf et le moulin de Bésemille. 

Moselle. 



Arrêt, m'" sur la Grune, c"* de Boismont 

Arriarce , c*" de Faulquemont — Argenza, 1 1 80 ( abb. 
Longev. conf. des biens). — Ayriance, 1376 (P. 
Ferry, obs. séc. I, P a58). — Orrient, i56i (abb. 
Saint-Pierre, acte d'écb.). — En patois : Airiance. 
— En allemand : Argensgen, 

Fief lorrain acquis en 16^7 par le chap. de la 
cath. de Metz (inv. des tit de Lorr. X, 89). 

Annexe, jusqu'en 1 763 , de la paroisse de Hemy 
et érigé en paroisse de l'archipr. de Haboudange, 
à la collation du chap. de la cath. de Metz. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Thicourt en 
1790, de celui de Herny en l'an m et du canton 
de Faulquemont en 180 a. 

Ahht, c* de Gorze. — Areis, 1 1 3o (abb. Saint-Sympli. 
ch. Etienne de Bar). — Areium, 1 1 39 (ch. abb. Saint- 
Am. s. l'an.). — Aritim, 119a (ibid,). — Areiet, 
Arey, Arei$ , 1 a 1 /i ( pouillé de M. portef. ). — Aurey, 
i36o(ch. abb. Saint- Arn. s. Tan.). — Arrey^U4-Me- 
zelle, i385 (inv. des tit de Lorr. II, 1 67). — Arey, 
i/iai (arch. h. de V. AA, 27, traité de paix). — 
Airy, \liùU (ibid. AA, 1/1, lettre du prévôt de Pre- 
ny). — Airey, 1/190 (Journ. J. Aubr.). — Ary, 1 5/1/4 
(pouillé de M.). — Arrée, ibgk (dén. Th. Alix). — 
Arrig, ivii' s* (Fabert, territ met). — Arraye, 
1691 (abb. Saint-Symph. liasse Arry). — Arryg 
(carte Gass.). 

Fief siège d'une justice haute, moyenne et basse, 
mouvant du marquisat de Pontrà-Mousson. Les bans 
Saint- Pierre et Burlomay, enclavés dans le ban 
d'Arry, relevaient du comté d'Apremont (i683, 
dénomb. 3 juillet). U y avait encore à Arry une jus- 
tice lorraine dépendant de la seigneurie de Mardi- 
gny( 1681, dénomb. la déc). — Au xii* siècle, Arry 
possédait une chapelle annexe de Marieulles, qui fut 
érigée plus tard en paroisse de l'archiprétré de 
Mousson à la nomination de l'abbé de Saint-Amould 
de Metz. 

Autrefois Barrois, baill. de Pont-à-Mousson , 
coût de Saint-Mihiel. — Fit partie en 1790 du 
canton de Gorny, en l'an m de celui d'Augny et 
en i8oa de celui de Gorze. — A pour annexes Voi- 
sage et la Lobe. 

Ars-Laqueneit, c" de Pange. — An, iia8 (chap. 
cath. s. l'ait). — Arcus juxta Columbier^, i3o7 
(arch. h. de V. AA, 37, appel au SainlrSiége). — 
Ar$ de leiê Boumy, 1857 (P. Ferry, obs. séc.). — 
Airs de leiz Coulembey, 1 Ao4 (liste des vill.). — De 
Arcubuê vidgo Ars lez Quenexy, lUltU (pouillé de 
M. Portef.). — Air$ lai Quenexey, 1/187 (Joum. J. 
Aubr.). — Ars des Genetaires, xv* s* (chron. Jac. 
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Hus.) -* Ain la Qtunexey, i5i8 (chron. Ph. de 
Vign.). — DêAreubuipropeColumbey, i5&6 (pouillé 
de M.). — Ar$ lêi CunêJcy (carte Cassini) . — En 
patois : À Un Quenckt. 

Etait si^e d^une seigneurie, Hiaute, moyenne et 
basse justice. — Paroisse de Tarchipr.de Noisseville 
qui avait pour annexes Aubigny, Chany, la Grange- 
aux-Bois, Jury, Marcilly et Mercy-le-Haut, et qui 
dépendait du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metx. 
— Fut, lors de Toi^nisalion de Pan m, cbef>licu 
d'une des 65 municipalités cantonales du dép\ 
laquelle comprenait : Ars-Laquenexy, Coliigny, 
Colombey, Courcelles-sur-Nied, Flanville, Fro(>li- 
gny, Jury, Laquenexy, Maizery, Marsilly, Mercy-le- 
Haut, Mont, Montoy, Ogy, Pange, Pont-à-Chaussy, 
Pucbe, Retonféy, Saint- Agnan, Silly-sur-Nied et 
Villers- Laquenexy. — Fit partie, en i8oa, du c*" 
de Pange. — A pour annexe la ferme de Chany-la- 
Horgne. 
Abs-8ur-Mo8elli, c" de Gone. — ViUaArxinpago et 
comitatu Meiense, 881 (ch. don. abb. Saint-Aro.). — 
Arcus in pago MoêeUemi, in comitatu Scarponense, 
889 (abb. Sainl-Arn. s. Tan.). — Arcs in comitatu 
Metensi vel Scarponenti, 899 (^bb. Saiiil-Arn. T. 
c. 3 , ch. de Temp. Arn.). — Arx, 892 (abb. Sainl- 
Ani. s. l'an.). — Arcx, 969 {ibid»). — An, 979 
(abb. Sainte-Gloss. ch. Th. év. de Metz). — Arsey 
10/19 (conf. d'Ars H. L. pr. FV, /i/i3). — Airs, 
i3o8; Airs-êur-Mozelle , t36o (chap.catb. s. Tan.]. 
— Aers, i/ioi {ibid,). — Arrs, xv* s* (chron. de 
Ph.de Vign.). — La ville d'Ars-sur-MozelU , la ville 
d'Ar,ihoi (H. B.p. 5a3). — Aers, i4oi (chap.cath. 
s. Tan). — Airs-suê-Muzelle , 1609 (arch. h. de V. 
acte de donat ). — Ark, 1 /i 1 3 (ibid. AA , 16, traité 
de paix). — Ars'Sur-Muzelle,iliZo{c;iTi.é\. de Metz, 
IH, 189). — Aix, Aix-sus-MoseUe , ihSli (chron. 
doyen de SainIrThiéb. ). — Ais, Ais-sus-Moselle, 
1 & 6 o ( ibid.) . — De Arcubus supra Mosellam , 1 5 & 6 , 
(pouillé de M.).— Arth, ibgk (dén. Th. Alix). — 
Az-êur-Moselle , XTii*s*(Lolh. sept.). — Ai-chessur- 
Moselle au Val de Metz, xtiii* s' ( D. Cal. not. Lorr.). 
Une des quatre mairies du Val de Metz, dépen- 
dant du domaine temporel de Tévéque de Metz. — 
L'abb. Saintc-Glossiode élait, en 1681, seigneur 
justicier haut, moyen et bas à Ara- sur- Moselle 
pour le ban Sainte-Glossinde, et le chapitre de la 
cathédrale de Metz pour le ban Saint-Paul (1G81, 
abb.- Sainte-Gloss. liasse xx, 6, et arch. départ. 
B 73 . déuomb. 2 janvier ). — Paroisse de Tarchipr. 
du Val de Metz, qui avait pour annexe la censé de 
Mance et dépendait de Tabbaye Sainte-Glossinde. 



Autrefois Trois-Évéchés , baill. seigneurial de Vie , 
coût, de Tévéché. — Fit partie en 1 790 du canton 
de MonHns, en Tan m de celui de Rozérieulles et 
en 180 a de celui de Gorze. — A pour annexes les 
moulins de Mance, les usines de Saint-Paul et Saint- 
Benoit-le-Brûlé , la Noue, le Foulon et Marival, an- 
ciennes papeteries. 
AsPELT, ruisseau. — Voy. Ga5dbbn (Rvisseao de). 
AspicH ou Daspicq, f. et m", c"* de Florange. — Voy. 

Daspicb. 
Ateliers (Les), c"* de Monligny-lez-Metz. — Ateliers 

de construction du chemin de fer de TEst. 
Ateliers (Les), usines, c** de Saint- Avold. — Dépôt 
de charbon (carte ÉL-maj.). — Magasin de houilles 
Dupont, i8ô6 (tabl. des distances). 
AoBE, c*" de Pange. — Aubes, i3a4 (arch. b. de V. 
AA, i3, quitt.). — Auve, 1608 (fonds de Malte, 
inv. liasse Z). — Albe, i/iai (cart. év. de M. 1. 1, 
p. 175). — Albes, i4a9 (arch. h. de V. AA, aS, 
lett. de défi). — Aube-enSalnoy^ Abe-en-Solnoy , 
1/173 i^ibid. ban de tréf. Célest.). — Aube-enSal- 
nois, 1^91 (t6iW.). — Alba,Alben, i5/i4 (pouillé 
de M.). — Alub, xvii* s* (carte Tass.). 

Fief mouvant du roi de France et siège d^une jus- 
tice haute, moyenne et basse, avec signe patibulaire 
à quatre piliers ( 1681 , dénomb. a janvier). 

Annexe de la paroisse de Beux, Aube fut érigée 
le îàti septembre 1763 en paroisse de rarchiprétré 
de Varizc, avec Basse-Beux pour annexe. — Cette 
paroisse dépendait du chapitre de la cathédrale de 
Metz. 

Autrefois Trois-Évôchés , en partie baiU. de Metz 
et baill. seigneurial de Vie, coût, de Metz et de 
révèché. — Fit partie en 1790 du canton d'Ancer- 
ville, en Tan 111 de celui de Rémiily et en i8oa de 
celui de Pange. — A pour annexes la Cour-d'Aubo 
(ferme) et le Moulin. 
Aube (Le prieure o"), de Tordi^e de Ctteaux. — Priu- 
ratus Beatœ Mariœ de Alba, xiii* siècle (chap. calh. 
s. Pan. laoi). — Notre-Datne d*Aube, i5iG (iws. 
de Senones, PÔG). 

Ce prieuré fut réuni à la mensc du chapitre de 
la cathédrale de Metz. 

Le prieuré est transformé en ferme. L^^lise, du 
xii' siècle, est devenue Téglise paroissiale d^Aube. 
Aube (Ruisseao d'). — Preud sa source dans Tétang 
d^Aube, traverse les communes d'Aube et de Sanry- 
sur-Nied sur une longueur de 7 kilom. et se jette 
dans la Nied française. 
Avbecoubt, h. c"* de Réinitiy, sur la Nied française. — 
Aulbecourt, i56^ (abb. Saint- Viucent, liasse Cour- 
œlles). — Aubeeourt, i63i (Journ. D. Floret). 
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— Aubecourt-ia-Grande , i685 (dénomb. du 3i 
anv.). — Aubcourt, 1770 (ponilië de M.). — Hehé- 

court (carte Cass.). — En patois : Aubco. 

Siège d^une seigneurie, haute, moyenne et basse 
justice. — Cëtait une annexe de la paroisse de 
Herny. 

Autrefois Trois-Ëvéchés , en partie baill. de Metz 
et baill. seigneurial de Vie, coût, de Metz et de 
Tév. — Fit partie du canton d^Ancerville en 1790, 
de celui de Rëmilly sous Torganisation de Tan m , 
-et passa en 1 80a dans celui de Pangc. — Commune 
jusqu'en 18 1 3 , où il fut rëuni à Rémilly. 

ArsEcouBT, anc. f. — Annexe de la par. de Ham-sous- 
Varsberg, xvii* s* (pouillé de M.). 

AvBiGRY, chat, et f. c"* de Coincy. — Oihignyy x?* s' 
(censier Claris.). — Atdbingny, i/ia6 (arcb. h. de 
V. AA, 93, lett.de défi). — Abigney, 1696 (Jonm. 
J.Aubr.). — Aubigftfy, 1677 (abb. Saint-Vincent, 
dîmes, liasse AllrofT). — En patois : Aubnu 

Fief mouvant du roi de France et siège d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse (1 68a, déuomb. U déc. ). 

— Était annexe de la paroisse de Colombey. 
Autrefois Trois-Evécbés, baill. et coût, de Metz. 

AuBiGisY (Ruisseau d'). — Il prend sa source dans 
Tëlang d'Aubigny, traverse les communes de Coincy, 
Montois, Vallières et Saint-Julien-lez-Metz, sur une 
longueur de 5 kilom. , et se jette dans la Moselle. 

Aubou^-sur-l'Orsb, c°° de Briey. — Banvadtu ubi 
cadit Amentia in Omam , xii* s* ( Vird. com. lim. 
Rous. pr. p. 11). — AuboweZfXw* s* (chron. Praill.). 

— Abbowey, xv* s* (abb. Sainte-Gloss. liasse Coin- 
ville). — Abouwey, xv* s* (chron. Jac. Hus.). — 
HaboweUy^ihhk (chron. doyen de SaintrThiéb.). 

— Aub<jU9, i656 (inv. des lit. de Lorr. III, 
a53). — Abowey, 1^70 (abb. de Saiut-Pierre- 
mont, terr. p. a86). — Abowela, 1A90 (Joum. de 
J. Aubr.). — Aubouwey, i5o3 (abb. de S*-Pierr*, 
terr. p. 89). — Aubonwey, i5i3 (ibid. p. 387). 

— AuboueZf 1 5 1 & (ibid, p. 95 ). — Aubouwoy, 1619 
(chan. rëg. cens, v* p. 68). — Aubouey, i583 (inv. 
des tit. de Lorr. III, a96). — Auboyez delà Veau, 
Aubouye delà l'eau, Auboye, xvii*s'(cens. de Briey). 

— Aboué, xvii*s*(cartedeBeaul.). — Abowé, i6o3 
(abb. Sainte-Gloss. liasse Coinviile). — Auboye, 
]6o5 (ibid.). — Aubouvey, Aubouué, 161a (inv. 
des tit. de Lorr. I, 3o3). — Abbouey, 1616 (abb. 
Sainte-Gloss. liasse Coinviile). — Auboys, i635 
(Joum. J. Bauch.). — Aubouy delà l'eau, 1661 
arcb. départ. E a 17). — Abboué, 1681 (abb. 
Sainte-Gloss. dénomb. liasse xx, 6). — Aubouey 
deçà l*£au, 1689 (*lom. Barr. t. I). — Auboyé, 
1770 (pouillé de M.). 



Fief et vouerie du duché de Lorraine, sous la pré- 
vôté de Briey (dénomb. de i536 et suiv. inv. de 
T. de L. V, p. m, etc. etc.). — En 1681 , Tabbaye 
Sainte- Glossinde était seigneur justicier haut, 
moyen et bas à Auboué(abb. Sainte-Gloss. dénomb. 
liasse xx, 6). — Siège d'un fief et d'une justice 
haute, moyenne et basse, dépendant du domaine 
royal (1689, ^om. Barr.). — L'église paroissiale 
était à Coinviile. 

Autrefois Barrais, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Auboué fit partie en 1790 du canton 
de Moyeuvre, en l'an m de celui de Valleroy et en 
180 a de celui de Briey. — A pour annexes Coin- 
ville et le Moulin. 

AucHB, f. c'^d'Omy, 

kucai, m'", c"* de Comy. 

KvcEi (RuissBAD d'). — Coule sur le territ. de Jouy- 
aux-An hes et de Comy et se jette dans la Moselle. 

AucoRViLLB, f. c" de Gorze. — HauconvUle, xviii* s' 
(pouillé de M.). 

Dépendait de la paroisse de Gorze. 

ÂUDURLB-RoiiAii , cb.-l. de c*°, arrond. de Briey. — Villa 
'Adtantina, 63/i. — Villa i4(2(anlifino, 636 ( test. diac. 
Grim. cart. moy. Rhin). — Awedeux , 1 3o& (abb. Vill. 
cart. A, 19). — Awdeux, i3o6 (abb. Saint-Pierr\ 
terr. T i5a). — Audhe-U-Rwnain, 1681 (inv. 
des abb. TA). — Audun-U-Roman, 1769 (carte 
Lafosse). — Audeue4e-Romain, 1776 (dénomb. du 
16 mars). — En patois : Audeu. 

Haute justice enclavée dans le baill. de Longwy, 
ressortissant au présidial de Verdun. — Paroisse du 
doyenné de Luxembourg (diocèse de Trêves). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Verdun. 
— Fut en 1790 le cbef-lieu d'un des neuf cantons 
du distr. de Longwy, passa , lors de l'organisation de 
l'an m , dans le canton d'Aumetz et redevint chef- 
lieu de canton en i8oa. — Ce canton se composait 
alors, outre les communes dont il se compose au- 
jourd'hui , de Bassompierre , Bertrameix , Boudrezy, 
Bure, Ciroourt, Higny, Mainville et Pieunes, qui 
depuis ont été réunies à d'autres communes du 
canton, et d'Erzange, qui a été détaché du can- 
ton de Thionville, pour lui être rendu , par la loi du 
ao avril i85â. 

AuDUR-LE-TicHB, <f° d'Audun-lc-Roman. — Audieujc, 
Audeux4e'TIUeux , 1389 (cart. de Vill 1. 1, C. A . 
1 ). — Adud, xfii's* (Lolh. sept). — Audun-la-Tiche, 
1 756 (D. Cal. not. Lorr.). — En allemand : Teutsch 
Altheim et TeuUck Oih. 

11 y avait une seiga"* foncière sous la prév. de 
Villers-la-Montagne. — Était annexe de la paroisse 
de Russange (dioc de Trêves, doy. de Luxemlwurg). 

a. 
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Autrefois Barrois, baiil. de VilIers-la-Montague , 
coût, de Saint-Mibici. — Fil partie du canton d'Au- 
metz iors de Torganisation de Tan m et passa en 
1802 dans celui d^Audun- le -Roman. — A pour 
annexe la ferme de Hirps. 
AcDwiLLBB , h. c""de Guéblange f surTAlbe. — Ouwiller, 
162 a (arch.d<^part.déoomb. i6 mars). — Audevillé, 
xWii's' (pouillé de M.). — Ottewiller (carte Gass.). 

— Anweiler, AndweUler, au x (arr. des cons.). — 
AuvUlers , an xi ( Golchen , stal. Mos. ). — AudweiHer 
ou Audwille, ou encore Auvillers et Augvillers, 1 8 a 5 
(lab. Par.). ^- Audevillé, Auvillers, AugiviUers, 
Audweiler ou Augemllen (dict.Viv.). 

Était annexe de lu paroisse du Val de Guëblange. 

Autrefois Trois-Évôchés, baill. seigneurial de Vie , 
coût, de Tov. — Fait partie du canton de Sarralbe 
depuis 1790. ^- Gommune en 180a; réuni à Gué- 
blange par décret du 1" atril 1811. 
AuGM, 3" c"° de Metx. — Aviniago, 867 (cart. Gorz. 
lit. 58, p. 76). — Villa Auniaco, loao (abb. Saint- 
Symphorien , ch. év. Théod.). — Equiniaeum, io58 
{ibid, ch, c** Adalb.). — Auwingney, 1307 (ibid, 
ch. év. Berl.). — Avigney^ i3a4 (chap. cath. s. Tau.). 
^- Awiiigney, 1836 (ibid.), — Awegney, i33i 
(ibid.), — Owigny, i35o (arch. b. de V. AA, 2a, 
quitt.). — Awggney, 1876 (cari, de la calh. de 
Metz). — Awigney, i4oo (cbap. calh. s. Tan.). — 
Aweigney, xv* siècle (chron. Ph. de Vign.). — Oiri- 
gney, i6o4 (P. Fer. obs. séc. II, 3ii v° liste des 
impos.). — Owegney, i/io4 {ibid. p. 7^4). — 
Awegny, 1/139 (chron. doyen de Saint-Tbiéb. ). — 
Avignei, lUbb (chap. calh. s. Tan.). — Owugney, 
i46o (ibid.), — Autoegney, ik'jZ (épitap. J. de 
Hanonville). — Awingney, 1&89 (Journ. J. Aubr.). 

— Ouvigny, xvi* siècle (chron. Gl. Pbelip. dans 
D. Gai. pr. V, p. cxviij). — AuUgneyum, Augneium, 
Ogni, Aulgny, ibkU (pouillé de M.). — Auvigny, 
1670 (chap. calh. s. Tan.). — Avèche, x?ii*s' (carte 
Beaul.). — Aungny, xf ii' s* (carte Tass.). — Avi- 
gny, 1766 (D. Gal.nol. Lorr,). — Augnegny, 1765 
( carte Vaug.). 

Siège d*un fief et d'une justice haute, moyenne et 
bane, mouvant du roi de France (1 685, dénomb. 
16 mars). 

Paroisse de Tarchipr. du Val de Melz qui a?ail 
pour annexes : Ghâtel- Saint- Biaise, Féy, Gros- 
yeulx, Hagneau, Hanau, Noirville, Orly et Prayel. 
Getle paroisse dépendait de Tabbaye Saint -Sym- 
phoricn. 

Autrefois Trois-Évécb^, baill. et coût, de Meli. 

— Fut, en 1790, le chef-lieu d'un des douze can- 
tons du district de Melz ; resta , lors de roi^nisation 



de Tan m , siège d'une des 65 municipalités canto- 
nales, qui comprenait les communes d'Arry, Augny, 
Goin-lez-Guvry, Goin-sur-Seille , Gomy, Guvry, Féy, 
Jouy, Lorry, Mardigny, Marieulles, Mariy, Monti- 
gny-lez-Metz, Pournoy-la-Ghétive, le Sablon , Saint- 
Privai, Siilegny, Vezon, el passa en 180 a dans le 
3' canton de Metz. — A pour annexes les fermes de 
Ghâleau-Bas, Orly, Prayel, Grosyeulx, et les ruines 
de l'ancien château fort de Ghàtel-Saint-Blaise. 

Adcnt-1-la-Sbillb (Ruissbid o'). — Prend 8a source 
à Augny, traverse les c"*" d'Augny et de Guvry sur 
une longueur de h kilom. et se jette dans la Seille. 

Alcit-sods-Gbimort, f. c*^ de Vany; récemment dé- 
truite. — Aueigney de coetê ViUers, 1166 (fonds 
de Malte, inv. liasse K). — Ouigney, i3oi {Und. 
liasse B). — Ovigney-lee-Vaimey, i3i3 (ibid. 
liasse K). — Avigny, i3a9 (ibid. liasse B). — 
Owigney-dezoub-Grimont, liiok (liste des vill.). 

— Avegneysoub-Grimon, i!i3o (fonds de Malte, 
inv. liasse K). — Auvigny, 1610 (Fab. terr. met.). 

— Ougny-touM-Grimont , 168a (dénomb. jan- 
vier). — Augnie-toub-Grimont, 1710 (fonds de 
Malte, décl. de biens). — Aurigny (carte Gass.). 

Ancien domaine de Tbôpital Saint-Jean de Jéru^ 
salem. — Était annexe de la paroisse de Failly. 
ADiiBTZ,c^d'Audun-ie-Roman. — TamalUo, 636 (test, 
diac. Grim. Gart. moy. Rhin). — Almoêinpago Ma- 
thème, 933 (ch. abb. de Gorze, don.). — Amez, 
laia (ch. abb. de Gorze s. l'an.). — Ames, ia55 
(inv. des lit. de Lorr. VIII, 396). — Aima» au 
Matois en la ehdtellenie de Longuy, 1 a6/i (arch. Lux. 
Mém. Ac. M. 1870, Abel). —Aulmetz, Ameiz, 1275 
(abb. de Saint-Pierr*, terr. f 389). — Ameu, ia65 
(Ihid. f 390). — Ameis, 1896 (ibid.), — Omeiz, 
Hameti, 1675 (cart. Vill. a* partie, p. a6i). 

Village de la baronnie de Bassompierre, siège 
d'une justice haute, moyenne el basse (1681, 
dénomb. 8 juillet) ; mouvant de la prévôté de 
Viiler»-la- Montagne. — Fief lorrain sous la prévôté 
de Longwy (1 589, inv. de Lorr. repr.). 

Gure du dioc. de Trêves (doy. de Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baill. de Villcrs-la-Montagne . 
coul. de Saint-Mihiel. — Fut, en 1790, l'un des 
neuf chefs-lieux de canton du district de Longwy ; 
resta, lors de l'organisation de l'an m, une des 
65 municipalités cantonales du département, la- 
quelle comprenait les communes d'Audun-le -Ro- 
man, Audun-le-Tiche, Aumetz, Bassompierre, 
Beuvillers, Boulange, Bure, Grusnes, Errouvillc, 
Fontoy, Havangc, Malavillers, Rédange, Russange, 
Serrouville, Thil, Tressange et Villerupt, et passa 
en 1 8oa dans le canton d'Aadan-le -Roman. 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



13 



AuHoiiT, h. c" de Norroy-le-Venear. — Afotu, lûo/i 
(liste des vill.). — 4^m<m, iSg^ (déD. Th. Aiix). — 
Hautrnont , 1779(01»*. Lor. ). 

ÂutrefuiB Barrois, baill. de Briey, couL de Saint- 
Mihiel. — Saivit Norroy-le-Veneur dans ses classe- 
ments successifs. 

AuHOD (Lb ban i>*)9 c** de Tragny; censé fief rdefant 
du roi de France. — Damum, 1681 (aveux et dé- 
nombrements). 

AoHT, f. c"* de Failiy. 

AuTBux, m. isolée, c*^ de Mont-Saint-Martin (Stemer 
et carte de TÉtatr major). 

Ayanct, h. c" de Sainte-Barbe. — Vaneey, Aiveneey^ 
1 '4oh (liste des vili.). — Ahancey, lUgo (Jonm. J. 
Aubr.). — Avaneey, i5i/î (chron. Ph. de Vign.). — r 
En patois : Vtmd. 

Élait annexe paroissiale de Tabbaye de Sainte- 
Barbe. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et couL de Metz. — 
Fit partie en 1790 du canton de Vry et passa en 
iSoa dans celui de Vigy. — Commune au com- 
mencement du siècle, Avancy fut uni à celle de 
Saintû-Barbe par décret du a 3 mai 1810. 

AfBD (Lb BAR d'), seigneurie foncière sur le tenit. 
de Jouy-aux-Arcbes. 

Af iGT, h. c"** de Pournoy-la-Grasse. — Averzei, 1 a 1 6 
(ch. abb. Saint-Glém.). — Awriêy^ laSg (ibid.), 

— Aivrexetf, thoh (liste des vill.). — Awegey, 
1 /i 1 /!i (inv. des abb. TA v'). — i4^^, i77o(pouillé 
de M.). — En patois : i4t«;^t. 

C'était une annexe de la paroisse de Pournoy-la- 
Grasse. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à i8oa , 
où il passa dans celui de Vemy avec le chef-lien 
communal. 

AviLLEBS, c**" d'Audun-le-Romaa. — ViUare, 95a 
(pouil. cath. Verd. Rouss. p. a). — Aimilre, iii5 
(ch. de fond, de Tabb. de Longev. D. Cal. pr. ?). — 
Auvilers, 1 a8a (inv. des tiL de Lorr. III, 316). — 
Anviller, 1 387 (Toum. de Chauv.). — AuviUer, 1 ag/i 
(inv. des tit. de Lorr. III, aiA). — Avelkr, i335 
{ihid. X, a39). — AviUey, iSgo (ibid. VII, 1 85 ). 

— AvUler, i4o5 {ibid, III, a 46). — HaviUen, 
i/j55 (ibid. UI, a5o). — Le chastel et forteresse 
d^AuvUers, 1671 {ibid. III, 367). — AuviUer, 
Anoiller, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — AviUer en 
Wmvre, 1779 (Dur. Lorr.). — ViUars en Woeore 
(dicL Viv.). — En patois : Auvlé. 

Fief barrois mouvant de la prév6lé d'Étain ; siège 
d^une justice haute, moyenne et basse (1681, dé- 
nomb. 1** oct.). 



Les^gneura d*A villers, qui étaient d'ancienne che- 
valerie, portaient : de sable à la croix d*or cantonnée 
. au premier quartier d'une fleur de lys de même { arm. 
ms.). — Cure du dioc. de Verdun , doy. d'Amélie. 

Antrefois Barrois. — Office et recette de Briey. 
La justice, moyenne el l)a«se, exercée par les juges 
du comté de Mercy, relevait d'Etain et de la cour 
souveraine de Nancy, coût, de Saint-Mihiel. 

Aviilera était, en outre, le si^ d'une haute jus- 
tice qui fut réunie à celle de Mercy lors de l'érec- 
tion de cette seigneurie en baronnie. — Fit partie 
en 1790 du canton de Xivry-le-Franc,en l'an 111 
de celui de Circourt et en i8oa de celui d'Audun- 
le-Roman. 
AvBii., c^ de Bney. — Oriulmarum, 1096 (fond, de 
Saint-Pierr\ D. Cal. pr. III, p. xxxvi). — Awerey, 
i363 (arcb. h. de V. ai, quitt.). — Apvril, le 
grant gaignaige à Apvril, xvi* s* (pied terr. de Saint- 
Pierr*, T 39). — Averey, ibiS (chron. Ph. de 
Vign.). — Avrille, 169/1 (dén. Th. Alix). -— Avry, 
zvii* s* (carte de Cass.). — Avrey, xviu* s* (pouillé 
de M.). — En patois : Aivri, 

Le roi y élait seul seigneur — Paroisse de l'ar- 
chiprétré de Bombas, qui dépendait de l'abbaye de 
Sai nt-Pierremont. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Briey dès sa 
création, en 1790. — A pour annexes la Cense- 
Navet, la Chapelle-aux-Bois, Fillières-la-Grange, 
Saint-Pierremont et la Tuilerie. 
At, c~ de Vigy, adroite de la Moselle. — Ayey, 1 345 (inv. 
des tit. de Lorr. III, i5a). — Aiey, 1693 (épilap. 
de P. Baudoche). — Aye, xv*s* (chron. J. Chat.). 

— Aiey, Ay-sus-MuzeUe, i5ii (chron. Ph. de 
Vign.). — Areceyum, Aytyum, Alieyum, Ayeyum, 
Aey, iblih (pouillé de M.). — Aey, i553 (Siège 
de Metz, par Salignac). — Ayy, 1686 (Joum. J. 
Bauch.). 

Fief mouvant de la seigneurie de Boulay (1367, 
inv. des til. de Lorr. VI, fjh), — En 1681, ce 
fief mouvant du roi de France était siège d'une 
justice haute, moyenne et basse, et il dépendait 
de la seigneurie de Châtel-Saint-Blaise (dénomb. 
5 déc). — Paroisse de l'archiprètré de Bombas, 
qui avait pour annexes Flévy, Montrequienne el 
Trémery. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie en 1790 du canton d'Argancy, en 
l'an m de celui d'Antilly, et passa en i8oa dans 
celui de Vigy. — A pour annexe le moulin d'Ay. 

At, village détruit près de Metieresche (Tess. hist. 
Tfaionv. p. /i3a et suiv.). 
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Bacbmûhl, m'" sur la Bosselle, c"* de Hombourg. — 
Bachmûhl, 1160 (ch. abb. de Saini-Âvold, Meur. 
hist. év. de Metz, p. 601). 

BiiRBiiTHAL, c*^ de Bilche, sur le Zinzelbacfa. — 
Berendal unter Rametutein, i3j8 (ch. de Stunel- 
bronn, p. 16a). — Bemthal, iSga (Herzog. Edels. 
chron. 111, fia). — Berenthal, l'jhb (ail. de Bilche, 
f i65). — Berend'hal, an 11 (acl. et. civil). — Bœ- 
rendhal, an ix (ihid.). — Behrenthal, anxii(i6id.).- — 
Bœrentha, an xiii (ibid,), — Bemthal (dicl. Viv.). 
Appartenait au diocèse de Strasbourg. — Ce 
village faisait, avant le xvi* siècle, partie de la ba- 
ronnie de Lichtemberg (Alsace). — Lors du partage 
des biens de la maison de Deux-Ponts-Bitche , en 
1606, il fut attribué au comte de Hanau. Bsrenthal 
fut réuni au département de la Moselle en 1 79a , 
et il fit partie du canton de Bitche depuis Tan m. 

— A pour annexes Philipsbourg , Bosselhoff , Obcr- 
Muhitbalet Untei^Mûhlthal, Daxhoff, Fischerhoff 
etBeinertshoir,Leitseltbal et Liesbach, Banstein, les 
châteaux de Falkenstein et d^Arnsberg, Mambach, 
Katzenthal, Mattenthal, Gauxberg, Schweitzerhoff, 
Schiangenthal , Schwartzenberg, Bamstein, Beteli, 
Schmalenthal, Thalhaeuseln , Kundsihoff , Frohn- 
acker. 

Baffobt, censé ruinée, c** de Bertrange, qui dépendait 
de la seign. de ce nom ( i68a , dénomb. 3 1 août). 

Bagatelle (La), m" de plaisance, c°* de Devanl-les-Ponls. 

Baghecx, f. c"* de Vernéville. — Baigtme», BaigneU, 
1 980 (fonds de Malte, inv. liasse B). — Baigneul, 
1 990 (inv. des lit. de Lorr. I, /Ï56). — Baignêux- 
Mur-Genivaux, xvi' s* ( P. Ferr. obs. séc. t. II , p. 670). 

— Baigneulf, 1 5i 6 (décl. des fiefs, ms. de Senones 
d. Metzanc. v** Baodoche). — BaUleuf, 169^ (dén. . 
s. Tan.). — Bagneulxy i635 (Joum. J. Bauch). — 
Bagneuf, 17a a (carte Bugn. dioc. Mett.). — Bat- 
gneux, 1756 (Stem. dép. M.). — Bigneuf, 176a 
(carte Lafosse). — En patois : Baigneu. 

Siège d'une seignenrie, haute, moyenne et basse 
justice. — Village de la terre de Gone. — Était 
annexe de la paroisse de Vernéville. 

Autrefois Trois-Évéchés, terre de Gorze, baill. et 

cont. de Metz. 

Bailli-er-Haut, m"^ isolée, c** de Vallières. 

Balj.ibi!i6, h. c"* de Holving. — Balderingay la^h 

(ch. 9bb. Wemerswiller, Groll. orig. Bipont. II, 

9a6). — Balkringen, ib^h (dén. Th. Alix). — 



Baltring , xnu' s* (pouilléde M.). — Bdrmgf 1779 
(Dur. Lorr. III, 26). — Balrem (carte Cass.). 

Viilagedu val de Holving (Lorraine). — Il appar- 
tenait au comté de Puttelange, ressortissait au baill. 
de Sarreguemines et suivait la coût, de Lorraine. 

Etait annexe de la paroisse de Holving. — Fait 
partie du canton de Sarralbe depuis la création de 
ce canton, en 1790. 

Bambbsch-Mdhl, m'" sur la Nied allemande, c^* d'Alt- 
willer. 

Bambiderstroff, c°' de Faulquemont. — Bumbider- 
storf, liai (abb. Longev. conf. des biens). — Bu- 
derstorf, iiai (ibid,). — Budettroff, itSo {ibid. 
bulle d'Alex. HI). — ButresUnff, laio (ibid.). — 
Bouderstorf, ia7i (ibid.). — Budersdorff, 1988 
(ibid. engag. des biens). — Buedêstorff, i3o8 (ibid. 
s. Tan). — Bambuderstroff, i357 (i6irf.). — Bon- 
buderstorfff ibàh (pouillé de M.). — Bawnhider- 
9troff, 1 555 (inv. des Ht. de Lorr. IV, 1 4 1 ). — Baum- 
biedergstorff, lôgk (dén. Th. Alix). — Bambidettroff, 
161 û (abb. Longev. s. Tan.). — BaumbiedresUjrft 
i633 (ibid.). — Baumbiderstroff, 1671 (ibid.). — 
Bawnbiedendorff, 1673 (ibid.). — Bambiêderstroff, 
1687 (ibid.). — Baumbidentroff, 169Û (ibid.). — 
Baubidêstorf, 170a (terr. de Brouck). — Bambie- 
deêtroff, 1710 (abb. Longev. s. Tan.). 

Bambiderslrofi^ fut cédé par Tlmpératrice-Beine 
le 16 mai 1779 et mis dans le bailliage de Bonlay; 
coût, de Luxembourg. — Paroisse de Tarchiprêtrc 
de Saint-Avold dépend. dePabb. de Longeville-lez- 
Saint-Avold. — Au xviii' siècle, le curé de Bam- 
biderstroff portait le titre d'archiprétre de Saint- 
Avold (arch. comm. FF, 1 ). 

Il fut compris en 1790 dans le canton de Lon- 
geville- lez -Saint -Avold et passa en 1809 dans le 
canton de Faulquemont. — A pour annexes Guin - 
kenmiihl (moulin), le moulin Neuf, Kettenborn 
(anc. moulin) et les chapelles de Sainte-Marie et de 
Saint-Christophe. 

Bambidehstboff (Buissbac de). — Prend sa source à 
Bambiderstroff, traverse cetU) commune et celles de 
Vigneulles (Haute et Basse) et de Guinglange, sur 
une longueur de 9 kilomètres, et se jette dans la Nied 
allemande. 

Bambcsch, anc. forêt domaniale aliénée et défrichée, 
c"* de Pontpierre. 

Ban. — Voy. le nom des Babs. 
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Raa Akdbociii (Lb) , siège d^une 8eign"% territ d'Han- 
nonviile-au-Passage, i68a (dénomb. du a 6 août). 

Ban DE LA RoTTB (Le), anc. communauté du duché de 
Lorraine, fief de Tévéché. 

Elle comprenait Xousse ou Xuisse (Suisse), Bru- 
lange et Thonvilie (iSg/i, dénomb. Tb. Alix). — 
Ce ban fut cédé au roi de France en vertu du 
traité de Paris du ai janvier 1718 (ord. de Lorr. 
t II, p. 176) et fut alors compris dans la province 
des Trois-Évéchés; il forma une division du pays 
Messin qui resta composée de Brulange, Suisse et 
Tbonvilie (1766, Stem. dép. M.). 

Le Ban de la Rotte était le siège d'une justice 
knoyenne et basse ( 1 689 , lerr. du Ban, arch. départ 
E /17 ) et d'une seigneurie mouvant de toute ancien- 
neté de Tévécbé de Metz, de laquelle dépendaient les 
villages de Bertraing, Ghémery, Conthil , Graincourt , 
Deslry, I^iesse , Suisse , Tbicourtet Vinlrange , les mou- 
lins de Sainte-Croix , près de Brulange , et de Guette- 
poulie, près de Suisse (i683, dénomb. t6 mars). 

— Ban delaRoUeTfi'j^S (D. GaL not. Lorr. ). 
Bar des Treize , c"*' de Metz et voisines. 

Goniprenait, jusqu'en 1790, les parties les plus 
voisines de Tenceinte de la ville , sur lesquelles s'é- 
tendait l'autorité des magbtrats municipaux , sur le 
territoire des communes actuelles de Magny, Bomy, 
Planlières , Saint-Julien , Vallières , Malroy, Woippy, 
Lorry, Plappeville, Ban-Saint-Martin et Longeville. 

— Ge ban était divisé en cantons ruraux, tels que : 
Seille et Outre-Seille, Plantières, Saint- Julien-sur- 
Moselle, Dasle(ordonu. de police, 177^). 

Bah Fabert (Lb), fief et siège d'une justice baute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France, et 
sis à Moulins-lez-Metz (17771 dénomb. a5 mai). 

Bahlibde de Metz (Lbs quatre quarts de la) étaient 
marqués par quatre croix élevées, savoir : au cbemin 
de Sainte-Barbe, au cbemin de Perte (Peltre), au 
cbemin de Joy (Jouy) et procbe Pouilly (xvi* siècle, 
chron. Cl. Pbelip.). 

Bar RAY, c"" de Boulay, sur la Nied allemande. — Bon- 
nage ^ 1673 (dén.c** Créb.) — Benay, 1689 (dom. 
1. 1). — Bennaye, 170a (terr. de Brouck). — En 
patois : Bénaie, — En allemand : Bizing, 

Siège d'un fief et d'une justice baule, moyenne 
et basse , mouvant du roi de France (1681, dénomb. 
«8 février). — Village cédé par i'Impèratrice-Reine 
en 1769 et plarc dans le baill. de Boulay; coût, de 
Luxembourg. — Avait uae cbapelie annexe de la 
paroisse de Varize, à la collation des seigneurs de 
Banuay et de Varize. 

Fit partie en 1790 du canton de Varize et en 
180a de celui de Boulay. — A Itzing pour annexe. 



Bar NoiRON, fief et siège d'une justice baute, moyenne 
et basse , mouvant du roi de France , et sis à Moulins- 
lez-Metz (1777* dénomb. a5 mai). 

BAR-SAiifT-MAHTiN (Lb), c"% 1 •* c'" de Metz. — Voy. 
Sairt-Martir (Le Bar-). 

Bar Sairt-Martir db SAiRTE-RurriNB et de Vadx, sei- 
gneurie foncière sur le territoire de ces communes 
(1777, dénomb. aS mai). 

Bar Sairt-Pacl. — Ban fief, siège d'une baute, 
moyenne et basse justice appartenant au cbap. de la 
cath. de Metz et situé sur le territ. des communes 
d^Ancy, Ars, Ghàtel, Gbazelles, Hagondange, 
Hannonville , Longev ille - lez - Metz , Lorry-4ez-Metz , 
Moulins, Rozèrieulles , Scy, Sponville, Vallières 
et Vantoux (1681, aveux et dénomb. a janv.). 

Bâr-SaixNt-Pibrrb , ègl. c"' de Villers-Stoncourt. — Sancti 
Pétri mofit, 960 (abb. Saint- Pierre, ch.emp. Otb. I). 

— Sanctuê-PetrimoM , 993 {ihid. III). — Ecdetia 
Saneti Pétri vuïgo Stoneourt, i^Uh (pouillè de M.). 
— Le Bannie-Saint-Pierre f 157 a (inv. des tit. de 
Lorr. VI , 1 ao ). — Ban-Saint-Pierre , sçavoir : Val- 
remont, Stoneourt, Villers et Albritch, ibgU (dèn. 
Th. Alix). — Saint' Pierremont , xvn* siècle (episc. 
met. tenip.). — Banc-Saint-Pierre , i635 (Journ. 
J. Baucb.). 

Fief mouvant du duc de Lorraine à cause de sa 
chAtell. de Hombourg, dépendant de la cbâtell. 
d'Amance pour ce qui concerne les aides et du baill. 
de Nancy à l'égard des successions, à la réserve du 
droit de buffet appartenant aux seign. de Hombourg 
(arrêt du 1" janvier i63i, inv. de Lorr. VI, p. 61). 

— Il se composait des villages de Vaucremont, Ston- 
eourt, Villers et Avrich ou Ongerange (Aoury). Il 
fut cédé à la France par le traité de Paris du a 1 jan- 
vier 1718 (not. Lorr. t. II, p. 17A). — L'église du 
Ban-Saiutr-Pierre était la paroisse des villages de 
Vaucremont, Stoneourt, Villers et Aoury. Elle était 
de l'arcbiprétré de Varize et à la collation de Tabb. 
de Saintr-Louis et au concours. — Elle sert encore 
de centre paroissial à ce groupe ; mais de la position 
isolée qu'elle occupait, elle a été transférée à Villers- 
Stoncourt. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Meiz. 
Bahsteir, éc. et scierie, c"* de Bierentbal. — Gauêchnr^ 

derhof, 1787 (carte allem.). 
Bâraqob-adx-Sabots (La), ou KLUMPERHtTTE, maison 

isolée, c"* de Sturzelbronn. 
Baraques (Les), f. c^ de Cbambley. 
Baborvillb, c** de Gros-Tenquin. — BarunviUa, 896 

(cb. abb. Saint-Den. D. Cal. pr. 1, 827). — Brenval, 

1 1 57; Baronisvilla, 1 1 86 ; Braconisvilla, 1 1 88 (abb. 

Saint-Mart. Primat. Nancy, liasse 8). — BaronviUe , 
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1Û53 (cart. év. de M. t. I, p. a33). — Baron- 
dorff, i46o {ibid, U IV, p. ^^).^Barendorff, iâ6o 
(ihid, t. IV, p. 37). — Barmdorf, Berendorf, \hhh 
(pouiilé de M.). — En patois : Baironvelle, — En 
allemand : Barendorf ou Baronweiller. 

Fief mouvant du roi do France ( 1 680, dénomb. 
s. la date). — Baronville dépendait partie des deux 
fiefs qui s^y trouvaient et partie de la seigneurie de 
Morhange. — Était le siège d'une justice haute, 
moyenne et basse (17771 dénomb. 8 mai). 

Paroisse de Tarchipr. de Haboudange, à la colla- 
tion du chapitre de la primatiale de Nancy et du 
concours. 

Autrefois Trois-Évécbés , baill. de Vie, châtell. 
de Haboudange, coût, de Metz. — Fit partie du 
cantou de Morhange en 1790 et passa en 1809 
dans celui de Gros-Tenquin. 
BiBST, c®" de Saint-Avold. — Bameeheyt, 876 (abb. 
Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). — Barexem, 
96a (ibid, ch. Thier. I, év. de M.). — Bâcle, 1093 
(Don. de Thier. D. Cal. III, pr. xxv). — Bame- 
elieiti 1139 (abb. Sainte-Gloss. buU. Inn. III). — 
BarreXf Bairexem, 129a (ihid, état des biens). — 
Baxst, 1606 (pouiilé de M.). — Bartch, Barth, 
Barschfi'joi (dén. o mai). — Z?ar<t (maison-fief 
isolée), 1769 ( Dur. Lorr. III, 99). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France, avec partie 
de Host et de Maxstadt ( 1 681 , dénomb. 7 juin). 

Au X* siècle, Barst appartenait avec Betenart, 
Hoxseit (Host), Lucelhovem, Notelvilre et Romel- 
veuen, annexes de Téglise de Maxstadt, à Tabbaye 
Sainte-Glossinde de Metz et était annexe, avec vica- 
riat résident, de ladite église. 

Autrefois Trois-Evéchés , Itaill. de Vie, coût, de 
rév. — Fit partie du canton de Saint-Avold depuis 
sa création , en 1 790. — A Maricnthal pour annexe. 
Baslieux, c°" de Longwy. — Fundum Ballodium in 
pago Mathensi, 990 (ch. abb. Saint^Van. Verd.). — 
BaUodium prœdium in pago Wapremi, 101 5 (ch. 
emp. Henry II, arch. Verd.). — Baslieu , xviii* siècle 
(pouiilé de M.). — Balieux, 1799 (cart. dioc.Mett.). 

— Balieu , 1 769 (de Maill. Barr.). — Bàlieu ou Bail- 
Uuf, 1766 (Dur. Lorr.). — Badleux en Mathoi$, 
1788 (J. de Mus. Lorr. anc). 

On y voyait encore, au siècle dernier, les ruines du 
chât.deLiéthard,de la maison de Hab8boui*g (Dur.). 

— Cure du diocèse de Trêves (doy. de Baiaillcs). 
Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Monlagne, 

oout. de Saint-Mihiel. — Fit partie en 1790 du 
. canton de Villers-la-Monlagne et en i8os de celui 
de Longv^y. 



BisLiBDx (Ruisseau de). — Goule sur le territ. des c*^ 
de Pierrepont et de Baslieux et se jette dans la Crusne. 
* Bassesse (La), f. c"* de Hallering. 
Basse- Wal ou Val-la-Basse (tabL Par.), f.c°* de Lon- 
guion. — Batte-Vual^ 1681 (dénomb. 90 déc). 

C'était un fief mouvant de la châtellenie de Mnssy 
(hc. cit.). 
Bassompierre, v^. c"* de Boulange. — Be»iompierre , 
1990 (abb. Vill. cart. t. I, B h). — Bacom- 
pierre, i3o4 {ibid, A 19). — Baitompierre , i38o 
{ibid. F 5). — Bastonpier, i5oo (chron. Ph. de 
Vign.). — Basompiàrcj-ib^fi (pouiilé de Tr.). — 
Bâtonnier, i636 (Jouro. J. Bauch). — Saint- 
Menge, 1766 (arr. du cons. du roi Stanislas). — 
En patois : Beeompierre. — En allemand : Belstein. 

Il fut arrêté par le Conseil de Lunéville le 1 7 fé- 
vrier 1766, et approuvé par lettres patentes de 
Louis XV du mois de juillet suivant, que le nom de 
Bassompierre serait attribué à la seigneurie de Bau- 
dricourt , auparavant appelée SainUMenge , près de 
Mirecourt, et que le nom de Saint-Menge serait porté 
par le village de Bassompierre, près de Sancy ; cette 
décision , qui ne parait pas avoir eu grand résultat , 
avait pour motif l'érection de la seigneurie de Saint- 
Menge en marquisat, en faveur de J.-C. de Bassom- 
pierre, qui avait eu lieu en 1719. Cette seigneurie 
comprenait : Aumetz, Bassompierre, Beuvillers, 
Bossigny, Boudrezy, Bouligny en partie, Chenières , 
Havange, Joudreville, Ludelange et Tressange 
( 1 68 1 , dénomb. 8 juillet). 

La châtellenie de Bassompierre était qualifiée de 
baronnie dès le xv* siècle ; elle fut éngi^ en marqui- 
sat en i633. 11 ne faut pas confondre celte création 
avec celle qui fut accordée par le duc Léopold en 
1719. — Bassompierre , maison de nom et d'armes , 
porte d*argent au chevron de gueules de 6 pièces 
(1 67^^ , Huss. Lesc.). — Portait en Allemagne le nom 
de BeUtein (arch. de Gobi.). 

Faisait partie du dioc. de Trêves (doy. de Luxem- 
bourg), conome annexe de Boulange. 

Autrefois Barrois, baiU. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Chef-lieu communal en 1809, Bassom- 
pierre a été uni à Boulange par décret du 3o mars 
1819. Il fit partie en 1790 du canton d'Audun-le- 
Roman, passa dans celui d'Anmetz lors de l'organi- 
sation de l'an m et fut de nouveau classé en t8o9 
dans son ancien canton. 
Batillt, c** de Briey. — Bateilly, 1 993 ( inv. des tit. de 
Lorr. II, 3o9). — Baiûlley, i337 (^^^' ^^ Gorze, 
s. l'an.). — BahiUey, i384 (arch. h. de V. AA, 10). 
— BatiUey, 1 /i 3 1 ( ibid, A A , 1 9 ). — La forte nudion 
de Batelly, 1 USU (inv. des tiL de Lorr. I, ^90). — 
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BatiUi, i5hli (pouiUë de M.). — BoêtiU», i635 
(Joarn. J. Baach.). — En patois: Baitlû 

La basse-cour du château de Batilly était un fief 
lorrain mouvant de la châlellenie de Gonflans(dé- 
nomb. de 161 2 , inv. de Loir. VH, p. 1 80). — La 
haute justice mouvait du roi de France, à cause de 
la châtellenie d'Apremont (1681, dënomb. 95 oct.), 
conmie aussi le ban des chevaliers , qui dépendait en 
partie de la seigneurie d*Anoux-la-Grange (1689, 
dénomb. 18 janv.) et en partie de celle de Batilly 
(168a, dénomb. h févr.). 

Ëfait annexe de la paroisse de Jouaville. 
Autrefois Barrois, baill. de Briey , coût de Saint- 
Mihici. — Batilly fit partie du canton de Jouaville 
en 1790, de celii de Villeroy en l'an m et du 
canton de Briey en i8oa. 

BlTiMKifT (Le), filature, c*^ de Pierrepont. 

Battb (RnssciD de la). — Coule sur le lerrit. de la c"* 
de Ville-Houdlémont. 

Batziudal, f. c"* d'Algrange. — Bacetulal, 1 1A7 (cart. 
abb. de Vill. 1. 1, P 1). — Batzendall, 162a (abb. 
de Vill. liasse Batzend. a). — Batzendail, i65o 
{ibid, 5). — BaUandal, i685 (ibid, 1 ). — Balzan- 
dal, 1686 (ibid. 1). — Batzental, 1692 (cart. abb. 
de Vill. L ir, p. 269). —Ba/fcn/ia/, 1708 (abb. de 
Vill. liasse Batz. 1 ). — Batzeler, xtiii* s* (pouillé 
de M.). 

Etait annexe de la paroisse de Fontoy. 
Autrefois Trois-Evêchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. 

Batzerdal (Ruisseau de) ou Pkxspir'ie. — Il prend sa 
source à Algrange, traverse cette commune sur une 
longueur de i,âoo met. et se jette dans la Fensch. 

Baulard, m", c"* de \N^a ville. 

Bacberhe, éc. c"* de Tiercelet. 

Bavalle (Bajj de), c"* d'Ancy-sui^Moselle. — Fief et 
siège d'une justice haute, moyenne et basse, mou- 
vaut du roi de France (1681, dénomb. 10 mai). 

Bazailles, c'" de Longwy, nom d'une des anciennes sub- 
divisions du pays Messin. — Baselles, 1 1 28 (chap. 
cath. 0. l'an.). — Vazelleê, 1 190 {ibid. ch. év. Bertr.). 
— Boêailhy 1 9 1 8 (chap. cath. 0. l'an. ). — Bazellet , 
1977 (^^^' Saint-Symph. liasse Baz.). — Baysailks, 
BaytêUe, 1 296 (cart. de la cath. de M. s. l'an.). — 
Batelles, i3o2 (inv. des tit de Lorr. I, 255). — Bai- 
zaiUeê, i33o (chap. cath. s. l'an.). — BaizeRe,!^* 
siècle (chrgn. Prailîon). — Vaiaille,iliùg (arcb. h. 
de V. AA, 11). — Botatlfc, i488 (chron. Ph. de 
Vign.y. — Barselkif^^gk (ibid.), — BoietlUs au 
Matoy, 1 546 (pouillé de M.). — Basoille, i^'jk (inv. 
des tit de Lorr. VII, ^i6).-'BazeilU8, i63o (abb. 
Saint-Symph. liasse Baz.). — BazeiUe, 1 659 (ibid.) 

Moselle. 



— Ban de Bazmlles au Mathoii, 1689 (dom. Barr. 
t II). — Baseillensiê decanaîus, xviii* siède (pouillé 
de M. ). — En patois : BesaiUe. 

Le ban de Bazailles contenait trois villages : Bois- 
. mont, Viile-au-Montois et Bazailles, donnés à la 
cath. de Metz par Gharlemagne. Quoique ce territoire 
appartint au pays Messin , le duc René de Bar en 
avait la garde en 1^26 (voy. les lettres de garde 
dans D. Cal. V, pr. 19). — Était siège d'une justice 
haute , moyenne et basse (1681, dénomb. 9 janvier). 

— Le ban de Bazailles faisait partie du diocèse de 
Trêves et était chef-lieu d'un doyenné de l'archi* 
prélré de Longuyon , qui comprenait les paroisses 
d'Andemy, Ban de Bazailles, Basiieuz, Beuveille, 
Bonvillers, Chesnières, Circourt, Cosnes, Cutry, 
Concourt, Ferment, Fillières, Hautcourt, Higoy, 
Joppécourl, Lexy, Mairy et Anoulx, Malavillers, 
Mercy-le-Bas, Mercy-le-Haut, Mont, Morfontaine, 
Pierrepont, Rehon, Ugny, Villers-la-Chèvre , Xivry- 
le-Franc. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Metz 
(haute justice enclavée dans le baill. de Longwy). 

— Fil partie en 1790 du canton de Villers-k- 
Montagne et passa en i8oa dans celui de Longwy. 

Bazih (Le Bar-), seigneurie foncière sur leterrit de 

Louvigny. 
Bazir (Ruisseau du). — Coule sur le lerrit. de la c" 

de RozérieuUes. 
BAzoRcounT, c*^ de Pange, près de la Nied. — Bastmit 

curtis, 875 (abb. Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). 

— BuBonit curtis y 973 (ibid, ch. Thier. év. de M.). 

— Basonis curtis, 977 (cart Saint-Pierre, ch. emp. 
Olhon). — Bissoncourt, 1 2 1 (chron. Met app. pr. 
D. Cal. pr. I, Lxxviii). — Basoncort, taSg (abb. 
Sainte -Marie, liasse Baz.). — Baxoneort, 137^ 
(abb. Longev. arbitr.). — Baàfmcourt, 1299 (ibid, 
éch.). — Basoncuria, 1A62 (arch. h. deV. AA, 5o). 

— Basoncourt, i5-'i4 (pouillé de M.). — Bauzon- 
court, i59& (dénomb. s. l'an.). — Besancourt, i635 
(Journ. J. Bauch.). — Basoneurtûy i65i (abb. 
Sainte-Marie, liasse Baz.). — Bazancourt, xviu* s* 
(pouillé de M.). — Bazencourt, 1 756 (carte Vaug.). 

— En patois : Besonco. 

Paroisse de l'archiprétré de Varize, qui avait pour 
annexes Sanry-sur-Nied et Vaucremont et dépen- 
dit d'abord de l'abbaye de Saint-Pierre-aux-Non- 
nains, puis de la collégiale de Saint-Louis. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1 790 , du canton de Maizeroy ; en 
1802 il fut classé dans celui de Pange. — A pour 
annexes Berlize, Vaucremont, les fermes de Fres- 
nois et de Fourcheux et le moulin do Bazoncourt 
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BâzoKTiLLE, f. c** de Sancy. — Basonville, 1766 (D. 
Cal. not. LoiT,). — BauorwUle (dict. Viv.). 

En haut de BazonviUe, bois appartenant à la ville 
de Metz. 

Siège d^un fief appartenant à Tévéque de Verdan ; 
dépendait de Tévédié de ladite ville. 

Bbaumoht, h. c"* de Moiueville. — Bibonismons sujjra 
ftuvium Orna, 85i (cart. Gorz. tit. 5/i, p. 72). — 
Bomunt, 1167; Bulmont, 1186; Boumont, 1188 
(abb. Saint-Mari. prim. Nancy, lias. 8). — Bommt, 
1293 (Chan. rdg. lias. Beaum.). — Bolmont, 1296 
(abb. Saint-Pierr*, terr. p. hh), — Belmont, 1296 
(P. Ferp. Obs. sëc. I, a 58). — Bellonwtis, xv' s" 
(coll. Sainte-Agath. obi t. p. i5). — Bémonty 1694 
(dénomb. s. Tan.). — Bulmon, 1667 (Cban. rég. lias. 
Beaum.). — Beaulmont, 1689 (dom. Barr. 1. 1). 

— Beaumont' sur-Orne , xtiii" s* (Dur. Lorr.). 
Était annexe de la par. d^Hatrize. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie en 1790, avec Moineville, du 
canton de Jouaiville, passa en Tan m dans celui 
de Valleroy et fut classé en 1 809 dans le canton de 
Briey. 
BsADREGAnD, faubourg extra muros, c^ de Thionville. 

— Bor((gart, xv" siècle (arch. deTbionv.). — Bor- 
f^ard, 1733 (arch. de Rodem.). 

Était annexe de la paroisse de Tbionville. 
BécDAMPS, c*^" de Conflans. — Belltim campumt 969 
(cart. Gorz. L CV, p. 5i ). — De Bello campo, 1 202 
(ch. abb. de Gorze). — Belchamp, 1612 (inv. de ti- 
tres de Lorr. VU, Uk). — Belchamps, 1628 (terr. 
Saint-Pierr*, p. 10). — Bcschamps, 16/12 (pouiilé 
de Verdun). — Bechamp ou Bekhamp, xviii* s' 
(Dur. Lorr.). 

La cour de Belchamps mouvait du roi de France 
(1681, dénomb. j5 juillet). 

Cure du diocèse de Verdun (doy. d'Amélie) qui 
avait Mouaville pour annexe. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût, de Saint- 
Mihicl. — Fit partie du canton de Thuméreville en 
1790, de celui de Norroy-le-Sec en Tan m et de 
celui de Conflans en 1809. — A pour annexes 
Amblemont, les fermes de Hallois, Ghénois, la Mar- 
jolaine et Haut-du-MonL — Un décret du 1 nov. 
1811 avait donné Mouaville pour annexe à Bécbamps ; 
mais Tordonnance du 5 septembre 18/17 a rétabli 
ces deux communes. 
BécHSGBAY, m"* sur la Cbiers, c"* d'Herserange. 
Bbchirger, vill. détruit par les Croates en i635, près 

d'Otton ville (Journ. du curé d'Ott.). 
BicHT, c^ de Pangc, sur la Nied française. — Bas- 
teium, io63 (abb. Saint- Arn. cb. s. fan.). — 



Basctacus, 1200 (ibid.), — Baxei, i253 (chap. 
catb. ch. s. Tan.). — Baixey, tZ^d (ibid. baux). — 
Buxei, 1/123 (cart. év. de Metz, I, i3o). — Baixei, 
liioo (abb. Saint-Arn. baux s. Tan.). — Baxey, 
1/193 (Journ. J. Aubr.). — Bessey, xvi* siècle (carte 
de Buss.). — Besey, xvii* siècle (Loth. sep!.). — 
Baxiy 1606 (pouiilé de M.). — Baxy, 161/i (abb. 
Saint-Arn. baux, s. Tan.). — Baichy, 1673 (pouiilé 
de M. Portef.). — Bachy, 1680 (dénomb. arch. 
départ.). — Beschy, 17/10 (fonds de Malte, déd. de 
biens). 

Village de la châtellenie de Bémilly, siège d'une 
justice haute, moyenne et basse (1681, dénomb. 
7 juin.). 

Paroisse de Tarchiprétré de Varize, qui dépen- 
dait de Tabbaye Saint- Arnould de Metz. — Avant 
son érection en cure , elle était annexe de Rémilly. 
Autrefois Trois -Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
Tév. — Fit partie du canton d'Ancerville en 1 790 , 
de celui de Rémilly en Tan in et de celui de Pange 
en 1802. 

Bbckerholtz, b. c" de Filslroff. — [n Bœkeris, i36o 
(cart. abb. Vill. 1. 1, B. 17). — Bolkerkollz, 1609 
(abb. Bouz.). — Selliershausen ou Beckerholtz, 
1617 {ibid,). — Becquerholtz f 1617 (ibid.). — 
Belcherholtz , xviii* siècle (Dur. Lorr.). 

Beckerholtz fut érigé en 1610 dans la forêt de ce 
nom par un abbé de Bouzonville du nom de Sellier; 
une partie de la forêt de Kalenhoven fut défrichée 
à cet effet. — Avait une chapelle annexe de la pa- 
roisse de Filstroff. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis la création de ce canton, en 1790. — 
Commune au commencement du siècle, Beckerholtz 
fut réuni à FilstrofTpar décret du 5 juin t8io. 

Beddikoe^i , vill. ruiné de Tancien comté de Forbach, 
c"* de Kerbach. — Bûdingen, 1694 (dén. Th. 
Alix). — Bettingen, 168/i (dénomb. du comté de 
la Leyen, 7 mars). — Bibingen, i68/i (dénomb. 
i3 fév.). — Ancien Betting, 1733 (terr. de Ker- 
bach). 

Il existait au xiii* siècle et a été détruit au xvii". 

Bedebi'R ou Bedeborr, a ne. village. — Voy. Bettwillbr. 

Bbden ou les Trois- \(aisons, c°' de Villing. 

BéPET, h. c"" de Villers-Bettnach. — Pesay, 1 6 1 o ( Fab. 
terr. Met). — Bel/ey, i632 (abb. Saint-Arn. s. 
Fan.). — Belfey, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Etait annexe de la paroisse* de Vigy. * 

Autrefois Trois- Evéchés, baill. et cont. de Metz. 
^- Sur le territoire de ce village 5e trouve la cha- 
pelle de Babas. — La conmiuoe de Béfey, supprimée 
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par décret du 19 octobre 1806, fut réoDie à celle 
de Saint- Hubert, qui elle-même fut réunie avec 
Béfey à celle de Villers-Bettnach par décret du a8 
décembre iSii. 

B^NT, anc. métairie détruite, près de Guenkirchen. — 
Bienges, 1199 (abb. de Longev. ch. s. Tan.). — 
Begengen, 1277 (cart. abb. Vill. t. I, B. 1). — 
BaiangeoB, 1 377 {ihid, B. 5). — Béange, 1 286 {ibid. 
B. 8). — Béenges, 1297 (ibid. B. 20). — Begnen, 
i3oi {ibid. B. 1). — Bengnen, Being, 1 3oi (ibid. B. 
33). — Beanges, i3o3 (ibid. B. i4). — Beyanges, 
i36i (ibid. B. 19). — Binguen, xtii* s' (abb. de 
Longev. s. la date). — Bingen, ban de Bingen, proche 
Guaniguerchen, 1619 (ibid.). — La Moistreêse de 
Beinguen, 1627 (cart. Vill. t I, s. 3). — Begny, 
i688(i6û/.t. ll,p. 259 V*). 

BsBRE^r, vill. c"* de Kerbach. — Bering y 1677 (trans- 
act. entre le seign. de Forbach et ses vass.). — Ber- 
ren, 1696 (dén. Th. Alix). — Beren, 1618 (arch. 
de la fam. de Weodel). — Beren ou Biren, xviii* 
siècle (Dur. Lorr.). 

Village de Fane, comté de Forbach qni existait au 
XIII* siècle. — Était annexe de la par. de Kerbach. 
Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création, en 1 790. — Commune en 1 802 , 
Behrcn fut réuni à la mairie de Kerbach par décret 
du 3i juillet 1812. 

Bkhrbn bt Etzliug (Rdisseid de). — Il prend sa source 
à la fontaine de Behren, traverse lesc"** de Behren, 
de Kerbach et d^Etzling, sur une longueur de 
1 kilomètre, et se jette dans le ruiss. de Bousbach. 

Belaib, éc. c"'de Mont-Saint-Martin. 

Bblair , f. autrefois h. c"* de Valleroy, sur TOme. — 
BeUair, xviii* 8*(pouillé de M.). — Bélair, viU. 1 756 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Était annexe de la paroisse d^Hatrize. 
Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. 

Bblair (RtissEiu de). — Traverse le territ. des c"" 
d'Audun-le-Tiche, Rédange et Russange et se jette 
dans TAlzette. 

Belgrade ou Bellegarde, f. c°* de Bistrofif. 

Belgrade (La Nouvelle-), c°* de BistrofiT. — Ferme 
fondée en 1 83C. 

BELLE-Gnoix, f*. c" de Bomy. 

Belle-Gboix (La Docblb-Gocbomib de), fort, c"* de 
Metz : voy. Desiremont. — On hault de Destre- 
mont e'on dict la Belle-Croix, 1^97 (chron. Ph. 
de Vign.). — Le Crucifié en Dessiremont, 1Û97 
(ibid.). — La Maison de BeUe-Croix on hault de De- 
nrmont, i5i8 (ibid.). — La Belle-Creux y i552 



(chron. rim. Au. ).— L« Mont à la Belle-Croix, 1 553 
(Siège de Metz, par Salignac). — La Belle-Croix 
vers Saint-Julien, i635 (Joum. J. Bauch.). 

Le fort de Belle-Groix fut élevé par Cormontaigne 
en 1 7 3/1 pour défendre les abords de Metz. 

Belle-Foktai.ne, maison isolée, c"*de Scy. 

Celte propriété, qui est à la ville de Metz, con- 
tient les réservoirs des eaux de Scy, qui abreuvent 
plusieurs quartiers. 

Belle-Fontaine , m^", c"* de Vitry, à la source de la 
fontaine de Clouange. 

Bblle-Fontahe, f. anc. h. c°* de Vry. — Était annexe 
de la paroisse de Charleville. 

Bellemagher, h. c"* d*Apach. — Belmaker, 1756 (D. 
Cal. not. Lorr. ). — Belmacher ou Bellenuicker, 1 8a5 
(tab. Par.). — BeUeinaher (dict. Viv.). 

Était annexe de la par. de Merschweiler (dioc. 
de Trêves). 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouzonville , coût, de 
Lorr. — Bellemacher, ann. de Merschweiler, fut 
réunie à Apach par la loi du 17 février i8G/i. 

Bellerstein , f. et scierie, c"' d'Eguelshardt. — Bélier- 
êtein, 1705 (censé, atl. de Bitche, f. i5i). — 
Bellestin, 1782 (coût. Lorr. Rist.). 

BELLE-TAKcaE, f. sur le ruiss. de la Ghenau, c*^* de 
Borny. — Bellum Stagnum, 1 172 (abb. de Sahval, 
Ann. Prem. I, cccclxvi). — Lai belle Slainche, 1 hoU 
(liste des vill.). — Belletange, i635 (Journ. 
J. Bauc). — BelleStanche , xvii* s' (chron. Cl. 
Phelipin). — Belle-Tange, xviii* s* (pouilié de M.). 
— En patois : Belle-Tinche. 

Etait annexe de la paroisse de Bomy. 

Belle-Tanche (Prieuré de la), de l'ordre de Pré- 
montré, dépendait de Tabb. de Salivai. 11 existait 
avant i3o&, et fut plus tard cédé aux Célcstins de 
Metz. — Les dames dé BelleStanche, i36o (P. 
Ferr. obs. sec. t. II, p. 200). 

I>elle-Vue, m"" de plaisance, f. c^du Ban-Saint-Martin. 

Belle- Vue , f. c" de Gros-Réderching. 

Belle-Vue, m"* isolée, c"* de Jouy-aux-Arches. 

Belle-Vue, f. c"* de Mont-Saint-Martin. 

Belle-Vue, h. c" de Norroy-le-Veneur. 

Belle-Vue, f. c"' de Ranguevaux. — Etait annexe de 
la paroisse d'Hayange. 

Belle-Vue, éc. c"* de Rozérieulles. 

Belle-Vue, f. c^ de Silly-sur-Nied. 

Belle-Vue , anc. maison de la c*^ et de la par. de Thion- 
ville. — Faustembourg , appelée aussi la Maison 
Schwetzi, xviii* s' (arch. de Thionv.). 

Belliro, f. c°* de Créhange. 

Belriro, vill. ruiné, c"* de Goume — Beringa nune 
Coumo, ia8o (abb. Wad. Ann. Prem. G. 1009). 

3. 



so 
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— Beering, 1779 (Dur. Lorr.). — Be/nVigr (dicl. 
Viv. v' Coume). 
Bim^Gy f. c"* de Bertring. — Beininger-Boff, Benning, 
1683 (dénomb. i5 janv.). 

Gease dépendant de ]a mairie de Bistroff et de la 
seigneurie de Hinguesange {tbid, loc. cit.). 
BBiriNQ, f. et tuilerie, anc. h. c"* de Harpricb. 

Ane. par. de Tarchipr. de Morhange à la collation 
du seigneur du lieu , qui comprenait Harpricb , DieLz- 
willer et la censé de Mûtsch comme annexes; elle 
fut transférée à Harpricb en 1766. — Le Cef de 
Bening relevait de la baronnie libre de Fenestrange. 

Autrefois Tr.-Év., baill. de Vie, coût, de Lorraine. 
BiRiRo-LEz-SAiNT-AYOLD, c" de Sainl-Avold. — Be- 
ninga, xiii*s* (sém. Saint-Simon, s. Tan i soi ). — 
Benntnca, 1376 (Kremer, Ardenn. Gesch. H, 35). 
— Bénangê, iûgb{m\. des lit. de Lorr. H, 4o3). — 
Baimnga, 1369 (cb. abb. Saint-Avold, pouillé 
de M. Portef.). — Bermiga, 1A08 (sémin. Saint- 
Sim. s. Tan.). — Baningen, 1^39 (arcb. b. de V. 
AA, II). — Beningen, lUli'] (cari. év. de Metz, 
t. H, v" 68). — Benringay Belinga, Binuga, 
Byenga, i54û (pouillé de M.). — Beninga, Beniga, 
BenugOy Bingen, 1606 (tbid.), — Bénin, xtiii* s' 
(carte Gass.). — Bening, 1751 (ordonn. de Lorr. 
VIU, 383). 

Siège d'un fief et d^une justice baute, moyenne 
et basse mouvants du roi de France à cause de Tévé- 
cbé de Metz (1681, dénomb. mai). 

Paroisse de Tarcbiprélré de Sainl-Avold, qui avait 
pour annexes Betling, Gocberen, Farebersvillers et 
Seingbouse. — La cure de Béning fut donnée en 
1 35i^ au cbap. de Hombourg par Tévéque de MeU 
Jacques de Lorraine. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarregucmines, coût, 
de Fév. — Fait partie du canton de Saint -Avold 
depuis sa création, en 1790, et a pour annexe le 
moulin de Béning. 
B^ing-lez-Saiht-Avold (Ruisseau db). — H prend sa 
source à Béuing-lez-Saint-Avold, traverse la c''*de 
ce nom sur une longueur de 3 kilom. et se jette dans 
la Bosselle. — La rivière de Benange, 1296 (inv. 
des tit. de Ix)rr. H, /io3). 
Bbrtirg , b. c°* de Bouzonville. 

Benling faisait partie de la communauté de Heck- 
ling. — H était le siège de la baronnie de Blau- 
berg, mouvante du roi de France, avec droits de 
justice baute, moyenne et basse, et comprenait les 
villages de Guising, d^txbacb et de Remelfang, 
1681 (dénomb. i"mai). 

Était annexe de la paroisse de Vaudrecbing. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouxonville, coût. 



de Lorraine. — Heckling et Benting furent réunis 
à Bouzonville par décret du 33 juin 1810; jusque- 
là ils formaient ensemble une commune qui avait 
appartenu dès 1 790 au canton de Bouzonville. 

Bion, anc. tuil. sur la par. de Robrbacb (xnii* siècle, 
pouillé de M.). 

Berenbach (RuissEAC de). — n prend sa source à Ade- 
lange, traverse cette commune, ainsi que celles de 
Vabl et de Faulquemont, sur une longueur de 5 
kilom. et se jette dans la Nied allemande à Test de 
celte dernière commune. 

Bbbparg, b. c'* de Fobchwilier. — Berfineken, i685 
(carU év. de M. t. VIII, p. i3). — Betfangen, 
1680 (dénomb. 11 déc.). — Ber/and, xviir s* 
(pouillé de M.). 

Était annexe de la paroisse de Téting. 
Autrefois Trois-Évôcbés, baill. de Vie, coût, de Tév. 

Berfakg (Le Nouveao-), f. c"* de Folschwiller. 

Bbbg, c"" de Gattenom. — Berge suprà MoeeUam, 
915 (abb. Ecbt. cb. Gbarles III). — Berge, 130S 
(abb. Saint-Eueb. Trêves, act d'écb.). — Berque, 
Bergue, 1369 (arcb. b. de V. AA, i5-33, quitt.).^ — 
Berye,iblik (pouillé de M.). — Berg-im-gaue , 1^6» 
(cens, seign. da Rodemack, arcb. départ. T. 35). 

— Berch, 1673 (dioe. Lux. Bertb. VIII, 4o). — 
Bergh, 1C83 (terriL de Kanfen). — Berich, 1766 
(Stem, dép* M.). — Bergch, 1756 (D. Gai. not. 
Lorr.). — En patois local : Berich. 

Gavisse et Fixem faisaient partie de cette com- 
munauté. — Domaine aliéné aux religieux d'Ecb- 
ternaeb au xviii* siècle par le prince de Baden, 
comme seigneur de Rodemack. — Bei*g était le 
siège d^une seigneurie mouvante du duc de Lor- 
raine (dénomb. de 16/17, ^°^* ^^ I^rr. II, ^30). 

— En 1683 , le ebàteau de Berg, dit BeUenhauche, 
mouvait du roi de France et était siège d^une jus- 
tice moyenne et basse (dénomb. 10 janv.). 

Paroisse de Tarcbiprétré de Tbionville, qui avait 
pour annexes Gawisse et Fixem et dépendait de 
Tabb. d'Rcbtemach. 

Autrefois Trois-Évécbés, baill. et coût, de Tbion- 
ville. — Fait partie du canton de Gattenom depuis 
sa création , en 1 790. 

Bergerie (La ), anc. met. c"* d^Ay. — Dépendait de la 
seigneurie de Gbâtel - Saint-Biaise (1681, dénomb. 
5 déc.). 

Bbbgebie (La), m**"' isolées, c*^ de Forbach. 

Bebgebib (La), anc. met. c°* de Hombourg-Kédange. 

— Dépendait de Tancien comté dudit lieu, 1761 
(dénomb. s. Tan.). 

BsBoifAc (BuissBAU de). — Il prend sa source sur le 
territ. d'Ancy- sur-Moselle, traverse cette commane 
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sur une longueur de 600 mètres et se jette dans la 
Moselle. 
BiiiiG, c"" de Gros-Tenquin. — Beryh, lûia (arch. 
h. de V. AA, 5i). — Berge, ihU'j (cart év. de M. 
t. II, p. 68). — Berg, lUbb (Meurisse, Hisl. ëv. de 
Metz, 566). — Berque, Bergty Beri, 1681 (dé- 
nomb. arch. départ.). — Berig, 1698 (arch. de 
BistrofT). — Berry, 1756 (Stem, dép* M.). — Be- 
rich, 1756 (not. Lorr. v* Hingsangê). — Berry ou 
Berich (dict. Viv.). 

Vill. de la cour ou mairie de Bistroff et de la 
seign. de Hioguesange (168a, dénomb. i5 janv.). 

Siège d'un fief mouvant du baill. de Dieuze ( 1 68 1 , 
aveu et dénomb.) et relevant du roi. — Était annexe 
de la paroisse de Vintrange. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
rév. — Fit partie en 1790 du canton de Morhange, 
et passa en 180a dans celui de Gros-Tenquin. — 
A pour annexe Vintrange.* 
Bbrlizb, h. c** de Bazoncourl. — Bitiza, io65 (coll. 
Saint- Sauveur, donat. s. Tan.). — Burlixe, i&âa 
(cbron. doy. de Saint-Thiébaul). — BrelUê, \hç)t 
(Journ. J. Aubr.). — BurlUe, BucUse, Burtize, 
154/1 (pouillé de M.). — Berlisse, xvii* s* (carie 
Beaulieu). — Berlixe, i635 (Journ. J. Bauch.). 
— En patois : Bliche. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France (168a , dénomb. 
a déc.). — Paroisse de Tarchiprêtré de Varize, 
qui dépendait du chapitre de la cathédrale de Metz 
et avait pour annexes les censés de Fourcheux, de 
Frécourt et de Fresnoy. 

Autrefois Trois -Évèchés, baill. de Metz, coût, 
de l'év. — Formait avec Fresnoy et Fourcheux une 
commune qui faisait partie en 1790 du canton de 
Maizeroy (district de Boulay) et en 1803 de celui 
de Pange ; fut réuni à Bazoncourt par un décret du 
ai sept. 181a. 
Bbrhadiio.nt, f. c°* de Joudreville. — Bemalmont, 
1333 (inv. des tit.de Lorr. III, aa8). • 

D'après ce document, Bemaumont relevait de 
la seigneurie de Norroy-le-Sec. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût, de Saint- 
Mihiel. 
BERKAvàs, m^ sur la Grune, c'* de Joppécourt. 
Bkbnequiii (Bar de), c°* de Vaux. — Fief mouvant du 
roi de France et comprenant i4 maisons et ao por- 
tériens (1681, dénomb. s. l'an.). 
Bkbtbambix, vill. c"*de Domprix. — Bertrameis, 1371 
(abb. Saint-Pierr\ terr. 35o v»). — Ber<ram«y, 1 368 
(ibid, IX, p. 33). — Berlrandmey, ibgk (dénomb. 
Th. Alix). — Beriramné, 1680 (dénomb. arch. 



départ.). — Bertramé, 1683 (dénomb. 16 oct.). 
— Bertramey, 1689 (dom. Barrois, t. II). — Ber~ 
tramay, 1756 (D. Gai. not. Lorr.). 

Était annexe de la paroisse de Piennes, diocèse 
de Verdun, avec vicariat résident. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût, de Sainte 
Mihicl. — Ancien chef-lien communal, il fit partie 
des cantons de Xivry-lc-Franc eu 1790, de Gir- 
court lors de Torganisalion de Tan m et d'Audun- 
le-Roman en i8oa. — Fut réuni à Domprix par 
décret du 39 janvier 1819. 
BERTBAifGE, c**' de Metzerwissc. — Bertengee, ii3o 
(fond. Freis. D. Cal. III, pr. cixii). — Buntrange, 
11^7 (cart. de Vill. E. 1). — Beriingm, iibj 
(ch. de Frid. l, Berth. III, pr. x). — Bertrenges, 
1 3 a 3 ( f. Malte , inv. liasse 6 ). — Bertranges , 1 39G 
(P. Fer. obs. séc. I, a58). — Berlerange, xv* s* 
(abb. Sainl-Vinc. liasse Mondelange). — Bertringa, 
Bertringe, Bortmga , Berlring , Bertinga, ihkU 
(pouillé de M.). — Berlringen, 157a (dioc. Lux. 
Berlb. VIH , & ). — En allemand : Bertringen. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France avec 
droits de justice haute, moyenne et basse, dont 
dépendaient la cour de Puller ou PuilerhofT, Ter- 
lange et partie de Luttange (168 a, dénomb. lo 
août). — Il y avait encore un autre fief à Bertrange, 
mouvant du roi de France, siège d'une justice 
haute, moyenne et basse dont dépendaient la haute 
justice de Henting ou Henlange, ta voueries au- 
dit lieu, la voueriede Cronenberg à Guélange, des 
voueries à Landrevange et à Guénange (haute et 
basse), des métairies à Uckange, Budange, Macke- 
• nom , Meltrich , lilange et Rurange, etc. 

Paroisse de l'archiprétré de Tbionville qui avait 
pour annexes Immeldange, Ulange et les chapdles 
de Saint-Hubert et de Saint-Laurent. — Elle était 
à la collation du seigneur du lieu. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Tbion- 
ville. — Fit partie en 1790 du canton de Luttange 
et passa en 1809 dans celui de Metzerwisse. — A 
pour annexes Immeldange, Sibérie, ferme et châ- 
teau, et le château de Bertrange. — Ancienne mai- 
son noble du comté de Luxembourg qui portait : 
burelé d'or et d'azur de 6 pièces ( Berth. V ). 
BERTniRG, c*" de Gros-Tenquin. — Berteringe, xii* s* 
(carL moy. Rhin, II, p. 3/19). — Bertrenget, 1673 
(cart év. de Metz, L IV, v* 96). — Bertringen, 
t66/i-i665 (arch. déparL B. 359). — Bertingue, 
1756 (noL Lorr. \'* Hingsangê). 

Village de la cour et de la paroisse de Gros-Ten- 
quin et de la seigneurie de Hinguesange (1683, 
dénomb. 1 5 janv.). 
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Aatrefois Trois-Évôchés, bailJ. de Vie, coul. de 
Tév. — Fit partie en 1790 du canton de Bislrofif 
et passa en 1809 dans son canton actuel. — Chef- 
lieu communal jusqu^au a juillet 181a, où il fut 
réuni à Gros-Tenquin ; érigé de nouveau en com- 
mune le ao mai i835f avec Béning pour annexe. 

Bbrtring (La Chapelle de), c"^ de Bertring, chapelle 
et ermitage sous l'invocation de saint Biaise. 

BésuPT, f. c°* de Secourt. — Beru, 1681 (dénomh. 
93 mai). — Berua ou Berupt, 1779 (Dur. Lorr). 
La censé seigneuriale de Bérupt dépendait de 
la communauté de Vulmont et la vouerie de la 
seigneurie de Secourt. — Il y avait à Bérupt une 
chapelle dont le seigneur de Secourt était collateur 
(1681, aveu et dénomh. du s' de Goumay et dénomh. 
du s 3 mai), et qui était annexe de la paroisse de 
Secourt. 

Autrefois Barrois, haill. de Château-Salins, coût, 
de Saint-Mihiel. 

Bbbweiller, c**" de Bouzonville. — BettilUrf xbhh 
(pouillé de M.). — Ber»cheweiler, i6d5 (inv. des 
tit.de Lorr. X,supp. p. 83). — Berviller, i633 (ch. 
ahh. de Bouzonville, s. Tan.). — Bersweiler, 1667 
(inv, des tit. de Lorr. X, supp. p. 85). — Bervoyler, 
1681 (dénomh. 19 sept.). — Benweiller (dicL 
Viv.). 

Siège d'un 6ef et d^une justice haute, moyenne 
et hasse mouvant du roi de France et dépendant de 
la seigneurie de Bérupt (iC83, dénomh. aa nov.). 

— Il y avait à Berweiller une métairie érigée en 
censé fief en 1716. — Paroisse de Tarchiprétré de 
Saint-Avold, à la collation des seigneurs du lieu. 

Aulrel'ois Lorraine, haill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie en 1 790 du canton de 
Bénis, passa lors de Torganisation de Tan m dans 
c«lui de Bisten et en i8oa dans celui de Bouzon- 
ville. — A pour annexes les moulins de Floselinger- 
mûhl et Weisshachermûhl. 

Brsbmille, ro^" sur le ruisseau de Blanchefontaine , 
affluent de la Rotte , c"* d' Arraincourl. 

Bbstropf , f. c"* de Béthel. — Becherdotf, 1 1 79 (arch. 
Bouz. dans D. Cal. VI, pr. vi). — BeiUdùrf, tbgk 
(dén. Th. Alix). — Bw/ro/, 1756 (cart.D.Cal.). 
Dépendait de la seigneurie de Kemplich (1733, 
dénomh. i3 avril). — Etait annexe de la paroisse 
de Réthel (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évéchés, auparavant Lorraine, 
prévôté de Sierck, coût, de Lorraine. 

Bbteli , éc. c"* de Bsrenthal. 

Bbtbiiart, anc. vill. annexe de la paroisse de Max- 
stadt, 875 (nhh. Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). 

— Betgnant, 1399 {ibid, ch. s. Tan.). 



BBTi.f odbville , anc. franc-alleu sis près de Labeuville 
(1988, ahh. de Gorze ch. s. Tan.). 

Bettaikvillers, c" d'Audun- le- Roman. — BitainviL- 
leirs, 1 39 1 (cart. ahh. Freist. ch. s. Tan.). — Bethen- 
velle, XV* 8* (chron. Jac. Huss.). — Bertainvillen , 
1 /i55 (inv. des tit. de Lorr. III, a5i). — BetinviUer, 
1671 (ahh. Saint-Pierr*, terr. p. Ci). — Betteie- 
willcr, Betteviller, Bettairvilla, Betlowtllery ibhh 
(pouillé de M.). — BettainmUiers , lô/ig (inv. des 
tit. de Lorr. III, 376). — Betainvillert , 160G 
(pouillé de M.). 

Siège d^un fief et d^une justice haute, moyenne 
et hasse mouvant du roi de France à cause de la 
prévôté de Briey (t68i, dénomh. 3i déc.). — 
Etait annexe, avec vicariat résident, de la paroisse 
de Mance. 

Autrefois Barrois, haill. de Briey, coût de Saint- 
Mihicl. — Fit partie en 1790 du canton de 
Sancy et passa en 1809 dans celui d*Audun-le- 
Roman. 

Bettakgb , c" de Boulay, sur la Nied. — Bettngia , 1 093 
(don. deThie. D. Cal. III, pr. vu). — Bechlifkchen , 
1 1 79 (ch. ahh. Bouz. D. Cal. VI , pr. xi). — Betin- 
cken, 1 179 (ch. ahh. de Bouz. s. Tan.). — Belùn- 
ga , 1 3 1 a ( pouillé de M. porlef.). — Bailangeê, 1 369 
(arch. h. de V. AA, i5-3a, quîtl.). — BetUngeny 
169/1 (tlén. Th. Alix). — Beltingeriy 1697 (terr. d» 
han). 

Fief mouvant du roi de France avec droit de jus- 
tice moyenne et hasse (1681, dénomh. 1*' mai). — 
Etait siège d^une cure de Tarchiprétré de Kédange 
qui avait pour annexes Colming et Guirlange. 

Autrefois Lorraine, haill. de Bouzonville, coul. de 
Lorraine. — Fit partie en 1790 du canton d'Otlon- 
vilie et passa en 1 80 a dans celui de Boulay. 

Bbttakge, châl. et f. c"* de Florange. — Baitanget, 
i35a (arch. h. de V. AA, î5-aa). — Baitenget, 
1 363 (acte d'éch. dans Tessier, Hist. de Thionv.). — 
BetUngen, xvii* s* (carte Beaulieu). 

La maison de Bellange portait : de $able au lion 
rampant d'argent (Berth. VI). — Fief relevant du 
roi et jouissant du droit, de château , fosses , pont- 
levis et colomhier à 6 piliers. — Vestiges d'un an- 
cien château, 1779 (Dur. Lorr.). — Était annexe 
de la paroisse de Florange. 

Autrefois Trois-Evéchés (précéd. Luxemhourg), 
haill. et coût, de Thionville. 

Bbttblirge?!, vill. ruiné, c^'de Roussy-le-Village. 

Bbttikg, f. c*^ de Betting-lez-Saint-Avold. 

Bbtting, vill. c°* de Waldwisse. — Bettingen, 11 35 
(conf. ahh. Saint-Max. Berth. III, pr. ly). — Bel- 
tingê, 1937 (ch. d'éch. Berth. IV, pr. lit). — Belt, 
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Betingen, i^ag (arch. h. de V. AA , 1 1 ). — Bêteng, 
Belm, i68a (dénomb. 3i août). — Beting, 1766 
(Stem, dép^ M.). 

Faisait partie de la communauté de Gongeifang 
et appartenait par parties aux seigneuries de Zeu- 
range (168a, dënomb. du 3i août), de Freistroff 
(ibid. 3i cet.) et de 6crupt(i683, ibid, a 3 nov.). 
— Formait avec Gongeifang et Zeurange une pa- 
roisse du diocèse de Trêves (archid. de Tholey). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Thionviile. — Fit partie en 1790, avec Gon- 
geifang, du canton de Waldwisse et passa, lors de 
Torganisation de Tan m, dans celui de Launstroff, qui 
eut en 1 806 Sierck pour chef-lieu. — Les munici- 
palités de Belting et de Gongeifang, supprimées par 
décret du a 1 janvier 1813, furent réunies à celle de 
Waldwisse. 

BBTTi?f6, f. c"' de Zimming. — Betin, 1681 (dénomb. 
abb. de Longev.). ^ 

B1TTIN6 , éc. c"' de ZouflUgen. 

BEmifo-LEZ-SiiM-AvoLD, c"' de Saint-Avold. — Bet- 
tinga, 1278 (ch. abb. Saint-Arnouid. Kremer, Ard. 
Gescb. Il, 367). — Betling by Uomburg, xv* s* 
(cart. év. t. IV, >° p. 61). — Betttnghen, i655 
(Meurisse, Hist. év. de Metz, 564). — Bettingen, 
1606 (pouillc de M.) 

Siège d^une justice haute, moyenne cl basse avec 
des fourches patibulaires à h piliers, 1761 (arch. 
départ, enregistr. de provis. 18 août). — Avait 
une chapelle annexe de la paroisse de Béning-lez- 
Saint-Avold. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
révéché. — Fit partie dès 1 790 du cantou de Saint- 
Avold. — Réuni à Béning par décret du a 3 jan- 
vier 1810, Betling- lez -Saint Avold a de nouveau 
été érigé en commune par ordonnance du 13 jan- 
vier i833. — A pour annexes les moulins d'Egre- 
wics et de Betling et la ferme de Betling. 

Betting-lez-Saikt-Avold (Boisseau de). — Il prend sa 
sonrce dans le vill. de Seingbouse, traverse les com- 
munes de Seingbouse et de Belting sur une longueur 
de k kilom. et se jette dans la Bosselle. 

Bkttlaik VILLE, c*° de Metzerwisse. — Betelainville , 
io8a (fond, de Saint-Airy, D. Cal. III, pr. vu ). — 
Betelanvtlle, 1089 {^^^' Saint-Airy, ch. conf.). — 
Betelanivilla, 1101 (abb. Saint-Airy, bul. conf.).-^ 
BaidaimiUe, xiUh (abb. Saint- Vincent, liasse Bctt- 
lainville). — Betheleinville , t a5o {ibid,). — Bathe- 
lenville, 1369 (<^>^-)* — BetUvilla, i/io3 (cart. de 
ViU. Il,r Al).— BaitelainvUle, i/io/î (liste des 
viil.). — Bettleville, i6o5 (abb. Saint -Arnould, s. 
Tan.). — BethdainviUe, 1 4 87 ; Betlelainville , 1^87 



(abb. Saint-Vincent, vente de dimes). — BaitelU 
ville, i5o5 (cart. abb. de Vill. t. I, A. 5). — 
Bethelevilla , Betelevilla , Bethelenvilla , BelzdorJ, ihhk 
(pouillé dfe M.). — Bestorff, 1673 (abb. Saint- Vin- 
cent, plaids annaux). — Beitsstrojf, 1 bgh (dén. Th. 
Alix). — Betlainrilla, Betleleville, 1687 (abb. de 
Villers, liasse Betllainville). — BeUtorff, 1601 
(abb. Saint- Vincent, plaids annaux). — Betleville, 
i635 (Jouro. J. Bauch.). — Bettheleville , i665 
(terr. du ban). — Bethleville, 1671 (abb. de Vill. 
liasse AltrofT, h). — En patois : BetUvelle. — En alle- 
mand : Bettendorf et BeUtroJf. 

Vill. de la seig. de Hombourg-Kédange (1 68 1 , dén. 
19 déc). — Par. de Tarcliipr. de Kédange qui avait 
pourann. Mancy, Chelnincourt, Hessange en partie, 
et était à In coll. du scign. de Hombourg-Kédange. 

Autrefois Trois-Évéchés, prcv. de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fit partie en 1790 du canton de 
Luttangc et passa en 1803, lors de la suppression 
de ce canton, dans celui de Metzerwisse. — A pour 
annexes AltrofT, Mancy et le four à chaux. 
BETT?iAca, h. — Beddenacker, 11 84 (cart. de Vill. 
t. I, E, a). — Sylva Betnairach, 1300 (ibid. A A A. 

A, 1). — Bethenak, i3i8 (ibid. V, 3). — Betle- 
nach, i583(t&iV/. B, 16). — Belnach, 1600 (ibid. 

B, 10). — Bettcnacq, 1637 (ibid. S, 3). — Voy. 
Villebs-Bettkacb. 

Bettiung, h. c°' de Holving. — Bertringen, i^^li 
(dén. Th. Mh). — Bettering, 1766 (nol. Lorr. 
liste des vill.). — Betring (carie Cass.). — Betnng 
(carte Et.-maj.). — Bertring ou Betring (dicl. Viv.). 

Village du Val de Holving, dépendant de la sei- 
gneurie de Pultelangc. — Annexe de la paroisse de 
Holving. 

Autrefois Lorraine, baiU. de Sarregucmines. 
Bettwiller, c'" de Bohrbach. — Bedebur, 1 i5o (Kre- 
mer, Arden. Gesch. II, 093). — Bedebronn, 1A96 
(arch. de Bilchc). — Bedeborn (Croll. orig. Bip. 1, 
h6j note c). — Betwcilei^, i544 (pouillé de M.). 
— Bedweiller, iSg/i (dén. Th. Alix). — BeitmeUler, 
1601 (nol. Lorr. v" Allheitn). — Betleviler, 1606 
(pouillé de M.)« — Betleviller, 1771 (ord. de Lorr. 
Xn,/i33). 

Village du comté de Bitche, dansTorigine nommé 
Bedeborn; détruit au xv* siècle et reconstruit sous 
son nom actuel. — Paroisse de Tarchipr. de Horne- 
bach, qui avait pourann. Petit-Bederching, Helling 
et Guising et dépendait de Tabb. de Horncbach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bilchc, prév. de Bim- 
ling, coût, de Lorraine. — Fait partie depuis 1790 
du canton de Bohrbach. — A pour annexes Guising . 
Hœlling, Kleinmuhl et Mehling. 
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Bbdtasge-sous-Jcstemokt, h. c°* de Vilry. — Buivangea, 
ia36 (buHe de Grégoire IX, arch. Juslemont). — 
Bwvar^e-dczotu-Jusletnont, 1399 (abb. de Vill. 
H, 17).— fiM66iiig'é»n,i/io3 (cart.de Mil. 11, ri3). 

— Bevingen, iltoS {ibid. II, T as v'). — Befn- 
genjuxta Juëbergh , 1 5 1 5 ( ibid. I , f* 6 ). — Buefin- 
gen, 1678 (label. dMHange). — Bevafige, 1606 
(pouillc de M.). — Buvange, ini* s' (terril, abb. 
de Justemonl). 

La liaule justice était au roi , la sei[jneunc fon- 
cièi*e à Tabbaye de Justemonl. — Était annexe de 
la paroisse de Vitry. 

Autrefois Barrois, baill. de Bricy, coût, de Saint- 
Mibiel. — Fit partie en 1790 du canton de Flo- 
range et passa lors de Torganisalion de Tan m 
dans celui de Vitry et en iSoa dans celui de 
Thionvillc. — Commune au commencement du 
siècle, Beuvange fut réuni à Vilry, avec Justemonl, 
par décret du 1 8 septembre 1810. 
Bbd?àsgb-sod8-Sai.nt-Michel, h. c"* de Volkrange. — 
Bovenges, 1 ia8 (chap. calb. s. fan.). — Bovingen, 
11 Si (fond. d'Averb. dans Berth. IV, pr. 1?). — 
Buevenges, iai3 (cb. d*union Bertb. IV, p. xltiii). 

— Bovanges, iaa3 (coll. Saint-Sauv. cb. s. l'an.). 

— Biovengeg , 1 3 5 ( ibid, ) . — Buevanges , 1 4 o 5 
(ibid.), — Bovange, 1606 (pouillé de M.). — 
Bevange-Bout-Ie-Mont-Sain t-Michel , Buvange-toubt- 
Saint-Michel, 1718 (terr. de Bousse). 

Avait une chapelle sous le vocable de Saint-Mi- 
chel, annexe de la paroisse de Volkrange. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Tbion- 
ville. 

Fit partie en 1790 du canton de Heltange- 
Grande et passa lors de Forganisation de Tan m 
dans celui d^OEutrange et en 1803 dans celui de 
Thion ville. — Commune au commencement du 
siècle, Beuvange fut réuni à Volkrange par décret 
du 39 juillet 1811. 
Bbuvbillb, c**" de Longuyon. — Belulfiaga villa, 636 
(cart. moy. Rhin, I, p. 6). — Beuville, i3o/i (inv. 
des tit. de Lorr. I, 69). — Beveille, xviii' s* (pouillé 
de Trêves). — Beuveil, 1769 (de Maill. Barr.). 

Le roi était seul seigneur. — Cure du diocèse 
de Trêves (doy. de Baxailles). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. 

Fait partie du canton de Longuyon depuis la créa- 
tion de ce canton, en 1790. — A pour annexes 
Doncourt-lez-Longuyon , les moulins de Semé, de 
rÉtang et de Lesmann, dit la Maragolle. 
Bbdtbrib (La), anc. h. c*^ des Étangs. 

A la Beuverie était Téglise paroiasiale de cette 



commune. — ^ Dans les anciennes listes du pays 
Messin , les Etangs sont dé6nis sons les noms : la 
Beuverie et la Bryère, — Labeuvry, Labettvri, La- 
beuvrerie, xvii* siècle (arch. comm. gg. 1 ). — La 
Rouverte, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Censé, fief mouvant du roi de France (1681, 
dénomb. 9 mai). 

Aulref. Trois-Évéchés, baill. et coul. de Metx. 

Bbuvillbrs, c*° d^Audun- le -Roman. — Bovelieurt, 
893 (cart. moy. Rhin, I, p. 1/1 3). — Bcevillare, 
936 (ch. abb. Saint- Maximin dans Berlh. II, 
pr. Lxxfiii). — BœuiUare in pago Melenn, 936 
(cart. moy. Rhin, I, p. 339). — Bujville, Buefoille, 
i5oo (abb. Saint-Pierr*, terr. p. 81). — Bueswei- 
1er, i5'i/î (pouillé de M.). — Bieuvillert, ibgk 
(dénomb. s. Tan.). — Betivilles, xviii* s* (pouillé 
de Trêves). — Bonviller {ibid, en allemand). — Beu- 
vUle, i756(D.Cal. not. Lorr.). — BeuviUer, 1779 
( Dur. Lorr. ). — En patois : Beuvlé, 

La seigneurie, haute, moyenne et basse justice, 
appartenait à Tév. de Verdun sous la prévôté de 
Sancy. — Était cure du diocèse de Trêves (doy. 
de Longuyon). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coul. de Saint- 
Mihiel. — Fit partie en 1 790 du canton de Sancy 
et passa en Tan m dans celui d^Aumelz et en 1809 
dans celui d^Audun-le-Roman. 

Bbux (Basse-), c~ de Pange. — Biî, 1161 (abb. Sainte- 
Croix, ch. conf.) — Baixe, Beue, i4oû (liste des 
vilL). — Bu8, 1429 (arch. h. de V. AA, 11). — 
Beu on hault chemin, lUhh (état des garn. fr.). — 
Basse -Beu en Saulnoy, i/iâ5 (P. Ferr. obs. séc. 
t. Il, p. 365). — BaMse-Bomx, dépendance de 
Notre-Dame d^Aube, i5i6 (décl. des fiefs, man. 
de Sen. M. anc. art. Baud.). — Basse-Beu, ibltU 
(pouillé de M.). — Bœuf, 1694 {ibid. portef.). 
Beu, 1606 (pouillé de M.). — Bceux, iymi* s* {ibid.). 

— En patois : Baich*Bieu. 

Fief du chapitre de la calhëdrale de Meti mou- 
vant du roi de France et siège d'une justice haute 
moyenne et basse, 1681 (dénomb. 3 janv.). — 
Annexe de la paroisse d*Aube. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. de Metz. — 
Fit partie en 1790 du canton d'Ancerville et passa 
lors de Torganisation de Tan m dans celui de Soigne 
et en 1803 dans celui de Pangc. — A pour an- 
nexes Haute -Beux, le Vieux-Château et la Char- 
bonnière. 
Bbox (Haute-), b. c"* de Basse-Beux. — Bu, 1096 
(fonds de M*-Saint-Martin, D. Cal. UI, pr. xxxti). 

— La Hdte-Beue, tUoli (liste des vill.). — Haulte- 
Beu, 1/16/1 (cart. év. de Metz, t. VI, p. 89). — 
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Haulte-Beu, i54i (pouillé de M.). — La Haulte- 
Buetix, i635 (Journ. J. Bauch.). 

Fief du chapilre de la calhëdraie de Metz mou- 
vant du roi de France, et siège d^une justice haute, 
moyenne et basse (1681, dénombr. 2 janv.). — 
Paroisse de Tarchiprôtré de Varize, dépendant du 
chapitre de la cathédrale de Metz qui avait pour 
annexes Dain et la censé de Poncillon. — La com- 
munauté des village et hameau de Haute et Basse 
Beax dépendait du village d*Aube, 1766 (Stem. 

dép*M.). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
BivA, met. isolée, c°* de Corny. 
Bbtarge (Haute et Basse), h. c°* de Bichemont. — 

BesangeSf i3i^i (inv. des tit. de Lorr. HI, ^36). 

— Bevange au-desBus de Bichemont, 1766 (Stem. 
dép*M.). 

Village dépendant de la seigneurie de Biche- 
mont (i68â, dénomb. ai janv.). — C'était une 
annexe de la paroisse de Bichemont, 

Autrefois Trois-Év<}chés, baill. et cou t. deThion- 
ville. — Ce ham. fit partie en 1 790 du canton de 
Florange et passa en 180a dans celui de Thion- 
ville. 

BiviLLi, f. c"'de Clatigny. — Baieuville, i/ioû (Uste 
des vill.). — Baievilû, i5i6 (décl. des fiefs de 
Sen. dans M. anc. arL Baud.). — Bihleviîle, i635 
(Journ. J. Bauch.). — Bayeville près Betonféy, 
xvii' &• (P. Ferr. Obs. séc. Il, f A78). —Beuville, 
1766 (Stem, dép' M.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne et 
basse mouvant du roi de France ( 1681 , dénomb. 
91 mars). — Etait annexe de la par. de Betonféy. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

Bbvotte, m*°, c" de Sanry-lez-Vigy. 

Ancienne censé de la paroisse de 'Vigy. 

Bbvotte (Bcissbad de). — Prend sa source à Tétang 
du bois de Sanry, traverse cette commune et celles 
d'Antilly et d'Argancy sur une longueur de 8 kilom. 
et se jette dans la Moselle. 

BévoT ( La Basse) , m"" de camp, du grand séminaire de 
Metz , c'^ de Peltre. — Bewoy, itioh- (liste des vill. ). 

— La Basse 'Beh-veul, lûag (chron. du doy. de 
Saint -Thiébaut). — Belleray ou Beuran, 1639 
(D.Cal.pr. xLiv). — Belvoy, 1 Ugo (Journ. J. Aubr.). 

— Basse-Beurey , 1673 (pouillé de M.). — Basse- 
Belvoyy 1681 (dénomb. i3 mai). — Beur y-Basse, 
i 766 (D. Cal. noL Lorr.). — En patois : Lai haicW 
Bévéu, 

Les Haute et Basse Bevoy étaient annexes de la 
paroisse de Magny. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et cout.de MeU. 

Moselle. 



BévoT (La Halte-), f. c" de Bovny.— La Halte-Bewoy , 
1 4o4 (liste des vill. ). — La Haulte-Beh-Veul , 1 639 
(chron. du doy. de Sainl-Thiébaul). — Les Deux- 
Belzr-Veulx, i/i39 (ibid,), — Halte- Behoix, 1^87 
(Journ. J. Aub.). — Beveus, i5i7 (ch. Ph. de 
Vign.). — Haulte-Bevetix , i635 (Journ. J. Bauch.). 

— Beury, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 
et basse mouv. du roi de Fr. (1 681, dén. 1 h juin). 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

Betren, c*" de Caltcnom. — Burias in pago carosco, 
762 (abb. Prtim. ch. Pépin). — Brunnacha, i023 
(abb. Saint-Max. Tr. ch. emp. Henry H). — Bures, 
11 36 (chap. cath. Tr. ch. Henry, c** de Lux.). — 
Beiren, i5o6 (inv. des tit. de Lorr. X, supp. 
p. 116). — Beuren, Beurem, 1600 (cart. abb. Vill. 
1. 1, B. 1 0). — Biren ou Beuren, 1 766 (D. Cal. not. 
Lorr.). — Beyren, Beyeren ou Balleren, 1826 
(tabl. Par.). — En allemand : Beiem. 

Paroisse de l'archev. de Trêves (doy. de Bémich). 
Vill. du Lui. cédé à la France par l'Impératrice- 
Beine le 16 mai 1769 et incorporé en 1773 dans 
la prov. des Trois-Évéchés., baill. de Thionviile, 
coût, de Lorraine. — Fit partie en 1790 du can- 
ton de Bodcmack et passa en 1809 dans celui de 
Cattenom. — A pour annexes Ganderen et Donnen- 
mûhl. 

Bbzt (Boisseau de). — Coule sur le territ. des c"" de 
Noissevilie et de Nouilly. 

BiBiCHE (Gbakd Bois db), forêt doman. de 21 3 hect. 
sur le territ. de la c"* de Grande-Bibiche. — Voy. 
BiBicHE (Gbaude-) et particulièrement les noms qui 
se rapportent à la forêt. 

BiBiCHE (Gbambe-), c**" de Bouzonville. — Nemora de 
Bittersis, 1256 (cart. abb. Vill. t. I, B. 21). — 
Bebris, Bittes, 12 56 (ibid.). — Bibecht, Biverst, 
4258 (abb. Bouzonville, ch. s. l'an.). — Biverse, 
126/1 (cari. abb. Vill. t. I, B. 96). — VAllou de 
Byverbach, 1266 (ibid, T. 12). — Biberse, 1275 
(abb. Bouzonville, ch. s. l'an.). — Bieurese, Bivrese, 
1278 (ibid.). — Bwure, 1283 (cart. abb. Vill. t. I, 
BB. i),—Bieuers, i%SS {ibid. B.iù).— Les Bois- 
de-Bieures, i3o7 (ibid. B. 22). — Boisde-Bivers , 
1326 (ibid. P. h). — Le Bois-de-Biffersen , ibab 
(ibid. B. 93). — Biberchen, Budsa, Biverschen, 
i544 (pouillé de M.). — Bibechen, 1575 (abb. 
Bouzonville , ch. s. l'an. ). — Biberschen , 1 583 (cart. 
abb. Vill. t. I, B. 16). — Syharde-Biberehen,ibHb 
(ibid. B. i5). — Binerssheim, ib^h (dén. Th. 
Alix). — Biberschem, xvii* s' (dom. de Sierck). 

— Breborchem, xvii* s* (ibid.). — Bibichen, 1606 
(abb. Bouzonville, ch. s. l'an.). — Bihuche, 17^5 
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Ersiroff, Gros-Teoquin, GuessliDg«t HëmeriDg, 
LinstrofT, Obrick et Villers. — A pour annexes les 
fermes de Biscbwald, de la Vieille et de la Neuve 
Oappel, de la Belgrade (Vieille et Neuve), de la 
Langbeck, de Saint- Louis, de Mazagran, de la 
Maxe Ancienne, de la Nouveile-Maxe ou Maxe-Man-' 
suy, et la Maxe (tuilerie). 
BiTCHE, ch.-l. de c"", arrond. de Sarreguemines, ville 
et forteresse. — Bytiê-Cattrum ,1173 ( chap. abb. de 
Neuburg, Als. diplom. cccxix). — Dites, 1 1 96 (abb. 
de Sturzelbronn. D. Cal. Pr. s. Tan.). — Bitch, 
iao3 (cbap. église de Saint-Diey, D.Cal.Pr.s.Tan.). 
— Bichem, i9o3 (Jean deBayon, cbron. Mediani 
monasterii, chap. xcvii). — Vîtes, iso5 (Riclier, 
Cbron. senonens. lib. III, cbap. i). — Bytts, 1307 
(cbap. abb. de Neuburg. ALs. dipl. ccclxxvii). — Bittes, 
1 3 a5 (D. Cal. généal. de Saint- Arnould ). — Bitches, 
1938 (D. Cal. Pr.s. Van,), —Biches, ia86 (Als. 
diplom. DCCLi). — Bitsch, Bitsche^ 1297 (Kremer, 
Arden. Gescb. Il, i5i). — Bitis, 1998 (cbap. de 
la cath. de Strasb. Als. dipl. dgccv). — Bitze, i390 
(Croll. Orig. Bipont. I[,35o). — Bitchen, 1821 
(Kremer, Ard. Gescb. II, ^99). — Biche, 1890 
(Bénéd. Hist. de M., IV, 3g3). -- Bases, 139/» 
{ibid. IV, /i58). — Pitsch, 1/179 (^^' diplom. 
Mcccxci). — BichfBisch, 1688; Bischt , 1 ligli(}ourû, 
J . Aub. ). — ^ Bittsch , 1 59 3 ( B. Herlzog. EdeLs. cbron. 
V.36). — Bilch, i6it (Rogéville,Dict. bist. 1, 100). 

La seigneurie, habituellement nommée le comté 
de Bilche, était Tun des plus anciens domaines des 
ancêtres de Gérard d^ Alsace, premier duc héréditaire 
de Lorraine. Du xi* au xiv* siècle, elle fut presque 
toujours possédée par les frères des ducs. Cédée par 
échange, en 1997, ^^ comte Eberhard de Deux- 
Ponts, elle appartint aux descendants d'Eberhard 
jusqu'à Texlinclion de la maison de Deux-Ponts- 
Bitche , à la fin du x?i* siècle. — En 1 606 , elle fut 
incorporée à la Lorraine et suivit les destinées de ce 
duché. 

La seigneurie de Bilche embrassait les cantons 
actuels de Bitche, Rohrbach et Volmunster, sauf les 
;es de Bœrenlhal , Liesbach, Monlbronn et Plii- 
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lipsbourg. — Au xvi* siècle, elle comprenait la ser- 
genterie de Bining, la mairie de Boussewiller, la 
mairie de Bahhng, la prévôté de Rimling, la mairie 
de Schorbach, la mairie de Walschbronn, les ga- 
gnages d'Eguelshart , Gentersbei^g et Waldeck, la 
prévôté d'Obersleinbach (Bas-Rhin), la mairie et 
doyenné d'Alteim (Bavière). 

Le château de Bilche remontait à une haute an- 
tiquité. Agrandi par les sires de Bilche, détruit 
pendant la guerre de Trente ans, relevé par Vauban , 



rasé après la paix de Ryswick, il fut rétabli, d'après 
les principes de Tart moderne, par le comte de Bom- 
belles en 17/11 et perfectionné depuis. 

La ville de Biftcbe se forma , au xvii* siède, par la 
réunion des deux hameaux de Kaltenhausen et de 
Rohr, bâtis au pied de la montagne que couronne le 
fort. 

Bitche était le siège d*un bailliage, devenu bail- 
liage royal en 1771- En 1790, il fut le chef-4ieu 
d'un district qui comprenait six cantons: Bitche, 
Bouquenom (Bas-Rhin), Breidenbach, Lemberg, 
Rohrbach et Volmunster. 

Le canton de Bitche était composé, de 1790 à 
1 809 , des communes de Bœrentbal , Bitche, Eguels- 
hardi, Hanwillcr, Haspelscheidt , Philipsbourg, 
Reyerswiller, Schorbach et Sturzelbronn ; Torga- 
nisalion de 1809 y ajouta Allhorn, Eppenbronn, 
Erlenbronn , Goetzenbrùck , Lemberg et la verrerie 
de Mùnlzthal ou Saint- Louis, Ludwigswinckel, 
Meiseiutbal, Mouterhausen , Niedersimptcn , Ober- 
simplen , Obersteinbach , avec Lutzelhardt et Arros- 
berg, Petersbachel et Sarreinsberg ou Mont-Royal. 
Par les traités de i8i5 et 1816, ce canton perdit 
Eppenbronn, Erlenbronn, Ludwigswinckel, Nider- 
simpten, Obersimpten et Petersbachel ; Oberstein- 
bach , Lutzelhardt et Armsberg , rétrocédés par la Ba- 
vière, furent attribués au département du Bas-Rhin 
parla loi du 99 avril i833. Depuis, le canton de 
Bitche s'est accru de la commune de Liederscheidt, 
incorporée à ce canton par ordonnance royale du 1 8 fé- 
vrier i83/i, et de Saint-Louis, érigé en commune 
par la loi du 9 juillet i846; d'un autre côté, il a 
perdu Altborn par suite de sa réunion à Sarreinsberg. 

Bilche ne devint chef-lieu de paroisse qu'au milieu 
du xviii* siècle; auparavant la mère église était à 
Schorbach. Cette paroisse embrassait Eguelshardt, 
Freudcnberg, Genlersberg, Uanwiller, Halspel- 
scheidt, la Main-du-Prince, Longelsheim, Mouter- 
. bausen , Reyerswillcr, Schorbach et Waldeck. 

Bilche suivait la coutume de Lorraine. 

Les armes du comté de Bitche sont : d'or à un 
écusson de gueules. — Celles de la ville sont : d'ar- 
gent à une mâcle de sable gringolèe de deux têtes de 
' serpent, celle du chef pencliée à dextre, celle de la 
pointe s'élevant à sénestre. 

La communedeBitchc a pour annexes les hameaux 
de la Main-du-Prince et de Stockbronn , la Cense- 
aux-Loups, la Cense-du-Hasard, les fermes de Freu- 
denbei^, de Bizemberg et de la Tuilerie, les mou- 
lins de Ramstein et de Wirschwiller el le fort. 
BiTCDB (Étang de), sur le terril, de la c"* de Bitche; ac- 
tuellement desséché. — Superficie : 1 hectares. 
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BiTGHi (FoBT de), c^ de Bitche. — Voy. Bitchb. 

Bitchb(Pat8 db), en allemand BiUcherland. -^ On 
donne ce nom à la partie la plus orientale de Tar- 
rond. de Sarreguemines. Entièrement montagneuse, 
couverte d^immenseset magnifiques forêts, elle est 
située à Test d'une ligne passant par Walschbronn , 
Bitche, Lemberg et Meisenthal. Le pays de Bitche 
est caractérisé par une formation géologique unique, 
le grès vosgien ; il finit aux affleurements du trias. 

— On entend aussi par pays de Bitche Tensembledes 
cantons de Bitche, de Rohrbach et de Volmunster. 

BiTscuBRTHAL, f. c"* de Mouterhausen. 

BizBMBBBG, m**" forestière, c"* de Bitche. 

BhAifGHABD, m", c"' de Vigy. — Blancha, 1610 (terr. 
met. Fabert). 

Était annexe de la paroisse de Vigy. 
Dépendait de la seigneurie de Hessange et de la 
paroisse de Vigy et appartenait à Thôpital Saint- 
Nicolas de Metz. 

Blaxchirib (La), m. isolée, près de la grange Le Mer- 
cier, c"* de Montigny-lez-Metz. 

Blanru, censé de la par. de Vigy, xviii* s* (pouillé 
de M.). 

Blaubbrg, montagne près de Lemberg, où se trouvent 
des mines de cuivre autrefois exploitées sous le nom 
de Mines d'azur. 

Blai:bbr6, seigneurie composée des viil. de Benting, 
Guising, Rcmelfang et Itzing, siège d'une justice 
haute, moyenne et basse; fut érigée en baronnie par 
lettres patentes de Stanislas, le a septembre 176^, 
eu faveur de J. F. de Kœler, 1 68 1 (dénomb. 1*' mai 
et Dur. Lorr.). — Blauberg ou Bloberg, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Autrefois Lorr. baiil. de Bouzonvillc. 

UladbrU5NK!c, font, près de Faulquemont. Cette fon- 
taine e^t remarquable par la couleur bleue de ses 
eaux, qui sont cependant saines, et qui sont assez 
abondantes pour faire tourner un moulin (Dur. 
Lorr. II, 276). — Blaubrmen, xviii* s' (not. Lorr. 
art. Faulquemont). — En allemand : Blaubom. — 
Voy. Blomûol. 

Bleibbbg (Mojit), c*^ de Sainl-Avold. — Jusqu'au 
siècle dernier, on y a exploité des mines de plomb 
et de cuivre. 

Blbi-Haumer, scierie, c"* de Mouterhausen. — Voy. 
Scier iB. 

BLBfiTiRG, vilL ruiné, c^^de Goume. — Blettling, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Blettange, h. c°*dc Bousse. — Blauveuille, dit présen- 
tement B^^Ctonge, 1357 (P. Ferr. Obs. séc. t. II, 
p. 189). — Bletenge, x?ir s' (carte de Cass.). 

— Bledange, 1610 (Fab. terr. met.). — BUtange, 



1 701 (dénomb. de septembre). — BeUrnge, xtiii' s* 
(carte de Cass.). 

Blettange, Bousse et Landrevange ne formaient 
qu'une même communauté. Ils étaient annexes de 
la paroisse de Guénange; mais depuis 176/1 la cha- 
pelle de Bousse leur servit de mère église. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Thion- 
yille. 

II y a à Blettange un ancien château, très-heureu- 
sement situé, à peu de distance de la Moselle, qui 
était siège de la seigneurie commune de Blettange , 
Bousse et Landrevange, seigneurie foncière qui dé- 
pendait de la prévôté de Thionville; la haute justice 
était au roi. 
Blettange (Bois de). — Forêt domaniale de aiahect. 

sur le territ. de la c"* de Bousse. 
BuESBRÛciCBir, sur la Bliese, c^ de Sarreguemines. — 
Blytebrûcken, iiSi (abb. de Wernerswiller. Croil. 
Orig. Bip. I, 127). — Blyêbràchen , 1 180 (abb. de 
Wernerswiller. Bened. Hiçt. de M., III, i5/i). — 
Brûgken, n34 (abb.deWeru. CrolI.Orig. Bip. II, 
39). — Brûchen, Brûchem, Briken, ihUli (pouilié 
de M.). — Brûchem, ïbgfi (dén. Th. Alix). — 
BUie-Brûchenj 1761 (ord. de Lorr. VIII, a8a ). — 
Brucken, 1779 (Dur, Lorr.). — BUesbrûck, 1788 
(ord. de Lorr. XV, 268). — Blite-Bri^en (carte de 
Cass.). — Brieken (carte de D. CaL). 

Ancien fief de nom et d'armes, qui relevait du 
comté de Saar^'erden , la propriété de Bliesbrucken 
était l'objet de contestations entre la Lorraine et 
l'Empire; elle a été cédée en toute souveraineté n 
la France par le traité du 37 septembre 1781 entre 
le roi et le comte de la Leycn. Le village fut alors in- 
corporé à la baronnie de Welferding, qui avait un 
bailliage seigneurial. L'église de Bliesbrucken appar- 
tenait dès le xii* siècle à l'abbaye de Wernerswiller. 

Était siège d'une cure de l'arcbiprêtré de Neuf- 
moûtier, dépendant de Wernerswiller. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Sarreguemmes , 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarre- 
guemines depuis sa création en 1790. — A pour 
annexe l'ermitage de Hermescappel. 
Bliesbrucken (Petit ruisseau de). — Prend sa source 
sur le ban de 'Bliesbrucken, au canton de Rohr. 
traverse ja commune de Bliesbrucken sur une lon- 
gueur de 2 kilom. et se jette dans la Bliese. 
Bliese (La) , rivière. — Prend sa source à la font, de 
Bliesbriinn, près Schauenburg (Prusse), parcourt 
le pays de Deux-Ponts, passe à Bliescastel, tra- 
verse , en France , les territ. de Bliesbrucken ,.Bhes- 
Ebersing, Folperswiller, Frauenberg, Schweyen, 
Blies-Guerschvriller, Neunkirch , et se jette dans la 
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Sarre vis-à-vis de Saireguemincs. Elle sert de fron- 
tière entre la France, d^unepart, la Bavière et la 
Prusse, de l'autre. — Fluviu* Blessa,']']'] (Hadriani 
Valesii Not. G ail. p. 89). — Flumen Blesa, 796 
(cart. de Hornbach). — La rivière de Bliesse, 1891 
(arch. H. de V. AA, AS). -- BlieU (Val. Not. GalL 
89). — Bleuve, i634 (Mcurisse, Hiat. des év. de 
Metz, /i8o). — Biaise, Bleisse, Bleuse, BUelz, 
Bloise (Not. Lor. v'* Bliese et Hornbach), — Blise, 
1779 (Dur. Lor.). — Blies (carte allem.). 
Bliesb (Pats de la) ou Bliesgau. — Il formait un 
comté de la Haute Lorraine et était borné, à Tes! , 
par le Speyergau et le Wormsgau , au nord par le 
Nabcgau , à Toucst et au sud par le Moselgau et le 
Saargau. — Pagus BUsitue, 777 (D. Félibien, Hist: 
de Vabb. de Saint-Denis, pr. l?i). — Pagus Blesen- 
«if, 796 (ch. abb. Hornbach. Bened. Hist. de M. pr. 
m, 19). — Pagus Bliesensis, 807 (ch. abb. Horn- 
bach, ibid. m, 19). — Pagus Blisinse, 819 {ibid, 
ch. Louis le Déb. ibid, IJI, a 3). — Pagus Blisense, 
819 (mémech. Croll. Orig. Bip. I, 5a). — Comi- 
iatus Blesinse, 864 (ch. abb. Neumunsler. Kremer, 
Ardcn. Gesch. II, 381 ). — Pagus Blisacensis, 864 
(même ch. D. Cal. Il, to5, note). — Blesitchowa, 
870(0. Cal. pr. s. Tan.). — Comtatus Pîesinse, 
87/1 (ch. abb. Neuraunster, Croll. I, 18, Gonfirm. 
Hludovici). — Pagus Blisiggowe, 888 (ch. abb. 
Hornbach, Groll. I, 55, ch. Arn.). — Pagus Blesia- 
ctu, 905 (ch. de Regino, Priim. abb. ad annum). 

— Blesitchowa, 936 (Part, entre les rois Gh. et 
L. D. Cal. H, pr. lxx). — Bliesichgowe , 983 (cari, 
abb. Gorzo , t. CXV , p. 1 64 ). — Pagtts Bliesichgowe, 
98a (ch.abb. Hornbach; Mabillon, De re diploma- 
tica, 575). — Pflfirw* Blesense, 1066 (Hist. Trevir. 
diplom. I, 4ia). — Pagus Blisingawe, 1087 (ch. 
abb. Hornbach, Groll. Orig. Bip. I, 35). — Bli- 
schowe, Bliesgau (ibid. I, 19). 

BuBs-EBEEsiifo, sur la Bliese, c'^de Sarreguemines. — 
Eburchingen, 1398 (ardi. de Sarreguemines). — 
Ebersingen, Ebesingen, i58i (arch. de Sarralbe; 
Irans. a3août). — £60rs«tn^é>n,t59/!i(dén.Tb. Alix). 

— Ebersching (carte de Cass.). — Bliesebersingen 
(carte de TÉtat-major). 

Était annexe de la par. de Habkirchen. 

Autrefois Lorraine, baill.de Sarreguemines, couL 
de Lorraine. — Fait partie do canton de Sarre- 
guemines depuis sa création, en 1790. — Blies- 
Ebersing, réuni à Bliesbrûcken par décret du 96 
avril 1811, fut érigé de nouveau en commune par 
ordonnance du 1 9 janvier 1 833. — A pour annexes 
les fermes de Wising-le-G rond et de Wising-le-Petil. 
BLiis-GusRscBwiLLBB, sur la Bliese, c*" de Sarregue- 



mines. — ViUare, 777 (ch. abb. de Saint-Denis. 
D.¥é\ïbien,Hist.deVabb.deSamt'Dems,p,b6).'- 
fF^^iorti, 796 (ch.abb. de Hornbach. Bénéd.IH, 19). 

— Gereswilre, 1 961 (ch. abb.deWadgasse. Kremer, 
Aiden. Gesch. II, 336). — Gerswilre, i3i9 (ibid. 
II, 6oû). — Gersweiler,KirssweiUer, ibglt (dén.Tb. 
Alix). — GuercheweiUer, xviii* s* (pouillé de M.). 

— Guercheviller, 1751 (ord. de Lorr. VHÏ ,989 ). — 
Guersviller, 1756 (not. Lorr. 1. des vilL). — Blies- 
Guerschweiler, an x (arrêté des consuls, 99 vendém.). 

— GuersweiUer (carte de Cass.). — Blies-Guersch- 
wUler ou GuewiUer (dict. Viv.). 

Était annexe, au dernier siède, de la paroisse 
de Neunkirch. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines, couL 

de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 

de Sarreguemines. — A pour annexe Blies-Scbweyen. 

Blibs-Schweten , viil. c°*deBlies-Guer8chwiller, sur la 

Bliese. — Schweygen, Swein, ibgk (dén. Th. Alix). 

— Schweigen, 1789 (ord. de Lorr. XV, i38). — 
Schweyen ( carte de Cass. ). — Blies-Schweyren ( carte 
de rÉlat-major). 

Ce village appartenait au comté de Bliescastel 
(Empire). — Cédé à la France par le traité du 9 7 sep- 
tembre 1781 , entre le roi et le comte de la Leyen, 
il fut incorporé à la baronnie de Welfeiding. 

Autrefois Lon'aine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Sarreguemines. — Commune au commenceqnent 
du siècle, Blies-Schweyen fut réuni à Blies-Guersch- 
willer par décret du 5 avril 1811. 

Blomëhl, m'" mû par les eaux de la fontaine dite Blau- 
brunnen , c" de Faulquemont. — Blobom , m" (dict. 
Viv.). 

Blory, f. c"* de Montign y-lez-Metz. — Bloru, 1961 
(abb. Saint- Vincent, acquêt, liasse Coure -s. -Nied). 

— Blaruyt, xv* siècle (chron. Prailion). — Bloruy, 
XT* s* (chron. Jac. Huss.). — Blorut, 1^73 (P. 
Ferr. Obs. séc. t. H, p. 979). — Bloreus, 1/179 
(Journ. J. Aubrion). — Blorus, 1/190 (ibid.). — La 
Grainge de Bloureus , 1 5 1 9 (chron. Ph. de Vign.). — 
Bleri, BUry, i553 (Siège de M. par Salignac). — 
Blouruy, XV* s' (Journ. J. Bauch.). — Le Gagnage 
de Blori au Sablon, 1619 (fonds de Malte, inv. 
L 111). — Blourys, 1681 (déJiomb. i5 nov.). — 
Bloury, 17/19 (fonds de Malte, décl. de biens). 

Ancien fief appartenant à la comm"* du Pelil- 
Saint-Jean de Tordre de Malte à Metz. 

Faisait partie de la paroisse de Saint-Privat 
Autrefois Trois-Évêchés, baill. et coût, de Metz. 
BocKA.fGB, vill. c"* de Piblange, à gauche de la Nied. 

— Boukelingen, I9i5; Bunchingen, 1916 (abb. de 
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Bouz. 8. Tao.). — BockangeSf i955 (cart de Vill. 
B. t. BB, i). — Bttlttng^a, i3i7 {ibid, R, 7).— 
Buchange», iSai (iav. des tit. de Loir. III, 16). 

— Buehhingen,i^i6 (abb. de Vill. 1. 1^ p. 3). — 
Buckingin, i3a6 (cart. ViU. l. U, f 333). — Bue- 
kmgen, i36o (ibid, 1 1, 3, BB, 1 ). — Bouehamg, 
Bouckmg , 1 36o ( ibid. B. 1 7 ). — Buchinga, Buchin- 
gen, i363 {ibid, B. 9). — Buehingen, 1696 (déo. 
Th. Alix). — BouehtHg, 161 3; Bocangê, 1681; 
Boceange, Boucangê, 1697 (abb. deBoux. s. Tan.). 

— Bacange, 1706 (D. Cal. not. Lorr.). — En alle- 
mand : Buehingen. 

En i39i, Bockange (iaisait partie delà mairie 
d'Ottonville (inv. des tit. de Lorr. III , 1 Â ). 

Ancien franc -alleu, siège d^une justice haute, 
' moyenne et basse (166a, dénomb. ao fév.). — 
Était annexe de la paroisse de Drogny. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouxonville , coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Burtoncourt 
en 1790 et passa en 1709 dans celui de Boulay. — 
Fut réuni à Piblangepar décret du 8 août 1819. 
BoGKBSHOPF ou BocK, f. c°* de ZooSlgen. — Bock, 
censé au milieu d*un marais, entourée de bois 
(Stem. dép*M.). — Bockerhoffen, iiriii' s* (pouillé 
de M.) 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. 
BoGKOLTZ , minière , c"' de Villerupt. 
BoHiMÛBL ou BoBMÎHL, m^ sor la Bosselle, c"* de 

LoDgeville-lez-Saint-AvoId. 
BoiSMORT, c"" de Longwy, à droite de la Crusne, — 
Boiêmonij Boiemontel, i3o6 (carL de Vill. t. I, A, 
19). — Boismont, 1756 (carie Vaug.). 

Vill. du ban et seigneurie de Bazailles. — Haute 
justice enclavée dans le baill. de Longwy, ressortis- 
sant du baill. de Metz. — Faisait partie du diocèse 
de Trêves (doy. de Bazailles). 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie en 1790 du canton de 'Villers-Ia- 
Montagne et passa en 1809 dans celai de Longwy. 

— A pour annexes les moulins de Legros, Legay, 
Goudai et Arrêt. 

Bois-RciNÉ (RuissBAi od). — U alimente un étang à 
Rémilly et se jette dans la Nied française. 

BoLBR ou BoLLBB, b. c"* de Breistroff- Grande. — 
Bolery iGoG (pouillé de M.). — Boulers , Botdlers , 
1681 (aveu et dénomb. aSmai). — BolUrt , iini* 
siècle (pouillé de M.). 

Vill. de la seigneurie de Caltenom, si^ d*uoe 
justice haute, moyenne et basse (1681, dénomb. 
93 mai). 

Etait annexe de la paroisse d^Usselskirch. 



Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Tbion- 
ville. — Fit partie en 1790 du canton de Rode- 
mack et passa en 1809 dans celui de Cattenom. 

BoMBACHBRHOPF, f. c°* de'Bining-leî-Rohrbach. 

BoNCOORT, c"" de Gonflans, à gauche de TOme. — Ba- 
nanecurtia m pago Wabrinie, Banomaga, Banano 
cvrtiê, 763 (abb. Gorze, ch. Chrod.). — Boncort, 
1956 (cb. abb. de Gorze). — Boncoun, Boncour, 
1984 (inv. des tit. de Lorr. I, p. 889). — Boncouri- 
sur-Orne , 1779 (Dur. Lorr. ). — Boncourt-Ui-Con- 
fiani, 1895 (UbI. Par.). 

Ghât et fief, mouvant du comté d^Apremont, puis 
du comté de Bar (de la cbâlell. de Gonflans) et du 
duché de Lorraine (de la châtell. de Preny). — Dé- 
nombrement aux dates de i3i8, 1897, 1 663 , dans 
rinv.destit.de Lorr. V, p. 4 1 ;X, p. 5i;8up. p. 978. 
La maison de Boncourt, d^ancienne chevalerie, 
portait : de gueula à trois fatceê d'or, au lambel à 
troiê pendants de même (arm. man.). — Siège à 
nouveau d'un fief érigé en 1710 par le duc Léo- 
pold. 

Gure du diocèse de Verdun (doy. d'Amellie). 
Autrefois Lorraine, baill. d'Ëlain, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie en 1 790 du canton de Thu- 
méreville et passa, lors de TorganisaliQU de Tan m, 
dans celui de Gonflans. — Boncourt a Spailmail pour 
annexe. 

Bo?iEF, m** isolée, c°* de Morhange. 

BoNFér, m*" sur la Nied, c°* des Etangs. — Bon/agit, 
io53 (ch. de Brunoo, D. G. H. H, Pr. cclxxiij). 
— Boi^ay, 1610 (Fab. terr. meL). 
Annexe de la paroisse des Étangs. 

BoRGUS (RcissBAD db). — Goule sur le territoire de la 
c"*' d'Ogy. 

Bonrb-Fghtaiivb, fontaine. — Voy. Gaobrrrorr. 

BoifHB-FonTAïKB (La), c°* de Devant-les-Ponls. — 
Source abondante d'uue eau ferrugineuse qui jouit , 
depuis de longs siècles, d'une grande réputation 
d'efficacité et qui , surtout au mois de mai , attire 
un grand concours de buveurs matineux. 

BoRifE-FoNTAiRE (RcissBAO DE la). — Prend sa source 
à la Bonne-Fontaine, traverse les c*** de Devant-les- 
Ponts et de Woippy sur une longueur de 5 kilom. et 
se jette dans la Moselle. 

BoNRBHoussB, f. c"*de Faulquemont. — Bonusa, 1 1/17 
(arcb. Vill. E, 1 ). — Bonhausen, i359 (cart. de 
Vill. t. II, f* 65 v*). — La cour de Bonhuse, i36o 
( inv. des tit. de Lorr. VI , /i 7 ). — Le gaignaige c'on- 
dit Bonne hosse devant Faulquemont, 1 389 {ibid, 1 , 
7 4 ). — Bonhuhausen , 1 4 1 3 ( ibid, ). — Bonnehaut , 
XTiii*s* (pouillé de M.). — Bonnehaus, 1 766 (carte 
Vaug.). — Bonneha%is, censé, ban séparé, 1779 
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(Dur. Lorr.). — Bormehause, iSaS (tabl. Par.). — 
Bonhotue ou Bonnehaute (dict. Viv.). 

Étail annexe de la paroisse de Faulqueraont. 

AuLref. Lorr. , baill. de Bbulay, coût, de Lorraine. 
BoNKETiZB ou BoRNETiLLE, scign. euclavée dans celle de 
Servigny-lez-Raville (1681, dénomb. 28 déc). — 
La grande maison de Bonneviste, noaison franche et 
seigneuriale , siëge d*un fief, haute, basse et moyenne ' 
justice. 

N^existe plus. 
BoNviLLERs, c*" d'Audun-lc-Roman. — Bonviller, 1 269 
(terr. abb. Sainl-Pierr*, f 7a). — BonviUiers, 
129I (ibid. v**). — Bonvillare, 1398 (ibid, P 78). 

— Bauvillers, 1689 (dom. Barr. t. II). — Bonwil- 
ler, xviii' s* (pouillé de Trêves). — Banville, 1766 
(D. Cal. not. Lorr.). — Bonvillers-en-Voivre , 1779 
( Dur. Lorr.). — En patois : Bonvlé. 

Siège d^un 6ef et d'une justice haute, moyenne 
et basse (1681, dénomb. 8 nov.). — Paroisse du 
diocèse de Trêves (doy. de Batailles). 

Autrefois Barrois, baill. de Bricy, coût, de Sainl- 
Mihiel. — Fit partie en 1790 du canton de Sancy- 
le-Bas, lors de Torganisalion de Tan m, de celui de 
Circourt et, en 1802 , de celui d'Audun-le-Roman. 

BoRDATTE (La), auberge, sur la route départ. n' 18, à 
5 00 met. de la c" de Vry. 

Bordes (Fort des), c"* de Borny, ouvrage de fortifica- 
tions faisant partie du système défcnsif de la place 
de MeU et fermant la route de Sarrclouis. 

Bordes (Les) ou les Bottes, h. c"* de Vallières. — 
Lez Bordes desors V altères , 1276 (P. Fer. Obs. séc. 
I, 285). — Bordes sus Valières, 1298 (abb. Saint- 
Vincent, transact. liasse Bordes). — Burdis supra 
Valieris, i3o6 (P. Ferr. Obs. séc. II, 172). — 
Les Burdes, 1 829 (cart. Saint-Nic. ch. don.). — Les 
Bourdes, lUUh (chron. doy. de Saint-Thiébault). 

— Les Bourdes de Vallier, tboo (chron. Ph. de 
Vign.). — Bourdes, xsi* s* (abb. Saint -Vincent, 
procéd. liasse Bordes). — Les Bordes de Vailière, 
les Bordes de Borny, i553 (Siège de M. par Sali- 
gnac). — La Grange-cnix-Bordes , xfiii* s* (pouillé 
de M.). — En patois : les Bottes. 

La maison des Bordes était primitivement une 
léproserie. En 1 899 , elle était administrée par des 
frères et sceurs; plus tard, elle fut réunie à Thôpilai 
Saint-Nicolas (abb. Saint-Vincent, liasse Bordes). — 
Était annexe de la paroisse de Vallières. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de Meti. 

BoRMJJHL, m*°. — Voy. Bohrmûhl. 

BoRRT, a* c"" de Melx. — Bumeu m eom' Metensi, 960 
(cart. Saint-Pierre , ch. emp. Othon I ). — Bumaeha , 
Il 8a (cart. moy. Rhio, p. 91). — jSoriMjf, 1906 



( abb. Saint-Vincent , ch. de Berlr. év. liasse Borny ). — 
Boumey, 1206 (abb. Saint-Vincent, transact. liasse 
Vill. rOrme). — Bomei, Boumei, 1299 (abb. Saint- 
Pierre, ch. abb. Ad.). — Bomey, 'iS2i (cartFreisL 
ch. Pucelies sur les miirs). — Boumay, ifiUU 
(chron. doy. de Saint-Thiébault). — Boumy, i5i3 
(ibid. ). — Bonny, 1 553 (Siège de M. par Salignac). 
Le ban Saint-Vincent de Borny était le siège d'un 
fief relevant du roi de France (1 688 , dén. 1 9 fév. ). 
Paroisse de Tarchiprétré de Metz, qui avait pour 
annexe la censé de Belle-Tanche et dépendait da 
chapitre de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois-É véchès , baill. et coût, de Metz. — 
Chef-lieu de canton en 1790, il passa en Tan m 
dans le canton de Vallières et en 1802 dans son 
canton actuel. — A pour annexes Grigy, les fermes 
de la Belle-Tanche, des Bottes, de la Haute-Bévoy 
et de la Grange-aux-Bois, et le fort des Bordes. 

Bottes (Les), f. — Voy. Bordes (Les). 

BoLCH, f. c"* de Molvange. 

BoucHEPORN, c"" de Boulay. — Blesbome, xn* s* 
(cart. de Vill. t. I, B, 29). — Buspomum, 11 ai 
(abb. de Longev. conf. de biens). — Busbomum, 
1180 (ibid. bull. Alex. III). — Buspumum, 1967 
(ibid, bull. Clém. IV). — Bopères, i3o3 (inv. des 
tit. de Lorr. II, UoU). — Bouperon-la-Haulle , 1890 
( ibid. X , 112). — Boupperon , 1891 (ibid. X , 65 ). 
— Boucheborn, 1Û78 (abb. de Bouz. s. Tan.). — 
Buspema, ibtih (pouillé de M.). — Banschbom, 
159Û (dén. Th. Alix). — Bouchepoma, 1C09 
(pouillé de M. Porlef.). — Bouspom, 1669 (abb. 
de Bouz. s. Tan.). — Bouchepome, i68t (dénomb. 
abb. de Longev. s. Tan.). — Bouchbom, i683 
(dénonob. comté de Créh. s. Tan.). — Bousckberen, 
1764 (carte Lafosse). — Bouchpert (carte Cass.). 

Il y avait une seigneurie foncière qui appar- 
tenait aux comtes de Créhange. 

Paroisse de rarchiprétré de Varize, puis de Saint- 
Avold; elle avait pour annexes Narbéfontaine, Bisten 
et Oberwiese. 

Autrefois Trois- Evéchès, baill. de Vie, coût, de 
Tév. — Fit partie en 1790 du canton de Longe- 
ville-lez-Saint-Avold et passa en 1802 dans celui 
de Boulay. 

BoccHOLTz, forêt doman. de 3oo hect. sur le terril, de 
la c"* de Sarreguemines. 

BoucHWALD, forêt doman. de 175 hect sur le territ. 
de la c" de Théding. 

BoDDRBZT, h.c"* de Mercy-le-Haut. — Bouârexy, 1681 
(dénomb. 9 juin). — Baudrexy, 1766 (D. Cal. 
Dot. Lorr.). — Boudrezy ou Baudrezy, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Baudrezy ou Boudressy, 1817 (dict. Viv. ). 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



33 



La maison isolée de Saint-Genet fait partie de ce 
ban. 

Boudrexy dépendait en partie de la seigneurie de 
Bassompierre (1681, dénomb. 97 juillet) et en 
partie delà seigneurie des Cinq-Villes (1681, dé- 
nomb. a juin). — Faisait partie du dioc. de Trêves 
(doy. de Bazailles). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la -Montagne, 
coût, de Saint-Mibiel. — Fit partie en 1790 du 
canton de Xivry-le-Franc, de celui de Circourt lors 
de Inorganisation de Tan m et de celui d^Audun-le- 
Roman en i8o3. — Boudrezy, qui était chef-lieu 
communal , fut réuni à Mercy-le-Haut par décret du 
9 avril 1811. 

BotJBBBHOPF, ancienne censé, sur le territ de la c~ 
d'Uckange (i73i, dénomb. déc). 

Bouillon, f. c" de Golmey. — Appartenait de tout 
temps à la communauté de Martigny-sur-Cbiers 
(Golmey) et dépendait du diocèse de Trêves. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mibiel. 

BouL, anc. censé, annexe de la par. de Maizières-lez- 
MeU. 

BouLARD, m"* sur le ru de Mad, c°* de Waville. 

Boulange, c*"* d^ Audun-le-Bomao , près de la source 
d^une des branches de la Fenscb. — Boulengea, 
1 290 (terr. abb. Saint-Pierr*, p. 171). — B(mlainge, 
XT* s' (Obit. Sainte-Agathe). — Boullenge, 1/139 
(arch. h. de V. AA. 11). — Bolenge, i/i36 (ibid. 
3i). — BoUinga (D. Cal. not. Lorr.). — Bolingen, 
XVIII* s' (pouillé de Trêves). — En allemand : Bol- 
Ungen. 

Etait paroisse du diocèse de Trêves (doy. de 
Luxembourg), à la collation du seigneur du lieu. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie en 1790 du canton d^Au- 
metz et passa en 1803 dans son canton actuel. — 
A pour annexe Bassompierre. 

« Boullenges, maison de nom et d^armes , avec son 
ancien cbasteau soubz la chastellenie de Sancy, à 
présent esteinte (depuis 1 A39), portait poi/^ d*or et 
d'azur de tix pièces, y* (Husson TEsc. 167/i.) 

H y avait un ancien château, siège de celte 
famille. 

Boulange (Ruisseau de). — Situé siu* le territoire de 
la c"* de Boulange, ce ruiss. est Tun des affluents 
de la Fenscb. 

Boulât, ch.-l. de c*", arrond. de Metz, sur le ruiss. 
d'Ellbach, adroite de la Nied. ~ BoM, 1186 
(cart de Vill. t I, E. a). — Boullay, laai (ch. 
de la cath. s. Tan.). — Bollay, laSs (ibid,). — 
Boliêt, 1370 (cart.de Vill. t. I, K. 6).-^Bo!ke, 

Moselle. 



1 393 (inv. des tit. de Lorr. III, p. 167). — Bolai, 
i3oo (cart. de Vill. t. ï, B. 11). — Boula, i3oi 
(fj^. R. 6). — JBotiiot, i3oi (ibid. B. 33). — 
Bouleya, i3oa (abb. Longev. s. Tan.). — BoUeya, 
i3o9 (ibid.), — Boullaiê, i357 (*°^' ^^ *^l* ^^ 
Lorr. X, 309). — Boullai, i386 (cbron. doyen 
deSainkrThiébault).-— Bo/oy, 1389 (chron. des Ce- 
lest.). — Boulla, Bolet, itiag (arch. h. de V. A A. 
H.). — Boulayum, lAôs {ibid, Kk.^ 5o). — BiHay, 
1Û80 (Journ. J. Aub.). — Bolchn, 1687 (cart. év. 
de M. Vm , v*» 76 ). ---Bollay, 1 Û90 (Journ. J. Aub.). 
— Bolley, i5oo .(chron. Phil. de Vign.). — Bolor 
gium , 1 5 1 J (cart. de Vill. II , f. 10 v*). — Bolaye , 
Boulayum, ibtik (pouillé de M.). — Boula , Boulac , 
1 553 (Si^ de M. par Salignac). — Bolichen, 1 575 
(inv. des tit. de Lorr. IX, 197). — BolUu, 1618 
(Journ. J. Bauch.). — BouI^m, 1 635 (tW.). — 
Bolagum , Bolayum, Bolacum 1 635 ) , Journ. du curé 
d'Ott.). — BoM, J 636 (Journ. J. Bauch.). — En 
allemand : Bolchen, — En patois : Bolâ, 

Le comté de Boulay était autrefois possédé par 
des seigneurs très-puissants, qui firent souvent la 
guerre à la ville de Metz et qui relevaient du duché 
de Bar et du comté de Chiny et dont la dernière 
héritière céda ses droits au duc René de Lorraine 
en 1 5o3. 

Boulay fut le siège d^une prévôté sous le ressort 
du baill. de Sarreguemines jusqu^en 1751; à cette 
date, il fut érigé en bailliage. — La prévôté de 
Boulay contenait 63 communautés; le bailliage en 
comptait 75 (Durival, t. II, p. 171 )• 

L*ancien château avait été attribué à des Récollets 
iriandais, qui y avaient établi leur couvent. 

Paroisse de Tarchiprétré de Varize, de laquelle 
dépendaient une chapelle castrale et les chapelles 
du Saint-Sacrement et de la Sainte-Croix. Cette 
paroisse était d'abord à la collation de Tabbaye 
Saint-Clément de Metz, puis à celle des ducs de 
Lorraine, et enfin à cdle du roi de France, comme 
seigneurs temporels de Boulay. 

Autrefois Lorraine, ressort du parlement de 
Nancy, coût, de Lorraine (de 1773 à 1775, du pré- 
sidial de Metz). 

Chef-lieu, en 1790, d'un district qui comprenait 
les cantons de Boulay, Burtonrx>ort , les Étangs, Lon- 
geville -lez- Saint- Avold, Maizeroy, Ottonville, Ra- 
ville, Varize et Vry, il resta, lors de Torganisalion 
de Tan m , chef-IIeu d'un canton renfermant les 
communes de Boulay, Brecklange, Hinckange et 
Roupeldange. L'organisation de 1803 le laissa chef- 
lieu de canton dans l'arrondissement de Metz et y 
ajouta les communes de Bannay, Bettange, Bion- 
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ville, Bockange, Bouchepom, BreUnacb, Brouck, 
Condé.Coume, Denting, Éblange, Gommelange, 
Guenkirclien, Guirlaoge, Halling, Helstroff, Hol- 
ling, Loulremange, Macker, Mégange, Momerstroff, 
Morlange-sur-Nied, Narbéfontaine , Niederwisse, 
Oberwisse, Oltonville, Piblange, Ponligny, Réinel- 
fang, Rurange, Telerchen, Valmunster, Varize, 
VolmeraDge el Zimroing; depuis, les communes de 
Bockange, Brecklange, Madcer, Morlange, Ober- 
wispe , Ponligny, Rurange el Velving ont élé sup- 
primées el réunies à d'autres communes, et Breltuacb 
a été incorporé dans le canton de Bouzonville (voy. 
ces localités). Gomme compensation, la loi du 
a 6 mars 1829 atlribua au canton de Boulay Bisten- 
im-Locb, Guertiqg, Ham-sous-VarsbergçtVarsberg, 
qui étaient restés à la France après la suppression - 
du canton de Sarrelouis. 

La maison de Bolchen ou de Boulay portait : d'or 
à la croix ancrée de ^rueules à un écusson fatcé d*oi- 
el d*azur de six pièces en surtout (Geilix)y de Bol- 
chen, en i3o5. Berlh. t. VI). — La ville de Boulay 
porte : de Lorraine sitnple, c'est-à-dire d*or à la 
bande de gueules chargée de trois alérions d^argent. 
C'étaient également les armes de la prévôté et du 
bailliage (Dur. t. II, et arm. man.). 

La commune de Boulay a pour annexes TAigui- 
serie, le moulin Neuf, ie moulin à plâtre, le mou- 
lin Halbfastenmùhl , le moulin à écorce , ie moulin 
Vieux ou Stadmûbl, l'usine de sel ammoniac et la 
chapelle de Sainte-Croix. 

BouLio:<iY, m'", c"' d'Arraincourt. 

BocLiGKT (Étang de), situé sur le terril, de la c*^ 
de Holacourt; sa superficie est de 11 hectares. — 
Buligny, 1891 (fonds de Malte, inv. liasse E). — 
Bolligney, i43i (Arch. h. de V. AA. 19). — Bol- 
ligny, 1681 (dénombr. abb. de Longev.). — Bou- 
legny (carte de Cassini). 

KouLiGNY (RiissBAU DE l'Etarg db). — Prend sa 
source dans l'étang de Bouligny, traverse la c"' 
d'Arraincourt sur une longueur de 1,100 met. et 
se jette dans la Rotte. 

Boi RBACH (Boisseau de). — Prend sa source à Kirsch- 
naumen, traverse cette c"" sur une longueur de 
5oo met. et se jette dans la Moselle. 

Boorerfes, c" de Tiercelet. — Village ruiné, ancien 
ermitage et aujourd'hui m"" isolée (dict. Viv.). — 
Bourène, xvin' s* (carte de Cassini). 

L'ermitage de Boureones était la mère église de 
ce village et appartenait au diocèse de Trêves (doy. 
de Luxembourg). 

BouiG, f. ancien château ruiné, c"* de Putlelange-Iez- 
Rodemack. 



BoDBGHAOP ou Chateau DB Hbsser, siégc de la seigneu- 
rie de Hesser, haute, basse et moyenne justice, qui 
comprenait les trois bans de Foischwiller, Lelling , 
AUing et Telting, ces deux derniers réunis en un 
seul, 1796 (dénomb. de nov.). 

BouRGBûBEL, auc. château ruiné, c°* de Kappelkinger. 

BouRGON (Bar), à Chazelles, c"* de Scy. 

Fief mouvant du roi de France, avec droits de 
justice haute, moyemie et basse. Il se composait 
de 7 maisons etde uo portériens, 1681 (dénomb. 
1" mai). 

Bot rguesch, chat, et m**" de ferme, c°' de Schwerdorff. 

— Btirg'Esch, 1694 (dén. Th. Alix). — Bour- 
guesch, 1681 (dénomb. a 6 août). — Burgesch, 
1681 (dénomb. a 4 juin). — Bourgesch, 1686 
(aveux el dénomb.). 

Etait annexe de la paroisse de Schwerdorf, dioc. 
(le Trêves, archid. de Tholey, chap. de Perl. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. 

Bourguesch était le siège d'une importante sei- 
gneurie de Lorraine, sous la prévôté de Siersberg, 
de laquelle dépendaient, avec une justice haute, 
moyenne et basse , Cottendorf , Oberesch , Schwer- 
dorff, les voueries des Deux-Cours de Vaudre- 
ching et de Bouzonville et le moulin ruiné de Rans- 
pach ; autour du centre principal , où était le château , 
s'élevaient trois autres villages qui en dépendaient 
sous tes noms d'Esch , Mittelesch et Oberesch. Les 
deux premiers ont élé totalement détruits par l'in- 
vasion suédoise en i635; celui d'Oberesch (par 
contraction , Obresch) a été cédé à la Prusse par les 
traités de 181 3. 

Bourguesch, Catlendorf et OlÉsweiler, annexes de 
Schwerdorff, canton de Relling en i8oa , détenues 
par la Prusse en 1 8 1 5 , restitués à la France en vertu 
de la couvention de délimitation du a 3 octobre 
1829, ont été réunis de nouveau au chef-lieu de 
la commune par une ordonnance royale du 7 octobre 
i83o. 

Seigneurie de nom et d'arme qui portait pour 

armes : de gueules à afasces d^ argent, la première 

chargée de 3 tourteaux de sable, la seconde de a de 

fnéme (arm. man.). 

BoLRL, anc. m'" du comté de Roussy (1681, dénomb. 

a 6 août). 
BouRNo.N, censé, anc. château, c"* de Boust, située au 
milieu des bois. — Bumunschoff, en allemand. 

Etait annexe de la paroisse d'Usselskirch. 
BoLRRAY, vill. détruit, annexe de Chailly-Iez-Ennery. 

— Bourray, 1687 (abb. Saint-Vincent, liasse Mai- 
zières). — Bourai, xvi* s' {ibid. liasse Ennery). 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



35 



BocsBACR, c"* de Forl>ach. — Buezbaeh, itt^g (arch. 
h. de V. \A,Uy — Bu8chbach, i5a5 (Ad. Kôllner, 
Gesch. von Hobenfelz, /i33). — Bur»bach, i5/i/i 
(pouilié de M.), — Biubach, 1670 (ibid. porlef.). 

— BuMchbach, xviii' s* (pouiilé de M.)« — Boute- 
bach, B<mehbae, 1766 (D. Gai. not. Lorr. liste des 
viil.). — Bitbach (carte de Gassioi). 

Paroisse de rarchiprétré de Saiot-Arnuald; avait 
pour anneies Diilingerhoff et DiUingermûh). 

Bousbach existait au xiii* siècle ; il appartenait en 
partie à l'ancien comté de Forbach. Il avait autre- 
fois une haute justice, avec droit de buffet, dont les 
appels ressorlissaient au parlement de Nancy. L'ëdit 
de 1761 Ta compris dans le bailliage de Sarreguc- 
mines. 

Autrefois baill. de Sarreguemines, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, du canton de Forbacb dès sa 
création , en 1 790. — A pour annexes Obermùhl 
et Niedermûhl. 

BoFSBACH (RcissiAD de). — Prend sa source à la fon- 
taine de Gaubiving et sur le ban de Tbéding, tra- 
verse les c** de Gaubiving, Bousbach , Beyren , Ker- 
bach, Lixing, Grosbliederstroff,suruDe longueur de 
6 kilomètres, et se jette dans la Sarre à Grosbiieder- 
stroff. 

BocscBBACH , m^, c"* de Hilspricb. 

BocscHBACH (Ruisseau de). — Prend sa source dans 
Tctang de Damm-Mùhl, traverse les c'*' de Sainl- 
Jean-Rohrbacb , Hilspricb , Petit-Tenquin , sur une 
longueur de 1 kilomètre, et se jette dans la Zcllen- 
bacb. 

BoussAXGE, vill. c"* de Gandrange, à gaucbe de l'Orne. 

— Buosinga, xi* s* (abb. de Metl. Droits). — Bol- 
iengeSy 11 38 (chap. catb. s. Tan.). — Bouzange^ 
1 3^5 (fonds de Malte, inv. liasse Bolsange). — Bui- 
iangCf 1273 (arcb. de V. G, 6). — Boustange, 
1 38o (abb. Saint-Sympb. liasse Bolsange). — Buol- 
tange, x?' s* (abb. Saint- Vincent, territ. liasse Mon- 
delange). — Boftange, Boeenge, xv* 8* (abb. Saint- 
Sympb. liasse Bolsange). — Bolnngen, i5i5 (cart. 
de V. II, r 6). — Bolstnga, i5û/î (pouiilé de M.). 

— BouUange, i586 (abb. S*-Symph. liasse Bol- 
sange). — Bolsange, 1 Sgû (pouilié de M. , porlef.). 

— Buêgingeit, xvii' s* (inv. des tit de Lorr. supp. 
p. 86). — Bolsinguen, 1686 (dom. gén. de Metz). 

— En allemand : BoUingen. — En patois : Bossange, 
Fief du cbapitre de la cathédrale de Meti mou- 
vant du roi de France et siège d'une justice haute, 
moyenne et basse (1681 , dénomb. a janv.). — Pa- 
roisse de rarchiprétré de Bombas qui avait Hagon- 
dange pour annexe et dépendait du chapitre de la 
cathédrale de Metz. 



Autrefois Trois -Évéchés, baifl. et coul. de Thion- 
viile. — Fit partie du canton de Flôrange en 1790 
et passa en 1 8os dans celui de Thionville. — Bous- 
sange, qui était chef-lieu communal, fut réuni a 
Gandrange par décret du -sa avril 181a. 

BoDS9E, c**" de Metzerwiflse, à droite de la Moselle. — 
Bous, ta 26 (abb. de Wagd. Ann. prém. G. 1008). 

. — Buesse, 1389 (cbroïk^doy. de Sainl-Thiébaul). 

— Bouxe, i390-(arch. h. de V. AA, A3). — Buss, 
1596 (dén. Th. Alix). — Boussén, 1606 (inv. des 
tit. de Lorr. II , p. 45 1 ). — Bousse ou Bouze, 1 8a 5 

. (Ub. Par.). 

Bousse, Blettange et Landrevangc ne formaient 
qu'une communauté et qu'une seigneurie foncière 
mouvant de la prévôté de Thionville. I^ haute jus- 
tice était au roi. — Bousse ne formait qu'une pa- 
roisse avec Blettange, Landrevange et Guénange 
en 1 091 ; il fut érigé en paroisse, avec les deux pre- 
mières localités pour annexes, en 175^ (décl. abb. 
Saint- Martin, Ann. prém. X, L. 6). 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Lut- 
tange et passa en 180 a dans le canton actuel. — A 
pour annexes Landrevange et les moulin et château 
de Blettange. 

BoDSSEWALD (RcissEAU de). — Prend sa source à Bosso- 
lange , traverse la c*** de Rosselange sur une longueur 
de. 1 kilom. et se jette dans l'Orne. 

BocssEWiLLEB, c" de Volmunster, sur la Horn. — 
Buietmre, 1170 (Als. dipl. CCCIII, Charta dejini- 
bus Lolharitig. in Vosago). — Buderstmlre, 1365 
( ch. abb. Wernerswiller, Groll. orig. Bipont. 11,119). 

— BtusweiUr, 1 bgk (dén. Th. Alix). — Bussweiler, 
xviir siècle (pouilié de M.). — Bouschviller, 1 766 
( D. Cal. not. Lorr.). — Boussveiler, 1771 (ordonn: 
de Lorr. XII, A a a). — BousseweiUer, an x (arr. des 
conseils du 29 vendém.). — Bwfweiller (carte de 
Cass.). — BoussevUkr (carte de i'Etat-major). — 
Bousseveiler ou Boustweiler, 18a 5 (tabl. Par.). 

Vill. du comté de Bitche(i68],dénomb. aa déc.). 

— Siège d'un 6ef féminin héréditaire et d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse dépendant du comté 
de Hanau (1720, dénomb. 1*' oct.). — Était une 
annexe de la paroisse de Walschbronn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Au xvi' siècle, Boussewiller formait une 
mairie avec Breidenbach. En 1790 il fît partie 
du canton de Breidenbach (district de Bitche) et 
passa en 180a dans le canton actuel. 

BorsswALD, ce. c°' dé Bosselange. 

BousT , c"" de Cattenora. — Bottrsl , 1 697 ( terr. de Het- 
tange). — Bouêtt, Boust, BouU, Boulz, 1701 (dé- 

5. 
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oomb.de sept.). — Bourgi, 1722 (dénomb. 2 janv.). 

— Bouste, 1723 (lerr. de Roussy-le-Viliage). 
Village du comte de Roussy (1681, dénomb. 

96 août). 

Autrefois Trois-Évéohës, baiU. et coût, de Thion- 
ville. — Fait partie depuis 1790 du canton de 
(îattenom. — A pour annexes Parthe (Haute et 
Basse) et le m*" de Siccausen. 

Sur le ban de Boust se trouve Téglise isolée d'Us- 
selskirch, qui servait de paroisse centrale aux com- 
munautés de Roussy-Ie-Village et Roussy-le-Bourg, 
Breistroiï, Évange, Boller, les deux Parthe, Boiist 
et la censé Boumon. Cette paroisse dépendait de 
Tabbaye Saint-Maximin de Trêves. 

BoLST ( RcissBAU de). — Coulo sur le territ. de cetle c"' 
et se réunit au ruisseau de Parth. — En allemand : 
Bu8terbach. 

BousTROPP, c"° de Gros-Tenquin. — Bovenettorf 1093 
(don. de Thier. D. Cal. III, pr. xxv). — Bubel- 
stroff, i332 (pouillé de M. portef.). — Buneslroff, 
1637 (ctron. doy. de Saint-Tbiébaut). — Bubel- 
itorff, 1/1/17 (cart. év. de Metz, t. II, v" 68).-- 
Buitroff, 1À55 (Meurisse, Hist des év. de Metz, 
56/i). — Bubelstorf, Budelttorjfy Boustorff, ibhli 
(pouillé de M.). — Batutorff, 1 bgh (dén. Th. Alix). 

— Bouêtro, XVII* s* ( episc. met. temp.). — Bau^ 
*tfoff', 1682 (dénomb. i5janv.). — Beustroff, i684 
(terr. abb. de Saint-Avold, s. Pan.). — Botutroff, 
Bixtrofff 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

La vouerie de Bouslroff appartenait à la seign*' 
d'Hinguesange (1682, loc. cit.). — Paroisse de 
Tarchiprétré de Morhange; avait Adelange pour 
annexe et dépendait de Fabbaye de Saint-Avold. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
révêché. 

Fit partie en 1790 du canton de Bistroff 
et passa en 1 802 dans le canton actuel. — Il fut 
réuni à Viller par décret du 9 décembre 1811 et 
érigé de nouveau en commune par ordonnance du 
ao mai i835. 
BoDZERActiB , f. c°* de Kirscbnaumen. — Bousnacker, 
1776 (Dur. Lorr.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. 
BoczoïrviLLi, ch.-l. de c**°, arrond. de Thionville , sur la 
Basse-Nied. — Buotonii villa, 1106 (don. abb. D. 
Cal. III, pr. lui). — BotivUla, 1 18/i (cart. de VilL 
t. I, E. 2). — Buosonia villa, i223 (chart. abb. de 
Bouzonville, s. Tan.). — BetonviUe, 1287 (cart. de 
Vill. t. I, K. 5). — BozonviUe, 1290 (ibid. A. 11). 

— BesonisviUa , i3o3 (chart. abb. de Bouzonville, 
s. Tan.). — BosoniêviUa, i33i (ibid.), — BuiorUt- 



villa, i336 (carL VUl. t. I, A. i/i). — Boêonmlla, 
i355 (ibid, t. II, r 99). — Bûtendfn-ff, i365 (ch. 
abb. Bouz. s. Tan.). — Buttendorjff', 169^ (dén. 
Th. Alix). — Bosionville, xvii* s* (Lolh. sept.). — 
Bousendorff, 160^ (abb. Bouz. éch. s. Tan.). — 
Bouzonville -8ur-Niedf 1779 (Dur. Lorr.). — En 
allemand : Btuendorf, — En palois : Betonvelle. 

Siège d*un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France (i683, dénomb. 
22 nov.). 

La prévôté de Vaudrevange, transférée ensuite 
à Bérupt, fut fixée à Bouzonville en 1706 et trans- 
formée en bailliage en 1751. Ce bailliage s'étendait 
sur cent quatre-vingts communautés (voy. DurivaL 
t. II, p. 279). 

L'église paroissiale de Bouzonville était à Vau- 
dreching; son titre a été transféré dans l'ancienne 
église du couvent par décret du /i janvier 17O8. 

Autrefois Lorraine, siège d'un baill. coût, de 
Lorraine. 

En 1790, devint chef-lieu de canton dans le 
district de Sarrelouis et sous les organisations suc- 
cessives. Ce canton se composait des conununes 
d'Aidling, AIzing, Anzeling, Beckerholtz, Bibiche, 
Bouzonville, Château-Rouge, les deux Chémery, 
la Croix, Dalstein, Ebersweiler, Edling, Férange, 
Filstroff, Freistroff avec Dieding et Guiching, 
Guerstling et Niedweliing, Heckling et Benting, Hei- 
ning, Hestroff, Hobling, Leyding, Lognon, Mens- 
kirch, Neudorff, Rodiach, Rémelfang, Saint-Ber- 
nard, Saint-François, Schreckling, Vaudreching, 
Wœlfling. — L'organisation de 1802 ajouta à ce 
canton : Berweiller, Colmen, Dalem, Guerting, Uar- 
garlen-aux-Mines, Iterstroff, Oberdorf et Odenho- 
ven, Rémering, Tromborn, Villing et Gaweistroff. 
Depuis lors , diverses lois et ordonnances y réunirent 
Brettnach, Falck, Merten, Neunkirch, Rémelfang, 
SchwerdorfT et Creulzwald-la-Croix ; d'un autre 
côté, le décret du 9 mai 1811 incorpora Guerting 
dans le c*"* de Sarrelouis. — Les traités de 181 5 
arrachèrent au canton de Bouzonville : Leyding, 
Lognon et IterstrofT, et divers décrets et ordon- 
nances supprimèrent les communes d'Aidling, Bec- 
kerholtz, Edling, Férange, Heckling, Hobling, la 
Croix, Neunkirch, Neudorff, Rodiach et Schreck- 
ling, pour les réunir à d'autres du même canton. 

A pour annexes Aidling, Heckling, Benting et 
la collerie de Bouzonville. 

La ville porte : d'or à la fatce de gueules chargée 
d'un renard passant d'argent, et en chef une croix 
latine de gueules {Dur. Lorr. II, 279). — Le bail- 
liage portait de Lorraine simple. 
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BoDzoRTiLLi, h. c°* de Puxe. — Bozonville, i64a 
(pouillé de Verd.). — Bouiotwille, 1681 (dénomb. 
à ia date). — BouzomnUe-tur-Ome , 1766 (D. Cal. 
not Lorr.). 

Si^e d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France sous ia prévôté 
de Gonflans (1681, dénomb. 9 a mars). — Ne 
formait avec Puxe qu'une seule communauté et 
qu'une paroisse sous la dépendance de l'abbaye de 
Saint-Benoit. 

Autrefois Ban-ois, baiil. d'Elain, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie en 1790 du canton de Friau- 
viile et passa dans le canton actuel lors de l'organi- 
sation de l'an m. 

BouzoRviLLB ( Abbatb db). — Monosterium $aneUB Cruciê 
m Buoêonû villa, 1 1 06 ( D. Cal. Ill , pr. un). — Boio- 
viUme moMuterium, 118/1 (çart de Vill. L I, E. a). 
— Monosterium de Bouzonvilla, ibhh( pouillé de M.). 
L'abbaye de Sainte-Croix de Bouzonville, de 
l'ordre de Saint-Benoit, fut fondée en io33 par le 
comte Adalbert d'Alsace, tige de la maison de Lpr- 
raine. Le pape Léon IX lui accorda de grands pri- 
vilèges. EUe reçut la réforme de Saint- Vanne en 
161a. — La vouerie du monastère avait été gardée 
par les ducs de Lorraine; mais la sous-vouerie en 
était inféodée aux sires de Bourguesch. 

Brabart, f. c"* d'Augny. 

Brabant, f. c"' de Tucquegnieux. 

Bbadih, f. c'* de Mouîins-lez-Metx. — La Graéng»- 
Braidey, xv' siècle (cbron. Jac. Huss.). — Braidy, 
xf* siècle (cbron. Prail.). — Brody-la- Grange , 
i43o (P. Ferr. Obs. séc. t II, Atour. 3o). — 
Braidit, 1/1/1/i (Joum. du doy. de Saint-Thiébaut). 
-^ Lai Grainge-Braidy, 1/189 (Jo^wn. J. Aubr.). 
— Braidi, 1 5oo (cbron. Ph. de Vign.). — Brady, 
1610 (Fab. territ. met.). 

Maison franche, siège d'une justice haute, moyenne 
et basse qui appartenait à l'abb. Sainte-Glossinde de 
Metz (168], abb. liasse XX, 6). — Était annexe 
de la paroisse de Marly. 

Autrefois Trois-Évéchés, baili. et coût, de Metz. 

Braintillb, c*" de Gonflans, sur le ru de Lougeau. — 
BainvUle-^n-Jamiey, i565 (inv. des tit. de Lorr. V, 
p. 5). — BravilUf 169/1 {^^^' Th. Alix). — Brain- 
viUe-en-Woivre , 1779 (Dur. Lorr.). — Brairwille 
ou BrainvUler (dicl. Viv.). 

La forte maison de Brainville, siège d'un fief lor- 
rain sous la châtell. de Gonflans en 167/1 (dén. inv. 
de Lorr. VII, p. 3i6). — Justice haute, moyenne et 
basse (168a, dénomb. 16 oct.). — Gure du dioc. de 
Verdun ( doy. de Pareid ) , dépendant du chapitre 
de Gorze. 



Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût de Saint- 
Mibicl. — Fit partie en 1790 du c*" de Friau- 
ville et passa dans celui de Gonflans sous l'organi- 
sation de l'an m. — A Porcher pour annexe. 

Brardblfarg, f. c°* de Gros-Béderchiog. — Lantol- 
finga, 888 (Groil. orig. Bip. I, 19, ch. ^u roi 
Arnuif). — La censé de Blandelfingen , 1761 (ord. 
de Lorr. VIII, a83,édit. du mois de juin). — Bran- 
ddfigen, 1766 (atl. de Bitche, f* 68). — Brandel- 
Jtng, trois censés du même nom, 1766 (not. Lorr. 
liste de vill.). — Brandeljingerhoff (càrie de l'État- 
major). — Brandelfand, 1817 (dict. Viv.). — En 
allemand : Brandelfingerhoff, 

Villa royale sous les Carolingiens. — Village 
du comté de Bitche (1681, dénomb. a a déc). — 
Annexe de la paroisse de Gros-Béderching. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. 

Bbacmort, h. c" de Viviers. — Bramant, Bromont, 
XV* siècle (coll. Sain te- Agathe, obit. v® p. 16, ai). 
Vill. du Ban-du-Vivier(Dur. Lorr.). — Annexe 
de la par. de Viviers (dioc. de Trêves). 

Autrefois Barrois, baiil. de Longuyon, c^ut. 
de Saint-Mihiel. — Voy. Vivibbs. 

Brauhort (BuissEAu db). — Goule sur le territ. de la 
c** de Viviers et afflue à la Ghiers. 

Bbbcklargb, h. c°* de Hinckange. — BrecheUngen, 
1137 (abb. Vill. ch. Et. de Bar). — Brechelange, 
197a (cart. de VilL t. I, G. la). — Breskelenge, 
ia77 (ibid. B. 6). — Breglanges, i3o3 (abb. ViU. 
B. lA). — Breckelanges , i33i (abb. Bouz. s. 
Tan.). — Brechlange, 1390 (abb. Longev. s. l'an.). 
— BreicheUngen , Brechlingen, 169/i (dén. Th. 
Alix). — BrecMing, 1606 (pouillé de M.). — 
Brichlange, 1610 (Fab. terriL met.). — Breke- 
lange, 1 766 (D. Gai. not. Lorr.). -^ En allemand : 
Brichlingen. 

Autrefois Lorraine, baill. de Botilay, coût, de 
Lorraine. — Faisait partie , en i63&, du douaire 
de Henriette de Lorraine, princesse de Phals- 
bourg (Dur. Lorr.). — Ancienne annexe de ia 
paroisse de Boulay, puis cure en administration 
de l'archiprétré de Varize, dépendant de l'abb. de 
Saint-Avold. — Fit partie dès 1790 du canton 
de Boulay. — Autrefois chef-lieu communal, il fut 
réuni à Hinckange par décret du a 1 août 1819. 

BBiflAiR-LA-GouR , h. c" de Bréhain-la- Ville. — Bre- 
hain-^Court, 1676 (cari, de Vill. t. 1, B. 9). — 
Brehaim-la-Court , i6Q'j(ibid. i6,BBB. 1). — Bre- 
hain-larCour ou la Tour, xviii* siècle (D. Gai. not. 
Lorr. ). — En patois : Brehain Un co. 

Gense, ancien prieuré, de ia communauté de Bré- 
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hain-la-Yille et de la paroisse de Crusne (Dur. 
Lorr.). — L'église appartenait au dioc de Trêves 
(doy. de Luxembourg) et dépendait de Tabbaye de 
Villers-Beltnacb. 

Autrefois Barrois, prévôté de Longwy, puis baill. 
de Villcrs-Ia-Monlagne, coul. de Saint-Mibiel. 
Bbéhain-la-Ville, c"" de Longwy. — Berchem, 1169 
(abb. de Viii. liasse Bréfaain). — Brehem, 1178 (cart. 
Vill. t. I, B. fi).~Breheim, 1 178 {ibid. B. 34).— 
Brehem (abb. Vill. couGrm. de biens). — Berckhyem, 
iaor)(carl. Vill. Ll, B. i),— Brihenas, 1284 (P. 
Fer. Obs. séc. 1,366 ). — Bergheim , 1 3û 1 (abb. Vill. 
liasse Crusne). — Berghegin , 1 34 1 (cart. Vill. 1. 1 , 
C. a). — Brehein-la-VilU siu lai vieille voye, lAoo 
(inv. des. til. de Lorr. I, 7a). — Brehan-U-Ville , 
1694 (dén. Th. Alix). — Brehen, 1600 (cart Vill. 
B. 10), — Breheim-la-Ville, i6a7(t6ùi. i6,BBB 1). 

— En patois : Brehain lai ville. 

Ne formait avec Brébain-la-Cour qu'une commu- 
nauté dép. de la prévôté de Villers-la-Montagoe, dont 
le roi était seul seigneur. 

Autrefois Barrois, village de la prévôté de Longwy, 

puis du bailliage de Viliers~la-Montagne, coût de 

Sainl-Mibiel. — Fit partie du canton de Villers- 

la -Montagne en 1790 et pasfa en 1803 dans le 

canton actuel. — A pour annexe Bréhain4a-Gour. 

Breide (La), f. c"* de Gros-Tenquin. — La Breid, 

marcarerie, 1 76a (pouillé de M. portef.). — Brele 

(carte Cass.). — La Breidt (carte de TEtat-major). 

Dépendait de la paroisse de Gros-Tenquin. 

Brbidenbach, c°° de Volmunster. — Bredehach, 1 153 

(cb. abb. VVadgasse; Krem. Arden. Gesch. Il, 994). 

— Breilenbach, 117a (cJi. abb. Neuburg, Als. 
diplom.). — Preitenhach, 1177 (ihid, Als. diplom. 
CCCVIIl). — Bredenbach, 1179 (ch. abb. Wad- 
gasse; Krem. Arden. Gescb. 11 , 399). — Bretinbach, 
iao7(ch. abb. Neuburg, Als. diplom. CCCLXXVIl). 

— Breidenbach, i3oa (Croll. orig. Bip. Il, 968, 
270). — Breytemback , 1594 (dén. Th. Alix). — 
Breitenbach, wiu" s* (pouillé de M.). 

Était annexe de la cure de Loutzwiller. 

Autrefois Lorraine, comté et baill. de Bitche, 
coût de Lorraine. — Au xvi* siècle il dépendait de la 
mairie de Boussev^iller. — En 1790, Breidenbacb 
devint le chef- lieu d'un c" du district de Bitche 
qui comprenait Boussewiller, Breidenbacb, Len- 
gelsbeim, Liederscheidt , Loutzwiller, Ohrendal, 
Olsberg, Opperding, Rolbing, Schweix- lez- Brei- 
denbacb , Scbweyen , Waldhausen , Walschbronn , le 
village du Bas-Rhin Ober-Sleinbach, avec Luzel- 
hardt et Arnsberg, ses annexes, et les villages aujour- 
d'hui bavarois d'Eppenbronn , Erienbronn, Hilst, 



Kreppen, Ludwigswinckel , Nieder-Simpten , Ober- 
Simpten, Petersbacbel , Schweix et Trûlben. Ce 
cantoù fut supprimé en 1803 et Breidenbacii passa 
dans le canton de Volmunster. — A pour annexes 
Olsberg et les fermes de Sauerhoff et de Breiden- 
siederhoiï. 

Breidenbacb (RnssEAc de). — Goule sur le terril, de 
la c"' de Breidenbacb et se jette dans la Horn. 

Breideixsiedbrhopp, f. c"* de Breidenbacb. 

Breidt (Ruisseau de). — Prend sa source à Zoufilgen , 
traverse les c"" de Zoufllgen, Rentgen, Pnttelange, 
Beyren, Fixem et Gavisse, sur une longueur de 
30 kilom., et se jette dans la Moselle. 

Bbeistroff (Grande-), c*"* de Galtenom. — Biêtorff, 
1 45o (cart Vill. t II, v" 73). — Bretdorff, xtii* s* 
(carte Beaulieu). — Breyêtrojff', 1606 (pouillé de 
M.). — Breistorff, 1616 (censé, seign. de Rodem. 
p. 6). — Breisdont, Breisdorff, 1681 (aveux et 
dénomb. aa mai). — Breatroff, 1735 (dénomb. 
3i déc). — Brerudorff, 17/10 (terr. du l>an). — 
Brenitorff, 1760 (territ. seign. de Rodem. arch. 
départ. E. 36). — Braislroff (carie de Cassini). 

Le fief d'Hcsperange, au ban de Breislroff, rele- 
vait de la seigneurie de Rodemack et était le siège 

■ d'une justice haute, moyenne et basse (1740 , tenil. 
du ban, arch. départ E. 36). Il y avait, en outre, 
à Breistroiï un Gef dépendant de la seigneurie de 
la Grange (1681, dénomb. du i*'oct). — Faisait 
partie de la paroisse d'IIsselskirch. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût deThion- 
ville. — Appartint au canton de Rodemack en 
1790 et passa en 1803 dans celui de Cattcnom. 
— A pour annexes Evange et les moulins de Boler 
et de Mausmùhl. 

Bbeistroff (Petite-), vill. c"d'Oudrcn. — Brunistorf, 
Bruniggertorph y \i' siècle (cart moy. Rhin, II, 
p. ^Ixoy — Bmtyojf, 1756 (Stem, dép* Metz). — 
En allemand : Breisirojf bei Oudem. 

Ce village faisait partie de la seigneurie de Busch- 
bacb et de la par. d'Oudren (diocèse de Trêves). 

Autrefois Trois-Évêchés , baill. et coût de Thion- 
ville. — Appartint en 1790 au c" de Kœnigs- 
macker et passa en 1803 dans celui de Metzer- 
visse. — Commune au commencement de ce siècle, 
Petite-Breistroff fut réunie à la municipalité d'Ou- 
dren par décret du 9 février 1810. 

Breistropp (Ruissead de). — Coule sur le territ. do 
la c"* de Breislroff et se réunit près d'Evange au 
ruisseau de Boler. 

Breitb?ibacii (Ruisseau de). — Prend sa source près 
d'Allhorn et se réunit à Mouterhausen au ruisseau 
de la Moder pour former la Zinzel. 
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BiiiTERSTEiH (Le), men-hir (pierre droite), c"^ de 
Meisenthal. — Breidestain , 1 1 70 ( Als. dipl. GCGXII , 
Charta defimhut Lothar, in Woêogo). — Breitesten , 
1 1 96 (ch. abb. de Sturzeibronn, D. Gai. pr. s. Tan. ). 
— Breistenatein ,1295 ( ibid, ). — Breitenstein ,1592 
(Herlzog. Edels. chron. V, 67). 

Bloc de grès de 4"',5o de haut, aa sommet du 
Koenigsberg : sans doute d'origine celtique, il est 
surmonté d'un Ghrist en croix et des douze apôtres , 
avec la date 1787. 

BiiiTBAL, m"" isolée, c*** de Bsrenthal. 

BbAmb (L'Ancikhpe-), auberge, c"* de Spicberen. 

BbAhb de la Princesse ( La ) , aub. c"* de Spicheren. 

Brbmbstdehbl, c"* de Sturzeibronn, ferme fondée par 
les moines de Sturlzelbronn. — Brehendahl, 1779 
(Dur. Lorr.). — Bramne-Dœl (carte de TÉtat-ma- 
jor). — ' Bremmen-Doll (dict. Viv.). 

Bbemm BRETZEL- Crabes (Rlisseau de). — Prend sa 
source près de Kappelkinger, traverse la commune de 
ce nom sur une longueur de 1 kilom. et se jette dans 
l'Albe. 

Bbettracb, c^'de Bouzonville. — Britecha, 1 1 79 (abb. 
Bouz. dans D. Gai. VI, pr. xl). — Britenacha, 1179 
(chart. abb. Bouz. s. Tan.). — Brithenac, 118/i 
(cart. de Vill. t. I, E. a). — Brelnach, 1606 
(pouillé de M.). — Bretnache, Bretnachte, 1716 
(territ. du ban). — Bretenach, 1756 (D. Gal.not. 
Lorr.). — Brettnack, 1779 (Dur. Locr.). 

La vouerie de Brettnacb dépendait de la seign'* 
de Faulquemont (1681, dénomb. 6 sept.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — La chapelle de Breltnach, donnée en 
1 307 par Bertram , évéquede Metz,àrabb. de Villers- 
Brettnacb , fut réunie plus tard à Téglise de Vau- 
dreching et érigée en paroisse en 1751. Elle faisait 
partie de Tarchiprétré de Kédange. — Brettnach 
fit partie en 1790 du canton d'Ottonviile (dis- 
trict de Boulay), puis passa en 180a dans celui de 
Boulay et, par la loi du 99 mai i836, dans celui 
de Bouzonville. 

Brbcil (Ruisseau du), affluent duruiss. de Delme. — 
Goule sur le territ. de la c"' de Tragny. 

Bredil (Riisseau du Petit-), affluent du ruiss. de 
Vallières. — Goule sur le territ. de la c"* d'Ogy. 

Breuillot (Le), éc. c" de Jouy. 
Bbibux, f. et château, c" de Maizières- lez -Metz. — 
Bruelzj thoh (liste des \i\ï.). — Bi-ieus, 1A87 
(Journ. J. Aubr.). — Brieu, 1610 (Fab. territ. 
met.). 
Etait annexe de la paroisse de Maizières. 
Briey, chef'lieu d'arrond. et de c*", sur le Woigot. — Po- 
teêtoê Briacetms, 1 096 (D. Gai . I, pr. 217). — Briada, 



1096 (abb. Saint-Pierr*, ch. de fondât.). — Bn- 
cium, 1 io5 (ch. d'And. dans Berlb. ill, pr. xltiii). 
— Brigegium caêtrum, Brigemm, 1106 (conf. de 
Saint-Pierr*, D. Gai. 111, pr. xxxvi). — Brigtyum, 
1 1 06 ( D^ Gai. I, pr. 52 0). — Bragida ,1106 (abb. 
Saint-PierrS conf.). — Brioaim^ 1 i3o (abb. Saint- 
Glém. ch. de Poppon. ). — Brieum , 1 1 38 (abb. Saint- 
Pierr*, terr. p. 1). — Briei, 12 /M (ibid. p. 3). — 
Briez, 1 480 (Journ. J. Aubr.), — Brieyttm, BryeyutHy 
1 5/1/1 (pouillé de M.).^Brie, i553 (Siège de Metz, 
par Salignac). — BnVfr , xvii* siècle (carte de Gass.). 
' — Bréy, Bryxfy Brey, 1618 (Journ. J. Bauch.). — 
Breyy, i63/i (ibid.). — Brieyy, i636 {ibid.). — 
^n/^» 1673 (abb. Saint-Pierr\ terr. P 69 v'). — 
Brye, 1680 (dénomb. arch. départ, s. Tan.). 

L'importance de Briey est tr^-ancienne. Les Ro- 
mains y avaient bâti un fort en communication avec 
celui du Titelberg, et il était le siège d'un comté 
au VIII* siècle : c'était probablement l'un des deux 
comtés de Woévre signalés dans Tacte de partage 
de 870 ; il faisait partie du duché de Mosellane. 

Les premiers comtes de Briey étaient d'origine 
commune avec la première maison de Bar. La cé- 
lèbre comtesse Mathilde était dame de Briey et en 
disposa en 1 1 96 en faveur de son parent Albert de 
Briey. Dès le premier quart du siècle suivant cette 
seigneurie était rentrée par échange dans le domaine 
des comtes de Bar, mais une charte de i2a5 fait 
penser qu'ils ne la possédaient qu'à titre d'avouerie 
de l'évéché de Metz. Elle passa avec le duché de Bar 
sous l'autorité des ducs de Lorraine. 

Briey était le siège d'ime des plus vastes prévôtés 
du duché, ayant dans son ressort plus de 90 vil- 
lages. 11 le fut ensuite d'une prévôté royale dans le 
ressort de Saint-Mihiel, qui fut érigée en bailliage 
en 1751 et où la coutume de Saint-Mihiel fut géné- 
ralement en usage (voy. Dur. t. II, p. 3â 1 ). 

Annexe de la cure d'Avril au commencement 
du XVI* siècle, Briey devint paroisse en i539 ^^ ^^^ 
uni à la collégiale de ladite ville par le pape Glé- 
ment VII. Au siècle dernier, le curé de Briey prenait 
encore le titre de doyen. 

Briey devint, en 1790, siège d'un district qui 
comprenait huit cantons ayant pour chefs-lieux : 
Briey, Friauville, Hayange, Jouaville, Moyeuvre- 
Grande, Norroy-le-Sec, Sancy-le-BasetThumerévill»'. 
— Il resta, lors de l'organisation de l'an ni , chel- 
lieu d'un canton composé de 1 c"** : Avril , Briey, 
Gènaville,Homécourt, Lantefontaine, Lubey, Mance, 
Mancieulles, Moûtiers, Pénil-et-Méraumont. 

L'organisation de i8oa le donna pour chef-lieu 
an premier arrondissement de la Moselle et ajouta au 
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canton : Ânoux, Âuboué, Batiily, Bronvaux, Girau- 
mont, Habonville, Halrize, Immonville, Jœuf, 
Joua\iIlc, Malancourt, Moineville, Montois, Pierre- 
villers, Bombas, Boncourt, Saint- Ail, Sainte-Marie- 
aux-Chénes, Saint-Prival, Tichëmont et Valleroy. 
Depuis, la loi du 3t décembre i83a a distrait du 
canton Giraumont, Ticbémonl et Lubey, pour les 
joindre au canton de Conflans , et divers décrets réu- 
nirent Habonville, Mancieulles, Malancourt, Pénil-et- 
Méraumont, Tichëmont et Immonville à d'autres 
communes. — La commune de Briey a pour annexes 
les moulins de la Caulre (filature) et de Dolhain 
et les fermes du Chénois, de la Solle et de la Mag- 
deleine. 

Briey, ville et comté de nom et d'armes, porte : 
d'or à 3 paît de table (1674 , Husson. TEsc. ) , d'oztir 
à 3 pals pointée d*or (Dur. II, Sai), d'or à 3 pals 
de gueules ( D. Cal. nol. Lorr. I, 1 7^), d'or à 3 pals 
alésés et fichés de gueules ; ces dernières armes 
sont les véritables. 

Briet (Collégiale de). — Edouard i", comte de Bar, 
fonda en 1 33 1 une collégiale composée de six cha- 
noines et d'un chapelain qui devait desservir la 
chapelle castrale de Briey. Le duc Antoine lui attri- 
bua la cure de Briey et celle d'Avril. En 1 539 elle 
fut transférée dans l'église paroissiale, qui d'an- 
nexé devint mère église; jusque-là Briey avait été 
une annexe de la paroisse d'Avril. La paroisse de 
Briey appartenait à l'archiprétré de Bombas. 

Bbimba, h. près de Metz, détruit au siège de i553. — 
Bribra, 1/175 (chron. Ph. de Vign.). — Bribray, 
1 5 1 8 ( ibid. ). — La ruine dessus la porte des AUe^ 
mands nommée Brimba, i553 (Siège de Metx, par 
Salignac). 

Briqubbib (La), h. c"* de Thion ville. 

Brisbbacu, anc. f. c°' de Chémery- les -Deux. — La 
moistresse de Brisebaeh, x?i* siècle (abb. de Frei- 
stroff). 

Bbobische, f. c"* de Freistroff. — Braubiche, xviii* s* 
(pouilléde M.). 

Fit toujours partie de la communauté et de la 
paroisse de Freistroff. 

Brockbk, m'"*, c"* de Racrange. — Brucken, 1608 
(arch. départ, tabel. Morhange, E. 373). — Broc- 
kers, i63o {ibid, L. aSi). — Brochen(^cï. Viv.). 

Broelsbacb (BuissBAu db). — Prend sa source à Béme- 
ling, traverse c«tte commune sur une longueur de 
3 00 met. et se jette dans le ruiss. d'Hermerbach. 

Bbobvaux, c"de Briey. — Buch/let, Bruchflet, 1170 
(abb. Br. dans Ann. Prem. t I, L. 93, i3i). — 
Brenvalf 1 1 86 (t^. t. X , L. 9 ). — Brenvault, 1 397 
(inv. destit. de Lorr. X, 5i). — Bronwiul, ihhsi 



(chron. doy. de Saint-Thiébaut). — Bronval, tbkU 
(pouiUé de M.). — Bronvaul, Bronveaulx, xvii' s* 
(censier de Briey). — Broweaux, xviii" s* (pooillé 

de M.). 

Siège d'une seigneurie sous la prévôté de Briey. 
qui appartenait, au chapitre de Nancy. — Était 
annexe, avec vicariat résident, de la paroisse de 
Marange. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Lorraine. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Moyeuvre- 
Grande ; passa dans celui de Bombas sous l'organi- 
sation de l'an m et dans celui de Briey en 1809. 

Brorvaux (BuissBAu db). — Prend sa source sous la 
forêt de Jaumont, traverse le territ. des communes 
de Bronvaux, Marange et Maizières, sur une lon- 
gueur de 7 kilom. , et se jette dans la Mosdle. 

Brodch (Boisseau db), ailluent de la Nied allemande. 

— Coule sur le territ. de la c^'de Flétrange. 
Bbodcb, c*" de Boulay. — Broechi, 1 178 (abb. Saint- 
Vincent, bulle d'Alex. III). — Brocey, 1199 
{ibid. bulle de Célestin III). — Bruco, i236 (ahb. 
dEchl. dans Berlh. IV, lxv). — Bruke, 1899 (Ir. 
d'AU. arch. h. de V. AA. 95). — Brouch, 1Û87 
(vente des dîmes). — Brûcken, 1^99 (inv. des tit. 
de Lorr. VI, 60). — Brouchen, i56o (i^. IV, 
1 79 ). — Brouchens, i633 (dén. du comté de Créh.). 

— Broucq, 170a (territ. du ban). — BroueKe, 
Brûcken, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — En alle- 
mand : Bruchen. 

Fief de la baronnie de Baville, mouvant du roi de 
France, 1681 (dénomb. i5 avril). 
* Village cédé par rirapératrice-Beine le 16 mars 
1769 et réuni au bailliage de Boulay par lettres 
patentes du 6 août i 773. — Était une annexe de la 
paroisse de Varize. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Luxembourg. — Fit prtie du canton de Varize 
en 1790 et passa en 1809 dans celui de Boulay. 

— Chef-lieu communal jusqu'au décret du 19 jan- 
vier 181 3, qui le réunit à Narbéfontaine ; érigé 
de nouveau en commune par ordonnance royale du 
5 sept. 18/17. 

Broucb, f. et m*', c°* d'Uckange. — Brouch, 1906 
(don. de Gust. arch. Just.). — Brouc, i936 (abb. 
Jus*, bulle de Grég. IX). — Bourch, xv* s* (chroD. 
Jac. Huss.). — Nousbrich, 1 635 -1687 (arch. 
départ. E. 383).— Af'" de Brouch (carte Et.-maj.). 
Était annexe de la paroisse d'Uckange. 

Broi'cb (Buissbaddb). — Prend sa source à Budange, 
traverse les c" de Fameck et d'Uckange sur une 
longueur de i5oo met. et se jette dans la Moselle. 

— Ru de Brouck (carte de l'Élat-major). 
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Bbêce ou Bbatirg , f. c" de Freislroff. — Notre-Dame 
du Ruissaulx auUrefm de Bruch , de Vordr^ de Cit- 
taux, 1 ^j 1 5 ( inv. des lit. de Loir. I , i a3 ). — Brùch , 
tSSg, dépendance du chap. de Marienflos (pouillé 
de M.). 

Ancienne* résidence des religieuses cistëriennes 
de Marienflos : voy. ce nom. 

Brûckenmûbl, m'" sur la Nied allemande, c'**de Folsch- 
willer. 

Bruillot, m"* sur le ruiss. de Bruville, c"' de Jarny. 

— BrouiUot, xviii* 8* (pouillé de M.). 
Dépendait du château de Moncel; était uni ponr 

les impositions à Doncourt. 
Brclange, c**" de Gros-Tenquin, à droite de la Rotle. — 
Breylingen , i o/i o ( inv. des tit. de Lorr. II! , i Sa ). — 
Breulange, i54a (ibid, VI, i8i). — Bruelange, 
i68o (arcb. départ, aveux et dénombr. I! ,87). — 
BruUange , 1718 ( ordonn. de Lorr. 11,176). — En 
allemand : Brœlingen. 

Village du Ban de la Rotté : voy. ce mot. — Cure 
de Tarcbiprétré d^Haboudange , qui avait Tbon- 
ville, Suisse et le moulin Sainte-Croix pour annexes; 
cette paroisse était à la collation des seigneurs du 
lieu. 

Autrefois Trois-Évécbés, baill. etcoul. de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Morbangc 
et passa en 180a dans le canton actuel. — A pour 
annexe le moulin de Sainte-Croix. 

Bbûlbach (Rdisseau de). — Prend sa source à Rode^ 
mack, traverse cette commune et celle de Fixem sur 
une longueur de 5 Idlom. et se jette dans le ruiss. 
de Boler en amont de Fixem. 

Bbîjlgbaber (RcissEAu de). — Prend sa source près de 
Wittersbourg (Meurthe), sépare le ban de Kinger 
de celui de Hazembourg sur une longueur de 1 kilo- 
mètre et se jette dans le canal du moulin de Hazem- 
bourg et de là dans TAlbe. 

Bbullbagb (Ruisseau de). — Prend sa source à Wol- 
krange, traverse les c°" de Wolkrange et de Weyme- 
range sur une longueur de 3 kilom. et se jette dans 
la Fenscb. 

Bbuseib, f. c"* de Faréberswiller ; construite sur un 
défrichement, en i853, par M. Risse. 

Bbdvillb, c°° de Conflans. — BerulfiviUa, 886 (cart. 
Gorze, cb. del'év. Robert). — BruwiUarium, 1 1 46 
(cart. moy. Rhin, I, p. 699). — Burvilla, 1167 
(abb. Saintr-Martin , liasse 8, Pnm. Nan.). — Bro- 
ville, la/io (ch. abb. de Gorze, s. Tan.) — Breur- 
ville, 1869 (inv. des tit. de Lorr. V, ûa). — BreviUe, 
1 668 (fonds de Malte , inv. liasse HH). — Brtmlle, 
]55i (inv. des lit. de Lorr. VI, A). — BrouviUe, 
1 6 1 ( ibid. VII , 9 1 5 ). — En patois : BreweUe, 



Le roi y était seul seigneur. — Ancienne annexe 
de la communauté de Doncourl-en-Jamisy; faisait 
partie de la paroisse de Saint-Marcel. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Appartint, en 1790, au canton de Joua- 
ville et passa, sous Torganisation de Tan m, dans 
celui de Conflans. — A pour annexes Urcourt et la 
ferme de Butricourt. 

Bbuville (Ruisseau de). — Coule sur le territ. des c'** 
de Bruville et de Jarny et se jette dans TOme. 

BauTèRE (La), anc. h. aujourd'hui f. c°*des Étangs. — 
La Broweire, \Uoh (liste des vill.). — La Bryère, 
xvi* siècle ( liste des comm. ). — Bruyère (carte Cass.). 

— En patois : lai Bromre. 

Cense-fief, siège d'une seigneurie mouvant du 
roi de France (1681, dénombr. 9 mai). — Était 
annexe de la paroisse de Rélonfey. 

La c"" des Étangs était formée des hameaux de 
la Bniyère et delà Beuverie (1 68 1 , av. et dénombr.). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

Beut^re (La), h. c"* de Porcelette. 

BuBiKGEN, c°* de Many, vill. ruiné, de la par. de Mar- 

court (1 68 1, dénombr. abb. de Long.). — Bubingen, 

Bubinga, 1180 (abb. de Long, bulle d'Alex. IH). 

— Budinga, laio {ibid. conf. des biens). — Bu- 
binga, 1 a67 (ibid, bulle de Clément IV). 

BucHviLLEB, h. détruit, annexe de l'église deCréhange. 

— Biich, 1180 (abb. de Long, bulle d'Alex. III). 

— BulckwirCf iQ9t (ibid. confirm. des biens). 
BucHY, cf° de Verny. — Buueium, io63 (abb. Saint- 

Arnould, F. to6). — Bueeeio, nb'j (abb. Saint- 
Martin , L. 8). — Bueeaco, Buey, 1 1 86 (ibid.), — 
Buesyy i3a7 (inv. des tit. de Lorr. X, Uh). — Buxit 
on Solnoy, 1 33o (cart. de la cath. de M.). — Buxy, 
1 36o (abb. Saint-Clément, cens. s. l'an.). — Buxey, 
1/109 (^^^* Emm. hist. de M. IV, 656). — BucAt, 
i4i5 (abb. Sen. F. D. XXXII). — Buxei, 1699 
(cart. év. de M. t. I, p. i3i). — Bouxey, 1^99 
(arch. h. de V. A A, it). — Buzj^, 1/1 3o (cab. Emm. 
hist.deM.pr. V, 19^). — Buxi^Bueti, i5/iâ(pouiilé 
de M.). — Buchi, 1786 (D. Cal. not. Lorr.). 

Franc-^llcu de l'évéché de Metz , siège d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse qui mouvait du roi de 
France (1681, dénombr. a 7 juillet). — Ancienne 
paroisse de l'archiprétré de Nomeny, qui avait pour 
annexe le Cheval Blanc et était à la collation du sei- 
gneur du lieu. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Saiily, paast 
en l'an m dans celui de Soigne et en 1 809 dans 
le canton actuel. — A pour annexe le Cheval Blanc, 
ferme et aubei|[e. 
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BûcuAHALL (RuissiAD db) . — Le même que le tiUsseau 
de Bickenk4dl, désigné sous les deux formes dans les 
cartes aUemandes. — Voy. Bickbralp (Ruissiau de). 

BuDARGB, h. c"'de Hombourg-Kédange, sur la Canner. 

— Budatigeê, 129/i (abb. de Vill. A. 17). — Bu- 
tUnge , 1 3 i 8 ( ibid. V. 3 ). — Betidoinget , Budoinget , 
]33i (iW. B. t3). — Beudainge9 , i333 (ibid. B. 
18). — Boudange, i?* siècle (chron. Jac. Huss.). 

— Bodenges, 1 û3o (arch. h. de V. AA , 11). — Bu- 
flingen, 1619 (abb. Vill. liasse Budange, I). — 
Butdingen , 1 69 6 ( dén. Th. Alix ). — Ober Budingen , 
1680 (av. et dénombr. à la date). — En allemand : 
Ober-Bûdingen, 

Village de la seigneurie de Hombourg-Kédange 
(1681, dénombr. 19 déc.); a toujours fait partie de 
la communauté de Uombourg. 

Etait annexe de la paroisse d^Aboncourt. 

Autrefois Trois-Évéchés , haute justice enclavée 
dans la prévôté de Sierck et ressortissant au baill. 
de Thionville , coût, de Metz. — Appartint , en 1 790 , 
au canton de Luttange et passa en i8o3 dans celui 
de Metzerwisse. 
BvDAifGB-soos-JcsTKMOKT, vill. c"* de Famcck. — Bo- 
dingias, 969 (cart. Gorze, T. 108, p. i56). — 
BoudcMgêM, i55o-i55a (arch. h. de V. quitt. AA, 
i5-23). — Beudange, 1C80 (dénombr. arch. dé- 
part, s. Tau.). 

Siège d^un Gef et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France (1731, dénombr. 
déc.). 

La maison de Budange, d'ancienne chevalerie, 
portait d'or à la barre de $able accompagnée de troii 
étoileê d'azur, deux en chef, une en pointe (Berth. 
L VI). 

Etait annexe de la paroisse de Fameck. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — H y avait dans ce village une maison de 
la souveraineté de Lorraine. 

A fait partie, en 1 790 , du canton de Florange et, 
en 1809, de celui de Thionville. — Commune au 
commencement du siècle, Budange fut réuni à la 
mairie de Fameck par décret du 8 nov. 1810. 
BuDiiiG , c"" de Metzerwisse, sur la Cauner. — Budina- 
cha, ^ho (Berthol. II, pr. lxxx, ch. d'Othon). — 
BuOnga, xi' s* (cart. moyen Rhin, p. 3û3). — 
BwUingeny 1607 (cart. Vill. II, f 89 v"). — Bu- 
dingen, i5o7 (ibid. v" 10). — Puding, xvii* siècle 
(Lotb. sept.). — Niderbudingen , 1680 (av. et dé- 
nombr. de Vill.). — Biddingen, 1693 (territ. de 
Kédange). — Budin (territ. de Veckring). — * En 
allemand : Nieder-Bûdingen. 

Village dépendant en partie de la seigneurie 



de la Grange (1681, dénombr. 1" octobre) et en 
partie de la seigneurie de Busbach ( 1 689 , dénombr. 
16 octobre). 

Annexe de la paroisse du Hâckemberg, Buding 
appartenait au dioc. de Trêves (archid. de Tholey). 

— Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût de Thion- 
ville. — A fait partie, de 1790 a 1809, du canton 
d'inglange et est passé, i celle dernière époque, 
dans celui de Metzerwisse. — A pour annexe Elzing. 

BuDLiif 6 , c**" de Metzerwisse. — BudeUacum, 633 (abb. 
Sainl-Maximin , ch. Dag.). — Buodelinga, xii* s* 
(cart. moy. Rhin, p. 365). — BuedeUu^et, i3i5 
(pouillé de M. Portef). — Beudelange, i3i8 (cart. 
Vill. t. I, V, 1.1). — Budetingen, 1693 (terr. de 
Kédange). — Budelin, 1699 (terr. de Budiog). — 
Budlingeti, 1777 (dén. 13 septembre). — En alle- 
mand : Bidlingen. 

Sur le territ de cette commune se voit Téglise 
du Hâckemberg, ancienne paroisse centrale dont elle 
faisait partie (dioc. dé Trêves , archid. de Tholey ). 

Sur son territoire se trouve également le siège de 
Tancienne seigneurie de Busbach, château féodal 
transformé en moulin , ainsi qu'une autre seigneurie 
foncière appartenant à Tabb. de Mellach. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — A fait partie, en 1790, du c"" d'Inglangé 
et passa en 1809 dans celui de Metzerwisse. — A 
pour annexes Helling, Veckring, Busbach et T^Use 
du Hâckemberg. 
BuppBBKY, censé ruinée, c"^ de Bertrange, qui dépen- 
dait du fief de ce nom (1681, dénombr. 3i août). 
BiJRB, h. c" de Tressange. — Burit, 1181 (cart. abb. 
Vill. t. 1, f^ 6). — Bures, 1979 (Chan. rég. liasse 
Bure ). — Beuret , 1 3 1 ( cart. abb. Vill. 1. 1 , S. 1 6). 

— Bure, i38o (Chan. rég. liasse Bure). — Buren, 
prés de Bauotnpierre , xf' s* (chron. Jac. Huss.). — 
Burre, 169/1 (dén. Th. Alix). — Beuren, 1696 
(Chan. rég. liasse Bure). — Buren, 1G99 (ibid.). 

— Bur, 1666 (ibid.). — Bure-en-Voivre , 1779 
(Dur. Lorr.). — En allemand : Beuren. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France (1681 , 
dénombr. h décembre). — Appartenait au diocèse 
de Trêves (doy. de Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baill.de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton d'Aumctz et passa en 1809 dans celui d'Ao- 
dun-lc-Roman. — Chef-lieu conununal au commen- 
cement du siècle, Bure fut réuni à Tressange par 
décret du 98 décembre 181 i . 

Bub^-d'Orval, forêt domaniale de 093 hectares, sur le 
territ. des c*^' de Longuyon et d'Allondrelie. 

Bub£-la-For6b, h. c"* d'Allondrelie. — Burey, i386 
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(arch. h. de V. AA, 17). — Burrey, en la prévoté 
deLongwy, 1689 (inv. des tit. deLorr. VIII, 1/16). 

— La cerue de Buré, 1766 (Stem. dép. Meli). 
Buré, érigé en fief mouvant de la prévôté de 

Longwy, par le duc Charles III, en 1689, ^^'^ 
annexe de la par. d'AIIondreile. 

Autrefob Trob-Évéchés, prévôté de Marville, 
coul. du Vermandois. —Fit partie, en 1790, du 
canton de Gharency et passa en 1809 dans celui de 
Longuyon. 

BuRi-u-ViLLE, viU. c'^de Saint-Pancré. — Buray-la- 
Ville y 1681 (dénombr. 39 mai). — Bury4a'Ville, 
1G89 (dom. Barr. t. II). — Burez-la-Ville , 1756 
( carte Vaug.). — BureyAor-ViUe , 1 779 ( Dur. Lor. ). 
Buré-Ia-Yille faisait partie de la seigneurie de 
Sainl-Pancré (1681, dénombr. ai mai). — Siège 
d'un fief lorrain sous la prévôté de Longuyon. — 
Annexe de la par. de Saint-Pancré (doyenné de 
Longuyon). 

Autrefois Barrois, baiil. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Longwy et, en 180a, de celui de Lon- 
guyon. — Ancien chef-lieu communal, le village de 
Buré-la-Ville fut réuni à Saint-Pancré par décret 
du 9 avril i 8 1 1 . 

BuRKVHOPF, f. c"' de Sturzelbronn. 

BuRET, f. c"* de Wpville. — Buriacum , 978 ( cart. Gorze , 
vil., p. i58). — Burey, 1296 (cart. Gorze, lab. 
p. ao3). 

Boris. — Vov. Saist-Éloy et Thdry. 

m 

BuRToncocRT, c"" de Vigy. — Bertoncourtf 1 a8i (cart. 
de Vill. t. I, B, 9). — Britendorp, ia86 {ibid. t. I, 
p. 8). — Burtoncorl, 1 399 (abb. Bouz. ch. s. Tan.). 
— Bertoncort , 1 3 3 1 ( ibid. ) . — Brettoncourt , xv 1 1* s* 
(dom. de Sierck). — Bretoncourt, 1606 (pouillé 
de M.). — Burirancorty xviii* s* (abb. Saint-Vinc. 
liasse Burtoncourt). — En patois : Beurtonco, — 
En allemand : Binitendorf. 

Ancien franc -alleu; siège d^une justice haute, 
moyenne et basse ( 1 68a , dénombr. ao février). 

Ancienne annexe de la commune et de la paroisse 
de Drogny (Lorr. archipr. de Kédange), érigée en 
cure le 2 a janvier 1772. — Cette cure dépendait 
de Tabb. de Longeville-lez-Saint-Avold. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Meti. 

— Chef-lieu de canton en 1790, il passa en 1809 
dans le canton de Vigy. — Le canton de Burtoncourt 
se composait des comn^unes de Bockange, Burton- 
court, Charleville, Guenkirchen, Guirlange, Ni- 
dange, Pibiange-et-Drogny, Rurange, Villers-Bett- 
nach. 

BoRToif COURT (Ruisseau de). — Il prend sa source à 



Burtoncourt, traverse les communes de Burtoncourt, 
Rurange, Guirlange, Gomelange, sur une longueur 
de 8 kilomètres, et se jette dans la Basse-Nied. 

BuRT, f. c°* de Marieulles. — Buerey, 1639 (arch. b. 
de y. AA, II). — fîtirytf, 1756 (Stem. dép. MeU). 
Etait annexe de la paroisse de Marieulles. 

BosBACH, m*", c" de Budling. — Btutbach , ibliU 
(pouillé de M.). — Bunhach, 1694 (épitap. église 
du Hackemberg). — Bûboeh, 1766 (Stem. dép. 
Metz). — Bishack (dict. Viv.). 

Château très-ancien appartenant à Tabbaye de 
Bouxièrc. C^étaitle chef-lieu d'une seigneurie de la- 
quelle dépendaient Weckring, Buding, Helling, 
EIzing, Breistroff et Budling (1766, Stem. dép. 
Metz). 

Déplus : deux voueries à Stuckange, le quart de 
la haute justice de Stuckange, le ban dit Danhei- 
merban a Kœnigsmacker (1689, dénombr. 16 oc- 
tobre). — C'était à peu près la circonscription de la 
paroisse du Hackemberg, et il est probable que celte 
seigneurie et celle du Hackemberg n'en formaient 
qu'une seule et môme. Il ne reste plus à la place 
du château , qui a été vendu à la Révolution , qu'une 
ferme et un moulin. — Faisait partie de la paroisse 
du Hackemberg. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. 

BosBACH (Ruisseau de). — Il prend sa source à la fon- 
taine Schœneck (ban de Budling), traverse lesc°" 
de Budling et d'Inglange sur une longueur de 
a, 5 00 mètres et se jette dans la Cauner. 

Bi'TiER (Ruisseau de). — Prend sa source près d'Au- 
dun-le-Tiche (Moselle), traverse la commune de ce 
nom sur une longueur de 9 kilom. et se jette dans 
TAlzette près de Russange. 

BuTRicouRT, f. c" de Bruville. — Burtricourt (dict. 
Viv.). — En patois : Beutrico. 

Faisait partie de la communauté de Doncourt- 
en-Jarnisy ( Doncourt-lez-Conflans). — Était annexe 
de la paroisse de Saint-Marcel. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. 

Butte, minières, c" de Villerupl. 

Butte Charles-Quint, colline, c"* du Ban-S'-Martin ; 
souvenir du siège de Metz , en 1 55a. 

BiTTENERBAGH (RuissEAu de). — Prcod sa source près 
de Montbronn , entre dans le dép* du Bas-Rhin et se 
jette dans l'Eichel. 

BuxiÀRES, h. c"^ de Chambley. — ViUa Buaariai, ^hb 
(cart. Gorze, L I, p. a). — FinU Buxftrerma, 761 
(ibid, t. VII, p. i3). — Buxeriœ, 1 199 (abb. Saint- 
Amoult, A, 10). — Buuièrê-dtvani'ChambUi, lU^b 

6. 
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(test. F. deCbam.). — Bùuxier, 1699 (ëpitap. de 
P. Baudoche). — Bur$erii$, BusseriU, Dtusières, 
Bouxière$, i5/i/i (pouillé de M.). 

Faisait partie de la communauté de Gharabiey. — 
Était annexe de la paroisse de Saint-Julien-les- 
Gorze. 

Autrefois Lorraine, 4)aill. de Tbiaucourt, coût, 
de Saint-Mibiel. — Appartint, en 1790, au can- 
ton de Mars-Ia-Tour et passa dans celui de Gorze 
en i8oa. ** 

Bot, b. c" d'Anlilly. — Bui», 1 188 (abb. Saint-Mar- 
tin, liasse 8, prim. Nanc). — Bui, 1^06 (liste 



des vill.). — Buey^ 1^39 (arch. b. de V. AA, 11 ). 

— Buys, \ht\fx (état des gam. fr.). — Buy-prèê- 
ChaiUy, 1/181 (cari. év. de M. t. IV, p. i64).— 
But, 16/11 (Journ. J. Bauch.). — Buyi, mu* s* 
(pouillé de M.). — En patois : Bû. 

Siège d^une baute justice, fief mouvant du roi de 
France. — Était annexe de la paroisse d'Ai^ncy. 
Autrefois Trois-Évécbés , baill. et coût. deMetx. 

— Appartint, en 1790, au canton d'Argancy, passa 
sous l'organisation de Tan m dans celui d^Antîliy 
et en 1803 dans celui de Vigy. 

BuzY , f. c"' de MarieuUes. 



(iADEHBORN, viU. c" de Nousscviller-lei-Puttelange. — 
Chedenbom , Chedembome, Bedemboma , Kedenbome, 
Xedembome, Bodenbome, ibUk (pouillé de M.). — 
Kodebom, 1677 (transact. entre le seign. de For- 
bach et ses vass.). — Kordenbumn, 1Ô96 (déo. Tb. 
Alix). —jCadenbron, 1618 (arcb. de la famille de 
Wendel, part. terr. Forbacb). — Kodebom, 168/i 
(dénombr. 7 mars). — Cadetdtouren , 1 709 (recens, 
de la terre de Forbacb). — Cadenbouren, fjoi) 
(arcbipr. d'Ippliog, trans. du 1 ojuin). — Cadebom, 
1701 (ord. de Lorr. VIII, 382). — Kodeiibouren, 
'Kodenbom, C<idelbrun, 1766 (not. Lorr. liste des 
vill . ) . — Bonne - Fontaine , 1770 ( pouillé de M . ). 
— Cadebom ou Kadeboni, 1779 (Dur. Lorr.). — 
Calembronn (carte de TÉtat-major). 

Ancienne paroisse de Tarcbiprétré de Sainl- 
Amould (dioc. de Metz), à la collation du seigneur 
du lieu. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Pultelange et passa en 180a dans celui de For- 
bacb. Commune au commencement dusiècle, Gaden- 
born fut réuni a la municipalité de Nousscviller-lez- 
Puttelange par décret du 1" février i8i3. 

Gade.nbob?! (Buisseao de). — Il prend sa source dans 
les fontaines de Cadenbom , traverse les communes 
de Cadenborn et de Welferding sur une longueur de 
3, 5 00 mètres et se jette dans le ruisseau de Die- 
bling.' 

CAooMPRé, f. c°* de Moulins-lez-Metz. 

Calemboubg, h. c"* de Norroy-le-Veneur. 

Calvaibb (Le), cbapelle, c*^ de Grofr-Tenquin. 

(ÎALVAiBB (Le), c"' de Plappeville. 

Reproduction prétendue fidèle, en distances et en 
pentes, du Chemin de la croix de Jénuakm, établie 



par un pèlerin, en 1860, au retour d*un voyage à 
la Terre-Sainte. 

Gama , ancienne censé qui dépendait de la paroisse de 
Fontoy (xviii* s', pouillé de M.). 

Gama, anc. f. c°* de Pontoy. — Camay, i3i9 (chap. 
cath. s. Tan.). — Kaimay, i3i5 (t6û/.). — Camay, 
1/190 (Journ. J. Aub.). 

Gense dans les bois, dans la par. de Médeuves 
(Dur. Lorr.). 

Gambre (La) , m'"" près de Briey ; emplacement inconnu. 
— Peut-être la Caulve, 

Engagement du moulin de la Gambre (1579, 
arcb. départ. E. 96). 

Gamso?! , m"" isolée , c°' de Villing. 

Gakal (Le), nom donné à une partie du fort de Thion- 
ville, construite par Gormontaigne. 

Garal des Fobges (Ruisseau dit le). — Goule sur le 
territ. de la c°* d\4udun-le-Tiche et va se jeter dans 
l'AIzette. 

Ganal dd MoDLiif (Ruisseau dit le). — Prend sa source 
à Neudorff, traverse la c°* de Gbémery-les-Deux sur 
une longueur de i,o85 mètres et se jette dans la 
Nied. 

Garkeb (La), rivière qui prend sa source près de Vry, 
se réunit au ruiss. de Saint- Hubert et à celui de 
TEtang- Blanchard (c"' de Vigy), traverse les c"*' do 
Betlelainville , Aboncourt, Hombourg, Budiog, In- 
glange, Elzange et Kœnigsmacker, sur une longueur 
de 31 kilom., et se jette dans la Moselle. — Bivulut 
Canren, i30o(cart.abb. Vill. t. I,r*3ii9). — CanrOf 
1916 (ibid. G, 1). — Bivului Kannem, ihoa 
{ibid» t. II, r 109). — Cendel, i56o (inv. des 
tit. de Lorr. t. VI, 179). — Kandel, 169/1 (dén. 
Tb. Alix). — Can^^, i63/î (abb. Vill. I, K, 1).— 
Chanre (carte de Gassini). 
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Gartibohrb, h. c"* de Villerupt. — CarUelbron, 1786 
(D. Cal. nol. Loir.). — Cantehonne ou Kante- 
banne, 1779 (Dur. Loir.). — Kantebonne (àici.\iy,). 
Gaoctchocc (Lb), manufaclure, c"* de Sablon. 
Cappel, C de Saint-Avold. — Capplen, i5/iû (pouillë 
de M.). — KappelUf tb^U (dén. Th. Alix). — 
Capplen, 1606 (ibid:). — KappeUen, 1681 (dén. 
1" mai). — Rappel^, 1781 (ord. de Lorr. VIII, 
36a). — Kapoleng , Kappolem , Capellen, 1766 (not. 
de Lorr.). — En allemand : Kapelkn, 

Village dépendant du comté de Putteiange (1 68 1 , 
. dénombr. th juin). 

Cappel était le siège d^un vicariat résidant, dé- 
pendant de la paroisse de Farschwiller, xviii* s* 
(pouillé de M.). 

Autrefois Lorraine, baiU. de Sarreguemines. — 
Droit romain et usager. — Faisait partie, en 1 790, 
du canton de Putteiange et passa en 180 a dans 
celui de Saint-Avold. — Par décret du i4 août 
181 3, il reçut pour annexe la Valette. Par décret 
du a 3 janvier 181 5, Cappel et la Valette furent 
réunis à Host (Haut et Bas). Cappel seul fut érigé 
de nouveau en commune par ordonnance royale 
du 5 mai i8a6. 
Cappel (La Nouvelle-), f. c°* de Bistroff. 
Cappel (La Vieille-), f. c"* de Bislrofif. — La censé 
de la Chapelle, 168a (dénombr. 1 5 janvier). 

Dépendait de la seign. de Hinguesange (168a, 
loc, cit.). 
Cappel (Ruisseau de). — Prend sa source à Cappel, 
traverse les c"*' de Cappel, Host, Elwiller, sur une 
longueur de a kilomètres , et se jette dans le ruis- 
seau de Host. 
Cappblhofp, f. c"* de Hotlwiller. 
Cappellemiûol, m'°, c°* de Téting. 
Capl'ciniàre (La), m"*", anc. prieuré , c"* de Sainl-Jean- 

devant-Marville. 
Cabaxusca, station de la voie romaine de Meti vers. 
Trêves par la rive droite de la Moselle : 
Divodurum ; 

Carandsga, XLii (lege xiii); 
Ricciaco , x ; 
Treveri , x. 

(Carte de Peutinger.) 
Il a régné longtemps une alMSolue incertitude sur 
la position de Caranusca; une foule d^hypothèses 
ont été mises en avant et appuyées par diverses rai- 
sons plus ou moins plausibles. Il a été démontré que 
remplacement de celte station devait se trouver au- 
près du hameau d'Elzing, dans un lieu dit v^Hei- 
denfeld, le champ des païens, n (Voy. Rev, d'Âustr. 
1867, p. khh). 



Le nom de Caranusca est défiguré en celui de 
Gannia dans le géographe du vi* s* qu^on appelle 
VAnonyine de Ravenne : 
METVSA ; 
Gannia ; 
Treoris. 

Cablirg , vill. c"' de THôpital. — Ce village a été bâti 
en 1716 sur des terrains concédés par Charles- 
Louis, comte de Nassau -Sarrebruck. Il fit partie 
de la baronnie d'Uberhern (Empire) et fut cédé 
à la France par le prince de Nassau-Sarrebruck le 
1 6 novembre ) 770. — En allemand : Karlingen. 

L^église de Carling était une Succursale de Tbô- 
pital de Saint-Avold, xviii' s* (pouillé de M.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay; droit romain. 
— Fit partie du canton de Saint-Avold dès la for- 
mation de ce canton , en 1 790. 

Commune au commencement de ce siècle, Car- 
hng fut réuni à la c°' de THôpitai par décret du 
a/i janvier i8ta. — Ilya à Carling une exploi- 
tation de charbon de terre. 

Carmaokol^ f. c'*'de Reyerswiller. — Carmagnol, 1755 
(atl. de Bitche, f. 110). — Carmagniol, maison de 
plaisance, 1779 (Dur. Lorr.). — Château de Car- 
magniol (carte de Cassini). 

Cabolb (La), tuilerie et f. c"* de Morhange. 

Cabriàre (La), h. c°* de Saint-Avold. — La carrière 
de Nideck, 1779 (Dur. Lorr.). — Voy. Nideck. 

Casebnb de la Douarb (La), m"*, c" de Freyming. 

Casebres o^ouvribbs (Les), m*"", c*^ de Styriog-Wendel. 

Cassa?!, vill. détruit de Tarrond. de Sarreguemines. 
Position inconnue. — 1 667 (év. de M. t. IV, v" 61 : 
reprise de Berge (Berig), Eschwiller (Einchwiller), 
Bubelstrofi'(Bouslro(r), Catsan, etc.). 

Castel, anc. forêt, c"' d^Hinckaoge. — Sylva Alden- 
caitel contra Hinckingen, ma h (cart. Vill. t. I, C. 
1 ). — Sylva Chaêtel, iaa5 (ibid. C. a). — Nemu» 
Cattele contra Henkingen, iaa5 (i6tJ. H. 9). 

Castel, chapelle isolée, c"" de Mondorff. — Dépendait 
de Tanc. seigneurie de Roussy, 1681 (dénombr. 
Chambre royale). 

Castwiller, h. c*^ de Hilsprich. — Kaschanlltr, fjaô 
(terr. du val de Holving). — KatzviUer, 1761 (ord. 
de Lorr. VIII, a 3a). — KatMveiller, KoêteveiUer, 
Caste-Viller, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — KatJi- 
toilier, 1 765- (registre des baptêmes). — Casltoeillei; 
an X (arrête des consuls du a9 vendémiaire). - - 
CateetDeUer (carte de Cassini). — En allemand : 
KaBchweUer. 

Village du comté de Putteiange, annexe de la 
paroisse de Hilsprich. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
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coul. de LorraiDe. — Faisait partie, en 1790, du 
canton de Hellimer et [>assa en 1 80a dans celui de 
Sarralbe. Caslwiiler, en 180a, formait une com- 
mune avec Morsbronn ; il a élé ix^uni à Hilsprich 
par décret du 9 décembre 181t. 

Castwillbr (RuissEAc de). — II prend sa source dans 
les prairies de Caslwiller, coule à travers les com- 
munes de Caslwiller et de Holving, sur une longueur 
de 1 ,5oo mètres, et va ensuite se jeter dans le ruis- 
seau de Morsbronn. 

Cattekoii, arrond. de Thion ville, à gauche de la Mo- 
selle. — Cathenem, itba (abb. Munst. ch. conf. 
Berth. IV, pr. xxvi). — Kettenem, i3i4 (ibid, 
XLviii). — Ktttenhem, 1899 (ch. d'ex, de Thionv. 
Berth. pr.). — Katenemh, iSb'j (cart. Vill. t. I, K. 
1 ). — Kerthenhemy i4a6 (arch. h. de V. .4A, 11 ). 

— KatenetUf lASa {ibid, AA, 19). — Kettenheim, 
1/481 (cart. Vill. 11,1* a 4). — Keluchem, Ketenhotif 
Cetenhemf Kentuchen, Kettenoffen, t56/i (pouillé de 
M.). — Kettenhoven, 1 568-1 570 (arch. départ. B, 
a6i). — Kattenhouiy ibgk (dénombr. s. Tan.). 

— Catnum, x?i's*(inv. des abbayes, f. E-A). — 
Guestnom, Che$tnom, i63i5 (Joum. J. Bauch). — 
Katenom, 1668 (dénombr. 1 3 janvier). — Catnom, 
t685 (dénombr. Chambre royale). — Kethenoven, 
t686 (dom. gén. de Metz). — CaUienom (carie de 
Cassini). — En allemand : Kattenhofen. — En pa- 
tois : Kettnoven. . 

Cattenom était le siège d'une commanderie de 
rOrdre teutonique ou DeutschenhauM. — Le duché- 
houne de Kettenheim, ihoo (Quest. de Tessier, H. 
Thionv. p. 43 a). 

Katenhem, marche d*EitttuU, où se tenaient les 
journées amiables entre la dté de Metz et Tarche- 
véque de Trêves, i3aû (chron. Prail.). 

Cattenom, 6ef du comté de Luxembourg, a donné 
son nom à une maison d'ancienne chevalerie qui 
portait pour armes : coupé d'argent et de table à 
Veecarhoucle pommelée et fieurdelyeée , à huit raies 
d'or, brochant mw le tout. 

De celte seigneurie dépendaient les villages de 
Sentzig, Kœking, Boler et Evange, chacun siège 
d'une justice haute, moyenne et basse (1681, dé- 
nombr. a 1 mai ) ; les villages de Garsch , Roussy-Ie- 
Village en partie, Breistroff, sauf les quatre voueries 
qui forment la mairie d'Hesperange , et la mairie 
de Daunermcyerei à Kœnigsmacker (1706, dé- 
nombr. 3i mars). — Il y avait, en outre, à Catte- 
nom une seigneurie foncière appelée Bourggut 
(1731, dénombr. a^i mars). 

Siège d'une cure de l'archiprétré de Thionville 
qui dépendait de l'abbaye de Munster de Luxem- 



bourg et avait pour annexe Sentzig et la Chapelle- 
Saint-Jacques. 

Autrefois Trois-Évéchés, baiU. et coût, de Thion- 
ville. — Cattenom était chef-lieu, en 1790, d'an 
canton qui comprenait les communes de B«rg , Boust 
et Parth (Haute et Basse), Cattenom, Fiiem, Ganich, 
Gawisse, Hettange-Grande, Kœking, Manom, Sen- 
tzig, Sœtrich. L'organisation de 1803 y ajouta : Al- 
grange, Angevillers, Beuvange-sous-Saint-MicbeL 
BeyTen, Boler, Breistroff -Grande, Dodenhoven, 
Élange, Entrange, Escherange, Évange, Évrange, 
Eysing, Gandren, Hagen ou Honne, Halling, Him- 
ling, Kanfen, Kontz-Basse, Kontz-Haute, Molvange, 
Mondorff, Nondkcil, OEutrange, Ottange, Preisdic, 
Puttelange-lez-Rodemack, Rentgen- Haute, Rent- 
gen-Basse, Rochonvillers , Rodemack-, Roussy-le- 
Bourg, Roussy-Ie-Village, Simming, Volmerange et 
Zoufitgen. Depuis, ce canton a perdu les communes 
d'Algrange et de Manom , qui sont passées dans celui 
de Thionville : la première, en vertu de la loi du- 
9 avril 1861; la deuxième, en vertu d'une or- 
donnance du a octobre 1816. — Boler, Doden- 
hoven, Entrange, Evange, Eysing, Gandren, Hal- 
ling, Himling, Kœking, Molvange, Nondkeil. 
Preische, Rentgen -Haute, Rouasy-le-Bourg , Sim- 
ming et Sœtrich ont été réunis à d'autres com- 
munes du canton par divers décrets ou ordonnances. 
Beuvange-sous-Saint-Michel et Élange furent unis, 
le premier à Wolkrange et le second à Weymerange- 
Terville, communes du canton de Thionville. — A 
pour annexes la chapelle de Homcldange et la ferme 
de Hussangc. 

Cavlre, h. c'*de Saint-Marcel. — Le boi$ de Corre^ 
i3i7 (fonds de Malte, inv. liasse NNN). — Le 
Waingnaige de la Corre, ihok (liste des vill.). — 
La Cour, 1 680 (dénomb. s. l'an.). — La Colre, 1 689 
(Dom. Barr. t. I). — Core, Caure, 1706 (D. Cal. 
not. de Lorr.). — Aceort, 1 770 (pouillé de M.). — 
Caubre, Caure ou Corre (dict. Viv.). 

Faisait partie de la communauté de Bruville et de 
la paroisse de Saint-Marcel. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihicl. 

Ancien siège d'un prieuré de Prémontrès dépen- 
dant de l'abb. de Buris. — Nottre-Dame la Caure 
en Gemivault, xv* s* (chron. de Praill.). — Nostre- 
Dame de la Corre oultre Getninalz, i44/i (chron. 
doy. de Saint- Thiéb.). — No»tre-Dame de Corre 
oltre Gennivalt, i5oo (chron. de Ph. de Vign.). 

Caulbb (La), forge sur le VS'oigot, c" de Briey. 

Caobb (La), f. c" de Montigny-sur-Chiers. — Iai 
Caure, xv' s' (coll. Sainte -Agathe, obit. p. 65). 
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Faisait partie de la communauté des Gonvers 
(Dur. Lorr.). 

Autrefois Barrois, baill. de Vil lers-Ia -Montagne, 
coût, de Saint-Mihiei. — Appartenait, avant 1811, 
avec les Gonvers, au hameau de Fermont, aujour- 
d'hui section de la commune de Montigny-sur- 
Ghiers. 

(Caution , anc. f. c"* de Labry ( 1 766, D. Gai. not. Lorr. ). 

Gavalieb d'ordornarce (Le), maison et cabaret, c"* de 
Tbionville (xtiii* siècle, pouillé de M.); appelé au- 
jourd'hui la McMon Rouge. 

Ged (Ruisseau de la). - — Prend sa source à Rurange , 
traverse la c"^ de Wolstroff sur une longueur de 
3 kiîom. et se jette dans la Moselle. 

Ceksb aux GoivREs , an(;ienne censé , paroisse de Woippy 
(xTii* s*, pouillé de M.). 

CiRHSE-Aux-Loups (La), f. c"'.de Bitche. — Volfêgarten, 
1755 (censé, atl. de Bitche, P 11a). — La cente 
de Volffgarien (ordonn. de Lorr. XII , û 1 7 ). — Wolf- 
garten (carte de TÉtat-major). 

Ceisb-d'ërvib(La), f. c°*de Ghâtel-Saint-Germain. — 
Moitrette d^Avye-Boubs-Chaitel-Saint-Germain, xvi* s* 
(abb. Saint-Symph. liasse Gense-d'Envie). — Moî- 
treêse d*Anvy, 168a (ibid.). — Moîtretse d'Anvie- 
proche-de-Gorze , 1690 (ibid,), 

(iERSE-DC-Bois (La) , f. c'*deThionville. — Dépendait de 
la seigneurie de Lagrange, 1681 (dénombr. 1" oc- 
tobre). 

Cbhse-du-Uazard (La), f. c** de Bitche. 

Gensbrie (La), ancienne maison seigneuriale, c"* de 
Novéant. 

(jErterrbacu , partie du village de Weisldrch, à Test 
du Schwolb, qui faisait autrefois un village à part. 
La communauté était séparée et appartenait au roi 
de Bohême. — Ge. hameau se composait de vingt- 
huit maisons, dont les habitants prétendaient avoir 
le droit de bourgeoisie à Prague. 

Cernay, manufacture de draps, c"* de Pierrepont, sur 
la Grusne. 

Ghahurt, éc. c"' de Ghâlel-Saint-Germain. — Chehe- 
rey, i aS/i (P. Fer. Obs. séc I, 266). 

G'était jadis une métairie franche qui dépendait 
de la seigneurie de VeméviUe (1681, dénombrem. 
a 4 décembre). 

Ghailly-lez-E^nert, c°" de Vigy, sur la droite de la Mo- 
selle. — ChaiUey, iia8 (chap. cath. confirm. des 
biens). — Chaîey, 1187 (»^*^')' — Challey, 119a 
(abb. Saint-Vincent, ch. de confinn. de biens). — 
ChaiUeiê, ia5o (liste des paraiges). — CkaUy, 
ChaiUy, xv* s* (abb. Saint-Vinc. liasse Ennery). — 
Keitenchen prope Atmerey, tbliU (pouillé de M.). — 
CJiaily, 1610 (Fab. territmet.). — CJUti^', i635 



(Joum. J. Bauch.). — Chailly'de4à-lêê-Bois , 1681 
(abb. Saint-Vincent, dénombr.). 

Ghailly et Ghampion , annexe, étaient le siège d'un 
Gef qui mouvait du roi de France et appartenait, 
avec le droit de justice haute, moyenne et basse, au 
chapitre de la cathédrale de M. (1681, dénombr. 
a janvier). 

Ge village était une des annexes de la paroisse 
d' Ennery. 

Autrefois Trois-Évécbés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Argancy, puis 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui 
d'Antilly et en 180 a dans celui de Vigy. — A pour 
annexe la ferme de Ghampion. 

GflÂiLLT-s(ja-NiED, c°' de Gourcelles-sur-Nied. — 
ChaiUey, iaiï6(abb. Saint-Vincent, liasse Ghailly- 
sur-Nied). — ChaiHey-eur-Niet , ia66 (ibid.). — 
Chailer, 1371 (c^rt. Vill. t. I, A, A). — Chaley^ 
I A 1 7 (arch. h. de V. AA , 43 ). — Chamey-tuê-Nied , 
1/1/17 (abb. Saint-Vincent, vente de dîmes). — 
ChaiUy par desà les boit , xvi' s* (abb. Saint-Vinc. liasse 
Gh.). — Challey, Chally, i56A (ibid, liasse Gour- 
celles). — Chailli-êur-Nied, 1 766 ( D. Gai. not. Lorr.). 

Était une dépendance de la paroisse de Gourcelles- 
smvNied. 

Autrefois Trois-Évèchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'AncerviUe et 
passa, 0DU8 l'organisation de l'an m, dans celui de 
Rémilly et en i8oa dans celui de Pange. — Par 
décret du 5 juin 1 810, la municipalité de Ghailly- 
sur-Nied fut réupie à celle de Gourcelles-sur-Nied. 

CBAMBéRT ou Gaxd, f. OU cense,c"* de Hettange-Grande. 

— Chambourg ou cerue de Gand ( territ. Mos. p. a 1 a). 

— Chambom ou 5cA(mi6ourg ( dict. Viv.). — En pa- 
tois : Chombérich. — Est aussi appelée Welterê-hof. 

Était annexe de la paroisse de Manom. 

Réuni à Hettange-Grande par la loi du 3i jan- 
vier 1 85o. 
Ghambiàre, lieu-dit de la c^'de Devant-les- Ponts, eu 
avant du pont Tiffroy. — Chamberet ultra Mosellam , 
1075 (abb. Saint-Gém. ch. d'Herim.). — Cham- 
beret ultra Moêellam, 1090 (ibid.), — Camberex 
ullram Mosellam, ii3o {ibid, conf. des biens). — 
Chambiere, 1897 (chap. cath. s. l'an.). — En Daile 
en leu con dict en Chatnbeires, i3/ii (collég. .N. D. 
la Ronde). — Devant le Pont-Thiejffroy on lieu coti 
dict Chambiere, 1/193 (chron. Ph. de Vign.). — 
C^mW, XV* s* (Jour n.J. Bauch.). — En Chambier. 
16A9 (ibid.), 
GHAMBiâRE ( Ilb de), c"^ de Metz, qui contient le poly- 
gone et divers établissements de l'artillerie, deux ci- 
metières, dont celui des juifs, le (wrt et différents 
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dépôts de commerce, Tabattoir de Metz et l'ancienne 
Cornue-Geline, transformée en poste militaire. 
Chambiàri (Po!!t de). — Pont suspendu en fil de fer 
qui réunit Tile de Chambière à la c°* de Saint-Julien* 
lez-Metz. 
Chambley, c"°de Gorxe. — Chambleirs, 1 185 (collég. 
Saint -Pierre -aux -Images ?. Tan). — Chamblers, 
ia63 (fonds de Maite, inv. liasse AAA). — Cham- 
hrey, 1Q96 (P. Fer. Obs. séc. I, a 58). — Chamblet, 
i35i (ch.abb. Sainl-Arnould). — ChambleU, iûa5 
lest. F. deCharab.). — Chambléy i/jag (arch. h. de 
V.AA, 1 1). — Chamblayt i44a (inv. des lit. deLorr. 
II, 177). — Chambellay, Chambeillée, 1^87 (chron. 
du doy. de S*-Tbiébault). — CAam6iei, 1678 (cari, 
év. de M. t. IV >°, ia5). — Chambleyum, Cham- 
beyum, i5/i4 (pouillé de M.). — Chambiy, i585 
(Journ. F. Buffet). — Chambledzy Chambled, Cham- 
blez, i636 (Journ. J. Bauch.). 

Siège d'une baronnie et d'une justice haute, 
moyenne et basse , mouvant du roi de France (168a, 
dénombr. de novembre). — Possédait un puissant 
château aujourd'hui détruit. 

Cure de l'archiprétré de Gorze, qui dépendait de 
l'abb. dudit lieu. 

Village lorrain enclavé dans la terre de Gorze, 
baill. de Thiaucourt, coût, de Lorraine. — Fit 
|)artie, en 1790^ du canton de Mars-la-Tour et 
passa en 180 a dans celui de Gorze. — Il a pour 
annexes les fermes des Baraques, de Buxières et du 
Châtelet dit la Grange. 

r Chambléy, maison de nom et d'armes au bailliage 
de Nancy sous la chastellenie de Prény, esleinte il y 
a longtemps, portoit de table à la croix d^argent ac- 
compagnée de quatre Jîeurê de lyt d*or7iy 1676 (Huss. 
l'Esc. ). — De cette maison , la terre de Chambléy 
passa par mariage dans les mains de l'illustre famille 
lorraine de Haraucourt. 
Chambléy (Tuilerie de), mentionnée en i664 (arch. 

part, de Chambléy). 
Champ ï pagine (Le), c°* de Metz (ancienne dénomina- 
tion ). — Vaste terrain hors et devant la porte Ser- 
penoise, en tirant vers la porte Saint-Thiébault. — 
Soub-Saint'Clêment-en-Champ-à'penne, 1 365 (chron. 
doy. de S*-Thiéb.). — Deuoubê- Saint- Clémant- 
on-Champ-à'panne , 137a (ibid.). — Le Champs ai 
paine, i5io (mém. Ph. de Vign.). 
Champ-db-Foire (Le), prairie communale, c"* de Cat- 
tenom , où se tient chaque année, le premier lundi 
d'octobre, une foire autrefois fameuse. 

C'est un terrain gagné sur la Moselle, qui, au 
siècle dernier, baignait 1(^ maisons de Cattenom. 
n est traversé par un ruisseau qui, sous le même 



nom , traverse cette prairie sur une longueur de 1 ki- 
lom. et se jette dans la Moselle. 
Coampel, f. c°' de Mécleuves, à gauche de la Nied fran- 
çaise. — Campelt, 918 (abb. Sainl-Pierre , ch. c** 
Rie). — Champelty laSo (liste des paraiges). — 
Champeh, i566 (abb. Saint -Vincent, liasse Cour- 
celles). — Champel, 1599 (épitap. de C. de Gour- 
nay ). — Champé- le$ - Coureellei - sur - Nied , 1 609 
(abb. Saint-Symph. liasse Champel). — Champ- 
sur-Nied, 168a (dénomb. li décembre). — Champé, 
1689 (dom.Barr. t. II). — Champay, 1756 (D. Cal. 
not. Lorr.). 

Fief relevant du roi et siège d'une justice haute, 
moyenne et basse ( 1 68 1 , dénombr. a 8 juin ). 

La terre de Champel dépendait de la paroisse de 

Courcelles-sur-Nied. 

Champenois, f. c" d'Amanvillers, ancienne comm"* 

de l'ordre de Saint-Jean de Jénisaiem. — Cham- 

penaya, 119a (abb. Saint-Vinc. ch. conf. des biens). 

— VAllœuJ de Champenoy, iao6 (fonds de Malle, 
inv. basse K). — Domus hospitalis Iherosolimitanus 
de Champenois, laai (ch. abb. de Gorze s. l'an.). 

— VHospitaut de Champenoy, iaa9 (fonds de 
Malte, inv. liasse K). — Champenoys, 1378 {ibid. 
liasse Champenois). — Champenoix, i334 (thid.). 

— Chapenoy, i539 ( ibid,). — Champenot, xvii* s* 
(carte Beaul. ). — Champigny , 1 665 ( abb. de Saint- 
Vincent , liasse Champ.). — En patois : Champneu. 

Champenois était le siège d'une seigneurie dé- 
pendant de la commanderie du Petit-Saint-Jean de 
Metz, ordre de Malle, qui, depuis le xiii* siècle, fai- 
sait partie de cette commanderie. — U y avait une 
justice haute, moyenne et basse (1689, dénombr. 
de janvier). 

Faisait partie de la paroisse d'Amanvillers. 

Autrefois Trois-Évôchés , baill. et coût, de Metz. 
Champ-Gaillot, éc. c" de Réroilly. 
Champion , f. c" de Chailly-lez-Ennery. — ChampUUm , 
13 6a (fonds de Malte, inv. liasse K). — Otampil- 
Hon, 1394 (cart. Vill. t. I, A, 17). 

Fut brûlée par le duc de Juilliers ( 1 386 , P. Ferr. 
Obs. séc. t. II, p. 35o). 

M. de Saulcy possédait un triens mérovingien sur 
lequel on lisait, à côté d'une tète à droite, au type 



messin : 



MALLO CAMPIONE 



et dont il attribuait l'origine à un atelier monétaire 
établi à Champion *, mais c'est là une hypothèse dé- 
nuée d'autres preuves. 

Ancienne seigneurie des Templiers, dépendant 
du temple de Metz et, lors de la suppression de 
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Tordre , passé aux mains des chevaliers de Saint- 
Jean. — A consen'é les ruines d^un petit château 
de forme ovale, élevé par les premiers possesseurs. 

En 1681 , Chailiy et Champion étaient le siège 
d'un Gef et d'une justice haute, moyenne et basse, 
mouvant du roi de France et appartenant au cha- 
pitre de la cathédrale de Metz (1681 (dénombr. du 
a janvier). 

Champion faisait partie de la paroisse de Vigy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
Champion (Ruisseau ob). — Il coule snr le territ. de 
la c°' de Chailly-lez-Ennery, dont il porte égale- 
ment le nom , et se jette dans la Moselle entre Rugy 
et Ennery. 
Cbamp-Nemmbrt (Le), c"* de Metx (ancienne dénomi- 
nation); promenade hors de la ville, entre les 
portes Mazelle et Saint-Thiébault — Champ -Ne- 
meris, où sont les Mollins-sur-Saille à THospitaul, 
1899 (P. Fer. Obs. séc. I, f 363). — Le Champl- 
Nemmery, lUhlt (chron. doy. de Saint-Thiébault). 

— Le Champ- Nemery, i635 (abb. Saint -Pierre, 
bail). 

Champs, vill. c"* d'Hagéville. — Campit, ia5/i (cart. 
Gorze, T, 95a). — Champel, 169/1 (dénomb. Th. 
Alix). — Champt, 1606 (pouillédeM.). — Chap, 
1716 (aveu et dénombr. du i5 sept.). 

Était annexe de la paroisse d'Uagéville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Mars-la- 
Tour et passa en 1809 dans celui de Gorze. Com- 
mune au commencement du siècle , Champs fut réuni 
par décret du 3o janvier 1809 à la commune d'Ha- 
géville. 

Charbe (Ruisseau de). — 11 prend sa source à Boust, 
traverse cette c^ sur une longueur de i,5oo mètres 
et se jette dans celui de Parth. 

Chakon , f. c"* de Kalhausen. 

Cha!itbb51ie, f. et m'", c"* de Veméville. — Chante- 
raine, 1817 (fonds de Malte, inv. liasse NN). — 
Chanterenne, \kSS (Journ. J. Aiib.). — Chante- 
reine, i5iû (chron. Ph. de Vign.). — Chantraine, 
1557 (P. Fer. Obs. séc. t II, p. 584). — Chan- 
terène, 176a (carie Lafosse). 

Ancien franc-alleu, mouvant du roi de France 
en 1681 , avec sa justice haute, moyenne et basse 
(1681, dénombr. 6 mai). — Il y avait, en outre, à 
Chantrenne un fief dépendant de la seigneurie de 
VeméviUe( 1681, dénombr. a/i décembre). 

Faisait partie de la paroisse de Veméville. — // 
y a un moulin qui ne tourne que par kê eaux de 
pluie (Stem. dép. de Metx). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

Moselle. 



Charville, c**' de Pange. — Xanville, i3i6 (abb. de 
liOngev. éch. s. Tan.). — XainviUe, 1/173 (cart. 
év. de M., t. V, v" 169). — Schanae ou Chon- 
voix, i56a (dénomb. bar. de Raville). — Chien- 
viUe, xvii* s* (Lolh. sept.). — Champville, 1680 (dé- 
nombr. s. Tan.) — ChanviUer, Champville, 1766 
( D. Cal. not. Lorr. ). — En patois : C'hanvelle. 

Franc-alleu, siège d'une justice haute, moyenne 
et basse, dépendant de la seigneurie du Ban Saint- 
Pierre ( 1 Ô81, dénomb. 8 juillet). — Il y avait, en 
outre, un fief mouvant de Tévéché de Metz, siège 
également d'une justice haute, moyenne et basse 
(1736, dénomb. i5roai). 

La chapelle de Chanville était desservie par le 
curé de la paroisse de Vittoncourt. 

Autrefois Trois-Évéchés, coût, et baill. de Metz. 
— Fit partie, en 1790, du canton d'Ancerville; 
passa, sous Torganisation de Tan m, dans celui de 
Rémilly et en i8oa dans le canton actuel. — A 
pour annexe Saint-Jean-lex-Chanville. — A eu pour 
annexes, de 1 8 1 a à 1 833 , les villages du ban SainV- 
Pierre : voy. Villebs-Stoncourt. 
Chanville (Ruisseau de). — U prend sa source dans 
les c"" du Ban-Saint-Pierre et de Chanville, traverse 
celle de Yittoncourl sur une longueurde a,o8o mètres 
et se jette dans la Nied française. 
Chant-la-Horgne, f. c'* d'Ars-Laquénexy. — Uorgne 
à Greive, 1 /io/i (liste des vill.). — Chagny, dit la 
Horgne,près d'Artz, 1680 (dénombr.). — Chany 
ou la Horgne, la Horgne^Ars ou à Grève, xviii* s' 
(pouillé de M.). — La Horgne-à-Ar$ (dict. Viv.). 

Franc-alleu, siège d'une justice haute, moyenne 
et basse (1681 , dénombr. a3 mai). 

Dépendait de la paroisse d'Ars-Laquéuexy et fai- 
sait partie de la communauté de ce village. 
Chapelle (La), h. c^'de Mouterhausen. — Tire son 
nom d'une chapelle bâtie en i5o5 par le comte 
Reinhart de Deux-Ponts-Bitche. 
Chapelle (Ruisseau de la). — Le ruitiaulx de la 
Chaipelle àSaulney, 1^97 (mém. de Ph. de Vign.). 
— Le ruyt de la Chaipelle devant Sobiey, 1 5 1 8 ( ibid,). 
Coule sur le territ. de la c"* de Saulny et se jette 
dans la Moselle près de la Grange-aux-Dames. 
Cbapelle-aux-Bois, f. anc. prieuré, sur le Conroy, c"* 
d'Avril. — La Chapelle-èe-Boie , èe/orestM de Briey, 
1599 (inv. des tit. de Lorr. I, 63). — Grange 
auX'Boit (dict. Viv.). 

Dép. de la coll. de Briey. 
Chappe (Ruisseau de la). — Il coule sur le territ. de 

Scy ( 1 /179 , év. de M. t. IV, p. 1 59 ). 
CBARBOiniiâRE(LA), miues, c*^ d'Ars-sur-Mooelle. 
CHABBORifiâBE (La), éc. c^ de Beox. 
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GHARBTiCT, c** de Longuyoo , sur la Chiers. — Ckaraney, 
1 1:1 8 (chap. cath. s. Tan.). — Charenceium, lai^ 
(ihid,), — Ckarencei, ia53 (ibid,). — Chairancy, 
iSao (ibid,). — Chareneeyt i3ao (ibid.). — Cka- 
renceyum , xt* s* (coll. Saiote-Agath. obit. p. 3a ). — 
Chairaisn, i6o3 (inv. des lit. de Lorr. IX, 3a 5). 
— Charrancy, i6ia {ibid. p. 3i8). — Ckaransy, 
1 766 (Stem. dëp. Metz). — En patois : Chairanci, 
Charency était un fief mouvant du duché de 
Luxembourg (dénombr. de 161a, inv. des tit. de 
Lorr. IX , 3 1 8 ). — Diocèse de Trêves. — Charency 
et Vezin étaient siège d^un autre fief et d*une justice 
haute, moyenne et basse, mouvant du roi de France 
et appartenant au chapitre de la cathédrale de Metz 
(1681, a janvier). 

Cure du dioc. de Trêves (doy. de Longuyon). 
Autrefois Trois-Evéchés , prévôté de Marville , coût, 
du Vermandois. 

Fut, sous Torganisation de 1790 et de Pan m, 
le chef-lieu d'un canton qui se composait des c'*~ d'Al- 
londrelle^t-Malmaison , Charency-et-Vezin , Épiez, 
Flabeuvillc, Ham- et- Saint-Jean -devant-Marville, 
Olhe, Pelit-Failly, Tellancourt, Villers-le-Rond, 
Villette. En i8oa , Charency fut incorporé au canton 
de Longuyon. — A pour annexes Vezin, la Prelle, 
Manteville et UrbuUe. 
Cbirlktillb, c** de Vigy. — Fut établi en 1618 par 
Charles de Lorraine, abbé de Villers-Rettnach (abb. 
Vill. liasse Charl. ï). — Cure de Tarchiprêlré de 
Varize, qui dépendait de Tabb. de Villers-Bettnacb 
pt avait pour annexes Miissy, Nidange, Vathiménii, 
et les censés de Bellefontaine et de Rénange. 

Autrefois Lorraine, bail 1. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Burtoncourt et passa en i8oa dans celui de Vigy. 

— A pour annexes Mussy-TÉvôque, Nidange, 
Epange, Rénange, et le château de Saint- Jacques. 

CoABLEviLLE (RiiissEAD Ds). — Il prend sa source à 
Charleville, traverse cette commune sur une lon- 
gueur de a kilom. et se jette dans le ruisseau des 
Pastourelles, autrement dit du Pâturai. 

Cbably, c**" de Vigy. — ChairUy^ 1 695(Journ. J. Aubr.). 

— Charley, 1 54û (pouillé de M.). 

Le ban Bumequin de Charly était le siège d'un 
fief mouvant du roi de France et d'une justice haute , 
moyenne et basse (168a, ocL). — Charly était 
une cure de l'archiprétré de Noisseville, mère-église 
de Malleroy, Rupigny, ChieuUes , et des censés de 
Paouilly et de Poulize. 

Autrefois Trois-Ëvéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, dn canton d'Argancy; 
passa , sous Toi^nisation de Tan m, dans celui d'An- 



tilly et en i8oa dans le canton actuel. — A pour 
annexes Rupigny et Paouilly, 

Chabmois (BàIi bb), seigneurie, hante, à basse et 
moyenne justice, enclavée dans le ban de Mont- 
cheux, 1708 (dénombr. de sept.). 

Chabpont, usine, c^ de Pierrepont; manufact. de draps 
sur la Crusne. 

Charbenres, f. c"** d'Algrange. 

CiiABRiÀBE (La), nom sous lequel est connue dans le 
pays la voie romaine de Reims à Metz. — La 
Gratifie- Charrière, i638 (Jonm. J. Bauch.). 

Chat (La Maison du), éc. de la c*^ de Devant -les- 
Ponts (16a 1, abb. Saint-Symphonen , terrier). 

Château (Le), h. partie de la c"* de HeUimer. 

Châtbac (Le), m"" isolée, c"** de Piblange. 

Château (Le), auberge, c" de Plappeville. 

Château-Bas, f. c"* d'Augny. — Cette ferme, qui porte 
aussi le nom à*Ancillon, a été construite vers 1 809 
avec les débris du château de Saint-Biaise qui cou- 
ronne le sommet dn monticule au pied duquel elle 
se trouve. 

Château d'Antioche (Le), ruines sur une éminence, 
c"* de Colmey. 

Châteat de Bab (Le), ruines d'un château féodal, 
c"* d'Homécourt. 

Château-db-Bisteck (Le), lieu-dit, c~ de Distroff. — 
On y voit les traces d'un ancien château. 

Château Fabebt (Le) , ancien château des Baudoche et 
des Fabert, c" de Moulins. 

Château -Rouge, c"" de Bouzonville. — Ruchmeêtarf, 
1179 (abb. Bouz. s. l'an.). — Rodendorp^ i3i6 
(ibid.). — Rodeiidorf, i34i (arch. h. do V. Traité 
do paix, /4a-65). — Rudetidorf, ttylià (pouillé de 
M.). — Rondendorff^ 1637 (abb. Bouz. terr.). — 
Rodendorjjff i633 (ibid. chart. s. l'an.). — Chanteau- 
Rouge f 1696 (terr. de Hetlange- Gronde). — 
Rouge- CKatele, 1698 (abb. Bouz. terr.). — Cas- 
trum Rubrum, 1701 (arch.de Creutzwald, GG. I). 

— Chateau-Rmige ou Rodendorf, 1 779 ( Dur. Lorr. ). 

— Rothdorff(oTQên. de l'an m). — En allemand : 
Rohf^ndorf. 

Siège d'ime seigneurie dont dépendaient les vil- 
lages d'Eberswiller, Menskirchen, Wœifling, Ed- 
ling, Ottendorff, Duren, Merten, Denling et Guin- 
glange (1681, dénombr. 3i oct.). — Cure de 
l'archiprétré do Saint-Avold à la collation du sei- 
gneur du lieu. 

Autrefois Lorraine , bailL de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790,. du canton 
de Bouzonville. 

Château-Saint-Jacques, m*°, c"* de Charleville. 

Cbâtblaiiis (Ruissbad du Pbî-dbs-). — Il prend sa 
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source dans la forél d^Héiniliy, traverse les c"** de 
Gainglange et d'HémilIy sur une longueur de 3 kilo- 
mètres et se jette dans la Nied allemande. 

Ghâtblet (La Gbarob-lb-), f. sur remplacement d'un 
anden château , c"' de Ville-sur-Yron. — La Grange, 
XYiii* siècle (ponillé de M.). — Châteaunla-Grange 
ou le Choiteiêt, château, haute justice, dont dé- 
pendent deux censés, 1779 (Dur. Lorr.). — Chà- 
teau-la-Grange (dict Viv.). 

Cette seigneurie relevait de la prévôté de Briey, 
appartenait à la communauté de Ville-au-Pré et 
dépendait de la paroisse de Ville-sur-Yron. 

GrItelct (La maisor dits le), c°* de Gfaambley. 

Châtelet (Le) , minières, c"* de Cosnes. 

Ghâtbl-Saiiit-Blaisb, ruines d'un château fort, c^ 
d'Augny. — Novum cattrum, 1196 (abb. Saint- 
Clément, s. Tan.). — Le Nuefcha»teil, 1899 (rec. 
la Uière, f. 7& ). — ChaUteU-Samt-Blaiêe eon dit le 
Nuef'Chaiiielz , xv* s* (chron. de Praiil. ). — Le Chai»- 
tel, i/ioÂ (hsle des vill.). — Lou Nuef-Choitel , 
1619 (cab. Emm. hist. de M. pr. IV, 656). -— 
Nœnf-Chaistel-devant'Metz, lUUli (chron. doy. de 
S*-Thiéb.). — NuefchaUieU, i/i55 (arch. h. de V. 
AA, a6). — NuefZ'ChateUdewintrMetz y 1/160 (cart. 
év. de M. t. rV, v" p. 5 ). — Neufehoiteau-iievant- 
Metz, i53i (P. Fer. Obs. séc. t. II, p. 8ai).— 
Ckattel-Saint'Blaize, j 5/io (rel. voy. Gh. V). — Choi- 
teau-Saint'Blaize , 1 54 A (pouillé de M. ). — LaFort- 
Maiton-Saint-Blaùe , i55a (chron. rim. anc). — 
Neufchoêtel' Saint' Blaiiê , i557 (P. Ferr. Obs. 
séc. t. Il, p. 584). — Chattel' devant' Metz, i566 
(épitap. de J. d'Esch.). — ChéUau-Saint-Blaite, 
xviii* s* (pouillé de M.). 

Châlel-Saint-Blaise était le siège d'un fief mou- 
vant du roi de France (1681, dénombr. 5 déc); il 
dépendait de la paroisse d'Augny. — Il fut en par- 
tie détruit en i559, mais le donjon ne le fut 
qu'en 1 809. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

GbItel-Saint-Germaih, c'° de Gone. — Castellum, 
745 (cart. de Gorze, 9 ). — CoMtellum m IP miUiario 
ah wbe Metenai, 9^0 (chap. cath. Tr. ch. s. Tan.). 
— Cattel, 1198 (chap. cath. s. l'an.) — Ckaiêtelz, 
1161 (ch. Hug. c*'de M. c 5). — CoêtiUum, 1181 
(ch.de Bertr. év. de M.). — CAateff, i9io(chr. MeL 
app. pr. D. Cal. I, pr. lxxviii). — Cattrum, 1919 
(abb. Saint-Vinc. , liasse AmanviUers). — Chaules , 
1984 ( P. Fer. Obs. séc. 1 , 966). — CAouto/, i33o 
(ibid. II, 90 v**). — Chatez, i33o (fonds de Malte, 
liasse Champ.). — Cha$teilt, i389 (chap. cath. s. 
l'an.). — Chaité, 1387 (chron. doy. de Saint-Thié- 
baut). — CKauitel, xv* s' (chron. Jac Husb.). — 



Choitel'de-^oubz'SainctrGermain, i49i (cart év. de 
M. t. III , p. 63 ). — Le Chaùtel'aomb'Samt-Germain ^ 
i43o (arch. h. deV. AA, à), — ChasteMeêoubz-Saint' 
Germain , 1 4 3 1 (cart. év. de M. p. 9 o3 ). — Chattel- 
de-^osté-Saint' Germain, 1 437 (c^ron. doy. de Saint- 
Thiébau t ). — Cattel-deuoub-Saint- Germain , 1 4 4 4 
(et. des garn. fr.). — Chaatel-toubs-Sainct'' Ger- 
main, i457,(cart év. de M. 1. 1, p. 949). — Chas- 
têlz' Saint 'Germain, 1497 (chron. Ph. de Vign.). 
— Chaiêtel-eoubz-Sainct-Germain , i544 {ibid,). — 
Caêtrum, Caitra, i544 (pouillé de M.). — Chaêtel- 
Sainct- Germain , 1599 (chap. cath. s. l'an.). — 
Chatey, xvii* s* (carte Tass.). — Choité-Saint-Ger- 
main, 1608 (abb. Saint-Vincent, liasse dudit). — 
Chmteleêj 1690 {ibid. liasse Ghâtel, 3). — Chalé- 
Saint' Germain, xviii* s' (pouillé de M.). — Chaptel- 
souM' Saint-Germain, 1736 (chap. cath. s. l'an.). — 
En patois : Chaité, \ 

Le château de Saint-Germain était la plus puis- 
sante forteresse des évéques de Metz, au xii* siècle. 
Jean d'Apremont y soutint un long siège à la suite 
duquel elle fut démolie. Les ruines couvrent un 
espace de 3 hectares. 

Cure de Tarchiprétré dn Val-de-Melz; avait 
pour annexes les censés de la Folie et de Longeau 
et l'ermitage Saint-Germain. — Une des Quatre 
maùrieê dépendant du temporel des évéques de 
Melz. 

Autrefois Trois-Évéchés , bai 11. de Vie et de Metx , 
coût, de l'év. et de Metz. — Toutes les annexe» 
anciennes et actuelles de Ghâtel -Saint- Germain 
suivaient la coutume de l'évôché. — Fit partie, 
en 1790, du canton de Moulins-les-Melz ; passa, 
sous l'organisation de l'an m , dans celui de Rocé- 
rieulles et en 1809 dans celui de Gorie. — A 
pour annexes les fermes de la Folie , de Longeau , 
d'Envie, de Cléry, de Ghahury, de Moscou et de 
Leipsick, le Moulin Neuf, le Petit Moulin, le 
Moulin des Oies et le Moulin Haut. 
Gbâtbl-Sairt-Gbbmaiii (PaiEUBé db). — Etabli par ïv 
pape Alexandre III en 1177, réuni au xvi' s* à la 
mense conventuelle de l'abbaye et remplacé par un 
ermitage , il dépendait dt> l'abb. bénéd. de Saint-Vin- 
cent de Metz. — EeeUtia Sancti Germanide Castello , 
ii4o (abb. Saint-Vinc, liasse Ghâtel). — Prwra- 
tu» Sancti Germam tupra eoitrum, i544 (pouillé 
de M.). 

Il reste quelques débris de la chapelle. 

GhItillou, f. c*^ de Saint -Julien -les -Metz. — Cai- 

telUo, 1096 (don. de Saint-Pierr\ D. Cal. III, pr. 

xxxvi). — CkaiêMm, i4o4 (liste des vill.). — 

On-Haul^-^k-ChoitUlon, 1 499 (chron. doy. de Saint- 
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Thiébaut). — CkatOion , i kS6 (arch. h. de V. AA, 
3i). — Ltf Mon^de-Chaitaion , i553 (siège de M. 
par Salignac). — Cha»quillon, i636 (Journ. 
J. Bauch.). — Quirtdion, x?ii* »* (Loth. sept.). — 
ChatHlon-towt-Grimont f 1 766 (Slem. départ. Metz). 

— En patois : Chéquion. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 

et basse (1681, dénombr. 8 nov.); fut rasé iors du 

siège de i55a. — Faisait partie de la paroisse de 

Vallières. 
Chaudbbourg, f. c'* de Thionvilie. — Chandebei^ 

(dictViv.). 

Faisait partie de la paroisse de Thionvilie. 
CuAULMABD (RoissBAU db). — Il coule sur le terril, de 

la c"* de Montoy-Flanville et va affluer au ruisseau 

de Vallières. 
(iBAUMB (RcissBAO db). — Il couic sur le territ. de la 

c"* de Fleury, où il se jette dans la Seille. 
Cbadsst, anc. G"* et par. réunie à Courcelles-Chaussy : 

voy. ce nom et Pont^X-Chaosst. 
Chazblles, viii. c"* de Scy. — Coêtellum, 766 (cart. de 

Gorzc, 1. 1, p. 3). — Choielles, 1 ia8 (chap. cath.). 

— ChaseUe, 1178 (abb. Saint- Vincent, c. 5). — 
Ch<uèle9, 1181 {ibid.). — Chaizeliei, 118a (arch. 
h. de V. AA, 36). — Cheêelleê, 1 tga (abb. Saint- 
Vincent, c. 5J. — Chazdetj ia3o (ch. abb. Saint- 
Arnould). — Chauzelle, xv' siècle (cbron. Jac. Huss.). 

— Chaizels, 160a (fonds de Malte, inv. 1. B.). — 
ChaizelU, i6o4 (liste des vill.). — Choisele, 1/187 
(cari. év. de M. l. IV, v*» 188). — Chazèle, i63t 
(Journ. D. Flor.). — Chasel, Chazel, i77o(pouillé 
de M.). — En patois : Chézel. 

Le ban Bourgon de Ghazelies était mouvant du 
roi de France et le siège d'une justice haute, 
moyenne et basse (1681, dénombr. i*' mai). 

Comme annexe de la communauté de Scy, appar- 
tenait en partie aui Quatre mairie* du Val-de-Melz, 
possession temporelle des évoques de Metz. 

Annexe de la cure de Scy : avait une chapelle des- 
servie par le curé de cette paroisse; faisait aupa- 
ravant partie de la paroisse du MontrSaint-Quen- 
tin. 

Aatrefob Trois-Évéchés, baill. de Vie et de Metz, 
coût, de rév. et de Metz. — Fit partie, en 1 790 , du 
canton de Moulins-lez-Meti; passa, ^ous l'organi- 
sation de l'an m, dans celui de Rozéneulles et en 
180a dans le 1*' canton de Melz. 

Chef-lieu communal jusqu'au ag août 1809,011 

il fut réuni à la c"* de Scy. 

Cbblaificocrt, châl. et h. aon. de Fiévy. — Cincilone- 

curtit, 763 (abb. Gorze , ch. Chrod. ). — SiUnieurtis , 

936 (conf. de S*-£pv. D. Cal. II, pr. clxxxi ). — Sella- 



cort, 1910 (chron. Met. app. pr. D. Cal. pr. I, Lxxviii). 

— Le Franc-AUceuf'd*Otleneourt, 1937 (fonds de 
Malte, inv. 1. K), — Osehelaincouri , i346 (P. Fer. 
Obs. séc. XIV, p. aôa ). — Ostelaincourt, 1 ItoU (liste 
des vill.). — Oêtêillancourt, 1/178 (fonds de Malte, 
inv. 1. R.). — Ochlacourt, xtu* s* (carte Beaul.). 

— Otchlaincourt , 1610 (Fab. territ. met.). — 
Xelincour, 1 635 (Journ. J. Bauch. ). — XeUaincourt , 
1680 (dénombr. arch. départ.). — Chelaùeourt, 
1G81 (dénombr. ih juin). — ScheUeincourty Sche- 
Uncourt, 1798 (fonds de Malte, inv. I. R.). — 
Schlaincourt ou Xelaincnurt, 1766 (Stem. dép. 
Metz). — Xêlincourty 1766 (Loth. sept.). — En 
patois : Chlineo. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France (1G81. 
dénombr. lâ juin). — Était annexe de la paroisse 
de Betllainville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Melz. 
— Appartint, en 1790, au canton d'Argancy ; passa, 
sous l'organisation de l'an m , dans celui d'Antilly 
et en 180 a dans le canton de Vigy. 
Ch^mbry, c" de Faulquemont. — Chemeri, 1606 
(pouillé de M.). — Chemerie (carte Cass.). — En 
allemand : Chemrieh. 

Village du marquisat de Faulquemont (168a, 
dénombr. mars) et en partie du ban de la Rotte 
(iG83, dénombr. a 6 mars); fondé en 1 585 par 
acensement perpétuel de mille jours de terres par 
Paul, comte de Salm, marquis de FaulquemoDt. 

Annexe de la cure de Faulquemont; avait un«^ 
chapelle desservie par le curé de celte paroisse. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Faulquemont. 
CHéyBBT (Les Dbux) : Vieilli et Nedvb, c""* de Bou- 
zonville. — Schoumberg, 1336 (abb. Boozonv. s 
l'an. ). — Schouenherg, 1 338 (ibid. ). — Schoenberg , 
i55o (ibid.). — Chombowg, 1571 (abb. Frei- 
strofiT, s. l'an.). — Nova Simbourg ou Chemery, 
1571 (pouillé de M. portef.). — Sehenberg (Le 
Vieux-) ^Scherdf erg (Le Neuf-) ^ 1679 (abb.Bouzonv. 
s. l'an.). — CUmey alias Schomberg, ibgh (déu. 
Th. Alix). — Chemencq-lor-Vieille , i63o (abb. 
Freist. s. l'an.). — Schomberg et Neuechomberg , 
1669 (rôle de la prév. de Sierck). — En allemand : 
Alt et Neu Schemiferg, 

Chémery-la- Vieille était chef- lieu d'une paroisse 
de l'archiprétré de Kédange, à laquelle appartenait 
comme annexe Chémery-la-Neuve : cette paroisse 
dépendait de l'abb. de Bouzoo ville. 

Ces deux villages ne formaient qu'une commu- 
nauté, dont Chéraery-la-Vieille était le chef-lieu. 
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Aulrefoifl Lorraine, baill. de Bouionville, coût de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1 790 , du canton 
de Bouzonville. — Â pour annexes le moulin de 
Ghémery, Hobling, Ingling et Vintring. 
CmiHDBLA PiiBBB QUI TouBBB (Lb), c** dc Saint- 
Julien-lei-Metx. 

Souvenir d^un ancien monument druidique. 
Chbmiii db la Rbirb (Lb), c"** de Vigy, de Sainte- 
Barbe et de Retonféy. — Ancienne chaussée qui 
conduit du canton de Yigy à celui de Pange. — Sou- 
venir des chemins restaurés ou créés en Âustrasie 
. par la reine Brunechild. 

Chbmirot, c**" de Yemy , à droite de la Seille. — VUlam 
Canmitlo tttom in dueato Moilenai m cotniUUu Me- 
temi, 78^ (ch. de Gharlem. abb. Saint-Amould, s. 
Tan.). — - Camenot (cop. de la ch. qui précède). — 
Camenetum (ibid.àBBS Meur. hist. év. M.) — Cami- 
netum, Camemttum, ghb (ch. abb. Saint-Am.). — 
Commet, 1076 {ibid, 1,1,3). — Caminetum, 119a 
{ibid. A, jo). -^ Chemmet, laii (^ibid, ch. Thié- 
baut de Bar. ). — Cfiammetum , 1 a 9 7 ( ch. abb. Saint- 
Am. s. Tan.). — Chaminat, i3o8 (proc du dergé, 
arch. h. de V. AA). —Chemmat, i338 (P. Fer. 
Obs. séc. II, v** 166). — Chaitnenat, 137a (chron. 
doy. de Saint-Thiébaut). — Chamenat, 1 hoh (P. Fer. 
Obs. séc. taxe deschev.). — Chammon, 1/139 (^ccfa* 
h. de V. AA, 11). — Chamenet, ià3i (cart év. de 
M. t. HI, p. 196). — Cheminot, i5oo (chron. Ph. 
de Vign.). — Chaminot , 1 5 1 3 ( ibid, ). — Chendnon , 
169/1 (dénombr. s. Tan.). — Chemeno, xvii* siècle 
(ep. met. temp.). — En patois : Chemnat. 

Seigneurie donnée par Chariemagne à Tabbaye 
Saint- Arnould , en 783, pour y fonder un service 
pour l'impératrice Uildegarde. 

Il y avait à Cheminot un des gués du pays Messin 
formant frontière sur la Seille, i338 (P. Fer. Obs. 
séc. at. 169). 

Siège d'une cure de rarchiprétré de Nomeny, 
qui avait pour annexes Epply et Longeville- lez- 
Cheminot et dépendait de Tabbaye Saint-Amould 
de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie du canton de Goin en 1 790 et passa 
en 1 809 dans le canton actuel. — A pour annexes 
Longeville-lez-Cheminot, la Vaooue et la ferme de 
Mariy-aux-Bois. 
Chbhau (Boisseau de la). — 11 coule sur le territ. des 
c^' de Borny et de Plantières et se jette dans la 
Seille sous Metz; il sert à tendre une inondation 
destinée à couvrir le fort Gisors ou lunette de la 
Chenau , un des ouvrages avancés de la place de 
Metz. — La ChemUx, 1367 (cart. hôp. Saiot-Nic 



pont de Muz.). — Ruyt-de la-ChenaultHmtre-^aille 
on bon de$ Treize, i56i (chap. cath. s. Tan.). — 
Ruye-de-la-Chenal, ib'jQiibid, s. Tan.). 

Cbenao (Bdjssbau db la). — Il prend sa source à Ser- 
vigny-lez-Baville, traverse les c"** de Servigny et de 
Raville sur une longueur de 6 kilom. et se jette 
dans la Nied allemande. 

Chérb (Lb), h. c~ d'Ancy- sur -Moselle. — Cheene, 
1995 (abb. Saint-Vincent, liasse Ancy). 

CRâifi (Lb), m** isolée, c"* de Lorry-lez-Metz. 

CbIhbs (Les), m^ sur le miss, de Bibiche, c*^ de 
Luttange. — Deechénee, 1771 (pouillé de M.). 

CHBRiàBBS, c*" deLongwy. — Cheniers, 1 69/1 (dénombr. 
s. Tan.). — Cheeniereê, 1689 (dom. Bar. L II). 
— Chéniêre, 1756 (D. Cal. not Lorr.). 

Siège d^un fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France et dépendant 
de la seigneurie de Joudreville (168a, dénombr. 
9 fév.). — Il y en avait un autre mouvant de 
la baronnie de Bassompierre (1681, dénombr. 
8juiU.). 

La cure appartenait au diocèse de Trêves, doyenné 
de Bazailles. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saiot-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Viilers-la-Montagne et passa en 1809 
dans celui de Longwy. 

CaBRiâBEs, m^° sur la Ghiers, c*^ de Cutry. 

Gbbbois, f. c°* de Béchamps. — Chanoit, 1901 (abb. 
Saint-Glém. ch. s. l'on.). — CAoûnni, 19/19 {ibid,). 
Gense-fief dépendant du baill. d^Étain. 

CHénois (Lb), f. c"*de Brainville; bâtie en i8âi. 

Ch^ois (Le), f. c*^ de Briey. 

Ghbpt ou Ghapt, f. c°' de Viviers. — Japy, cense-fief 
appartenant au ban du Vivier, 1681 (av. et dé- 
nombr.). — Chepy ou Champy, cense-fief, pa- 
roisse et communauté de Beuville, 1779 (Dur. 
Lorr.). 

Aulref. Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. <^ 

GaéRisBr, c"" de Vemy. — Cariiiacum, 876 (abb. 
Sainte -Glossinde, ch. de Louis le Germanique). — 
Cariseium, 1 1 79 (abb. Saint- Arn. s. Tan.). — Cheu- 
rixey, Choirexey, i3oi (ibid,), — Cherexey, i35o 
(arch. h. de V. quitt. AA, 16-99). — Cerieey, 1369 
(P. Fer. Obs. séc. t. Il, p. 333). — Chereey, Cher- 
rixey, 1369 (ibid. t. 111, p. 100 v*). — Charexet, 
m* siècle (chr. Jac. Huss. ). — Choirexey, Chai- 
rixey, 160Û (liste des vill.). — Charixey, i/iao 
(abb. Saint-Arn. s. Tan.). — Charrixey, i/i93(abb. 
Saint-Symph. liasse Chérisey). — Cherrezey, Cher- 
rexey, i/i3o (cab. Em. hisL de M. pr. V, 199). 
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— Charetey, Charisei, ihhi (abb. Saint-Arn. s. 
Tan.). — Cherexei, i/iSy (abb. Sainte-Gloss. liasse 
Chérisey). — Chariiey, ihb'j {ibid.), — Cherixey, 
1/167 (cflrt. év. de M.); lAgi (Journ. J. Aubr.). — 
Cherity, 1534 (iiiv. des tit. de Lorr. X, «74). — 
Chairxeiy i553 (acte d*amaii s. Tan.). — Cherisi^ 
1606 (pouilléde M.). 

L^alleu de Chérisey était de Tévéché de Metz; 
Tabbaye Sainte -Giossinde de Metx y possédait ud 
bao dit ban Sainte- Glouinde et comme seignem* 
y avait ia justice haute, moyenne et basse, de même 
que les abbayes Saint-Pierre et Saint- Symphorien 
pour les bans Saint-Pierre et Saint-Symphorien. 

La vouerie de ce lieu, reprise du comte de Bar, 
était mouvante du ban Saint-Symphorien (i3a3, 
app. Lorr. p. 33) el la tour dudil lieu du duché de 
Lorraine (iô34, inv. des tit. de Lorr. X, 6a). 

Autrefois annexe de ia paroisse de Liébon , érigée 
en cure le 8 février 1760. Cette paroisse avait pour 
annexe Pluche et dépendait de Tabbaye Saint-Sym- 
phorien de Metz. 

Dépendance mixte de ia Lorraine et de Tévéciié 
de Metz, Chérisey était soumis à la juridiction des 
bailliages de Metz, de Vie et de Pont-à-Moosson ; on 
y suivait les coutumes de Meti, de Tévéché et de 
Saint-Mibiel. 

Le château , habité par une famille qui porte le 
nom du village, se trouvait dans la partie barroise. 

Fit partie, en 1 790 , du canton de Goin et passa 
en 180 a dans cdui de Vemy. A pour annexes la 
ferme et le moulin de Pluche. 

Chérisey, seigneurie de nom et d^armes , a donné 
son nom à une maison d^ancienne chevalerie qui 
porte pour armes : coupé d*or et d'azur, le premier 
chargé d*un Uon naiuant de gueulee armé, lampaeté 
et couronné de même, 
CHB8iiY,c'"de Vemy. — Chenneif, ihoh (h'stedesvill.). 

— Chaigney , 1 /lag ( chap. calh. s. Tan. ). — Chenny 
1/160 (ibid.), — Chetni, i5/i/i (pouilléde M.). — 
Cheeny, xvii* s* (carte de Tass.). — Chény, 1766 
(Stem. dép. Metz). — Chem, 1766 (D. Cal. not. 
Lorr.). — Ckeny (dict. Viv.). 

Siège d'un 6ef et d^une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France et appartenant à 
Tabbaye Saint-Clément de Metz (168a, dénombr. 
7 sept). 

Siège d'une cure de Tarchiprétré de Noiaseville , 
qui avait pour annexe Tauberge du Cheval Rouge 
et était à la collation du seigneur du lieu. 

Autrefois Trois- Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Goin et 
passa en i8oa dans celui de Vemy. — • A pour 



annexes la Horgne ou le Cheval Rouge et le Cheval 
Brun ou Alger. 
Chbobt, h. c"* de Sainte-Barbe. — Soibey, iS/ig (acte 
d'aman s. Tan.). — Choibey, i/io/i (liste des vilL). 

— CA«t<6«y, 1/190 (Joum.J. Aubr.). — CAoïfr^, i5i8 
(P. Fer. Obs. séc. XIV, p. û/i8). — Choibei, i5i8 
(chron'. Ph. de Vign.). — Chaiby, iSaa (sém. 
Saint-Simon, s. Tan.). — Subby, xvii* siècle ( Loth. 
sept. ). 

Siège d'une seigneurie mouvante du roi de France 
(1717, dénombr. ao mai). — Était annexe de la 
paroisse de Sainte-Barbe. 

Autrefois Trois- Evéchès, baill. el coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Vry (dislr. 
de Boulay) et passa en 1809 dans le canton 
actuel. Chef-lieu communal jusqu'au a 3 mai 1810, 
où il fut réuni à Sainte -Barbe. ^- A pour annexe 
la ferme de Libaville. 

Chival Blanc (Lb), auberge, c"* de Bochy. 

Chbval BnuN (Lb) ou Algbr, f. c"* de Cbesny. 

Cbbtaliebs (Lb bar dbs). — Voy. Batillt. 

Chbvalim , f. c"* de Fouligny, sur la Nied allemMiide. 
— Xualdangee, 1 399 (abb. de Longev. s. Tan.). — 
ScwaUingen, 1699 (bail. abb. de Longev. s. Tan.). 
"— SchwaUng , 1688 (dénombr. Crèhange, arch. 
Uelphèd.). — £n allemand : SchwaUngen, 

Franc-alleu dépendant de la seigneurie de Ra- 
viile (168a , dénombr. 5 oct.). — Était annexe de la 
paroisse de Marange-Zondrange (Lorraine). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

Chbval Roiigb (Lb), f. et poste aux chevaux, c^ de 
Chesoy. — La Uorgne ou Chêval Rouge, 18a.') 
(Tabl. Par.). 

Chevillor, h. c°* de Maizeroy. — CkavUUmê, ia3o 
(abb. Saint-Clément, acquêt, s. l'an.). — ChavilUm , 
ChaimUon, i3i6 (abb. Longev. s. l'an.). — CAoï- 
viUon, ikoli (liste des viU.). 

Le ban Saint-Gai de Chevillon était le siège d'un 
fief et d'une justice haute, moyenne et basse mou- 
vant du roi de France et appartenait aux Mi- 
nimes de Metz (1681, dénombr. 1 3 mai ). 
Annexe de la paroisse de Courcelles-Cbaussy. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Maiieroy et 
passa en 1809 dans celui de Pange. Chef-lieu com- 
munal jusqu'au a 1 septembre 1 8 1 a , où il fut réuni 
à Maizeroy. 

Cbibbs (La), rivière qui prend sa source à Mesancy ( Bel- 
gique), traverse, dans le dép* de la Moselle, lesc*^ 
de Mont-Saint-Martin, Longlaville (ann. de Uerse- 
range), Longwy, Rehon, Lexy, Culry, Cons-La- 
grandville, Montigny, Fermont, Viviers, Lon- 
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gnyon (où elle reçoit la 'Crosne), Colmey, YiUette, 
Flabeuville, Yesin, Gbarency et Epiex, sur une lon- 
gueur de kS kilomètres , et va se jeter dans la Meose. 

— Canufluviuê, 6^6 (cartmoy. Rhin, l,p. 6). — 
Canu flumen, 980 (Sig. de Oembl.). — Caraflu- 
vhu, XII* s* (Vird. corn. lim. Rons. pr. p. 11). — 
Exporde-Chier, 1173 (conf. d^Orv. Berth.IV, p. ni). 

— Chairei, 1973 (inv. des tit. de Lorr. III, a5o). 
Ghibullbs , 3* c**" de Mets. — Xndes , i^ak (chr. de la 

guerre des quatre rois). — XuêUe, 1/10& (liste des 
vill.).— JTiruUtft, i/iâ4 (chr. doy. de Saint-Thiéb.). 
— Xoiel, 1 675 ( Joum. J. Aabr.). — Chouuelle, 1 69 4 
(dénombr. s. Tan.). — XieuUe , uni* siècle (carte 
Gass.). — Chieuêê, 1766 (D. Cal. not. de Lorr.). 

— Xieuville, 176a (carte Lafosse). 

Siège d*an fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France (1789, dén. 
avril). — Etait annexe de la paroisse de Charly. 

Autrefois Trois -Évéchës, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton d*Argancy en 1790, de ce- 
lui de Vallières en Tan m, et passa en 180Q dans 
le canton actuel. 

Chimpd (RcissBAD dd). — Il coule sur le territ. de la 

c** de Pierrepont, où il se jette dans la Crusne. 
Cbisbruisbr (RuissBAD db). — li prend sa source à 

Varize, traverse cette c^ sur une longueur de 6 lu- 

lom. et se jette dans la Nied allemande. 
Chibb ( RnissBin db la ). — Il coule sur le territ. des c"*' 

de Mëcleuves et de Secourt et se jette dans la Seille. 
CaoïiRA, m"" isolée, c°* de Sainte-Ruffine; bâtie lors 

du choléra, en i833. 
Chobbacb on Cobbas, f. c°* de Moyeuvre- Petite. — 

Censé auftrèê de Moyeuvre-la-Petitê et du ruis$eau de 

Omroy (1 779 , Dur. Lor.). 

Jadis Barrois, baill. de Briey, coût, de Lorraine. 
Chobo (Lr), anc. h. de la mairie de Norroy-le-Veneur, 

près de Briey (1766, D. Cal. not. Lorr.). 
CiiiBTiàBE Bbllk-Croix (Lb), c** de Metz. — Ancien 

cimetière situé entre le fort Belle-Croix et Tenceinte 

de Ja Seille, rendu an service du génie militaire 

depuis 1868. 
CiiETiÂRR DR l'Est (Lb), c** de PlantièreB. — Contient 

les sépultures avec concession perpétuelle de toute 

la ville et les concessions temporaires de deux de 

ses cantons. 
CiiniiBB DU Fort (Lb), c"* de Devant-les-Pents, à 

Tusagc de cette commune , de celle* du Ban-Sainl- 

Martin et du quartier du Fort à Meti. 
CwBTiàBBs CflAiiBiàRR (Lbs) , situés dans Ttle de ce nom. 

— L'un contient les sépultures des i"* et a* sections 
(en partie) de la ville de Metz; l'astre, celles des 
israéliles. 



GiiiQ'*FoirrAiifBs (Lbs), anc f. c"* de Servigny-lez-Ra- 
ville. — Samt-FcnUnne en AUemaignef 1601 (fonds 
de Malte, liasse dudit). — L«f Cinq-Fontaynee , eei- 
gneurie en tUtre de baronnie, 1608 (ibid.), — Cinq- 
Fontameê, mettairie aux Jmagee de Servigny, Obry 
(Aoury) et Foilrafig««(Vittrange), 1701 (i6id.). — 
Lee Cmq'Fontaineê y la maieon en maeure, 1781 
(ibid,), — La Petite 'Métairie de SàÎÊUe - Fontaine , 
il n'yaphu de maieon, 17/19 (ibid.). 

CiRQ-ViLLBS (Lbs), savoir: Boudrezy, Hagny Ma*cy- 
le-Bas, Mercy-le Haut et Xivry-le-Franc. — Elles 
étaient le siège d'un fief mouvant de la châtellenie 
d'Arancy et d'une justice haute, moyenne et basse 
(1681, dénombr. 9 juin). 

CiRCODRT, h. c"* de Xivry-le-Franc. — Ciricie eurtie, 
io53 (ch. de Brunon, D. Cal. II, pr. cclxxviii). — 
Circourt, Sireeourt, 1766 (D. Cal. not. de Lorr.}. 
— Circourt''en^Woivre , 1779 (Dur. Lorr.). — En 
patois : Grco. 

Cure du diocèse de Trêves (doy. de Bazailles). 
Autrefois Barrois, baill. de Villers-la- Montagne, 
coot. de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Xivry, devint chef- lieu de canton sous 
l'oi^nisation de l'an m et passa en 1809 dans 
celui d'Audun-le-Roman. 

Le canton de Circourt se composait d'Andemy, 
Aviilers , Boudrezy, Bertrameix , Bpnvillers , Circourt, 
Domprix, Higny, Joppécourt, Joudrerille, Landres- 
et-Mont, Mercy-le -Bas- et -Mainbottel, Mercy-le- 
Haut-et-Saint-Gencst, Murville, Piennes, Preutin, 
Saint-Supplet, Xivry-le-Franc. 

Autrefois chef-lieu communal, Chicourt f«t rénni 
à Xivry-le-Franc par décret du 9 décembre 1 809. ' 

CLAiBBroHTAiiiB,' auc localité située sur la me gauche 
de la Moselle, à peu près en face d'Yutz.^— -C/^é/ôn- 
taine, xvii* s* (cart. Tass.). 

Clair-Mabais, anc censé, c"*de Longwy ( Cal. not. Lorr.). 

Cladsb ( La ) , ruisseau qui prend sa source à Esche- 
range , traverse les c"" d'Escherange et de Volme- 
range-lez-OEutrange sur une longueur de k kilom. et 
se jette dans l'Alzetle (Belgique). 

Chinncr. — Voy. Kuhtzio. (Ce nom est entièrement 
tombé en désuétude.) 

La maison de Clémency ou Kuntiig portait d'ar- 
gent à deux barbeaux d'azur adotsée , cantonnée de 
quatre croix fichée» de gueule» (Berth. t. YI). 

Cli^rt, c"* de Châtel-Saint-Gerroain. — Clarey, i4o6 
(P. Fer.Obs. séc. II, 35i v*). — Cferty, 1697 (chr. 
Ph.de Vign.). ^- CUdrey, i6t9 (inv. des tit. de 
Lorr. VIII, 1 65). 

CLotTRB(LB), h.G°*de Novéant l'une des subdivisions 
de ce village. 
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Clocangi, vilL c"* de Vilry, à gaache de l'Ome. — 
Changée, iùUU (abb. Sainl-Pierr*, lerr. p. a 1 8 ). — 
Qoange, iZU'j (inv. des tit de Loir. III, 937). 

— Clenga, 1696 (pouillé de M. porlef.). — Cleu- 
ange, 1680 (dén. s. Tan.). 

Le fief de Glouange et Vilry relevait du marquisat 
du Pont et faisait partie de la prëv6të de Briey. — 
Siège d^une justice haute , moyenne ethasse, relevant 
de la cour souveraine de Nancy (1^39, dén. de L. 
111,367). 

Était annexe de la paroisse de Vitry. 

Autrefois Barrois, baili. de Briey, coût de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Florange ; passa jdans celui de Vitry lors de Forga- 
nisation de Tan m et dans celui de Thionville en 
1809. 

Autrefois chef-lieu communal, Glouange fut réuni 
à Vitry par décret du 1 8 novembre 1810. 
Glodahgi (FoNTAiRi db), source magnifique qui jaillit 
sous un rocher, sur le terri t. de la c"* de Ghouange, 
dans un site trè&-pittoresque, et qui a un volume 
suffisant pour faire tourner un moulin dès sa sor- 
tie de terre. 
GocBBBiif , c~ de Forbach , à droite de la Bosselle. — 
Cocheres, i3aa (abb. Longev. ch. s. Tan.). — 
Cochern, i365 (Kremer, Arden. Gesch. Il, 609). 

— Rochem, ibgU (dén. Th. Alix). — Koeher, 
1695 (abb. Saint-Avold, ch. du duc Gharles). — 
Kochem, 1688 (dén. c^ de Gréhange). — Cochrtn, 
1761 (Ord. de Lorr. VIII, 98a). — Koheren, Coke- 
ren, 1766 (D. Gai. not. de Lorr.). — Coquereim 
(Deliste, carte du Bhin). 

Village de Tanc vouerie de Saint-Avold, chef- 
lieu d'une mairie comprenant Folckling, Morsbach 
et Emerswiiler (Prusse). — Annexe de la paroisse 
de Béning-lei-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Tévéché. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création. — A pour annexe le moulin de 
Ditschwiller. — G^est sur le ban de ce village que 
se trouve le fameux camp romain du Hiéraple. 

GoDBWALT, f. c"* de Kemplich. 

GoBCR-JoDB (RnissBAD DB la). — D prend sa source 
à Servigny-lei-Raville, traverse la c^ de Raville 
sur une longueur de 9 kilomètrea et se jette dans la 
Nied allemande. 

GoiNCB ( RnissBAc DB LA ). — D prend sa source i Norroy- 
le-Sec, traverse lesc^ de Lixières (annexe de Fié- 
ville), Lubey, Péuil (annexe de Génaville), sur une 
longueur de i4 kilom., et se jette dans TOme. 

CoiRCT, c"* de Pange. — Coinêcy, i39â (chap. cath* 
s. Tan.). — Comcey, i3â5 (abb. Saini-Am. s. Tao.). 



— CoinciUe, 1369 (arch. h. de V. AA , i5-99). — 
Coincei, 1/176 (abb. Saint-Vinc. Recettes). — Goyi»- 
ey, xni* s* (Loth. sept.). 

Siège d*un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France (1681, dénombr. 
i3 mai). — Annexe de la paroisse de Golombey : la 
maison curiale était à Goincy et Téglise paroissiale 
entre les deux localités. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Melx. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Flanville et 
passa, sous Torganisation de Tan m, dans celui 
d'Ars-Laquénexy et en 1809 dans le canton de 
Pange. — A pour annexes la ferme et le châleau 
d'Adïigny et les hameau et château de Golombey. 

GoiscT (Bdissbau db). — Il coule sur le territ. de la 
c"^ du même nom et afiQue au ruisseau de Vallières. 

Goin-LBz-GuvRT, c"" de Vemy. — Coing, 1 6o4 (liste des 
vill.). — Cône, i6a9(ardi.h.deV. AA, II). — Com- 
Uê-Meiz, 1670 (cart. év. de M. t. VI, v" i4û). — 
Coi^ de îeiz- Cuverei ^ 1 6 96 ( coll. Sain t-Sauv. s. Tan. ) . 

— Con-Ui-Cuvrey, 1617 (chron. Ph. deVign.). — 
Coi^gpropè ùivri, i566 (pouillé de M.). — Coing 
1680 (dénombr. s. l'an.). — Com-Prayel, xviii* s" 
(pouillé de M. et Stem. dép. Metz). — Haute-Coin 
(carte Gass.). 

Fief relevant du roi et siège d*une justice haute , 
moyenne et basse (1681, dénombr.). — Avait une 
chapelle, annexe de la paroisse de Guvry. 

Autrefois Trois-Évédiés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, de 1790 à i8oa, du canton d'Au- 
gny et passa à cette dernière date dans le canton 
actuel. — A pour annexe la fenne de Sabré. 

Goir-sub-Sbillb, c*" de Vemy, à gauche de la Seille. 

— Con, 1606 (liste des vill.). — Con-eurSaiUe, 
1660 (cart év. de M. t IV, p. a6). — Coing, 
1680 (P. Fer. Obs. séc. t II, p. 5o6). — Coien, 
1 5i6 (décl. des fiefs, man. de Sen. d. M. anc. art. 
Baud.). — Coingê-êur-Saillê , 1699 (épitap. de G. 
de Gournay). — Cont, ivii" s* (carte Tass.). 

Goin-sur-Seille, ancien fief mouvant du roi de 
France, était le siège d'une justice haute, moyenne 
et basse (1681, dénombr. du ao juin). — Possé- 
dait un superbe château qui existe encore intact. 

— Était annexe de la paroisse de Guvry. 
Autrefois Trois-Évèchés, baill. et coût ie Metz. 

— Fit partie du canton d'Augny de 1790 à 1809 et 
passa i cette dernière date dans celui de Vemy. 

GoiiiviLLB,c"* d'Anboué, h. à droite de l'Orne. — 
Conûtii viUa, 776 (abb. Sainte-GIoss. ch. de Louis 
le Germ.). — CoynviUe, xvi* s* {ibid, liasse Goin- 
ville). — CoinvUla, i566 (pouillé de M.). — Con- 
viUa, 1606 (ibid,). — ConvUU, un* s' (censier 
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de Briey). — Comviller, 1766 (D. Cai. not. Lorr.). 

— En palois : Convette, 

Goinville était le siège d^un fief et d'une justice 
haute , moyenne et basse qui appartenait a Fabbaye 
Sainte-Glossinde de Metz (1 68 1 , abb. S^*-Gloss. dén. 
liasse z, 6), — Il était le siège d'une paroisse de 
i'archiprétrc de Halrize, qui avait Auboué, Moine- 
vilie et Serry pour annexes et dépendait de Tabb. 
Sainte-Glossinde de Metz. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mibiel. — Fit partie du canton de Jouaville en 
1790, de celui de Valleroy sous Torganisation de 
Tan m, et passa en 1 809 dans le canton de Briey. 

GoLBACH (Ruisseau db). — Il prend sa source dans les 
prés de Golbacb (ban de Blies-Ebersing), traverse la 
c''* de Blics-Ebersing sur une longueur de 1 kiloni. 
et se jette dans la Bliese. 

GoLLEKBAco (RuissBAD de). — Il prend sa source à 
Kédange, traverse cette coraraune sur une longueur 
de a kilom. et se jette dans la Ganner. 

GoLLERBAGH (RuissEAu de). — U prend sa source à 
Sainte -Marguerite, travene les c"** de Monneren, 
Dalstein , Ghémery, Anzeling, sur une longueur de 
]3 kilomètres, et se jette dans la Nied. 

GoLLBBiE (La), m**°, c"* de Bouzonville. 

G0LLEBIE (La ), m"", c"* de Forbach. 

GoLLEBiE (La), fabrique, c** deVallières. 

GoLLiAux, tuilerie, c*^ de Sailly. 

GoLLiGBT, c""* dePange. — Collau, 977 (ch. de Temp. 
Otbon, cart. abb. Saint-P.). — CoUni, 998 (ibid.). 

— CoUinei , 139a ( acte d'aman ). — Coligney, 1 /i 4 
(liste des vill.). — CouUgney, 1/109 (arcb. b. de V. 
AA, 5i). — ColUgnei, ik'jk (abb. Saint-Vinc. 
recettes). — Colligney, i5i2 (chron. Ph. de Vign.). 

— Coligni, i635 (Journ. J. Bauch.). — Colny, i636 
(ibid.). — En palois : Cotni. 

Était annexe de la paroisse de Pange. 

Enclave lorraine dans le pays Messin (avec Pange 
et Mont); faisait partie du baill. de Boulay, coût, 
de Lorraine. — Glassë en 1 790 dans le canton de 
Flanville, il passa, lors de l'organisation de l'an 111, 
dans celui d' Ars - Laquenexy et en 180Q dans le 
canton actueL 
GoLMEif, c*" de Bouzonville. — Kolman, 11 53 (abb. 
Wadg. ch. arcb. Arn.). — Colmea, 1179 (ch. abb. 
de Saint-Am.). — Colmen, ii8a (abb. Wadg. ch. 
Wall. arcb. Trev.). — Colmen ou Koltnen, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Golmen était le siège d*un fief mouvant du roi de 
France (1681, dén. 9 mai). — Était annexe de la 
paroisse de Nunkirchen, chapitre de Perl, diocèse 
de Trêves. 



Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, cou t. de 
Lorr. — Fait partie depuis 1790 du c"" de Bou- 
zonville. — A pour annexe la ferme Neuve. 
GoLMET, c" de Longuyon, sur la Ghiers. — Colomièidf 
Jany, 1373 (inv. des lit. de Lorr. III, abo). — Cote- 
mey, i354 (arcb. b. de V. quitt. AA, i5-aa). — 
CotUemay, xv* s* (coll. Sa in te- Agathe, Obit. p. /i3)< 

— Coullemey, 1^99 (inv. des lit. de Lorr. VII, 
118). — Coulmey, 1.573 (ibid, p. i3i). — Col- 
meyum, xvii' s* (arcb. de Vill. le R. gj^ I, 19. — 
Coulmy, 1618 (ibid.Wt ia5). — Colmé, 1681 
(dénombr. 7 janv. et a juin). — Coulmé, 168a (dé- 
nombr. 10 janv.). — Martigny- sur - Chien, 1737 
(ord. de Lorr.). — Cdmei, 1769 (de Maill. Barr.). 

Il y avait à Golmey trois fiefs , l'un mouvant du 
duché de Luxembourg, le second du duché de Bar, 
le troisième indivis entre les deux duchés. La sei- 
gneurie barrisienne fut érigée en comté, le 8 juin 
1737, en faveur de Ph. L. comte de Martigny, et \v. 
village changea de nom pour prendre celui de Mar- 
tigny-sur-Ghiers ; mais le nom primitif continua à 
être en usage. Jusqu'en 1761, Golmey futlerâégc 
d'une prévôté locale. — Était annexe de la parobse 
de Longuyon , diocèse de Trêves. 

Autrefois Barrois, bailL de Longuyon, coût, de 
Sainl-Mihiel. — Fait partie du canton de Longuyon 
depuis sa création. — A pour annexes Flabeuville, 
ViUelle, les fermes de Bouillon et de Martigny. 
C0L111N6, h. c"* de Gommelange, à gauche de la Nied 
française. — Koluengeê, 1 309 ( abb. Vill. 1. 1 , L. 1). 

— Colvinguinf ia6a (ibid. liasse Gommelange). — 
Colvingin Mollin suêNied, ia6û (ibid.i. I, G. B.). 

— Molen de Koluenge* detut Niet, 1987 (>^i^* K. 
6). — Coluenget, 1387 (ibid, liasse Golmange , 1 ). 

— Kolvengeê, i2S'](ibid, a). — Coulvanges, i3o6 
(ibid. t. 1, c. 1 ). — Colmingen, i63a (ibid, liasse 
Gommelange, 1 ). — Kolmange, xfiii* s* (ibid, K. 
U), — Colbingenou Colmingen, 1756 (D. Gai. not. 
Lorr. ). — En allemand : Kolmingen, 

Golming faisait partie de la communauté et de la 
paroisse de Gommelange. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — Appartint, en 1790, au canton d'Otton- 
ville et passa en 1 80 a dans le canton actuel. 

GoLOVBB (La), anciennement le Golombieb, f. c"* de 
Gosne. — Fief mouvant de la prévôté de Longwy, 
ancien prieuré de religieuses de l'ordre de Gtleaux , 
transféré à l'abbaye d'Estrée, diocèse d'Évreux , et 
vendu à B. de Villette, gouverneur de Longwy, le 
98 août 1730 (17a a, dénombr. 9 janv.). 

GoLOMBET, châl. et h. c" de Goincy. — Colombien » 1 976 
(P. Fer. Obs. séc. I, p. 965). — Columlnen, 1307 
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(arch. h. de V. AA. app. au Saint-Si^ge). — Collent 
bpy, 1 33o (cari, de la cath. de Metz). — CoUenhey, 
i/io/i, liste des vill.). — Colombei, Colombey, Co- 
Iwnbeyo , Colombeyo , 1 5 4 6 ( pouillé de M. ). — Co- 
lomffé, i552 (chron. rim.anc). — Coulombé , lyii* s* 
(carte Cass. ). — Colombe , i6io (Fab. terr. met.). 

— CoUomhé, i635 (Journ. J. Baiich.). 

La sei^eurie de Colombey faisait, dès le xi* siècle, 
ses reprises de Tabbaye de Senones. — Care de 
Tarcbiprétré de Noisseville, qui avait pour annexes 
Coincy et Aubiniiy. — Voy. Coirct. 

Autrefois Trois- Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Flanville et 
futclass<5, lors de Torganisa lion de Tan m, dans celui 
d'Ars-Laqucnexy et en 180 a dans le canton de 
Range. — Chef- lieu communal jusqu^au décret 
du a 1 août 1 8 1 a , qui le réunit à Coincy. 

Le château de Colombey, d'aspect seigneurial, 
était célèbre par la beauté de son parc , qui avait été 
planté par le baron de Tschudi. 

CoLovBBY (RcissEAr de). — Il coule sur le territ. de 
la c" de Coincy et afflue au ruisseau de Vallières. 

CoLojiKE (La), m"" forestière, c°*de Meisenthal. 

Co^iDÉ, c**" de Houlay, au confluent des deux Nieds. 

— Cundicum juxta Boêonis viUam, 787 (ahb. Lon- 
gev. ch. Angelr.). — Condei^ Condeium, 1 j86 (abb. 
Saint-Martin dans ann. prem. t. X , I. a ). — Con- 
fhiif 11 19 (ch. abb. Longev. s. date). — Coruleyf 
i^o'j (liste des vill.). — Conchem, i5i 1 (cart. Vill. 
t. II, 63). — Coiletum, Condetum, ihkU (pouillé 
do M.). — Conchen alias Condé, 1^96 (dén. Th. 
Alix). — Coucheim, Couche» y ifioô (pouillé de M.). 

— Coninchen, xvii's* (temp. cpisc. Met.). — C&mté- 
Northen, 1681 (dénombr. la janv.). — Couchon, 
1779 (Dur. Lorr.). — Connichet} (carte Cass.) — 
En allemand : Contchen. 

Coudé avec Northen était le siège d'un fief mou- 
vant du roi de France et appartenant à la prima- 
liale de Nancy (1681 dénombr. la janv.). 

Cure de Tarchiprétré do Varize, qui avait pour 
annexes Northen et Pontigny et dépendait de la 
primaliale de Nancy aux droits de Fabb. Saint- 
Martin-lez-Metz. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
^ raine. — Fit partie, en 1790, du canton de Varize 
et passa en i8oa dans celui de Boulay. — A pour 
annexes Northen , Pontigny et Saint-Christophe. 
CoNDiL, f. auj. détruite, c"* de Bérig. — Candil (plan 
cadastral). — Condin (carte de Cass.). 
Détruite depuis environ quatre-vingts ans. 
CoTfFLA.is, ch.-l. de c*", arrond. de Briey, près du con- 
fluent de rOrno cl de TYron. — Confluentity 91a 



(cart Gorze, ch. de Wig.). — Conftuenti oppidum, 
1093 (pr. Thic. D. Cal. III, pr. xxv). — Confluen- 
iia, 1096 (ch. év. Popp.). — Conflentz, 11/1 4 
(abb. Saint-Clém. ch. s. date). — Conflanz, 119a 
(coll. Saint -Pierre-aux- Impages, s. date). — ùm- 
flatiê-le-Choêtel et ConJlani-la^Ville , 1297 (iW. VI, 
385). — Cor^tif ih-]b (Journ. J. Aubr.). — 
Confiant, 1^90 (ibid.), — Confliientia , i5ao(cart. 
Vili. t. II , P 9 v'). — Confient, xvii* 8* (carte Tass.). 
— Confiant, i635 (Journ. J. Bauch.). — Conflana- 
en-Jamùy, 17/19 (^® Maill. Barr.). 

Le château de Conflans existait avant le xii' siècle 
et relevait de Tévéché de Metz, quoiqu'il fit partie 
au spirituel deTévéché de Verdun; Tévéque Thierry 
de Bar Tacheta en 1 170 des comtes de Briey (voy. 
la Monogr. de Conflans, par M. Clesse). En i3ia 
et en 1 3^3 , il fut engagé aux comtes de Bar, sauf le 
droit de rachat, que le duc Charles III n'exerça qu'en 
1 56 1 . Ce château fut détruit en 1 636 par les Sué- 
dois. En 1 680 , il fut réuni à la France par arrêt de 
la Chambre de réunion ; rendu à la Lorraine par le 
traité de Biswick, en 1 697, il fut incorporé de nou- 
veau à la France parle traité de Vienne, en 1737. 

La chdtcllenie de Conflans, qui fut transformée 
dès le commencement du xiv* siècle en prévôté sous 
le bailliage de SaintrMibiel (jusqu'en 1751, époque 
où il fut rattaché au bailliage de Briey), comprenait 
Bruville, Doncourt, Droitaumont, Giraumont, 
Grehière, Jarny, Labry, Moncel, Moulinette, Saint- 
Marcel , Urecourt , 1 3/i 3-i 369 (inv. des tit. de Lorr. 
V, p.Aa). 

Cure du dioc. de Verdun, archid. de Woëvro, 
archipr. de Pareid; dépendait de l'abb. Saint- 
Nicolas- des -Prés de Verdun, à laquelle elle avait 
été attachée par J. d'Apremont, évéque de Metz, 
en iaa7» 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, couL de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Friauvilleen 1 790; 
devint chef-lieu de canton sous l'organisation de 
l'an m et conserva ce titre lors de la réorganisa- 
tion de i8oa. Ce canton se composait, en l'an m, 
des communes suivantes: Allamont, Boncourt, Brain. 
ville, Bruville, Conflans, Dompierre, Doncourt, 
Droitaumont, Friauville, HannonviUe, Jarny, Jean- 
dclize, Olley, Porcher, Puxe-et-Bouzonville, Saint- 
Marcel, Thumeréville, Ville-au-Pré, Ville-sur-Yron. 
L'organisation de i8oa ajouta à ces communes: 
Abbéville, Aflléville, Aix, Béchamp, Fléville, Gon- 
drecourt, Labry, Lixières , Lubey, Mouaville, Nor- 
roy-le-Sec , Ozerailies , et , par une ordonnance royale 
du 3i déc«mbi*e i83a, Giraumont, distrait du c**" 
de Briey. D'un autre côté, Lubey fut classé dans ce 
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dernier par une ordonnance du 5 septembre 18/17 
et les communes d*Aix, Dompierret Droitaumoni, 
Porcher et Ville-au-Pré furent réunies, par divers 
décrets, à d^autres communes du même canton. — 
La commune de Conflans a pour anneie le moulin 
d'Ébany. 

<? Conflans en lamissy, prévosté, appartenoit an- 
ciennement à des seigneurs de nom et d'armes por- 
tant d'azur semé de billettea d*or à un lion de même , à 
une cottie de gueulee tranchant êur le tout.v (167/1, 
Huss.TEsc.) 

Conflans était le siège d'une prévôté du bailliage 
de Briey; elle portait de einople au chevron renversé 
et onde d'argent , en chef une montagne surmontée d'un 
chdteau nàné d'or (Dur. H, 3ad). 

Il n'est guères de lieu sur rhistoire duquel on ait 
écrit autant d'ern^urs que sur Conflans, parce qu'on 
a confondu trois localités lorraines portant le même 
nom : Conflans-en- Jarnisy , Conflans- en -Bassigny 
et Conflans-Pont- Saint-Vincent. L'article qui lui 
est consacré dans la Notice de Lorraine de D. Calmet 
n'échappe pas à cette observation. 

CoKBois 00 CoHBOT (RuissEAu Du). — Prend sa source 
près de Boulange , traverse les c°** de Lommerange , 
Neufchef , Moyeuvre-Petite et Moyeuvre-Grande sur 
une longueur de 1 â kilomètres et va se jeter dans 
rOrne. 

CoNS, prieuré conventuel de Saint-Hubert en Ardennes, 
fondé en 1 088 par Hadwide, comtesse de Chiny, uni 
en i56o àTabb. de Saint-Hubert (0. deS'-B'). — 
Lou prieuré de Cens lai grant ville, iao8 (Austr. 
HKaS). 

Cors-Lagrardvillcc'"' de Longuyon, sur la Chiers. — 
Curtem nos tram in Cosevel Cons, 10 36 (abb. Saint- 
Math, ch. Alb. d'Ab.). — Cuneneis, 1178 (conf. 
d'Onal dans Berth. IV, pr. \\i ). — Cons, 1 a 3 1 ( chap. 
cath. s. l'an.). — Kuns, CunSy i335 (fond, de Tiff, 
dans Berth. IV, pr. lxvi). — Kons, 1809 (conf. de 
Marient, dans Berth. V, pr. xcviii). — Qm-le- 
Chastel, i3i 1 (arch. de la comm.). — Consdesoub 
Lonwy sus Chier, i3i6 (cb. d'Ed. c** de Bar, Anst. 
m, a5). — Con en Ardenne, 1379 (inv. des tiL de 
Lorr.VIÏ, p. 373). — Con, xv* s* (chron. Jac Huss.). 
— CouinSf Coins, 1673 (inv. des lit. de Lorr. VII, 
p. 376). — Conz, 1673 {ibid. VI, p. 197). — 
Contz, 1682 (dénombr. a fév.). — Conu, 1689 
(dom. Barr. L II). — En patois: Connlat-gran-velle. 
Siège d'une ancienne baronnie qui comprenait les 
villages de Cons, Ugny, Graail-Faiily, Tellancourt, 
Petit-Failly, Villers-la-Chèvc^ les gagnages de Cu- 
mont, Cossemont, la Caure et des Converts, avec la 
vonerie de Flabeuville ( 168&, dénombr. du 9 fév.). 



La baronnie de Cons fut érigée en marquisal par !o 
ducLéopold en faveur de M. de Lambcrlye, eni 7 1 3. 

— Les armes du marquisat étaient celles des Lam- 
bertye, qui sont d'azur à deux chevrons d'or (arni. 
man.). 

La paroisse de Cons était du diocèse de Trèvi's 
(doy. (le Longuyon) et dépendait de i'abb. de Saint- 
Hubert, qui y avait uu prieuré. 

Autrefois Barrois ; baill. d'Élain , puis, en 1761, de 
celui de Viller»-la-MonLagne; coût, de Saint-Mihiel. 

— Fut érigé, en 171)0, en chef-lieu de canton; 
passa, sous l'organisation de l'an 111, dans celui de 
Longwy et en 180a dans le canton actuel. — 
A pour annexes Cossemont et Cumont. 

«Coms, autrement la grande ville, maison de 
nom et d*armes très-ancienne (existant en iai8), 
puissante et illustre, portant le titre de baronnie 
sous la chastellenie de Longwy, dès longtems esteinte, 
porloit d'argent à cinq roses de gueules, a, a et t.' 
(1674, Huss. l'Esc.) 

Cou? EBTs ( Les), h. c"*dc Montigoy-sur-Chiers. — Con- 
vers , 1 1 a5 (inv. des tit. do Lorr. VU! , a8/i). 

Le gagnage des Couverts , ancien domaine du 
prieuré, dépendait de la seigneurie de Cons-Lagrand- 
ville (1683, dénombr. ajanv.). — Annexe de Mon - 
tigny-sur-Chiers, cure du dioc. de Trêves. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton 
de Cons-Lagrand ville et passa, sous l'organisation de 
l'an m, dans celui de Longwy. — Ce hameau for- 
mait, au commencement de te siècle, une com- 
mune avec Ferment et la Caure et il fut réuni à la 
commune de Montigny-sur-Chiers par décret du 
9 décembre 1811. 

CoBBEAc ( RcissBAU DD ). — Il coulo sur le lerrit. de la 
c"* de Boulange et afflue au ruiss. du Conroy. 

CoBBOR (RcissEAD Du). — Il coule sur le territ. de la 
c^ de Jussy et se jette dans la Moselle. 

CoBCHADB (La) OU LE CoBCHBi' OU CoRCHD, dosd'équar- 
rissage, c" de Vallières. 

CoBDBMAiiGB (Le Ban db), Seigneurie foncière sur le 
territ. de Jouy-aux-Arches. 

CoBif T, c"" de Gone , à droite de la Moselle. — Crosnei , 
1 ao3 (abb. Sainte-Marie, acte d^écb.). — Coumey, 
XIV* s* (liste des off.). — Croney, 1307 (arch. b. de 
V. appel au S*-Si^e, AA, 34). — Coumay, m* s* 
(abb. Saintr-Arn.). — Cronney, i6oâ ( liste des vilL). 

— Comey, 1A71 (abb. Saint-Vinc. recettes). — 
Covmey, 1690 (Jonrn. J. Aubr.). — Coumy, ih^h 
(Aid.). — En patois : Coumi. 

Le fief de Gomy appartenait, dès isôs, an 
comté de Bar, rooa?ant de la chAteHeoie de Pon^-é- 
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Mousson ; il se composait de trois bans , appelés le 
Grand ban , le ban Exapel ou Xapelz et le ban des 
Roucelz, et était le siège d'une justice haute, moyenne 
et basse (1681, dénombr. ai juin). — Cure du dio- 
cèse de Metz et de Parcbiprétré de Mousson, ayant 
Sommy pour annexe. 

Autrefois Barrois , baiil. de Pont-à- Mousson , coût, 
de Saint-Mihiel. — Fut érigé en chef-lieu de canton 
du district de Metz en 1790; fit partie du can ion 
d^Augny sous l'organisation de Tan m et passa en 
180a dans celui de Gorze. — A pour annexes Au ché 
et Béva. 

Corvée ( La ) , f. c" de Luppy. 

CosdEs, c"*' de Longwy. — Koène, 1 agS (arch. Lamb. 
acte d'bomm.). — Koesne, i3oi (arch. Lamb. Austr. 
III, 35). — Cozsne, i3oh {ibid.). — Cmnet, i3o8 
(abb. Sainl-Pierr*, terr. p. 2 ai). — Cônes, Ccne», 
xy's' (coll. Sainte-Agathe. Obit. p.3i-45). — CotnCy 
161a (inv. des tit. de Lorr. VI, ia5). — Cône, 
17/19 (de Mail. Barr.). 

Siège d'un fief, avec haute, moyenne et basse 
justice, dont le roi était seigneur pour moitié et le 
seigneur du lieu pour l'autre. — Chef-lieu d'un 
ban qui comprenait Cosnes, Vaux et Varnimont; ces 
villages ne formaient qu'une même communauté et 
une même paroisse, laquelle était cure du diocèse 
lie Trêves (doy. de Bazeilles). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, c-out. de 
Saint-Mihiel. — Fît partie, en 1790, du canton de 
Longwy. — A pour annexes Romain, Varnimont, 
Vaux, les fermes de Soxey et de la Colombe, le m'" 
Coulmy et les forges de Gorcy. . 

CosnEfAVx, minière, c"* de Cosnes. — Mines de fer 
tendre exploitées en galeries. 

CossiMORT, f. c"* de Cons-Lagrandville. — Couraemont, 
i3o4 (arch. Lamb. Austr. lil, a5). — Cotemont, 
1379 (inv. des tit. de Lorr. VII, 373). 

Le gagnage de Cossemont dépendait de la seign"* 
de Cons-Lagrandville (168a , dénombr. a janv.). 

CoTTENDORP, h. c" de Schwerdorf. — Dép. de la sei- 
gneurie de Bourguesch ( 1681 , dénombr. a6 juin). 
De tout temps fraction de la communauté de 
Schwerdcrff. — Faisait partie du canton de Bel- 
ling en 180a. — 11 fut séparé du chef-lieu municipal 
en vertu des traités de 1 81 5 et détenu parla Prusse. 
— Bestilué à la France en vertu de la convention du 
a3 octobre 1899, et réuni de nouveau à Schwer- 
dorff par ordonnance royale du 7 octobre i83o. 

CoDuxGB (BiîissEAU db). — Prend sa source dans le 
bois de Coulahge, traverse les villages de Silvange 
et de Talange sur une longueur de a kilom. et se 
jette dans la Moselle. 



CocLMT, minière, c"* de Cosnes. 

Coulmy, m'", c" de Cosnes. 

Cou LUT (Boisseau de). — Il coule sur le terril, de la c" 
de Cosnes et se jette dans le ruisseau de Gorcy. 

CouME, c*" de Boulay. — Cuine, \i* s* (abb. Saint- 
Max. Tr. décl. biens). — Berinrr nunc Coumo, 1 380 
(abb. Wadg. ann. prem. c. 1009). — Corne, i3i8 
(abb. Longev. s. date). — Coma, i5â/î (pouillédc 
M.). — Chon, 1594 (dén. Th. Alix). — Corn, 
XVII* s' (carte Tass.). — Chom, 1681 (dénombr. 
3i oct.). — Cousme, iC8a (dénombr. comté Créh. 
s. Tan.). — Koume proche Boulay, 1688 (dénombr. 
Créh. arch. Helph.). — Comm, xfin' s' (abb. de 
Bouz.) — Câmê, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Coum, 1779 (Dur. Lorr.). — Coom (carte Cass.). 

— En allemand : Kumm et Kuhmen. 

Siège d'une seigneurie foncière dépendant de 
celle de Freistroff (1681, dénombr. 3i oct.). — 
Cure de l'archipr. de Varize à la collation de l'abbé 
de Wadgasse. 

Autrefois Lorraine, baiU. de Boulay, cont. de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1790, du canton d'Otton- 
villc et passa en i8oa dans le canton actuel. — 
A pour annexes le Grand et le Petit Roupelstouden 
et les moulins Vieux et Neuf. 

Sur le ban de Coume se trouvaient les hameaux 
de Belring, de Blenting et de la Helle, aujourd'hui 
détruits (Dur. Lor.). 

CoupiLLON, m**" de plaisance, c"^ de Devant-les-Ponts. 
«Ancienne maison de plaisir. — Annexe de la pa- 
roisse Saint-Simon de Metz,» xviu's*(pouillé deM.). 

CoupiLLon, m", c°* de Nouilly. 

CoDB (La) f. c"* de Guesseling. — Ancienne seigneurie 
appartenant à l'abb. de Saint-Avold. 

CoDR (Le Ban db la). — Voy. Mouavillb. 

Coub-acx-Gelines (La), ancien hôpital de pestiférés, 
maintenant poste militaire, à l'extrémité de l'ile de 
Chambière , c" et 1" canton de Metz. — La Cornue 
Geline, \hok (liste des vill.). — La Maison deê pes- 
tiférés a la Corne Geline, xvii s* (chron. Ci. Phile- 
pin). — >1m Cornu GeUne, 1616 (Joum. D. Flor.). 

— La Comuée Geline, i64o (Joum. J. Bauch.). — 
VHospital des troupes eomaiigelines , 1738 ( D. Cial. 
not. Lorr.). 

La Cour-aux-Gelines fut détruite en 1 55a et re- 
bâtie en i58o (P. Fer. Obs. séc. xvi* s*, 1/19). 
Cocb-ai'-Poîit(La), h. c"* de Ville-sur-Yron. 

Maison fief sur le ban de la Ville-au-Pré , 168 a 

(dénombr. du 3i août). 

Coubcbllbs-Chaisst, c*" de Pange, près de la Nied 

française. — Chaucey, 1 ao6 (P. Fer. Obâ. séc. xiii* 

s*, 3 a 6). — La Cour deChaussy^ 1 a8ù (inv. des tit. 
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de LoiT. VI, 166). — Chmutey, i3/i8 (chap. calb. 
s. Tan. ). — CourcelUttuhan de Chatuty, 1 535 (Joarn. 
J. Bauch.). — Chaulcy, ChauUiei, Chauêsi, ibhk 
(pouillédeM.). — Omnellê, ibUS (ibid.). — Chaussy, 
1078 (arch. départ. C. 19). — Courtzell, i6a5 
(terr. du bao). — Le village de Courcelle eciz au ban 
de Chausey, i633 (Joarn. J. Bauch.). — Courêel 
Chausty, 1 638 (Joura. D. Flor.). — Courtellea, 1 756 
(Slem. dép* i\f.). — CovireUee (carte Cass.). — En 
patois : lai Grant Kch'el. — En allemand : Kurtzel. 

Faisait partie, au xvi* siècle, de la seigneurie 
de Mengen (dénombr. comté de Créhange). — Fief 
et justice haute , moyenne et basse mouvant du roi 
de France ( 1 68 1, dénombr. 8 nov.). 

Ghaussy élait le siège d'une paroisse dépendant 
de Tarchiprétré de Varize, à la collation du chapitre 
de la cathédrale de Metz. Elle avait pour annexes 
Ghevillon, Landonvillers, Urville, et les censés de 
Léoviller, des Ménils et de Plappecourt. 

Autrefois Trois-Évèchés, baill. et coût, de Metz. — 
Fit partie, en 1790, du canton de Maizeroy et passa 
en 180 a dans celui de Fange. — A pour annexes 
Pont-à-Ghaussy, le château d'Urville, les Ménils, 
les moulins Neuf et de Ravenez et le Galvaire. 
Gourckllbs-Ghausst (Rdissbau bb). — Il prend sa 
source à Gourcelletf- Ghaussy, traverse la c*^ de ce 
nom sur une longueur de k kilomètres et demi 
et se jette dans la Nied française près des Ménils. 
CoDRCBLLBs-sDR-NiED, C** de Pange, à gauche de la 
iNied française. — Cortlum, 1161 (abb. Sainte-Gr. 
ch. conf.). — Courcellet, 1178 (abb. Saint- Vinc. 
C. 5). — Corzelleê, 119a {ibid.). — Corcellee , 
13 4 5 {ibid. liasse Gourcelles). — Corcelet, ia66 
{ibid.). — Corselleê, i3o7 (arch. h. de V. AA, 
app. au S*-Siége). — CorcetUe-eue-Nied, w* s* 
(abb. Saint-Vinc. liasse Gourcelles). — Courcelle, 
ilioh (liste des vill.). — Courselle, i4/i4 (él. des 
gam. franc.). — Corcelle, 168/i (abb. Saint-Vinc. 
vente de dîmes, liasse Gourcelles). — Corcellee êue 
Niedz, 1A95 (Journ. J. Aubr.). — Coursellee eupra 
Nidam, i5A4 (pouillé de M.). — Courcelz, i564 
(abb. Saint-Vinc. liasse Gourcelles). — CoureeUee- 
sur-Nied, i'jbô (Stem, dép* Metz). — En patois : 
lai Fiiai KcWel 

L'abbaye de Saint-Vincent acheta, en ia^i8, 
Gourceiles-sur-Nied et Laquénexy de Girard de 
Blorut. L*abbé était seigneur haut justicier de ces 
deux villages (abb. S*-Vinc. liasse Gourcelles-sur- 
Nied). — Élait siège d'une paroisse de Tarchiprélré 
de Noisseviile, dépendant de Tabbaye S*-Vincent et 
ayant pour annexes Villers-Laquénexy, Laquénexy, 
Ghailly-sur-Nicd , et la censé de Ghampel. 



Autrefois Trois-Évéch^^ baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Flanville, 
passa, sous l'organisation de Tan m, dans celai 
d'Ars-Laquénexy et en 180 a dans celui de Pange. — 
A pour annexes Ghailly-sur-Nied , le Moulin et la 
Tuilerie. 

Gour-d'Aube (La), f. c°* d'Aube. 

GBArrHAL, anc. f. c"* de Morhange. — Appartenait 
à Tabb. deGraflhal, 1 18a (arch. départ. E. 393). 

Grapthal ou Grauthal, anc. abbaye fondée au viii* siècle 
par saint Sigebaud , évoque de Metz , pour des reli- 
gieuses de Giteaux, et dont l'emplacement est in- 
connu. Dom Galmet dit dans la Notice de Lorraine 
(t. I, p. 99^) qu'elle pourrait avoir été près de 
Morhange; mais il ajoute «qu'il a de la peine à le 
croire». 

Gbéhargb, c*^ de Faulquemont, à droite de la Nied 
allemande. — Krichinga, 11 ai (abb. de Longev. 
conf. des biens). — Criciga, 11/17 (abb. de ViU. 
E. 1). — Crechinga, 1180 (abb. de Longev. bulle 
d'Alex. III). — Crijinga, laio {ibid, conf. des 
biens). — Cregnhinga, 1367 {ibid. bulle de Glém. 
IV). — Crichinga, i353 (cart. VilL II, f. 5i 
v*). — Creange, i365 (arch. h. de V. AA, Ua-kb). 

— Crekangee, 1369 {ibid. ]5-3 3). — Crehenge, 
i/ii3 {ibid. liû). — Kriechingen, 1/1 5o (év. de M. 
t. VI, V* 37). — Crehenge», 1/157 (abb. Saint-Vinc. 
liasse Juville). — Cryhingen, i/i6o (év. de M. L IV, 
V* a 6). — Crichingen, 1/16/1 (inv. des tit. de Lorr, 
t. VI, p. 330 ). — Criechinge, i5/ii (épitaphe de 
Jean V de Gréhange à Gréhange). — Kruehinga, 
Krukinga, Critinga, Cruchinga, Crehangia, ibUU 
(pouillé de M.). — Créanget, Créance, i553 (siège 
de M. par Salignac). — Criechingen, 1587 (épitap. 
de Winch de Gréhange à Hombourg). — En alle- 
mand : Krichingen. 

La seigneurie de Gréhange, de nom et d'armes, 
était, jusqu'au xv* siècle, un fief lorrain relevant 
du château de Fénestrange. A cette époque, il fut 
érigé en baronnie, déjà considérable, mouvant du 
duché de Lorraiae. En 1617, l'empereur Math ias 
l'érigea en comté, terre immédiate d'Empire dans 
le cercle du Haut-Rhin mais rattaché à révéché de 
Metz par des liens de féodalité. Après l'extinction 
de ses antiques dynasles,le comté de Gréhange passa 
par héritage aux princes de Wied-Ruokel; il leur 
fut enlevé par décret de la Gonvention du 1 U février 
1793, qui l'annexa à la France et le classa dans le 
district de Morhange : cette prise de possession fut 
confirmée par le traité de Lunéville en t8oi et 
régularisée par arrêté du 1 1 mai 180/1. 

Le comté de Gréhange comprenait dix-sept châ- 
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teaux et quarante seigneuries. Il se composait de la 
totalité ou partie des rillages de Crébange ( chef-lieu ) , 
Pontpierre, Biding et Sarweliing ( Empire), de Te- 
ting, AHing, Dorviller, Reding, Denting, Momer- 
stroff, Nieden^isse, Bannay, Vaudoncourt, Helstrof, 
Haute et Basse Vigneuiles, Houcheporn, de la ba- 
ronnie de Raville (voy. ce nom), de la seigneurie 
d'Helfed.inge (voy. ce nom), de la seigneurie de 
Mengen en partie (voy. ce nom), de la vouerie de 
Saint-Avold (voy. ce nom), de la mairie d'Holling' 
(voy. ce nom), sans compter les arrière-fiefs et les 
arrière-voueries, 1688 (dénombr.du la mars). — 
La maison de Crébange portait d'argent à la face 
dp guettlle , escartellé de gueulles , la croix ancrée 
d*fjr (Huss. TEsc). 

Le siège de la seigneurie de Crébange était un an- 
cien cbâteau carré à quatre tours, qui fut à plusieurs 
reprises assiégé, et dont les ruines existent encore. 

— Était siège d'une cure de Tarcbiprétré de Varize, 
qui avait pour annexe Elzange alternativement avec 
Flétrange; elle dépendait de Tabbaye de Longeville- 
lez-Saint-Avold. 

Autrefois mi -partie Empire et Trois -Evéchés; 
rbambrc impér. de Wetzlar et baill. de Vie. — Droit 
romain et coût, de Catzenelenbogen et de révêcbé. 

— Fit partie du canton de Faulquemont dès son 
incorporation à la France. — A pour annexes les 
fermes de Belling, Mouzaïa, Scbellenbacb, Stein- 
bùsch et Metzing. 

Crblingerbach (RuissBAr ns). — II coule sur le 
territoire de la c"* d'Einchwiller et se jette dans la 
Rotte. 

Cr^py, cbâteau etb. c"de Pellre. — Crispiaetimy 875 
(abb. Sainte-Gloss. cb. Louis le Germ.). — Crepia- 
cum, 986 (conf. de Saint-Epv. D. Cal. II , pr. clxxxj ). 

— Critpeium, xii* s* (cb. abb. de Gorze). — Crispey, 
1181 (coll. Saint-Tbiéb. év. cb. Bert.). — Critpci, 
1190 (ibid.), — Crespey, 1337 (^^^' Saint-Clém. 
don. s. Tan). — Creppey^ 1^39 (cbron. doy. de 
Saint-Tbiéb.). — Cr^spy, Crepey, 1^39 (arcb. h. 
de V. AA, II). — Forte makon de Crepy, 1^80 
(cart. év. de M. t. IV, p. i64). — Cretpey, i5i6 
(décl. des fiefs^ man. de Sen. M. anc. art. Baud.). 

Le cbâteau de Crépy, élevé sur remplacement 
d'une ancienne forteresse fameuse an xv* siècle, s'ap- 
pelait la Cour-Renault (1730, dénombr. se sept.). 

— Il en dépendait une justice baute, moyenne et 
basse, 1683 (dénombr. 13 sept.). — Formait com- 
munauté avec Peltre. — Était annexe de la paroisse 
de Magny. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metx. 

— Fit partie du canton de Borny en 1 790 , passa 



dans celui deValiières sous l'organisation de fan m 
et dans celui de Verny en 1803. — Cbef-licu 
communal jusqu'au décret du 39 septembre 1809, 
qui le réunit à Peltre. 

Cr^pt, f. (f* de Sanry-«ur-Nied. 

Cbessompré ( RoissBAC de). — H coule sur le terriL de 
la c"' de Beuveillc et afflue à la Cnisne. 

Creutzberb, montagne et cbapelle, c^ de Forbaeb. — 
Capella sanctœ Crueû juxta Forbachum, 1 338 (sém. 
Saint-Simon s. l'an.). — Chapelle Sainte-Croix, 1 6 1 8 
(arcb. de Forbaeb). — Oberkireh, 1706 (pouillé 
de M.). — Critzberg, 1779 (Dur. Lorr.). — Her- 
mitage Sainte-Anne ( carte Cass.). — Creuti, (3uipelle 
Sainte-Anne (carte de l'Etat-major). 

Cette cbapelle remonte, dit-on, an x* siècle. 

Creutzerhopf, f. ff^ de Rolbing. 

Crevtzhoff, censé, c"* d'Erslroff. 

Crbctzwald-la-Croix, c*' de Bouzonville, à gauche de 
la Bisten . — Creutzvalte-la- Verrière , Ba»-Creutval . 
i633 (abb. de Bouz.). — CntevoW, 1680 (arcb. 
départ, dén. s. l'an.). — Craitvald, 1681 (dén. 
de mai). — Silva crueii, 1701 (arch. comm. gg. I, 
p. 35). — Criswald, 1731 (ibid. gg. III, p. a). 

— Critzwaldt -la -Croix, 1763 (carte Laibsse). — 
Critzwàldt, 1779 (Dur. Lor.). — En allemand : 
Kreuzwald. 

Ancien fief mouvant de l'évôché de Metz et siège 
d'une justice haute, moyenne et basse (1681, dé- 
nombr. de mai). — Cure dépendant de l'archiprétré 
de Saint-Avold , qui avait pour annexes Lauterhach 
et les censés de la Houve et de Wendelhoff. 

Autrefois Lorraine, par moitié avec le duc de 
Nassau; baill.de Boulay et cb. impér. de Spire, coût, 
de Lorraine et droit romain. — Fit partie, en J790, 
du canton de Bénis (district de Sarrelouis) et passa 
dans celui de Bisten sous l'organisation de Tan m , 
dans celui de Sarrelouis en 180 s. — Fut conservé 
par la France lors de la cession de ce dernier can- 
ton, et enfin incorporé à celui de Bouzonville par 
ordonnance royale du 80 février i8a8. — A pour 
annexes CreutzwaW- la -Houve, Creutzwald - Wil- 
belmsbronn, Warendt, la foi^ et ferme de Wendel- 
hoff et Weyerfeld, maison forestière. 
Crei}tzwali>-la-Hoi}ve, b. c"* de Creutzwald-la- Croix. 

— Houf, 1 7 3 1 ( arcb. comm. gg. III, p. 6). — Bouffe , 
1736 (ibid. p. 87). — Houff, 1738 (ibid. p. bg). 

— Houw, 1781 (ûfid. p. 9Ô ). — Critzwahli-la-Houve , 
1763 (carte Lafosse). — CreitzwakU ou la Houve 
de Merten (dict. Viv.). 

<r Village séparé du précédent par un ruisseau ap- 
pelé la Bisten ou la Houve de Merten^) (1779, Dur. 
Lorr.). — Sur le ban de ce village étaient des mines 
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de plomb exploitées sous les noms de ia Wildt, le 
Petit-Zel et le Gros-Zel ( Dur. Lor. ). — Annexe de la 
paroisse de GreuUwald4a-Croix. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Compris comme chef-lieu de commune 
dans le canton de Sarrelouis par arrête du 39 vendé- 
miaire an x. — Réuni conmie annexe à Creutzwaid- 
la-Croix par décret du 1 4 mars 1 809* et classé, avec 
cette commune, dans le canton de Bouzonvilie par 
ordonnance du ao février iSaS. 

Cbbutzwald-Wilhblmsbbonr, b. c"* de Creutzwald- 
la-Croix. — Wilhelmuthrun , 1793 (arch. comm. 
gg, III, p. 19). — Silva Wilhelmui Brun, 1726 
(ibid. p. /il). — Wdhebnsbroun'lèi'Creuizwald 
(dicLViv.). 

Wilhelmsbronn , ancien domaine du pn'nce de 
Nassau-Sarrebruck , fondé par un prince de cette 
maison dans la forêt de Warendt en 1 668 , fut cédé à 
la France en 1 766 , et depuis lors il ût communauté 
inséparable avec Creut£wald-la>Uouve. — Était une 
annexe de la paroisse de Creutzwald-la-Croix. 

La commune de Creutzwald-'U'ilbelmsbronn ren- 
ferme des usines considérables, des forges et des 
fonderies de fer établies en fj^b; une fonderie de 
plomb et une verrerie y étaient autrefois prospères. 

Criegblsbagh , vill. ruiné, c°* de Rahling. — Criêgel- 
bach, 1 1 ôo ( D. Cal. I , pr. s. Tan. ). — Griegetbaeh, 
Griegesbach, 1170 (Als. diplom. CCCXII). 
Village détruit vers le ii?* siècle. 

(iRoix AUX Trois- Jambbs (La), petit monument go- 
thique situé sur la route de Bouzonvilie, à 6 kilom. 
de Metz. Il est dû à la piété de Nicole Louve, qui le 
Gt ériger, vers ik^b, par Tarchitecte Jean de Cora- 
mercy. — Était une des croix de banlieue de la cité 
de Metz, xvi' s* (chron. de Ph. Vign.). 

Croix Cubillat (La) ou lbs Quatre- Abbres, c"* de 
PJappeville, au point culminant du plateau des 
Carrières. — C'est sur cet emplacement qu'avait 
lion, jusqu'au x?ii* siècle, le supplice des mallieureux 
condamnés à être brûlés comme sorciers. 

Cboix-de-Bellevue (La ), m*^ isolée , c"* de Rctonfey. 

Cboix-de-Fba^chisb (La), ancienne croix plantée sur la 
place de Morhange (D. Calmet, not. Lorr. \^ Mor- 
hange. 

Gioix-DE-LoBBAïKB (La), aubcTge, c°* de Plantières. 

Croix M^dar (La), plantée au-dessus de Plappeville, à 
Tembranchement des routes de Scy et de Lessy, 
à la gorge do mont Saint-Quentin (i636, Joum. 
J. Bauch.). 

Cbo^ienberg (Les vouebies db). — Elles comprenaient 
Haute et Basse Guénange, Guélange, Blcttange et 
Landrevange. 



Crooé, m*" sur la Nied, c"* de Pange. — Crève ^ 
xiT* s* (P. Fer. Obs. séc. p. 588). 

Croushatt (Ruisseau db). — Coule sur le territ. de ta 
c" de Morhange et se jette dans Tétang du Moulin- 
Neuf. 

Crusnes, à la source du ruisseau de ce nom, c'* d'Au- 
dun-le-Roman. — Crusna, 1 ûbh (cart. VilL f. 1 a'4 ). 
— Crune, nbU (abb. de Vill. liasse Crusnes). — 
Crtune, i3/ii (cart. de Vill. L l,c. a). — Cruine, 
i65û (carte dioc. Verd.) — Curra? x?iii* siècle 
(pouillé de Trêves). 

Siège d'un fief érigé en i663, mouvant de la 
prévôté de Villers-la-Montagne. — L'église dépen- 
dait de l'ahb. de Villers-Bettnacb , quoique faisant 
partie du dioc. de Trêves, comme cure du doyenné 
de Luxembourg. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers>]a-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fut classé, en 1790, dans 
le canton d'Aumetz et y resta jusqu'en 180a, où il 
passa dans le canton actuel. — Chef-lieu communal 
jusqu'au a juillet 181a , où il fut réuni à la com- 
mune d'Aumetz; érigé de nouveau en commune 
par ordonnance royale du la janvier i833. 

Crusses (Ruisseau db). — Il prend sa source sur le 
territ. de la commune de Crusnes, traverse les com- 
munes de Crusnes, Errouvil le, Serrouville, Fiilières, 
Joppécourt, Ville -au- Montois, Mercy-le-Bas, Ba- 
zailles, Boismoot, Pierrepont et Longuyon, sur une 
longueur de 36 kilom. , et se jette dans la Cliiers 
à Longuyon. — Cruna JluvioluSy 636 (test. diac. 
Grim.). — Cruna rivus, xii* s' (lim. Vird. corn. 
Rous. Pr. p. 11). — Cronne, 1370 (inv. des til. 
de Lorr. VIII, 106). — Rhuê Cruêtm, i34i (cart. 
Vill. f 1 18). — G-une, 1756 (carte Vaug.). 

Cueillerotte (La), m'", c"' de Sainte-Ruffine. 

CucNOT (Le), m'", c"** de Moulins-lez-Melz. 

CuLiE (RuissEAi DE la). — Prend sa source à Cbé- 
mery, traverse cette commune sur une longueur de 
i,35o met. et se jette dans la Nied. 

CuMONT, f. c"* de Cons-Lagrandville, à gauche de la 
Chicrs. — Cnlmont^ 1669 (arch. Lamb. Ao&t. 
III, a5). 

Le gagnage de Cuniont dépendait de ia seigneurie 
de Cons-Lagrandville (168a, déoombr. 9 fév.). — 
Censé seigneuriale dépendant de la paroisse et de la 
communauté de Confr-Lagrandville et faisant partie 
de cette scijneurie. 

CunETTE (La), m'" sur la Crusnes, c°* de Mercy-le-Bas. 

CuRLANGE, m", c^'de Tiercelet. — Lou moUn de Cur- 
tange, i385 (cart. Vill. t. I, H. 16). — CwBOtigp 
(dicL Viv.). 

CussiGNT, vill. c"* de Gorcy. — Cuppigney, W §" ( inv. d 
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lit. de Lorr. III, p. kg). — Cupsigney, \Ubti (acte 
d'aman). — En palois : Keu»m, 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice, re- 
levant de la prévôté, de Villers-ia-Monlagne ( 168 1 , 
dénombr. 3o sept.). — Était annexe de la cure de 
Sainl-Pancré. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de 
Longwy depuis sa création en 1790. — Chef-lieu 
communal jusqu'en i8to, où il fut réuni à la c"* 
de Gorcy par décret du 1 *i janvier. 

Gussni (RuissBAC db). — Prend sa source à Weyme- 
range, traverse cette commune sur une longueur de 
800 mètres et se jette dans la Moselle. 

GuTBT, c** de Longwy, à gauche de la Chiers. — Cuê- 
terei, 1 i&o(ch. abb. de Gorze s. Tan.). — CulturU, 
1176 (conf. de H^-Seille dans Berth. III, pr. xxiv). 

— Custereijf 1187 (ch.d'Ét. de Bar. dans D. Gai. 
V, pr. cccxxviij). — Ctuleryy \.koh (inv. des til. de 
Lorr. X, 3o/i). — Cullrey, i663 (t6iVi. VII , 287). 

— Cuttry, 1689 (dom. Barr. t. II). — Culiry, 
1766 (carte Vaug.). 

Gutry était le siège d'une seigneurie mouvant de 
la prévôté de Bricy (1681, dénombr. 7 juin), et, 
au siècle suivant, de la prévôté de Villers-4a-Mon- 
tagne ( 17^9, de Maill. Barr.). 

Gure au dioc. de Trêves (doy. de Baxailles). 



Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagnc , 
couL de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Villers-la-Moutagne et y resta jusqalen 
1803, où il fut classé dans le canton actuel. — 
A pour annexe le moulin de Ghénières. 
Gdvrt, c" de Verny, à gauche de la Seille.' — Cube- 
racum\ 765^(cart. Gorze, IV, a). — Cuveriaeus, 
933 (ch. d'Adalb. D. Gai. 11, pr. cxxxij). — Cuve- 
riaco, ç^36 (carU Gorze, ch. Olh. I). — Cuvereium, 
1999 (sém. Saint-Sim. de M. s. Tan.). — Cuvrey, 
1343 (coll. Saint-Sauv. acq. s. lad. date). — Cuve 
rey, lUgo (Joum. J. Aub.). — Cuvreyo, Cuvri, 
i544 (pouillé de M.). — Cuvery, i553 (Si^e de 
M. par Salignac). 

Fief lorrain sous la châtell. de Prény, siège d'une 
justice haute, moyenne et basse; passé à l'hôpital 
Saint-Nicolas de Metz par échange de 160& (inv. 
des tiL de Lorr. sup. p. 981 ). 

Était siège d'une paroisse faisant partie de l'archi- 
prétré du Val-de-Metz et dépendant de l'abbaye de 
Gorze. Elle avait pour annexes Pournoy-la-Ghétive, 
Goin-sur-Seille, Goin-Prayel, et les censés de Sabré 
et de Haulerive. 

Depuis 160&, Trois- Évéchés, baill. et couL de 
Metz. — Fut classé, en 1 790 , dans le canton d'Au- 
gny, puis passa en 1803 dans le canton actuel. 
— A pour annexe la ferme de Hauterive. 



D 



Dair (Ruissbau de). — Il coule sur le terril, de la 
c"' d'Aube et se jette dans le ruiss. d'Aube, affluent 
delà Nied. 

DAiR-RN-SAULifois , c"" de Pange. — Dein on Soi- 
noit, ihbo (acte d'aman). — Din , i54â (pouillé 
de M.). — Dun au Saulnoir, 169/1 (dén. Th. Alix). 
— Dam , 1 63 1 ( Joum. D. Flor.). — Din en Sau^ 
noyy 1683 (dénombr. lo oct.). — Den, xviii* s* 
(pouillé de M.). — Daim, 1769 (Dur. Lorr.). — 
Danium, Daim ou Dom (D. Gai. not Lorr.). — En 
patois : Dain en Sauneu. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France (1 689, dénombr. 
10 ocL). — Fut érigé en baronnie, en faveur de 
M. de Paris, le 9 mars 1730 (1766, D. Gai. not. 
de Lorr.). — Était de la paroisse de Beux, vill. de 
rÉvéchè. — Avait conservé, an xvm* siècle, la cha- 
pelle castrale d'un ancien château (Dur. Lorr.). 

Autrefois Barrois, baill. de Ghâteau-Salins, coût, 
de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1 790, du canton 



d'Ancerville (distr. de Morhange), de celui de Bé- 
milly sous l'organisation de l'an 111, et passa en 1809 
dans le canton actuel. 

Dale (La côte de), c'' de Devant-les-Ponts. — Ddle^ 
ban de Metz, 1/136 (cart. év. de M. t. III, p. 65). 
— Daille, per dever DaiUe, x?* siècle (chron. Jac. 
Huss.). — DaiUj zv* siècle (Joum. J. Aub.). 

Le vin de la côte de Dale était trè»-renommé au 
moyen âge; il mérite encore cette bonne réputation. 

Dalbm, c*° de Bouzonville. — Dala, 1179 (ch. abb. 
Bouz. s. l'an.). — Dalcheim, 1399 (abb. Longev. 
s. l'an.). — Le choiteanet maison forte deDalee, 
i3o3 (inv. des lit de Lorr. II, àoû). — La forte 
maison de Dalle, i337 (ibid. Un). — Dalheim, 
ibgfi (dén. Th. Alix). — Dalheim se traduit 
Maison dans le 90/^1779 (Dur. Lorr.). — DhaUem, 
1778-1780 (arch. départ. B. i35). — Dalheùn 
(carte de TÉtat-major). 

Fief lorrain sous la châtell. de Boula y (dénombr. 
de 1337, loc dL). »Ge fief, seigneurie de nom 
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el d'armes, a donné son nom à une maison d*an- 
denne chevalerie qui portait d* argent à la bande 
guivrée d'azur; il fut érigé en comté en 1 690 en fa- 
veur d^El. de HaraucourL — Siège d'une baronnie, 
ancien château miné (Dur. Lorr.). -»- Cure de l'ar- 
chiprétré de Varize, érigée le 99 septembre 1713 ; 
elle était à la collation du seigneur ^u lieu et avait 
pour annexes Elligen , FilstrolT et Velfling. 

Autrefois Lorraine , baill. de Boulay, cout.de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Bérus (district de . 
Sarrelouis) en 1790, de celui de Bisten sous Torga- 
nisalion de Tan jii , et passa en 1809 dans le canton 
actuel. — A pour annexes les fermes de Sonnenhoff 
et de Saint- Jean. 

Dalev (Hdissbac db). — 11 coule sur le territ. de la 
commune de Dalem el se jette dans le ruisseau de 
Bislen. 

Dalhbi'vgbabei (RmssBAc db). — Il coule sur le terriL 
de la c°* de Uost. 

Dalstbiiv, c°° de Bouxonville. — Dalsteiwn, ii3o 
(abb. Longev. bulle d'Alex. III). — Dalettein, 1919 
(abb. Vill. liasse Dalst. I). — Daleêtain, 1990 
(1^. cart. t. ï, P. 10). — Dalettem, i3i9 (ilnd, 
D. i4). ~ DaiUiem, lUU {ibid, D. 9). — U 
nuUery de DaUtein, i585 {ibid, B. i5). — DaUtain, 
1693 (terr. de Kédange). — DaUtenne, 1799 
(dénombr. 98 juillet). '— DaUtein ou Alstein, 1 779 
(Dur. Lorr.). — DoUtein (carte Gass.). 

Dépendait de la seigneurie el de la paroisse de 
Menskirchen ( vill. de TÉvéché). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzonville 
depuis sa création en 1 790. — A pour annexe Mens- 
kirchen. 

Davb (Bois DE la), forêt de 85 hectares appartenant 
aux hospices de Metz et située sur le tenit. de la 
c"' d'Omy, près de Pierjeux. 

Damb-Helalib (RoissBAo de). — Il coule sur le terril, 
de la c"* de Boulange. 

DammOhl (Lb), m^", c"* de Saint-Jean-Rohrbacb. 

DAiRi ( Lb ) , m'% c*^ d'AUondrelle. 

Dampblbub (Ruisseau db). — Il prend sa source à 
flayange , traverse celte c"* sur une longueur de 9 ki- 
lomètres et se jette dans la Fensch. 

Dampvitoux, c^" de Gorze. — Donivictour, 1901 (abb. 
Gorze,ch. s. Tan.). — Denvitour, xiii' s* {ibid. 
carU p. 953). — Denmtoux, 1&68 (inv. des tiL de 
Lorr. 1 , 53 ). — DantiUm , 1 59^ (dénomb. Th. Alix). 
•— DanvUlou, xvii* s* (Loth. sept.). — Dampu- 
rioux, 1756 (carte Vaug.). — En patois: Don- 
vitour. 

Siège d'une justice haute, moyenne et basse 

Moselle. 



( 1 68 1 , dénombr. 1 9 oct. ). — Village de la lerre de 
Gorze. — Annexe de la paroisse de Dommartin 
(Lorraine). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fil partie du canlon de Mars-la-Tour jusqu'en 
1 803 , où il fut attribué à celui de Gorze. — Chef- 
lien communal jusqu'au 3o janvier 1810, où il fut 
réuni à Hagéviile. — Érigé de nouveau en commune 
par ordonnance royale du 19 janvier i833. — 
A pour annexes les fermes de Marinboiset de Sorly. 

Daspicb, h. c°* de Florange, à droite de la Fensch. — 
Datpit, 1639 (Joum. J. Bauch.). 

On croit que Daspicb était une station romaine 
appelée Aepicium, qui se trouvait sur la route de 
Ghalon-siur-Saône à Bingcn (classif. de la commiss. 
de la carte des Gaules), entre Divodurum cl une sta- 
tion anonyme, à a3 kilom. ou 1 o lieues gauloises de 
Metz. On y a trouvé des substructions et des anti- 
quités romaines en grand nombre. — En patois : 
Daepi, 

Faisait partie de la communauté d'Ebange. — 
Annexe de la paroisse de Florange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. etcoul. de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Florange en 1 790 
jusqu'en 1809, où il passa, avec celle commune, 
dans celui de Thionville. — Fut annexe de la com- 
mune d'Ebange jusqu'au 9 juillet 1 8 1 9 , où il fut 
compris avec ce village dans la commune de Flo- 
range. 

Daspich ou AspiCB, ferme et moulin, c"' de Thion- 
ville, à gauche de la Fensch. — Etpich (labl. 
Parent.). 

Daubacb (Ruisseau de). — Prend sa source à Aidiing, 
c"* de Bouzonville , traverse les Icrrit. d'Aidling et de 
Ijouzonvillesur une longueur de 9 kilomètres et demi 
el se jette dans la Nied. 

Dauerthal (NiEDEB-), f. c"* de Slurzelbronn. 

Dauerthal (Obeb-), maison fpreslière, c"* de Slurzel- 
bronn. 

Dauheim, vill. ruiné près de Kœnigsmacker (Revue 
Aust. 1 8 5 ^ , art. Invasions ). — Daundorff ( ibid, ) . 
— Ban de Dauen, entre Kœnigsmacker et Calte- 
nom, 17/19 (dénombr. 5 avril). 

Ce nom est resté à un canton du ban de Mondorff. 

Daumebmbtbrbi, anc. mairie, sur le territ. de la c"* de 
Kœnigsmacker. — DanA«tm^an, 1681 (dénombr. 

^ du 19 déc). 

Elle faisait partie de la seigneurie de Câttenom 
(dénombr. 19 nov. 1706). 

Daumont, f. c°* de Hatrize. ^^Domon, Domnon, xvin' 
s* (pouillé de M. ). 

Dépendait de la paroisse de Uatriie. 
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DâXHorr, h. c"* de Bœrenlhal. — Daehihoff (dicl. 
topog. de M. Thilloy). 

Dbhliko , f. c°* de FolckliDg. 

Dbhuno, iii^ et tuilerie, c*^ de Folckling. 

Dbichebbacb (Rlissbau de). — Il prend sa source à 
OEutrange, traverse les c"" d^OEutrauge et d'Het- 
tange-Grande sur une longueur de 5,/ioo mètres 
et se jette dans la Kissel. 

Dbuib (Ruisseau db). — Il prend sa source à JuviUe 
(Meurthe), traverse les c"** de Flocourt,de Thi- 
noonville et de Tragny, sur une longueur de i o ki- 
lomètres, et se jette dans la Nied française près de 
Han-sur-Nied. 

Deutiivo, c*" de Boulay. — Denttng, tbhh (pouillé 
de M. ). — Deltmgen ,1671 (inv. des tit. de Lorr. VI , 
39).— Deitingen, 169/1 («*«<'• "I» 863). — Den- 
tmgue, 1 689 (dënomb. de Gréh.). — Dintingf 1 766 
(carte Vaug.). — Dmtm (carie Gass.). — En alle- 
mand : Dentingen, 

Appartenait au comté de Grchange et en partie 
à la seigneurie de Ghâteau-Rouge. — Réuni à la 
France en 1 793. — Cure de l'archiprêtré de Varize 
qui dépendait de Tabb. de Loutren. 

Droit romain et cont. de Catienelenbogen. — Fit 
partie, dès son classement dans le département, 
du canton d*Ottonville; y resta josqu^à la réorgani- 
sation de Tan tSos, qui le plaça dans le canton 
actuel. — A pour annexes la maison du Ban-Saiut- 
Jean, la ferme de Saint-Henri et le château de 
Welling. 

D1B111CHERMÛBL, m'", c"* de Manderen. 

Decribr-Sol (Le), auberge, c"' de Woippy, sur la 
route de Metz à Thionville (carte Gass.). 

Desibemont, colline près de Metz, sur le flanc de la- 
quelle se trouvait autrefois le village de Saint-Julien , 
rebâti plus loin lors de la construction du fort 
Belle-Croix : voy. ce nom. — Vmea ad ionetwn 
Desiderum, 9&5 ( abb..Sainte-Glo86. ch. Adalb. I). — 
Dezeremont, iShh (abb. Vill. M. 9). — Destirmont, 
i399(tM. M. i5). — Denremont, i55a (chron. 
J. Le Goul.). — La montaigne d'Eëirmont, i563 
(Siège de M. par Salignac). 

Destrt, c*" de Gros-Tenquin. — In palatio noitro apud 
Deêtracham, 835 (abb. Saint-Am. ch. Lie Déb. D. 
Cal. not. Lorr. v* Morhange). — €omitatui Destroch, 
966 (ch. abb. Vergav. D. CaL Pr. s. Tan.).— Com:- 
tatuê adDettrardo, 991 (t^tV^.). — Distroch, Dls^ 
torch, 1 1 1 4 (ch. ^. de Saint-Diey. D. Cal. s. Tan.). 

— Dextrix, 1 196 (ch.abb. de Salivai, D. Cal. Pr.). 

— Destrey, i3i5 (acte de repr.). — Deêtrich, 
Detteich, Detteich, i54û (pouiUé deM.). — D«- 
strich, 159Â (dén. Th. Alix). — Deutneq, 1681 



(dénombr. 37 juill.). — Diitriek, 1751 (ord. de 
Lorr. VIII, 999). — Deatracha, Dettrix, Deitrich, 
Dettricht, IHntnth, Deitroff, Dextroeh, htrieht, 
1766 (not. Lorr. v* Morhange et liste des vill.). — 
Dettryâ, Destrick ou Diitriek (dict. Viv.). — En 
allemand: Destrieh, 

Villa roya)^ sous les Cariovingiens. — Au x" siède, 
chef-lieu du comté de Destrieh ou Destroch. — Fit 
ensuite partie du comté de Morhange. — Durival dit 
que , de son temps , « on y voyait des ruines d^andens 
palais» (1779, Lorr.). -— Était siège d^une haute, 
basse et moyenne justice. — Cure de Tardiiprétré 
de Morhange, qui dépendait de la collégiale de Do- 
mèvre. 

Autrefois Lorraine, baîll. de Dieuze, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Morhange et passa en 1809 dans le canton actuel. 

— A pour annexes les moulins de Gansbach et de 
Talpct et le moulin Rouge. 

Dbutsgu-Kobrbtt, f. c^ de Stnnelbronn. — Voy. Ko- 
brett. 

Dbux-Fortainbs (RcrissBAD des). — Prend sa source i 
Méxy et se jette dans la Chiers à Réhon. 

Devatt-les-Powts, 1*' c" de Metz. — En DaiUe, en 
Briey devant Us pontt, xv* s* (chron. Praill.).— En 
vignes devant let ponts, xv* s' (ibid,). — Le hauU 
de Wacon de Briey et de Daile per-devant les ponts, 
X?* siècle (chron. Jac. Uuss.). — Devant les Pontz, 
i/i3o (ch. cath. s. Tan.). — Erreis le pont Thseffroy, 
iho'j (ch. cath. s. Tan.). — En hmdt de Wacon, 
de Bryê , de Daille , idgS (Joum. J. Aub.). -^Ulsle 
devant Metz, période révolutionnaire (certif. de 
civisme). 

«Les habitants de Devant-Ics-Ponts, communauté 
de différents habitants à la sortie des portes de 
France et de Pontiflroy de la ville de Metz , route 
de Metz à Thionville et à Briey, forment une com- 
munauté et sont de la paroisse Saint-Simon de la 
ville neuve de Metz. Il y a plusieurs belles maisons 
de plaisance sur le finage de cette communauté, vul- 
gairement appelées le Goupillon, le Sansonnet, la 
Ronde et la Folie. n ( 1 766, Stem.dép. Metz.) Cette 
déûnition, vieille de plus d^un siècle, est encore par- 
faitement exacte. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Mets. — 

— Fit partie, en 1790, du canton de Moulins, de 
celui de Lorry en Tan m, et fut classé en i8oa 
dans le canton actuel. — A pour annexes la Ronde, 
le Goupillon, la Bagatelle, le Sansonnet et la Maison 
de planches. 

DicKEififÛHL , m'°, c"* de Forbach. 

DiDiRG, h. c"*de Freistroff. — D^idmgen, tSgh (dén. 
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Autrefois Lorraine, baiil. deSarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Puttelange 
depuis 1790 jusqu^à Torganisation de 1803, qui le 
dassa dans celui de Sarralbe. — Commune en i8o3i 
il fut réuni à Puttelange par décret du 5 avril 1811. 

DiLLiiro , f. et m*", c"* de Bousbach , restes du village de 
Dittelingen. — Voy. Dittelingen. 

DiMMELBACH (RtissBAD db). — Il couIe sur lo territ. de 
la c"* de Soucht et se jette dans le Spiegelbach , un 
des affluents de TEichel. 

DiSTBOFP, c"" de Metzerwisse, sur le miss, de Bibiche. 
—1 Dilgendorfy 1 179 (abb. Bouz. ch. Alex. III). — 
Thiesdorf, 122^ (abb. Vill. H. i5). — Tieke»torf, 
i3io {ibid. R. 9). — Dieslorf, 1871 (arch. h. de 
V. AA. i5-22). — Diestorjf, DickoUtroJ, xt* s* 
(Berlh. \l). — Dûtorffz , i/i85 (Chron. J. Aubr.). 

— Dittorjr, i5ii (cart. Vill. II, v* 10). — Die- 
strojf, Dieêtorff, 1698 (terr. de Metzerwisse). 

Partie du village dépendait de la seigneurie de 
Metzerwisse ( 1776 , dénombr. a 3 déc.) et une autre 
de celle de Mcilbourg (1722, dénombr. 1" juin). 

— Dislroff, seigneurie de nom et d'armes, fief du 
comté de Luxembourg, avait donné son nom à une 
maison d'ancienne chevalerie qui portait de gueules 
au chef d* argent chargé de S ioêangea de sable 
posés en/asce, et selon Berth. {i,\l)de gueules à 
S losanges d^argent rangés en fasre. — Siège d'un 
vicariat résident dépendant de la paroisse de Metzer- 
wisse. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. etcoul. de Thion- 
ville. — Fit partie du canton d'Inglange de 1 790 à 
i8oa et passa, à celte dernière date, dans le can- 
ton actuel. — A pour annexes Stuckange et Kim- 
tzig. 

DiSTBOFP, h. c°' de Schwerdorff. — Distroff ou Istroff, 
h. ban séparé; cotnmunauté de Schwerdnrff, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. 

Fit partie, en 1790, du canton de Waldewisse, 
passa dans celui de Gross-Hemmestroff lors de l'or- 
ganisation de l'an m et dans celui de Bouzonville 
en 1803; toujours annexe de Schwerdorff. 

DrrHiiAB, cense-fief érigée le h octobre 1738 par le 
duc de Lorraine Léopold I", absorbée par le vil- 
lage de Schmittwiller, dont il fait aujourd'hui partie 
intégrante. — Diethemar, 1779 (Dur. Lorr.). 

DiTscHWiLLBB, audeo ban situé entre Holving et 
Sarralbe. — DilshwiUer, xti* siècle (arch. de Sar- 
ralbe, ff. t). 

DiTscnwiLLER , f. et m*" sur la Bosselle, c°* de Goche- 
rcn. — Dickeswilre , i365 (Kremer, Arden. Gescb. 



II, 609). — Dietzweiler, 16SU (dénombr. 7 mars). 
— DituchweiUr, 1 761 (ord. de Lorr. VIII, aSa ). — 
DitzvQler ou DtelzweQler, censé et ban très -isolés, 
Communauté de Forbach, 1 779 (Dur. Lorr.). — La 
censé de DietztveiUr, 1 782 (ord. de Lorr. XV, 1 38). 

— Dilschweiler (carte de l'Élat-major). 
Ditschwiller fut cédé à la France en 1781 et 

incorporé à la baronnie de Welferding. 

Autrefois Lorraine et Empire , baill. de Sarregite- 
mines, coût, de Lorraine. — Fait partie du canton 
de Forbach , comme annexe de la c°* de Gocheren , 
depuis sa création en 1790. 

Dittelingen, vill. ruiné. — Dietlingen, 1577 (trans. 
entre le seigneur de Forbach et ses vassaux). — 
Dutelmgetif 1594 (dén. Th. Alix). — Dittlmgen^ 
] 6 1 8 (arch. de la fam. Wendel, part, de la terre de 
Forbach). — Dieslingen, désert, t68A (dénombr. 
7 mars). — Diethlmg, 1 788 (terr. du ban de Ker- 
bach). — DilUngerhoff, xviii* s* (pouillé de M.). 

Village du comté de Forbach, détruit à la Go da 
i?ii* siècle. — Voy. Dilling. 

DoDEHoovEif , vill. c"* de Koussy4e- Village. — Duodm- 
hof, Daodenhojh, xi* s' (abb. Mettl. déd. biens). — 
Dudenhof, 1 i5o (ibid.). — En allemand : Doden- 
hofen bei Bodemaehem, 

Village de la mairie de Rentgen et de la seigneurie 
deRodemack (i685, dénombr. o mars). — Était 
une annexe de la paroisse de Rodemack. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Rodemack de 1790 
à 1803 , puis, à cette dernière date, passa dans celui 
de Gatlenom. — Gommune jusqu'au 1 3 avril 1811, 
réuni à cette date à celle de Rentgen-Basse, il en 
fut séparé par ordonnance royale du 6 janvier 1 836 
pour devenir annexe de Roussy-le-Village. 

DoLBAiif , m*" sur le ruisseau de Mance, c"* de Briey. 

— Lou mollin de Dolhay, ik^k (inv. des tit de Lorr. 
m,a5/i). 

' Etait annexe de la paroisse de Mance. 
DoLLEMBACH, h. c"' de NoussewiUer-lez-Volmunster. 

— Villa DoUenbach, 1829 (ch. Sturzelb. vente è 
l'abb. 83). — DoUenbach, 1761 (ord. de Lorr. 
Vni,39i). 

Hameau qui dépendait de la seigneurie d'Esch- 
willer, vassale du comté de Bitche. — Était une 
annexe de la paroisse de Volmunster. 

Autrefois Lorraine, baiU. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Volmunster 
depuis sa création, en 1790. — Autrefois commune; 
réuni à NoussewiHer-lez-Volmunster par décret du 
3 juin i8ti. 
Don AH6B VILLE, vill. c"* de Sanry-8ur-Nied, à droite de 
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la Nied. — DomengevUU, ihoh (liste des vill.). — 
UemangetHU, i^kk (pouillë de M.). — Demenge- 
viUe, lôg/i (dén. Th. Alix). — Poni-^-Dommange- 
vUU, 161 5 (abb. Saint-Vincent, liasse Domange- 
ville). — Le Pont (carte Gass.). — En patois : 
Demingevelle. 

Le pont de Domangeville, sur leqael on passe la 
Nied française, est très-ancien. — Fief mouvant de 
Tabb. SaintrVincent de Metz et siège d^une justice 
haute, moyenne et basse (1 ag^-t 61 5 , abb. Saint- 
Vincent, liasse Domangeville). — Il y avait aussi un 
fief dépendant du marquisat de Pange (1777, dë- 
nombr. 90 février). — Avait une chapelle, annexe 
de la paroisse de Pange. 

Autrefois Trois-Évôchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Maizeroy depuis 1790 
jusqu^à Inorganisation de 1 8oa , qui le Gi passer dans 
lie canton de Pange. — Ancien chef-lieu communal; 
fut réoni à Sanry-sur-Nied par décret du 3i juillet 
1819. 

DoMST, f. c" d'Allondrelle. — Damei ou Domez , m'*" 
forte avec justice de la paroisse de Longuyon «17^9 
(de Mail. Barr.). — Domei, censé, maison forte et 
justice, communauté de Longuion, 1779 (Dur. 
Lor.). — Daumey (carie Gass.). 

DoMPiBBBB, h. c"* d^Allamont, sur le niiss. de Longeau. 

— Domui Pétri curtit, 960 (cart. Saiiit-Pierr*, ch. 
emp. Olhon I"). — Allodium in Dompeyro, 968 
(abb. Sainte-Gloss. ch. év. Th.). — DeDomnopetro, 
io53 (pri. Dieul. D. Gai. II, pr. cclxiiii). — Dom- 
nuapetrtu, 1101 (ch. abb. de Gorze, s. Tan.). — 
Donuiapetra, lagS (abb. Sainle-Gloss. ch. Othon). 

— Ad dommum Petruin^ i4o6 (abb. Saint-Maur. 
ch. év. Thier.). — Dompierre en Wœpwre, ^^gô 
(inv. des lit. de Lorr. H, p. 176). — Dompierre en 
Woivre^ 1689 (dom. Barr. 1. 1). 

Franc-alleu, siège d^unc haute, moyenne et 
basse justice appartenant à la prévôté de Gonflans, 
relevant du comte de Bar, 1 396 (loc. cit.) , et appar- 
tenant à Tabb. Sainte -Glossinde. — Diocèse de 
Verdun; annexe de la paroisse d'AUamont (doyenné 
de Pareid , archid. de Woëvre ). 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coul. de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Gonflans depuis 
sa création en 1790. — Ghef-lieu communal jus- 
qu'au 9 avril 1811, ou il fut réuni à la commune 
d'Allamont. 
DoHPBix , c"° d'Audun-le-Roman. — Ad Domnum Age- 
rieum, 1069 (cath. Verd. bul. Léon IX). — Domp- 
marie, i3i6 (inv. des tiL de Lorr. IX, p. 91). — 
Domnutrie, i356 (ibid.). — Dammarie, i357 
{ibid, p. 33 ). — Dommary, 1609 (ibid, V, p. 1). 



— Dommery, i656 (carte dioc. Verd.). — Domery 
ou mieux Dom Airy, 17/15 (Bous. Hist. Verd.). — 
Dom-ry, Domnut Byut, 17^9 (de Mail. Barr.). — 
Domeryou Domnpry, 1779 (Dur. Lorr.). — Dotnna 
Maria? Dommus Agericu»? (D. Gai. nol. Lorr.). 

Haute, moyenne et basse justice appartenant 
au roi. — Diocèse de Verdun; annexe de la pa- 
roisse de Piennes (doyenné d'Amélie, archid. de 
Woëvre). 

Autrefois Barrois , baill. dxtain , couL de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Xivry-le- Franc 
en 1790, de celui de Gircourl sous Torganisation 
de Tan m, et passa en 1803 dans celui d'Audun-le- 
Roman. — A Bertrameix pour annexe. 

DoMPROBST, seigneurie, haute, moyenne et basse jus- 
tice, située sur le ban de Metzerwisse. 

Faisait partie de la seigneurie de Meilbourg. Ses 
habitants portaient le titre de DomprobituU , 1681 
(dénombr. du 8 juillet). 

DoRBAGH (RcissEAu de). — Prend sa source à Ober- 
dorff, traverse les communes d'Oberdorff, Ghâteau- 
Rouge, Vœlfling, Scbreckiing, sur une longueur de 
7 kilom., et se jette. dans la Nied. 

DoncouRT-LEZ-GoRPLANs, c*" de Gonflans. — Dodonit 
curtii, 886 (abb. Gorz. ch. év. Bob.). — Doncort, 
i3i6 (abb. S. Symph. liasse Giraumont). — Don- 
cour t-en-Jamity, i565 (inv. des til. de Lorr. V, 5). 

— Donicourt, ib^k (dom. Barr. II). — Doncuria, 
Domnicuria (D. Gai. not. Lorr.). — En patois : 
Donco. 

Siège d'un fief lorrain sous la prévôté de Gon- 
flans (i565, av. et dénombr.). — En 17^19, le roi 
en était seul seigneur (de Mail. Barr.). — Chef-lieu 
de fait d'une paroisse étendue de l'archipr. d'Ha- 
trize, ayant pour titre Saint-Marcel, mais dont le 
curé était à Doncourt, et qui avait poiu* annexes 
Bruville, Burtricourt, Urcourt, Villers et Voingville. 

— Il y avait à Doncourt un ermitage avec une cha- 
pelle sous le vocable de Saint-Nicolas. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
MihieL — Appartint en 1790 au canton de Joua- 
ville et passa sous l'organisation de Tan m dans le 
canton actuel. — A pour annexe le moulin de Voing- 
ville. 
Do!vcoDRT-LBZ-Loi«6CTON, h.c°*de Beuveille. — Doinf.- 
court, 1689 (dom. Barr. II). — Domcourt, 1766 
(D. Gai. not. Lorr.). — Doncourt les-Beuville , 1779 
(Dur. Lorr.). 

Gure du dioc. de Trêves (doy. de Bazailles). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-MihieL — Fait partie, depuis 1790, du ran- 
ton de Longuyon. — Ghef-lieu communal jusqu'au 
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9 décembre 1 8 1 1, où un décret le réunit à la c"' de 

Beuveille. 
DoNiiBicMÔBL, m"* sur le ruiss. d^Âspelt, c'^de Beyren. 
DoBLOR, forges, c"' de Longuyon. — Dorlon ou Dor- 

loti , 1 8 a 5 ( tabl. Par. ). 

Fonderie de fer établie à la fin du xth* siècle par 

les moines d^Orval , et qui s^alimente des mines de 

Saint-Pancré. — Ancienne censé de la communauté 

de Longuyon. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, eout. de 

Saint-Mihiel. 
DoBLOR (Ruisseau db). — Goule sur le territ. de Vezin 

et de Charency et afflue à la Chiere. 
D0B50T, c**" de Gorze, à gauche de la Moselle. — Dor- 

mncwn viUa, 986 (cart. Gorze, ch. emp. Othon I*'). 

— Domat, XI?* s* (abb. Saint-Arn. s. lad. date). — 
Domeyf xv* s' (clir. Jac. Huss.). — Donnot, 1ÙÙ7 
(cari. év. de M. t. II v", p. 60). — Domaut, 1668 
(Joum. J. Aub.). — Dounot, i635 (Journ. J. 
Baucb.). — Domo, 173a (carte Bug. dioc. Met). 

— Doma (carte Gass.). — En patois : Domat, 
Avait une chapelle desservie par le curé d^Ancy, 

dont Dornot était annexe. Était également un des 
hameaux qui composaient cette cooununauté. 
Autrefois Trois-Évôchés, baill. et cont. de Metz. 

— Fait partie du canton de Gorze depuis sa créa- 
tion, en 1790. — Ghef-lieu communal jusqu'au 
si3 mai 1810, où un décret le réunit à Ancy-sur- 
Moselle. — Érigé de nouveau en commuue par 
déeret du 3i décembre 1869. 

DoBST, f. et m^" sur le ruiss. de la Home, c** de Roi- 
bing. 

DoBST, b. c°* de Walscbbronn. — Le» cemes de Doret, 
1761 (ord. Lorr. VIII, «91). — Lickerêoff, 1755 
(Tune des censés. AU. de Bitche, P a 6). — «Gense 
fief du comté de Bitche et de la communauté de 
Walscbbronn; c'était autrefois un village^), 1779 
(Dur. Lorr.). Il dépendait de la paroisse de Walscb- 
bronn. 

Aafarefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. 

DoBfiLLBBs, h. c** de Flétrange. *- Durveiller, i68t 
(dénombr. 3 1 octobre). — DorvUle, xtiii* s* (pouillé 
de M. Portef.). — OrviUé, OrviUe, xtiii* s* (reg. 
état civ.). — DorviUer, 1756 (D. Gai. not. Lorr.). 

— DourviUe (carte Gass.). — En patois : DeurviUé, 

— En allemand : Dorweiler, 

Siège d'une cure de Tarchiprétré de Saint-Avold, 
dépendant de Tabbaye de Wadgassa; avait pour 
annexe Basse-Vigneulle. 

Autrefois Trois-ÉvéchÀ, bailL de Vie, cout. 
de Tévéché. -^ Fait partie du canton de Faul- 



quemont depuis sa création en 1790. — Ancienne 
commune réunie à Flétrange par décret du 3o juin 
1810. 

DoLBBACH (RuissBAD db). — U coulo sur k terril, de 
la c°* de Flétrange et va se jeter dans la Nied près 
d'Elvange. 

DouBS^HiL, c"" de Saint-Avold. — DourekdaUeym , 
i34i (abb. de Longev. s. Tan.). — DourdaUteim, 
1 3/1 3 (inv.de8tit.de Lorr. VII, i56).— Dûrikakn, 
i365 (Kremer, Arden. Gesch. II, 609). — Dureh- 
dal»ain,iii* siècle (abb. Longev. s. Tan i5oi ). — 
Dourckdahle, 1687 (inv. des tit. de Lorr. I, aài). 
— Dourchdalhaim , 1 596 (dén. Th. Alix). — Durre- 
dhal, 1619 (inv. des tit. de Lorr. I, 16/1). — Dur- 
daie, 1660 (abb. Longev. s. Fan.). — Dourdal, 
i664 {ibid,), — Dardai, 1681 (arch. départ. B. 
80). — DurâdalUf 1696 (bail. abb. Longev. s. 
Tan.). — Durchdalen, Dordale, xviii* s* (pouiilé de 
M.). — Dhordal, 1761 (ord. de Lorr. VIII, 389). 

— Dorthai ou Dordhal, 1766 (D. Gai. not Lorr.). 
— DotirciAa/ (carte Gass.). — En allemand : Dourck- 
dedlen, 

La seigneurie de Dourd'hal appartenait à Tabbaye 
de Longevillc-lez-Saint-Avold. — Dépendait de la 
paroisse de Longeville-lez-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouiay, cou t. de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis sa création en 1790. 

DouRD^uAL (RuissBAD db). — Prend sa source à la fon- 
taine de Dourd'bal , traverse la c"* de ce nom sur 
une longueur de 1 kilomètre et se jette dans Tétang 
de Réder. ^ 

DouBois, m^, c°* de Ghâtel-Saint-Germain. — En 
patois : Lo Dauroué, 

G'est un des quatre moulins que fait toiuner le 
ruisseau de Ghâtel. 

DousBACHiB (RuissBAu db). — Prend sa source ù Bi- 
biche, traverse cette c^ et celle de Filstroff, sur une 
longueur de 5 kilomètres, et va ensuite se jeter dans 
la Nied. 

Dbbibobh (Ruissbau db). — Il coule sur le territ. de 
la c"* de Hargarten-aux-Minea et se jette dans la 
Bisten. 

Dreihait (Étabg), c"* de Longeville-lez-SaintrAvold. 

— Il présente une superficie de a hectares. 
Dbbt-Pbter-Stbiii . — On donne ce nom à trois grasses 

pierres armoriées qui , en 1 608 , ont servi de bornes 
aux territoires de Lorraine, de Nassau et de Hanaa, 
et auxquelles viennent aujourd'hui aboutir les bans 
de Meisenthal et de Soucht (Moselle) et celai de 
Rosteig ( Bas- Rhi n ). 
Dboffbacb (Ruissbau db). — Prend sa souvoe à la fon- 
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teine de la Rose, traverse U c"* de Vohiieraiige sur 
one longueur de i kiiom. et se jette dans le Grande- 
bach , affluent de F Alselte. 
DaoGRT, h. c^ de Piblange. — Draehenm, 1 137 (abb. 
Vill. ch. EL de Bar.). — Draehtimaehên, 1 91 a {ibid, 
cart 1 1, A. 7). — Draehenachem, 1 91 5 (ch. abb. 
de Bous.). — Drûchenaehm f 1996 (cart Vill. t. 1, 
D. lA). — Dragnach, 1996 (Und, tl, D. 1). — 
DreUingêis, DreMtingm, i960 {ihid, T. U), — Dre- 
dungen, Dreêchingi, 1966 {ibid, t. II, 9). — Druê- 
nêif 1970 {ibid, t. I, P. 1 ). •— Druenea, 1980 
{ibid. P. 6 ). — Droeney, 1 990 {ibid, P. 9). — Dra" 
wenehê, 1996 {ibid. 1. 1, p. 76). — Droueni, Druo-^ 
gni, i3oo {ibid, t. I, p. 5). — Druêmy, 1809 
(pouilié de M. Portef.). — Drawenêy, idi9 (ch. 
abb. de Boue.). — Druene, 1896 (cart. Vill. t. I, 
p. 9). — Dreêtingin, i34i {ibid. C. 9). — Dreê- 
9inga, 1893 (ibid, t. II, 67). — Dreuingen, i/i83 
{ibid. h). — Draeknach, Drêchinga, i5i8 {ibid. 
p. 98). — Droeereneyum , Dromeneyum, Dnmve- 
neyum, Draehnaeh, Draehenaeh, t^kh (pouilié de 
M.). — Drackmaeh, Drei*sebach, thgk (dën. Th. 
Alix). — Drachnaehen , i683 (ch. abb. de Bonz.). 
— Dromjf, 1697 (Icrr. abb. de Bouz.). — Drauny 
(carte Cass. ). — En allemand : Trechingen, 

Faisait partie de la communauté de Bockange. — 
Siège d^une cure de Tarchiprétré de Kédange , qui 
avait pour annexes Bockange et Piblange; elle dépen- 
dait de Tabb. de Bouzon ville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, cout.de 
Lorraine. — Fit partie du canlon de Bnrtoncourt en 
1790 et passa en 1 809 dans celui de Boulay. 



Dboitadmort, vill. c** de Jamy, sur TYron.^ Ùrmitû" 
mont, 1 889 (inv. des tiLde Lorr. V, 87 ). *- Droîfair- 
moni^ th'jh {ibid, III, 958). — /Voifa/monI , i5G5 
{ibid, V, 5). — Droictaumimt , 16R9 (dom. Barr. 
t. I). — Droit-cU'Mont , 17^9 (do Mail. Barr.). 
— En patois : Onutaunum, 

Droitaumont formait, avec la Grango-le-C)iA- 
telet et la Ville-au-Pré, un fief mouvant de la 
châtell. de Conflans(dénombr. do iGaf); inv. des 
tiL de Lorr. V, 3 1 ). — Était annexe de la paroiiso 
de Jamy. 

Autrefois Barrois, baill. de Bricy, cout.de Saint- 
Mihioi. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Friau- 
ville et passa dans celui de Gonflons lors de Torga- 
nisation de Tan m. — Chef-lieu communal jusqu'au 
8 novembre 1 8 1 o , où un décret le réunit à la c"** 
de Jamy. 

DnoDiN (Li ban), seigneurie foncière sur le (orrit. dç 
Louvigny. 

Du-Psi-DEVANT (Ruisseau de). *- Il prend sa source à 
Liéhon , traverse les villages de Vemy, de Goin et de* 
Pommerieux sur une longueur de 5,500 mètres rt 
se jette dans la SeiUe. 

Du-Psi-LA-DAME (RuiisfAC de). — Il prend sa source 
dans Tétang de Vulmont, traverse les r"'* de Vul* 
mont ( Moselle) et de Thésey (Meurtlie) sur une lon- 
gueur de 1 kilomètre et se jette dans la Seille. 

DuBBACH (Ruisseau de), c** de Fsrschwillcr; se jett** 
dans le Moderhach. 

DuasE!! , h. détruit du comté de Bitche : emplacement 
ignoré. — Dumen, 1170 (Als. diplom. ccuni, 
charta de finibus Lotbaring. in Vosago). 



E 



Ebahgb, vill. c^ deFlorange, sur la Kripsbacb. — Ile- 
bimgen, 1 169 (abb. Vill. liasse Brehain) — Ebanr- 
giê, t986(abb. Jost. bdl. Grég. IX). — Ebbtngeiif 
1579 (arch. départ. B. 968). — Ebbange^ 1667 
(dàiombr. 9 décembre). •— Hibamge, i 7^6 (carte 
Yaog.). — En allemand: Ebingen. 

Dépendait de la seigneurie de Florange ( 1681 , 
déoombr. 81 décembre). — D y avait aossi une 
mélairie fraodie dépeodaiit de la seigneurie de Ber- 
trange (1799, dénombr. i6 juillet) et one autre 
dépendant de b seigneurie de Betlai^ ( 1 789 , dé- 
oombr. 7Jiifflei)» — Était annexe de b pannsse de 
rlorai^e. 

Âotrelbb Trois-Évéchés, baHi. et coot de Tbion- 
viile. — Fil parfie àm canloa de Florange en 1 790 



et fut classé dans celui de Thionville en 1809. — 

Ancien chef-Keo communal, réuni é Florange par 

décret du 9 juillet 1 8 1 9. 
EsAsr, f. et m**, c** de Conflans. 
EsEBBACH , m^, c** de Liederscbeit. — Etait &nm!%9 de 

b paroisse de Walschlmmn. 
EtERBAca (Ruisseau b*). — Prend sa sotirce A Tétang df 

Robr, près de b Nain-dn-Pnm^, fomm \m éUnfpt 

de Haspebcbetdt et se jette dans b Htm» êU'ditn 

sous de Bousaewiller. 
Easasf.^a. — Vov. VAHi/-EBfBSis« et hut§-K»MUHnt*. 
Ebebsbcbl, m'^ c** de Far^li^TSfrHUT, 
EszRsvnixcB , «r de htmttmf'^, — EwêmnUri, E*h 

retniUr, 1918 (eart. Vill, (. 1, V. 9%), — t^$ 
% J990 (abb, Wad, 99m Pthw, I, M^n. 



72 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



Eweriweikrf 1 809 ( pouillë de M. Porlef. ). — Eberch- 
weilUr, i368 (inv. des til. de Loir. Vil, i56). 

— Everivuiller, 1 /io5 (al)b. Saint-Ara. 8. Tan). — 
Ebettwilr, i436 (cart. Vill. t. I, D. a). — Eberg- 
millerium, ififiS {ibid. II, f* 3). — Ebertvueiller, 
i5ii (i6ïrf.II,63). — Ebertmeilerium , iba'] (ibid. 
v« 89 ). — Ebertwiller, EbertweileTf 1 bhh (pouillé de 
M.). — Ebei'ssweiller, iSgA (dén. Th. Alix). — 
Ebersweiller oiiEurouville, xvii' s* (pouillé de M.). 

— Ebertsweiller, i6a5 (arch. liospit. de Sierck, 
1. 1 , p. 1 3 ). — Ermesweiller, 1 766 (cari, de Vaug. ). 

— En allemand : Eberaweiler. 

Fief lorrain de la prévoie de Sierck (dénombr. de 

1/167, ^^^- ^^^ *^'- ^® ^^^^' ^^' ^^^)" — ^' mouvait 
en 1 681 du roi de France et était siège d'une justice 
haute, moyenne et basse (dénombr. du 3i juillet). 

— Eberswiller était le siège d'une cure do Tarchi- 
prélré de Kédange, qui dépendait de Tabb. de 
Rethel et avait pour annexes Férange, Hobling, 
Ising et Labruch. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonviile, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
viile depuis sa création , en 1 790. — A pour annexes 
Férange, Ising et Labruch. 
Eberswilleb (Petit-). — Voy. Petit-Eberswilleb. 
Éblakûe, c'*"deBoulay, à droite de la Nied. — Ebling, 
1606 (pouillé de M.). — EbUngen, 1681 (dé- 
nombr. i4 juin). — Evionge (carte Cas».). — En 
allemand : Eblingen. 

Éblangc faisait partie , avec Valmunstcr et Bemcl- 
fang, de la mairie d'Holling et relevait du comté de 
Oéhange (dénombr. de 1688). 

Ancienne annexe de la paroisse de Valmunster, qui 
fut érigée le i** octobre 1751 en cure de Tarchi- 
prétré de Kédange. Avant. cette érection, il y avait 
sur son ban trois maisons ^ui dépendaient de la pa- 
roisse d'Ottonville. — Cette cure dépendait de Tabb. 
de Metlach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton d'Ottonville en 1790 
et passa eu 180 a dans le canton actuel. 
Ebbirg , vill. c*^ de Tenteling. — Evring , 1 55 1 (pouillé 
de M. Portef.). -*- Everingen, 168a (dénombr. 
o septembre). — Evering, 168/i (terr. abb. de Saint- 
Avold). — Ebringen, l'jbi (ord. de Lorr. VllI, 
98a). — Ebering (cartes de Gass. et de TÉlat^ 
major). — En allemand : Eberingen, 

Dépendait de la seigneurie de Lixing-lez-Rouh- 
iing (168a, dénombr. septembre). — Était une 
annexe de la paroisse de Tenteling, archiprétré de 
Saint-Arnuald. 

Autrefois Lorraine, baiil.de Sarregoemines, ooat. 



de Lorraine. — Fit partie du canton de Putlelange 
en 1790 et passa en i8oa dans celui de Forbach. 

— Commune au commencement du siècle, Ebring 
fut réuni à ia municipalité de Tenteling par décret 
du a décembre 1811. 

EcBEVETER, aucicu étang. près de Bérig (1787, arch. 

départ. £ lao). — Voy. Eschwilleb. 
Égodte-sul-plbut, m*", c" de Pournoy-la-Grasse. — 

Annexe de cette paroisse, xviirs* (pouillé de M.). 
ÉcRETissE, anc. m^ sur la Bosselle, c"* de Waldwisse. 

— En patois : Egrewies. — En allemand : Krêbsmihl, 
ÉcREvissE (L'), auberge, c"* de Vallières. 
ÉcuELLES (BuissEAu DEs). — 11 coule sur le terri t. de 

la commune de Jury et va se jeter dans le ruisseau 
de Saint-Pierre. 

Édakge, h. c"* de Fameck. — Aditigias, 9^9 (cart. 
Gorz. f. 108). — Aidingen, 1680 (dén. s. Tan.). — 
En allemand : Edingen, 

Fit partie du canton de Florange en 1 790 et pana 
en 180 a dans celui de Thionville. 

Ederswiller, f. c"^ de Puttelange; aujourd'hui ferme 
de Welschhopf. — Ederweiller, xviii' s* (pouillé 
de M.). 

A de tout temps fait partie de ia communauté de 
Puttelange (Dur. Lorr.) et était annexe de la pa- 
roisse de Hecken-Banspach (xtiii* siècle, pouillé 
de M.). 

£dli5g, h. c°* d'Anzeling, à droite de la Nied. — Edê- 
lingin, 1186 (cart. abb. VilL t. 1, E. a). — Edêl- 
nigen, Edelingen,ibgU (dén. Th. Alix). — EdeUn, 
xvii' s* (terr. abb. do Bouz.). — Edlingen, x?ii* s* 
(Sierck, dom.). — OEdlingen, 1617 (terr. abb. 
de Bouz. ). — Odling, 1756(0. Cal. not. Lorr. ). — 
Edeling ou Œdeling (on prononce OUin)^ 1779 
(Dur. Lorr.). — Edeling ou Aidling (dict. Viv. ). — 
En allemand : Œdlingen, 

Dépendait de la seigneurie de Bérus ( 1 683 , dé- 
nombr. 9 a novembre). — Annexe de la paroisse 
de Freistroff. 

Autrefois Lorraine, baill. de BoaionYille,couL de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzonviile 
depuis sa création, en 1 790. — Chef-lieu communal 
jusqu'au a9 juillet 181 1, où un décret le réunit â 
la commune d'Anzeling. 

EecELSHABDT, c"" de Bitche. — EgtUkart, i3a9 (abb. 
Sturz. 83, Yente à Tabb.). — EgeUthart, 1692 
(Hertzog Edels. chron. 111, 5 a). — EgeUhardt, 
1751 (ord. de Lorr. VIII, 390). — Igelthard, fjbb 
(atl. de Bitche, f i5i). — IgêUKart, 1771 (ord. 
de Lorr. XII , 4oa ). — EgeUharde (carte Gass. ). 
Était annexe de la paroisse de Bitche. 
Autrefois Lorraine, comté et bfdil. de Bitche, 
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coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de Bitche 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Neuzinzel, Waldeck (hameau et château). Bélier- 
slein et la papeterie. 

E0DBL8HARDT (Ruisseau de l^^tang d^). — Il prend sa 
source au Stockbronn , traverse les c"" de Bitche , 
Eguelshardt, Philipsbourg, sur une longueur de 
3 kilom. , et se jette dans Tétang de Niederbronn. 

EicH, h. c'**deSarralhe, à gauche de TAlbe. — Eigen, 
i3i6 (abb. Slurxeibr. g'j v*, vente à Tabb.). — 
Eychen, 169/1 (dén. Th. Alix). — Eichen, maison 
franche, 1779 (Dur. Lorr. III, ia4). — Eichi fief 
(ibid,), — Eichen ou ExcK (dict. Viv.). 

La métairie d^Eichen , dépendant de la seigneurie 
de Sarralbe, était réputée maison franche; elle fut 
érigée en fief par le duc Léopold , le 1 j août 1701, 
en faveur de Marie de Sabourelle. — Était annexe 
de la paroisse de Sarralbe. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarralbe 
depuis sa création. 

EiCHEL (Ruisseau d"). — 11 prend sa source près de la 
Petite-Pierre, dans le département du Bas^Rhin, 
entre dans celui de la Moselle près d'OErmingen , 
lui sert de limite avec le Bas-Rhin , et se jette dans 
la Sarre. — Eigel (Dur. Lor. I, a66; III, la/i). 

— Eiguel (ihid.). — Ruisieau det Glands (inv. des 
tit. de Lorr. II, /ia3). — Le Leyguel{D. Cal. not. 
Lorr. ). 

EicHFLSBBne, m*" forestière, c" d' Eguelshardt. 
EiDEXHEiM, censé détruite, c"' de Montbronn. — Ban 
d'Eidetiheimer, i^bb (Atl. de Bitche, f i4a-i/»3). 

ElDENBEMMERSMLHL OU AnECEERSMÛHL, OU OUCOre Da- 

LEiMtHL, censé, c°* de Soucht. 
EiDEitsHEiM , m'°, c°' de Soucht. 
EmcHwiLLER, c°° de Gros-Tenquin. — Emwilre, 1 196 

(cart. Vill. 1. 1, p. a). — Eiiwilre, 1 a 85 (Kreraer, 

Arden. Gesch. II, 37^). — Ancheweiler, 1387 (inv. 

des tit. de Lorr. VI, 64). — Eynswilz, 1 /i3i (arch. 

h. de V. AA, 19). — Engsweiler, i5ia (inv. des 

tit. de Lorr. VII, 86). — Eintchtoeilery lôg/i (Bibl. 

nat coll. Lorr. C. 85). — EnsêwetUer, i^gh (dén. 

Th. Alix). — Eynschweyler, xtii* s" (Loth. sept.). 

— EtnBweiller, xvii* s* ( Episc. met. temp. ). — 
Engweillerf 161a (inv. des tit. de Lorr. X, 7g). 

— EinMchevUleTf 1688 (dénombr. du comté de 
Gréhange). — Eingviller, 1761 (ord.de Lorr. VIII, 
aga, éd. de juin). — AinsteiUer, Eintviller, Eich- 
viUer, 1766 (D. Cal. not Lorr.). — EnaviUerf 
1756 (carte Vaug.). — Ein»wUlei\ EntzweiUer ou 
IngweiUer, 1 779 (Dur. Lorr.). — Emchweiller, an x 
(arrêté des consuls du agvendéin.). — Enchwtller 



(carte Cass.). — Einckviller {carie de TEtat-major). 

— EmcheweiUeTf Enttweilkr, Einnmller ou Ingweiir- 
ler (dicL Viv.). — En allemand : Entchweiler. 

Village du comté de Morhange; dépendait en 
partie du marqmsat de Faulquemont; en partie 
arrière-fief du comté de Créhange. — Siège d*un 
vicariat résident de la paroisse de LandrofT. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Morhange en 
j 790 et fut, en 1 8oa , classé dans le canton actuel. 

— Réuni à LandrofT par décret du 3o octobre 1 8 1 3 , 
il fut de nouveau érigé en commune par ordon- 
nanco royale du la janvier i833. 

EiRCHWiLLER (RuissBAD d"). — Proud sa source dans 
la fontaine d^Einchwiiler, traverse cette commune, 
ainsi que celle de LandrofiT, sur une longueur de 
1 kilom. et se jette dans le ruisseau de la Rothe. 

La fontaine d'Eiochwiller formait un étang qui 
appartenait par moitié à la Lorraine et au prince de 
Nassau. 

EiKSBRBAGH (RuissEAU d"). — Il prend sa source à 
Vaudreching, traverse cette commune et celle de 
Rémelfang sur une longueur de 1 kilom. et se jette 
dans la Nied. 

EissoLMOKT, village ruiné, c°' de Mance. 

ff II ne reste de ce village que la chapelle Saint- 
Pierre» (xviii* s% pouillé de M.). 

Elance, h. c"* de Weymerange, sis au pied du mont 
Saint-Michel. — HelUdange, i3aa (cart. abb. 
de Vill. H, 3). — HeUdange, i/ia6 (1^^.). — 
ElUngen, 1681 (dénombr. ao mai). — EUange, 
1697 (lerr* ^6 Weymerange). — Uelange (carte 
Cass.). — Eu allemand : EUingen, 

Village du marquisat de Rodcmack, siège d'une 
haute justice (1681, dénombr. ao mai). Il y avait 
aussi à Elaoge une censé franche dépendant de la 
seigneurie de la Grange (1 706, dénombr. 3i mars). 

— Annexe de la paroisse de Volkrange. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. deTliion- 

viile. — Fit partie, en 1790, du canton de Catte- 
nom; fut placé dans celui d'OEulrange sous Torga- 
nisation de Tan iii;classéde nouveau en 180a dans 
le canton de Cattenom, il en sortit en 1811 pour 
être incorporé dans celui de Thionvillc. — Ancien 
chef-lieu communal quand il appartenait aux can- 
tons d'OEutrange et de Cattenom, il fut réuni à 
Weymerange -TervilJe, canton deThionville, par 
décret du a 8 décembre 1811. 
Élance (Ruisseau d'). — Prend sa source à la c^te 
Saint-Michel, traverse la commune de Weymerange 
sur une longueur de a,5oo mètres et se jette dans 
la Moselle. 



Moselle. 



to 
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Elicb, h. et m^ sur la Nicd, c^ d'Alzing. — Elig , 
1 7 1 5 ( lerr. de Brettnach ). — Hélig , xyih* s* ( pouillé 

de M.). 

Faisait partie de la communauté d^Alzing et de la 

paroisse de Tromborn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonviile, coût, 
(le Lorraine. —^ Appartient au canton de Bonzon- 
ville depuis sa création , en 1 790. — Alzing et Eiich , 
réunis à Vaudreching par décret du 3o mars 1819, 
furent de nouveau érigés en communes par ordon- 
nance royale du 13 janvier i83d. 

Klt2 (Ruisseau d'). — Prend sa source à Nondkail, 
traverse la commune d^Ottange sur une longueur de 
d kilomètres et entre dans le Luxembourg . où il se 
jette dans TAlzette. 

Klvangb, c"^ de Faulquemont, sur la >iied allemande. 

— Ilbinga, iisi (abb. Longev. conf. des biens). 

— Hehinga, 1210 {ibid. ch. s. l'an.). — Ylmnga, 
i3o7 (ibid. acquêt s. Tan.). — EUntiga, iSSa 
(pouillé de M. Portef.). — Ehingen, 1/177 (cart. 
év. de M. l. V, p. ai 3). — EUwingen, i5oi (abb. 
Longev. s. Tan.). — EUevange, 1671 {ibid.). — 
Elwingen, Elbingen, ibgk (déu. Th. Alix). — 
Elbingen,!^ Il* s* (Loth. sept.). — Elvingen, 1606 
(pouillé de M.). — Ellevingen, 1681 (dénombr. 
96 août). — Alvange, 1681 (dénombr. 5 nov.). 

— Ilvange, 1689 (abb. Longev. s. Tan.). — En 
allemand: Elwingen. 

La vouerie du lieu appartenait a Tabbaye de 
Ix)ngeville-lez-Saint-Avold (i683, dénombr. i/i 
mars) ; la même abbaye y possédait une seigneurie 
foncière. — L^abbaye Saintr-Pierre de Metz y avait 
une seigneurie, haute, moyenne et basse justice. La 
haute vouerie était au comte de Créhange, 1688 
(dén. dudit an). — Annexe de la paroisse de Flé- 
trange; avait une chapelle qui dépendait de la cure 
de Créhange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Faulquemont 
depuis sa création, en 1790. A pour annexe le 
moulin Neuf ou Pefiermûhl. — La maison d'El- 
vange, de nom et d'armes, portait d'urgent à un 
loup rampant de sable (Arm. man.). 

Klvon (Bdissbau d'). — Prend sa source à Villers- 
Stoncourt, traverse les villages de Bazoncourt, Vau- 
cremont, Villers-Stoncourt et Ancenille, sur une 
longueur de 9 kilomètres, et se jette dans la Nied 
française. 

Elwiller , vill. c** de Loupershausen. — Ehillerf 1 .^) 1 a 
(inv. de Lorr. r^^pr. des héril. Arrêt.). — EUmller, 
1606 (pouillé de M.). — EluviUert, i684 (lerr. 
abb. de Saint-Avoid). — Elweiler, 1761 (ord. de 



Lorr. Vni, a9i). — Ellweiller, 1766 (D. Cal. oot. 
Lorr.). 

Siège d'un fief et d^nne justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France (1689, dén. 
s. l'an.). — Annexe de la paroisse de FarschwiUer. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemincs, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Puttelaiige 
en 1790; fut das^té en 180a dans celui de Sarre- 
gueroines. — Chef-lieu communal jusqu'au 98 dé- 
cembre 1 8 n , où ui) décret le réunit à Loupers- 
hausen. 
Elzange, c°" de Meizerwisse , à droite de la Canner. — 
Elcangeê, ]3/ii (inv. des tiL de Lorr. 111, p. a36). 
— Elfinga, Eeeinga, EUinga, Helzinga, iSUk 
(pouillé de M.). — ^ Ekin, xvii* s* (Loth. sepL). — 
EUingen, i636 (abb. VilL liasse Elzange,!). — 
Elzingen, 1693 (terr. de Kcd.). — EUangey 17)9 
( terr. de ValmestroflT). — En allemand : EUingen. 

Était le siège d'une cure de l'archiprétré de Ké- 
dange, qui dépendait de l'abbaye de Bétliel et avait 
pour annexes Walmestroiï et la chapelle Saint- 
Nicolas. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et couL de Thioii- 
viile. — Fit partie du canton d'inglange de 1 790 
à 1809, où il fut classé dans le canton actuel. — 
A Walmestroff pour annexe. 
Elzi.xg, h. c"* dcBuding, sur la Canner. — fUingen, 
i639 (abb. Vill. liasse Lux.). — Elzin, 1680 (dén. 
arch. dép.). — Eluingen, 1681 (dénombr. i"oct.). 
— Eltzing, 1698 (terr. de Metzerwisse). — llzin, 
] G99 (terr. de Veckring). — En allemand : llttingen 
an der Kanner. 

Dépendait des seigneuries de Fontoy et du 
Hackemberg et était siège d'une justice haute, 
moyenne et basse (1681, dénombr. 1 *' oct. , et 1 7^8 , 
dénombr. 10 fcv.). — Elzing dépendait de la com- 
munauté de Buding et de la paroisse du Hackemberg 
(dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évécbès, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie jusqu'en 1809 du canton d'in- 
glange et fut classé à cette date dans celui de Met- 
zerwisse. 

C'est sur le territoire d'EIzing que se trouvait la 
station romaine de Carakusca : voy. ce nom. 
Elzikg, m'" sur la Canner, c"* de Hombourg-Kédange. 

Séparé de son ancienne communauté lors de la 
division du territoire en 1790, il suivit Homboni*{; 
dans le canton de Luttange jusqu'en 1809 , où il fut 
classé dans celui de Metzerwisse. 
EivcBBFiBBRG, C*" de Bohrbach. — Einchenberch, 1571 
(inv. des tit. de Lorr. VII). — Echemberg, 1696 
(dén. Th. Alix). — Encherberg, 1 761 (ord. de Lorr. 
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VIII, 991). — £iiffcem6«rg,i756(D.Cal.noLLoiT.). 

— Enchebergy 1 771 (ord. de Lorr. an*; du 1 8 juin). 
Annexe de Sierathal; avait une chapelle desservie 

par le curé de cette paroisse. 

Village de la mairie de Bening et de la seigneurie 
de Bitche. 

Autrefois Lorraine, comté et baill. de Bitcbe , cont. 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Lemberg de 
1790 jusqu^à i8oa, où il fut classé dans le canton 
actuel. — Enchenberg a pour annexes les fermes de 
Guisberg et d'Heiligenbronn et Termitage de Sainte- 
Vérène. 
Ehgblbagh (Bgisseau d')ou BuissBAu diFabscbwillir. 

— Voy. Farschwillbr (Bcisseau de). 
Er-Mo-itant-la-Côte, écart, c" de Moncbeux. 
Errbrt, c*" de Vigy. — Uunneriaca villa in pago MtueU 

lenie, 898 (Mém. Ac. M. 1870, p. libo). — Ane- 
rioeum, 1181 (abb. Saint-Vinc. ch. év. Bertr.). — 
Henerey, laaû (carL Vill. l.I, H. i5). — Hennery, 
1335 (ibid, l. Il, f. i84). — Ennerey, i356 (ch. 
abb. Saint-Arn.). — Annerey, i3i5 (pouillé de 
M. Portef. ). — Anerey, 1 3 1 7 ( abbé Saint-Vinc. liasse 
Norroy-le-Veneur). — Haultehetel-d'Ennery, xv* s" 
(cart. év. de M. t. IV, p. 61). — Annery, 1/108 
(chr. doy. deSaint-Thiéb.). — Anery, i-'i37 (ibid.). 

— Annerey, ililii (abb. Saint-Vinc. liasse Ennery). 
— Hautrchoitel-d* Ennery, 1/180 (cîart. év. de M. t. IV, 
p. 166). — Aignery, i5i6 (mém. Ph.de Vign.). 

— Anereyum, Annereyum , Anneceyum, Enneceyj 
i564 (pouillé de M.). — Eneri, i638 (Journ. J. 
Bauch.). — Uenery, i6A/i (abb. Saint-Vinc. liasse 
Ennery). — Ennereyum^ 1668 (ibid.). — Ennerie, 
1 7 1 3 ( fonds de Malte , inv. liasse U ). 

Était siège d'une cure de Tarchiprétré de Bombas , 
dépendant de Tabb. Saint-Vincent de Melz, qui 
avait pour annexes Ghailly, Bugy et On val. — Il y 
avait à Ennery une petite commanderie de Tordre 
de Saint-Jean , donnée à Thôpital de Metz en 1 337. 

— Le château d'Ennery, qui existe encore, était 
vaste et bien fortifié. Quoiqu'il fût une propriété 
particulière, il entrait dans le système défensif du 
pays, et en temps de guerre le roi pourvoyait à son 
commandement. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coul. de Melz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Argancy, fut 
classé lors de Porganisation de Tan m dans celui 
d'Antilly et passa en 1803 dans le canton actuel. — 
A Mancourt pour annexe. 

Ek!«rrt(Buissbad d'). — Prend sa source à la Mai*e 
aux Seigneurs, traverse les communes d'Ennery et 
d'Ay sur une longueur de 9 kiiom. et demi et se jette 
dans la Moselle. 



EnTRAiieB, h. c"* d'OËutrange. — Enstringa, i5A4 
(pouillé de M.). — HenUrange, 1736 (terr. de Mol- 
vange). 

Annexe de la cure d'OEulrange; avait une cha- 
pelle desservie par le curé de cette paroisse. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût. deThion- 
ville. — Fit partie du canton d'OEutrange de 1 790 
à 1809 et passa à cette dernière date dans le canton 
de Cattenom. — Anrien chef-lieu communal, réuni 
à OEutrange par décret du 19 octobre 1811. 

EsviE. — Voy. Cer8bVe!Ivib(La) et Graiigb-d*biivib(La). 

Épakge, f. c" de Gharleville. — Eppange, 11/17 
(cari. Vill. E. 1). ~ Epinge, 1168 (ibid, E. 5). 

— Epingen, 1186 (ibid. E. 9). — Etpekange$, 
1310 (abb. Saint-Arn. ch. Th. c** de Bar). — 
Appingis, 1395 (cart. Vill. F. U). — La Grainge- 
d*Appanges, i3ii (ibid. E. 3). — Epengen, 1694 
(dén. Th. Alix). — Eppanget, 1637 (cart. Vill. 
S. 3). — Espange ou Etping, xfiii* siècle (Alph. 
Bugnon). 

Epange faisait partie de la communauté de Belle- 
Fontaine , annexe de Villers-Bettnach , et appartenait 
avec ce village à la paroisse de Gharieville. 

Autrefois Lorraine, baill. de BouzonviUe, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, de 1790 à 1809, du 
canton de Burtoncourt et passa à cette date dans 
celui de Vigy, — Ancienne dépendance de la c"* de 
Villers-Bettnach, Éponge fut réuni à la c°* de 
Gharieville par décret du 10 mars 1809. 

Epeckbruiir, m'°, c"* de Soucht. 

Épiez, c^" de Longuyon, à droite de la Ghiers. — 
Epie, 1573 (inv. des tit. de Lorr. V, 9 9/1). — Epie- 
tum, xvii* s' (arch. pri. Vill.-le-Bond , GG i,p. 19). 

— Eêpiez, 1619 (i^firf. IX, 3i8). — Epiey, 17/19 
(de Mail. Barr.). — Epiez en Woivre, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Expiée (carte Gass.) — En patois : Epi. 

Fief lorrain relevant de la châtell. de Sancy. — 
Gure du diocèse de Trêves (doy. de Longuyon) qui 
dépendait de Tabb. de Juvigny. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-MihieL — Fit partie, de 1790 à 1809, du 
canton de Gharcncy; fut classé à celte date dans 
le canton actuel. Béuni à Gharency par décret du 
10 avril 1819; érigé de nouveau en commune par 
ordonnance du 7 avril i84o. — A pour annexes les 
fermes de Manleville et d*(Jrbulle. 
£ppi?(G, c** de Volmunster, à gauche de la Schwolb. 

— Eppingen, 1/199 (arch. H. de V. AA, II). — 
Eping, 1771 (ord. de Lorr. XII, 699). — Hetping 
(Delisle, carte du cours du Rhin). — Eppingen 
(carte Gass.). 

Village du comté de Bilchc et de la prévôté de 
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Rimling. — Siège d^an vicariat résident, dépendant 
de la paroisse de Volmouster. 

Autrefois Lorraine, bail), de Bitche , coiil. de Lor- 
raine. — Epping fait partie du canton de Volmunster 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Urbach, le moulin de Fundmûbl et une tuilerie. 

Non loin d'Epping existaient les ruines d'un châ- 
teau féodal dont on ignore même le nom , mais qui 
parait avoir appartenu aux sires d'Ulweiler ( Bavière ). 

Epping (Boisseau d*). — il prend sa source dans les 
prés d'Epping, traverse cette commune et celle de 
Weiskirch sur une longueur de a kiiom. et se jette 
dans la Schwolb. 

Eppirg, anc. censé de la paroisse de Freistroff, xviii* s* 
(pouillédeM.). — Eppingen, iSgi (dén.Th. Alix). 

Ebb&ixthal, h. et scierie, c^ d'Eguelsbardt 

EficifiNG, c'^de Volmunster. — Orchingen, ibc^k (dén. 
Tb. Alix). — Ei-chmd, 1761 (ord. de Lorr. VÎII, 
391). — Erchingen, 1755 (atl. de Bitche, f. 34). 

— Evtchin, 1779 (Dur. Lorr.). — Gùttei'ktrch , 
XVIII* s* (pouillé de M.). — Erthingen (carte Gass.). 

— Erc^ûi^^ (carte de TÉtal-major). 

Village du comté de Bitche et de la prévôté de 
Rimling. — Faisait partie de la paroisse de Gui- 
derkircb. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Loi^ 
raine. — Fait partie du canton de Volmunster de- 
puis sa création, en 1790. — A pour annexes Gui- 
derkirch et les m'°* d'Arnet et de Schiffersmûhl. 
Erchikg (Ruisseau D*). — Prend sa source dans les 
fontaines d'Erching, traverse les villages d'Erching 
et de Guiderkirch sur une longueur de 5oo met. et 
se jette dans la Bichenholtz. 
Erleparo (Bar d*). — Si^e d*une haute, moyenne 
et basse justice sur le territ. de Dalstcin, mou- 
vant de la seigneurie de Freistroff (1681, dénombr. 
3i oct). 
Erlbiihopf, f. c" de Gros-Tenquin. — EUnerhojff'(cavle 
de rÉtat-major). 

Fondée en 1818 par le comte d'Helmstadt. 
Erlbnhùtt ou Potashûtt, f. c" de Sturzclbronn. — 

Appartenait à Tabb. de Sturzelbronn. 
EfiLEiiMiJss ou Eblbbmoos, f. c"^ de Sturzelbronn. — 

Appartenait à Tabb. de Sturzelbronn. 
Ebhbstwillbb , c"* de Sarralbe. — Emesweillei% 1779 
(Dur. Lorr.). — EmeswtUer (carte Gass.). 

Village du comté de Puttelange, fondé le 8 no- 
vembre 1 6o3 par le comte Ernest de Mansfeld et 
la Rheingrœfin Julienne, daipe de Puttelange, sa 
femme. — Faisait partie de la paroisse d'Hecken- 
Ranspacb. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût. 



de Lorraine. — Appartint, de 1790 à i8oa, au 
canton de Puttelange ; fut classé à cette dernière date 
dans le canton actuel. — A pour annexe Hecken- 
Ranspacb. 

Ernbstwiller (Partie d'), h. c*^ de Puttelange. 

Ebpelhofp, anc. ferme sise entre Yutz-Haute et lilange 
(carte Gass.). 

Errouville, c*° d^Audun-le-Roman , sur la Grusne. 

— HeruvinivilUif 960 (cart. Saint-Pierr. ch. emp. 
Oth. !•'). — Uermunmlla, 993 (ibid. Oth. III). 

— Arumvilla, 1137 (abb. Vill. ch. El. de Bar.). — 
Aovilla, 1 178 (cart. abb. Viil.t. I, B. a). — Lacente 
d'HarrouvUle, i2ist {ibid. H. 1). — HarewainviUe , 
iaa8 {ibid. H. 1). — Arouvillej ta 55 (Gh. Ferry 
de Lux. Berlh. V. Pr. xtiii). — AurouvUle, Acerou- 
ville, 1391 (inv. des tiL de Lorr. Il, A07). — 
HarrouviUe devers Longouy, i/ià3 (cart. abb. Vill. 
t. Il, f. ao&). — EroviUe, ibgU (dom. Barr. II). 

— Arouville, i638 (abb. Vill. liasse Harouville, ï). 

— EsrouviUe, 1688 (ibid,). — RouvUle, Xfiii* s' 
(ibid.). — En patois : Arâvelle, 

Siège d'un fief érigé par Louis XIV en 1687 et 
confirmé par Léopold en 1718, avec justice haute, 
moyenne et basse. — Gure du diocèse de Trêves, 
doyenné de Luxembourg, dépendant de Tabbaye 
d'Echternach. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers- la -Montagne, 
coût, de Saint'Mihiel. — Fit partie du canton d'Au- 
metz de 1790 à 180a; passa à cette date dans le 
canton actuel. 

Erstmûhl, m'", c"' de Gros-Rederching. 

Erstrofp, c'" de Gros-Ttînquin. — Erttoif, 1 179 (abb. 
Vy^adg. bul. d'Alex. Ill ). — iïr»lro/, 16/11 (arr.de 
réunion de 1680). — Engclstroff, i56/i (pouillé 
de M.). — Entorff, ibgb (arch. de Saint-Avold, 
ch. du duc Gharles du 1 1 sept.). — Hentroff, i656 
(not. Lorr. v" Hingsange). — Entrojf, 1756 {ibid, 
liste des vill.). — Ertdroff, 1 78/i (dénombr. 1 déc). 
Franc-alleu de Tévéché de Metz, réuni plus tard 
à la seigneurie de Robrbach, qui appartenait aux 
comtes de Gréhange. — Annexe de la cure de Gros- 
Tenquin; avait une chapelle desservie par le curé 
de cette paroisse. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
révôché. — Fit partie, en 1790, du canton d'Hel- 
limer; passa dans celui de Bislrofifsous Torganisation 
de Tan m, et eu 1 80 a dans celm' de Gros-Tcnqmn. 
— A pour annexes le moulin et la tuilerie de Sche- 
nel et la ferme de Kreulzhoff. 

Erzahgb, c°° de Thionville. — Eresengis, 875 (abb. 
Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). — Heritingetf 
96a {ibid. ch. év. Tbier.). — Eri$engi$^ 973 {ibid.). 
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— Eraingii, i6o5 {ibid. liasse Hayange). — En- 
kange, 1686 (dom. gën. de Metx). — En alle- 
mand : Ertmgm. 

Étail annexe de la paroisse d^Hayange. 
Autrefois Trois-Évéchës, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fil partie , en 1 790 , du canton de Hayange; 
passa lors de Forganisation de Tan 111 dans celui de 
Sancy et en 180 a dans celui d*Audun-Ie-Roman. 
Classé dans le canton de Thionville par arrête con- 
sulaire du 39 vendémiaire an x, réuni une seconde 
fois au canton d'Audun-le-Roman par arrêté con- 
sulaire du 9 pluviôse an x, Erzangc a été encore 
séparé de ce dernier canton et réuni de nouveau à 
celui de Thionville par une loi du 38 avril 1 85/i. 

KsBACH (RuissBAC D^). — Prend sa source â Brettnach , 
traverse cette c^ sur une longueur de 5 kilom. et se 
jelte dans la Nied. 

EscHBRAKGE, c*" de Gattenom. — EtkirinclUngos , 898 
(abb. Neum. ch. év. Rob.). — Encheringa près 
Wolmerangeê , 1896 (cart. abb. ViU. t. I, E. 6). — 
Enseringaf Entchritiga , Erucringen , Kinschringen , 
i5û4 (pouillé de M,).''-Eintchringen, 1673 (dioc. 
Lux. Berth. VIII, ko), — Emchringe, Eteherance, 
1 686 (gén. Metz. dom.). — Eriêchrange, Enter ange, 
1696 (terr. de la c""). — Henerange, Euerange, 
1735 (terr. de Molvange). — En allemand : Eêch^ 
ringen. 

Dépendait de la seigneurie d*Ottange (1681, dén. 
168a). — Était si^e d'uns cure de Tarchiprétré 
de Thionville qui avait Molvange et les chapelle et 
dmetière de S*-Willibrod pour annexes ; cette cure 
dépendait de Tâbb. de Munster de Luxembourg. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Het- 
tange; passa lors de Torganisation de Tan m dans 
cdui d'OEutrangc et en 180 3 dans le canton ac- 
tuel. — A pour annexes Molvange et la ferme de 
Bouch. 

EscHEBAiiGx(RuissBAc d'). — Coule sur le territ. des 
c*^' d'Escherange et de Volmerange et se joint à 
TAlzette dans le grand-duché de Luxembourg. 

EscHwiLLEB, viU. c"* de Yolmunster, à droite de la 
Schwolb. — Ecketmlre ,1371 (arch. de Sarrebrùck ; 
Kreraer, Arden. Gesch. II, 355). — Eckiitxnlre, 
1371 (ibid.). — EgkUwilre, 137^ (ch. abb. de 
WemerswiUer, Groll. orig. Bipont. 1,33). — Exkeê- 
tnlre, Hexhewihre, 1396 (Kremer, Arden. Gesch. 
H, 383). — Eschweiller, tbgk (dén. Th. Alix). — 
Eichweiler, 1773 (ord. de Lorr. XII, A 3 3). 

Ane. seigneurie vassale du comté de Bitche. — 
Le château féodal d^Eschwiller existait au xii* siède. 

— Était annexe de la paroisse de Yolmunster. 



Autrefois Lorraine, baill. de Bilche, coût, de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Yolmunster de- 
puis sa création. — Chef-lieu communal jusqu^au 
1*' février 181 3, où il fut réuni par décret à la c" 
de Yolmunster. 

EscHwiLLRR, anden étang et censé dépendant de la 
mairie de BistrofT et de la seigneurie de Hingue- 
sange (1683, dénombr. 1 5 janvier). — Escheviller, 
ikh^ (cart. év. de M. t. II v% p. 68). — £»cAipt7fer, 
1/1^7 {ibid, t. lY, p. 61 ). — Echeveyer, 1787 (dé- 
nombr. s. Tan. ). 

EscHwiLLBB (RcissBAo d"). — Coule sur le territ. de 
la c"* de Yolmunster et afflue à la Schwolb. 

EsLiifG (RuissBAu d'). — Prend SB source à Férange, 
traverse les c°" de Hestroff et d^Anzeling, sur une 
longueur de li kilomètres, et se jette dans la Nied. 

EssBT (Bar d' ) , c"* de Woippy. — Bannum de Aeeya, 
1 3 1 6 (pouillé de M. Porlef. ). — Ban d'acier, 1 535 
(acte d'aman). 

Le ban d'Essey formait avec la Grange-d*£nvie et 
la Grande-Maxe une seigneurie, siège d'une justice 
haute, moyenne et basse, qui relevait de Tabb. de 
Saint- Yincent (1681, dénombr. 3 juin). 

EsTiRO, ban d'un ancien village, c°* de Hestroff. — 
Esting houff, 1739 (terr. de Hestroff). 

Etabtg (Rdissbad db l'). — Coule sur le terrU. de la 
commune de Dain-en-Saulnois et afflue au ruisseau 
d'Aube. 

Etaivg de FnBiSTBorr (Roissbau db l'). — Coule sur le 
territ. de la commune de Freistroff et se jette dans 
la basse Nied. 

Étarg de Mart (RuissBAu DE l'). — Coule sur le 
terril, de la c" d' Arraincourt et se jelte dans la Rotte. 

Étarg de Rode (Ruisseau db l'). — Coule sur le terril, 
de la c"* de Morhange et se jette dans la Pelile- 
Seille (dép* de la Meurlhe). 

Etasg de Yallebarge (Ruisseau de l'). — Coule sur le 
territ. de la c"' de Yallerange et se jette dans le ruiss 
de Lensbronn. 

Etarg du Mouur-Nbuf (L'), sur le territ. des c°*' de 
Conthil et de Morhange. — Il présente une super- 
ficie de A 5 hectares. 

Étaro Neuf (L'), sur Te territ de la c"' de Longeville- 
lez-Saint-Avold. — Il présente une superficie de 
1 hectare. 

Étargs (Les), c"" de Yigy, à gauche de la Nied. — 
Lez EitauM, i/io/i (liste des vill.). — Le chaatel 
dez Estant, 1690 (Journ. J. Aubr.). — Tenchen, 
allas Lestanche ou les Estanges, chasleau, 1596 
(dén. Th. Alix). — TencKen, aliàs VEstang ou 
les Estangs, xvii* siècle (nomend. abb. de Longev.). 
— En allemand : Tennscken, 
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La paroisse des Étangs était située dans un hameau 
nommé la Betwerie, qui ne fut qu'assez récemment 
réuni à la commune principale; une autre partie 
du village était le hameau de la Bruyère, La liste 
des communes du pays Messin, au xvi* siècle, 
porte , à la place des Etangs , la Beuverie et la Bryère, 

— Siège d'une cure de Tarchiprétré de Noisseville, 
qui avait pour annexes Bonféy et la Bruyère; elle 
dépendait de Pévôché de Metx et de la collégiale 
Notre-Darae-la-Ronde. 

Autrefois Lorraine, haill. de Boulay, coût, de 

Lorraine. — Chef-lieu de canton en 1790 (distr. 

de Boulay) ; passa lors de l'organisation de l'an m 

dans celui de Vry, puis , en i8oa, dans le canton 

actuel. — A Bonféy pour annexe. 
Étahgs (Les), anc. étang de 7 hectares situé dans la 

c°' des Étangs (Statist. Colchen, p. 34). — Il est 
actuellement desséché. 
Ettihg, vill. c"*" de Bohrfjach, sur TEichel, près de son 

embouchure dans la Sarre. — Aeltingen, 1671 (dén. 

Th. Alix). — Huttingen, 1766 (D. Cal. not.Lorr.). 

— Euingen, 1761 (ord. de Lorr. VIII, ai a). — 
Euing, 1771 {ibid. XIÏ, ^37). 

Village du comté de Bitche et annexe de la pa- 
roisse d'Achen. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemincs, coût, 
de Lorraine. — Etting , réuni à Achen par décret du 
5 avril 1811, fut érigé de nouveau en commune 
par ordonnance du 1 a janvier i833. « 

Ktzelbacii (Rcisskau de l'). — Prend sa source à 
Cournc, traverse la commune de Falck sur une lon- 
gueur de 5 kilom. et se jette dans le Bisten. 

Etzling, vill. c"* de Kerhach. — Etzlingen, 1677 (pr.- 
verb. de la reconn. de la terre de Forbach). — Est- 
lingen, 1 766 (D. Cal. not. Lorr.). — Etseling (carte 
de Cass.). 

Village du comté de Forbach et annexe de la 
paroisse de Kerhach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , coût» 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création , en 1790. — Commune en 1801, 
la municipalité de Behren-et-Etzling fut réunie à 
celle de Kerhach par décret du 3i juillet 181a. 

ËDLEfiKOPXym*"' forestière, c°* de Bœrenthal. 

Étargb, h. c°* de Breistroff-Grande , sur le ruisseau de 
BoUer.— -^ng«fi,i/i5o (carLabb. Vill. II,v'*73). 

— Elfingen, ib'ja (dioc. Lux. Berlh.VIII, 4o). — 
Emngei, Eawingen, 1681 (dén. aa mai). — Eving, 
1 756 (carte Vaag.). — En allemand : Ewingen. 

Village de la seigneurie de Cattenom , siège d'une 
justice haute, moyenne et basse. — Faisait partie 
de la mairie de Hagen et de ia paroisse d'Usselskirch. 



Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Rodemack de 1 790 
à 1 80 a ; passa , à cette date , dans le canton de Catte- 
nom. — Ancien chef-lieu communal; fut réuni à 
Breistroff-Grande par décret du 9 février 1810. 
EvBRDORrr, h. c^'de Kirschnaumen. — EvertUnf, i5ûa 
(inv, des tit.de Lorr. VI, 181). — Effendorjf, 1694 
(dén. Th. Alix). — Evendorff, Eventroff, 1736 
(aborn* du ban, arch. départ.). 

Village de la prév. et du dom. de Sierck. 

Annexe de la par. de Kirschnaumen , dioci-se de 
Trêves (doyenné de Perl). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût de 
Lorraine. — Il fait partie, depuis 1790, du canton 
de Sierck. — Ancien chef-lieu communal réuni à 
Kirschnaumen par décret du 1 4 août 1811. 
ÉvRA?iGE, c**° de Cattenom. — Ehiringon inpago Riz- 
zigowe, 963 (abb. Saint-Max. Tr. ch. comt. Ida.). 
— Everingen, xiii* s' (ibid, décl. biens). — Ebrin- 
gen , 1617 ( terr. abb. de Bouz. ) . — Everin , Evring^ 
1737 (terr. de Rentgen). — Evring, village mi- 
partie Empire , 1 7 56 ( Stem. dép. Mos. ). — Ecrange , 
1 7 56 ( carte Vaug. ). — Evrengen , Euwringen ,1757 
(dénombr. 6 mjirs). — En allemand : Eweringen. 

Était siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse , mouvant du roi de France (1757, 
loc. cit.), dont faisaient partie Hagen et Eysing. — 
Était annexe de la paroisse de Frisange (dioc. de 
Trêves, doyenné de Remich). 

Autrefois Troi^-Évéchés , baill. et coût, de Thion- 
viUe. — Fit partie, de 1790 à 180a, du canton de 
Rodemack; passa, a cette dernière date, dans celui 
de Cattenom. — Ancien chef-lieu communal du dé- 
prtement de la Moselle, il fut réuni , par décret du 
la avril 1811, à Frisange (Luxembourg, et alors 
commune du département des Forêts); réintégré 
dans la Moselle en vertu du traité de 1 8 1 à . — A pour 
annexe la ferme de Hezelter. 
Etsirg, h. c"* de Rodemack. — Heinza villa, 1067 
(abb. EchL ch. duc Gérard). — £tm, 1757 (dé- 
nombr. 5 mars). — Eising, uni* s" (pouillé de M. ). 

Fief mouvant du roi de France, siège d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse ( 1757, loc. ciL) qui 
comprenait Hagen et Évrange. — Etait annexe de 
la paroisse de Rodemack. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Rode- 
mack et fut classé en 180a dans celui de Catte- 
nom. — La commune d'Eysing fut supprimée par 
décret du 9 septembre 1811 et réunie a celle de 
Rodemack. 
EzLBifMOUs, L c"* de Sturzelbronn. 
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Fabbbmûhl, m^, c°* de Rahiing. 

Fabrique d'alldmbttbs, usine, c"* de Sarreguemines. 

Fabbiqob db bled db Pbossb, usine, c^'.de Saint- 

Avold. — Voy. WÛBTZMDHL. 

Fabrique de colle-pobtb, usine, c°* de Vallières. 

Fabrique de sel ammoniac, usine, c^ de Boulay. — 
En allemand : Saltmak-Fabrik. 

Fabbique de Vaux (Rcissbau de la). — Coule sur le 
tenit de la c*^ de Vaux et se jette dans la Moselle. 

Fahl ou F ALT (Ruisseau de) — Prend sa source au- 
dessus d^Hargarten , traverse le territ. de ia c"^ de 
Falck, se réunit au ruisseau de Daiem et se jette 
dans la Bisten. 

Failly, c!°" de Vigy. — FadUiea, 91 4 (abb. Gorz. cb. 
Wig.). — FaHey, m 8 (coll. Saint-Sauv. s. Tan.). 

— FaiUei, ja56 (ibid.). — Faley, 1377 (sérain. 
Saint-Simon s. Tan.). — Faiiley, i3ao (chap. calh. 
s. Tan.). — Faiiley, i3ao (chap. cath. s. Tan.). — 
Fayey, Fayley, xv* s* (chron. Jac Husson). — Fae- 
ley, 1 5oi (fonds de Malte, inv. liasse T.). — Faily, 
1610 (Fab. lerr. met.). 

Ancienne cure de Tarchiprétré de Noisseville et 
mère-église de Vany, Villers-rOrme, Poix, Vrémy, 
Servigny et Augny-sous-Grimont.- — Le patronage 
de cette cure appartenait à Tévéque de Metz , aux 
droits du chapitre de Hombourg, supprimé pardécret 
du 5 décembre 17 A3. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Argancy; 
passa, lors de Toi^ganisation de Tan m, dans celui 
d'Antilly et en 180a dans le canton actuel. 

Failly (Grard-). — Voy. Grakd-Failly. 

Failly (La Maison db). — Voy. Pbtit-Failly. 

Failly (Petit-). — Voy. Pbtit-Failly. 

Faitinga, anc moulin. — Voy. Fartirge. 

Falck, c"" de Bonzonville, sur le ruisseau de Fahl. 

— Vali, 1364 (abb. Bouz. s. Pan.). — FaUen, 
XTi* siècle (abb. Longev. s. Tan. i5oi ). — Fedh ou 
Fah, \hhk (pouillé de M.). — Fait, iSg'i (dén. 
Th. Alix). -^ Falnch (carte Cass.). — Falck ou 
Falch, i8a5 (taW. Par.). 

Il y avait sur ce ban des mines de plomb dont la 
principale était appelée Grosêol (Dur. Lorr.); il y 
eut, en outre, des exploitations de cuivre carbo- 
nate. — Formait, avec Guerting, une paroisse de • 
Parchiprétré de Saint-Avold , qui dépendait de Tabb. 
de Bouzonville. 



Autrefois Lorraine, bail!, de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Faisait partie, en 1 790 , du canton de 
Bénis (distr. de Sarrelouis); passa sous Torganisa- 
tion de Tan m dans celui de Bisten, en 1802 dans 
celui de Sarrelouis, et fut réuni au canton de Bou- 
zonville par ordonnance royale du ao février i8a8. 
— Les forges de Falck , section de la c"* de Dalem , 
furent réunies à Falck par arrêté préfectoral du 
1 9 juillet 1 8a a. — A pour annexes la Forge , VVeycr- 
mûhl et le moulin de Helmûhl. 

Falkersteir, château ruiné, c"* de Barenthal, sis au- 
dessus de Philipsbonrg. — Valkerutein , 1 3 1 7 ( Kre- 
mer, Arden. Gesch. U , 4 1 a ). — Fal^uestemie, 1 '189 
(Jour. J. Aubr.). — Falkeisutein , ib66 (Herlzog, 
Edels. chron. III, 5o). 

Le château de Falkenstein, qui date du xi* siècle, 
était le siège d^un comté et 6ef immédiat de l'Em- 
pire , enclavé dans le palatinat du Rhin. Il fut donné 
à Jean, duc de Lorraine, par Tempereur Frédéric, 
à titre de récompense pour ses services , et à la con- 
dition d'en laisser jouir les héritiers mâles du nom. 
Le comte Guillaume de Falkenstein en vendit la 
propriété en 1 667 au duc Gharies IV ; celui-ci en in- 
vestit le prince de Vaudemont, son fils, qui le trans- 
mit au duc Léopold et en reçut Tinvestiture de Tein- 
pereur Gharies VI. Ce comté fut réservé avec toutes 
ses dépendances lors de la cession de la Lorraine à 
la France, en 1 736 , ainsi que par le traité définitif 
de 1738; il comprenait les villages de Philipsbourg 
et de Bsrcnthal, qui furent avec lui réunis à la 
France en 179a. 

L'ancienne seigneurie de Falkenstein fut classée, 
a cette époque, dans le canton de Bitche, auquel 
elle n'a cessé d'appartenir. 

Falkersteir (FoaâT de). :— Dépend de la forêt doma- 
niale de Hanau et a une contenance de a,oai hec- 
tares. 

Falkeiksteir-Hbrbach (Le), ruiss. qui prend sa soura 
près de Bitche , traverse les territ. d'Ëguelshardt et 
de Bsrenthal , entre dans le dép^ du Bas-Rhin et s*' 
jette dans la ZinzeL — Falkenêteinerbach , i59v. 
(Hertzog, Edels. chron. III, 8). — Falkemteinvach , 
1 756 (D. Cal. not. Lorr. v" Fdkentiein). — Falken- 
êtein-Herbaeh (dicL Viv.). — Falkentieiner-BncU 
(carte de l'Élat-major). 

Falt (Ruisseau de). — Voy. Fahl (Ruisseau de). 

Fameck , c**" de Thionvillo , au pied de la côte de Jusl» 
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mont. — Fabnacres, ii57(abb. Saint-Martin , ann. 
Prera. X, a). — Faumacret, 1 186 {ibid,). — Fa- 
mequm , 1188 ( ibid, ). — Fametch, Faimackra , Fol- 
mara, Phamech, ibkU (pouillé de M.). — Fomach, 
' 1.59/1 (dom. Barr. 1. 1). — Famach, 1689 (ibid.), 

— Famecq, 1769(31601. dép. M.). — Famech, 
1755 (plan. abb. de JuBt*). — Faîmacre, 1766 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Appartenait à Tabbaye Saint*Martin de Metz et 
faisait partie de la communauté de Moriange. — 
Etait siège d'une cure de Tarchiprétré de Rombas, 
qui avait pour annexée Budange-sous-Justemont 
(village év^hois), Ranguevainc et la chapelle Sainte- 
Anne. Cette cure dépendait du chapitre de Téglise 
primaliale de Nancy, aux droits de Tabbaye Saint- 
Marti n-lez-Metz. 

Autrefois mi -partie Lorraine et Trois-Évôchés, 
baill. de Briey et de Thionville, coût, de Saint- 
Mibiel. — Appartint, en 1790, au canton de Flo- 
range et passa en 180 a dans le canton actud. — 
A pour annexes Budange-sous-Justemont, Moriange, 
Edange,Réme]ange (Basse et Haute) et la ferme de 
Brouck. 
FiRéBERSwiLLBB, c** dc Saiut-Avold. — Farebersswiîr, 
t585 (arch. de Saint- Avold, ch. du duc Gharies, 
Ji sept.). — Vor-Eber$sweiUer, 1696 (dén. Th. 
Alix). — Faretbrechvilîeri , i684 (lerr. abb. de 
Saint-Avold). — For-EbersveiUei-, 1688 (dén. c** 
de Créh.). — FarébertvDeiller, 1761 (ord. de Lorr. 
Vin, 390). — En allemand: Pfarr-Ebertweiler. 

Village dépendant de la vouerie de Saint-Avold. 

— Siège d'un vicariat résident de la paroisse de 
Bining-lez-Saint-AvoId. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Té- 
véché. — Fait partie depuis 1790 du canton de 
Saint-Avold. — A pour annexes les moulins dib 
Supérieur, du Milieu et Inférieur, ou Oberst, Mit- 
terst et Unterst Mâhl. 
Farschwiller, c** de Forbach. — FarswiUers, lai/i 
( Berth. IV, pr. xl?i ). — Warêwilra , 1 3 3 a ( pouillé de 
M. Porlef.). — Farswiler, FarttDeiîer, 1 544 (pouillé 
de M.). — Fanstpeiler, 1696 (dén. Th. Alix). — 
Fargchweiller, 1761 (ord. de Lorr. VIII, a8a). — 
FancheviUerê et Fanchmedlerf i8a5 (tabl. Par.). 

Village du comté de Puttelangc ; 6ef et justice 
haute, moyenne et basse, mouvant du roi de France 
(1681, dénombr. i3 mai). 

L'ancienne paroisse de* Farschwiller existait en 
i33a; elle faisait partie de l'archiprétré de Saint- 
Amuald, comprenait EUewiller, Gappel et Johan- 
neswiller (détruit) et dépendait de l'abbaye de 
Saint-Avold. 



Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , coût. 

de Lorraine. — Fit partie du canton de Puttelangc 

en 1790 et passa en 180 a dans le canton actuel. — 

A le Moulin pour annexe. 
Farschwillbb (Ruisseau de). — Il coule sur le territ. 

des c"** de Faréberswiiler et de Gocheren et se jette 

dans la Bosselle à Rossbruck. 
Fabtingb, ancien moulin entre Foidigny et Raville, 

1681 (dén. abb. de Long.-iez-Saint-Avold). — Voy. 

Faitinga. 
Faolbach , h. c" de Rodemack. — Folbach, 1 68 1 ( dén. 

arch. départ B. 76). — Faulback, 1766 (Stem. 

dép» M.). 

Fief dépendant de la seigneurie de Rodemack 

(1681, dénombr. ai mai). — Faulbach formait 

avecSimming une des mairies de cette seigneurie. 

— L'église de Faulbach étai( annexe de la cure de 
Rodemack. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Thioiv- 
vilie. — Fut classé en 1790 dans le canton de 
Rodemack et passa en 180 a dans celui de Gatte- 
nom. — Les municipalités de Faulbach et d'Eysing 
furent supprimées par décret du 9 septembre 1811 
et réunies à celle de Rodemack. 
Faulquemort, ch.-l. de c*", arrond. de Metz, sur la Nied 
allemande. — Caitrum apud Falconit montem, 1119 
(chron. év. de M. d. h. L. p. 64). — Falcoimmons, 
iaio(chron. Met. app.pr. D. Cal. I,pr.Lxx¥iii). — 
Falquemonl, 1 3 1 9 (inv. des tit. de Lorr. X , 1 o3 ). 

— Comitaius de FaUcemberg , i357 (Marg. Fruh. or. 
Pal. I, 3i). — Falcker^urg, i359 (cart. ViU. 
t. II, v' 65). — Faulkemont, i36o (cart.év. de M. 
t. I, v« 67). — Falkenbourg , 1396 {ibid, 83). — 
Focamom, 1398 (abb. Longev. s. l'an.). — FaOeen- 
berg, i4a5 (Bibl. imp. cart. 85, c**deGréhauge). — 
Fauquelmont, lU'j'j (inv. des tit. de Lorr. M , suppl. 
57). — Fauquemontf 149a (ibid. X, suppl. i5a). 

— Falquemont, Fdkemont, xt* s* (Jour. J. Aub.). 

— Ftdcomom, Falquemont, i544 (pouillé de M.). 

— FaUkembourg, ibgh (dén. Th. Alix). — Parochia 
Faickomontentiê, 1649 (reg. bap. arch. par.). — 
FaUcemberg, 1779 (Dur. Lorr.). — Fdisoburgum 
(D. Gai. Not. Lorr.) — En allemand : Falkenberg, 

La seigneurie de Faulquemont, ancien ûef de 
l'évéché de Metz, puis du duché de Lorraine, com- 
prenait au XVI* siècle la ville de Faulquemont, Vahl , 
Adelange, Einchwiller, Tritteling, Guenwiller et 
Moriange. Elle fut érigée en comté en faveur de Ra- 
pert, comte Palatin, en 1337. Engagée nu duc de 
Lorraine par Jean de Fenestrange au commencement 
du XV* siècle, elle fut érigée en marquisat par fe 
duc Gharies IV, en faveur d'Elisée de Haraucourt, 
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en 1699. Ce marquisat était composé de trois terres 
principales réunies : 1* Faulquemont, Redlach, Trit- 
ling, Vahi, Adelange, Chémery, Morlange, Merie- 
bach, Mariendlial et plusieurs censés; 3** Dalheim, 
Hargartcn, Téterchen; 3" Voimerange. fl compre- 
nait en outre les seigneuries de Guenwiller, Gollen- 
holtz, Bonnehouse et Mislebourg. 

Faulqucmont portait d^or à la croix de gueules , 
au franc quartier d^ argent chargé d*un lion de nahle 
armé et lampatsé de gueule» et couronné d'or, qui sont 
les armes de Uaraucourt. 

Faulquemont était , au xtii* siècle, le siège d^une 
justice haute, moyenne et basse. En 1738, il y fut 
établi une prévôté bailliagère qui ressortissait à la 
cour souveraine de Nancy, et qui fut fondue en 
1761 dans le bailliage de Boulay. 

Siège d^une paroisse de Parchiprétré de Morhange 
dont la mère-égILse était primitivement à Saint-Vin- 
cent; chapelle et cimetière éloignés de près d'un 
kilomètre de la commune. — Cette paroisse avait 
pour annexes Bonnehousse, Chémery, GollenboUz, 
la Tuilerie et Vahl , et était à la collation du seigneur 
du lieu. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fut érigé , en j 790 , en chef-lieu de can- 
ton du district de Morhange, et il conserva ce litre 
sous Torganisation de Tan m ; ce canton comprenait 
les c"*" d' Adelange, Chémery, Créhange, Dorvillers, 
Elvange, Faulquemont, Fiétrange, Guinglange, 
Pontpierre, Rediach, Téting et Vahl. Faulquemont 
était alors siège du tribunal du distnct pour le 
district de Morhange. L'organisation de 1 809 , en lui 
laissant ces c"", y ajouta celles d'Adaincourt, Arrain- 
court, Arriance, BambiderstrofT, Fouligny, Halle- 
ring, Han-sur-Nied, Hémilly, Hemy, Holacourt, 
Laudrefang, Longeville - lez- Saint - Avold, Main- 
villers, Many, Marange, Thicourt,nionville, Tritle- 
ling, Vatimont, Vigneulle-Haute, Vigneulle-Basse , 
Vitloncourt et Woimehaut. Depuis cette époque , les 
c*** de Dorvillers , de Rediach et de Vigneulle-Basse 
ont été supprimées et réunies respectivement à Flé- 
range, à Tritleling et à Vigneulle-Haute. La loi du 
1 1 mai 1 836 ajouta au canton de Faidquemont Mé- 
tring, ancienne annexe de Folschwiller (c**' de Saint- 
Avold), qui fut réuni à Téting. — La c~ de Faul- 
quemont a pour annexes les fermes de Gollenhoitz , 
Bonnehousse, Steinbesch etHerrenwald, le moulin 
de Blaumiihl, la Tuilerie, Eichholtz (bois et maison) 
et la chapelle Saint-Vincent. 
Faulqienel (Ban) , anc. h. c" de Vallières. — In Ban 
Jehan Falquenel où il y ait Xfeux, 1/106 (liste des 
viU. ). 



Fief mouvant du roi de France (1681, dénombr. 
9/1 avril). Son nom rappelle une des vieilles familles 
des paraiges messins. 

Faulx (La Gra>de-), f. c" de Moncheux. 

Faux-ex-Forét, f. dans la forél de Remilly, c" de Vit- 
loncourt. — Fallu f 936 (cart. Gorz. ch. emp. Oth. 1). 

— Foêf 119 1 (abb. Longev. confirm. de biens). — 
Fait, 1196 (ch. abb. Saint-Arn. s. Tan). — Fait 
inforeste prope Rumeliacum, 1196 (ibid, ch. Et. 
de Bar). — Fauz, it8o (abb. Longev. bulle 
d'Alex. III). — Fault, 1199 (abb. Saint-Arn. bulle 
de Cél. 111). — Fuit, 1910 (abb. Longev. confirm. 
des biens). — Fault en Fourel, xiv* s' (abb. Saint- 
Arn. s. l'an i3oi). — Faux, i390 (ch. chap. cath. 
s. l'an.). — Faulx en fourest, 1691 (cart. év. de M. 
t I, p. 175). — Fait en foure*t , 1/191 (ibid, t. IV, 
p. 1 99). — Faulx en foreit, 1 635(Journ.de J. Bauch.). 

Siège d'un prieuré de Bénédictins donné à Ber- 
trand , abbé de Saint-Amould , par l'évèque Etienne 
de Bar, en 1 196; détruit par les Suédois au xvii* 
siècle, (j'esl sur les ruines de ce prieuré qne fut éle- 
vée la fenrie actuelle. — Était annexe de la paroisse 
de Vittoncourt. 

Autrefois Trois-Evéchès , baill. de Vie, couL de 
révêché. — Fit partie, en 1790, du canton d'An- 
cerville, en l'an m de celui de Remilly et en 1809 
du canton de Fange. 

Fblse?(hopp, f. c'* de Bining. 

FBLSE:<îM(JnL, m", c"* de Rohrbach. 

Fe.ndebie (La), forge sur la Chiers, c*^ de Charency. 

Femsch , rivière qui prend sa source à Fontoy, traverse 
les c"" de Fontoy, Knutange, Nilvange, Hayange, 
Schrémange, Florange, Rurange, Thion ville, sur 
une longueur de 19 kilomètres, et se jette dans 
la Moselle à ThionviUe. — Fontee, 969 (cari. 
Gorz. t. 108). — Feuichen, i6o3 (carL Vill. f ii). 

— Fensth, \hkh (pouillé de M.). — Flensch, 1 606 
{ibid,), — Fenche, 1779 (Dur. Lorr.). — En alle- 
mand : Fentsch. 

Cette rivière, sur son court trajet, ahmente les 
forges importantes de Hayange et fait tourner plu* 
sieurs moulins. 
Fbraivqb, h. c'* d'Eberswiller. — Feiringa, i6o3 
(cart. Vill. t. II, f* Ai ). — Feiringen, xkh% {ibid, 
f 3). — Feringen, 1694 (dcn. Th. Alix). — En 
allemand : Feiringen, 

Siège d'un fief mouvant du roi de France (1681, 
dénombr. 90 août). — Il y avait en outre à Féraoge 
deux voueries qui dépendaient de la seigneurie de 
Menskirchen. — Etait annexe de la paroisse d'Ebers- 
willer. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût. 
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de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du can- 
ton de Bouzonviiie. — Chef-lieu communal jusqu*au 
96 avril 181 1 , où il fut réuni à EberswiUer avec 
Lubruch et Isiug. 

pBiCAu-MoDLn , f. et m*", c"* de Maizières-lez-Metz. — 
Ferconmollm , i636 (Joum. de J. Bauch.). — Fer- 
con-moulin, i638 (i6id.). — Fercomoulm , 1766 
(Slem.dép. M,). — FreeaumouUn (carte Cass.). — 
En patois : Fercon molin. 

Faisait partie de la paroisse et de la communauté 
de Maizières; possédait une chapelle bénéfidale qui 
dépendait du chapitre de la cathédrale. — Apparte- 
nait, en 1790, au canton de Maizières; passa sous 
Torganisation de Tan m dans cdui de Lorry-lez- 
Metz, et en 180 a dans celui de Metz. 

Fbrmi db Rbdangb (La), annexe de Rédange. 

Fbbmb des Terrbs (La), dite de Mbrct, c*^* de Mont- 
Saint-Martin. 

Fbrmont, h. c"* de Montigny-sur-Ghiers, à droite de la 
Chiers. — Fermont, 1 769 (de Maill. Barr.). — En 
patois : Fremont. 

Le ban de Fermont comprenait les censés de la 
Caure et des Couverts. — Fief, haute, moyenne et 
basse justice, mouvant avant 1761 de la prévôté 
d'Arrancy, baili. d^Ëtain, et formant enclave dans 
le marquisat de Cons. Le château qui en était le 
siège, et' qui était très-ancien, a été détruit au 
XTii* siècle. — Était paroisse du diocèse de Trêves 
(doy. de Bazailles) et dépendait de Tabb. de Saint- 
Hubert. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mibiel. — Fait partie, depuis 1 790 , du can- 
ton de Longuyon. — Chef-lieu communal jusqu^au 
9 décembre 1 8 1 1 , où il fut réuni par décret à la 
c"" de Monligny-sur-Chiers. 

Fbrque (La), m°° isolée sise près de Saintr-Privat, c"* 
de Monligny-lez-Metz. 

Fetterbergott, croix sise c"* de Valmont. — Nom sous 
lequel les habitants des c"'* voisines désignent la 
gare de Saint-Avold. 

FâvBS, 1" c** de Metz. — Fahroê, 1 138 (cari. Sainl- 
Pierr', (* 1). —Favia, laSa (abb. Saint-Vincent, 
liasse Norroy-le-Vcneur). — Fmre$, Fevres, 1 a36 
(Ufid,). — Feyvrei, ia37 (ibid.). — Fèvre, iSa'j 
( inv. des lit. de Lorr. X , 5 1 }. — Febvrft , 1 3 6 1 ( ibid, 
111, a a6). — Feyvre, i366 (cart. Saint-Pierr*, 5). 
— Febve, 1A86 (abb. Saint-Vincent, liasse Norroy- 
le-Veneur). — Fève, 1/190 (Joum. J. Aubr.). — 
Febvi ante Metem, i5A4 (pouillé de M.). — F^hve- 
iouM-Nouroy, 1689 (Lorr. Dom. t. I). — Fêbvé, 
Febfmum, 1769 (deMaiU. Barr.). — Febvn, 1779 
(Dur. Lorr.). — Feue (carte Cass.). 



Siège d*un fief et d*un prieuré dépendant de 
Tabb. de Saint-Pierremont. — Ce village était une 
annexe de la paroisse de Norroy-le-Veneur jusqu^en 
1753, où il fut érigé en cure de Tarchiprôtré de 
Bombas ; son église , de style flamboyant', est une des 
plus jolies du pays. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1 790, du canton de Mai- 
zières, fut compris lors de Toi^nisation de Tan m 
dans cdui de Lorry4ez-Metz et passa en 1 809 dans 
le canton actuel. 
Fir, c*" de Vemy. —Fagit, 893 (cart, moy. Rhin, I, 
iâ3). — Fao, 936 (cart. Gorz. ch. emp. Otbon I). 

— Feyi, iSao (chap.cath.s.ran.). — Fayt, i368 
(ibid,). — Fetfl, làoh (liste des vill.). — Faiyt, 
1/137 (chron. doy. de Saint-Thiéb.). — Fay, 1689 
(ibid.), — Faiey, xf* s* (chron. Jac. Hus.). — Fait, 
Fay, 1A90 (Journ. J. Aub.). -— Féay, i5i3 (mém. 
Ph. de Vign.). — Faey, i6o3 (ch. catb. s. Tan.). 

Fief mouvant du roi de France, appartenant au 
chapitre de la cathédrale de Metz et siège d'une jus- 
tice haute , moyenne et basse (1681, dén. a janvier). 

— Était annexe , avec vicaria t résident , de la paroisse 
d'Augny. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1 790 , du canton de Corny, passa 
sous Torganisation de Tan m dans celui d'Augny et 
en 180 a dans le canton actueL Cette commune a 
pour annexes les fermes de Sommy et de la Vaiaine 
et la tuilerie. 

FiLBACH (Boisseau de) ou Fillehbach. — 11 coule snr 
le tcrrit des c"** de Vigneulle Haute et Basse et se 
jette dans la Nied allemande. 

FiLLiiBBS, c*° deLongwy, sur la Crusnes. — VUlaJidi' 
nié, C36 (Test dia. Gri.). — FidimeviUa, 636 
( cart. moy. Rhin ,1,6). — Felière dou Maioiê ,1966 
(abb. SaintPierr\ ch.8.ran.). — FilUen, 1 538 (cart. 
abb. ViU. F. 1 ). — Filliire au Mathois, 1619 (arch. 
départ acte de rép.). — FiUière* en Mathoi, 16] 3 
{ibid,).—FuHière,xm* s* (Loth. sept).— Ftïïotr», 
1689 (dén. du 8 octobre). — FiUieriœ, 1 7 A 9 ( de Maill . 
Barr.). — FûUèreê-êwr^Crune , 1779 (Dur. Lorr.). 

Était si^e d'une seigneurie, avec haute, basse et 
moyenne justice. — Paroisse du diocèse de Trêves 
(doy. de Bazailles), dépendant de Tabb. de Saint- 
Airy de Verdun. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
oout de Saint-Mihiel. — Fut classé dans le canton 
de Villers- la -Montagne en 1^90 et dans celui de 
Longwy en 1809. 

FiLLiâBBS-LA-GBAnoB, f. c"* d'Avril. — FUier-ia-Grange, 
17/18 (chan. rég. liasse Fillières). — FUièreê-Ia- 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



83 



Ferme, 17Û9 (de Maill. Barr.). — La Grange-Fi- 
Uère, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Censé appartenant à l'abbaye de Saint-Pierre- 
mont, et faisant partie de ses dépendances immé- 
diates. 
FiLSTRorr, c'" de Bouzonvilie, sur la Nied. — Fil- 
dorff, FiUdorff, 1 170 (ch. abb. de Boux. s. l'an.). 

— ViUdroff, 1 1 79 ( ihid, ). — FHtzdorff, 1 4o5 (abb. 
Sainl-Arn. s. l'an.). — Filendorff, Silendorff, Fui- 
etroff, i566 (pouiilé de M.). — FelUtroff, Fellttcrff, 
ibgfi (dén. Th. Alix). — Filtorf, 1681 (dénombr. 
ao mai). — FeUtrost, 1779 (Dur. Lorr.). — En 
allemand : FiUdorff. 

Paroisse de Tarchiprétré de Kédange, qai dépen- 
dait de- Tabb. de Bouzonvilie et avait pour amiexes 
Beckerboltz, le Foulant et Saint-Oswald. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonvilie, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
vilie depuis sa création, en 1790. — Elle a pour 
annexes Beckerboltz, le château et le moulin de 
Saint-Oswald et la ferme de Bibiscberbach. 

FiiiGKMONT ou FinKEKHor, f. c~ de Rahling. 

FiifSELiivG, f. ruinée, c'^de Longeville-lez-Saint-Avold. 

— Fimling , censé , communauté de Longeville^es- 
Glandières, 1779 (Dur. Lorr.). 

Fiqcilmout, anc. h. f. c" de Tbumeréville. — Fil- 
quelmont, i333 (inv. des lit. de Lorr. IIl, 339). — 
Fiquaymont f Fiquamont, i638 (arch. H. deV. AA. 
quit.). — Filquemontf i/i56 (inv. des tit. de Lorr. 
IIÏ, a5o). — Firquelmont, 1/166 (abb. Saint- 
Pierr*, terr. v*, 161). — Fiquémmt, 159/i {ibid, 
v* 167). — Ficquemont, 1674 (Huss. TEsc. cr. de 
Lorr.). — Ficquelmont, 1689 (dom. Barr. t. I). 

Siège d'une haute , moyenne et basse justice , mou- 
vant de la cbâtellcnie de Briey (1681, dénombr. 
35 juin). — Faisait partie de la communauté et de 
la paroisse de Tbumeréville. 

Autrefois Barrois, bail!. d'Etain, coût, de Saint- 
Mibiel. — Fut classé, en 1790, dans le canton de 
Tbumeréville et passa sous l'organisation de l'an m 
dans celui de Gonflans. — Ancienne maison de nom 
et d'armes dans le Barrois non mouvant, sous la 
châtellenie de Briey (Huss. l'Esc.). 

Seigneurie de nom et d'armes , fief du comté de 
Bar, a donné son nom à une haute et puissante mai- 
son connue dès le xii' siècle, qui portait pour armes 
d*or à 3 paU alésés et fichés de gueules , surmontés 
d'un loup passant de sable. 

FiscHiREY (Ruisseau de la). — Goule sur le (errit. 
de la c°* de Guesseling et va ensuite se jeter dans la 
Nied. 

F18CHBIBOFP, f. c°* de Bierentbal. 



FixsM , viil. c"" dé Gattenom, sur le ruisseau de Rode- 
mack. — Fuchsem, xvii* siècle (Lotb. sept.). — 
Fuxeim, 1606 (pouiilé de M.). — Fuxheim, i6t6 
(censé de Rodemack, p. 8). — Firheim, i685 (av. 
et dénombr. du o mars). 

Siège d'une haute et moyenne justice, qui faisait 
partie de la seigneurie de Rodemack ; il y avait de 
plus une cense-fief appartenant au comté de Gré- 
hange, qui relevait de la même seigneurie. — Était 
annexe de la paroisse de Berg. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
viUe. — Fait partie du canton de Gattenom depuis 
sa création, en 1790. 
Flâbbu VILLE, vill. c"* de Golmey, sur la Gbiers. — Flabue- 
viUe, Flabvevilla y \\* 8^ {coW. Sainte-Agathe, obit. 
p. ao et v" a8). — FlabevUle, iii85 (inv. des lit. 
de Lorr. VIÏI, ih6). — Flambeville, i5i4 {ibid. 
VII, 3i). — Flabéville, XVII* s* (arch. de Vill. le 
Rond, gg 1, p. 19). — En patois : Fiaubevelle. 

Siège d'une seigneurie dont la moitié appartenait 
à l'abbaye de Saint-Hubert, mouvant de la prévôté 
de Longuyon. La vouerie de Flabeuville appartenait 
à la baronnie de Gons. — Gure du diocèse de Trêves 
(doy. de Longuyon). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fut classé, en 1790, dans le can- 
ton de Gharency et passa dans le oTnton actuel 
en 180a. Ghef-lieu communal jusqu'au décret du 
9 avril 1811, qui le réunit à Golmey. 
Flacq, f. détruite, près de Marly. — Lou gaignage de 
Flaeq ban du dict Marley, 1 668 (inv. des tit. de Lorr. 
X, 1/18). 
Flan VILLE, h. c°* de Montoy. — Flauville, ttioh (acte 
d'Aman). — Flainvilley xvii* s' (Loth. sepL). — 
En patois : Fiauvelle. « 

Siège d'un fief relevant du roi de France (1681 , 
dénombr. 39 avril). — Était annexe de la paroisse 
de Saint-Agnan et avait une chapelle où l'on disait 
la messe aux Qualre-Temps de l'année. 

Autrefois Troi»-Evéchès, baill. et coût, de Metz. 

— Flanviile fut érigé en chef-lieu de canton en 
1 790 , mais passa sous l'organisation de l'an m dans 
celui d'Ars-Laqnenexy, puis, en 180a, dans celui 
de Pange. 

Le canton de Flanviile comprenait les communes 
d'Ars-Laquenexy, Golligny, Golombey, Gourcelles- 
sur-Nied, Flanviile, Frontigny, Jury, Laquenexy, 
Maizery, Marsilly, Mercy-le-Haut, Mont, Montoy, 
Ogy, Pange, Pont-à-Ghaussy, Puche, Retonféy, 
Saint-Aignan, Silly-sur-Nied et Villers-Laquenexy. 

— Flanviile fut chef-lieu communal jusqu'au a i août 
1 8 1 9 , où il fut réuni à Montoy. 
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FLisGAnTEiî , m'" sur la Nied française, reste d'un village 
ruine, c"*de Guenkirchen. — FUuchcartem,Fla9carte, 
ia86 (cart. abb. Vill. F. (j). ^ Floicarten , ia86 
{ibid. F. 1 ). — Flacart, 18^7 (inv. des lit de Lorr. 
ni, 170). — Flasêgarten, iSg/i (dén. Th. Alix). 

— FUiteartenne , 1696 (terr. de Mégange). 
Faisait partie de la communauté et de la paroisse 

de Guenkirchen. 
FLAsrnoFF, c"" de Sierck. — Fladesdorpht , 1 183 (abb. 
MelU. dul. biens). — Flaittorf, Floidorf propè Bu- 
tendorj, 1 184 (cart. moy. Rhin, II, 99). — Flach- 
»tovff, 1094 (dën. Th. AUx). — Fleitroff, 1617 
(terr. abb. de Bouz.). — Flostroff, i635 (arch. 
hosp. de Sierck, E. 1. v", p. ao). — Flottroff, 1O89 
(terr. du ban). — FlatdorJ, 1708 (terr. de Bising). 

— En allemand :- Floidorf. 

Fief, justice haute, moyenne et basse, mouvant 
du roi de Francxî ( 1681 , ddnombr. 27 juin). — II 
y avait en outre à Flastroff un gagnagc fief qui fai- 
sait partie de la seigneurie de Zœurange (i()8a, 
dënombr. du 3i août). — Était annexe de la par. 
de Neunkirchen (diocèse de Trêves). — Siège d'un 
pèlerinage fréquente en Thonneur de saint Eloi. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonvilie (aupa- 
ravant prév. de Sierck ) , coût, de Lorraine. — Fut 
classé en 1790 dans le canton de Bouzonvilie (distr. 
de Sarrelouis), passa, sous Torganisalion de Tan m , 
dans celui de Gros-IiemostrofT, en 180 a dans c«lui 
de LaunslroIT, qui prit le nom de canton de Sierck 
en 1806 , mais dont les limites n'étaient pas celles 
du canton de Sierck actuel, où resta FiastrofT lors 
des modifications dues aux traités de 1 8 1 A et 1 8 1 5. 

— Fut réuni à Waldweistroff par décret du ao août 
1 8 1 a , et érigé de nouveau en conmiune par ordon- 
nance royale du i4 avril 18/17. — ^ P^"** annexe 
Zeurange. 

FusTROPP (RiissKAt Di). — Goulc sur le terril, des 
r"^* de Halstroff, Bizing, Flastroff et dolmen et va 
se jeter dans la Remel. 

Flattbs, anc. m" sur la Bibiche, près dcMetzerwissc. 

— Molendinum Flatleninter Wies et Daîiorf, 189 4 
(cart. Vill. Il, r 110). 

Flatteji, h. c'* de Launstroff. — Flatem, 1681 (dé- 
nombr. arch. départ.). — Platen, 1681 (déuombr. 
du at mai). 

Seigneurie qui dépendit d'abord du domaine de 
Sierck , puis du marquisat de Rodemack. — Etait 
une annexe de la paroisse de Launstroff (diocèse 
de Trêves). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonvilie , coût, de 
Lorraine. — Fut classé, en 1790, dans le canton 
dp Sierck , possa sous rorganisatioa de Tan m dans 



celui de Launstroff, qui devint le canton de Sierck 
en 1 806 , et y resta jusqu'en 1 8 1 5 , où il fut attri- 
bué à la Prusse. 11 fut restitué à la France d'après 
la déclaration du 1 1 juin 1 837 , et rendu à la com- 
mune de Launstroff, dont il avait toujours été une 
annexe. 
Flavignt, h. c°* de Rezonville. — Flevigneiacum , 691 
(abb. Saint- Am. ch. Pép. d'Hér.). — Flavintacum, 
963 {ibid, ch. emp. Othon 1"). — Sylvula de Fla- 
viniaco, 1076 (pr. Saint-Thiéb. D. Cal. IIÏ, pr. 
xxf ). — FUmegnei^ 1 a 56 (ch. abb. Saint- Am.). — 
Flaveniaeum, i356 {ibid. liasse A. G. 10). — FUU- 
veney, Flavegney, xt* siècle (ibid.). — FUwingney, 
Flawitigney, 1639 (arch. H. de V. AA, II). — Fia- 
vigneiy i/i35 (chap. cath.). — Flaivifpiey, iU'j^ 
(abb. Saint-Vinc. recettes). — Flavigney, ii84 
(Joum. J. Aubr.). — En patois : Fiaivni. 

Était annexe de la paroisse et de la conununaaté 
de Rezonville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fut classé en 1790 dans le canton de Mars-la- 
Tour et passa en 180a dans celui de Gorze. 

FLirBiHGB, c^'de Faulquemont — Fleclrange, lûao 
(cart év. de M. t. I v% p. 173). — Fletring, Flec- 
teringa , Fletteringa , i^hh (pouillé de M.). — Fie- 
deringen, 1694 (dén. Th. Alix). — Fledderingen ^ 
x?ii*8' (Lolh. sept.). — Flittrange, 1688 (dénomb. 
Créh. arch. Helph.). — Feiratige, 176a (carte de 
Lafosse). — Fleêteringen , 1 7 56 ( D. Cal. not, Lorr.). 

— En allemand : Flittringen, 

Il y avait une seigneurie fondère qui relevait du 
château d'Helfedange, ancien fief du comlé de Gré- 
hange. 

Était siège d'une cure dépendant de l'archiprélré 
de Varize, qui avait pour annexe Elvange, alterna- 
tivement avec Créhange. Elle était à la collation des 
ducs de Lorraine d'abord, puis du roi de France, 
en leur qualité de seigneurs du lieu, aux droits des 
anciens seigneurs, les comles de Bérus. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fait partie, depuis 1790, du canton de 
Faulquemont — A pour annexes Dorvillers et les 
ferme et chapelle de Saint-Léonard. 
Flbub-Modlui , m'° sur le ru de Mad, c" de Waville. 

Faisait partie de la paroisse de Mars-la-Tour. 
Flbubt, c"" de Vemy, à droite de la Seille. — Floria- 
cum situm in page Vabrensi in comitatu Scarpo- 
nenêi, 706 (ch. abb. de Saint-Arn. s. l'an.). — 
Fl&reiacum, 875 (abb.Sainte-Gloss. ch. de Louis le 
Germ.). — Florey, 96a {ibid. ch. conf.). — Fluri, 
il II II (abb. Saint-Glém. s. l'an.). — Fleuty, i3a9 
(rec. la Hière, f* 7/1 ). — Flurei, Fierei, 1 396 (chap. 
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calh. 8. l'an.). — FUrey, i/io/i (list. des vill.), — 
Fleri, 1/176 (chap. cath. s. Tan.). — Fléry, xti* s* 
(chron. Ph, de Vign.). — Fleurey, i5iû (mëm. Ph. 
de Vign.). — Flairey, Flori, 1 5a 1 (chan. rég. liasse 
Fleury). — FUuri, tbtih (pouilië de M.). — En 
patois : Fteuri. 

Siège d'un fief de Tabb. Sainte-Glossînde de Metz 
et d'une justice haute, moyenne et basse (1 681, dén. 
ahb. Sainte- Glossindc). — Cure de l'archiprôtrë 
de Noisseville, qui dépendait de l'abb. Sainte-Glos- 
sinde de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchës, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Goin et fut 
classé en 180 a dans celui de Verny. 

Flbcry, f. c"* de Jouaville. — Fi£urif4a-CeMe , 17^9 
(de Maill. Barr.). 

Etait siège d'une seigneurie, haute, moyenne et 
basse justice , appartenant à l'abb. de Saint-Pierre- 
mont. — Faisait partie de la paroisse de Jouaville 
et de la communauté de Giraumont. 

Autrefois Barrois, baili. de Briey, coût, de Saiot- 
Mibiei. — Fut rattaché à Jouaville lors de l'organi- 
sation communale de 1 790 et passa successivement 
avec cette commune dans les cantons de Jouaville , 
de Valleroy et de Briey. 

Fléville, c®' de Gonflans. — Fleiville, 1270 (chan. rég. 
liasse Fléville). — FluemUe, 1891 (arch. H. de V. 
AA, 63). — Fleymlle, xv's* (lerr. de Saint-Pierr*, 
107). — FlevUle, 1A20 (cari. ëv. de M. t. III, 
p. 36). — Lafourlereste de Flevillle, 1 li6k (inv. des 
tit, de Lorr. III, a54). — FlavUle, xvii* s* (carte 
de Tass.). — Fievil, 1676 (Huss. l'Esc, cr. de L.). 

— FleviUe en Woivre, 1779 (Dur. Lorr.). — En 
patois : Fieuvelle. 

Les habitants furent mis sous la loi de Bcaumont 
en 1 669. — Fief lorrain sous la cbâtellenie de Briey. 

— Siège d'une haute , moyenne et basse justice, dont 
dépendait Lixièrcs (dénombr. de 1/166, loc. cit.). 

— Etait annexe de la paroisse et de la communauté 
de Lixières, diocèse de Verdun, mais avait une 
è^isc dont les dîmes appartenaient pour les deux 
tiers aux religieuses de Saint -Maur de Verdun. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fut classé en 1790 dans le cantou de 
Norroy-le-Sec et en 180 a dans celui de Gonflans. 

— A pour annexes Lixières et Hagny. 

Fléville, seigneurie de nom et d'armes de Tan- 
cien comté de Bar, a donné son nom à une maison 
d'ancienne chevalerie qui portait vairé d*or et d^azur 
(arm. msin.); vairé d'argent et d'azur, selon Husson 
l'Escossois. 
Fl^tille (Ruisseau or). — Il coule sur le kcrrit. 



des c"** de Fléville et de Lubey et va ensuite se jeter 
dans l'Orne. 
FiivT, c"' de Vigy. — F/atV«y, thoh (liste des vilL). 

— Flevey, 1696 (Journ. J. Aubr.). — Flavey, i5o5 
(cart abb. VilL A. 5). — Fleuvy, 1687 (Journ. J. 
Bauch.). — Fleivyf 168a (dénombr. du 16 avril). 

Flévy, autrefois siège d'une seigneurie, haute, 
moyenne et basse justice , était une annexe de la pa- 
roisse d'Ay. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coul. de Metz. 

— Fut classé, en 1 790, dans le canton d'Argancy, 
dans celui d'Antilly sous l'organisation de l'an m et 
dans le canton de Vigy en 180 a. — A Chelaincourt 
pour annexe. 

Flocourt, c°" de Pange, à droite de la Nied française. 

— Flocort, Floncourty i3oo (ch. calh. s. l'an.). — 
Ecclesia Sancti Apri de Floconr, i566 (pouillè de 
M.). — Floncourt, xvii' s'(Loth. sept.). — Flau- 
court, i635 (Journ. J. Bauch.). — En patois : Fioco, 

Fief mouvant du roi de France, appartenant au 
chapitre de la cathédrale de Metz , siège d'une jus- 
tice haule, moyenne et basse (1681, dénombr. 
a janvier). — Etait annexe de la paroisse de Saint- 
Epvre, mais le curé y résidait. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Classé, en 1790, dans le canton d'Ancerville , 
Flocourt passa ensuite dans celui de RémiUy sous 
l'organisation de l'an m et dans le canton actuel 
en i8oa. 

Flobakge, c'° de Thionville, près de la Fensch. — 
Floringas euria regia, 898 (chron. du roi Amould). 

— Florengisy 1167 (cart. abb. VilL E. 1 ). — Ffo- 
reengeni , 1 2 06 ( chap. cath. s. Tan. ). — Florchengeg , 
1286 (carL abb. Saint -Vinc. HH, 18). — Flo- 
rangiê, ia8a (conf. pr. Lux. Berth. V, pr. lxx). 

— Florchange, i3jo (chap. calh. s. Tan.). — FUtr- 
chingen, i386 (conf. de Thionv. parWenc). — 
Florehanges , 1898 (rec. la Hièrc, p. 1227). — Fhr- 
hange, i5i8 (mém. Phil. de Vign.). — Forhengia, 
Florhengia^ Florhangia, i5/i6 (pouillè de M.). — 
Floringia, i566 (ibid. Porlef.) — Fhrenges, 1672 
(dioc. Lux. Berth. VIII, 60). — Floarangeê, x?ii' s' 
(Sierck, dom.). — Florenge, xvii* s' (Loth. sept). 

— Harling vulgo Fleur ange, 1606 (pouillè de M.). 

— Fleurange ou Sainte - Agathe , xviii* s' (ibid.). — 
En allemand : Flcerchingen. 

La seigneurie de Florange, ancienne résidence 
royale, fief du comté de Luxembourg, échut au 
xii' siècle à Robert de Lorraine , fils du duc Si- 
mon I" et neveu de l'empereur Lothaire III. L'il- 
lustre maison qui porta ce nom avait pour armes d'or 
à la bande de gueullet chargée de trois fleun de lys 
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d'argent; elle prit, en i3o3, de gueules au lion 
d'or à la bordure dentelée d'argent (arm. man.). 

Cette terre était , au moyen âge , le chef-lieu d'une 
prévôté régie par la loi de Bcaumont. Ayant été con- 
fisquée sur Robert de la Marck en i5a3, elle fut 
réunie à la prévôté de Thionviiie, puis rentra à la 
suite de cette dernière, par droit d'aubaine, dans 
le domaine du roi. 

Seigneurie, haute, basse et moyenne justice, de 
laquelle dépendaient les villages de Daspich, Ébange, 
Schrémange, Susange, et six maisons d'Erzange 
( 1681 , dénombr. du 3i décembre). — Etait siège 
d'une cure de Tarchiprétré de Thionville, qui avait 
pour annexes Bcttange, Daspich, Ébange, Magde- 
boui^ et Schrémange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de can- 
ton, consena ce litre sous l'organisation de l'an 111 
et passa en tSoa dans celui de Thionville. 

Le canton de Florangc comprenait : Boussangc, 
Budange-sous-Justemont, Ébange-et-Daspich , Fa- 
meck-et-Edange , Gandrange-et-Amnéville, Mars- 
pich, Mondelange, Richemont, Beuvange, Schré- 
mange-et-Suiange , Terville et Uckange. — A pour 
annexes de mairie le château de Beltange, Daspich, 
Ebange, Magdebourg et Maison-Neuve. 
Floselingebhlbl , m*** sur le ruiss. de Weirbach , c"* de 

Berweiller. 
Fogelsmûul, m" sur le Schwolb, c" d'Epping. 
FoLC&LiKG, c*" de Forhach. — Folchelingaf ia66 
(Kremer, Arden. Gesch. II , 34 1 ). — Fourkelingea, 
laSo (sém. Saint-Simon s. l'an.). — Folcklingenn , 
i365 (Kremer, Arden. Gesch. II, 609 ). — Folke- 
Ungen, 1396 (cart. év. de M. t. I, p. 1 ). — FuUce- 
Ungen, ilibh (inv. des tit. de Lorr. VI , 68 ). — Folck- 
lingen{la court de)^ ihOo (Meurisse, HisL des év. 
de Mi 591 ). — FolkeUnga, FolcheUnga, iSUU 
(pouilléde M.). — Gaw-Folkelinghen , 1666 (abb. 
Longev. s. l'an.). — Folklinguen, iG83 (dénombr. 
du i"mai). — Foleklein (carte Cass.). — En alle- 
mand : FolkUngen. 

Village de la vouerie de Saint-Avold ; dépendait 
autrefois de la mairie de Gocheren. — Ressortissait 
au baill. de Sarreguemines. Était siège d'une sei- 
gneurie, haute, moyenne et basse justice. Fief mou- 
vant de l'évéché de Metz et dont l'Hôpital était une 
dépendance (i683, dénombr. du 1" mai). 

Cure de l'archiprétré de Saint-Arnuald , qui dé- 
pendait du monastère des religieuses bénédictines 
de Saint-Avold et comprenait Emer8willer( Prusse), 
Gaubiving, Gueosbach, Morsbach, Reimsing et 
Boftbrûck. 



I 



Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de l'évéché. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Gaubiving, Reimsing, Delling, le moulin, la tui- 
lerie et les ruines d'une chapelle. 

FoLCKLi?(G (Ruisseau de). — 11 prend sa source à la 
fontaine du Ban de Folckling, traverse celte c"* 
et celle de Morsbach sur une longueur de g kilo- 
mètres et se jette dans la Bosselle. 

Folie (Li), m"" de vigneron, paroisse d'Ancy-sur- 
Moselle. — xvii* s' (pouillé de Metz). 

Folie (La), m~ isolée, c" de Briey. 

Folie (La), f. c" de Châtel-Saint-Gcrmain. — Dé- 
pendait de la paroisse dudit tieu. 

Folie (La), m** isolée, c"* de Devant-les -Ponts. — La 
Folie-les-Metz , maison de plaisir, xviii* s' (pouillé 
de M.). 

Était annexe de la paroisse Saint-Simon de Met t. 

Folie (La), f. c"* de Gorze. 

Folie ( La ) , f. c"* de MarangerZondrange. 

Folie (La), m**" isolée aux portes de Metz, détruite en 
1 553. — La Follie emprès de la faulce porte en Mai- 
zelle, xv's' (chron. de Praill.). 

Folie (La), f. c" de Mont-Saint-Martin. — La Folie, 
lieu champêtre, au-dessous du mont Saint-Martin , 
1718 (av. et dénombr. du 2 1 juin ). 

Était un fief mouvant de la prévôté de Longwy. 

Folie (La), m" sur la Crusne, c" de Pierreponl. — 
Censé fief dépendant de la communauté de Pierre- 
pont ( 1 779 , Dur. Lorr.). 

Folie (Maison de la), m*"* isolée, c"* de Moncheux. 

Folpebswiller, c"" de Sarreguemines, à gauche de la 
Bliese. — Volpreta$wilre , 1179 (ch. abb. Wad- 
gasse, hist. Trcvirens. diplom. I, 606). — Woptrt- 
wilre, 1179 (cart. moy. Rhin. II, 19). — Wopent- 
wilre, 1 197 (ibid. 209). — WiUer, i393 (arch. de 
Sarreg. don. à la chapelle de Sainte -Catherine). — 
Folperswilr, i/i3i (cart. év. de M. t. III, p. ai 1 ). 
— Walperswiller, i4Co (i6mI. IV, 3a). — Folperê- 
weiler, Wolpersweiler, 17/19 (lab. de la Lorr.). — 
FoUperchwiller, 1701 (ord. de Lorr.). — Woleper- 
viller, Foltperviller, 1 756 ( D. Cal. not Lorr. ). — Fol- 
perêchweillery 1779 (Dur. Lorr.). — If nWer (carte 
Cass.). — Folpertweiler, an x (arr. des consuls du 
99 vendém.). — FolperscheviUert , an xi (comte Col- 
chen, stat. Mos.). — Folbertwiller (carte de l'État- 
major). — FoUchepenchvillert (dicl. Viv.). — En 
allemand : Folpergchweiler, 

Village de la chàtellenie et du bailliage de Sarre- 
guemines. — Annexe de la paroisse de Harschkir- 
chen (Bas-Rhin). 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarr^emines, coût. 
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de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarregue- 
niines depuis sa création, en 1790. — Chef-lieu 
communal jusqu'au 16 avril 181 1, où il fut réuni à 
la c"* de Frauenberg. — Érigé de nouveau en com- 
mune par ordonnance royale du la janvier i833. 

— A deux moulins pour annexes. 
FoLscHWJLLEM, c*" de Saint-Avold, à droite de la Nied 

allemande. — Wohwilrây 1376 (cli. abb. Saint- 
Avold, Kremer, Arden. Gesch. II, 357). — Wolch- 
viller, Wolehwilre, i356 (pouUlé de M. Portef.). 

— Fogeltwilre, Wolstwilre, i/ioo (ibid,), — VoUzr- 
wilkr, i/i85 (cart. év. de M. t. VIII, p. 29). — 
VolmUer, i/i85 {ibid, t. VU, p. i3).— VoUchwiler, 

I use {ibid. t. VIII, p. 99). ~ FolUichwêiUer, 1/19/1 
(dén. Tb. Alix). — Foleskuviller, 1691 (inv. des tit. 
de Lorr. VII, 168). — WoUzeiller, xvii* s* (episc. 
met. temp.). — FoUchmeiller, 1 606 (pouilié de M. ). 

— Foîmeder, 1 7 A 9 ( tab. de la Lorr. ). — Foîehweilet', 
1701 (ord. de Lorr. VIII, 990). — FoUchweiler, 
an X (arr. des consuls du 99 vendëm.). — Folsehe- 
vUlen (dict. Viv.). 

Village de la vouerie de Tabb. de Saint-Avold. 

Siège d*un fief et d'une justice haute, moyenne et 
basse, mouvant de la châtellenie de Boulay. De ce 
fief dépendaient Alling et Mettring (1681, dénombr. 
8 août). 

Folscbwiller, village mi-partie Lorraine et Empire , 
dépendait, pour la partie allemande, du comté de 
Gréhange et faisait communauté avec Métnng; une 
maison dépendait de Tévécbé. Réuni à la France 
en 1793, il fut incorporé au canton de SaintrAvold, 
où il est resté depuis lors. Folscbwiller avait pour 
annexe Métnng, qui en a été détaché par la loi du 

II mai i836 et réuni A la commune de Téting 
(arrond. de Metz). — Était annexe de la paroisse 
de Téting. 

Autrefois Lorraine, évéché et comté de Gréhange , 
baill. de Boulay et de Vie, chambre impér., coût, de 
Lorraine, de Tévéché et droit romain. — A pour 
annexes les fermes d'Aling, Berfang, Furst, et du 
Nouveau-Berfang, et les m"' de Hetochmùhi et de 
Brûckenmùhl. 

FoLSCBwiLLBR ( R DISSE! D db). — Prend sa source à la 
fontaine de Folscbwiller, traverse cette c"* sur une 
longueur de 1 kilom. et se jette dans la Nied. 

Fond (Ruisseau du). — Prend sa source à Algrange, 
traverse cette c^ sur une longueur de 1 kilom. 
3 00 mètres et se jette dans la Fensch. 

Fonderie (La Nouvelle-), h. c^de Mouterhausen. — 
Fourneau neuf (carie deTÉtat-major). 

Fondée lE de Suzanob (La), usine, c'*de Schrémange. 

Fonbs (Ruissbau des). — Il prend sa source à Mon- 



cheux, traverse les c**" de Fovilie (Moselle) et de 
Thézey (Meurthe), sur une longueur de a kilomètres, 
et se jette dans la SeiUe. 

Fonds-des-Vaux (Rdissbad db). — Il coule sur le terril, 
de la c*** d'Allondrelle et afflue au Dorion. 

Fontaine (Ruisseau de la). — Il coule sur le lerrit. 
de la c°* de Maizeroy et va ensuite se jeter dans la 
Nied française. 

Fontainb-Adam (Ruisseau db la). — Prend sa source 
sur le ban deBaronvitle, traverse cette c°* sur une 
longueur de 1 kilomètre et se jette dans le ruisseau 
de l'Abreuvoir. 

Fontaine communale (Ruisseau de la). — Il coule sur 
le territ. de la c"' de Boismont et va se jeter dans la 
Gnisne. 

Fontaine db Gbarlemaonb. — Gette fontaine, surmon- 
tée d'une croix monumentale , se trouve dans la forêt 
de Villers-Bettnach. 

Fontaine de l'Étang (Ruisseau de la). — Prend sa 
source sur le ban d'Ugoy et se jette dans la Ghiers 
près de Montigny-«ur-Ghiers. 

Fontaine des Allemands, sur le territ. de la c** de 
Gorze. 

Fontaine d'Eschbrangb (Ruisseau de la). — Goule sur 
le territ. de la c"* d'Escherange et afflue au ruisseau 
de Muhlenbacb. 

Fontaike-Saint-Martin, f. c°* de Longuyon. — Gense- 
fief, siège d'une haute justice, appartenant à la pa- 
roisse de Sorbey (dioc. de Trêves) et à la commu- 
nauté de Longuyon. 

Fontaine- Waoot (Ruisseau de la) ou db la Makce. — 
11 cuule sur le territ. de la c"* de Tucque^ieux. 
Ge ruisseau est un des éléments qui forment le 
ruisseau de Mance. 

Fonte^ottb (Ruisseau de la). — Prend sa source ù 
Woippy, traverse cette c°* sur une longueur de 3 ki- 
lomètres et se jette dans la Moselle. 

FoMOT, c**" d'Audun-le-Roman , à la source de la Fensch. 

— Ad Fontes, 969 (cart. Gorz. L GVIII, p. i56). 

— Fontoyt, 1178 (cart. abb. VUi. B. U). — 
Fontoiy 1264 (ibid. B. fl6). — ForUoit^ ia8o 
(abb. Saint-Vincent, liasse Luttange). — Fontayes, 
1 397 (cart. abb. Vill. T. 4 ). — FonUnz, 1 3o7 (ibid. 
B. aa). — Fonthoië, i357 (ibid. K. 1). — FonU, 
i358 (ibid. M. ^19). — Femcken, i/io3 (ibid. 
fil). — Fensch, i433 (ibid. II, f /i). — Wen- 
schem, Venschem, Fensth, ibUU (pouilié de M.). 

— Flenseb tive Fontoy, 1606 (pouilié de M.). — 
Feneh, 176a (carte Lafosse). — En patois : Fon^ 
teu. — En allemand : FenUch. 

La baron nie de Fontoy et Ronchon villers mou- 
vait du roi de France à cause de sa châtellenie de 
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Briey et était siège d^une justice haute, moyenne et 
basse (1681, dcnombr. i5 août). 

Fontoy, seigneurie de nom et d*armes,a donné 
son nom à une famille d^ancienne chevalerie qui pa- 
rait être issue de celle de Sierck , et qui en portait 
les armes primitives, avec changement de couleurs 
et brisure d'un lambel , c'est-à-dire : d'or à Vaigle de 
gueules briié d'un lambel à â pendants d'azur (arm. 
man.). — Etait siège d'une cure de Tarchiprétré de 
Thionviile , qui avait pour annexes : la cliapelle cas- 
traie de Saint-Nicoias , Algrange, Guslal, les censés 
de Cama et de Balzendal, ainsi que la chapelle 
Sainte-Geneviève. Cette cure dépendait de Tabbaye 
de Justement. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
viile. — Faisait partie, en 1790, du canton d'Au- 
melz; passa en 180a dans le canton actuel. — A 
pour annexes les moulins de Gustal, Haut-Pont et 
Sainle-Maric. 

Il y avait à Fontoy un ancien château dont il ne 
reste que quelques ruines. — On y exploitait au- 
trefois des hauts fourneaux, depuis longtemps aban- 
donnés. — Au-dessous de Téminence sur laquelle 
s'élevait le château, sortent des sources abondantes 
qui forment la rivière de Fensch. 
FoRBACH, ch.-l. de c"", arrond. de Sarreguemines. — 
Furpac , X* s* (abb. Mettl. déd. biens). — Forbaeum , 
101 5 (hisl. episc. Virdunens. monachi S. Vitonis). — 
Forsbas, 11/17 (<'î*rt. abb. Vill. E. 1). — Forperch, 
1277 (sém. Saint-Simon s. l'an.). — Furpage, 
lû'jH (Kremer, Arden. Gesch. II, 366). — Forbach 
pi'ope Linpachf 1288 (sém. Saint-Simon s. l'an.). 
— Fourpach, Forpach, Forpac, Fourpac, 1291 
(D. Cal. il pr. s. l'an.). — Furpach, 1297 C^rc- 
mer, II, i53). — Forbacleum, i338 (sém. Saint- 
Simon s. l'an.). — Fourpac, i3/i8 (chron. doy. 
de Saint-Thiéb.). — Furpach , i35o (Kremer, H, 
/176). — Furpach, Furbach, 1399 (ibid. 67). — 
Fortspaeh, 1/129 («rch. H. de V. AA, II). — Forl- 
bach, Fyrtbachf Fourbach, i6/i5 (Mérian, Topogr. 
palat. Rheni). 

Chef-lieu d'une seigneurie de nom et d'armes, 
vassale de la Lorraine dès la fin du xiii' siècle. Elle 
appartint ensuite aux maisons de Sierck, de Daun- 
Falkenstein, de Hohcnfels, de Linange et d'Eber- 
stein, et dépendait, au x?ii* siècle, de la baronnie de 
la Leyen. 

La seigneurie de Forbach comprenait les villages 
d'Alsting, Behren, Bousbach, Cadenboru, Etzling, 
Gaubiving, Kerbach, OEting, Petite-Rosselle, Schat- 
neck, Spicheren, Styring, Tenteling, la Verrerie- 
Sophie, Vieille -Verrerie, Ziuzing, plus les villages 



détruiU de Beddingen, Bieslingen, Dittelingen, 
Girlingen, Hallingen et Rucblingen. 

Cette terre fut érigée en comté par Léopold, dur 
de Lorraine , le .1 3 août 1 7 1 7, en faveur de M. Heu- 
ning, baron de Slralilenheim , et l'érection fut con- 
firmée le i5 septembre 1767 par le roi Stanislas, 
duc de Lorraine, en faveur de Marie-Anne Camasae, 
comtesse de Forbach , épouse morganatique de Chris- 
tian IV, duc de Deux- Ponts. 11 y avait un châ- 
teau féodal qui fut démoli au xvu* siècle et une 
maison franche qui subit le même sort (dénombr. 
de 1 683). 

Forbach conserva jusqu'en 1789 un bailliage sei- 
gneurial qui ressorlissait , pour les appels , au bail- 
liage de Sarreguemines. 

Forbach ne devint chef-lieu de paroisse qu'en 
1770; auparavant, la mère-église était â Kerbach. 
Cette paroisse embrassait Behren , Elzling, Forbach , 
Kerbach, OEting, Petite-Rosselle, Schœncck et Spi- 
cheren. 

Les armes de Forbach sont d'argent au lion de 
sable armé et lampassé de gueules, qui est Forbadi 
anden; Bugnon les donne (1723) d'argent à une 
quarte feuille de gueules mise en cœur. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — En 1790, il devint le chef- 
lieu d'un des cantons du district de Sarreguemines 
et conserva ce titre sous les organisations succes- 
sives. Ce canton se composait des c°** d'Alsting-et- 
Zinzing , Behren , Bousbach , Cadenboni , Cochercn , 
Etziing, Folckling, Forbach, Gaubiving, Kerbach, 
Merlebach, Morspach, OEting, Petile-Rosselle-el- 
Vieille-Verrerie , Rossbrûck , Schœneck , Spicheren , 
Théding , la Verrerie-Sophie. L'organisation de 1 80 n 
y ajouta les c"*' de Diebling, Ebring, Farschwiller, 
Metzing, Noussewiller-lez-Puttelange et Tenteling, 
et la loi du 3 juin 1867, Styring -Wendel; mais 
depuis 1802 ce canton a perdu les c*** do Behren, 
Cadenborn, Ebring, Etziing, Gaubiving, Schoeneck 
et la Verrerie -Sophie, par suite do leur réunion, 
comme annexes , à d'autres communes. 

La commune de Forbach a pour annexes la Verre- 
rie-Sophie et Schœneck, la tuilerie de Schœneck, le 
moulin Haut et Dickmûhl. 

FoRÉT (La), f. c"* de Brainville. 

FoBir (La), f. c"* de Rédange. 

ForAt (La HouiLiiRx de la), c*^ de l'Hôpital. 

ForIt-Fai X ( La), f. c- de Zouflftgen. 

Forge (La), usine, c°' de Falck. 

Forge (La), usine, c*^ de Herserange. 

FoBGB (La), f. c"* de Villers-Bettnach. 

Forob (La ForAt de la). — Forêt domaniale qui a 
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3i 1 hectares de superficie et est située suf le territ. 

de la €"• de Villers-Bettnach. 
FoBGB (La Nouvelle- ) , usine et h. c'* de Mouterhansen. 
FoROB (La Petite-), usine et h. c"* de Mouterhansen. 

— Petit-Marteau (carte de TÉlat-major). 
FoBGBS (Les) , h. c"* de Cons-Lagrandville. 

FoBGES (Les), usine et h. c"* de Hombourg-Haut. — 

Établie par Charles Wendel, seigneur de Hayange, 

en vertu d'un arrêt du conseil du roi Stanislas, duc 

de Lorraine, du 3t mai 17^8 (Dur. Lorr. Il, 976). 
F0B6BS (Les) ou Platifterib de Saikt-Louis, usines et 

h. c" de l'Hôpital. 
F0B6B8 d'Ars- SUR -Moselle (Les), usines. — Saint- 

Paul et Saint-Benoît y usines, 1866 (carte mëtall. 

Mos.). 
FoBOESDBSAiiiiTB-Fo5rTAiNE(LEs), usiue, c"* de Frey- 

ming. 
Forges de Sttring-VVbndel (Les), usines, c"' de Sty- 

ring-Wendel. 
FoBGBviLLB, anc. vill. auj. f. c" de Grindorff. — Etait 

encore, en 1779^ un village qui faisait partie delà 

communauté de HalstrolT; il avait un ancien château 

(Dur, Lorr.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 

Lorraine. — Fut réuni avec Halslroff à Grindorff par 

décret du ao septembre 1811. 
FoRMESFLoss (Rdisseau de). — Prcud sa source à la 

fontaine d'Edingen, traverse la c°* de Volmerango 

sur une longueur de 760 mètres et se jette dans le 

Grandebach , affluent de FAIzelte. 
FoRTGRABEN (RcissEAu db). — Prend sa source dans 

les prés de Hilsprich , traverse la c"* de ce nom sur 

une longueur de 9 kilomètres et va se jeter dans le 

ruisseau de Bourbacb. 
Fort-Maho^ (L')i lieu- dit, sur remplacement d'un 

anc. château , c"' de Jarny. 
FossiBCX, f. c"* de Longuyon. — Foucieulx, xv* siècle 

(chron. Jac. Husson). — Foussieulx, i4o/i (P. Fer. 

obs, séc. II, 3i 1 v°). — Fotusieux, Fosêieux, 1606 

(inv. des tit. de Lorr. VIII, i53). 

Faisait partie de la communauté de Longuyon 

(Dur. Lorr.). 
FoDLAN (Lb), usine, c°' de Boulay. 
Foulant (Le), m**" Isolée, annexe de la paroisse de 

Filslroff. — XVI II' s' (pouillé de M.). 
FouMGNT, c°" de Faulquemont, à gauche de la Nied 

allemande. — Fulîinga, 1181 (ahb. Longev. bulle 

d'Alex. III). — Fuligny, 1 a45 (inv. dos abb. f* 1 o). 

— Vollingia, 1999 (abb. Longev. s. l'an.). — Fui- 
lingam, i3o9 (ibid.). — Fullcnget, i/iao (cart. év. 
de M. L I, p. 17a). — Fullenga, Fullingen, 1564 
(pouillé de M.y^FiUing, ibgh (dén. Th. Alix). 

Moselle. 



— FoUgny, 1 663 (abb. Longev. s. l'an.). — UlUnge, 
UUenge , 1 68 1 ( ibid. dénombr. ). — Filling , FolUgni , 
1688 (dén. Créh. arch. Helph.). — Foligny (cskrte 
Cass. ). — En patois : Folni, — En allemand : Fiï/- 
lingen. 

Faisait partie du comté de Crébange comme dé- 
pendance de la seigneurie d'Helfédange. — Etait 
annexe de la paroisse de Marange-Zondrange. 

Autrefois Lorraine, bailli^jge de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Chevalin et Iverling, sections de Fou- 
ligny, appartenaient aux Trois-Evéchés, au baill. de 
Metz, et suivaient la coul. de Metz. — Fit partie, en 
1790, du canton de Maizeroy, et passa en 1809 
dans le canton actuel. — A pour annexes Chevalin 
et le moulin d'Iverling. 

ForLOW (Le), anc. papeterie, c" d'Ars-sur-Moselle. 

Fodr-a-Chadx (Le), m*", c"* de Puitelange-lez-Sarralbe. 

FocRCHEDX, anc. cliâteau et ferme, c"* de BazoncourL 

— ForcheuTy xvii* s* (carte de Tass.). — Forcheu, 
ibid. (carte Beaul.). — Ferchn, 1 7.06 (carte Vaug.). 

— ForchUf 176 a (carte La fosse). — En patois: 
Farchu. 

Château , siège d'une baronnie ; fief de l'évôché 
de Metz. — Appartenait à la paroisse de Berlize. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coul. de Metz. 
FocRNEAu-HE?fRT(LB), usiue, c" do Cons-Lagrandville. 
Focrs-X-Chadx (Les), écart, c"' de Meizerwisse. 
FocRs-X-CoKE (Les), usines et h. c"' de Forbach. 
FoDSBACu, ban isolé. — Voy. Fdssbacu. 
FoviLLB, c""de Verny, au pied de la côte de Delme. 

— Fovdla, 1 187 (chap. catb. s. l'an.). — FomilU, 
\hoh (liste des vill.). — Foiville, 1686 (Journ. 
J. Aubr.). — En patois : Fovelle. 

Foville, fief mouvant du roi de France, apparte- 
nait au chapitre de la cathédrale de Metz et était le 
siège d'une justice haute, moyenne et basse (1681, 
dénomb. a janvier). — Était une des cures de l'ar- 
chiprétré de Nomeny et avait pour annexes Alain- 
court et Yulmont. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Sailly; passa 
dans celui de Soigne sous l'organisation de l'an m 
et dans celui de Verny en 1 80a. 

Francalof, m" sur la Nied, ancien moulin fief, c"* de 

Landonviliers. — Framalhoff (àïci, Viv.), 
Frakcbard, m*" fief, sur le territ. de Jussy. — Fief 

mouvant du roi ( 1681, dénomb. du a 5 juillet). 
Franchepr^, f. c"** de Jœnf, sur l'Orne. — Franche- 

Praye, xvi* siècle (cens, de Briey). — Francheprey, 

1689 (dom. Barr. t. I). . 
Faisait partie de la seigneurie de Jœuf; avait 

appartenu à l'abb. de Saint^Pierremont. 



19 



90 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



Franclorchaiips, f. c"*de ia Maxe, à gauche de la Mo- 
selle. — FrankiUon champ, i336 (chap. cath.). — 
Franquillonchamp, i/io/i (liste des vill.). — Franc- 
lonchamp, 1681 (arch. départ. B. 80), — Franc- 
long-Champ, xviii* s* (pouillé de Metz). 

Franc-alleu , siëge d'une haute, moyenne et basse 
justice. — Censé, annexe de la paroisse de Saint- 
Baudier. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
— A fait successivement partie de la c" de Thury 
et de celle de Woippy, avant d'être classe récem- 
ment dans celle de la Maxe. 

Frautzertaespel (Ruisseau de). — Prend sa source à 
Kalembourg, traverse ia c"* de Laumesfeld sur une 
longueur de 1 kilomètre et va ensuite se jeter dans 
la Nied. 

Fbanzer-Giebelsbacb (Ruisseau de). — Goule sur le 
territ. de la c" de Waldweislroff. 

Fbapodille (La), m*° sur le Conroy, c" de Moyeuvre- 
Grande. 

Fracenberg, c** de Sarreguemines. — Frawenhurg, 
1871 (Ki'emer, Arden. Gesch. II, 623 ). — Fro- 
wenhergy 1622 (cart. ëv. de M. t. III, p. 71). — 
Frowvenbourch , i/iag (arch. H. de V. AA, II). — 
Frauenbourg, 1/187 (Kremer, II, 229). — Fraw- 
bourg, 1692 (lerr. de Folperswiller). — Faven- 
berg, XVI 11* s* (poulUëdeM.). — Frawtmberg, 1702 
(ord. de Lorr. l, 8'i8). — Fravemberg, 1708 (arr. 
Cour souv. 1 " févr. ). — Fravenberg, 1761 (ord. de 
Lorr. VIII, 282). — Frauwemberg, 1766 (D. Cal. 
not. Lorr. ). — Fraunberg ( carte Cass. ). — Frazvem- 
berg ou Framberg (dict. Viv). — En patois : Framber. 
Le château de Frauenberg était, au xit* siècle, la 
propriété de la maison de Sierck, à qui le roi René, 
duc de Lorraine, donna le comté de Forbach en i US6, 
Il appartint successivement aux divers seigneurs 
de ce comté , les sires de Daun , de Hohenfels et de 
Linange; il passa ensuite à la maison d^Ëberstein, 
et fut vendu au xtiii* siècle. — Était siège d^une 
cure dépendant de Tarchiprétré de Saint-Amuald. 
— Frauenberg avait un bailliage seigneurial avec 
droit de buffet, supprimé en 1761. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, couL 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarregue- 
mines depuis sa création, en 1790. 

FrIcbirg, h. c'* de Kerling-lez-Sierck. — Frichingen, 
ibgti (dén. Th. Alix). — Freichingen, 1681 (dén. 
8 septembre). — Frechingm, 1717 (lerr. de haute 
Sierck). — Frichmgy 1722 (carte Bugnon, dioc. 
met.). — Freichen, 1,74/1 (dénombr. du 7 sept.). — 
Frichingen, 1756 (D. CaL not. Lorr.). — Frei- 
tchingen, 1766 (Sleq^. dép. M.). — Freking (carte 



Cass.). — Fréching ou Freischingen , i8a5 (Tabl. 
Par.). — En allemand : Frûckingeti, 

Siège d^un fief mouvant du roi de France (1681, 
dénombr. 8 sept.). — Village du domaine de Sierck. 

— Formait avec Montenach, en i7i!i/i, la seigneu- 
rie de Rodendorf , haute, moyenne et basse justice, 
mouvant de la prévôté de Sierck. — Annexe de la 
paroisse de Kerling-lez-Sierck (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évéchés , prévôté de Sierck , coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Sierck en 
1790, passa en 1802 dans celui de Metierwîsse 
et fut réuni avec Kerling au canton de Sierck par 
ordonnance du 28 décembre 1896. 
FfiicouRT, h. c" deServigny-lez-Raville. — Firidcurùs , 
xiii* s* (pouillé de M. porlef.). — Freicotirt, 1882 
(chap. cath. s. Tan.). — Firicoitrt, 1892 (ibid,), — 
Fruoeurt, iblik (pouillé de M.). — Frecourt, 1606 
. (ibid.), — Fraicourt, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — 
En patois : Fréco. 

Autrefois Tun des villages de la châlellenie de 
Menguen , arrière-fief de Créhange (1 56o , dénombr. 
de W. de Créb.); ensuite siège d'une seigneurie, 
haute, moyenne et basse justice, qui constituait 
avec Servigny et Moriville la seigneurie de Servi- 
gny-lez-Raville (1722, dénombr. décembre). — 
Il y avait de plus à Frecourt une vouerie dépendant 
de la seigneurie de Hombourg. 

Village dépendant en partie de la seigneurie de 
Servigny-lez-Raville et en partie de celle de Cour- 
celles-Chaussy. — Annexe de la paroisse de Berh'ze. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Maizeroy, et 
passa en 1802 dans celui de Pange. — Chef-iieu 
communal jusqu^au 81 juillet 181 2, où il fut réuni 
par décret à Servigny-lez-Ra ville. 

Freidenberg, f. c"' de Bilche. — Cents de RoihoH, âiie 
Freydenberg, 1 765 (Mém. sur les forêts de Bitche, 
I, i/io). — La censé de Freyderberg, 1771 (ord. 
de Lorr. XII, A 17). — Freid^mberg, 1779 i^^^- 
Lorr.). — Fretidenberg (carte de TÉlat-major). 
Dépendait de la paroisse de Bilche. 

Frbistroff, c"" de Bouzonviile, sur la Nied. — Frey- 
dorf, 102 2 (D. Cal. not. Lorr. I, ^89). — Frestorph, 
1178 (cart. Vill. t. I, A. 22). — Friûdorf, 1179 
(abb. Bouz. bulle d'Alex. III). — Freiitorf, i2i5 
(161W. ch. s. Tan.). — Frestorff, 1296 (P. Fer. obs. 
séc. II, [* 20). — Fi-iitorf, 1812 (ch. abb. Boux. s. 
Tan.). — Fritirof, 1812 (pouillé de M. Portef.). — 
Frtslroff, 1821 (cart. Frcist. ch. Pue. s. le Mur). — 
Freittorf, 1 355 (cart. Vill. t. II, 99). — Friwtoi/, 
ibfih (pouillé de M.). — Fristoi, i552 (délog. 
des Relig.). — Frayttorff, 169/1 (dén. Th. Alix . 
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— Freitdorff, 1698 (terr. de Kédange). — Frey- 
f^offiB , 1715 ( lerr. de Bretlnach). 

<;Freydor(r était un franc-alieu titré de comte an 
XI* siècle», 10a a (D. Cal. not. Lorr. I, A 89). 

— Au XIII* siècle, il était passé sous la suzerai- 
neté des ducs de Lorraine, et au x?n* siècle, sous 
celle du roi de France. Il était siège d'une justice 
haute, moyenne et basse, et se composait des vil- 
lages de Betling, de Coume, d'Erlefang, deHaliing, 
de Teterchen , de métairies ruinées à Manderen et 
à Oberescli, de biens à Haule-VigneuUe et à Dor- 
viUers, et des voueries de Guesseling et de Hémering 
(1681, dénombr. 3i octobre). * 

Le château de FreistrolT était le siège d'une voue- 
rie de laquelle relevaient six autres (Dur. Lorr. 
II, ùHh). — Le duc Léopold y avait institué, en 
1698, une prévôté qui fut supprimée en 1751. 

La prévôté de Frebtrofl* portait pour armes : de 
Lorraine timple. 

Était siège d'une cure de Tarchipr. de Kédange , 
qui avait pour annexes Aozeling, Diding, Ediing, 
Guiching, les moulins d'Anzeling et des Vannes, 
les censés de Brobische, Epping, Guésing et Vin- 
tring, et dépendait de Tabb. de Boiizonville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis sa création , en 1790. — A pour annexes 
Brobische, Diding, Guésing, Guiching, Haiing et 
le moulin des Vannes. 
Frbistboff (L'abbate de), de Tordre de Cîteaux. — 
Àbbalisia et conventus de Fnstorf, 129a (abb. de 
Freistroff, s. l'an.). — Monatterium Sanctw-Mariœ 
m Friêtorff, i33/i (ibid,). — Conventus monatterii 
de Freistorff ordinis Cislerienciêf i338 {ibid.). — 
Abbaye de Notre-Dame de Freistroff, 1673 (ibid.). 

— Fraystorffy abb. de Vordre de Cisteaux, ib^U 
(dén.Th.Alix). 

Fut fondée en 1 i3o par Wiry de Valcourt et Ade- 
iine, sa femme, pour des religieux de Citeaux , mais 
délaissée par ces religieux peu d'années après. Ber- 
tram, évéque de Metz, y mil successivement des re- 
ligieux prémontrés de Justement et de Sainte-Croix, 
qui l'abandonnèrent sous son épiscopat. Le duc Ma- 
thieu I*' introduisit à Freistroff des religieuses de 
l'ordre de Cilcaux, qui y furent maintenues en 1 a 10 
par le même évéque Bertram contre les religieux de 
Sainte-Croix, qui prétendaient rentrer daus cette 
maison. En 1^16, les religieuses de Marienflos, du 
même ordre de Citeaux, obligées de céder leur mai- 
son à des chartreux , y furent recueillies et réunies 
à la communauté existante; mais, vers 1660, elles 
céderont leur établissement à des religieux cisterciens, 



qui le conservèrent jusqu'à ta suppression des ordres 
religieux. Louis XIV et Stanislas essayèrent vaine- 
ment de mettre cette abbaye en commende : elle 
garda jusqu'à la fin des abbés réguliers. Le couvent 
fut détruit par le feu en 1 605; sa reconstruction ne 
s'acheva qu'en 1760. 
FfiEMécouRT, f. c°* de Marange-Silvange. — Frimari- 
curtfS'jo (abb. Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). 

— Fvçmaricurtf 973 {ibid, ch. Thiéry, év. de M.). 

— Fremercurth, 11 38 (abb. Saint-Pierr*, rentier, 
p. a). — Fremecort, ia36 (abb. Just*, bulle de 
Grég. IX). — Fremeicourt, ilioU (liste des vill.). — 
Framecourt, 1690 (chan. rég. liasse Fremécourt). 

— Fromecourt, 1697 (ibid,), — Fremicouri (carte 
Cass. ). — En patois : Fremico. 

La vouerie de Fremécourt appartenait au roi de 
France (1689, Lorr. dom. t. I). — Faisait partie 
de la paroisse de Semécourt. 

Autrefois Trois-Evéchés, bail!, et coût, de Thion- 
ville. — Appartint, en 1790, au canton de Mai- 
zières; passa dans celui de Lorry-lez-Metz sous l'or- 
ganisation de l'an m, et en i8oa dans le 1*' canton 
de Metz. 
Fbemestrofp, c*" de Gjros-Tenquin. — Frimesdorff, 
1179 (Hist, Trevirens., dipL I, 606). — Fremes- 
torff, ia6o (sém. Saint-Simon s. l'an.). — Frey- 
meêtroff, ia86 (carL abb. VilL t. I, P 1 ). — Vem- 
mettroff, 1 a88 (abb. Longev. trans. s. l'an.). — Frt- 
merssdorffj i365 (Kremer, Arden. Gesch. II, 609). 

— Fremersdorff, i58i (arch. de Sarralbe, trans. 
entre Ch. de Lorr. et le comte de Nassau , a 3 août). 

— Fremeitorffy 1694 (dén. Th. Alix). — Fremes- 
dorffy 1681 (dénombr. a 7 juin). — Fremerstroff, 
1686 (terr. abb. de Saint-Avold). — Frembgtorff, 
1688 (Mém. acad. de Metz, i853, 36o, dén. de 
Créhange). — Fremstroff (carie Cass.). — Fremeê- 
iroff-lès-Hellimer (dict. Viv.). — En allemand : 
Fremsdorff. 

Fremeslroff avec Laning formait une mairie, 
franc-alieu de l'évéché de Metz. — Était annexe 
de la paroisse de Vahl-Ebersing. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
l'évéché. — Fut classé dans le canton de Uellimer 
en 1790, et en i8oa dans le canton actueL Réuni 
à Laning par décret du 1" février 18 13, Fremes- 
troffen fut distrait par ordonnance royale du 18 août 
i835, pour être de nouveau érigé en commune. — 
A pour annexe Hinckelsmûhl. 
Fbemestroff (Rdissbau de). — Prend sa source à la 
fontaine de Fremestroff, traverse la c*^ de ce nom 
sur une longueur de t kilomètre et se jette dans 
le ruisseau de Frey bouse. 
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FRéNB(LA), forêt domaniale de 37^ hectares, située 
sur le terril, de la c"" de Macheren. 

KnéNB (La Grarde-), forél domaniale de 70 hectares, 
située sur le lerrit. de la c" de Macheren. 

Frrscatelli, anc. château, aujourd'hui jardin bota- 
nique de la ville de Metz, à Tentréc de la c" de 
Montigny-lez-Metz. 

Etait de la paroisse de Sainl-Privat. 

Frescaty, château et ferme, c"' de Moulins-lcz-Melz , 
sur la rive droite de la Moselle. 

Sous le même nom, et à peu de distance s'élevait, 
avant la Révolution, un magniUque château, maison 
de plaisance des évéques de Metz, construit par 
M*' de Coislin en 1709 et détruit en 180a. 
Dépendait de la paroisse do Saint-Privat, 

FRKSE^BAcn (Ruisseau de). — Il prend sa source à 
Betlin^;, traverse la c*"* de VValdwissc sur une lon- 
gueur de 3 kilomètres et va ensuite se jeter dans la 
Nied. 

Fres.^es (Basse-) , f. c"' de Vry. 

Fresnes (Haute-), f. c"*" de Vry. — Haute-Frene (carte 
Gass.). 

Fres>ois, f. c"* de Bazoncourl. — Fraiuoy, \hoU (liste 
des vill.). — FrajLtnetum, wr* siècle (pouillc de M. 
portef.). — Fresnoy, j55/i (ibid.), — En putois: 
Franeu. 

Etait annexe de la paroisse de Berlize. 

Frksrot-la-Montag>b, c"" de Longnyon. — Franoy, 
xv" s* (coll. Sainte-Agathe, ohit. p. 19). — Frai- 
noy-la-Mouta^ne , 1689 (dom. Barr. t. H). — Fré- 
noU-la- Monlagno , 1 7/19 (de Mail. Barr. ). — Frcêcoy 
(carte Cass.). — En palois : Fraiieu lai Montagne. 

Un des villages du marquisat de Cons-Lagrand- 
ville, primitivement sous le bailliage d'Ëtain. — 
Formait avec Ham et VilIcrs-ie-Rond h prévôté de 
Saint-Marc f siège d'une haute, moyenne et basse 
justice ( 1 C8 1 , dénombr. du 39 novembre). — Était 
uns paroisse qui appartenait au diocèse de Trêves 
(doyenné de Longuyon) et dépendait de Tabbaye 
de Glaire-Fontaine. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint -Mihiel. — Fait partie du canton de Lon- 
guyon depuis sa création, en 1790. A la Ghapelle 
pour annexe. 

Freybouse, c**" de Gros-Tenquin. — Bob, 1 179 (Hist. 
Trevir. diplom. I, 606). — Bouz, laGo (ch. chap. 
de Hombourg). — Bous, iâ6o (sém. Saint-Simon 
s. Tan.). — Fribusz, 1 486 (cart. év. de M. t. Vif, 
p. 6A). — Freybouse, 1^93 (inv. des tiL de Lorr. 
VU, 319). — Friboyt, x?ii* s* (Lolh. sept.). — 
Freybuës, ib()h (dén. Th. Alix). — Frrybotut, 
1606 (pouillé de M.). — Freigbous, 1627 (bull. 
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abb. Longev. s. Tan.). — Freibouze, 1779 (Dur, 
Lorr.). — Freybouêse (carte Gass.). — En alle- 
mand : Frigbousz. 

Siège d'un vicariat résident, annexe de la pa- 
roisse de Vahl-Ebersing. 

Autrefois Lorr. , baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, de 1790 à j 803 , du canton de 
Hcllimer et passa dans le canton actuel à celle der- 
nière date. 

Freybouse (Ruisseau de). — 11 prend sa source à la 
fontaine de Freybouse, traverse les c***' de Frey- 
bouse et de Laning sur une longueur de 1 kilomètre 
et va se jeter dans le ruisseau de Tétang de Biscb- 
vvald. 

FnEYMiKc, c*"* de Saint-Avold, a gauche de la Bosselle. 

— Freyinenffen f 1639 (rcg. de la par. de Merie- 
bach). — Freimingeny xviii" s* (pouillé de M.). — 
Freynumga, 1717 (reg. de la par. de Mcrlebach). 

— Fremingy 1779 (Dur. Lorr.). — Freymengm, 
1783 (ord. de Lorr. XV, 1 38 ). — Frétning ou Ffuy- 
mingen (dicl. Viv.). — En allemand : Freimengen, 

Village fondé en vertu de lettres patentes du 
30 septembre i6o3, données à Metz par le l»aron 
Picrre-Emesl de Gréhange. Gonlesté entre la Lor- 
raine et l'Empire , il fut cédé à la France par le comte 
de la Leyen, le 37 septembre 1781, et incorporé â 
la baronnie de Welferding. — Etait siège d'une cure 
dépendant de l'archiprétré de Saint- Avold, qui 
avait pour annexes Merlebach, NeudorlTct Nousse- 
willer - lez - Puttelange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coutume de 

. Lorraine. — Fait partie du canton de Sainl-Avold 
depuis sa création , en 1 790. — A pour annexes la 
chapelle de la Sainte-Trinité et l'usine de Sainle- 
Fonlaine. 

Friauville, c**" de Gonflans, sur le ru de Longeau. 

— Friaville, 13/10 (ch. abb. de Gorzc, s. l'an.). 

— Frauville, 1380 (iuv. des tiL de f/>rr., I« 
387). — FrieuviUe, i38a (ibid. X, 69). — Frv- 
ville, 1638 (abb. de Saint-Pierremonl, lerr.). — 
Frioville, 1681 (dénombr. du 8 novembre). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, dépendant de la prévôté de Tliiaucourt et 
du baill. de Pont-à-Mousson. Il y avait un châleatt 
considérable. — Était annexe de la paroisse du 
Jamy. 

Autrefois Barrois, baill. d'Etain, coût, de Sainf» 
MihieL — Fut éngé en chef-lieu de canton en 179^» 
et compris , lors de l'organisation de l'an m , daoa 
le canton de Gonflans. 

Le canton de Friauville renfermait les c"*' d' Alla- 
mont, Boncourt, Brainviile, Bruville, Gonflans, 
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Dompieiref Doncoiirt, Droitaumont, Friauville, 
Haononville, Jarny, Jeandelize, Olley, Poirher, 
Ville-aa-Pré et Ville-sur-Iron. 

Fbiehdtual, f. censé de Dourd'hal. — Friendhall, 
1760 (aiT. du roi de Pol.). — Feriendal, 1770 
(pap. de fam.). 

Cense-fief qui dépendait de Dourd^hal : construite 
en 1751. 

Fbisbrgebtb (Ruisseau de). — Il coule sur le lerrit. 
de la c°* de Haute -Vigneulie et afilue au ruiss. de 

• Filbach. 

Fbistot, f. c'* de Moulins, sur la rive droite de la Mo- 
selle. — Freittorf, xf* s* (chrun. Ph. de Vign.). — 
Frùiozfy i/io'i (liste des vill.). — FrUtoz, ihkfx 
(chron. day. de Sainl-Thiéb. ). — Frittor/f Frets- 
torff, 1/190 (Journ. J. Aubr.). — FrUtot du Sablon, 
i648 (Journ. J. Bauch.). — FrUlo, 1764 (arcb. 
départ. E. 8/i). — Frittau (carte Cass.). — Kn 
patois : Frichlou. 

Faisait autrefois partie de la communauté d'Au- 
gny et était annexe de la paroisse de Saint-Privat. 

Fbohmïbl, h. cbÂt. et m'% c"' de Sierslbal, sur la 
Scbwolb. — Froeumnellen , i4oa (cart. Vill. II, 106). 

— La Fraumûhlf 1771 (ord. de Lorr. XII, A 2 2). 

— Fromûhl, 1779 (Dur. Lorr.). — Cabaret de 
Fromuhl ( carie Cass.). — Fron-Muîh (carte de TEtat- 
major). 

Faisait partie de la communauté de Holbacli et 
de la paroisse de Sierstlial. 

Fbobmûhl, m'", près de Rodemack. — Le moulin de 
FroumuUen^ 1681 (dcnombr. du ai mai). 
Faisait partie de la seigneurie de Rodemack. 

Fbobmûulbrwald (Le), forêt domaniale, de 1 1 35 bec- 
tares, située sur le territ. des c"" de Sierslbal cl de 
Reyerswiller. 

Fbobrackeb, m*** isolées, c"* de Bxrentbal. 

FBOBifBRHOPF, f. c"" de Gros-Rédercliing. 

Fbobnboltz, f. et tuilerie, c"* de Ricbemont. — Frohn- 
hollty tuilerie de la paroisse de Ricbemont, xtiii* s* 
(pouilléde M.). 

Fboicul, f. c"" de Longuyun. — Forcul, Froctil, x?* s* 
(coll. Sainte-Agathe, obit. v', p. 1 1 cl 3o). — Froit- 
culj x?ii* s* (cens, de Briey). — Cente de Froiteul, 
autrement Trenières, 1 Co 1 (inv. des tit. de Lorr. VIII , 
176). — Cerne de Fresœil, autrement Crevièrei ga- 
gnage ban de Longuyon ,1625 (ibid, i 78). — Cerne de 
Froiteuil , autrement Tramère au-dettus de Longuion , 
1662 {ibid. 178). — Froidouil, 1689 (dom. Barr. 
1. 1). — Froidcu, 1761 (cban. rég. liasse Xivry-le- 
Franc). — Froideux, 1779 (Dur. Lorr.). — En pa- 
tois : Freucu. 

Faisait partie de la communauté de Longuyon. 



Fboicul (Haute et Basse), fermes, c"* de Moyeuvre- 
Grande. — Froid, *779 (Dur. Lorr.). 

FaoïDEs-FonTAiKEs (Ruisseau des). — Coule sur le 
territ. de la c"* de Tucquegnieux et afflue au Woigot. 

Fboidetaux, fief sis à Briey. — 1680 (dénombr. s. 
Tan.). — La baronnie de Froideveau, 1726 (vente 
de Ticbémont). 

Était situé dans la ville basse de Briey. 

Fboibbmubl, étang sur le ban de Holbach. — Snper- 
Gcie: 1 hectare. 

Fbomboubg , forêt sise entre Encbenberg et Montbronn , 
affectée à Tusage des verreries de Saint-Louis. — 
1781 (arch. départ. B. 117). 

F&oRBAcu (Ruisseau de). — Prend sa source à Rémel- 
fang, traverse cette c°* sur une longueur de 760 
mètres et se jette dans la Nied. 

Fbosticny, II. c'** de Mécleuves. — Frontenney, 1 1 28 
(ch. cath. s. Tan.). — Frontennei, 1 1 87 (ibid.). — 
Frontigneif 1820 (ibid,). — Frontigney, 1/106 (liste 
des vill.). — Frontegjwyy xv' s" (chr. Prail.) — En 
patois : Frontni. 

Fief mouvant du roi de France, appartenant au 
chapitre de la cathédrale de Metz, et siège d'une jus- 
lice haute , moyenne et basse (1681, dénombr. a jan- 
vier). — Était annexe de la paroisse de Mécleuves. 
Autrefois Trois-Évêchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fut classé en 1 790 dans le canton de Maize- 
roy, et passa dans celui de Soigne sous Torganisa' 
lion de fan m et dans celui de Pange en 1 802. — 
Chef-lieu communal dans ce canton, il fut réuni à 
Mécleuves, du canton de Verny, et incorporé dans 
ce dernier par décret du 28 décembre 1811. 

FiiiDvvuL, h. et m", c"' d'Epping. — Vogelsmnhl (carte 
de rÉlat-major). 

Flnkele?! (La colr de), seigneurie, mouvant du comté 
de Créhnnge, sur le lerrit. de Melzeresche. — Voy. 
Metzbrescbb. 

FûRST, f. et chôl. c'* de Folschwiller. — Fûnt, censé 
fief, 1681 (arch. départ, dénombr. 2 janvier). — 
Furtche (D, Cal. not. Lorr.). — Fuste, xvni' s* 
(pouillé de M.). 

Siège d'une seigneurie, bautc, moyenne et basse 
justice, mouvant de révèché de Metz (1681, dén. 
du 10 novembre). — Possédait une chapelle cas- 
trale , annexe de la paroisse de Téting. 

FuBWEiLLERBACB (Rlisseau de). — Coulc sur le territ. 
de la e"" de Schwerdorff et afflue à la Basse Nied. 

Flssbacb, ban isolé, c"* de Kalhausen. — Fustbach 
(Ban de)^ 1726 (arch. d'Achen, aborn. août). — 
Fousbach (Ban de), 1755 (atlas de Bitche, P* 82, 
100, 10 1). 

Fuxb5mûbl, m*°, c" de Forbach. 
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Gaendbrsberg, anc. censé qui faisait partie de la pa- 
roisse de Bitche. — Gùnlersbei'g , xtiii* s' (pouillé 
de Metz). 

GiENDERSBBnG (Le), forél domaniale de 1718 heo 
tares située sur le territ. des c"'* de Schorbach, 
Lengelsheim, Hanwilier, Breidenbacb et Bousse- 
willer. 

Gaensbach, f. et m*", c°* de Morsbach. — Guinsbach, 
xviii' s" (pouilié de Metz). — La cerue de Quins- 
bach, 1761 (ord. de Lorr. VIII, a8a). — Quis- 
bach, Gerubach, cerne, 1779 (Dur. Lorr. ill, 160). 

— Guentback (carte de' l'Ëtat-major). 
Ancienne censé de ia communauté de Gocheren, 

dans une île de la Bosselle. 

Gailloterie (La), m*", c"" de Saint-SuppleL 

G AISE (La) , f. c°* de Vatimont. 

Gallerdof, ferme ruinée dépendant du fief de Riche- 
mont. — 1G88 (dénombr. â 5 septembre). 

Gallenmlhl, m*" sur rEichel, c'* d'Achen. 

Galornier ou Gallognt, censé, c" d'Hémilly. 

Gand (Crnsede)ou CflAMBéRT, c"* de Hettange-Grande. 

— Gand (carie de TEtat-major). 

Gakdbangb, c" de Tbionville , à gaucbede l'Orne. — 
Goderingas , ShS (cart. Saint-Arn. p. 16). — Gran- 
derenge» super Ornamjluvwm, 1181 (abb. de Just* 
8. Tan.). — Gunderengeê , laia (abb. de Gorze, 
8. Tan.). — Gandrenges, iaa4 (abb. de Jusl* 
8. Tan.). — Gandelangei'iut-Ome, lagg (fonds 
de Malte, invent, liasse A). — Gandîenge, i386 
(abb.de Just* s. Tan.). — Gandelenge, 1 386 (ibid.), 

— Gaudelange, 1 438 {ibid,). — Gauderange, xth* s* 
(carte de Tass.). — Gaudrange, 1606 (pouillé de 
M.). — Ganderange, 1686 (gén. de M. dom.). 

Ëtait annexe commune de la paroisse de Vitry 
(Lorraine) et d'Amnévillc (Barrois). 

Autrefois Trois-Évécbés , baill. et coût, de Tbion- 
ville. — Faisait partie, en 1790 , du canton de Flo- 
raoge; passa, en 180 a, dans le canton actueL — 
A pour annexes Boussange et le moulin de Bous- 
sange, Amnéville et le Moulin-Neuf (forges). 
Gandrer , vill. c" de Beyren, sur le miss. d'AspelL — 
Gandre, 1098 (pri. Thic. D. Cal. III, pr. xxv). 

— Gandra, ia3o (sém. Saint-Simon s. Tan.). — 
Ganderen , xvii* s* ( Sierck , dom. ). — Gandem ,1681 
(dénombr. 3 sepL). — Gandrein, 168a (dénombr. 
du 3i août). — Gannerenne, Gamdrenne, 1766 
(Stem. dép. M.). 



Village de la mairie de Hagen et dépendance de 
la seigneurie de Rodemack; siège d'une justice 
haute , moyenne et basse (1681, dénombr. a a mai ). 

— Il y avait, en outre, à Gandren quatre voueries 
dépendant du duché de Luxembourg. — L'église 
paroissiale, qui appartenait à Tévéché de Trèvel 
(doy. de Rémich ) , était desservie par un religieux de 
l'abbaye Saint-Martin de cette ville. 

Autrefois Trois-Évécbés, baill. et coût, de Tbion- 
ville. — Faisait partie, en 1 790, du canton de Rode- 
mack et passa, sous l'organisation de i8oa, dans 
le canton de Cattenom. — Chef-lieu d'une munici- 
palité jusqu'au 3 janvier 181a, où il fut réuni à la 
c"* de Beyren. 

Gakdren (RcissEAiî de) ou AspxLT, sur le territ. desc'^de 
Beyren et de Konz-Haule. — Flu\}iv9 GaperOy'jSi (ch. 
Charlem.). — Gannerenbacky 1756 (Stem. dép. M.).- 

Gansbach, m'% c"* de Destry. — Ganspach, i3a6 
(Kremer. Arden. Gesch. H, 67). 

Garsweiler , f. c°* de Farschwiller. 

Garde-de-Dieu (La), f. c"* de Châtel -Saint-Germain. 

Garde-dk-Dieu (La), anc. maison, c"* de Devant-les- 
Ponts. — xviii* s* (pouillé de M.). 

Gare (La), maisons, c"* de Cocheren. 

Gare (La), maisons, c"** de Lacliambre. 

Gare (La), maisons, c"' de Valmont, — FettenhergoU , 
en allemand du pays. 

Établies dans le voisinage d'un crucifix de pierre 
qui avait donné son nom à ce lieu. 

Gargouille (Étang de la), c"* de Villers-Bettnach; 
ancien étang, dépendant de l'abb. de Villers, ah- 
menlé par les trois ruisseaux de Vry, de Villers et 
de Rabas, qui donnent naissance à la Canner. 

Garscb , c**' de Cattenom , à gauche de la Moselle. — 
Gart, ibUh (pouillé de M.). — Gartz, i596(tabel. 
d'Élange). — Guarch, 1681 (dénombr. 5 juin). — 
Gâches , 1686 (gén. de M. dom.). — Garche, 176a 
(carte Lafosse). — Gasch (carte Cass.). 

Village dépendant des seigneuries de Meillebourg , 
de Cattenom et de Lagrange, 1681 (dén. a3 juillet). 

— Avait une chapelle annexe de Uussange. 
Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Tbion- 
ville. — Fait partie, depuis 1790, du canton de 
Cattenom. — A pour annexes Koeking, Uussange, 
et les moutins de Lagrange et de Garsch. 

Gassbville (Le Pavillon de la), anc. château, c^ de 
Sainte-Marie-aux-Chénes (atl. Saint-M'"). 
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Gassion , anc. châl. et f. c"' de Thionville. — GatMion" 
le-CKâteau, i8a5 (Ubl. Par.). 

Celte ferme, qui s^appelait Neuerbourg (Neuf- 
bourg), prit le nom de Gassion depuis i6A3,en 
souvenir de ce qu^elle avait servi de quartier général 
au maréchal de ce nom pendant le mémorable siège 
de Thionville en cette année. — Est annexe de la 
paroisse de Thionville. 

Gaubiving, vill. c"* de Folckling, sur la Sarre. — 
Bibingen, i365 (Kremer, Arden. Gesch. II, 609). 

— Bubingm, 1677 (transacl. entre le seigneur de 
Forbach et ses vassaux). — Bûbtngen, ib^U (dén. 
Th. Alix). — Gaubibingen, XTiii* s" (pouillé de M.). 

— Bivingen, xviii* s* (i6ii!). — Biebingen, 1790 
(arch. d'ipling, trans. du 10 juin). — Gmibiving, 
1761 (ord. de Lorr. VIII, aSa). — Gaubtvingen, 
1766 (not. Lorr.). — Behing (carte Cass.). — Gau- 
bivinch (carte de TEtat-major). — Bébing, 1790 
(carledép*M.). 

Village du comté de Forbach. — Annexe de la 
paroisse de Folckling. 

Autrefois Lorraine, baill.deSarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du c*" de 
Forbach ; commune en 1801. — Réuni à Folckling 
par décret du a 5 mai 1811. 
Gauschabderboff, éc. — Voy. Barstiin. 
Gaisseun» (RcissEAu de). — Prend sa source à Réme- 
ring, traverse cette c"* et celle de Berweiller sur une 
longueur de 3 kilomètres et se jette dans la Bisten. 
Gauxbbrg , éc. c*** de Bœrenthal. 
Gawbistboff, c" de Villing. — Wittorf, lôgi (dén. 
Th. Alix), — GawaUtroffovL Westrof, 1766 (D. 
Cal. not. Lorr.). — Weittroff, 1779 (Dur. Lorr.). 

Village de la seigneurie de Bérus. — Était annexe 
de la paroisse de Villing. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — Il faisait partie, en 1790, du canton 
de Bouzonville ; passa sous Torganisalion de Tan m 
dans celui de Bisten, et fut replacé en 1802 dans 
le canton de Bouzonville. — Gaweistroiï, annexe de 
Villing en 180a, fut réuni, avec Villing, à Réme- 
ring par un décret du 9 septembre 1 8 1 1 ; il resta 
annexe de Rémering jusqu^au 7 octobre i83o, et 
fut alors de nouveau réuni , par ordonnance royale 
de cette date, à Villing, redevenu aussi chef-lieu de 
commune. 
Gawisse, c"" de Cattenom, sur le ruiss. de Rodemack. 
— Weis, 154/1 (pouillé de M.). — fViesz in Gaue, 
16a 6 (seigneurie de Rodemack, comp. E. a8). — 
Wietan Gau, 1681 (dénombr. a6 sept.). — Gau- 
wies, 1696 (lerr. de Haute- Konlz). — Beng-Wiss, 
XVII* siècle (carte de Beaulieu). — Buenguevitj 



1733 (carte Bugn. dioc. Mett.). — Bengevyse,i']b6 
(carte de Vaug. ). 

Ancienne mairie de la seigneurie de Rodemack. 
— Siège d^une haute, basse et moyenne justice. — 
Était annexe de la paroisse de Berg. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fait partie du canton de Cattenom depuis 
sa création, en 1790. 

Gawisse (Ruisseau de). — Prend sa source à Gawisse, 
traverse la c"* de Berg sur une longueur de 1 kilo- 
mètre et se jette dans la Moselle. 

Gaz (Le), usine, c'* de Plantières. 

Gbai (La Côte de), v&sle plateau qui s^étend à gauche 
de la Moselle, entre les vallées de Gorze et d'Ans- 
sur-Moselle, sur le territ. de ces c"" et de celles de 
Novéant et d'Ancy. — Le sol de ce plateau, qui 
contient des carrières d'oolithe exploitées par les Ro- 
mains, est traversé par Taqueduc souterrain qui 
amène à Metz les eaux de Gorze. 

Geimersbacu (Rdisseau de). « — Il prend sa source 
à Hunting, traverse cette c"* sur une longueur de 
1 kilomètre et se jette dans la Moselle. 

Geldschijntz-Weyeb, étang près de Bitche. — 169/1 
(dén. Th. Alix). 

Gevund, ville. — Voy. Sarbeguemines. 

GiiiAviLLE, c*" deBriey. — Germainville, iSc^o (inv. 
des liL de Lorr. III, a/i3). — Genavilla, ibtiU 
(pouillé de M.). — JenavUle, 1673 (inv. destiL de 
Lorr. IV, 67). — Gamanville devant Brie, Henan- 
ville, Genouville, i554 (pouillé de M.). 

Siège d'une prévôté barisienne sous la châtell. de 
Briey, ilioli('\ny. des lit. de Lorr. III, a ^o). — Gêna- 
ville était chef- lieu d'une communauté à laquelle 
appartenaient les censés de Mussot et de Ménau- 
raont et qui , avec deux autres voisines, était connue 
BOUS le nom des Paroitse» ou Pttvoches; elle était le 
siège d'une cure de l'archiprêlré de Ilatrize , dépen- 
dant du chapitre de la cathédrale de Metz, qui avait 
pour annexes Lantefontainc, Méuaumont, Pénil et 
Mcraumont. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Briey depuis sa 
création, en 1790. — A pour annezos Pénil et 
Méraumont, Ménaumont et Mussot. 

Ge.^eret, localité inconnue, anc. annexe de Bugy. — 
Gennerey, i3A6 (P. Fer. obs. séc. xiv" s*, 36a). — 
Ruxey et Generey, 1 /io4 (liste des vill.). 

Gerestrot (Le), ànc. lieu-dit , c°* du Sablon. — Lelonge 
roye ou Getiesloy, 1 339 ( fonds de Malte, inv. L A A A). 
— En Genestroil, 1376 {ibid.). — Le Genetoy, xv's* 
(chron. J. le Châl. p. 95). — Genetray, xv* s* (chron. 
Jac. Husson). — Le Genetroy, 1608 (chron. doy. do 
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Saint -Thiéb.). — La justice du Genestroy^ 1/137 
(chron. dePraill.). 

C'était le lieu où ëtait placé le f^ibet de Melz et 
où s'exécutaient les condamnations à mort. 

GiwiB (Le), m'" sur la Crusne, c"* de Mercy-lc-Bas. 

Gekitadx (La hauteur des), c°" de Rozcrieulles. — 
Gennivalt, m* s* (chron. de PrailL). — En Geni- 
veaulr , 1 5 1 8 ( Mcm. de Ph. de Vign.). — Par dellà 
GenivauLc, i638 (Journ. J. Bauch.). 

Crète de rcscarpement de la grande plaine de 
Briey sur la vallée. de la Moselle. 

Gbnsbach , f. près de Cocheren. — Gensbach ou Quit- 
bach, c"*, dans une île de la Bosselle, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Guiêbach (dict. Viv.). 

Gehtival, papeterie, c"* de Mercy-le-Bas. 

GiLBoé , f. c"' de Grand-Failly. 

GiRADMONT, c'° dc Conflans. — Geraumont, 1 297 (inv. 
des tiL de Lorr. VI, 385). — Geralmont, i3i0 
(abb. Saint-Symp. liasse Gii'auraont). — GiramoiUf 
i56/i (pouillé de M.). 

Etait annexe de Jarny, cure du diocèse de Metz. 
Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Joua- 
ville; sous l'organisation de Tan m il passa dans 
celui de Valleroy, en i8oa dans celui dc Briey et 
en i83â dans celui de Conflans. — A pour annexes 
Tichémont el Vallières. 

Il y avait un autre village voisin de celui-là, et 
qui portait le nom de Basse-Giraumont. II est en- 
tièrement détruit, et dès le siècle dernier il n'en 
subsistait plus que quelques vestiges. 

GiRLiKGEN, h. ruiné, c"* de Cocheren. — Girlingen, 
i36.*) (Kremer, Arden. Gesch. II, Soq). 

Hameau du comté dc Forbach , détruit à la fin 
du XV 11* siècle. 

GiBOMÉNiL, anc. maison seigneuriale de la paroisse dc 
Lessy. — xviii* s* (pouillé de M.). 

Girordfoxtaixe (RiissEAU de). — Coule sur le territ. 
de la c"* de Béchamps et se jette dans l'étang de 
Saint-Jean. 

GiSBERG , r. c"* de Montbronn. 

Gliba, anc. h. c" de Mont- Saint-Martin. — Glabey, 
1706 (D. Cal. not. Lor.). 

Glabaix (Ruisseau de) , sur lequel est bâti le village de 
Piedmont. — Le Glabay, 1089 (dom. Bar. t. II). 

Glaiibacbel( Ruisseau de). — Prend sa source à Eguels- 
hardt, traverse cette c"* et celte de Sturzelbronn sur 
une longueur de 1 kilomètre el se jette dans le Mos- 
bâchel. 

Glasbro.^n, scierie, c" de Bitche. 

GLASBRORi'v (Ruisseau de). — Prend sa source au pied 
du Rauneck, passe à Sturzelbronn, forme le grand 



étang du Graflenweyer et entre dans le dép^ du Bas- 
Rhin , où il se jette dans le Falkensteinerbach. 

Glasbbûck, f. c°" de Varsberg, 

C'est une ancienne cense-fief, mouvant du bailliage 
de Boulay, qui faisait partie de la communauté dc 
Warsberg. 

Glasexberg, h. c"* de Lambach. — Glasserberg , 
1755 (atl. de Bitche, P 109). — Glasemberg, 1771 
(ord. de Lorr. XII, /iaa). — Glassemberg (carte 
de Cass.). 

Dépendait de la paroisse de Siersthal. 
Faisait partie, en 1790, du canton de Lemberg 
et passa en i8oa dans celui dc Rohrbach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, dc 
Lorraine. 

Glashûtt, anc. verrerie, c" de Siersthal. — GlashuU, 
i59/i(dén. Th. Alix). 

Cette verrerie a donné naissance au hameau dc 
Holbach. 

Glashûtt (Alt). — Voy. ViEiLLE-VERREraE. 

Glaticsy, c"" deVigy.— Ghtignet, 119a (sém. S*-Si- 
mon s. l'an.). — Glelinei, xiii* s* (abb. Sainl-Vinc. 
liasse Glatigny). — Gletigney, iao6 {ibid. liasse 
Villers-l'Orme). — Glatiffuey, Glaileney, 1 339 {ibid. 
liasse Glatigny). — Glaitigneyj iholi (liste des 
viU. ). — Glaiteguey, 1 5 1 /i ( Mém. de Ph. de Vign.). 

— Glaltigney, i5i6 (man. de Senones, fiefs). — 
En patois : Guiaitni. 

Etait annexe dc la paroisse de Relonféy. 
Autrefois Trois-Évèchés, baill. et coût, de Melz. 

— Fut classe, en 1790, dans le canton de Vry el 
y resta jusqu'en 180a, où il passa dans le canton- 
actuel. — A pour annexes Bévillo et la Bruyère. 

Glokekboff, f. c"* de Mcrtcn. — Gluckenhoffj xviii' s" 
(pouillé de M.). 

Faisait partie de la paroisse dc Creutzwald. 
Goderai eu E , vill. c" dc Hussigny. — Godebrangesy 1 4o4 
(inv. des tiL de Lorr. X , 3o4 ). — Godbrange^ God- 
brangium, 1 7/19 (de Maill. Barr.). — Godebrange, 
1779 (Dur. Lorr.). — Godbrange, i8a5 (taW. 
Par.). 

Était une cure du diocèse de Trêves, qui dépen- 
dait de l'abb. de Tiflcrdangc. 

Autrefois Barrois, baill. de VilIcrs-la-Monlagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fut classé en 1790 dans 
le canton de Villers-la-Montagne et en i8oa dans 
celui de Longwy. — Ancien chef-lieu communal; fut 
réuni à Hussigny par décret du ao février 1810. 
GoDCBURE, f. c" de Vill ers- Bettnach. — Gatlerschêu- 
ren, 1696 (dén. Th. Alix). — Gaudechure, i66t 
(reg.des titres deVillers, p. a 60). — Gadlhtchttre$, 
i 76a (carte Lafosse). — GadUckeuren , 1 766 (carte 
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Vaug.). — GoJlcheuren, 1779 (Dur. Lorr.). — 
GaUhur (carie Gass.). 

Aulrefois Lorraine, baill. de Bouzon ville, coût, de 
Lorraine. — Appartenait comme annexe à la paroisse 
de Gharleviile. — Faisait partie de la communauté 
de Belle -Fontaine. — Fut classé d'abord dans la c"' 
de Saint-Hubert, qui devint en 181 1 annexe de la 
mairie de Villers-Bettnach, puis compta, avec son 
rbef-lieu communal, dans le canton de Burtoncourt 
en 1 790 , et enûn passa en 1 8oa dans celui de Vi^^y. 

GoDo (Ruisseau db). — Coule sur le terril, des c"" de 
Vatmont et de Folschwiller et afflue à la Nied alle- 
mande. 

GoRRBAcu (Ruisseau de). — Prend sa source à Fil- 
slroff, traverse la c" de ce nom sur une longueur 
de 1 kilomètre et se jette dans la Nied. 

GomBifBBïcK, c"" de Bilche. — Golzembi-uck , i\in' s' 
(pouillé de M.). — La Verrerie de Gœtzembruch y 
1781 (ord. de Lorr. VllI, 391). — Géltzembruch y 
1 766 (D. Cal. not. Lorr.). — Gotzbricky 1 779 (Dur. 
Lorr.). 

Village fondé en 1731 par des verriers qui reçurent 
600 arpenls de bois pour établir leur industrie. — 
Formait communauté avec les verreries de Soucbt , 
de Schiresthal et de Meysenthal. — Était annexe, 
avec vicariat résident, de la paroisse de Soucbt. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bilche, coût, de Lor- 
raine. 

Appartint au canton de Lemberg jus(|u en tSot^ 
où il fut classé dans son canton actuel. — A pour 
annexes Klapbach et JacobsbolT. 

GosTZE?iBRtcK (RuissEAU de). — llpreud fta source 
dans le pré de Gœlzenhrùck, traverse la c"** de 
ce nom et relie de Saint-Louis sur une longueur 
de 1 kilomètre et se jette dans le ruisseau de Saint- 
Ix)uis. 

GoGLOT (Le), m'", c"* de Sainle-Rufline. — Le Goglau, 
château y de la paroùee de MotUint, xviii' s* (pouillé 
de M.). 

Goi:^, c** de Verny. — Goddinga villa, 8o5 (Dipl. IV, 
p. a85). — Goonc, 1167 (abb. Sainl-Mart. ann. 
Prem. t. X, I. 2). — Guenc, 1186 (ilnd.). — Gotnj, 
1/406 (liste des vill.). — Going, i566 (pouillé de 
M.). — Goyngy xvii' s* (episc. met. temp.)* 

Seigneurie, haute, moyenne et basse justice, sous 
la prévôté d'Amance. — Était siège d'une paroisse 
de Tarchiprétré de Nomeny, dépendant de Tabbaye 
Saint-Martin-lez-Melz, puis du chapitre de la pri- 
inatiale de Nancy. 

Autrefois Lorraine, enclave dans le pays Messin, 
baill. de Ponl-à-Moussoo , coul. de Lorraine. — Fut 
ôrigéy en 1790, en chef-lieu de canton et passa 

Moselle. 



en t8oa dans celui de Vemy. — Le canton de 
Goin comprenait Icsc'^'d^Alémont, Cheminot, Ché- 
risey, Chesny, Fleury, Goin , Liéhon , Longcville- 
lez-Chcminot, Louvigny, Omy, Pagny-lez-Goiii , 
Pommerieux, Pouilly, Pournoy-la-Grasse, Saint - 
Jure , Verny et Vigny. — A pour annexes de mairie 
la Horgne-lez-Goin cl le château de Goin. 

Gom passe pour avoir été une résidence de Char- 
lemagnc et être le Goddinga villa dénommé dans 
des titres de cet empereur. — Celte seigneurie fut 
acquise par le duc Charles 111 de Lorraine en 1 5^19 ; 
elle avait pour siège un vaste château dont il reste 
des débris. 

Guin avait donné son nom à une maison d'an- 
cienne chevalerie qui portait d*azur à la croix d^av- 
gent, cantonnée de quatre fleurs de lys d*or, Cello 
maison , diaprés son blason , devait être \xn^ branche 
de relie de Chambley. 

GoLLENOoLTZ, f. c"* de Faulqueroont. — Faisait partie 
de la paroisse et de la communauté de Faulquc- 
mont. 

Gommelahge, sur la Nied allemande, c^" de Boulay. — 
Gelmelingen, 1186 (carL abb. Vill. 1. 1, F. 2). — 
Guelmingj 1266 (ihid, G. 1 ). — Gelmelingin, laG'i 
(ibid. G. 1 3). — Guilming, 1 26A (t6tVf. liasse Gom- 
melange). — Gaimelanges, 1276 (ibid. cari. t. I, 
G. 1 5 ). — Gelmedings , 1 3 1 7 ( ibid. R. 5 ). — Grum- 
Ungas, 1326 (ibid. p. 3). — Guelmlinga, t336 
{ibid, A. 1 4). — Gelminga, \^^U (ibid. t. Il, f* 1 10 
v*). — Gonielingen y lu' s* (abb. de Longev. s. l'an). 

— Gelningay 1 564 (pouillé de M.). — Gelmingeny 
GeUumingen, 159/i (dén. Th. AHx). — Guelmingen, 
i632 (abb. Vill. liasse Gommel.). — Guemmlange, 
Kendange, 1681 (dénombr. du 1 6 juin). — Gome- 
langia, 1706 (pouillé de M. portef.). — Gomc- 
lange, 1710 (abb. de Vill. liasse Gommel.). — Gom- 
lange, 1728 (terr. d'Anzeling). — En allemand : 
Gelmingen, . 

Seigneurie, haute, moyenne et basse justice, sous 
la prévôté de Sierck. — Était siège d'une cure de 
l'archipr. de Kédange, dépendant de l'abb. de Frei- 
strolTet ayant le moulin de Rurange pour annexe. 

Aulrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coul. de 
Lorraine. — Appartint, en 1 790 , au canton d'Otlon- 
ville et fut classé en 1802 dans le canton actuel. 

— A pour annexes Colming et le mouHn Gravad. 
GoTiDAi , m" sur la Crusne , c°* de Boismont. 
G05DBANGB, h. c" de Havange. — Gondringen proche 

Pentsch, 1681 (dénombr. 3i aoiU). 

Était annexe de la paroisse d'Amnéville. — Gon- 
drange formait avec Tressange et Ludelange une 
communauté, une paroisse du diocèse de Trêves et 

i3 
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iiue sci|,nieurie f siège de haute, nioyenoe el Lasse 
justice , sous ia prévôté de Viilers-ia-Montagne. 

Autrefois Barrais, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint- Mibiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton d'Aumctz et fut classé en 180D dans celui 
d\\udun-ie-Roman. 

GoNDBANUE OU GiiKDRi!<GE> , P", anc. Hi'" sur la Nied, 
c"* de Créhange. — Gunderniga, liai (abb. de 
Ix)ngev. conf. des biens, bulle d'Alex. III). — Gun- 
tringa^ GutUringis, 11/17 (abb. Vill. cart. t. I, E. 
1 ). — Gondeiinga, 1 180 (abb. Longe v. conf. des 
biens, bulle de Céleslin III). — Gundennga, 1210 
(ihid. ). — Guennering, 1 a 1 a (cart. Vill. 1. 1 , G. 1 ). 
— Gunderengesy laia {ihid. G. 6). — Gondrin, 
Gunderingesy Gondnngen, 1 a 1 4 (ibid. G. 1 ). — Gon- 
delanget, 12 3a {ibid. G. a). — Gundrinken, Gun- 
drinker, i35o {ibid. 7 G. 1). — Gundrinchen , i35o 
{ibid. t. II, f. 65 v"). — Guenery, xfii* s' (abb. 
Vill. liasse Guenering). — Guinderingtie proche Gré- 
hnnge, 16 '10 {ibid). — Le Moulin de Guennering, 
\6hii (cart. ibid. t. I, G. 1). — Goudrange, Gcn- 
ring, 1O79 {ibid. liasse Guenering). — Gondring, 
1 68 1 ( ibid. ) . — Gunderingen , 1 683 {ibid.). — Guin- 
dringen , foulerie , 180 a (liste des comm.). 

<ro.\DREcoLBT, c*^ de Conflans, près des sources de 
rOtbain. — Gontrecuria, 10/16 (abb. Saint-Maur 
Verd. D. Cal. i, pr. xxi). — Gondircourt, xv* s' 
(abb. Saint-Pierr', terr. f. ia3). — Gondecourt, 
wii' s* (Loth. sept.). — Condrecourt, i6o5 (abb. 
Saint-Pierr*, terr. f* ia3). — Gondrecourt en 
Woevre, xyiii* s" (D. Cal. not. Lorr.). — Neuvron 
le Château, 1779 (Dur. Lorr.). — Gontrecuria ou 
Gontreni ctirlis , d'après D. Cal. (not. Lorr.). 

Celte seigneurie, baute, moyenne et basse jus- 
tice, siège d'un fief sous la prévôté de Briey, fut 
érigée en comté, le ao décembre 1 683, en faveur de 
M"' de Ponze, veuve du président de Neuvron. 
Ce comlé comprenait le château el les terres de 
Gondrecourt, celles de Neuvron et d'Amblemont et 
diverses portions de seigneuries voisines sous les 
baill. d'Ëlain et de Briey. — Annexe de la paroisse 
d'Oley (dioc. de Verdun), dépendant du cbap. de 
Saint-Max de Bar. 

Autrefois Barrois, baill. d'Ëtain, couL de Saint- 
Mibiel. — Gondre:ourt, dont le changement de 
nom s'était peu fait sentir, fut classé dans le canton 
de Norroy-le-Sec en 1790 et dans le canton actuel 
en 1802. — A pour annexes Aix et le mouhn de 
(londrecourt. 

GoNDBEviLLB, h. c"' de Vry. — Gondreville, i46o 
(cart. év. de Metz, l, ÏV, p. 17). — Qmlrewlk, 
1610 (Fab. terr. Met.). 



Était siège d'une seigneurie, haute, moyenne 
et basse justice. — Faisait partie de la paroisse de 
Vry. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et cjouL de Metz. 

— Fut classé, en 1790, dans le canton de Vry et 
passa en i8oa dans le canton de Vigy. — Chef- 
lieu communal jusqu'au 3i juillet 1819, où il fut 
réuni à la commune de Vry. 

Go5GELFARG, h. c°* de Waldwisse. — Gunddwiitga in 
pago Aijfenie, 978 (abb. Saint-Max; ch. d'Udo). — 
Gundelwingin, io3o (abb. Saint-Math. Trev. acte 
d'éch.). — Gondeluingin , 1 o3 7 ( ibid.), — GoUfingen, 
i59'i (dén. Th. Ahx). — Congelfang, xvii' s* (Loth. 
sept.). — Gundelfang, 1681 (dénombr. 6 sept.). 

— Maison et gagnagejief dépendant du marquisat 
de Faulquemont, 1681 (loc. cit.). — Gongerfan, 
168a (dénombr. 3i août). — Gongel-Fang, 1766 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Était siège d'une seigneurie, baute, moyenne 
et basse justice. — Formait, avec Betting et Zeu- 
range, une paroisse du diocèse de Trêves (archid. 
deTholey). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1 790, du canton de 
Waldwisse comme annexe de la commune de Bet- 
ting; passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
celui de LaunstrofT, qui devint en 1806 canton de 
Sierck. — Betting et Congelfang furent réunis à 
Waldwisse par décret du ai ja'nvier 181a. — Gon- 
gelfang, situé sur l'extrême frontièro, fut détenu par 
la Prusse à partir de 1 81 5 , et restitué à la France 
par suite de la déclaration du 1 1 juin 18 27, relative 
au district de la Leyen. 
GoifOELPAXG (Rdisseau de). — 11 proud sa source à 
LaunstrolT, traverse ensuite la c*^ de Waldviriase sur 
une longueur de 3 kilomètres et va se jeter dans 
la Nied. 
GoncT, c"" de Longwy. — Gorcerfum, xv* s* (coll. 
Sainte-Agathe, obit. v" p. /i5). — Gorcey, xf* s* 
{ibid. p. 89). — Goxey, xv' s* {ihid. p. 36). — 
Goreey, ihag (arch. H. de V. AA, II). — Goir- 
cey, ikSU (inv. des lit. de Lorr. VIII, p. 106). — 
Giiurcy, 1681 (dénombr. 3o sept.). — Gorcium, 
d'après D. Cal. (not. Lorr.). 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice, 
.avec château féodal détruit au xvii' siècle; fief delà 
Tour-devant-Virton, arrière-fief de Longwy. — Cosnes 
et Grand-Faitly faisaient partie delà seigneurie de 
Gorcy. — Appartenait au dioc. de Trêves comme 
annexe de la paroisse de Saint- Pancré. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût de Saint-Mihiei. — Fait partie du canton de 
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LoQgwy depuis sa créalion, en 1 790. — A Cussigny 
pour annexe. 

Le viJlage de Gorcy doit son nom à Jean de Gorcy, 
issu des lords Gorcey d'Irlande, qui le reprit en 
fief en 1270 de Ferry III, dnc de Lorraine. C'îlle 
maison, d''ancicnDe chevalerie, qui fut titrée de 
comte en 1 7 1 3 , portait pour armes : d^ argent à nettf 
pointes d* hermine de sable poséeê ù, 3 et a, au chef de 
gueules chargé de trais annelets d*or. 
GoBCT, forges , c°' de Cosnes. 

GoBZK, ch.-l. de c™, arrond. de Metz. — Finit Haldi- 
niaca, finis Batidiciaca et finis Aconiaca , 7/46 (cart. 
Gorz. t. I, p. a). — Goriia^ 765 (ch. abb. de Gorz. 
s. Tan). — Gorze, i3oq {ihid, s. l'an). — Gorse, 
i365 {ibid. s. Tan). — Gorxe, 1 37a (arcb. H. de V. 
traité d'ail. AA, /ia-/i5). — Gorsse, GiKe, x?' s* 
(cbron. de Jacq. Hnss.). — Gourze, iA33(cbron. 
doy. de S*-Thiéb.). — Guixe, ihhh (éL des garn. 
fr. P. Ferr. II, 317). — Gouxe, Gourxe, 1/191 
(Mém. de Ph. de Vign.). — Gorxe, i5i a {ibid.). — 
GorsiOf i544 (pouillé de M. portef.). — Gorgia, 
d'après D. Calmet (not. Lorr.). 

Gorze était le siëge d'un arcbiprélru dépendant de 
Tarchidiaconé de Vie, dont faisaient partie, entre 
autres paroisses, les suivantes, qui appartiennent au 
département de la Moselle : GhamHey, Gorze, Ha- 
géviile, Novéant, Onviilc, Rezonvillc, Saint-Julien- 
lez-Gone , Spon ville, Vionville etWaville. L'ancienne 
église de Tabbaye, devenue église paroissiale, avait 
pour annexes les hermitages de Saint-Glément et de 
Saint-Tbiébault, le château de Sainte-Catherine et 
le fief de Labauville. 

Gorze , bourg de la province des Trois-Evêchés , 
baill.et coût, de Metz, était le siège de trente hautes 
justices qui fomiaieut le domjiine de l'abbaye, resté 
connu sous le nom de Terre de Gorze, et formait 
une des subdivisions du pays Messin, sous les diffé- 
rentes formes de son gouvemenienL Les villages que 
comprenait la Terre de Gorze étaient les suivants : 
Gorze, Champs, les censés d'Auconviile et de La- 
bauville, Danipviloux, Dornct, Hagéville, Juville, 
la Grange-cn-Haie, le moulin de Lannoy, le Petit 
mouhn, Marimbois, Moivron, Morville, Novéant, 
Onville, Ornel, Rezonville, Sainte - Catherine , 
Saint-Julien, Saint-Marcel, Sponville, Tronville, 
Villccey, Vionville, Voisage et VVaville. 

L'organisation de 1790 donna à Gorze le titre de 
chef-lieu de canton, qu'il consena sous les organisa- 
tions successives de Tan m et de 1 80 a. Le canton de 
Gorze comprenait, jusqu'en i8oa, les communes 
d'Ancy, Dornot, Gorze, Novéant, Onville, Saint- 
Julien, Villeccy et Waville; forganisation de 1801 



y ajouta celles d'Arrêt Ars-sar- Moselle, Chambley, 
Châtel-Saint-Germain, Comy, Graveiotte, Charops- 
et-Hagéville, Jouy-aax-Arches, Jussy, Lessy, Mars- 
la-Tour, Rezonville, Rozérieulles , Sainte-Rufline , 
Sponville, Vaux, Vernéville, Vionville et Xonville, 
qui, avec les huit premières communes, constituent 
le canton actuel. — La commune de Gorze a pour 
annexes Aucon ville, la Folie, Labauville, Sainte- 
Catherine, Saint-Clément et Saint-Thiébault. 
GoBZE (Abbatb db). — Ecclesia sancti Pétri et stuicti 
Slephani in fine Haldiaca^ 7/15 (abb. de Gorze, ch. 
de Chrod.). — Monasterium inGorzia, 76a {ibid. 
dédicace del'Éghse). — Locus sancti Pétri, sancti 
Stephani et sancti Gorgonii, 76a {ibid, lettre de 
Pépin le Bref). — Monasterium Gorziense, io6'i 
{ibid. ch. de Thier. év. de M.). — Ecclesia Gordeti- 
zis, Il 40 {ibid, ch. d'Etienne de Bar). — EccUsiu- 
Gorziensis cœnobium ,1171 {ibid. dénombr. s. l'an ). 

— Conventus de Gorzia, 1 239 {ibid. accord s. l'an). 
—^Àbbaie de Gorse, i3o3 {ibid. acquéL s. l'an). — 
Monasterium sancti Gorgoni Gorziensis, 1/120 {ibid. 
proc. s. l'an ). — Abbaye de Gorze, 1 535 {ibid. s. l'an), 

— Abbaie de Goze, xvii' s* (Loth. sept.). — Église 
collégiale de Gorze, 1609 (abb. de Gorze, bail. s. 
l'an). — Ecclesia sancti Gorgoni oppidi Gorzienzis, 
1609 {ibid. bulle de Paul V). — Collegiata ecclesia 
de GortZySeu Gorse, 1738 {ibid. lett. consister, de 
Benoit XII s. l'an ). — Gurgitanum monasterium , 
1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

En 7A9, Chrodegand, évéque de Metz, fonda 
l'abbaye de Gorze sous le vocable de Saint-Gorgon. 
Elle devint rapidement célèbre et prospère; mais elle 
tomba dans la ruine et le relâchement, jusqu'à ce qae 
le bienheureux Jean de Gorze la releva on 93a et la 
fit placer sous la règle de saint Benoit. Au xii* siècle, 
elle était à un degré extraordinaire de prospérité; les 
abbés jouissaient des droits rJgaliens et faisaient 
battre monnaie à leur coin. Mais elle éprouva ensuite 
de grands revers : pillée et brûlée de fond en comble 
en i54a et en i5/i3, elle servit de forteresse aux 
luthériens. Le cardinal ChaHes de Lorraine, abbé 
Gommendataire de Gorze, obtint, en 157a, une bulle 
de Rome pour sa sécularisation. Ce qui avait été 
relevé des lieux réguliers disparut à jamais en 1 609, 
et l'abbaye fut réunie à la primatiale de Nancy en 
1 fia 1 . — Mais le territoire de Gorze ayant été cédé 
à la France par le traité de Vincennes, en 1661, un 
chapitre de douze chanoines y fut établi, pour faire 
l'office dans l'église paroissiale, et subsista des restes 
des revenus de l'abbaye. — L'ancien palais abbatial , 
qui existe encore, est destiné à servir de dépôt de 
mendicité au département de la Moselle. 

i3. 
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(jobzu (La) ou Boisseau dk G(rzb. — Prend sa source 
à la fontaine des Bouillons ou des Romains el dans 
le fond de Parfondval, traverse les c"** de Gorze et 
de Novëantsur une longueur de 8 kiloin. et se jette 
«lans la Moselle. — Goriia fiuviolus , 762 (abb. de 
(jorzo, s. Tan). — Ualdiniacum uhi Gorzia Jluviolus 
couBurgit , 7 63 ( ibid. ). 

Ce rubseau doit ses eaux aux célèbres sources de 
(joi'zc, notamment à celles des Bouillons et de Par- 
fondval, qui devaient, à quinze siècles dMntervalle, 
élrc utilisées pour les besoins de la ville de Metz. Les 
Romains , selon toute probabilité , sous Yalen's , au 
IV* siècle, avaient exécuté ce travail en faisant passer 
Taqueduc sur la rive droite de la Moselle au moyen 
des arches de Jouy; il n'eut qu'une faible durée. 
Cette œuvre , renouvelée de nos jours et terminée en 
1 865 . n'a pu s'eflectucr qu'en se tenant constam- 
ment sur la rive gauche, en évitant le travail à flanc 
de coteau , en perçant directement par des galeries 
souterraines les côtes de Geai et de Vaux et en tra- 
versant les vallées an moyen de siphons. 

GoL'nsTAL, m'" donné en iao6 par Wiry de Valcour à 
l'abb. de Justemont. — Voy. Gcstal. 

GnAFPENWETEn, étang, c"* de Sturtzelbronn. 

La digue de cet étang formait séparation entre la 
Lorraine et l'Alsace. — Les moines de Sturtzelbronn y 
établirent en 1 76^ desusinesà fer qui n'existent plus. 

GRAPPENWEYEn, f. c"** de Sturtzelbronn. 

Grafplocii, lieu-dit, c*** d'Oltonville. — Emplacement 
d'un ancien hameau détruit par les Suédois en i635. 

Grand-Ban (Le), seigneurie, haute, moyenne et basse 
justice, composée des bans Cuny, Gervaise, Pomcourt 
et Frécourt, situés sur les territ. de Scy, de Lessy et 
de Chàtel. — Fief mouvant du roi , 1 767 ( dénombr. 
du 19 déc). 

Gra>obbach ou Ruisseau or Holvangb. — Vov.Holvargb 
(Ruisseau de). 

Gra>d-Failly, c°" de Longuyon. — Fataliago villa in 
romilatu Virdunensif 636 (tesL diac. Grim.). — 
Villn Fadiliaco in pago methensi , 91/i (Mém. Ac. M. 
1870, 45o). — Fallij, xi' s* (Vird. com. lim.). 
— GratU-FaiUy, i3o4 (marquisat de Cons. arch. 
Lamb.). — Grant-Failley , ly' s' (coll. Sainte-Agathe, 
obit. v* p. tib), — Le Grant Fally, lOg^ (dom. 
Barr.). — Grandi Faillemn, x?ii* s' (arch. prie. Vill. 
le Rond, ^gri, p. Sig). 

La seigneurie de Grand-Failly, siège d'un fief 
avec haute, moyenne et basse justice, comprenait 
Petit-Failly et Cosnes, et relevait primitivement du 
bailliage d'Étain, sous la cour souveraine de Nancy 
el, en 1681 , du roi de France. — Cure du diocèse 
de Trêves (doyenné de Longuyon). 



Autrefois Barrois, baill. de Longuyuii, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de Longuyon 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Petit-Xivry, la Bépubhque, le Rendez-vous des 
Voyageurs (auberge), Rondefonlaine et Saint-Nico- 
las-le-Moulin. 

Failly, seigneurie de nom et d'armes, fief du 
comté de Bar, a donné son nom à une maison d'an- 
cienne chevalerie, qui portait pour armes '.d'argent 
à un rameau de 3 feuilles de gueules , accompagné 
en pointe de a merlettes affrontées de sable (Huss. 
l'Esc). 

Gra50pré (Ruisseau de). — Prend sa source à Neu- 
dorif , traverse la c°* de Chémery sur une longueur 
de 1 kilom. et se jette dans la Nied. 

Grand-Ru (Ruisseau du). — Coule sur le territ. des 
c"** de Norroy-le-Sec et d'Anoux et se jette dans 
l'Orne près de Scrry. 

Grandvaux, m'", c" de Saint-Jean-devant-Marviile. 

Grange (Forêt db la), forêt domaniale d'une su- 
perficie de 2 1 hectares sur le territ. de la c"* de 
Vezin. 

Grange (La), châL et h. c"* de Manoni. — Scura, 
1 106 (nbb. Saint-Max, don. s. l'an). — Scheuren, 
i3lio (ibid,). — La Grange-ès-Lurembourk , i35o 
(H. de V. quitt. AA, 15-337). — FortaUtium de 
Grangid, 1^453 (c** de Lux. Ir. de paix). — Tzur 
Schuir, XVII* s* (Lolh.sept.). 
' Le château de la Grange, vaste édifice, d'aspect 
élégant, qui existe encore, était le siège de la sei- 
gneurie de Manom. — Il y avait au dernier siècle 
parmi ses dépendances une tuilerie et une faïencerie 
(Stem, dép* M.); deux tuileries mécaniques les ont 
remplacées auprès de l'étang Éléonore. — Justice 
haute, moyenne et basse (1681, dénombr. i"oct). 

— Possédait une chapelle castrale, annexe de la pa- 
roisse de Manom. 

Autrefois Trois-Evéchés, haill. et coul. de Thion- 
villc. — Invariablement uni à Manom , fit partie , 
en 1790, du canton de Cattenom, puis passa dans 
celui de Thionville par ordonnance royale du 2 oc- 
tobre 1816. 

Le fief de la Grange, qui relevait du duché de 
Lutembourg, a donné son nom a une maison d'an- 
cienne chevalerie qui portait pour armes : d'azur au 
lion d'or (arm. man.). 
Grange- AU -Sart (La), f. c"' de Trieux. — Campum 
grandis Sorti, 1096 (abb. Saint-Pierr*, ch. fond.). 

— Gaignage du Sort ,1619 (chan. rég. cens. p. 93 ). 

— Haut du Sort, 1619 (ibid. p. 53). — Sort de 
TWw/jr , 1 7 7 9 ( Dur. Lorr. ) . 

Censé de l'abb. de Saint-Pierromont, dont elle 
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funnait une dépendance. — Appartenait à la com- 
munauté de Trieux, 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihicl. 

Gbange-adx-Bois (Li), f. c"* de Borny. — La Graw(re 
az boixy iliofi (liste des viU.). 

Siège d'un (îeT mouvant du roi de France et d^une 
justice haute, moyenne et basse (1G81, dénomhr. 
19 décembre). — Était une annexe de la paroisse 
d\4rs-Laquenexy. 

Autrefois Trois-Evécb^, baill. et coût, de Metz. 

Giu?iGE-Aux-Bois (La), f. — Yoy. Ghapelle-acx-Bois. 

Gbajige-acx-Dames (Li), c" de la Maxe. — La Grainge 
az Dampg, 1 ^o& (liste des vill. ). — La Gi-ainge aiix 
Dirmei, 16a 5 (Journ. J. Bauch.). 

Dép. de la paroisse Saint-Livier de Metz. 
Ancienne abbaye de religieuses de Tordre des 
Prémontres, dépendant de Saint-Eloiou Buris, qui 
ne fut que momen(anément<occupée par cette com- 
munauté , au XII* siècle. Selon les annales de Pré- 
montré, elle fut en 1 306 transférée à Haméviilers. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. de Metz. 

Gbak6e-acx-D2iies (La), m"" ruinée, c"* etseign. d'Ay 
(1681, dénombr. 3 oct.j. 

(rRAKGE-Aix-OnyEs (La), f. et cbât. c"* de Mariy. — 
Le gaignage de la Grainge oi Ormet , xv* s* ( chron. 
de Pb. de Vign.). — La Grainge az Ormet, ifioU 
(liste des vill.). — La Grainges aux Hormeë près 
SairU'Privey, la Grainge es Hormes, i436 (chron. 
du doy. de Saint-Tbiébault). 

La Grange-aux-Ormes, bâtie par les religieux de 
Notre Dame-aux-Gliamps, existait déjà en 1187, 
date à laquelle elle fut Tobjetd'un arrangement entre 
ces religieux et ceux de Saint-Symphorien ( Hist. de 
M. t. II, p. 936). — La Grange aux Ormes était, 
en i 68 1 , une dépendance de la seigneurie de Mariy 
(dénombr. a 5 sept.). — Faisait partie de la pa- 
roisse de Mariy. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Metz. 

GRA^GEVAGNBAVX (La), f. c"^ de Mon tigny -lez-Metz. 

— La Grainge d*Aygnel, d*Aynelz, xv* s* (chron. de 
Pb. de Vign.). — La Grainge d'Aniel, d'Anieh, 
X?* s* (chron. de PraiU.). — La Grainge Daniel, 
i/io4 (liste des vill.). — La Grange àAgnel, 1610 
( Fab. terr. Met. ). — Lagnel,xin''s' (carlede Beaul.). 

— Hagneau, censé, xtiii* s* (pouillé de M.). — 
Hanau, village de Tlsle de la Moselle, 1 7.56 ( D. Gai. 
not. Lorr. ). 

Faisait partie de la paroisse d'Augny. 
Grahge-d'Aclrocx (La), vill. — Voy. Anoox-la-G barge. 
Gbange-d'Ehtie (La), f. c"* de la Maxe. — Grainge 
d'Envie, 1 5i6 (Man. de Senones : fiefs). 



La Grange-d'Envie, la Grande-Maxe et le ban à'Yji- 
sey formaient une seigneurie qui relevait de Tabb. 
Saint-Vincent de Metz , et qui était le siège d'une 
justice haute, moyenne et basse, 1681 (dénombr. 
9 juin). — Faisait partie de la paroisse de Saint- 
Baudier. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
Gra.>ge-Drouieb, anc. censé. — Voy. GaAifCE-RoniÈRE- 

sols-Sancy ( La ). 
Grakgeer-Haie (La), f. c"' de Villecey-sur-Mad. — 

Grangp-en-Heyf iliOi (abb. Gorze, repr. ). 
GRA^GE-LE-GBJiTELET (La), f. c"* de Villo-sur-Yrôn. — 
Château la Grange ou le Chastelet, château , haute 
justice dont il dépend deux censés, 1779 (Dur. Lorr.). 

Etait de la paroisse de VilIe-sur-Yron et de la 
communauté de la Ville-au-Pré. — Siège avec Droi- 
taumont et la Ville-au- Pré d'une haute, moyenne 
et basse justice sous la châtcllenie de Conflans. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, couLdeSainl- 
Mihiel. 

Ge qui restait de Tanden château a été récem- 
ment démoli. 
Gbarge-le-Mercier (La), f. c°*de Montigny-lez Metz. — 
La Grainge lou Mercier, 1 386 (abb. Saint-Clém. s. 
Tan). — La Grainge la Mei'cyy xv* s* (chron. de Pb. 
de Vign.). — La Grainge Lemerciers, x?' s* (chron. 
de Praill.). — La Grainge li Merciez, \l\oh (liste 
des vill.). — La Grainge de Mercy, \fxlxh (chron. 
doy. de Sain l-Thiéb.). — La Grange au Mercier, 1 5 5 3 
(Siège de M. par Salignac). — La Grange Merâcr 
(carte Gass.). 

Était le siège d'un fief et d^une justice haute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France, 1681 
(dénombr. 3o juin). — Dépendait de la paroisse 
de Saint-Prival. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de MelK. 

Grakge-Rohiàre-sous-Sahct (La), anc. censé, c"' de 

Sancy. — Grange-Drohùr, 1681 (dénombr. 6 mai). 

Ancien Gef mouvant de la châtellenie de Sancy, 
puis de celle de Briey. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey. 
Grarge-Sai5t-Georges (La), anc. censé, c*^ de la Maxe. 

Sise entre Saint-Éloi et les Petites-Tapes, 1610 
(Fab. terril. Met.). 
Gra^spré (Ruissbau de). — Prend sa source près de lu 
forêt de Breidenbach, traverse les c"' de Saint- 
François et de Waldweistrofif sur une longueur de 
9 kilomètres et se jette dans la Nied. 
Gbas, h. c"* de Sainte-Barbe. — Gray, ihoh (liste des 
vill.). — Gra, 1610 (Fab. territ. Met.). 

Fief avec justice haute, moyenne et basse, mou- 
vant du roi de France et appartenant au chap. de 
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ta catliédrale de Metz, 1681 (dénombr. 9 janvier). 

— Était anuexc de la paroisse de Retonféy. 
Autrefois Trois-Evécbés, baill. el coul. de Metz. 

— Fil partie du canton de Vry depuis 1 790 jus- 
qu'en 1803, où ii passadans celui de Vigy. — Chef- 
lieu communal jusqu'au a 3 mai 1 8 1 , où un décret 
le réunit à la c"' de Sainte-Barbe. 

(iBàrFPÉ (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la 
c"* d'Ay et se jette dans la Moselle. 

Gravelotte, c"" de Gorze. — Graveium, 1187 (^^bb. 
de Saint-Arn. cb.). — Gravei, 1 1 9a (abb.Saiot-Arn. 
bulle de Célest. III). — Gravey, i368 (acensement, 
arcb. de la c'''). — Gravilelte, xv* s* (cbron. 
Jac. Huss. ). — Gruceleile , GraveleUe, 1 5/i h ( pouillé 
de M.). — Gravelalte, 1672 (Journ. J. Le Goul.). 

— Gravela, xvii's' (carte Tass.). 

Etait siège d'une cure de Tarchipr. de Halrize, 
qui avait pour annexe la Mabnaison et dépendait 
de Tabb. de Sainte-Barbe. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Chef-iieu de canton en 1 790 , il passa , sous Tor- 
ganisation de Tan m, dans celui de Hozérieulles 
et, en 1809 , dans le canton actuel. 

TiRAVE.NDBAL, m'", c" de Schwerdorff. — Grovendhal 
(dicl. Viv.). — En allemand : Grubetithal. 

GREiifERSMÛHL, m*", c°' do BettwîUer. 

Gre51?sg, c*" de Gros-Tenquin. — Giiuningm, ibgd 
(dén. Th. Alix). — Greimn^en, 1606 (Rogéville, 
dict. hist. ord. du 3o mars). — Grumingy xviii' s* 
(pouillé de M.). — Grening, 1761 (ord. de Lorr. 
VIII, 992). — Crenin (cxirte Cass.). 

Etait annexe de la paroisse d'Insming, de Tarcbi- 
prêtré de Morhange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de 
Lorraine. — GrcningTit d'abord partie, en 1790, 
du canton de Hellimer; il passa ensuite dans le 
«anton actuel en 1802. 

Commune au commencement du siècle, Grening 
l'ut réuni à la municipalité de Gros-Tenquin par 
décret du 29 décembre 1811, puis de nouveau érigé 
en commune par ordonnance du ak juin 18^0. 

Gresevbreuil (Rgisseal de). — Coule sur le territ. 
de la c°* de Morhange et se jette dans Tétang du 
Moubn-Neuf. 

Greth (RcissBAi DE la). — Il prend sa source à 
Rustroff, traverse la c"' de Sierck sur une longueur 
de 9 kilomètres et va ensuite se jeter dans la Mo- 
selle. 

(jRèfE (Basse-) , f. c"* de Pontoy. — Mn Grève, 1610 
( Fab. territ. Met. ). 

<iRBVE (Haute-), f. c"* de Pontoy. 

Grkve-Bassb (RuissEAti DR la). — Prend sa source 



à Pontoy, traverse les c**" de Pontoy, Orny, Chérisey, 
Pournoy-la-Grasse,Pommérieux, sur une longueur 
de 9 kilomètres, et se jette dans la'Seille. 

Grevekboltz, f. ruinée, c" de Bertrange. — 1681 (dé- 
nombr. du 3i août). 

GRETàRES ou Grisièbes, f. c"' dc Ville-sur-Yron. — 
Gresière, i369 (^^'^'' ^^^ ^^* ^® Lorr. V, p. 49). — 
Grehiera, x?* s' (chron. Jac. Huss.). — Grihièrei, 
i5o6 (inv. des tit. de Lorr. lll, 969). — Grehière, 
1673 (ibid, VII, p. 904). — Grehiei\ 1681 (dé- 
nombr. 99 mars). — Griêière, 1779 (Dur. Lorr.). 
Cense-fief, siège d'une haute, moyenne et basse 
justice, sous la prévôté de Conflans, 1 681 (dénombr. 
99 mars). — Appartenait à la paroisse de Mars-la- 
Tour. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainte 
Mibiel. — Faisait partie, en 1790, du canton de 
Mars-Ia-Tour et passa, sous l'oi^anisation de Tan m, 
dans celui de Conflans. 

Gribsbaco, censé, c"' de Rahling, qui porte aujour- 
d'hui le nom de Hammer, 

Les censés de Griesbach , d'Altœalt et de Neumatt 
dépendaient de la seign. de Diemeringen (Empire, 
aujourd'hui Bas-Rhin) et foimaient enclave dans le 
comté de Bitche. 

Griesbbrg , f. et m'" sur la Canner, c°* de Kœnigsmacker. 

— Griesbrich tnolendinnum supra Canram, 1316 
(abb. Vill. cart. t. I, G. 1 ). — Grisbrick, 1980 
(ibid, liasse ace. avec Saint-Euch. de Tr.). — Le 
Moulin de Griesprich, 1699 {ibid. cart. 1. 1, G. l). 

— Cheiipergy xvii* s* ( Loth. sept.). — Veimbergy 
xviii* s* (pouillé de Metz). — Grisprick, 1700 
(abb. Vill. cart. t II, p. 960). — Grisberg, 1766 
(Stem, dép* M.). — Gritbry (carte Cass.). 

Dépendait de la paroisse de Kœnigsmacker. 
Autrefois Trois-Evôchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. 
Grigkolot (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la 

c'* d'Abbéville et afflue à l'Orno. 
Grighar, chat, et f. c°' de Moulins-lez-Metx. — Un des 
ileux chatteaulx de MoUin, \kUtx (chron. doy. de 
S'-Thiéb.). — Gringant, xiii* s* (pouillé de M.). 

— Grignon, i856 (tab. des distances). 

Château du ban Noiron de Moulins-lez-Metz; fief 
mouvant du roi de France ; siège d'une justice haute, 
moyenne et basse, 1681 (dénombr. 93 juillet). — 
Dépendait de la paroisse de Moulins. 

Autrefois Trois-Évéchcs , baill. et coût, de Metz. 

Grigt, vill. c"* de Borny. — Lez Utj waingnaiges de 

Grixey, lûoû (liste des vill.). — Grisey, xvi' s* 

(chr. Cl. Phil.). — Griey, xvi* s* (abb. Saint-Symph. 

liasse Grigy, 9). — Gri^rey^ i5i8 (Mém. Ph. de 
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Vign.). — Orixy, i55a (chron. rim.anc.). — Grizy, 
x?ii* s* (carie Tass. ). — En patois : Grehi. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse , mouvant du roi de France et appartenant 
au chapitre de ia cathédrale de Metz, 1681 (dé- 
nombr. 3 janvier). — Dépendait de la paroisse 
Saint-Euchaire de Metz. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Metz. 

Faisait partie, en 1790, du canton de Bomy; 
passa, sous Torganisalion de Tan m, dans celui de 
Vailières et, en i8o3 , dans ie 9* canton de Metz. 

— Chef-lieu communal jusqu'en iSio, où il fut 
réuni à Bomy par décret du 9 février. 

(jRiMi!! , m" sur la Mance, c"" de Mairy. 
Grimotit, chat, et f. c"* de Sainl-Julien-lez-Melz. — 
Grymont, xv* »* (chron. de Praill.). — Grimon, 
1 553 ( Siège de M. par Salignac). 

Était annexe de 1» paroisse de Saint-Julien-lcz- 
Metz. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canlon de Borny en 1 790 , de celui 
de V^allières sous Toi^anisation de Tan m et du 
s* canton de Metz en 1809. 

GRiSDonFF,c°"dcSierck. — Brondorf, i59Û(dén. Th. . 
Alix). — Grùndroff, Grùndorff, Grondorff, xfii* s' 
(terr. du ban). — Grind'of, 1 756 (D. Cal.not. Lorr.). 
Village du domaine de Sierck. — Autrefois Lorr. 
baill. de Bouzonville, coût, de Lorraine. 

Fit partie, en 1790, du canton de Waidwisse 
(dislr. de Sarrelouis), puis, sous l'organisation de 
l'an m, de celui de Launstrofif, redevenu canton de 
Sierck en 180G. — A pour annexes Bizing, Haî- 
strofT et Zeurange. 

Grixdobff (Ruisseau de), sur le ierrit. de la c"* du 
inéme nom; il afflue à THermerbach. — Gmen- 
dorfferbachy 1601 (terr. de Rémeling). 

Grisbero, h. c"* de Thionville. — Gerichtherfr y 16/io 
(acte de vente). 

GaisièREs, f. — Voy. GRiiiBBs. 

Gbosbach (Ruisseau de). — Prend sa source à Uar- 
garlcn-aux-Mines , traverse celle c°" et celles de 
Dalem et de Mcrten sur une longueur de 9 kilom. et 
se jette dans la Bisten. 

Grosrach (RiissEAu de). — Coule sur le terril, de la 
c°' de Lixing-lez-Rouhling et afflue à la Sarre. 

Grosbliederstboff, c^'de Sarreguemines. — BHtthario 
rtlla, 777 (D. Félib. Hist. de l'abb. de Saint-Denis, 
pr. testam. Fulradi abb.). — Blitharto villa^ 777 (Val. 
Nol. Gall. 89 ). — Blitestorf, 1 1 30 ( ch. abb. de Saint- 
Denis, D. Félib. Hist. de l'abb. de Saint-Denis, 
pr. 9 A ). — Blidendorf, 1 9 90 ( Kremer, Arden. Gesch. 
II, 809). ~ Bliedentorf, 1930 {ibid. Il, bkS, 



nécrol. Wadegot.). — BUdurstorff , 1938 (ihid, II, 
3io). — I^(icf«-fcfoi/, 1233 {ihid. II, 3i3).— B/w- 
derêtroffy j 9 53 (abb. Wadg. ann. Prcm. I, ^66). 
— Blitei'êlorf, 1 385 (Kremer, 11, 372). — BUtters- 
dorff, i335 (ibid. II, /i'i7). — BiedernUn-ff, Blie- 
derêlorjfj 1 546 (pouillc de M.). — Gi'osMetendorff', 
ihgli (dén. Th. Alix). — BUterstroJfy 1731 (ord. de 
Lorr. H, 5 18). — Blidertor/t-k-Grand , 1756 (I). 
Cai.not. Lorr.). — Blidestroff-le-Gros , 177Q (Dur. 
Lorr.). — Budeitroff'{D. Cal. carte év. de M.). — 
Gro8-BlideitroJf {cATie Cass.). 

Ce bourg, dont le nom devrait s'écrire Grots-Blit- 
tendorff, était, au viii* siècle, une villa appartenant 
à l'abbaye de Saint-Denis ; plus tard il (il partie de 
la châtellcnie de Gemimde (Sarreguemines), et il 
en suivit la destinée. 

L'égliscdeBliedei^strofffut donnée, au xiii* siècle, 
à l'abb. de Wadgasse par les comtes de Sarrebrùck; 
elle était une des cures de l'archiprétré de Saint- 
Arnuald et avait pour annexes le Petit-Bliederstroff*, 
Cochling et Auersmacker. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarregue- 
mines depuis 1790. — A pour annexes le moulin 
de Simbach et Oberstmùhl. 

Gbos-Hobe-Kirckbl, m^" forestière, c"' de Haspel- 
scheidt. 

Gbosmûbl, ancien m'" banal en ruines, c"* de Pont- 
pierre. 

Gbos-Rédebghing , c"" de Rohrbach. — Rederchingen , 
1833 (chart. Sturtzelb. 366, don. à l'abbaye). — 
Rôderichingen , i55o (Tilleman, Stella, Beschreib. 
desOberamts Zweybrûcken). — Biderchingên , 1 59/1 
(dén. Th. Alix). — Gros-Rederking , 1756 (D. Cal. 
not. Lorr.). — Groj-flec/^rcAing, 1768 (Thibaut, 
mut. bénéf. 89/î). — GroS' Rederchingen (carte de 
r État-major). — Gros-Redreking j i895 (tabl. Par.). 
Était chef-lieu d'une paroisse dépendant de Tar- 
cbiprélré de Homebach, qui avait pour annexes 
Lingling, Olberding et Brandelfing. Elle était à la 
collation des ducs de Lorraine d'abord et, plus tard, 
à celle du roi de France. 

Autrefois Lorraine, baill. et comté de Bitche, 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de Rohr- 
bach depm's sa création, en 1 790.— A pour annexes 
Singling, les fermes de Brandelfing et de Bellevue, 
d'Olberting et Kleinmùhl. 

GBos-RéDEBCBitio ( RuissEAu de). — Prend sa source à 
la fontaine de Graubronn , traverse la c"* de Gros- 
Réderching sur une longueur de 6 kilom. et se 
jette dans le ruisseau d'Achen. 

Gbossmûblerbach , f. c* de Sturtzelbronn. 
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Gnos-TEKQtiN , ch.-l. de c"", arrond. de Sarregucmines. 
■^•Tannœ-Villa, 787 (cli.abb.dcSainl-Avold. D.Cal. 
pr. Il , Ixi). — Tenkesacha, 1' s* (abb. Melll. Berth. 
II, 119). — Tanney, 11^7 (abb. Vill. E. 1 ). — 
Tannecha, 1 179 (ch. abb. de Bouz. D. Cai. pr.). — 
Tenchen, ia55 (pouilld de Metz , portef. ). — Tan- 
mcherif ih6i (cart. év. de M. t. IV, p. 38). — 
Tanchen, 1669 (ibid. p. 7a). — Tanneyo, lôhh 
(pouillé de M.). — Gros-Tenckeii, 1073 {ibid,), — 
Thanniche, Jtyii* s' (Lotb. sept.). — Thannige», 
i6/i5 (Mcrian, Ob. rbeiniscb cr. carie). — Gro9- 
Tennequin, 1688 (dén. de Crébange). — Grotten- 
rhen ou Grosse-Tenquen , xtii* s' (pouillé de M.). — 
Tenuequin-la-Grande , 1766 (D. Cal. not. Loir, v" 
fUngsange), — Tennequin, Tennequin-la-Groêse, 
1 766 (ibid.), — En allemand : Grù88-Taencken. 

(iros-Tenquin était le chef-lieu d'une mairie de 
révôché de Metz , composée de Gros-Tenquin , Ber- 
tring et LinstrofT, relevant de la chdiell. de Hing- 
sange. — Une partie du village dépendait cependant 
du comté de Crébange. — ttait chef-lieu d'une cure 
de Tarchiprétré de Morbange, comprenait Bertring, 
HerstrofiT, LinstrofT, Hingsange , la Breide , la Tcnsch- 
mùbl , et dépendait de Tabb. de Saint-Avold. 

Autrefois Trois-Évêchés, baill. de Vie, coût de 
TEvéché. — Faisait partie, en 1790, du canton de 
Bistrofif (distr. de Morbange) ; fut érigé , en 1803 , 
en chef-lieu d'un canton dont la composition est la 
même que celle du canton actuel , si toutefois Ton 
y ajoute LinstrofT, Obrick, Rode et Suisse -Basse, 
communes à celte époque et sections de communes 
aujourd'hui. — A pour annexes LinstrofT, Obricb, 
les fermes et moulins de Tensch et Hingsange, les 
fermes de la Breide« Jagerbronn, ErlenhofT, Maysen- 
brouck , Rundwàlchen , et la chapelle du Calvaire. 

GRos-TsiiQuitf (RuissBiu de). — Prend sa source à la 
fontaine de Gros-Tenquin, traverse les c"'* de Gros- 
Tenquin et de Bistrofif sur une longueur de 9 kilom. 
et se jette dans le ruisseau de l'étang do Risch- 
wald. — En allemand : Gro8§tencherbach, 

Grosyel'x, f. et chat, c"* d'Augny.— Grouieux 80ub Nupf 
rhaistel, i3oo (P. Fer. obs. séc. xiii' s*, SaG). — 
Groxuea, Groxuelz, 1 376 (cart. de la cath. de Metz). 

— Groxieulx, xv* s* (chron. de Pruil.). — Groxuelt, 
1 hott (liste des vill.). — Groiheux, 1 hfig (arch. H. 
df V. A A, 1 1). — Groxieux, 1^89 (Joum. J.Aubr.) 

— Grosyeulx, 1587 (Joum. J. Buffet ). — Groi- 
leux, 1681 (dénombr. 17 juin). 

Siège d'un fief et d'une justice haute>, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France, 1 08 1 (dénombr. 
1 7 juin). — Arrière- fief du comté de Salm. — Le 
château de Grosyeux, qui est très-vaste, a été long- 



temps la résidence du comte Emmery, dont la bi- 
bliothèque contenait de si grandes richesses sur 
l'histoire du pays Messin. — Elait une annexe de la 
paroisse d'Augny. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Metz. 

Grurdwiller, c*" de Sarreguemines. — GmtUdœeiller, 
1696 (dén. Th. Alix). — Grindwiler, 1606 (pouillé 
de M.). — GrundwIUer, i Gai (inv. destit. de Lorr. 
X, aie). — RundwHUr, xviii* siècle (pouillé de 
M.). — GrindweiUer, 1761 (ord. de Lorr. VIIÏ, 
a 8a). — GrindvUler, GrintviUei*, GfundviUerft']h^ 
( D. Cal. not. Lorr.). — Grindweiler ou GrundwtiUer^ 
1779 (Dur. Lorr.). 

Village en partie du comté de Puttelangc; faisait 
communauté avec Rémcring. — Un ûef y fut créé 
on 1668. — Était annexe mixte des deux paroisses 
de Heckenranspach et de Rémenng. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarregucmines, 
coût, de Lorraine. — Fit partie du canton de Patte- 
lange de 1790 Â 180a, où il passa dans le canton 
actuel. 

Grundwiller-Otterbach (RcissEAi de). — Il prend 
sa source dans le pré de Grundi;\iller, traverse cette 
c"* et celle de Ricbeling sur une longueur de 4 60 
met. et se jette dans le Mouterbach. 

Grûrenthurmstadt, lieu-dit, c"' de Bourbach. — Em- 
placement d'un ancien château détruit. 

Grlne?{taldm(jhl, m^, c"* de Wiswiller. 

Grùruofp, f. c"* de Porcelelte. 

Grû?(scbbach, f. c°'de Morsbach. 

GcéBERUAcsER, c"" de Sarreguemines. — Guebetihoint-, 
ifiùi (cart. év. de M. t. m, p. 61 v'). — Gebenhau- 
sen, 1694 (dén. Th. Wïx,). -^ Guebenhauêen , 1761 
(ord. de Lorr. VIlI, a8a). — Gaubenhauzen , Gne- 
benhauzen, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

Village du comté de Puttclange. — Faisait partie 
de la communauté de Metzing et était annexe de la 
paroisse de Pultelange. — Autrefois Lorraine, baill. 
de Sarreguemines, coût, de Lorraine. — Fit partie, 
en 1 790 , du canton de Puttelange et passa en 1 80 a 
dans le canton actuel. 

GuéBEUHAusBK ( RuissEAu de). — il prend sa source 
dans les prés et bois de Guébenhausen , traverse cette 
c"' et celle de Hundling sur une longueur de a ki- 
lomètres et se jette dans le fossé de Hundling. 

GuéBLAKGE, c"" de Sarralbc , sur la rivière d'AÎbe. — 
— Gueboldanges , Guebledanges , i356 (arch. H. de 
V. AA, i5-2a). — Guebcldangea i i393 (cart. év. 
de M. t. I, p. 16). — GébeldangCy iSgH (arch. 
Mcurthe, Burgfried pour les forteresses d'Albestroff 
et Gébeldange). — Gebkdange, i'ii.5 (abb. Sen. 
F. D. xxxij). — Gebeldingen, iû60 (cart. év. de M. 
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v** 95). — Gembelinga, Genbelinga, GeunbeUnga, 
Gebeldinga, Gedeldinga, ibUk (pouillé de M.). — 
Guebelange, 1682 (journ. F. Buffet). — GuebUng, 
1698 (rôles pour la contiib. imp., bibl. de Metz). 

— Gebliiig, 162.') (bibl. nat. Saint-Germain fr. 
1086, 260). — Guelbing, 166/î {ibid. coll. Lorr. 
726, 267). — Gueblange prèi Aïhetlroffy chef -lieu 
du Val de Gueblange, 1706 (Stem, dép* M.). — 
En allemand : Geblingen. 

Village de rÉvéché ; il dépendait de la chàtellenie 
d'Albestroff et du bailliage seigneurial de Vie et 
suivait la coutume de Lorraine. — Paroisse de Tar- 
chiprétré de Vergavillc à la collation de la prima- 
tiale de Nancy et de la chartreuse de Bosserville , 
qui avait Steinbacb , Wentzwiller, Audwiller et 
Schweix-lei-Sarralbe pour annexes. — Fait partie 
du canton de Sarralbe depuis sa création, en 1 790. 

— A pour annexes (réunis par décret du 8 octobre 
1 81 3) Wentzwiller, Audwiller, Steinbach, Schweix- 
lez-Sarralbe , et en outre les fermes de Scheidl et de 
Bischoffwald. 

GuéBLiifGE (Le Val de), ancienne communauté et pa- 
roisse. — Le Val de Gueblange, 1661 (arch. départ, 
dénombr. 2Û avril). — En allemand : Geblinger- 
dahl 

L'ancienne communauté et paroisse du Val de 
Gueblange comprenait : la commune actuelle de 
Gueblange, c'est-à-dire Audwiller, Gueblange, 
Schweix, Steinbach et Wentzwiller; la commune de 
Hazembourg, séparée au xviii* siècle; la commune 
de Kappel-et-Ueber-Kinger, séparée au xvii* siècle. 

— En 1801 , les cinq villages du Val de Gueblange 
étaient érigés en communes séparées. Ils ont été 
successivement réunis sur la demande des habi- 
tants. 

GvKisMiJDL, m*" près de Hestroff, annexe de cette 
commune. 

GuiLAVGE, h. c"' de Guénange. — Guelengei, 1186 
(abb. Saint-Martin, ann. Prem. t. X, A2). — Gué- 
langes , i 1 88 ( ibid. ). — Gueldanges ,iUilx{ fonds de 
Malte, inv. L. H.). — Gelange, ihltli (pouillé 
de M. ). — En allemand : Gelingen. 

Village de la seigneurie de Luttange et annexe de 
la paroisse de Guénange. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût. deThion- 
ville. — Fit partie du canton de Luttange de 1 790 
à 1802, où il fut classé dans le canton de Metzer- 
^sse. — Autrefois chef-lieu communal, réuni à 
Guénange par décret du as juin 1810. 

Gcétnc, f. — Voy. Goésiîic. 

GoéLi5G (RcissBAu de). — Prend sa source à Guéling, 
c" de Freislroff, traverse les c"" de Freistroff et 

Moselle. 



de Bouzonville sur une longueur de 700 mètres et 
se jette dans la Nied. 
GulicANGE (Haote et Basse), c"* de Metzerwisse, sur 
la rive droite de la Moselle. — Geminges, 1 167 
(abb. Saint-Martin, ann. Prem. t. X, 2). — Ga~ 
nanges, 1269 (abb. Vill. cart. L 1, V. 18). — 
Guinangesj i3o3 (fonds de Malte, inv. liasse G). 

— Guenemange, 1 4 y 2 (Journ. J. Aubr.). — Ober et 
Nieder Geycingen, i5i '4 -(seign. de Rodem. achat). 

— Gcyninga, Guemniga, Guerninga, Gemingen, 
Gueminge, 1544 (pouillé de M.). — Guinningeti, 
1.^)72 (dioc.Lux. Berth. VllI, ho). — En allemand : 
Ober et ISieder Giningen. 

Guénange, fief mouvant du duché de Luxem- 
bourg, 1667 (dénombr. 7 oct.). — Le siège de la 
paroisse était à Haute-Guénange; elle dépendait de 
Tabbaye Saint-Martin -lez-Metz, puis de la primatiale 
de Nancy; faisait partie de rarchiprêtré de Thion- 
ville et avait pour annexes Basse-Guénange , Bousse , 
Blettange et Landrevange. 

Autrefois Trois-Evôchés, baill. et conL de Thion- 
ville. — Fil partie du canton de Luttange de 1790 
à 1802, où il fut classé dans le canton actuel. — 
A pour annexe Guélange. 
GcE5DERSBERG, f. c*^ de Hauwiller. — Genlertberg, 
16/15-1669 (Schultz, der Bliesgau, 79). — Le ga- 
gnage de Gentersuberg , 1696 (dén. Th. Alix). — 
GunUrsberg , censé de la paroisse de Bitche , xviii* s* 
(pouillé de M.). — Guenderchberg , 1761 (ord. de 
Lorr. 290). — Genderiberg, 1766 (atl. de Bitche, 
f. 58). — Guentersberg , i756(D. Cal. not. Lorr. ). 

— Château et censé de Guendersberg , 1771 (ord. 
de Lorr. XII, 422). — Gœeudeisberg , 1771 (ibid.), 

— Gundersberg (carte de TEtat-major). — Guen- 
tersberg (dict. Viv.). 

Au xv' siècle, Guendersberg était fief vassal du 
comté de Bitche. 
GcERKiBcuEN, c""* de Boulay, à gauche de la Nied. — 
Genkiriche, 1168 (abb. Vill. cart. L I, G. 9). — 
Gankirke, 1199 (abb.de Bouz. s. Tan). — Gen- 
chirche, 1270 (abb. VilL cart. t. I, G. 12). — 
Genckirche, 1270 {ibid. G. 16). — Gankerken, 
1271 (ibid. G. 1 ). — Gainkirke, 1295 (ibid. E. 6). 

— Gankerke, i3oo (ibid. G. 7). — Gankyrch, 
1 307 ( ibid. M. /i 7 ). — Gankierke , 1 3 1 1 ( ibid. E. 3) . 

— Gaukirchen, i32 2 (inv. des lit. de Lorr. II, 606). 

— Ganguergue , 1367 (ibid. 170). — Gamquierch, 
i357 (ibid. X, 209). — Ganckirched, i36i (abb. 
Vill. cart. t. I, B. 19). — Ganckirke, i36i (ibid. 
B. 29). — Gainquirchien , xv* s* (chron. Jac. Huss.). 

— Gainkirchen,\^* s* (Journ. J. Aubrion). — Guen- 
kierchen, 1661 (cart. év. de M. t. IV, p. ûi ). — 

16 
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(Menkirchen, 1/467 (ibid. p. 101). — Guenckkier- 
chen, by Boîchon^ 1/187 (ibid. VIII, v" 67). — Gen- 
hirchen, Genchierckien y ibhli (pouillë de M.). — 
Guincherchen , Ginkerkerij 1687 (a^^b. Longev. een- 
sier). — Guaniguerchen , 1619 {ibid. ch. s. Tan). 

— Gangretienne y i68j (dénombr. 19 déc.). — Gen- 
kerhen, 1690 (abb. de Viil. cart. t. II, p. a6o). — 
Gaukirchen, 1696 (terr. de Mégange). — Guin ou 
Gehinkirchen y x?iii' s' (pouillé de M.). — Gati- 
kerrhen, 1707 (abb. Vill. Guenk. liasse 9). — Geti- 
kerquieriy 17.36 {ibid. cari. t. II, p. 256). — En 
allemand : Gehnkirchen. 

Était siège d'une cure dépendant de Pabbaye de 
Longeville-lez-Sainl-Avold , faisant paKie de Tarchi- 
prétré de Varize et ayant pour annexes Rurange , 
vilbge évéchois, Mégange et Pétrange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fut classé, en 1790, dans le canton 
de Burtoncourt et y resta jusqu'en 1809 , où il passa 
dans le canton actuel. — Reçut Mégange et Ru- 
range pour annexes par un décret du 9 3 mars 1 8 1 3 
et les perdit par suite de leur érection en communes 
le 19 janvier i833. — A aujourd'hui Flasgarten 
pour section. 

GuB!«sBicH, f. — Yoy. Gab^sbach. 

GiBJVTBARGB (Bassb et Hautb), vill. c"* de Tbionville. 

— Guntringas, 11/I17 (abb. Vill. cart.). — Gen- 
trigen, 1879 (dioc. Lux. Berth. VIII, ho), — 
Guintringen, 1576-1 58a (arch. départ B. 966). — 
Kucntrangey 1689 (dénombr. du 16 oct.). — Gun- 
trangê, 1686 (gén. de Metx, dom.). — En alle- 
mand : Ober et Nieder Gûntringen, 

Etait amnexe, avec vicariat rendent, de la pa- 
misse de Tbionville. — L'église ne remonte pas au 
delà du xTii* siècle. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Tbion- 
ville. — A toujours fait partie de la commune de 
Tliionville et par conséquent du même canton, 
même sous l'organisation de l'an m , où il ne com- 
prenait que la c"^ de Tbionville. 
■ îi:Ei<ifiLLKB, c*" de Saint-Avold. — GitegweHer, i5i6 
(dén. comté de Crébange). — Gengtviler, i5ûA 
(pouillé de M.). — Gemweiler, GuengweiUer, 169/1 
(dén. Th. Alix).— Gmviller, i684 (abb. de Saint- 
Avold, terr.). — Guenweikr, an x (arr. des consuls 
du 99 vendém.). 

Faisait partie du marquisat de Faulquemont. — 
Était annexe de la paroisse d'Éberswiller jusqu'au 
1 9 octobre 1 766 , où il fut érigé en siège d'une cure 
tle rarchiprétré de Saint-Avold, dépendant de l'ab- 
baye de Wadgasse. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor^ 



raine. — Fait partie du canton de Saint-Avold depuis 
sa création, en 1790. — Commune au commence- 
ment du siècle, Guenviller fut réuni à la municipa- 
lité de Seingbouse par décret du 1 9 mars 181/1, 
puis de nouveau érigé en commune par ordonnance 
du 16 août 18/11. 
GuBTiwBissB (RuissBAU bb). — Prend sa source dans la 
forêt de Guenweisse, traverse la c^'de Woustwiller 
sur une longueur de 1 kilomètre et se jette dans le 
ruisseau de Woustwiller. 
Glbrirg, f. c"* deMorhange. 
GuERLiNG, anc. censé de la paroisse de Folckling. — 

xviii' s* (pouillé de Metz). 
GuERSTHAL (RuissBAu de). — Coule sur le territ. de la 
c"* de Rahling et afflue au ruisseau de Bùttener- 
bach. 
GuRRSTLiNG, C*"* de Bouzonville, à droite de la Nied. — 
Gertelinga, Gei^sHng, ibhh (pouillé de M.). — 
Geralingen, Gursingen, 169/1 (dén. Tb. Alix). — 
Gersling, xfiii* s* (pouillé de M.). — Guercheling y 
17/19 (abb. de Bouz. plan). — Gverchlin, Guethitiy 
1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France, 1681 (dénomb. 
3i juin.). — La maison de Faulquemont y possé- 
dait une seigneurie foncière , 1681 ( dénomb. 
6 sept.). — Appartenait à la communauté de Nied- 
welling et était siège d'une cure de rarchiprêtré de 
Saint-Avold, à la collation du seigneur du lieu. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouzonville , coût, 
de Lorraine. — Fait partie, avec Niedwelling, son 
annexe, du canton de Bouzonville depuis sa créa- 
tion , en 1 790. — Communes au commencement du 
siède, Guerstling et Niedwelling furent réunis à 
Lognon ou Ibn par un décret du 9 septembre 1 8 1 1 ; 
ils furent séparés de leur chef-lieu municipal en 
vertu de l'article 1*' du traité du 90 novembre 181 5 
et érigés de nouveau en communes. 
Gdbrti.\g, c*" de Boulay. — Gertinge, i^liô (inv. des 
tit. de Lorr. II, 46 1). — Guertrangei, i43o (arch. 
H. de V. AA, /i). — Gùerîingen, xvi' s* (abb. 
Longev. s. l'an). — Gerlinga, aliàs Fait et Faltz, 
i5'i/i (pouillé ^de M.). — Gertingen, 169/1 (dén. 
Th. Alix). — Gurtingeriy i633 (abb. de Bouz. s. 
l'an). 

Dépendance de la seigneurie de Warsbei*g , siège 
d'une justice haute, moyenne et basse, 1681 (dé- 
nombr. i/t juin). — Formait, avec Falck, une pa- 
roisse dépendant de l'archiprétré de Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, couL de 
Lorraine. — Fut compté, en 1790, dans le canton 
de Bisten , y resta jusqu'en 1 809 , où il passa dans le 
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canton de Bouzonviile; fut classe en 1811 dans 
le canton de Sarrclouis, puis incorporé dans celui 
de Boulay par la loi du a6 mars 1899. — Gbef-lieu 
communal jusqu'au 9 mai 1811, où il fut réuni à 
Ham-aous-Varsberg, alors^du canton de Sarrelouis. 

— Érigé de nouveau en commune par ordonnance 
du 13 janvier i833. 

GuBRTiNG (Rlisseac de). — Coulc sur le lerrit. de la 
c°* de Guerting; il est formé de plusieurs autres 
ruisseaux cl se jette dans celui de Falil. 

Gdksbacu (Rdisseac de). — Prend sa source à Ober- 
wisse, traverse les c"*' de Boulay, Denting, Coume, 
Niederwisse et Oberwisse, sur une longueur de 
13 kilomètres, et se jette dans la Basse-Nieil. 

GcésiNG ou GcéLiKG, f. c*^ de Freislroff. — GuHing, 
xvii* s* (pouillé de M.). — Geling, 1766 (abb. 
Freistroff s. Fan). — Gueling ou Guilaring (dict 
Viv.). 

Censé dépendant de Diding et Guicbing. — Com- 
munauté et paroisse de Freistroff. 

Autrefoi.«< Lorraine, baill. de Bouzonviile, coût, 
do Lorraine. 

GoESSLiKG, c*° de Gros-Tenquin. — GoBuUngen, 1809 
(inv.des tit. de Lorr. VI, 46). — GetsUngen, i3/ii 
(ardi.deSaint-Avold. don. à Thôp. de Saint-Nabor). 

— Goêielingerij lUbg (év. de M. t. IV, v* p. 9). 

— Gosselitig, i544 (pouillé de M.). — Kesling, 
xfii* s* (epLsc. Met. tcmp.). — Geysslingen, 1696 
(dén. Tb. Alix). — Gosling, 1606 (pouillé de M.). 

— GuecheUngy 1681 (dénombr. 3i cet.). — Goes- 
Ung, 1764 (abb. Saint-Avold, terr.). — GuesseUn 
(carte Cass.). — En allemand: GœuUngen, 

Fief de Tabb. de Saint-Avold. — Dépendait de 
la paroisse de BoustrolT, et fut érigé, par décret du 
13 octobre 1775, en cure de Tarcbipretré de Mor- 
hange, avec Hémering pour annexe. 

Autrefois Trois-Evêcbés, baill. de Vie, coût, de 
rEvécbé. — 11 fut classé, en 1790, dans le canton 
de Bistroffet y resta jusqu'en 1 803 , 011 il passa dans 
le canton actuel. — A Hémering pour annexe. 

GoESSLiKG (Rlisseau de). — Prend sa source à la 
fontaine du village, traverse les c"" de Guessling, 
Hémering, Lciling, sur une longueur de 3 kilom., 
et se jette dans le ruiss. de Tétang de Bischwald. 

GcELLE (Ruisseau de la). — Prend sa source sous 
Preutin, traverse la c"* de Xiyry-Circourt sur une 
longueur de 1 kilom. et jette dans la Pienne. 

Gi;ghy, h. ruiné, ban de Viviers. — Le Gafgnage ap- 
pelé Gugny, qui est en mines pi^t le ban de Viviers , 
i45G (inv. des tit. de Lorr. VIII, 117). 

GcicuiKG, b. c"* de Freislroff. — Gursingen, 159/i 
(dén. Th. Alix). — Guschisigen, i6o4 (abb. de 



Bouz. échange s. Tan). — Gui*chingen,i63^ (ibid.). 

— GûsclUngen, 1671 (itnd. terrier). 
Etait annexe de la paroisse de Freistroff. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonviile, coût, de 

Lorraine. — Fit partie du canton de Bouzonviile 
depm's sa création en 1790, avec Diding, qui resta 
inséparablement avec lui annexe de la c°' de Frei- 
stroff. 
Guidebeirch, b. c"* d'Erching. — Gûdelkirch, ii5o 
(Kremer, Arden. Gescb. II, 398). — Gudelkirchen , 
i3i5 (ch. Sturtzelb. 33/j v"). — Guderkirchem , 
Gudelkirchen y Gudelberchen , ibkh (pouillé de M.). 

— GuUerkirck, ib']h (ibid, Portef.). — Gûder- 
kirch , 1 7 5 5 ( atl. de Bitcbe , f . 3 6 ). — Quiderkirich , 
1763 (Thibaut, maL bénéf. 89^). -— Guiders- 
kirch, 1771 (ord. de Lorr. XII, A 33). — Guider- 
kirich, Guiderkirch, 1779 (Dur. Lorr.). — Gù- 
derkirich (carte Cass.). 

Village du comté de Bitdie et de la conmiunauté 
d*Erching. — Cure de Tarchiprétré de Hombach, 
qui se composait d'Erching et d'Uttweiller (Prusse). 

— Ce village, détruit en 1 785 par les Suédois, a été 
rebâti cinquante ou soixante ans plus tard par une 
colonie de Tyroliens. — L'église n'a été rétablie 
qu'en 1718. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitcbe, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, comme 
annexe d'Ercbing, du c"" de Vobnunster. 
GuisBCHB, anc. m" à Cirrourt, c" de Xivry-le-Franc. 

— 1681 (dénombr. 3 juin). 

Goihdrihgbk , m'" à foulon. — Voy. Gondran os. 

GuiNGLANGR, c**" de FaïUquemout, sur la Nied alle- 
mande. — Gmnguelanges , 1 356 (quitt. H. de V. A A, 
i5-33). — Gyngellanges , i/iso (cart. év. de M. 
p. 173). — Guingelingen , i5oo (abb. Longev. ace. 
s. l'an). — Gengeliga, Gingelinga, Ginglange, 
ibMi (pouillé de M.). — Genglange, xvii* siècle 
(Loth. sept.). — Guenguelingen , Genglincken, 1681 
(dénombr. 3i oct.). — Gringelange, 1688 (dé- 
nombr. Créb. arch. Helph.). — Gunglange, 1766 
(D. Cal. noL Lorr.). — En patois : Guiguiange. — 
En allemand : Gœnglingen. 

Village dépendant en partie de la seigneurie de 
Château-Rouge, 1681 (dénombr. 3i oct.), en par- 
tie de la seigneurie d'Helphedange^ arrière-fief du 
comté de Créhange. — Était siège d'une cure dé- 
pendant de l'archiprétré de Varize, qui avait pour 
annexes Hémiliy, Uelphedange et Vitrauge. — Elle 
dépendait du prieuré d'Insming. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
l'Évéché. — Fait partie du canton de Faulquemont 
depuis sa création , en 1 790. — A pour annexes la 

lit. 
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ferme de Vitrange, ta Pelile-Helphedange et le châ- 
teau d'Helpheilange, les moulins Bas et Haut. 

(tuii«kenmdul, m'°, c"* de Bambidersiroff. 

Gi iRLANGK, c**" de Boulay, sur la Mied allemande. — 
Gei'oldinges , xii* s' (abb. Vill. liasse Guerledange, 
fi), — Gcrildanges, 1 168 (abb. Vill. cari. t. II, 5). 

— Gerleditigesy 11 48 {ibid. G. 8). — Gerlinges, 
ii/i8 (ibid. G. 9). — GuerledangCf 116g (ibid. 
t. Il, f 171 r"). — Girlanges, 128/4 {ibid. t. I, 
G. 10).— Guei'langey laSh {ibid. t. II, f 178 r*). 

— Gillangei, 1286 {ibid.i. I, G. 3). — GutUangBy 
1 a88 {ibid. G. 1 ). — GuerlingeH, 1 2g5 (inv. des lit. 
de Lorr. Il, AoS). — Guerlanges, 1296 (abb. Vill. 
cari. t. 1, G. tk). — Girlingm, i/io3 {ibid. t. II, 
f. /il r"). — Gei'delange, Gtierlange-êur-Nied, xti* s* 
( ibid. arch. liasse Guerdelange , U et8 ). — Gusselinga, 
Guiaselinga, Grutêelinga, 1 54 û (pouillé de M.). — 
GerUngpfiy iSgA (dén. Th. Alix). — Guirlingen, 
xfii* s* ( Sierck dom. ). — Kirlange { carte Cass. ). — 
En allemand : Girlingen. 

Village dépendant de la prévôté de Condé et de 
la Cour de Perl. 

Etait annexe de la paroisse de Bettange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Burtoncourt en 
1 790 et fut classé, en 1809, dans celui de Boulay. 
GuiRLiNGEii, ancien ban enclavé dans celui de Théding, 
acquis en 1 663 par les habitants de cette commune 
sur le domaine de Boulay. — 1 706 (terr. du ban de 
Théding). 
Gdiscuberg, f. c"* d^Ënchenberg. — Guischberg près 
Montbronn, ancienne ferme de SturzeWronn , 1709 
(état des biens du monast). — La cerne de Guich- 
berg, 1 761 (ord. de Lorr. VIII, 291 ). — Gickberg, 



censé, ijbb (atl. de Bitche , f. 1 06 ). — Guchenberg , 
1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Glasberg, t'j'jt (carte 
de Cass.). — Gtieschberg (carte de TEtat-major). 

Ferme fondée en 1 786 par les moines de Sturtzel- 
bronn. — N^était attachée ù aucune paroisse (pouillé 
de M.). 
GoLsi\G, h. c"* de Bettwiller. — Villa Gisingeti, 1267 
(abb. Sturtz. 126, test. V. de Girschenkel). — 
Gysingaj 1278 {ibid. 83, conf. d^échange par R. 
comte de Castre, sire de Bitche). — Gissingen, 1 69 4 
dén. Th. Alix). — Giesen, 1681 (dénombr. 29 déc.). 
— Guisingen, 1755 (atl. de Bitche, f. 68). — Gi- 
sengen, Guiselling, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Guising, 1771 (ord. de Lorr. XII, 422). — Gtii- 
singen (cartes de Cass. et de rÉtat-major). — En 
allemand : Gisingen. 

Village du comté de Bitche, annexe de ia pa- 
roisse de Bettwiller. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bitche, coat. de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Rohrbacb depuis 
sa création, en 1790. — Commune au commence- 
ment du siècle, Guising fut réuni avec Hoelling, 
son annexe, par décret du 1 9 avril 1 81 1, à la mu- 
nicipalité de Bettwiller. 
GvisiTCG, lieu-dit, c" de Niederwisse. — Emplacement 

d'un village ruiné. 
GuisnGBRBOPP, f% c"* de Bettwiller. 
GosTAL, m*" sur la Fenscb, c"* de Fontoy. — Gourslal, 
1206 (abb. Just. don. Gus.). — Gustaulx, 1681 
(dénombr. i*'oct.). 

Les forges de Gustal dépendaient de la baronnie 
de Fontoy, 1681 (dénombr. 8 juill.). 
Gtpskaul ou LA PLÂTRiàRE, usiue, c°* de Blies-Guersch- 
willer. 



H 



Habrao, m*" sur le ruiss. de Gorze, c'* de Gorze. — 
Habun (dict. Viv.). 

Faisait partie du domaine de Sain(«-Catherine. 

Habonvillb, vill. c"* de Saint-Ail. — Haubonville , \y* s* 
(abb. Sain t-Symph. liasse Habonv.). — Haboinville, 
HabaynviUe, xti* s* (arch. comm. censé à Champen. ). 
— îîabomoni^ iSg^ (Barr. dom.). -^ HabouviUe, 
XVIII* s* (pouillé de M.). — Habonis villa (de Maill. 
Barr.). — En patois : Hauboinvelle. 

H y avait sur le ban d*Habonville un fief, siège 
d'une haute justice, appelé Coéîeusse, qui apparte- 
nait à Tabbesse de Sainte-Marie. — Etait annexe de 
de la paroisse de Saint^Ail. 



Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Joua- 
ville; passa, sous Torganisation de Tan m, dans 
celui de Valleroy, et en 1802 dans le canton de 
Briey. — Chef-lieu communal jusqu'en 1 809 , où il 
fut réuni à Saint-Ail par décret du 6 juin. 

Haboudargb (Meurlhc). — Etait le siège d'un archi- 
prôtré dépendant de l'archidiaconé de Vie , dont fai- 
saient partie , entre autres , les paroisses suivantes , 
comprises dans le département de la Moselle : 
Arriance, Baronville, Brulange, Herny, Holacourt, 
Mainvillers , Many, Thicourt et Vatimont. 

Hackbrbbro ou Hackbiberg, église et presbytère , c°* de 
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BucUing. — Hakenberg, 157a (dioc. Lux. Berlh. 
VIII, 60). — Hackquembei'g , Hackenberg, 1699 
(terr. de Veckring). — Hachenberg, xnii*s* (pouillé 
de Tr. ). — Hackeberg ( carte Cass.). — Hackenberich, 
1735 (dénombr. 3i déc). 

Du haut du Hackenberg ou jouit d'une vue très- 
étendue, et l'on peut, dit-on, compter trois cents 
villages ou hameaux. — La paroisse de Hac- 
kenberg, qui était du diocèse de Trêves (doy. de 
Péri), comprenait les villages de Buding, Budling, 
Weckring, HelUng, Elzing, et le châleau de Bus- 
bacfa. — C'était exactement la composition de la 
seigneurie de Busbach , qui portait également le titre 
de la seigneurie du Hackenberg; elle appartenait 
au Luxembourg français. — Voy. BusBAcn. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Thion- 
viile. 
Hageiv, c"" de Cattenom. — Haguen, 1787 (terr. de 
Rentgen). — Homie, 1766 (Stem, dép* M.). 

Chef-lieu d'une mairie qui se composait de Hagen, 
Évrange et Eysing et dépendait du marquisat de 
Bodemack, 1681 (dénombr. 90 mai). — Etait une 
annexe de la paroisse de Frisange, du diocèse de 
Trêves. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Bodemack en 1 790 
et fut classé, en 1809, dans celui de Cattenom. — 
Chef-lieu communal jusqu'en 1811, où, par décret 
du 1 9 avril , il fut réuni à Frisange , département des 
Foréis ; réintégré dans le dép* de la Moselle , en vertu 
des traités de 1 8 1 /i , avec le titre de commune. 
Hag^tille, c*" de Gorae. — HadianavUla, 875 (abb. 
Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). — Haianavilla, 
969 (ibid. ch. Théod. év. de M.). — HagivUle, 1960 
(abb. de Gorze rh. s. l'an). — Hagievilla, 1961 
(ibid,). — Hagetfilla, 1999 (abb. Sainte-Gloss. état 
des biens). — Hagieville, 1998 (abb. de Gorze, ch. 
s. l'an). — Hageuille, 1694 (dén. Th. Alix). 

Village de la terre de Gorze : était chef-lieu d'une 
cure de l'archiprétré de Gorze, qui a?ait Champs 
pour annexe. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie, en 1 790, du canton de Mars-la-Tour 
et passa, en 1809, dans le canton actuel. — La 
commune de Dampviloux fut réunie à celle de Ha- 
géville par décret du 3t juillet 1819; mais die en 
fut de nouveau séparée par ordonnance du 1 3 jan- 
vier i833, pour faire une commune à part. — 
A Champs pour annexe. 
Hagkt, h. c"' de Fléville. — Hagney, 1 960 (abb. Saint- 
Vinc. liasse Norroy-le- Veneur). — Haigny, 1681 
(dénombr. 9 juin). 



Village de la seigneurie des Cinq-Villes (voy. Cinq- 
Villes). — Était annexe de la paroisse de Fléville, 
diocèse de Verdun. — Possession mixte de la com- 
manderie de Saint-Antoine de Bar et de Thôpilal 
de Briey; dépendait à la fois des communautés de 
Lixières et de Fléville. — Resta , depuis 1 790 , inva- 
riablement uni à Fléville; il fit partie, de 1790 à 
1809 , du canton de Norroy-le-Sec et passa, à celle 
dernière date, dans celui de Conflans. 

Autrefois Barrors, baill. d'Etain, coût, de Saint- 
Mihiel. 
Hago.\da.\ge, 1" c"" de Metz, â gauche de la Moselle. 

— Augondanges , 1918 (chap. cath. s. l'an). — 
Angoldanget, 1998 (ibid.). — Agondange, i3ao 
(ibid.). — Agondangegf xv' s* (chron. de Praill.). — 
Hagundcuige,\s* s* (abb. Saint- Vinc. liasse Monde- 
lange). — Augondange, ifiofi (liste des vill.). — 
AbùudoHge, \txUk (él. des garn. franc.). — An- 
gondange, 1^99 (Mém. de Ph. de Vign.). — Haco- 
dangêf x?ii' s* ( carte de Tass.). — Haugondange, 
1686 (gén. de M. dom.). — Hogondange, xviii* s* 
(pouillé de M.). — En patois : Augondange. — Eu 
allemand : Hagelingen. 

Fief mouvant du roi de France et appartenant 
au chapitre de la cathédrale de Metz, 1681 (dé- 
nombr. 9 janv.). — Etait annexe, avec vicariat 
résident, de la paroisse de Boussange. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Maizières; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui de 
Lorry-lez-Metz et, en 1809, dans le canton ac-* 
tuel. — Chef-lieu communal jusqu'au A août 1811, 
où il fut réuni à Talange. — Une ordonnance royale 
du 5 septembre 1867 érigea de nouveau Hagon- 
dange en commune. 

HALBPASTBNMijHL, m*°, c** de Boulay. 

Haldiro, anc. m*", c" de Metzeresche. — Molendi- 
num de Haldingen prope Esch, 1890 (abb. Vill. 
cart. 68 v"). 

Haling , f. c"' de Freislroff. — Hallin, 1 709 (terr. de 
Brouck). — En allemand : Hallingen. 

Hallering, c'" de Faulquemont. — Haildefigesy Hal- 
dange, 1999 {^^^- Longev. s. l'an). — Halleringe, 
i856 (ibid. plaids ann.). — Halderinga, 1871 
(ibûi. cens.). — Halering, 1689 (ibid.). — Halle- 
range, î655 (i6irf.). — Halleringen, i683 (dén. 
comté de Créhange). — Hallerin (carte Cass.). — 
En allemand : Halleringen. 

Village de la baronnie de Baville. — Cédé par 
l'Impératrice -Reine le 16 mai 1769, il fut classé 
au bailliage de Boulay par lettres patentes du roi , 
en date du 6 août 1778. — Suivait la conlume du 
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Luxcmliourg. — Était annexe de la paroisse de 
Marange-Zondrange. 

Faisait partie, en 1 790, du canton de Longeville- 
lez-Saint-Avold et passa, en 180a, dans celui de 
Faulquemoni. — A pour annexes le Moulin-Bas , le 
^loulin-Neuf et la ferme de la Bassesse. 
HALLERinc (Ruisseau de). — Goule sur le tcrrit. de 
la c"' de Marange-Zondrange et va se jeter dans la 
Nied. 
Halu!(g, c"" de Boulay. — Hellingên, xv* s' (inv. des 
abb. f. N. 0.). — Mélange i i58a (abb. Sainl-Vinc. 
liasse Varize). — Hallingen, ibgU (don. Th. Alix). 
— Alltngy Algitij XTiii* s* (pouillé de M.). — En 
allemand : Hallingen. 

Était annexe de la paroisse de Variie. — Dépen- 
dait de Tabb. de Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Hallingfit partie, en 1790, du canton 
de Varize et passa, en 1803 , dans le canton actuel. 
Halli>g, b. c°* de Puttelange-lez-Rodemack. — Hd- 
lingy 1756 (Stem, dép* M.). — En allemand : 
HaUingen hei Puthngen. 

Fief, avec justice haute, moyenne et basse, mou- 
vant du roi de France et dépendant du marquisat de 
Rodemack, 1681 (dénombr. so mai). — La sei- 
gneurie foncière appartenait au comte de Roussy, 
1681 (dénombr. a 6 août). — Était annexe de la 
paroisse de Puttelange et dépendance mixte des 
évéchés de Metz et de Trêves. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Rode- 
mack et passa, en 180a, dans celui de Gattenom. — 
Ancien chef-lieu communal réuni à Puttelange par 
décret du 9 décepnbre 1811. 
HALURGBTf, ban isolé, c"* de Roubling. — Halling, 
ban séparé, 1779 ( Dur. Lorr.). 

<fLe ban do Hallingen faisait communauté avec 
les censés de Stiring et de Dietschwillcr. G'était le 
ban d^une censé détruite. — Le ban de Halling est à 
une demi-lieue de Gadenboro. Il y avait autrefois 
une censé; mais depuis qu'elle est ruinée, les terres 
en sont cultivées par les habitants de Roling {Rouh- 
ling-leZ'Lixmg) , sujets mi-partie de la baronnie de 
Kerpen et de la commanderie de Saint-Jean.)» ( Dur. 
I^rr.) 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines. 
Hallois, f. c°* de Béchamps. — Halloiê, 1766 (D. 
Gai. not. Lorr.). — HaUoùon Halleij, 1779 (Dur. 
Lorr.). 

Gense, fief de la communauté de Béchamps. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût, de Saint- 
Mihiel. 



Halmesbagh (Ruisseau de). — Goule sur le lerrit. de 
la commune d'AIzing et va ensuite se jeter dans la 
Nied. 

Halsidbac, f. c"* du Sablon. — Sûlvac, iGio (Fah. 
terril. Met.). — En patois : Halsigrec. 

Halstroff, vill. c" de Grindorff. — Halûtrnjf, 1306 
(abb. Vill. carL t, I, B. ai). — Haletiroff, iSaa 
(inv. des lit. de Lorr. II, p. 4o6). — Halmerttorfj 
1/169 (abb. Vill. cart. l. I, A. a 3). — HaUttorf, 
ibgh (dén. Th. Alix). — HaUdorf, 1681 (dénombr. 
3i juill.). — HoUtroff, 1706 (lerr. de GrindorflT). 
— Hoh oder HaUdorf, xtiii* s* (pouillé de Tr.). — 
En allemand : Holschtroff. 

Village du domaine et de la prévôté de Sierck 
(169/1). — Siège d'un fief mouvant du roi de 
France, 1681 (dénombr. 3 sept.). — HaistroiT 
formait, avec son annexe Forgeville, une paroisse 
du diocèse de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonvillc, couL 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Sierck; passa, sous Torganisation de Tan m, dans 
celui de LaunstrolT, qui redevint canton de Sierck 
en 1806. — Fut chef-lieu communal jusqu'au 9 sep- 
tembre 1 81 1 , oiJ il fut réuni à GrindorfT. 

Uambacb , c~ de Sarreguemines. — Bûghel Hagenhach 
bey AWe, i355 (ch. Sturlz. a/ii v*). — Hafnbach, 
1893 (arch. de Sarreg. donat. ). — Trois-Hamboeh, 
]/ioo (inv. des tiL de Lorr. I, 308). — Hembach, 
làhU (pouillé de M.). — LevUlagedei Trois-Hambach, 
1 75 1 (ord. de Lorr. VIII , a 83). — Let Dewr-IIam- 
bock, t'j'ji (pouillé de M.). — LesHambachs, 1779 
(Dur. Lorr.). — Hamback et Petit-Hambach (carte 
Gass.). — Drey-Hambach (carte allem.). 

Au XIV* siècle, ce village était contesté entre la Lor- 
raine et les Trois-Évéchés. Il fut acquis définitivement 
à la Lorraine en 1 4oo et fit partie de la châtell. de 
Sarreguemines. — Divisé en deux hameaux, sous 
les noms de Grand et Petit Hambach , il faisait com- 
munauté avec Rodt : de là son nom des Trois-Ham- 
bach. — Hambach et Rodt ont, à la fin du xvii* siècle, 
fau partie de la principauté de Lixheim. — Était 
annexe de la paroisse de RodL 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , 
coût, de Lorraine. — Fait partie, depuis 1 790, du 
canton de Sarreguemines. — A pour annexes Rodt 
et ia ferme du NeuhoiT. — Sur le territoire de cette 
commune se trouve une forêt domaniale de Ula hec- 
tares. 

Hambach (Ruisseau de). — Goule sur le lerrit. de la 
c"* de Welferding et se jette dans la Sarre. 

Ham-Bassb, c"" de Melzerwisse, sur le ruiss. de Bi- 
biche. — Nidherham ,1/169 (^^^- ^^'- ^® M. t. IV, v' 
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p. 73 ). — Hamen , 1 bgU (dén. Th. AHx ). — Inder- 
hem, XVII* s* (carte Beaul.). — Hame, 1733 (lerr. 
de WalmestrofiT). 

Ham ( Haute et Basse) était le siège d'un fief mou- 
vant du roi de France. «Villages ruinés et déserts 
par le passage des gens de guerre. « 1681 (dc- 
nombr. juillet). — Etait annexe de la paroisse de 
Hussange , et ne formait alors qu'une seule commu- 
nauté. 

AulrefoLs Trois-Évéchés, baill.etcout.de Thion- 
ville. — Faisait partie , en 1 790 , du canton de Kœ- 
nigsroacker; passa, en tSoa , dans celui de Melzer- 
wisse. — A Ham-Haute pour annexe. 

Ham-deya^it-Marville, vill. c°* de Saint-Jean, sur le 
ruiss. d'Othain. — Hannum, xvi* s* (arch. VilL- 
ie-Rond , gg ii p- 1 1 1 ). — Han devant Piedmont, 
1 59/i (dom. Barr. t. II). — Ham de saint Jean , 1 68 1 
(dénombr. du ag nov.). — Han, 1689 (dom. Barr. 
t. n). — Han devant Saint-Piermont , 1 766 (de Maill. 
Barr.). 

n y avait à Ham plusieurs ficiis relevant de la pré- 
vôté de Villers-la-Montagne. — Ham formait, avec 
Villers-le-Rond et Fresnoy-ia-Montagne, la prévôté de 
Saint-Marc, siège d'une haute, moyenne et basse 
justice. — Cure du diocèse de Trêves, doyenné de 
Longuyon. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût de 
SaintrMihiel. — Fut dassé , en 1 790 , dans le canton 
de Charency; y resta jusqu'en 1803, où ii fut classé 
dans celui de Longuyon. — Ham, chef-lieu commu- 
nal , et Saint-Jean-devant-Marville , son annexe , fu- 
rent réunis à Petit-Failly par décret du i/t juillet 
1813, puis ils furent distraits de cette commune par 
ordonnance royale du 31 février 1861, pour former 
ensemble une commune dont le chef-lieu fut cette 
fois fixé à Saint-Jean. 

Hameçoîs (L') , éc. c- de Villette. 

Hameranob, village ruiné. Il était situé dans le Sartde 
Trieux , entre ce dernier village et Lommerange , et 
faisait partie de la paroisse de Trieux , xvii* s* ( Ghan. 
rég. liasse Trieux). 

Hamevillers, f. c"* de Neufchef. — HomeyrviUa, 876 
(abb. Sainte-Gloss. ch. de Louis le Germ.). — 
Hummervilla, 96a {ibid. ch. confirm.). — Homer- 
vUla, 1 iSg (ibid, bulle d'Innoc. II). — UumeiviUer, 
1 306 (abb. Justem. don. Gust.). — Humeviller», 1 a3 6 
(ibtd. buUe de Grég. III ), — Hune, 1 606 ( pouillé de 
M.). — La cenM d'Homervillera , 1769 (de Maill. 
Barr.). — HometvHUr (Dur. Lorr.). — En patois : 
HemvU. 

Cense-fîef, siège d'une haute, moyenne et basse 
justice appartenant à l'abb. de Justement. — Annexe 



de la paroisse de Hayange depuis l'an 876 (chartes 
citées). 

Haméviliers fut, selon les annales de Prémontréj 

le siège d'une abbaye de religieuses de cet ordre, 

transférée en laoG de la Grange-aux«Dames, mais 

qui parait avoir subsisté peu de temps. 

Ham-Hadtb, vill. c°*de Ham-Basse, près delà Moselle. 

— Ober-Ham, 1Û69 (cart. év. de M. v'p. 73). — r 
Hamen, xfi* s* (abb. Longev. s. l'an). — Ober- 
Hen , XVII* s* (carte Beaul. ). • 

Était annexe, avec vicariat résident, de la pa- 
roisse de Hussange (pour le reste, voy. Ham-Basse). 

— Les deux bans formaient, avec Walmestrofl*, une 
haute, moyenne et basse justice, 1753 (dénombr. 
du 16 juin.). 

Hammer ou Marteai}, m^", c"' de Bahling. — Voy. 
Çbibsbagh. 

Ce moulin occupe remplacement de la censé de 
Griesbach , qui , avec les censés d'Altmatt et de Neu- 
matl, faisait partie de la seigneurie de Diemeringen 
(Empire, aujourd'hui Bas-Rhin) et formait enclave 
dans le comté de Bitche. 

Était annexe de la paroisse de Lorenizen (Bas- 
Rhin ) , de l'archiprétré de Bouquenom. 

Ham-sovs-Vabsbbbg , c" de Boulay. — Hamps ,1181 
(abb. Vill. cart. t. I, F. A). — Hamssoub Wamet- 
perch, ia3i (inv. des lit. de Lorr. II, 4 10). — 
Ham soub Wamenperch, 1288 (ibid. /io3). — Ha- 
men, 1694 (dén. Th. Alix). — Heyi, Heysa, Ham, 
mb Vartperg, 1606 (pouillé de M.). — Hamm, 
xTiii* s* (ibid.), — Han, 1756 (D. GaL not. Lorr.). 

— Ham devant Boulay, 1779 (Dur. Lorr.). 

Fief avec justice haute, moyenne et basse, mou- 
vant du roi de France et appartenant au chap. de 
la cathédrale de Metz, 1681 (dénombr. 3 janv.). — 
Était le siège d'une cure de l'archiprétré de Saint- 
Avold ; était à la collation du seigneur du lieu. 

Autrefob Lorraine , baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Bénis en 1 790 et 
de celui de Bisten sous l'organisation de l'an 111; 
fut classé en 1803 dans le canton de Sarrelouis, et 
enfin, par la loi du 36 mars 1839, dans celui de 
Boulay. — A pour annexe le château de Varsbei^. 

Hanad, m"' isolée, c" d'Augny. — Henaut, censé de la 
paroisse d' Augny, xviii* s* (pouillé de M.). — Ha- 
nau, village de Visle de la Moselle, 1756 (D. Gai. 
not. Lorr.). 

Harau, forêt domaniale de 5,383 hect. située sur le 
territ. des communes de Bsrenthal et de Philips- 
bourg. 

Hargolpf (Ruisseau de). — Goule sur le territ. de la 
c^'de Montcnach. 
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JU.NKORviLLB-At-pASSAGE,c**"deConflan8,surrYron. — 
llanonville-^n-Woivre , lag/i (inv. des lit. de Lorr. 
VI, p. 383). — Honnainville , 1297 (161V/. 385). — 
Henouville, 1371 (ibid. VII, 118). — Ilainonville , 
1 A82 (chron. Pli. de Vign. ). — Ilanonville, i/i85 
(lisledesoff.). — UainnonviUe , liigi (Mém. Ph. de 
Vign.). — HauconviUe-ati-Passage, lôg/i (dom. 
Barr. II). — UanovUle, \\n* s* (Lolh. sept.). — 
Hanonville^u-Passmgp , 1 638 (Journ. J. Bauch. ). — 
Hannonîs'Villa fD. Cal. not. Lorr.). — En ptois: 
Hainonvelle on paissaige. 

Siège d^un fief, avec le lilre d^ comlé, cl haute, 
moyenne et basse justice, sous la prévôté de Thiau- 
court. — Était annexe de la paroisse de Jonvilie 
avec vicariat résident (dioc. de Metz). 

Autrefois Barrois, baill. de Thiaucourt, coût, de 
Saint -Miliiel. — Fit partie du canton de Gonfl.ans 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Suzémont et Saint-Nicolas. 

A un kiloroèlrc dUIannonvitle-au- Passage était la 
sixième station de la route romaine de Reims à Stras- 
bourg par Metz. — Voy. Ibliodiblm. 
Ha.n-slr-Nied, c*" de Faulquemont — Hans, 1289 
(abb. Sainl-Arn. ch. s. Tan). — Hansêus Niet, 1/106 
(liste des vill.). — Hariy Hem, i5A4 (pouillédcM.). 

— Han, 1 766 (D. Cal. not. Lorr.). — Ham surNied 
(carte Cass.). — En allemand : Hon an der IS'ied. 

Fief avec justice haute, moyenne et basse, mou- 
\ant de révéché de Metz, 1681 (dénombr. 23 avril). 

— Était annexe de la paroisse de Herny. 
Autrefois Trois-ÉYcchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Vatimont; 
passa, sous Torganisalion de l'an m, dans celui de 
ïlerny et, en 1 802, dans le canton actuel. — A jwur 
annexe la maison Lefen'é. 

Ha!(tal, forêt, c" de Crusnes. — Sylva Hannvalprope 

Crusne», i254 (abb. Vill. cart. L II, f i2ii). 
Uaxwiller, c'" de Bitche, sur la Hom. — Tanvillery 

1007 (*"^- ^^ ^'** t^^Lo^»*' 1^1 663). — lîanweiHerj 
i5/ii (pouillé de M.). — Uavwilier, 1755 (atl. de 
Bitche, f° 77). — Hanweiller (carte Cass.). 

\illage du comté de Bitche et de la mairie de 
Schorbach, 1681 (dénombr. 22 déc). — Était une 
annexe de la paroisse de Bitche. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Bitche depuis sa 
création, cil 1790. -^ A pour annexes le moulin de 
Sdivingmûhl et la ferme de Guendersberg. 
Haras (Lr), f. cl saline, c" de Sarralbc. — Le harat de 
Sarallye, 1766 (D. Cal. not. I/)rr.). — Grand haras 
' carte Cass. ). 

En 1717. le duc Léopold de Lorraine fonda le 



haras près de Sarralbc, sur la ri%e gauche de la 
Sarre , et le dota richement. — Sous les derniers 
ducs, ce haras fut transformé en fermes. — Une 
saline y a été établie en 186/i. 

Habas (Lb Petit), c"« de Willcrwald. — C'était une 
succursale du grand haras; il n'existe plus aujour- 
d'hui (carte de Cassini). 

Habadvillebs, chat, ruiné, c"" de Valleroy, à laquelle 
il était relié par un fragment de voie romaine (de 
Saint-Martin, Atl. hist.). 

Habdakcoubt, anc. censé, c°* de Mouaville. — 1681 
(dénombr. 7 juin). 

IIabgabte.i, h. c" de Laumesfeld. — Hadargen, i5û/i 

(pouillé de M.). — Hargarden ,1696 (dén.Th. Alix). 

Faisait partie de la communauté de Laumesfeld 

et de la même paroisse, qui était du diocèse de 

Trêves. 

Autrefois Trois-fcvêchés , prévôté de Sierck , coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton 
dlnglange; passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
celui de LaunstrofT, qui devint canton de Sierck 
eu 180G. 

Habcabtbn (Rlissead de). — Coule sur le terril, de 
la c*** de Waldweistroff et afflue au ruisseau de Re- 
nds. 

If ABC ABTEii-Ai x-Mi?i ES , c*" dc BouzonviUc. — Hargarda, 
Heigada, 1 179 (abb. de Bouz. bull. Alex. III). — 
Hergardin, i355 (abb. Vill. cart. t. II,P3o8 v*). 

— Hargardin, 1 355 (ibid. I. I , M. /)6 ). — Hargar- 
I den, i358 (abb. Bouz. s. Tan). — Hargarden, Ha- 

garden , Hergaden, Horgaden , 1 5A/i (pouillé de M.). 

— H(Brgamten, i56o (abb. ViU. cart. t. II,P 1 r*). 

— Hargarde, xvn' s* (abb. Bouz. lerr.). — Hargart, 
i633 (ibid.). — Aguarting, x¥iii*s' (pouillé de M.). 

— Hangart, 1762 (carte Lafosse). 
Franc-alleu, justice haute, moyenne et basse, 

dépendant du marquisat de Faulquemont, 1G61 (dé- 
nombr. 6 sepL). — Était siège d'une cure dépen- 
dant de Tarcbiprêtré de Varize. 

Autrefois Lorraine , baill.de Boulay, coût, de Lor- 
raine; fut mis sous le baill. de Schambourg par 
lettres patentes de juin 1780. — Fit partie, en 
1790, du canton de Bérus, sous l'organisation de 
Tan m, de celui de Bisten, et fut classé en 1809 
dans celui de Bouzonville. — A pour annexes le 
moulin de Sonnenmûhl et la tuilerie de Slave. 

Il y avait, au xvui* siècle, des mines de plomb 
en exploitation près de ce village , savoir : les mines 
Saint-Jean, Saint-Jacques, Sainte-Barbe et Saint- 
Nicolas ( Dur. Lorr. ). 
Hablin, village disparu entre Florange, (Jckange et 
Hayange (Tess. Hist. Thionv.). 
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HARifBTZEL-GRABEK (RoissEAD db). — Prend sa source 
dans Tancien élang de Kinger, traverse la c"* de 
Kinger et se jelte ensuite dans le canal du moulin 
de Hazembourg (Albe). 

H4RPRICH, c®' de Gros-Tenquin. — Zarperich, i365 
(arch. H. de V. AA, ha-kb). — Herhrich, 1596 
(dén. Th. Alix). — Harpurgy xvii* s* (episc. Met. 
temp.). — Hartberg, i6a6 (reg. du tabeli. de Morh. 
pièces à la suite). — Harburgf i^db (Merian. 
Ob. Rheinisch. creis. carte). — Hartpurg, 1661 
. (arch. départ, tabeli. E. a86). — Hargprich, 1761 
(ordonn. de Lorr. VIII, 292). — Hanjmck, 1766 
(D. Cal. nol. Lorr.). — Hartprichf 1776 (et. civ.). 
Village du comté de Morhange, annexe de la pa- 
roisse de Béning. 

Auli'efois Lorraine, baill. de Dieute , coût, de Lor- 
raine. — Fitparlie,en 1790, du canton de Morbange 
et passa en 180a dans le canton actuel. — Com- 
mune au commencement du siècle, Harprich fut 
réuni à Valierange par décret du 3o octobre 1 8 1 3 ; 
mais une ordonnance du 1 a janvier 1 833 Térigoa de 
nouveau en commune. — A pour annexes Bining, 
le moulin de Mûtsch et la Tuilerie. 

H ART (La), f. c"* de Sturtzelbronn. — Magasin de la 
Hart (carte de TE lat- major). — Harte, an ? 
( vente de dom. nat.). — La Hartz (dict. Viv.). 

Hartbe (La), forêt, c"* de Montbronn. — Était autre- 
fois affectée à Tusage des verreries de Saint-Louis , 
1781 (arch. départ. B. 117). 

Hartsberg, Tun des hameaux de Rolbing. — Hartz- 
herg , 1 755 ( atl. de Bilche, f 1 A ). 

Hartzhopp, f. c"* de Sturtzelbromi. — Hartzhoffen, 
1779 (Dur. Lorr.). — //arCz (dict. Viv.). 
Ferme fondée par les moines de Sturtzelbronn. 

Haselsprungk, f. c"* de Pultelange- iez-Rodemack. 
— 1681 (dénombr. ao mai). 

Faisait partie de la seigneurie de Rodemack. 

Haspelscheidt, c"" de Bitche. — Hatpelschied , i5/i4 
(pouiilé de M.). — HtupeUchidt , ibgU (dén. Th. 
Alix). — Ha:;feUckin, xvm* s* (pouillë de M.). — 
Halspesckied ou HanpeUcheid, 1766 (D. CaL not. 
Lorr. ) . — HalspeUchindt ( tab . Par . ) . 

Village du comté de Bitche et de la mairie de 
Walscbbronn, 1681 (dénombr. 22 déc.). — Était 
annexe avec vicariat résident de la paroisse de Bitche. 
Autrefois Lorraine , baill. de Bitche, cout.de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Bitche depuis sa 
création en 1790. 

Sur le territoire de Haspelscheidt et sur celui 
de Roppewiller se trouve une forêt domaniale de 
1,939 hectares, portant le nom de la première dé- 
cès deux communes. 

Moselle. 



Uasselthal (Le), f. c"* de Mouterhausen. — Le vallon 
de Hasend*hallf 1771 (ord. de Lorr. XII, 4 09). — 
Hag»ethal , 1 7 7 9 ( D up. Lorr. ) . — Ha»$enthall ,1854 
(tab. des dist. ). 

Au XV 11' siècle, lé vallon retiré du Hasselthal 
servit de refuge aux populations des villages ruinés 
par la guerre. Il n'était plus habité en 1753. 
La ferme du Uasselthal est toute moderne. 
Hastropf, f. c"* dlnglange. — Hastroff, 1696 (dén. 
Th. Alii). — Hagtùtfy xvii* s' (Loth. sept.). —Hal- 
itrof(d\ci. Viv.). 

Etait annexe de la paroisse d'Inglange. 

Autrefois Trois-É véchés , baill. de Thionviile , coût. 

de Lorraine. 

Hatbize, c^'de Briey, sur TOme. — Haêtrisey 1167; 

Astrise, 1 i%6\Halrize, 1 188 (abb. Saiut-Mart.ann. 

Prem. t.^X,L. a). — Hatrieiay ia3o(abb. Saint- 

Clém. don. s. Tan). — Haltriscy 1297 ("*^' ^^^ ^^** 

de Lorr. VI, 385). — Astrise, i3ao {ibid, II, 13). 

— Hautrise, i35a (quitt. H. de V. AA, i5-aa). — 
Atrize, 1369 (inv. des tit. de Lorr. V, p. Ua). — 
Archipresb. de Hattrisia, \bUh (pouiilé de M.). — 
Haitrise, ibg"] (inv. des tit. de Lorr. III, 3oo). 

— Hartelize , xvii* s* (ibid, I, 389). — Hestrisse, 
i633; Hestrise, i635; Hesterize, i636 (Journ. 
J. Bauch.). — Hatterize, Hattrize, 1689 (dom. 
Barr. 1. 1). — Hatrisia, 17A9 (de Maill. Barr.). — 
Hattrise, 1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief avec haute, moyenne et basse jus- 
tice, sous le nom de ban Saint-Paul, mouvant de la 
prévôté de Briey. — Il y avait, en outre, une autre 
seigneurie foncière dépendant du fief deTichémont.. 

— Hatrize était le siège d'un archiprêtré dépendant 
de Tarchidiaconé de Vie, dont faisaient partie les 
paroisses suivantes : Abbéville, Coinville, Génaville, 
Gravelotte, Hatrize, Jarny, Joeuf , Jouaville , Labry, 
Lubey, Mars-la-Tour, Moutier, Saint-Ail, Saint- 
Marcel , Sainl-Privat-la-Montagne, Sainte-Marie- 
aux-Chénes, Vernéville et Ville-sur-Yron , avec leurs 
annexes. — La paroisse de Hatrize avait pour an- 
nexes : Beaumont, Bdlaire, Mussot, Tichémont, 
Valleroy et Vallière; elle dépendit d'abord de l'ab- 
baye Saint-Martin-lei-Metz , puis de la primatiale 
de Nancy. 

Autrefois Barrois, baill. de Briev, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fut classé dans le canton de Jouaville en 
1790, passa, sous l'organisation de l'an 111, dans 
celui de Valleroy et, en 1803, dans le canton ac- 
tuel — A pour annexes les fermes de Daumont et 
de Tremblois. 
HAncoRGOuRT, i*' C*"" de Metz, à gauche de la Moselle. 

— HarUmcourt, iia8; Arhmcourt, 1187 (<^P* 

i5 
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cath. s. TaD). — Laconeourl, 1887 (chron. doy. 
de S*-Thiéb.). — Haweconcourt , i/io4 (liste des 
vill.). — Haconcourt, 1678 (abb. Saint-Vinc. liasse 
Ennery ). — Haulconcourt , 1 ^79 (abb. Viil. carl. 1. 1, 
M. i5). — Haultoncourt, i5û4 ( pouillë de M. ). — 
Haulconcourt j i636 (Joiirn. J. Baucb.). — Awen- 
concourt, 1759 (D. Cal. Dot. Lorr.). — En patois : 
Hauconco. 

Avait un cbÂleau seigneurial, qui existe encore, 
et une haute, moyenne et basse justice. — Était 
siège d^une cure de rarchiprélré de Rombas, qui 
avait pour annexes les censés d^Amelange et de Man- 
court. La collation de cette cure appartint d'abord 
aux Jésuites de Pont-à-Mousson , puis à Tëvéque de 
Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de Metz. 
— Fit partie, en 1790, du canton de Maizièrcs, 
fut compris dans celui de Lorry-lez-Metz lors de 
Torganisation de Tan m et, en 1809, dans le can- 
ton actuel. — A Amelange pour annexe. 

HAccoifcoonr (Boisseau db). — Prend sa source sur 
le terri t. de Haucpncourt, traverse les c"^* de Hau- 
ooncourt, de Hagondange et de Talange sur une lon- 
gueur de 3 kilomètres 600 mètres et se jette dans 
la Moselle. 

Haucocrt, c"" de Longwy. — HaldicurtÎM, 969 (chap. 
cath. de Verdun. Rous. pr. p. 9). — HaudicurtU, 
Auncurtis, 10/19 ('^^' ^"^* Léon IX). — Hacourt, 
f387 (abb. Vill. cart t I, G. 11). — Haukourt, 
ibUg (inv. des tit. de Lorr. VUI, 121 ). — Haulv- 
court, i649(pouillédeVerd.). — Houecourt, 1680 
(dén. arch. départ.). — i4 /tacuna, 17^9 (de Mail!. 
Barr.). — En patois : Hauco, 

Fief mouvant du roi de France, et siège d'une 
justice haute, moyenne et basse, 1681 (dénombr. 
i*'oct.). — Érigé, en 1688, en cure du diocèse 
de Trêves (doy. de Bazailles). 

Autrefois Barrois, baill. de Verdun, coût, de 
Saint-MihieL — Fit partie, en 1790, du canton 
de Viilers-la-Montagne et passa, en 1809, dans le 
canton actuel. — A pour annexes les moulins de 
Moulaine et de la Platinerie et Thermilage Saint- 
Jaoques. 

Haoffbh ou Haunpbii, anc. m"* dépendant de In sei- 
gueurie de Wolmerange-lez-OEutrange. — 168 a 
(dénombr. 18 avril). 

HAurGARTBN, auc. métairie dépendant de U seigneurie 
de Menskirchen. — 1798 (dénombr. du 8 avril). 

Haut-Chbmih (Lb). — Le Hait chemin, xv* s* (Joum. 
J. Aubr.). — On Hault cAeimny xv* s* (chron. Jac. 
Huas.). — La contrée du Hault chemin. Gras, Méy, 
Antly, Sreveny, xvii* s* (Joum. J. Bauch.). 



Nom sous lequel était connue la partie du pays 
Messin comprise au S.-E. de Metz entre la Mo- 
selle et la Nied. Le territoire désigné par ces termes 
fut plus tard réuni à la division vobine , le Saulnoy ; 
il occupait en grande partie les cantons actuels de 
Metz (a*), de Pange et de Vigy. 

Le Haut-Chemin comprenait 70 communautés, 
tant villages que hameaux, savoir: Saint-Julien, 
Griment, Châtillon , Chieulles , Villers-TOrme, 
Failly, Méy, Moulin - Régnier, Olgy et Argancy, 
Nouilly, Montoy, Coincy, Noisseville, Flanville, Ser- 
vigny-lez-Sainte-Barbe , Poiche, Retonféy, Béville, 
Vaudrevilie, Maizery, Silly-sur-Nied , Urville, les 
Moulins, Courcellés-Chaussy, Plappecourt, Léovil- 
ler8,Landonviller8, la Beuverie et la Bruyère, Otton- 
ville et Ricrange, Burtoncourt, Rurange, la Neuve- 
ville, Lue, la Vieuvillc, Béfey, Babas, Hessange, 
Vry, Vigy, Roupeldange, Avancy, Glatigny, Cheuby, 
Libaville, Cbelaincourt, Sanry-lez-Vigy, Paouilly, 
Méchy, Flévy, Trémery, Ay, Mancourt, Ennery, 
Chailly, Antilly, Buy, Rugy, Rupigny, Malroy, mou- 
lin de la Tour, Vany et Augny, Charly, Hayes, Gon- 
dreville, Ogy et Puche. 

Hadt-db-Saiht-Ladrb, f. c°* de Montigny -lez -Metz. 

HACT-nn-MoRT, f. c"* de Béchamps. 

Hai}t-du-Ros5B, m*", c°* de Lorry-lez-Metz. — Haut- 
aU'Rosne, 1681 (dénombr. 7 juin). 

Hadtb et Bbllb-Fontaihb, h. c"* de Vry. 

Hautb-Rivb, f. c°* de Cuvry. — Hdterive, lûoû (liste 
des vill.). — Haultenve, iUkU (chr. doy. de S*-Thiéb.). 
Censé près de la SeiUe, de la paroisse de Cuvry 
(Stem, dép* M.). — Fief et siège d'une justice 
haute, moyenne et basse, mouvant du roi de France 
et appartenant à Tabb. Sainte-Glossinde de Metz, 
1 68 1 (dénombr, abb. Sainte-Gloss. liasse xr 6 ). 

Hautb-Val ou Val-la-Hautb, anc. censé près de Lon- 
guyon. — 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Hautohrbrib (La), m**° et f. c°* de Louvigny, à droite 
de la Seille. — La Grainge le HouUm, lAoA (liste 
des vill.). — LaHutinerie, 1610 (Fabert, lerrit 
met. ). — En patois : lai Hâtonneraiê. 

Était siège d'une seigneurie , avec haute , moyenne 
et basse justice, et dépendait de la paroisse de 
Louvigny. 

Haut-Pats (Lb) : s'entend, dans le langage local , des 
plaines élevées qui constituent le c**" de Gorze en 
partie et Parrond. de Briey. — Voy. WoivBS. 

Hadtsproxg (Buissbau db). — Prend sa source à Man- 
dren, traverse les c°" de Mandren, de Kitzing et 
d'Apach sur une longueur de 3 kilom. 600 met et 
se jette dans la Moselle. 

HAUT-TéTANGB , usiiic, c"* d'Ottange. — C'est une par- 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



115 



celle luxembourgeoise ëchangée par convention de 
limites en i8ao. 

Havtald , f. €*• d'Ormeswiller. 

Hatawgb, c°" d'Audun-le-Roman. — Hauanges, 1887 
(abb. Vili. cart. l. I, G. 11). — Hawange, 1A87 
(abb. Saint- Vinc. vente de dîmes s. Tan). — Ha- 
vangium , 1 7 ii 9 ( de Maill. Barr. ). 

Etait le siège d^une seigneurie, avec haute, 
moyenne et basse justice, sous la prévôtë de Sancy, 
qui appartenait à Tévéque de Verdun. — Cure du 
diocèse de Trêves (doy. de Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baiil. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton d*Aumelz en 1790 
et passa, en 1809, dans le canton actuel. — A 
Gondrange pour annexe. 

Hatapige, c"" de Thionville, sur la Fensch. — Hain^ 
g«, 875 (abb. Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). — 
Hayngei, 96a (ibid. ch. Th. év.). — Heinga villa, 
Haenges villa, 1067 (cart. mûy. Bhin, I, ^a3). — 
Haenget, 1360 (inv. des tit.de Lorr. III, 317). 

— Haange, 1837 (arch. H. de V. AA, i5-33). — 
HaiengeSf 1 863 (liste d'échev. de Thionv.). — Hay- 
iange, 1897 (abb. Vill. cart. I, 17). — Hayenges, 
1 6 1 5 (inv. des til. de Lorr. III, 319). — Hayinga, 
Heinga, Heyenga, Heynga, iblih (pouillë de M.). 

— Heyingen, 1673 (dioc. Lux. Berth. VIII, ho). 

— Heyngin, i6o5 (abb. Sainte-Gloss. liasse 
Hayange). — Hoange, 1 64 1 (Joum. J. Bauch.). — 
Hayengen, 1763 (carte Lafosse). — Hayingen, 
xf m* s' (pouil.aII.de M.). — En allemand : HaytVigm. 

Il y avait à Hayange plusieurs fiefs, mouvant de 
divers lieux: le fief de la maison forte d'Hayange, 
du comté de Bar; celui de la vouerie de Saint-Vil- 
librod d^Echlernach , de la seigneurie de Mouaville ; 
celui de Sainte-Glossinde de Metz de la seigneurie 
de Norroy-le-Sec (dénombr. de 1369, inv. des tit. 
de Lorr. III, 319). 

Les forges d'Hayange, fondées en 1660 par Fr. 
de la Roche -Hullin, ont pris la place de plusieurs 
petites usines qui étaient établies sur les bords de 
la Fensch sous les noms deFontoy,GustaI, Maximi- 
lien , Gengerns, Claustremont, Simon Féron, Henry 
et Pleischied. — J. A. Lecomte, gendre et succes- 
seur du fbndateur, exploitait en 1699 un domaine 
industriel composé de : 1" la forge appelée Bodolphe- 
forge; 3** une maison de maître, située en face; 
3** une platinerie construite au-dessous de la forge ; 
6° une fonderie au-dessous de la platinerie ; 5* un 
fourneau dit de la Madeleine , situé au bout du vil- 
lage. Débiteur envers l'architecte d'une somme qu'il 
ne put rembourser, il se vit exproprier par autorité 
de justice, et ses foires, mises en vente, furent 



achetées en 170/i par M. de Wendel, trisaïeul des 
propriétaires actuels, qui ont fait d'Hayange un 
centre industriel d'une importance exceptionnelle. 

Hayange était siège d'une cure de l'archiprétré de 
Thionville, qui avait pour annexes Algrange, Er- 
zange, Knutange, Nilvange, Suzange, et les fermes 
de Hune ou Haméviliers et de Bellevue. Cette cure 
dépendait de l'abb. Sainte-Glossinde de Metz. 

Autrefois Trois-Évêchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de can- 
ton ; passa, sous l'organisation de l'an m , dans celui 
de Vilry et , en 1 803 , dans celui de Thionville. — 
A le château d'Hayange pour annexe. 
Haïtes, c*° de Vigy. — Heis, 1J93 (abb. Saint-Arn. 
buU. Célestin III). — Haeque, 1396 (liste dés pa- 
raiges ). — Haique , 1 3 1 5 ( ibid.) . — Hago ,1831 
(abb. PontifTr. H. de V.). — Hey, 1829 (rec. la Hière 
p. 7/i).— f/«2, i833 (abb. VilL cart 1. 1 , B. 1 8 ). 

— Haiehe, Haikê, Hais, Heit, Hekz, Hez, xv* s* 
(chron. mess, et épit. de la famille Haiehe). — 
Heisz, 1/138 (cart. év. de M., t. III, p. 163). — 
Hez, 1639 (arch. H. de V. AA, 11). — Helz, 1Û70 
(chron. Jac. Huss.). — Hey, 1A79 (cart. év. de M. 
t IV, p. 161 ). — Hay, 1693 (abb. Vill. cart. t. II, 
p. 359). — Hay«, 1756 (Stem, dép* M.). — Hé 
(carte Gass.). — En allemand: Haiêi. 

Seigneurie avec château considérable qui existe 
encore , siège d'une haute , moyenne et basse justice. 

— Était siège d'une cure dépendant de l'archiprétré 
de Varize, qui était mère-^ise de Lue, Libaviile 
et Marivaux. 

Autrefois Troîs-Evécbés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1 790 , du canton de Vry et passa , 
en 1803, dans celui de Vigy. — A pour annexes 
Lue et Marivaux. 

Hâtes (Ruisseau de). — Prend sa source â Hayes, tra- 
verse les €"•• de Hayes et de Condé-Northen , sur 
une longueur de 9 kilom. , et se jette dans la Nied 
française. 

Hat-Mûhl, m*", c"" de Saint-Jean-Rohrbach. 

Hay-We6 , m*" isolée , c"* de Folschwiller. 

Hazard (La Gense du) ou Roscbardsoop, f. c"* de Bitcbe. 

Hazehbourg, c*" de Sarralbe, à droite de l'Albe. — 
Hassotnbourg , 1698 (Rev. d'Auslr. 1861, p. 670). 

— Hayembourg, i664 (Bibl. nat. coll. Lorr. 73 A, 
387, cbât. d'Albestroff). — Hassembourg, 1755 
(Lepage, c*"de la Meurthe). — Hazembourg, 1766 
(D. Gai. not. Lorr.). 

ViUage de l'Évéché. Il relevait de la châtell. d'Al- 
bestroff, ressortissait an baill. seigneurial de Vie, 
suivait la coutume de l'Evéché et faisait partie du 
Val de Guéblange. — Ancienne annexe de la pa- 
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roissc du Val de Guéblange; avait été érigée en cure 
de rarchiprétré de Morhangc. 

Fait partie du canton de Sarralbe depuis sa créa- 
tion, en 1790. 

HEcnELBACH (Ri'issEAu de). — 11 prend sa source à 
Kirschnaumen , traverse les c"'* de Kirschnaumen , 
de Monlcnnch et de Sierck sur une longueur de 
5 kilom. et se jelte dans la Moselle. 

Heculikg , village disparu entre Stuckange et Metzer- 
wisse. — Hecklein , anc. ham. c"** de Meizerwisse 
(Tess. Hist. deThionv.). — I^e ban de Hckling entre 
IHstroffet Metzerwiste, iGgS (terr. de Metzen^'isse). 
Faisait partie de la paroisse et de la communauté 
de Metzerwisse. 

HECKENBANSBAcn , viil. c" d'EmcstwiUer. — Rame»pach, 
9(abb.Wadg. bulle d'Alex. 111). — Ramesbachy 



ii'i 



1196 (pouillé de M. Portef.). — Rarubach, 1196 
abb. Wadg. ann. Prem. G. 1009). — Ramtpach, 

1197 (ibid. bulle de Gélest. III). — Rarubach , Katu- 
pach, ibhU (pouillé de M.). — RaTubach, 1694 
(dén. Th. Alix). — Hecken-Ranspach , 1779 (Dur. 
Lorr.). — HeckenranschbcLch (carte de rÉtat-major). 

Village mi-pnrtie entre le comté de Puttelangc 
(Lorraine) et le comté de Bliescastel (Empire). La 
partie allemande a été cédée à la France par le traité 
du 16 novembre 178a et incorporée à la haronnie 
de Welferding. 

Heckenransbach était jadis le cbef-lieu d'une 
paroisse de Tarchiprétré de Saint-Amuald qui com- 
prenait Ernestwiller et dépendait de Tabbaye de 
Wadgasse. 

Autrefois Lorraine, baill. deSarreguemines,cout. 
de Lorraine. — Fut classé, en 1790, dans le canton 
de Puttelange et, en 1803 , dans celui de Sarralbe. 

— Gommune en 180a, réunie a Ernestwiller par 
décret du s 8 décembre 1811. 

Heckliro, vill. c*' de Bouzonville, à droite de la Nied. 

— Hechclingen, 1 1 79 (abb. Bouz. bulle d'Alex. 111). 

— Hechelinge, 1 179 (t6iVi. ch. s. Tan). — Hechlin- 
gen, 1694 (dén. Th. Alix). — Heckîingen, 1598 
(abb. Bouz. bail s. Tan ). — Hecklinga, 1 633 (ibid.), 

— Helding, 1756 (D. Gai. not. Lorr.). — En alle- 
mand : Hechlingen, 

Fief du duché de Lorraine sous la prévôté de 
Gondé, pub de Bouzonville, cout.de Lorraine. — 
Etait annexe de la paroisse de Vaudreching. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorrame. — Fut classé, avec Ben ting, dans le canton 
de Bouzon\ille dès sa création, en 1 790. 

Ghef-lieu d'une commune qui avait Benting pour 
annexe; fut réuni , avec ce village, à la commune de 
Bouzonville par décret du aa juin 1810. 



Hbidereck, m"'*, c"* de Roppewillcr. 

Hbide?ifeld, lieu-dit, c"* de Buding. — On y a trouvé 
de très-nombreuses substructions romaines. — Voy. 
Gararcsca. 

Heilige!<(bro.<<iii , f. c" d'Enchenberg. — Heiligen, xviii* 
siècle (pouillé de M.). — La censé de Heillenbom, 
1751 (ord. de Lorr. Vllï, 391 ). — Heiligenbronn, 
1755 (atl. de Bitcbe, f. 109). — La cente de Heil- 
geitbronn, 1771 (ord. de Lorr. XII, 4aa). — Ceiue 
de HeiWgenbronn (carte Gass.). — Heilgenlbronn 
(carte de l'État-major). — HeiUiquebronn ou Heil- 
lenbronn (tab. Par.). 

Gense qui dépendait de la paroisse et de la com- 
munauté de Robrbach. 

Heiligei<bbo!<(ner-Mûhl, m^, c"' de Macheren. 

HsiLLEHBROKif , h. — Voy. Sainte-Fortaire. 

Heirikg, c" de Bouzonville. — Hunmga, x* s' (abb. 
Mettl. décL de biens). — Hunningen, laao (arch. 
Trèv. ibid,). — Hueningen, xv* s* (abb. Saint- Max. 
livre d'or). — Huningen, ib^li (dén. Th. Alix). — 
Hennen , 1 7 00 ( terr. de Bronck ). — Heining ou Heti- 
ning , 1756 ( D. Gai. not. Lorr. ). — Henning ,1779 
(Dur. Lorr.). — Hining, xviii* s* (pouillé de M.). 
Fief mouvant du roi de France, 1681 (dénombr. 
1 5 avril). — Dépendait de la paroisse de Leyding. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville , coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Bouzonville 
en 1790. — Séparé de la France et détenu par la 
Prusse d'après le traité du ao novembre 181 5 ; res- 
titué à la France par la convention de limites du 
a 3 octobre 1839, et incorporé de nouveau dans le 
canton de Bouzonville , avec une partie du ban de 
Leyding qui lui fut réunie. — A Schreckling pour 
annexe. 

B[BifiscHB!iMCHL, m'', c" de Sarralbe. 

Hblle, village ruiné. — Voy. Lahbllb. 

Hbllb (Ruisseau de). — Goule sur le lerrit. de la c** 
de Montenach et afflue au ruisseau de ce nom. 

Uellb5bacd (Ruisseau db). — Goule sur le territ. de la 
c"* de llargarten-aux-Mines et afflue au ruisseau de 
Fahl. 

Uellbrixg, h. f. et chat, c*^ de Homboui^-Haut. — 
Elringa, i335 (ch. du chap. de Hombourg, pouillé 
de M. Portef.). -^ElJeringa, i338 (pouillé de M. 
Portef.). — Helringen, 1/108 (in vent, des tit. de 
Lorr. VIII, i33).— Halring, 1688 (dénombr. 
marq. Faulq.). — Hellering-U-Grand , 1701 (carte 
Gass.). — Halringen, 1716 (dénombr. ao juill.). 
Fief comprenant une partie des bans de Hellering 
et de Grosbom , mouvant du roi de France à cause 
de l'évéché de Metz, et faisant partie du marqui- 
sat de Faulquemont, 1701 (dénombr. fiojoill.). 
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Autrefois Trois-Évécbés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. — Était annexe de la paroisse de Petit- 
Eberswiller. — Fait [>artie du canton de Saint- 
Avold depuis sa création , en 1 790. — Commune en 
1 80 1 , il a été réuni à Hombourg-Haut pr décret du 
1 9 mars 1811. 

Hellebixg (Le Petit-), plus communément appelé 
le Fief de Maiiendhal, sur la Nied allemande. — 
Cétait une seigneurie mouvant de Tévèché de Melz 
et faisant partie du marquisat de Faulquemont, 
1701 (dénombr. ao juin.). 

HcLLiuER, c'~ de Gros-Tcnquin. — Heybner, x* siècle 
(pouillé de M. ). — Heylimer, 1 1 a 1 (ch. abb. Long. 
Meurisse, Hisl. des Mq. de Meti, ^91 ). — HeUge- 
mer, i3i5 (ibid. Aqo). — Helgemer, i3i5 (év. de 
M. acte de repr.). — Heihner, i3i6 (ibid.). — 
Heilgtner, 1 3 1 6 (Meurisse, tabl. 17). — Helimberg, 
i354 (quitt.H.deV.AA. i5-aa). — /fe/im«r, i388 
(ibid. 17). — Helimer, Helmeir, HeiUmeir, 1391 
(Hisl. de M. pr. IV, hoo). — Heilimer, 1891 (arcb. 
H. de V. A A, 17). — Heligmer, iSgS (D. Cal. not. 
LoiT. ). — Helimère , 1 4 1 5 (arcb. H. de V. A A , II ). 

— HeiUgemior, Uerligenner, i4a9 (ibid.). — Hei- 
ligmer, i^Ai (arr.de réunion de 1680). — HaHi- 
meir, 1/191 (cbr. Ph. de Vign.). — Helimer, 1^93 
( Journ. J. Aub.). — Helgenmfire, 1 509 (Humbracbt 
Rbeinisch. Adel. pi. a5o, y" Kritntz). — Hertimer, 
ibhh (pouillé de M.). — Heligemère, 1689 (^"^• 
des tit. de Lorr. I, a Ai). — Heylingermer, HeU- 
genner, 169 A (dén. Tb. Alix). — Heylgemeyr, ihgb 
(arcb. Saint-Avold, cb. duc Cbarles, 1 1 sept.). — 
Hœligmer, 1606 (Rogéville, Dict. bist. I, 607). 

— Heylimer, 1626 (inv. des tit. de Lorr. V, 1 37 ). — 
Heilgmer, 1637 (abb. Longev. conf. de biens , s. Tan ). 

— Helymer, 168/i (abb. Saint-Avold, lerr.). — 
Helliemer, 1686 (abb. Longev. lerr.). — HeiUgmeir, 
1688 (dénombr. du comté de Crébange). — Heilli- 
mer, Heilimer , 1 779 (Dur. Lorr.). — En allemand : 
Helmer. 

Au x' siècle, Heilimer appartenait à Tabbayc de 
Saint-Marlin de Glandières ou de Longeville; au 
XIV*, le château de Heilimer était fief de Tévéché de 
Metz. La seigneurie de Heilimer a été presque tou- 
jours disputée ou partagée entre les évéques de Metz 
et les ducs de Lorraine : trois quarts de cette sei- 
gneurie, qui faisaient partie de la vouerie de Saint- 
Avold, sous la cbâlellenie de Morspei*g, étaient 
Lorraine, ressortissant au bailliage de Sarregue- 
mines, et suivaient la coutume de Lorraine; un quart 
était Trois-Evécbés, dépendait de la cbâtcllenie 
d^Albeslroff, ressortissant au bailliage seigneurial de 
Vie, et suivait la coutume de TÉvéché. 



Siège , avec Ackcrbach , d*un fief noouvant du 
roi de France et d\me justice baute, moyenne et 
basse, 1681 (dénombr. 10 mai). — Le a avril 
1 7G5 , la seigneurie de Heilimer fut érigée en comté 
par le roi Stanislas, duc de Lorraine, en faveur du 
baron de Gaillard , avec union des terres de Diffem- 
baeb et d'Ackerbach. 

Le château ou fort de Heilimer a été construit en 
i33a (Dur. Lorr.). 

Paroisse de Tarchiprétré de Morbange, qui avait 
pour annexes le prieuré de Zelle et la ferme d' Ac- 
kcrbach. Elle dépendait de Tabbaye de Longeville- 
- lez-Sain t^Avold. 

En 1 790, Heilimer devint le cbef-Keud^un canton 
du district de Sarreguemincs , et en 1 801 , lors de la 
suppression de ce canton , il fut classé dans celui de 
Gros-Tenquin. — Le canton de Heilimer compre- 
nait les villages d*Altrippe, Biding, DifTembach, 
Freniestroff, Freybouse, Gréning, Heilimer, Hils- 
prich,Laoing, Leywiller, Lixing, Lelling, Mors- 
bronn et Castwiller, Maxstadt, Nelling, Petit-Ten- 
quin et Vahl-Ebersing. 

A pour annexes de commune la ferme et la cha^ 
pelle d'Ackerbach, le Petit-Moulin, la ferme de 
Rotb-Hoff, le moulin de Schenkelbacb , la chapelle 
Sainte-Marguerite et la Maison-Rouge. 
Hbllikg, h. c"* de Budiing. — Hellingen, 1693 (terr. 
de Kédange). — Hellin, 1699 (terr. du ban). — 
Helhing, i8oa (tabl. comm.). 

Arrière-fief de la seigneurie de Fonloy, 1681 
(dénombr. 1*' oct.). — Etait annexe de la paroisse 
du Hackemberg. 

Autrefois Trois-Évéehés, baill. de Thionville. — 
Faisait partie, en 1790, du canton dMnglangc et 
passa, en i8oa, dans celui de Metzerwisse. — Com- 
mune au commencement du siècle, Heiling fut réuni 
à Budiing par décret du 1 9 octobre 1811. 
Hellirg (Ruisseac de). — Prend sa source à la fon- 
taine de Veckling, traverse la commune de Budiing 
sur une longueur de 3 kilomètres et se jette dans la 
Canner. 
HblmChl, m*" sur le ruiss. de Fabl , c°* de Falck. 
Helpert, f. c" de Basse-Yûlz. — Faisait partie de la 

paroisse et de la communauté de Basse-Yûlz. 
Helpert (Ruisseau de). — > Il prend sa source à la 
ferme de Helpert, traverse la commune de Yûlz sur 
une longueur de fi kilomètres et va se jeter dans la 
Moselle. 
Hblphedangb ou Helfedargb, chat, et f. c^'de Guin- 
glange, â droite de la Nied allemande. — Herfe- 
langes, Her/elange, ia70 (abb. Vill. cart. L I, H, 
1 4). — Herferdanges , i3o8 (inv. des lit. de Lorr. 
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m, 167). — Helfedinges, i3a3 (abb. SaiDl-Vinc. 
liasse Maizières). — Helfeder^es, i336 (caii. Vill. 
l. II, f. i5i V*). — Hel/êdangesy i35o {ifnd. 
t. I, E. 6). — Helfeldinga, Helfeldingen , i365 
(don. abb. Longev. s. l'an). — Hellefredange , 
1370 (chron. doy. de S*-Thiéb.). — Helferdanget , 
Herfeldanget , xv* s* (chron. de Jac. Huss.). — 
ffeledange, 1/126 (abb. Vill. cart. t. II, f. 18/i, v"). 

— Heîffedange, 1 453 (cart. év. de M. 1. 1, v" 235 ). 

— Heîfedingen, 16 69 {ibid. t. FV, p. 11). — 
Helffelmgen, 1/160 (161W. p. 27). — Elfedangei, 
i56i (ibid, p. Ua), — Helfidenget, 169/1 {ibid. 
p. 53). — Helflingeti, xvii' s* (Lolh. sept.). — 
Helëlage, 1610 (Fab. terri t Met.). — Haî/edange, 
1722 (carte Bugnon). — Haffidmgen, 1766 (D. 
Cal. not. LoiT.). — En allemand: HelflingenchloMt, 

Helphedange était une seigneurie, fief mouvant 
de révéchë de Metz, et faisait partie du comté de 
Gréhange, de laquelle dépendaient la Petite -Hel- 
phedange, Guinglange, la Haute et la Basse VigneuUe, 
Vitrange, Iverling, Fouligny, Flétrange, Bambi- 
derstroff, 1688 (dén. arch. Helph.). 

Faisait partie, comme annexe, de la paroisse de 
Guinglange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
l'Évéché. 
Hblphedargb (La Petite-), f. c" de Guinglange. — 
Petite-Helfedange, 1688 (dén. Gréh. arch. Helph.). 
Helfing, 1756 (D. Gai. not. Lorr.). — En alle- 
mand : Helfling. 

A toujours été dépend, du chat. d'Elphedange. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. 
Helscheidt, forêt, c"* de Saint -Louis. — Autrefois 
affectée à Tusage des verreries de ladite commune, 
1681 (arch. départ. 117)- 
Helstropp, c** de Boulay, à droite de la Nied. — Hel- 
kêlroff, 1 137 (abb. Vill. ch. Et. de Bar). — Hel- 
tiorf, 1/187 (^^^- Saint-Vincent, vente de dîmes 
8. Tan). — Eizelstorff, UltzêUtorff, i5/^6 (pouillé 
de M.). —Hilstroff, 1606 (ibid.). — HeUertorf, 
s 683 (dén. du comté de Gréhange). — HeUstroff, 
i685 (abb. Longev. cens. s. Tan). — ffelatroffe, 
xviii*s* (pouillé de M.). — Heltrophe, 1702 (terr. 
de Brouck). 

Village en partie de la sdgneuric de Fremestroff 
(Prusse), 1681 (dénombr. 97 juin), en partie de 
la baronnie de Raville, i683 (dénombr. dudit an). 

Etait annexe de la paroisse de Varize. 

Autrefois Lorraine. Village mi-partie avec le 
Luxembourg: tout le ban était Lorraine; une partie 
des maisons seulement dépendaient du Luxemboai^ ; 



celles-ci furent cédées par l'Impératrice - Reine le 
16 mai 1769 et unies au baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Va- 
rize et passa, en 1 802 , dans celui de Boulay. — A 
Marier pour aimexe. 

Heltebmîdl ou Helten, m'°, c"* de Schwerdorff. 

H^HERiNG, h. c"* de Guessling. — Heinmeringen, 1 3/i 1 
(arch. Sainl-Avold, don. à l'hôpital de Saint-Nabor). 

— Hemeringen, ihb^ (cart.év. deM. t. IV, v° p. 7). 

— Hemmeritigf xfiir* siècle (pouillé de M.). — En 
allemaud : Heitnringen. 

Formait communauté avec Guessling et appar- 
tenait à l'abbaye de Saint-Avold. — Etait annexe 
de la paroisse de Boustroff. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. de Vie, coût, de 
l'Evéché. — Filparlie du canton de Bistroff en 1790 
et passa, en 1802, dans celui de Gros-Tenquin. 
Héhillt, c*" de Faulquemont. — Homlange, 1766 
(carte Vaug.). — En patois : Hendy. — En alle- 
mand : Hetnming, 

Était annexe do la paroisse de Guinglange, avec 
chapelle et vicariat résidenL 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay , coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1790, du canton de Raville; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui de 
Herny et, en 1802 , dans celui de Faulquemont. — 
A pour annexes Galonnier , ferme, et la Tonne, mai- 
son forestière, 
fliniiio, f. c^ de Marange - Zondrange. — Hennin, 
xviii' s* (pouillé deM.). — Henin, l'j'jg (Dur. 
Lorr.). — En allemand : Henningen. 

Henning, << baronnie, ban séparé n (xviii* s*, D. Gai. 
not. Lorr. liste des vill.), faisait partie de la com- 
munauté et de la paroisse de Marange-Zondrange. 
Siège d'une ancienne seigneurie que le duc Léo- 
pold érigea en comté, le 16 avril 1726, en faveur 
d'Antoine, baron de Héning. 
Hehhequin (La Ghapellb), ancienne dépendance delà 

paroisse d'Yûtz- Basse (pouillé de M.). 
HiNNEBSTERmJHL , m^", c"* de FaréberswiUer. 
Hbnbivillb, c" de Saint-Avold. — Heinricherdùrf, 
xviii* s* (pouillé aU. de M. ) — En allemand : Herieh- 
willer et Herchweiler. 

Village fondé en 1 669 par Antoine de la Motte. 

— Paroisse de l'arcbiprétré de Saint-Avold. 
Autrefois Lorraine, baill.de Sarreguemines, coût. 

de Lorraine. — Fait partie , depuis 1 790, du canton 
de Saint-Avold. — La commune de Henriville fat 
réunie, par décret du 9 décembre 181 1, à celle de 
FaréberswiUer; mais elle reprit son premier titre 
par ordonnance royale du 1 6 avril 1867. 
HiifBiviLLE (Ruisseau de). — Prend sa source sur le 
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ban de Henriville, traverse celte c**, pub celles de 
Faréberswillcr et de Gocheren sur une longueur 
de 1 1 kiloro. et se jette dans la Bosselle. 

HiRTiNG ou HiKTiNGBRHOFF, f. c"' de Waldwîsse. — Était 
annexe de Waldwisse, cure du dioc. de Trêves. 

HiBiKRBACo (Ruisseau de). — Il prend sa source à 
HeslrofT, traverse cette c°* sur une longueur de 
à kilom. et se jette dans la Nied. 

Hbblac (Ruisseau de). — Goule sur le territ. de la 
c"* d'Obergailbach et va ensuite se jeter dans le 
ruisseau de Gailbach. 

Hbblop, anc. éc. de Guirlange. — Uerlof prope Geur- 
lange, i63/i (abb. Vill. cart. 1. 1, G. i). 

Hbbmbkdorff, anc. h. c°* d'Audun-le-Tiche. — Heme- 
dorp, laak (abb. Vill. cart. t. I, H. i). — Her- 
mendùrph nu le ban d^Audeux, i386 (Und. 3, 
HH. i). — Heymendarf 8U» le ban d*Audetix, iSSg 
{ibid. A. 1 ). 

Hbbmbsbacb ( Ruisseau de). — Prend sa source à Réme- 
ling, traverse les villages de Zeurange, Golmen et 
Rëmeldorff sur une longueur de à kilom. 3oo met. 
et se jette dans la Nied. 

Hermbscappel, hermit. c" de Bliesbrûcken. — Herme- 
capd (carte de TÉtat-major). — Hermanikapelle 
(carte allem.). 

Hbbhescappbl, tuilerie, c"* de Bliesbrûcken. 

Hebmbsgraben (Ruisseau de). — Forme par la réu- 
nion de la Strichbach, qui passe à Diebling, Met- 
zing, Hundling et Ippling, avec les ruisseaux qui 
viennent de Loupershausen et de Woustwiller, le 
ruisseau de Hermesgraben se jette dans la Sarre à 
Welferding. 

Hermitage (L"), c"* de Boulay. 

Hebmitage (L*), c^ de Grand-Failly. 

Hermitage (L"), guinguette, c°* de Plantières. 

Hermitage (L*), c** de Retonféy. 

Hbbmitagb ( L^ ) ou Ghapbllb db la SAiiiTB-TRiHiTé , cha- 
pelle et cimetière, c"* de Sarralbe. — Albenberg 
(pouillé de M.). — Mère-ÉgUêe-4eSœrrû-Albe (carte 
Gass.). — Der Albenerherg (.carte de rÉtat-inajor). 
Gette grande chapelle , d'origine très-ancienne, 
mais d'une date indéterminée, était la mère-église 
de la paroisse de Sarralbe. 

Hbmiitagb db Lommbbanob (L'), aujourd'hui détruit. 

— 1693 (chan. rëg. ch. de Ghaiies HI). 
Hermitage de Saiht-Jacqubs (L'), c^de Hautcourt. 
Hbbmitagb de Saists-Gathebirb (L*), c"* de Hom- 

bourg-Haut. 
Hbrmitagb du Mont Sairt-Qi butin (L'), aujo5rd'hui 
détruit. — 1 735 (Joum. J. Bauch.). 

Hebnicourt, f. c"* de Hemy, près de la Nied française. 

— En patois : Amico. 



Hbrnt, c^ de Faulquemont, à droite de la Nied fran- 
çaise. — Hamex, Hemex, iâo9(arch. H. de V. 
AA, 5i ). — Hamey, lUkû (ibid. 3i ). — Hemey, 
1Û97 (chap. catii. s. Tan). — Hemeyo, i537 
(pouillé de M.). — Hamy, 1 756 (carte Vaug.). 

Fief, avec justice haute, moyenne et basse, mou- 
vant du roi de France et appartenant au chapitre 
delà cathédrale de Metz, 1681 (dénombr. a janv.). 
— Paroisse de Tarchiprétré de Haboudange, qui 
avait pour annexes Han-sur-Nied , Aubecourt, Her- 
nicourt et Adaincourt, alternativement par année, 
avec Viltoncourt. Gette paroisse dépendait du cha- 
pitre de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. de Metz, coût, 
de rÉvéché. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Vatimonl; devint, sous l'organisation de Tan iti, 
chef- lieu d'un canton qui se composait d'Adain- 
court, Aoury, Arraincourt, Arriance,Han-sur-Nied , 
Hémilly, Hemy, Holacourt, Mainvillers, Many, Thi- 
court, Thonville et Vatimont. En 180a, il passa 
dans le canton de Faulquemont. — A pour annexes 
Seutry et Hemicourt, avec le moulin et la blanchis- 
serie de Saint-Jean-lez-Herny. 

Hbrrbkboltz, forêt domaniale de 6a hectares, sur le 
territ. de la c"* de Grundwiller. 

Hbrrenwald, fermes, c"* d'Altnppe. — Uerrintald 
(dicL Viv.). 

^ Deux fermes de ce nom ont été constniites sur un 
défrichement. 

Hebrerwald , f. c*^ de Faulquemont. 

Herserangb, c*" de Longwy. — Herselange, 1 a 73 (abb. 
Vill. cart. t. H, P 909 v*). — Hertzerangen , 1/175 
(cart. év, de M. t. IV, p. 118). — Erêeranges, i537 
(abb. Saint-Pierr*, terr. a3o). — Hareerange, 
169/1 (*bid.), — Hersingen, 1611 (arch. départ. 
E. 37). — Herêeranget, 1766 (D. Gai. not. Lorr.). 
Siège d'un fief mouvant du roi de France à cause 
de sa châtellenie de Longwy, 1681 (dénombr. 
8 août). — Gure du diocèse de Trêves, doyenné 
d'Arion. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Longwy, coût, 
de l'Évéché. 

Fait partie du canton de Longwy depuis sa créa- 
tion, en 1790. — A pour annexes Longlaville, la 
forge d'Herserange et le moulin de Béchegray. 

Il existe dans ce village des forges considérables 
qui produisent du fer fort très-estimé, extrait des 
minerais de Saint-Pancré et d'Aumetz. 

HbbsiAg (Le Bar de), c** de Hundling. — Herr^n- 
Ban, 1718 (arch. comm. trans. auth. du 3 juill. 
1759). — Hersingerban, 1769 (ibid,). 

Ban séparé, emplacement de la justice seigneuriale 
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d'Jppting. — Ce ban relevait immédiatement de 
Tempire d'Aticniagnc. En 1797, il fut incorporé au 
département de la Sarre et au canton de Sarrebrùck, 
avec le village de Hundiing; il fut réuni, par décret 
impérial du 5 mai 1 8 1 3 , au département de la Mo- 
selle et à Tarrondissemcnt de Sarreguemines. 

Hertzogsqakd, maison forestière. — Voy. Main-dc- 
Princk (La). 

HEBTZOGSKOEnPER, uiout, c"* de Sturtzelbronn. — Lei6- 
/nr»t {c^' de Bombelles, Mém. sur Bitche). — Le 
Cadavre-du-Prince (carie de TÉtat-major). 

HESiGE?rBR0}(, m*", c°* de Machcren. 

Hesperakob, mairie du bift) de Breistroflf; siège d'une 
justice haute, moyenne et basse, dépendant de la 
seign"* de Rodemack , 17/io (arch. départ. E. 36). 

— Ilesteringe, 1769 (ifrirf. E. UZ). 

Hessa.nge, h. c"*de Vigy. — Essingen, 1 169 (abb. Viil. 
liasse Bréhain). — Hatsange, 1 3 1 5 (fonds de Malte, 
inv. liasse H). — HaissangeM, ikUh (et. des garn. 
fr. P. Fer. obs. séc. H, 317). — Ueisenge», 1/193 
(Journ. J. Aubr.). — Uatingm, ihhh (pouiilé de 
M.). — En allemand : Hessmgen. 

Seigneurie, haute, moyenne et basse justice, qui 
faisait partie du domaine de Tbôpital Saint-Nicolas 
de Metz. — Etait annexe mixte des paroisses de 
Bettlainville et de Vigy. 

Autrefois TroisÉvéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Yry en 1790 et passa , en 
180a, dans celui de Vigy. — Chef-lieu communal 
jusqu'au 9 février 1810, où il fut réuni à Vigy. 

Hbsseliug, église et presbytère à gauche de la Sarre, k 
1 kilom. d^Alsting, annexe de cette commune. — 
Etielange, EccelangBy 1^39 (arch. H. de V. AA, II). 
— Esselingen , 1 6 3o ( ibid, AA , h ). — HessUng, 1 5 6 4 
(pouiilé de M.). — HesiUngen, ibgk (dén. Th. 
Alix). — Etzling, 1606 (pouiilé de M.). — Heu- 
ling, XTiii's' (ibid.). — Hesselin, église paroissiale 
champêtre entre Alsting et Zinzing, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Esselin (carte GasB.). — En allemand : 
HessUngen. 

Était siège d'une cure de rarchiprétré de Saint- 
Arnuald, qui avait pour annexes Spicheren, Zinzing 
et Alsting. Elle dépendit d'abord du chapitre de 
Saint- Amuald, puis de l'évéché de Metz, qui, à 
cause de l'hérésie du prince de Nassau , avait succédé 
aux droits de ce chapitre 

Hbsser (Mairie de). — Les villages de Foischwiller, 
Alling, Leiling et Téting formaient, au xfii' siècle, 
une mairie appartenant pour un quart au comté de 
Gréhange et pour moitié à l'abbaye de Saint-Avold; 
le dernier quart portait le nom de Mairie de Hes- 
ser et avait une haute justice séparée. 



La seigneurie de Hesser, haute, basse et moyenne 
justice, était fief mouvant do révéchc deMelz, 1681 
(dénombr. i5 nov.). 

Hessewisse (RiissEAC de). — 11 coule sur le territ. de 
la c"' de Tritteling, et va ensuite se jeter dans la 
Nied allemande. 

UiîsTROFP, c"" de Bouzon ville. — Heystroff, 1 3 1 a (abb. 
cart. VilI. t. 1, a HH. 1). — Hestroff, 1298 {ibid. 
H. 1 ). — Heurestorf, 1371 {ibid. N. 1). — Hers- 
tour/y 1290 {ibid. P. 9). — Ilerrcstorfy 1291 {ibid. 
R. 3). — Herstorphy 1 297 {ibûL B. 20). — Heres- 
lor, i3oo {ibid. P. 6). — Herstrojfy 1629 (arch. 
H. de V. AA , II). — Uerstorff, 1 5 1 1 (abb. VilI. cart. 
t. II, f. 63 v'). — Hercstroff, Ifrstorff, Herrstorff, 
Herstroffy \^hh (pouiilé deM.).— f/««(o»/j, i553 
(abb. Saint-PierrS ch. archid. catb.). — Heistroff^ 
1716 (abb. VilI., liasse Heslroff, 39). — Hersdotf, 
xviu* s* (pouiilé allem. de M.). — Erttroff (carte 
Gass.). 

Était siège d'un fief mouvant du roi de France 
sous la prévôté de Freislroff, 1681 (don. abb. Saint- 
Pierre). — Gure de l'archiprétré de Kédange, qui 
dépendait de l'abb. Saint-Louis de Metz. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis sa création. — A pour annexes les mou- 
lins de Varckmùhl et de Geismuhl. 

Hestropp (Rdissbad d'). — Il prend sa source à Pi- 
blange, traverse les c"" d'Hestroff et d'Anzeling sur 
une longueur de 2 kilom. 600 met. et se jette dans 
la Nied. 

UbtschhChl, m*", c"* de Foischwiller. — Hechmûhl ou 
Moulin du Sorcier, i85û (labl. des dist.). 

Hbtschiiûhl, m'', c°* de Longeville-lez-Saint-Avold. 

Hbttaikgb-Graiidb, c** de Gattenom, sur la Kisselbacb. 

— Uettinga, xi* s* (abb. Saint-Max. Tr. décl. biens. 
— Ckettingen, 1 o8/i (act. d'éch. D. Gai. III, pr. x). — 
Hettingen, 11 35 (Berth. II, pr. lv). — Haitanges, 
i369 (quilt- H- <ïe V. AA, 15-22). — Haistanges, 
1 386 (P. Fer. obs. séc XIV, 35o).— Uetange,\r &• 
(chron. J. Ghât.). — Hattange, x?* s* (chron. Jac. 
Huss.). — Hatange , iû83 (Journ. J. Aub.). — 
Haitange , Haitenge , 1693 (Mém. Ph. de Vign.). — 
Heltange4a-Grande , 1 696 ( terr. du ban ). — Etanges, 
1786 (arch. départ, c. 317). — Hentange (carte 
Gass. ). — En allemand : Gross-Hettingen. 

Village de la seigneurie de Roussy. — Formait, avec 
Sœtrich, une seigneurie de haute, moyenne et basse 
justice. — Il y avait, de plus, une métairie franche 
qui faisait ban à part, 1781 (dénombr. 3o janv.). 

— Faisait partie de la paroisse de Hussange avec 
vicariat résident. 
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Aatrefois Trois-Evéehés , baiil. et coat. de Thion* 
ville. — Fut érige, en 1790, en chef-lieu de can- 
ton; passa, sous Torganisation de Tan m, dans le 
canton actuel. — A pour annexes Sœlrich et le mou- 
lin de Sœtrich , les fermes deSuzange ou Port-Sain l- 
Pierre , de Cbambëry et d'Immerhoff, les moulins du 
Thaï et de HeUange. 

Hettange, fief du duché de Luxembourg, a donné 
son nom à une famille d'ancienne chevalerie qui 
existait au xiii* s* et portait pour armes : d'azur à 
unforceaU de tondeur d'argent accompagné de 3 rotes 
de même , ù en cftefet 1 en pointe ; ( arm. man.) et selon 
D. Bertholet , de gueules au foreeau d'argent accom- 
pagné de 3 feuille» de âfeuiUets de même, bouton- 
née$ d'or, a en chef et t en pointe, 

11 existe à Heltange-Grande des carrières de 
pierres de grès d'une extrême dureté qui sont exploi- 
tées pour pavés. 

Hettahoe-Petitb, vill. c"* de Maliipg, à droite de la 
Moselle. — Hetteng, 1276 (cart. abb. de Vill. 1. 1, 
H. i3). — Hettingen, xvii* s* (Loth. sepL). — 
Hettange-la- Petite, 1766 (Slem. dép* M.). — En 
allemand : Hettingen. 

11 y avait à Hettange-Petile quatre voueries dont 
Tensemble constituait une seigneurie qui faisait 
partie de celle d^Inglange, et en outre une maison 
franche, siège d'une seigneurie foncière indépen- 
dante, 1766 (dénombr. 1*' fév. ). — Était annexe 
de Mailing, dioc. de Trêves. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coul. de Thion- 
viile. — Fit partie, en 1790, du canton de Kœnigs- 
macker; passa, sous Torganisation de Tan m, dans 
celui de Melzerwisse et y fut maintenue en 1 803. — 
Ghefrlieu communal jusqu'au 17 mars 181 1 , où il 
fat réuni à Mailing (canton de Sierck). — Classé 
dans ce dernier canton par ordonnance royale du 
a8 décembre 18a 5. 

Hbdmort ou Rbdhont, anc. chat. f. c"' de Réhon. — 
Eurmont, Eurcourt, 18/17 (inv. des tit. de Lorr. I, 
6a ). — La forte maieon de Heurmont, 1 A 84 {ibid. 
IX , 106). — Humont ( labi. des dist. ). 

Anc. dépendance de la communauté de Réhon. 
— Formait, avec ce dernier, une seigneurie, si^e 
d^une haute, moyenne et basse justice, mouvant de 
la prévôté de Longwy. 

Autrefois Troifr-Évéchés, baill. de Longwy, coût, 
de Saint-Mihiel. 

Hbtdacibbmlhl, 5* m^, c"* de Forbach. 

Hbtdirgbrhghl, 3' m'", c"* de Forbach. 

Hbzbltbr , f. c"* d'Évrange. 

HiBBLMÔBL (RcissBAu d'). — Il prend sa source dans 
le village de fiertring , traverse cette c"* et odle de 

MoseUe. 



Unstroff sur une longueur de 1 kilom. et se jelte 
dans le ruisseau de l'étang de Deutsch. 

HicoDRT, f. c"* de Luppy. — Hycourt, x?' s* (coll. 
Sainte-Agathe, obiL p. a8). — En patois : Hico. 

Hi^RAPLB (Lb), colline, c'" de Cocheren. — Empla- 
cement d'un camp romain appelé Hierapolin (Mém. 
acad. de Metz, 1861, 166). 

HiGHT, h. c" de Preutin. — Chegney proche Longouy, 
168a (dénombr. Créh. arch. Helph.). — Hegney, 
1688 {iHd.Y 

Seigneurie avec haute, moyenne et basse justice 
sons la prévôté d'Arrancy, qui faisait partie du comté 
de Mercy. — Était annexe de la paroisse de Xivry- 
le-Franc. 

Autrefois Barrois, baill. de Yillers-la-Monlagne , 
couL de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de 
Xivry-le-Franc en 1790; passa, sous l'organisation 
de l'an m, dans celui de Circourt et, en i8oa, 
dans celui d'Audun-le-Roman. — Chef- lieu com- 
munal jusqu'en 1810, où il fut réuni à la c"* de 
Preutin. 

HioBHT, f. c"* de Villers-le-Rond. 

HiLSPRicH , c*^ de Sarralbe. — Huhperg, iû66 (cart. 
év. de M. t. V, p. 95 ?*). — HuUszperg, 1/179 
(ibid, t. IV. p. 56). — HuUperge, Huebeix, Hue^ 
berg , Huiseberg , ibdk (pouillé de M.). — Hile- 
burg, 1 57 1 ( inv. des tit. de Lorr. Il , 953 ). — Hilt- 
perg, 1696 (dén. Th. Alix ). — HiUberg, 1733 
(pouillé de M. Portef.). — f/il«pnrit, i756(D. Cal. 
not. Lorr.). — HiUbourg , Hisberg , Hieprik, 1765 
(act. et. civ.). — Hihchberg, 1771 (t6ief.). — HiU' 
prich ou Hisberg (dict. Viv.). 

Au XTi' siècle, Hilsprich appartenait aux sires 
de Bitche. — Elle était le centre d'une mairie qui, 
selon Th. Alix, aurait compris Zelle, Petit-Tenquin , 
Conihil, Ober-Gailbach et Nieder-Gailbach. — Était 
siège d'une cure de l'archiprétré de Morhange, qui 
avait pour annexes Caslwiller et Morsbronn; elle 
dépendait du prieuré de Zelle. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coutume de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Hellimer et passa, en i8oa, dans celui 
de Sarralbe. — A pour annexes Morsbronn, Cast- 
willer, la ferme de NeuhofT et le moulin de Bous- 
bach. 

H1MLIFI6, h. et de Puttelange-lez-Rodemack. — f/im- 
melingen, 1769 (dénombr. 16 sepL). — En alle- 
mand : Himmelingen. 

Faisait partie de la seigneurie de Rodemack. — 
Était pour une partie annexe de cette paroisse 
(dioc. de Metz) , et pour une autre , de celle de Hal- 
ling (dioc. de Trêves). 

16 
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Autrefois Trois-Évèchés , baiil. et coût. deTbion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Rode- 
mack et passa , en 1 80a , dans celui de Gattenom. 

— Chef-lieu communal jusqu^au 9 décembre 181 1, 
où il fut réuni à la mairie de Pultelange-lei-Rode> 
mack. 

UiNCKA>GE, c**" de Boulay. — Heinkeinga, xii* s* (abb. 
Vill. liasse Gucriedange, k), — Henkingen, laaS 
(ibid, t. I, II. 9). — Henkmge, ia58 (ibid. t. Il, 
r 12/i V»). — Hinkangea, ia8i (ibid. t I ,B. 9). 

— Hainkang, ia()5 {tbid, t. Il, f 1Û7). — Hen- 
kangei, i3oo {ibid. t. I, G. 7). — Henkange , 
i3oi {ibid. t. 1, B. 33). — Hancange, i3o7 (ibid, 
II, M. 47). — HenguengeM, 1 3o7 {ibid. 1 1 , V. 1 5). 

— Henkengen, Henkingen, Hetmniga, Hentringa, 
BenHngGf 1566 (pouiilu de M.). — Hemkingen, 
1 596 (dën. Th. Alii). — Heinkange, xyii* s* (abb. 
Vill. liasse Hinck. 8). — Henequatige, 1608 {tbid. 
cart. t. I, c. 1 ). — Henchingen, 1609 {ibid. liasse 
Hinck. 1). — Htncquange, 1637 {ibid, cart L I, 
S. 3). — Hinquange, 1676 {ibid, liasse Hinck. 10). 

— Hinguange, 1 680 {ibid, a ). — Hineange, f C89 
(Lorr. dom. t. I). — En allemand : Heinekingen. 

Vouerie et justice dépendant du marquisat de 
Faulquemont, 1681 (dénombr. 6 sept). — Était 
lesiëge d^une cure de Tarcbiprétré de Variie, qui 
dépendait de Tabb. de Saint-Avold. 

Autrefois Trob-Évécbës, baill. de Vie, coût de 
rÉvéché. — ^ Fil paKie du c** de Boulay dès 1790. 

— A pour annexes Brecklange et Pétrange. 
Hii«cKBLSHÛHL, m'", c°* de Laning. — MouUn d$ê Poules 

(carte de rÉtat-major). — Hinêchmiihl (dict. Viv.). 
Hii^GCBSAROB, f. et m^, c"* de Gros-Tenquin. — Hoth 
quezange, 1966 (D. Cal. H, pr. s. Tan). — Hm- 
ptezenge, tSSU (Hist de Meli, pr. IV, a33). — 
Hunguêzenges, ]366 (ibid. sa 5). — Hingueêongee , 
1371 (Meurisse, Hist. év. de Mclx, 5a8). — Hin- 
gesengeny 1376 (Kremer, Ard. Geech. II, 587). 

— Hinquetange, 1898 (Hist de Metx, IV,A97). — 
Hinguêionge, 1899 (arcb. H. de V. AA, »5). — 
Himgeeingen, tUh'j (cart év. de M. t. Il, v* p. 60). 

— Hinghetangee, i/i55 (Meuriase, 564). — Hùn- 
singen, 1567 (Humbracht Rbein. Add. pi. 9a7, v** 
Helmetadi), — Hinqweange , Aingeeange , 1706 (D. 
(ial. not Lorr.). — Hinguezange, 1756 (Stem, dëp* 
M.). —Hingeange (carie de TÉtat-major). — flwi- 
eang (tabl. des dist). — En allemand : Hineingen. 

Ancien fief de nom et d^arraes, devenu le chef- 
lieu d'une chAtellenie de TÉvéché de Mets et plus 
lard d'une seigneurie qui fut érigée en comté avec 
siège d^me justice haute, moyenne et baise, et qui 
comprenait : 



1 ° La cour ou mairie de Gros-Tenquin , composée 
de Tenquin-la-Grande, Bertring et Linstroff, Ber- 
mering en partie, et des étangs appelés Tenscbweyer ; 

a* La cour ou mairie de Bistroff, composée de 
Bistroff, Bérig, Bermcring en partie et Obrick, des 
censés de la chapelle de Beiningen et d'EschewiUer, 
de Tétang d'Escbewiller, du moulin, étang et bois 
du Bischwald et Tétang de Saurlach; 

3* La Rouge-Métairie, Tensch, Petit-Tenquin , 
Bischwald, Erstroff, Altwillcr, Fûrst, Leywillerhoff, 
Holbach et Saint-Jean-de-Bassel, la 'vouerie de 
Boustroff et les seigneuries foncières de Bnickereg 
à Mertzig et de Breckdorff ( D. Cal. not. Lorr. et 
dénombr. i5janv. 168a). 

Était annexe de la paroisse de Gros-Tenquin. — 

— appartenait à la c"* de Linstroff et fut incorporé, 
avec ce village , dans celle de Gros-Tenquin en 1 8 1 a ; 
et il y resta lorsque Linstroff fut réuni à Bertring 
en i835. 

Autrefois Trois-Évéchée, baill. de Vie, coût de 

rÉvècbé. 
HiHHEBLMÛBL, m'", aunoxe de Diebling. 
HiifTBRGEBBOpr OU Hentihg, f. c" de Waldwiase. 
HiNZiRO, b. c"* de Hol>ing. — Huntzingen, ib^k (dén. 

Th. Alii). — Hineingen, 1 766 ( D. Gat not. Lorr.). 

— Hintzingen ,1776 (lerr. du Val-de-Holving). -•— 
Inteing (carte Gass.). — En allemand : HmttPigm. 

Hameau du Val-de-Holving et du comté de Putte- 
lange. — Faisait partie de la communauté et de la 
paroisse du Val-de-Holving. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Appartient au canton de Sarralbe 
depuis sa création, en 1790. 
HiRBACH, h.c^ de Holving. — Hifrelback, ibgk (dén. 
Th. Alix). — Kirbach, 1766 (D. Cal. not Lorr.). 

Hameau du Vakie-Holving; appartenait au comté 
de Puttelange. 

Autrefois Lorraine, bailL de Sarregueminee, oout. 

de Lorraine. 

HiRM, f. c"* d'Audun-4e-Tiche. — irpee, 17a a (carte 

Bugnon. dioc. met). — Hirpe, 1779 (Dur. Lorr.). 

Elle faisait partie de la communauté d*Audun- 

le-Tiche. 

Autrefois Barroia , baill. de Villers-4a-Mont8gne , 
coût de Sainl-Mihiel. 
HiBTfxiACH (RcissBAu db). — Goule sur le terril, de 

la c"* de Blics-Ebersing et afflue à la Blieae. 
HiBTKROAus, m*"*, c"* dc Stùrtzelbronn. 
HoBLiRG, b. c"' de Ghémery-les-Deux. — Hentldimga^ 
i338 (di. abb. Freistroff s. Tan). — OUmgen, 
zvi*8* (abb. Longev. s. Tan). — Hoblingen, i5g4 
(dén. Th. Alix). — HonbeUn, itii* s* (terr. abb. 
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Bout. 8. Tan). — Habelding, 1766 (D. Cal. not. 

Lorr.). 

Siëged^aneseigaeurie, avechaule, moyenne et basse 
justice, qui appartenait à l^abb. de Villers-Bettnacb. 

— Était annexe de la paroisse d'Eberswiller. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouionviile , coût, de 

Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Bouzon ville. — Chef- lieu conununal jusqu'au 
8 janvier 1 81 0, où il fut réuni à Cbémery-les-Deux. 

HocHApPBL, mont, c"^ de Bosbruck, remarquable par 
de nombreuses substructions antiques. 

HoCHBACH (BcissBAD Ds), c"* de Wdfcrding. — Il 
afflue à la Sarre. 

HocHWALD, sondage et maisons, c** de Freyming. 

HoBLLiNG, h. c" de Bettwiller. — Hildn^en, ia8o 
(cbart. Sturtzel. 166). — HyUngtn, iVxh {tbid, 
339). — HolUngen, ibgU (dén. Tb. Alix). — 
HddUngeny 1681 (dénombr. 9 a déc.). — HeUmg, 
1761 (ord. de Lorr. Vlll, agi). — HœUng, 1771 
(ibid, XII, /îaa). — Helling, 1779 (Dur. Lorr.). 

— HeUingen (carte de TÉlat-major). — HolUng ou 
Hœlling (dict. Viv. ). 

Dépendait du comté de Bitcbe. — Était annexe 
de la paroisse de Bettwiller. 

Autrefois Ijorraine, baill. de Bitche, prév. de 
Rimling, couL de Lorraine. — Fait partie du canton 
de Bobrbach depuis sa création , en 1790. — Chef- 
lieu communal en 1801, réuni à Bettwiller par 
décret do 19 avril 1811. 

HoiBNBBnopp, f. c*^ de Montbronn. 

HorroASTEN , f. c*^ de Bibiche. — Cette ferme faisait 
partie de la communauté de Neudorf et de la pa- 
roisse de Bibicbe. 

HoHBKOPPP, m**" forestière, c"* de Bitcbe. — Hocapff 
(tabl. desdist.). 

Hohb^Wbtbbsbbbg, montagne sise entre Bserenthal et 
Ëguelshardt, c"* d*£gueUbardt. — Hoch-Weygerp- 
burgf 169/1 (dén. Tb. A^).^^Hohertveib€rg , l'jbô 
(D. Cal. noL Lorr.). — ^Hochweyertbwg , maison 
de cbasse et plaisir durant le rut, sur baul te- mon- 
tagne entre les bois, à demi ruiné, n (Tb. Alix, dén.). 
(«La structure n*est la plupart que de bois et terre 
enduict dechaulx et se ruine de plus en plus j» {ibid. 
Peser» du comté de Bitcbe). 

Le comte Jacob de Deux-Ponts-Bitcbe y avait 
construit, vers i56o, un pavillon de cbasse qui 
était en ruines dès 1696. 

HoLACODBT, c*" de Faulquemont, sur le ruisseau de 
la Botte. — CHocouriy Olaueeurt, i544 (pouiUé 
de M.). — Hallacourt, 159& (arch.dén. s. Tan). — 
OUocourt, 168a (dénombr. i^juill.). — Œaeourt, 
xviii' s' (pooillé de M.). — HoUaeourt, 1756 



(Stem.dép*M.) — Okcourt, 1766 (D. CaL not. 
Lorr.). — En patois : Holauco^ 

Seigneurie, avec baute, moyenne et basse justice , 
fief mouvant du roi (dénombr. 1689). — Était le 
siège d'une cure de Tarcbiprétré d'Haboudange qui 
dépendait de la collégiale Saint-Sauveur. 

Autrefois Trois-Évèchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Vatimont; 
passa, sous Torganisation de Tan m, dans celui de 
Herny et, en 1 803 , dans celui de Faulquemont 

Holbach-lu-Lbibebo , b. c*^ de Siersthal , près de la 
Scbwolb. — Holvach , aUas GlasshûtU La verrerie 
de Holbach, thgU (dén. Tb. Alix). — Holbach, 
1771 (ord. de Lorr. XII, âai). 

Hameau construit autour d^une verrerie fondée 
an xvi' siècle. — Il dépendait dé la prévôté de Bim- 
ling et du comté de Bitcbe. — Était le siège d^un 
fief, bante, moyenne et baœe justice, appartenant 
â la collégiale de Hombourg, 168a (dénombr. du 
16 oct.). — Était annexe de la paroisse de Siers- 
thal. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitcbe, coût, de Lor* 
raine. — Holbach fit partie, en 1790, du canton de 
Lemberg; passa, en 1809, dans celui de Bobrbach. 

— Commune en 1 801 ; réuni à Siersthal par décret 
du 91 janvier 1813. 

Holbach -LBz- Saint- A voLD, h. c*" de Lachambre, à 
droite de la Nied allemande. — Holburch, 1963 
(coll. SaintrSim. s« Tan). ' — Holbouch, 1987 (sém. 
Saint-Simon s. fan). — Holbach, xvii* s' (episc. 
mettemp.). — Haulbach, 1766(0. CaL not. Lorr.). 

— Holbach, 1756 (Stem, dép' M.). 

Relevait de la châtell. de Hinguesange. — Était 
annexe de la paroisse de Petit-Eberswiller. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. de Vie, coût, de 

Lorraine. — Fait partie du' canton de Saint-Avold 

depuis 1790. — Commune en- iSot, il a été réuni 

à Lachambre par décret du 6 mai 1811. 

HoLGAssB, m**" isolée, c°* de Folschwiller. 

Hollbb-Falxbnbcb, forêt domaniale de 88 hectares, 

sur le territ. de la c"* de Soucht. 
HoLLBBLOCH (Lb), f. c"* de Saint-Avold. 
HoLLiHG, h. c°* de FreistrofT. — HolUngen, i58i 
(échange, abb. Bom.). 

Village du comté de Bérus. — La justice y était 
administrée par les ofliders du baill. de Bouzonvillc 
et par ceux du seigneur de Freistroff. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 

Lorraine. — Fait partie du canton de Bonzonville 

depuis 1790 comme annexe de Freistroff. 

HoLLiiiG , c"" de Boulay, à droite de la Nied. — Hol^ 

dange, n6o (abb. VilL cart. l. I, HH, 1). — 

16. 
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Holdingen, xf* s* {ibid, cens.). — Hollmgen, iSgii 
(dén. Th. Alix). — Holingen, 1681 (dénombr. 
6 sept.). 

Village du doniaiae el de la châtellenie de Bou- 
lay. — La mairie de HoUing, qui relevait du comte 
de Créhâoge, comprenait Holling, Éblange, Rëmel- 
fang et Volmunster, 1683 (dén. du comté de Cré- 
hange). 

HoUing était annexe, avec vicariat résident , de 
la paroisse de Volmunster. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût. 

de Lorraine. — Fit partie du canton d^Ottonville 

en 1790 et passa en 1803 dans celui de Boulay. — 

A Titting pour annexe. 

HoLTZHûHL, m'", c" de Longeville-lex-Saint-Avold. 

HoLTzwETER, étang, c*" de Longeville-lez-Saint-Avold. 

— Il a une superficie de 5 hcctai*es. 

HoLviifG, c**" de Sarralbe. — Halbingen, iaa6 (ch. 
abb. Werneswiller. Scbullze, derBliesgau, 118). 

— Hohitigen, ia38 {ibid. Croll. orig. Bip. I, i55). 

— Halvingen, 127a (ihid. II, 9/1). — Haîvinga, 
1396 {ibid. I, a a 6). — Aljringa, tbhU (pouillé 
de M.). — Helfoigen, i565 (Fr. Kôlloer, Gesch. 
des Saarbrûcksch. Land. a85). — HoWingm, 169/1 
(dén. Th. Alix). — Halbing, 16a 6 (terr. de Rémc- 
ring). — Olbingtien, 1717 (inv. des tit. deLorr. 
V, i65). — Holbing, 1751 (ord. de Lorr. VÏII, 
a8a). 

Village du comté dé Puttelange et chef-lieu des 
val el ban de Holving. — L*ancienne paroisse de Hol- 
ving était le siège d'une cure de Tarchiprétré de 
Morhange qui comprenait les villages de Ballering, 
Bettnng, Diederfing, Hinzing, Hirbach, Richling 
et la censé de SchmalhofT. Elle dépendait de Tabb. 
de Wemerswiller (ordre de Giteaux). 

Autrefois Lorraine, haill.de Sarreguemines, coul. 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarralbe 
depuis 1790. — A pour annexes Ballering, Bet- 
tring, Diederfing, Hinzing, Hirbach et Schmalhoiï. 
HoLviifG (Lb Val-de-), c"" de Sarralbe. — Holbinger- 
Dael, i4io (Kremer, Arden. Gesch. II, 78). — 
Holvinger Tal, ià6o (cart. év. de M. t. IV, p. 33). 

— Uolbingtr daile, 1^70 {ibid, t. V, p. i45). — 
Hoîvingerdal , 1673 (pouillé de M.). — Le Val 
d*Olbinguên, 1717 (Jurisprud. des trib. de Lorr. 
i65). — Le Val de Holbing, 1761 (ord. de Lorr. 
VHI,a83). 

Cette dénomination comprend : 1* la commune 
de Holving, formée de Ballering, Bettring, Dieder- 
fing, Hinzing, Hirbach et Holving; a"* la commune 
de Ridiiing. 
HoMBOUBG (La GoLLé«iALB db). — Copifti/iim etecdeiia 



de HomburCf ia5G (sém. Saint-Sim. s. Tan). — 
Chapitre de Sainl-Étienne de Hambourg, 1 338 ( ibid.) . 

— Capitulum eeeleiiœ Sancti Stephani de Homburgo, 
XV* siècle {ibid.). — Hambourg, VégUêe collégiale de 
Saint -Etienne, 169 A (dén. Th. Alix). — Stifl zu 
bischofft Hambourg, 1619 (sém. Saint-Simon s. 
Tan). ^ — Stifi Hambourg, i63i (ibid.). — Egliee 
Saint-Etienne de Hambourg, 1736 {ibid.). — Cha^ 
pitre de Hambourg, i'jkù {ibid.). 

Fondée en ia56 par Tévéque de Meti Jacques 
de Lorraine, sous Tinvocation de la Vierge et de 
saint Etienne, elle fut supprimée le 5 décembre 17^3 
par M. de Saintr-Simon , évéquc de Metz , qui attri- 
bua ses revenus au petit séminaire de Metz; cette 
donation fut approuvée par lettres patentes du roi 
Stanislas, duc de Lorraine, le 5 décembre 1 7^6. 
Hombourg-Bas, h. c^'deHombourg-Haut. — Hombaurg- 
le-Village, i5i3(arch.comm.arrétdu 7 juin 1763). 

— Hambourg-Village, ibgk (dén. Th. Alix). — 
Hambourg-Bas, 1761 (ord.de Lorr. VII 1, 390). 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Hombourg-rÉvéque , et n'en fut séparé que de 
i8oa à 181 1, où il devint chef-lieu communal jus- 
qu'au décret du 1 9 mars 1811, qui l'y réunit de 
nouveau. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût de Lor- 
raine. — Les forges de Hombourg ont été établies, 
en vertu d'un arrêt du conseil du i3 mai 1768, 
par Charles de Wendel , seigneur de Hayange. 
Homboubg-Haot ou Hohbodbg-l'Évéqce, c"*' de Saint- 
Avold,surla Bosselle. — Hoembarc, laio (chron. 
meL D. CaL pr. I, Ixxviii). — Homburg, labh 
(Meur. Hist. év. de Metz, chart. fond. coll.). — 
Hombure castrum, ia56 (abb. Saint- Symph. 
don. s. l'an). — Hombar, 1380 (sém. Sainl-Sim. 
s. l'an.). — Hombwch, luSk (abb. Longev. arbîL 
s. l'an). — Homberch, 1388 (sém. Saint-Sim. s. 
l'an). — Humburgum, i544 (pouillé de M.). — 
Hambourg-Château, 1 69^ (dén. Th. Alix). — Hom- 
borgh, i653 (Hontheim, Hist. Trev. dipL II, 769). 

— Homborg im Weetreich, i6hb (Mérian. Topog. 
Palatin. Rhein. 3o ). — Homborg, i665 (Mé- 
rian. Ober-Rheinisch. Creis. ). — Hombourg - 
VÉvéque, 176.5 (ord. de Lorr. VII, 68). — Hom- 
bourg -la-ViUe, 1779 (Dur. Lorr.). — Homborc, 
(D. Cal. not. Lorr.) — Vieil- Hombourg {Delïaïe, 
carte du cours du Rhin). — Dischofê- Homburg, 
xviii* s* (pouillé ail. de M.). — En allemand du 
pays : Hummerich. — En allemand : Ober-Hotnburg. 

La forteresse de Hombourg a été fondée en lahh 
par i'évéque de Metz Jacques de Lorraine et aug- 
mentée, en i38a, par I'évéque Thierry Bayer de 
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Boppart; elle devint le chef-lieu d'une des plus 
importantes cbâtellenies de Tëvéché de Meti. Cette 
châtellenie comprenait, au xti' siècle: i^'Hombourg, 
château, ville et collégiale; — a" SaintrAvold, ville 
et abbaye; — 3** Hombourg-le-Viilage ; — 4' la 
mairie de Macheren et Eberswiiler; — 5** la mairie 
de Faréberswiller; — 6** la mairie d'Ebersing et 
Lixing; — 7" la mairie de Folckling, Gocheren, 
Morsbach et Emerswiller (Prusse) ; — 8* la mairie 
de Seingbouse et Béoing-lez-Sainl-Avold ; — 9' Alt- 
willer, Dourd'hal, Freybouse, Guenwiller, Host, 
Lachambre , P Hôpital , Maxstadt , auxquels se joigni- 
rent plus tard Henriville et la Valette; — 1 o" Haute- 
Vigneulie, Téterchen et Guinglange. 

Uombourg fut vendu au duc Charles Hl de Lor- 
raine en i58i. — Les fortiûcations de Uombourg 
furent détruites vers i635; Louis XIV les Gt rëla- 
blir à la Gn du xvii' siècle; elles furent démantelées 
de nouveau sous Louis XV. Il nVn reste que quelques 
débris; mais Tancicone enceinte du village est bien 
conservée. — 11 y avait une prévôté royale. — Était 
siège d'une cure dépendant de Tarchiprétré de 
Saint- Avold. 

Autrefois Lorraine, baill.de Boulay, couL de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Saint-Avold de- 
puis sa création , en 1 790. — A pour annexes Hom- 
bourg-Baset Helleringi la Papeterie, Petit-Moulin, 
Bachmûhl , cl le hameau de Rocher. 

Il y a à Hombourg une forge d'acier importante 
dont la Bosselle met les machines en mouvement. 
Uohbolro-Kédanob, c"" de Metzerwisse, sur la Canner. 

— Huniburchy 1187 (abb. ViU. ch. Et. de Bar). 

— Humburc , Uonburc , Hoburc , 1 1 4 7 ( ibid, E. 1 ). — 
Heymendorff, 1900 (ibid, liasse Aboncourl). — Han- 
berc, la 59 (abb. Saint-Am. ch.). — Hermendorf, 
ia6o (abb. ViU. ch. Ferry III, duc de Lorr.). 

— Heimmendorff, laSo (cari. ViU. t. II,. p. 356). 

— Uambeck, 1288 (ibid, t. I, B. 12). — Ham- 
berch, Homborch, 139^ (ibid, A. 1). — Uamburch, 
i3o8 (coll. Saint- SauY. s. Tan). — Hambert, 
i35i (abb. ViU. cari. t. I, A. 9). — Ond^our, 
i36o (ibid, M. 3). — Hambergh, i/io3 (abb. ViU. 
cari. i. II, P /il r'). — Hotdxmrch, itioU (P. Fer. 
obs. sëc. II, 3ii v"). — Hamburg, i/iai (arch. H. 
de V. A A, fiU). — Hamberz, i/i5/i (inv. des lit. de 
Lorr. VII, 160). — Hamberg, 1^87 (abb. ViU. 
carL l. Il, B. P .j3 r"). — Humbourg, ibkh 
(pouilléde M. ). — Hombourg-tur-Kindel , 1 56o (inv. 
des lit. de Lorr. VI, 179). — Hombourg nufder 
Kandel, 1 59/i (dén. Th. Alix). — Hombrig, xvn* s* 
(Loth. sept ). — Hombrich, 1 61 (Fab. terril. Mel. 

— Hombet, Hambez, i635 (Joum. J. Baucb.). — 



— Hambez, Uambé , Chambez, i636 (ibid,). — En 
allemand : Uomrich, 

La terre de Hombourg faisait primitivement par- 
lie du comté de Créhange et é^it Tapanage du chef 
d'une des branches de celle maison; mais elle rele- 
vait de la Lorraine et appartenait à la prévôté de 
Sierck. — Elle fut érigée en comté en 1617, et ce 
titre fut confirmé en 1715 par le roi; le traité de 
1 6G 1 l'avait transférée dans la province des Évéchés. 
. Ce comté comprenait : le château de Hombourg, les 
villages de Budange , Beltlainville , Esch et Kerlange, 
irois maisons à Kédange et une à Aboncourl; le 1 a' 
des seigneuries vouées de Courcelles, Cbaussy, Fri- 
courl et LandonviUers ; le château de Menguen; les 
villages de Plappecourt, Fouligny, Launstrof, Ober- 
kontz, Aube et Bémilly en partie, 168a (dénombr. 
19 déc). — Le château de Hombourg, du xvi* s', 
est magnifique; il possède une chapelle, qui était 
annexe de la paroisse de Kédange, et l'on y voil des 
sépultures intéressantes. 

AulrefoisTrois-Évéchés , baill. deThionville , coul. 
de l'Évéché. — Fit partie du canton de Lullange en 
1790; passa, en i8oa, dans le canton actuel. — 
A pour annexes Kédange et Budange, le moulin de 
Hombourg et la Tuilerie. 

HoHBODIG-LB-ViLLAGI, h. Voy. H0HB0CR6-Ba8. 

HoMicoDBT, c* de Briey, sur la rivière d'Orne. — 
Wucort, Vuecourt, 11 3a (chan.rég. liasse Homé- 
court). — Hemecourt, xiii* s* (inv. des lit. de Lorr. 
1 , 1 89). — Hameicort, 1 a 60 (abb. Saint- Vinc. liasse* 
Norroy-le-Ven.). — Viecortz, laGi (chan. rég. 
liasse Hom.). — HameUcourt, ia8i (abb. Saint- 
Pierr*, P i3a v°). — Hamecourl, ia85 (inv. des 
lit de Lorr. X, 3i8). — Vieieourt, 1393 (chan. 
rég. liasse Hom.). — Haulmecourt, i3oi (abb. 
Sainl-Pierr*, lerr. f* 18/i r'). — Hameicourt, 1807 
(inv.destit. deLorr. III, 933). — Hameilcourtyi^aH 
(ibid, 335). — Howucourt , i338 (chan. rég. liasse 
Hom. ). — HaUnécourt, xv* s* (chron. de Prail.). — 
ÀHmécourt, xv* s* (chron. J. Chat.). — Hammecourt, 
1/433 (abb. Saint-Pierr*. terr. P iû3). — Haukne' 
court, i/i65 (ibid. f 817 v"). — Haulmelcourt , 
1598 (ibid. f 18a v"). — Houecour, i658 (chan. 
rég. liasse Hom.). — Hemecourt , 1680 (dénombr. 
arch. départ.). — En patois: Hameco, 

Franc- aUeu appartenant à l'abbaye de Sainl- 
Pierremont en ban et en justice particulière. — Il 
lui avait été donné, en 1 183 , par Nicolas de Chas- 
nier (chan. rég. liasse Hom.). — Était annexe de la 
paroisse de Jœuf. 

Autrefois Barrois, baUl. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait partie , depuis 1 790 , du canton de 
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Briey. — Commune en t8oi, réuni à Jœuf par 
décret du 5 août 1 809 et érigé de nouveau en com- 
mune par ordonnance du 1 a janvier 1 833. — A pour 
annexes les m'"\de Homécourt et de la Boche. 
IIoMBLDAHGE, chapelle, c"* de Gatlenom. 

HoivDELARGE, fief, c"' de Lon{][lavillc. — Maison, fief 
mouvant de la châtelienie de Longwy (1701, dé- 
nomhr. 8 janv. ). 

Ho]<!iBRT, anc. h. c** de Puttelange. — Faisait partie 
de la seigneurie dudit Pullelange, 1618 (arch. dé^ 
part. E. as). 

HOPITAL ( L' ) , c*" de Sainl-Avold. — Spiettaî m Warendt- 
wald, i365 (Kremer, Ard. Gesch. II, 609). — D0 
Hotpttali, lAoo (pouillé de M. Porlef.). — Zt<m- 
gpitteî, 1693 (inv. des til. de Lorr. VII, 168). — 
ZumSpital, 159/i (dén. Th. Alix). — Lhoipital, 
1Ô95 (arch. de Saint- Avold, ch. du duc Charles). — 
Spittel, i683 (dénomhr. t'ornai). — ZurnSpitlial, 
XVII* s* (Loth. sept.). — Spiedel, Spidal, Lhopiialy 
1 766 (D. Cal. not Lorr.). — Spiedal, 1 779 (Dur. 
Lorr.). — En allemand : Spiedel, 

Village de la vouerie de Saint-Avold, roi-partie 
Lorraine et Empire : la partie lorraine rcssortissait 
au bailliage de Boulay et suivait la coutume de 
rÉvéché; la partie allemande, qui dépendait de la 
baronnie dTbeliierm et du baill. seigneurial, a été 
cédée à la France par le pn'nce de Nassau-Sarre- 
hrûck les i5 février 1776-30 avril 1768. — Était 
annexe de la paroisse de Saint-Avold. — Appartient, 
depuis 1790, au canton de Saint-Avold. 

A pour annexes Carling,la forge ou platinerie 
de Saint-Louis, les forges de Sainte-Fontïdne et le 
moulin de FHôpital. 

HoBGHB (La), f. c"* de Goin. — Lai Hargne à Greive, 
i/io& (b'ste des vill.). — La Home proche Gomg, 
XV* s* (chron. Ph. de Vign.). — Fief dans le village 
de Goin, 1766 (D. Cal.* not. Lorr.). — En patois : 
lai Hourgne, 

HoRG5B (La), f. c" de Peltre. — La Home, i5io 
(Mém. Ph.de Vign.). — Lahorgne en Saulnoy (D. 
Cal. not, Lorr.). — En patois : lai Hourgne. 

II0B611B (La Seignbiiiib db la). — Haute, moyenne 
et basse justice, sise sur le ban de Chany, 178^ 
(dënombr. 17 mars). — Horgne dam le Cunexi, 
1 766 ( D. Cal. not. Lorr.). — Voy. Cba5t-la-Hobgrb. 

Hoi6ivb-au-Cbbval-Bocgb (La), f. et poste aux chevaux, 
c*^ de Cbesny. — En patois : lai Hourgne au chevau 
roche, — Voy. Chxval Bougb(Lb). 

Hoborb-ac-Sablon (La), f. c"* de Montigny-lez-Metz. 
— La Horgne àSavelon, 1 365 (chron. doy. de Saint- 
Thiéb.). — LaHongne auSavelon, 137a {Qnd.). — 
La Horgne du Saoellon, làoh (liste des vill.). — | 



Horgne du Savillon, xv' s* (Joum. J. Aubr.). — La 
Horgne aux Savellons, 1 A A 6 (chron. doy. de Saint- 
Thiéb.). — Le Chaiteaulxde la Home, i553 (Si^ 
de M. par Salignac). — La Horgne aux Sablont 
(carte Cass.). — En patois : ^t Hourgne au Soi- 
bion. 

Ancien château, autrefois fortifié, que le comte 
de Bar brûla en 1873 et où logea Charles-Quint 
pendant le siège de Melz, en 1 553. 
HoRif, vill. du comté de Bitche, détruit par les Sué- 
dois en i633; on en voyait encore les ruines en 
J769. — Le village d'Althorn a été construit è cAlé 
de ces ruines, à la fin du xvii* siècle. 
HoBN (Ruisseau de la). — Prend sa source è Tétang 
de Hasselfurt , près Bitche ; traverse , sous le nom de 
Bitscheri>ach, le territ. de Schorbach, Hanwiller, 
Boussewiller, Waldbausen, Dorstet Rolbing, entre 
en Bavière et se jette dans la Bliese. — Homebaeh, 
1 1 5o (Kremer, Arden. Gesch . II, 398 ). — Hom, 
1756 (D. Cal. not. Lorr.). — La Horde (dict Viv. 
art. Bitche), 
HoRNBACH (Bavière Rhénane). — Était le siège d*nn 
archiprétré dépendant de Tarchidiaconé de Sarre- 
bourg, dont faisaient partie, entre autres, les pa- 
roisses suivantes, comprises dans le dcp* de la Mo- 
selle: Aehen, Bettwilter, Bitche, Gros-Béderching, 
Liederscheidt, Loutzwillcr, Monlbronn, Ober-Oail- 
bach, Bimling, Bohrbach, Siersthal, Soucht, Vol- 
munster, M^alschbronn , Weidesheim et Weiswiller. 
HoRSPiBLCBBR-HoPF, f. c"' dc Petit-Réderchittg. 
Host-Bas (Boisseau de). — Prend sa source dans le 
réservoir de Polty, traverse les c"" de Barst, Cappel , 
Host et Puttelange sur une longueur de h kilom. 
et se jette dans le Mouterbach. 
HosTBBGBABBif (BuissBAD de). — Coule sur le territ de 

la c"* de Loupershausen et afflue au Mouterbach. 
Host-Hadt, c" de Saint-Avold, et Host-Bas, h. son 
annexe. — Hoimcit, Honkeeheyt, 875 (abb. Sainte- 
Gloss. ch. Louis le Germ.). -^ Hwxem, 9/19 (ibid. 
ch. Th. év. de M. ). — Hontceit, xi* siècle (abb. 
Neum. ch. conf.). — Honkecherl, 1 189 (1^. bulle 
dMnnocent II). — Hoœem, 1398 (ibid, état des 
biens). — Houtt, x^îxh (pouillé de M.). — Hoott, 
159Û (dén. Th. Alix). — Hocet, 1596 (arch. de 
Saint-Avold, ch. du duc Charles). — Holt, 1681 
(abb. Sainte- Gloss. dén. xx 6). — Hautt, 1686 
( abb. de Saint-Avold, terr. ). — Hogst, 1 761 (ord. 
de Lorr. VIII, 390). — Housiet, Houêt, Obtt, 
Hottet, Hoit, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Oè#r- 
hogst et Niderhogttj 1 779 ( Dur. Lorr. ). ~ Hoeiê oa 
«o^ft (dict. Viv.). 

Ce village est divisé en deux hameaux : Host- 
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Haut ou Ober-Ilost et HosUBas ou Nieder-Hosl. Il 
faisait jadis commimaulé avec Maisladt et dépen* 
dait de la eliitellenie de Hombourg. — La paroisse 
de Host a été érigée, en 1797 , par démembrcnieot 
de celle de Maxstadt; elle faisait partie de Tarchi- 
prétré de Morbange el dépendait de Tabb. Sainte- 
Gloasinde de Metx. — Siège d'un fief avec justice 
haute, moyenne et basse, mouvant du roi de France 
et appartenant à Tabb. Sainte-Glossinde de Metz, 
1681 ((or. ni.). 

Autrefois Lorraine, baill.de Boulay, oout.derEvé- 
ché. — Fit partie du canton de Puttelange en 1790 
et passa en 1809 dans celui de Saini-Avoid. — A 
Valette pour aoneie. 

Hoer-HAUT (RtissEic »e). — Prend sa source à Va- 
lette, traverse ce village, puis les c**** de Host, Elie- 
willer et Puttelange sur une longueur de U kilom. 
et se jette dans le Mouterbach. 

IlosTi;0E5Hi)LL, forét domaniale de 58 hectares, sur le 
terriL de la c'* de Puttelange. 

HoTTVtiLLEB , c*" de Volmunsler, près de la Bliese. — 
OllevilUr, Olknler, 1^99 (arch. H. de V. AA, 1 1). 
— Underviller, OttewUUr, ibhU (pooillé de M.). 
~ HoddweiUer, ibgk (dén. Th. Alix). -^ Hodt- 
wilUr, 1G81 (dénombr. 99 déc). — Ouwtlltr, 
i-jbi (ord.de Lorr. VIII, 991 ). — HoduvQlerf 1706 
(D. Cal. not. Lorr.). — Hulviller, 1771 (ord. de 
Lorr. XII, ii a 9). — OttweQUr ou UttweUler, 1779 
(Dur. Lorr.). — HoUweiller (carte Cass.). — Holtn 
riUer, OltweilUr ou UttweiUer (tab. Par.). — En 
allemand : OUmeilkr. 

Villagedu comtéde Bitche sous la prévôté de Rim- 
ling. — Était annexe de la paroisse de Siersthal. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bitche , coul. de Lor- 
raine. — Fait partie du c*** de Volmunster depuis 
sa création, en 1790. — A pour annexes Nean- 
kirch, Cappelhoffen et Legerey (m°" forestière). 

UOUATILLB, C"*. — VOV. JoUATlLLS. 

HocdUmoft, h. c"* deVille-HoudIémont — Hiiiefmffiiofu, 
1 075 ( D. Cal. pr. m , xxvij ). — Hauldemotd , 1 606 
(iov. des tit. de Lorr. VIII, p. i53). — Houdia- 
mont, i6û6(ibid, VIII, p. 179) — UoiMenumt, 
1609 (deMaill. Barr.). 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Ville-Uoudlémont. 

Autrefois Barrois, baill. de Viller»-la -Montagne, 
coût, de Saint-Mihicl. — Classé dans le canton de 
Longwy depuis sa création, en 1790. 

HociuiiB (La), c'^de Carling. 

HoDiuiu (La), c- de THôpital. 

HouiLLiiB (La) , c- de Petite-Roasellc. 

HociLLèiB (La), c*' de Stiriog-WendeL 



HoGiixiBES (Soudages be). — Indépendamment des 
précédentes houillères, qui sont en état d^exploita- 
tion , des concessions ont été accordées et des son- 
dages exécutés sur le territ. des c*^ de Ham, Bou- 
chepom , Dalhem , Forbach , Creulxwald (la Houve ) . 
Freyming ( Hochwald) et Falck. 

HouTE (La), f. c*^ de Villers-Stoncourt 

HocvB DE MxBTBH ( La ) , forét domaniale de 1 ,5 1 3 hec- 
tares , sur le territ. des c*^' de Creutzwald , Falck, 
Guerting, Uam-sous-Varsberg et Merten-Bibliog. 

HîBELHorp, f. c"' de Sturtzelbronn. 

HoBELHÛHL, m*% c"* de Bertring. 

Hlilebie (La Petite), m", c"* de Sierck. 

HciLEBiE DE Doord'hal (L'), C*" de Dourd'hal. 

HcLLEtp, anc lieu-dit, voisin de la porte Maxelle de 
MeU. — Hulleuf, i334 (P. Ferr. obs. séc. xn* s% 
i^ 636). — HuUm^ par-de»tu$ MazeUe, ibba 
(ibid.). 

Hëltzexmûhl, m**, c"^ de Sarralbe. — HuUmùhl, 179(1 
(arch. de Sarralbe, gg,). — Hulêehmûhl, xviii* s' 
(pouillé de Metz). 

Dépendait de la communauté, et de la paroisse de 
Sarralbe. 

UcxDLL^o , c*^ de Sarreguemines. — Hût M mga , 1 3 1 5 
(arch. de Sarrebr. Kremer, Ard. Gesch. II, 607). 
— Httndtingen, i58i (arch. de Sarralbe, trans. 
entre Charles de Lorr. et le comte de Nassau-Sarre^ 
brûck). — HundUngen, 169/1 (<l^n* Th. Alix). — 
HmdUngen, 1696 (terr. deThéding). — Hùdmg, 
Hunling, xTii* siède (pouillé de M.). — Hindtimg, 
(carte Cass.). 

Hundling était terre d^Empire, enckivée dans la 
Lorraine ; il dépendait de la paroisse de jVouflsewiller-- 
lez-Puttelange. En 1 58 1, le duc Charles de Lorraine 
renonça à tous ses droits sur ce village en faveur du 
comte Philippe de Nassau-Sarrebrûck. 

Au xviii* siède, Hundling appartenait à Tordre 
Teutonique (comm"*de Becking). En 1797, il fut 
incorporé au dép* de la Sarre et au canton de Sarre- 
brûck; réuni au dép' de la Moselle et au canton de 
Sarreguemines par décret impérial du 5 avril 1 8 1 3 , 
comme annexe de Rouhling, il fut érigé en com- 
mune par ordonnance royale du 9 août 1 833. — A 
pour annexe la ferme de Létrich. 

Hu^iGERWALD, bois défriché sur le terriL de Rouhli ig 
(carte de TEtat-major). 

HoHSERiBao, forét domaniale de 160 hectares, sur 
le territ. de la c"* de Puttelange. 

Hcrtiso, c*" de Sierck. — Humiiaga, xi* s* (abb. 
Meltl. décL de biens). — HmUmgen, 1&96 (év. de 
Metx, t VII, v*p. i55). — Henting, 1718 (terr. du 
hiny^HemUmge, 1766 (Stem.dép' M.). — Hun- 
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ting ou Hutringy i8a5 (tabl. Par.). — En alle- 
mand : Henttngen. 

Appartenait au dioc. de Trêves. — Était alter- 
nativement de la paroisse d'Oudren et de celle de 
Mailing : de la première pendant deux ans, de la 
deuxième pendant un an. 

Autrefois Trois- Évéchés, baill. de Thionville, 
coul. de Lorraine. — Fit partie, en 1790 , du canton 
de Sierck , puis passa , en 1 80a , dans celui de Laun- 
strofT, devenu canton de Sierck en 1806. — A pour 
annexe les Fours à chaux. 
HissAHGE, église et m'", c"* de Garsch. — Husingen^ 
Huzingen , Hueiêingen ^ 1 1 69 (abb. Vill. liasse Bréh.). 

— Huetangey 1370 (coll. Sainl-Sauv. s. Tan). — 
Huezangês, 1398 (ibid.). — Houêser^e, 1^29 
(arch. de V. AA , n ). — Huiêinga, ibMi (pouillé 
de M.). — Htisingen, 1 673 (dioc. Lux.Berth. Vfll * 
ho). — Ussingen, ib']h (arcb. départ. B. a6/i). — 
Huzingue, 1 756 (D. Cal. not. Lorr. ). — Huzange, 
1 756 (Stem, dép* M.). — En allemand : Iluiingen. 

Le village de Hussange appartenait à la seigneurie 
de Bodemack, 1681 (dénombr. 3i oct.). — Iln*en 
restait, au xviii* siècle, fnqu^une église isolée, ntr le 
'ban de Koekinn (Stem, dëp* M.). 

Était siège d^une cure de Tarchiprétré de Thion- 
ville, qui avait pour annexe Hellange-Grande, Haute 
et Basse Ham , Garsch , Koecking, Sœtrich et Imme- 
ren, xviii* s' (pouillé de D. Tab.). — Cette cure 
dépendait de la collégiale de Saint-Sauveur. 
Hu88iG5T, c*" de Longwy. — Sylva de Husingen, 1 2/19 
(abb. Vil), cart. 1. 1, HHH, 1 ). — Husegny, 1270 
{ibid. H. i/i). — Husigney, Huiignei, ibid, H. 16). 

— Husegney, xt" s* (ibid.), — En patois : Hussni, 

— En allemand : Husmgen. 

Siège d^uQ fief, avec haute, moyenne et basse 



justice, érigé en 1727. — Cure du diocèse de 
Trêves (doyenné de Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 

' coût, de Saint-MIhiol. — Fil partie, en 1790, du 

canton de Villers-la-Montagne et passa, en i8oa, 

dans celui de Longwy. — A pour annexes God- 

brange et Saint-Nicolas. 

HussiG?iY, m*", c°* de Villers-la-Monlagne. 

HûTTiKG, h. c"* de Kalhausen, sur TEichel. — E<(tVi- 
gerij 1694 (dén. Th. Alix). — Censé de HutUng, 
1 C 1 a ( Dur. Lorr. ). — La Censé de HuUingen ,1751 
(ord.de Lorr. Vni, a83). — Huiing, 1778 (iW. 
Xm, 187). — Huttingen ou Ettingen (D. Cal. not. 
Lorr.). — Ferme de Ihittingen (carte de rÉt.-major). 
Cense-tief , mi-partie entre la Lorraine et le comté 
de Nassau-Sarrebrûck. — r. Censé fief, autrefois vil- 
lage érigé en fief par le duc Henry. Le ban de Hutr 
ting, situé sur FEiguel, a été partagé par moitié 
entre Kalhausen (Lorraine) et OErming (Nassan)» 
(Dur. Lor.). — La partie allemande a été cédée à 
la France par le traité du i5 février-3o avril 1766. 
— Etait açnexe de la paroisse d'Achen. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarrcguemines, couL 
de Lorraine. — Fait partie, comme annexe de 
Kalhausen , du canton de Rohrbach depuis sa créa- 
tion, en 1790. 

HcTïBLHOFF, f. c" de Sturtzelbronn. — Hukêlkof 
(carte de TÉtat-major). 

Celte ferme portait autrefois le nom de Four~ 
nierhoj (Rev. d'Austr. i855, 353). 

Htsergraben ( Rtisseau db). — Prend sa source dans 
l'ancien étang de Graswiller, traverse les c"** de Sar- 
ralbe et de Saltzbronn sur une longueur de 9 ki- 
lom. et se jette dans la Sarre sur le ban de Her- 
bitxbeim. 



I 



Ibliodcbum, station de la voie romaine de Reims à 
MeU. 

DrVODDRDM 
IBLIODURUM M.P. VUI. 

( ITIR^BÂIBB DU IT* SlkLB. ) 

Les savants ont été longtemps incertains et divisés 
sur remplacement de la station d'Ibliodurum. D'An- 
ville a prouvé qu'en rectifiant le chiffre VIII (erreur 
qui s'explique aisément par une distraction de co- 
piste), et en y substituant le chiffre XIU , on arrive 
à s8 kilom. et précisément à la position d'Hannon- 



ville-au-Passage. — Celle hypothèse a été confirmée 
avec preuves surabondantes par M. Victor Simon, 
qui a établi que la station romaine et le passage de 
la rivière d'Yron avaient existé positivement à 1 kilom. 
de la conmiune actuelle d'Hannonville-au-Passage 
et sur son territoire, au lieu-dit le Conroy, où ont Àé 
mises au jour des substructions et des antiquités de 
toute espèce. 
Illahge, c^ de Melzerwisse, à droite de la Moselle. — 
EUanges, 1877 (arch* H. de V. AA, 49-65). — 
Illingenprès Wolkringen, ib'jk (arch. départ, tabt 
d'Élange). — lUiges, 1606 (pouillé de M.). — 
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Itlangej 1686 (gén. de Melz, dom.). — Illendorff, 
1C69-1681 (arch. déparl. E. 3a8). — En allemand : 
niiufren. 

Siège d'un fief el d'une jusiice haute, moyenne et 
basse, dépendant de la seigneurie de Meilbourg, 
1681 (dénombr. 3.3 juill.). — Etait annexe de la 
paroisse de Berlrange. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Kœnigs- 
macker et passa, en 180*2, dans le canton actuel. 
— Sur le territoire de celte c"*, dans les bois, était 
io château de Meilbourg (voy. ce nom). 
Im.NG, étang, c" de Saint-Avold. — Il a une superficio 

de 20 hectares. 
Imheldange, h. c"* de Bertrange. — Imineldingy 1G06 
(pouillé de M.). — Imeldange, 1756 (Stem, dép* 
M.). — En allemand : Imeldingen. 

Était annexe de la paroisse de Bertrange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
\illc. — Fit partie, en 1790, du canton de Lultangc 
et passa, en i8oa, dans celui de Metzcrwisse. — 
Inxanablement annexe de Bertrange. 
luHEniioFF ou Lagra^ge, f. et m'% c°* de Heltange- 
Grande. -- Immeren, Immeroff, Imerange, cerne 
annexe de la paroisse de Husionge, xvii* s* (pouillé 
de M.). 
Imiiomtille, h. c" de Lantéfontaine. — Ymotivilla , 
1.3.33 (abb. Soint-Arn. ch.). — Ymonville, 1.^)19 
(chan. rég. cens. p. 19). — Imonville , 1779 (Dur. 
Lorr. ). — Uimonville, 1895 (labl. Par.). — En 
patois : Imonvelle. 

Siège d'une hante, moyenne et basse justice ap- 
partenant au roi et formée de six seigneuries fon- 
cières. — Cure du diocèse de Verdun, doyenné 
d'Amélie. 

Autrefois Barrois, baill.de Briey, coul. deSainl- 
Mihiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Norroy- 
le-Sec et pas.sa, en 1802, dans celui de Briey. — 
Ancien chef-lieu communal, réuni à Lantéfontaine 
par décret du 8 octobre 1811. 
Inglange, c**" de Metierwisse, sur la Canner. — Engi- 
lengiê, 1167 (abb. ViJl. carL 1. 1, E. i ). — Angiie- 
langesy 1 3 78 ( ibid, V. 1 3 ). — Endelinga , Engelitiga , 
Engling, ibhk (pouillé de M.). — Enqtiellanges , 
i562 (fonds de Malle, inv. liasse YY). — Engue- 
lingen, 1571 (abb. de Freistr. s. l'an). — En- 
glingen, i632 (abb. Vill. liasse Lux.). — Englange, 
1698 (lerr. de Metzerwisse). — Einglmg, 1762 
(carte de Lafosse). — îngUng (carte de Cass.). — 
En allemand : Englingen. 

Siège d'un fief, avec haute, moyenne et basse 
justice, mouvant autrefois du Luxembourg. De cette 

Mo{>cIle. 



seigneurie dépendaient les quatre voueries qui for- 
maient celle de Hettange-Petite, 172a (dénombr. 
II fév.). — 11 y avait une co-seigneurie qui avait 
pour siège une petite construction nommée Boppuel, 
qui existe encore, 1681 (dénombr. i3 janv.). — 
Elail chef-lieu d'une cure de l'archipr. de Kédangc 
qui avail IlastrofT pour annexe. 

Autrefois Trois -Evéchès, baill. de Thionville, 
coût, de Lorraine. — Chef-lieu de canton en 1790 
et sous l'organisation de l'an 111; passa, en 1802, 
dans le canton de Metzerwisse. — L'anc. canton 
d'Inglange se composait des c"" de Buding, DistroflT, 
Elzange, Ilelling, Inglange, Kalembourg, Kem- 
plich, Klang, Metzerwisse, Monneren, Sainte-.Mar- 
guerite et Weckri ng. — A pour annexes HaslrofT, 
les moulins haut et bas dits Rauchmùhl el Kouchen- 
midil. 

Ingli.ng, f. c" de Chèmery- les- Deux. — Dinglingeu , 
IngUngen, y'oç^h (dèn. Th. Alix). — Euglingen, 
iCiT) (Etat de la Lorr.). — La censé d^ Engling, 
xviii' s* (alph. Bugnon). 

Ancienne censé, fief du duché de Lorraine. — 
Dépendait de la landschuUesserie de Sierck et de 
la paroisse de Menskirchen. 

Insbacu (Ruisseau d'). — Prend sa source à Rémel- 
fang, traverse cette c"* sur une longueur de 1 kiloni. 
5oo met. et se jette dans la Nied. 

Ippli.ng, c**" de Sarreguemines. — Ipplingen, 1700 
(arch. comm. aborn. du a nov.). — Iplingen, 1751 
(ord. de Lorr. VIII, 28a). — IpUng (carte Cass.). 

— Epling (Dur. Lorr.). 

Village longtemps contesté entre la Lorraine et 
l'Empilée. Il appartenait au bhron de Kerpen, qui 
prétendait en être seigneur immédiat; en 1751, il 
fut réuni à la Lorraine. — Elait annexe de la paroisse 
de Welferding. 

Autrefois Lorraine, baiil.de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton depuis s.'i 
création, en 1790. 

InoR, rivière. — Voy. Ynos. 

Irre (Le Rl'isseal d'). — Prend sa source à Monneren, 
traverse les c'" de Monneren, Kemplich, Dal- 
stein, Eberswiller, Anzehng, sur une longueur de 
8 kilom., el se jette dans la Nied. 

IsiNG, h. c"* d'Eberswiller. — Ingsingen, lôg/i (dèn. 
Th. Alix). — Insing y 1779 (Dur. Lorr.). — 
Ysingy Ensing ou Insing, 1826 (tabl. Par.). 

Faisait communauté avec Férange et Laubruck. 

— Était annexe de la paroisse d'Eberswiller. 
Autrefois Lon*aine, baill. de Bouzonville, coul. 

de Lormine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Lullange et passa, sous l'oi^^anisation de l'an 111, 
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dans celui de Bouzonville. — Annexe de Férangc 
jusqu'au a6 avril 1811, où un décret le réunit à 
Eberswiller. 
IsLE (L'), partie du pa}'S Messin comprise entre la Mo- 
selle et la Seille et bornée au sud par le marquisat 
de Pont-à-Mousson ; il représente aujourd'hui une 
partie des cantons de Metz (3'), de Gorze et de 
Vemy. — ParmeylilUy 1/460 (chron. doy. de Saint- 
Tliiéb.). — Autrement dit: Lei viîlaiges d'entre 
deux yawes , 1 5 1 3 ( Mém. Ph. de Vign. ). — Les vU- 
laigesdeVIsle, iôSq (Journ. J. Bauch.J. 

L'îsle comprenait 35 communautés, tant villages 
que hameaux, savoir: Montigny, Bradin , Saint- 
Privat, la Horgne-au-Sablon,Sainl-Ladre-lez-Mon- 
tigny, Saint-Ladre-riIôpital, Blory, Frislot, Cuvry, 
Coin , Hauterive , Prayel , Grosyeux et Noirville , Orly, 
Luzerailies, Magny, Augny, Jouy-aux-Arches, Chàlel- 
Sainl-Blaise, Féy, Sabré, Pournoy-la-Chétive, 
Coin-sur -Seille, Loyville, Sillegny, Vezon, Ma- 
riculles, Mardigny, Lorry-devant-le-Ponl,Bouxières, 



Longoville-lez-Cheminot, la Grange -le -Mercier, la 
Grange-aux-Ormes. 

IsLY, m"", c"' de Relion. 

Itzing, f. c"' de Bannay. — Cédée, avec Bannay, par 
rimpéralrice- Reine, en 1769, et mis dans le baill. 
de Boulay, coût, de Luxembourg. — Dépendait d<* 
la paroisse deVarize. 

îfERLiKG, m'", c*** de Fouligny. — YberlinfruPf iSog 
(abb. Longev. s. Tan). — ïberlenge, xv*s*(carl. év. 
de Metz, 1. 1, p. 35a). — Yberlanges , ih^o (ihid, 
p. 17a). — YberlingCy 1681 (abb. Longev. don. 
s. Tan). — Yvreliny 1756 (D. Cal. noL Lorr.). — 
Yvresing, 18a 5 (tabl. Par.). — En allemand : Ibn^ 
litigen. 

Était annexe de la paroisse de Marange. 
Censé appartenant aux Trois-Evéchés , quoique 
faisant partie de la communauté de Fouligny (Lor- 
raine), baill. et cou L de Metz. — A fait toujours 
partie de la communauté et de la paroisse do Fou- 



Jacoi» (Fermr de), c"* de Gœtzenbriick. 

Jacobsiioff, f. — Voy. Joguelshoff. 

Jacobwalo, forèl défrichée enlre Neunkirch et Frauen- 
berg (carte de rÉlat-major). 

JAGEHBnojiK , f. c" de Gros-Tenquin. — Jagtbruimy mai- 
son de garde (carte de TËtal-major). 

Fondée, en 1818, par le comle d'Helmstadt sur 
remplacement d'une maison de garde. 

Jailly, m*", c"' de Marange-Silvange , sur le ruisseau 
de Bronvaux. — Moulin-de-'JaUli , 1706 (D.Cal. nol. 
Lorr.). 

Faisait partie de la seigneurie de l'abb. de Juste- 
mont et dépendait de la paroisse de Semécourt. 

Jam AILLES, forge et h. c"* de Moyeuvre-Grande. — 
Lou molin de lamelle, xv" s" (chron. Praill.). — 
Xouaille, 1689 (dom. Barr. L I ). 

Jâ.>A;s, deux fermes contiguës, l'une c"* de Bining, 
l'autre c" de Rahling. — Vayer, métairie, 1780 
(Dur. Lorr.). — Jananê, cetue-fief, 1736 (16k/.). 

— Jannatis, 1755 (atl. de Bitcbc, P 1 oi ). — Censé 
de Jamans (carte Cass.). 

JAnMSï, portion du canton de Conflans qui a Jarny 
pour centre. — Gennexey, x?' s' (chron. Ph. de 
Vign.). — Gemexey, x?' s* (chron. Praill.). — 
On Gouveniexe'j, iltSh (chron. doy. Saint-Thiéb.). 

— Jernisy {mairie de), 1689 (dom. Barr. 1. 1). 
Jarw, c"" de Conflans, sur la droite de l'Yron. — Car- 



niacum, 986 (cart. Gorze, ch. Othon I"). — Jamei 
11 56 (ibid, T. i63, p. aaa). — Gerney, 1399 
(ibid. don.). — Gamei, i635 (cbap. cath. s. l'an). 
— Gerny, ihoi (inv. des tiL de Lorr. Vllf, 109). — 
Gernexum, ikSk (pouillé de M. Portef.). — Ger- 
neyum,Jarni, i5/»/i (pouillé de M.). — Jamyum, 
1 7/19 (de Maill. Barr.). — En patois : Jeniy. 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice, qui 
appartenait au roi, et de laquelle dépendaient trois 
seigneuries foncières sous la prévôté de Conflans. — 
Etait siège d'une cure de l'archiprélré de Hatrize, 
qui avait pour annexes : Friauville , Giraumout, 
Droitaumont, Moncel, Breuillot, Moulinelle etTi- 
chémont en partie ; cette cure dépendait de l'abbaye 
de Gorze. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Conflans depuis 
sa création , en 1790. — A pour annexes : Droitau- 
mont, Sainte-Catherine, Moncel, le Breuillot el 
Moulinelle. 

Jaseau, manufacture, c°' de Fontov. 

Jaumoht, m"" isolée, c^'de Roncçurt. — Jalmont, i3a7 
(inv. des tit. de Lorr. X, p. 5i ). — Jomont, 1669- 
1681 (arch. départ. E. 33o). 

Annexe de la paroisse de Saint -Privât -la-Mon- 
tagne. 

Jaumo.1t, carrières de pierres de taille, c"' de Roncourt. 
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Jbakdelize, c"" de Couflans, sur i'Orne. — Jaudro- 
Utia, io6/i (abb. Gorze, cb. don. s. Tan). — Gan- 
deUsiutrif xii* s* (ibûL). — Jennelixe, i/i6o(cart. év. 
de M. t. IV, v" 3o). — Jeandrvlize, lôg'i (dcnomb. 
s. Tan). — LandeUse, ifi'ia (pouillé de Verd.). — 
Grandilisiay 1706 (D. Cal. not. Lorr.). 

Fief et siège d'une justice haule, moyenne el 
basse. La justice foncière appartenait à Tabb. de 
Gorze, 1681 (dcnombr. 7 juin). Ily avait, en outro, 
à Jeandelize une autre seigneurie qui fut vendue, le 
\h août 1775, par Paul, comte de la Tour-cn- 
Woëvre, à Jean-Antoine*Joseph de Saintignon et à 
Marie-ApoUinc, comtesse de Saintignon, son épouse. 

Était annexe de la paroisse d'Olley, diocèse de 
Verdun. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût, de Sainl- 
Mihiel. — Classé, en 1790, dans le canton de 
Thumeréville, il fut incorporé, sous Torganisaiion 
de Tan m, dans celui de Conllans. 
JERUSALEM, m" isolée, c" de Saint-Privat-Ia-Montagne. 
JoBLF, c'" de Briey, sur TOrne. — Jm/", 1 ia8 (chap. 
catb. s. Tan ). — Juelz,\i* s* (cbron. Pb. de Vign.). 

— Juefy \hoh (liste des vill.). — Gieux, ihhfi 
(chron. doy. de Saint-Tbiéb.). — Jorfs , Jueufz ,1/166 
(abb. Saint -Pierr*, lerr. i/io). — Jeux sur la rivière 
d*Ome, ibili (Méni. Ph.de Vign.). — Jeux, ibhli 
(pouillé de M.). — Jœufz, xvii* s* (cens, de Briey). 

— Jœu/s, 1689 (dom. Barr. t. I). — Jœujîum, 
17/19 (de Maill. Barr.). 

Fief mouvant du roi et appartenant au cbapilre 
de la cathédrale de Metz (1681, dénombr. 3 janv.). 

— Paroisse de Tarchiprélré de Hatrize, qui avait 
pour annexe Homécourt et dépendait du chap. de la 
cathédrale de Metz. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Briey, passa, sous Torganisation de Tan m, dans 
celui de Bombas et fut reclassé, en i8os,dansle 
canton de Briey. — A pour annexes l'ancienne censé 
de Franchepré, qui est encore un lieu de pèlerinage, 
et le moulin de Bavenne. 

JoGUELSHOFF, f. c" de Mouterhauseo. — Ferme de 
Jacob (carte de FÉtat-major). — Jockelthoff ou Ja- 
cobshoff (ThiWoy, Dict. de Tarrond. de Sarreg. ). 

JoHAKKSMLHL, m'", c"* de Folpcrswillcr. 

JouAN.NSwiLLER, h. ruiué, c"* de Farschwiller. — Gne- 
haneêwilUr, 17/1/1 (terr. de Farschw. v"* p. i3). — 
Gantweiler (carte Cass.). 

Détruit vers le milieu du x? ii* siècle. — Dépen- 
dait de la paroisse de Farschwiller. 

JoHA^iRswiLLER, tuil. c*^ de Loupershausen. — La cerne 
de Joannesviller, l'jbi (ord. de Lorr. Vlîl, a 8a). 



JoLRE (BiiSMEAu DE la). — Il prend sa source sur 
le territ. d'Hussigny , traverse les c"" d'IIussigny, 
Saulnes, Herscrangc, Longwy-Bas, sur une lon- 
gueur de 8 kilom., el se jette dans la Chiers. 

JoppÉcorRT, c'" d'Audiin-lc-Roman, sur la Crusne. — 
Jopecourt, Joppecuria, 1759 (de Maill. Barr.). — En 
patois : Jopéco, 

Le moulin de Berna\vès( Beitnaon dans Durival) 
appartenait à cette communauté. — Siège d'une sei- 
gneurie, haute, moyenne et basse justice, autrefois 
de l'oflice d'Arrancy, qui dépendait du comté de 
Mercy. — Etait cure du diocèse de Trêves (dov. 
de Bazailles), à la collation du comte de Mercy. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Xivry-le-Franc, puis, sous l'organisation de l'an m, 
de celui de Circourt, et fut placé en i8o-j dans le 
canton actuel. — A pour annexes le moulin de Per- 
nawès et la ferme de Martin-Fontaine. 

JoDAviLLE ou HouAviLLB, c" de Bricv. — Huaville, 
1378 (abb. Vill. cart. t. I, H. 7). — Xaville, i3oi 
(fonds de Malte, inv. liasse n » ;i). — Owaville, i33o 
( ibid. li asse Y ) . — HuualviUe , 1 4 o o ( ibid. liasse T ) . 

— Houvaville, 1/108 (i6m/. liasse V Y). — Ilouwaviltc, 
i/i3i (arch. H. de V. AA,5i).-- HouaviUc, i/i(33 
(inv. des til. de Lorr. VU , p. 1 89). — HouvahiUe , 
1/4G8 (fonds de Malte, inv. liasse LL). — UowaviW\ 
Huaville, 1/191 (Journ. J. Aiib.). — Souavilla, Ho- 
wavilla, Xouavilla, Houavilley 1 5'i/i (pouillé de M.). 

— Ihaville, 1578 (inv. des lit. de Lorr. VIL p. ao i ). 

— Howaviila, 17/19 (^^ Maill. Barr.). — Houaville, 
le peuple dit Jouacilley 177^ (Dur. Lorr.). — En 
patois : llouavelle. 

Siège d'un fief dont la moitié appartenait au duc 
de Lorraine sous le bailliage d'Apremont, l'autre 
partie sous la prévùté deConflans. — Était chef-beu 
d'une cure de l'urcbiprelré de Hatrize qui avait pour 
annexes : Batilly, les censés d'Anoux el de Fleury, 
et dépendait du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fut, en 1790, le chef-lieu d'un canton 
du district de Briey; passa, sous l'organisation de 
l'an m, dans le canton de Valleroy el, en 1803, 
dans celui de Briey. — A pour annexes Anoux-la- 
G range et la ferme de Fleury. 
JouDREViLLi, c**" d*Audun-le-Boman , situé près des 
sources de TOthain. — Juudrevilles , 1370 (abb. 
Saint-Pierr*, terr. ifiU). — Joudeville, laSa (ibid, 
11/i v°). — JoindreviUe, 1^197 (Mém. de Pb. de 
Vign. ). — Jeudreville, 1 59/1 (dén. Th. Alix ). — Jon- 
drevilie, i663(rec. J. Ancil.). — Joudrevilla, 17A9 
(de Maill. Barr.) — En patois : Joudrevelle. 
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Fief relevant du comlé de Bar (dénombr. de 
i333. Inv. des lit. de Lorr. III, p. iî3o). — Siège 
d^me justice haute, moyenne et basse, qui rele- 
vait du roi de France et dépendait de la seigneu- 
rie de Bassompierre, 1681 (dénombr. 8 juillet). 

— Il y avait, eu oulre, plusieurs seigneuries fon- 
cières, dont une appartenait à Thôpital Sainte- 
Catherine de Verdun. — Etait chef-lieu d'une cure 
du diocèse de Verdun (doy. d'Amélie) qui avait 
pour annexes Bouligny et Amermonl, mais dont la 
maison curiale était à Bouligov. 

Autrefois Barrois, baill. d'Élain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fut classé dans le canton de Xivry-le- 
Franc en 1 790 , dans celui de Circourt sous Torgarii- 
sation do Tan m et dans le canton actuel en 1809. 

JoiY (Argues de), ruines d'un aqueduc romain ^ui 
amenait les eaux de Gorzc à Metz, en passant sur 
le territ. des c"" de Gorze, Novéant, Jouy, Augny, 
Montigny et le Sablon. — Les Arcs de Joy, x?' s* 
(P. Fer. obs. séc. x?', Pi 56). 

Cet aqueduc paraît avoir élé élevé sous Valenti- 
nieii. — 11 n'eut pas une durée proportionnée à 
rimporlance de sa conslrucliori ; déjà, au x' siècle, 
il était à l'état de ruines (Sigeb. de Gembl. Vita 
Tlieod. ep.). 

Joiy-aix-Arcues, c*"* de Gorze, à droite de la Moselle. 

— Gaudiacunif ']k7) (cart. Gorze, t. 1, p. a). — 
Gaudiitcnm situm in pago Vabrinz€,']']0 (ch. tfAn- 
gelr. D. Cal. IV, pr. cclxxx?). — Gaugiacum, 795 
(cari. Gorze, t. XXXV , p. /19). — Gauirrgium , 988 
(abb. Gorze, ch. Adalb. l"). — Gaudiacum super 
Mosellam, 109G (ch. Godef. de Bouil. D. Cal. IV, pr. 
ccciv). — Valouse VEspine a Joie, Vune des limites 
{quatre querre) de la banlieue de Metz, 1 a 1 3 (décl. 
des dr. M. anc. 1" ext. ). — Joey, laiia (abb. Saint- 
Clém. s. l'an). — Joy, x?' s' (cbron. de Praill.). 
— hiey, 1A06 (lisle des vill.). — Joi, 1/137 (chron. 
doy. de Saint-Tbiéb.). — Joyeynm, i5/iû (pouillé 
de M.). — Goy, x?ii* s' (Loth. sept.). 

Jouy-aux-Arclies lire son nom des ruines encore 
considérables restées sur son territoire de Taque- 
duc romain qui là traversait la Moselle pour amener 
à Metz les eaux de Gorze. 

La seigneurie de Jouy avait été donnée à Tabbaye 
de Gorze par l'évéque Angelramme en 770; en 
1096, elle fut échangée avecGodefroy de Bouillon 
contre le prieuré de Saint- Dagobcrt de Slenay 
(Meur. pr. 5oa). En ia6a, elle appartenait au 
comlé de Bar. 

Etait siège d'une cure de Tarchiprôlré du Vai-de- 
Metz qui avait pour annexe la censé de Luzerailles; 
cette cure dépendait de Tabb. de Gorze. 



Autrefois Trois- Évéchés, baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Augny, y resta 
jusqu'en 180a, où il passa dans celui de Gorze. — 

A pour annexes Luzcrailles, Bellevue et la ferme 
de la Polka. 

JtDiocoDRT (Rl'isseac de). — Coule sur le territ. de 
la c"' de Fleury et afllue à la Seille. 

JcMiNEL, m'", c"' de Monligny-sur-Chiers. — Dépen- 
dait de la communauté des Couverts. 

JiTRiEUx (Ruisseau dessous-le-). — Prend sa source 
à Maizery, traverse les c"" de Maizery, Colligny et 
Pangc, sur une longueur de /i kilomètres, et se 
jette dans la Nied française. 

Jury, c"" de Vemy. — Gcrei, 1876 (chap. calb. s. 
l'an). — Gerey, l'iol (lisle des vill.). — Gtry, 
xvi' s' (chron. Cl. Phil. ). — Jery, iS'i/i (pouillé 
de M.). — Jurium, i63:i (abb. Sainte-Marie, 
recel.). — Giry, iG8i (dénombr. a janv.). — 
Juri, 1766 (D. Cal. nol. Lorr.). — En patois : 
Jery. 

Fief mouvant du roi de France et siège d'une 
justice haute, moyenne et basse, 1681 {loc. cit.). 

— Etait annexe de la paroisse d'Ars-Laquenexy. 
Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Meli. 

— Classé en 1790 dans le canton de Borny, il 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui 
d'Ars-Laquenexy et, en 180a, dans celui de Vemy. 

— A pour annexe le Petit-Jury. 
Jury (Le Petit-), f. c"' de Jury. 

JussT, c**" de Gorze. — Jnssiaca, 869 (ch. de Charies 
le Ch. D. Cal. IV, 809). — Jussiaca vUla in pago 
Moslensi, 870 (abb. Saint-Arn. ch. s. Tan). — Jus- 
siacum, 10^19 {ibid. ch. conf.). — Jusseio nwmm 
castrum, 1180 (ibid. ch. Et. de Bar). — Jussêy, 
11/10 (abb. Gorze, ch. s. l'an). — Jussei, 11 hit (abb. 
Saint- Clém. ch. s. l'an). — Juxey, ia99 (inv. des 
tit. de Lorr. 1 , 89/1 ). — Jouxy, xiv* s* (abb. Sainl- 
Arn. fiefs). — /tixy, 1898 (fonds de Malle, inv. L. 
A ). — Jeuxey, 1 /u 9 (chap. calh. s. l'an ). — Jujcei, 
1 /j a5 ( ibid, ). — Jeussey, ihliU { inv. des lit. de Lorr. 
Ilï, i55). — Jujreium, i5/i6 (pouillé de M.). — 
En patois : Jeu*hi, 

La vouerie de Jussy relevait du comte d'Apremont 
en 1 387 et du comte de Bar en 1 /i8o (inv. des tit de 
Lorr. I, 898 et 519). — Le ban de Lailre, de U 
communauté de Jussy, était le siège d'un fief avec 
droit de justice haute, moyenne et basse, qui mouvait 
du roi de France et appartenait à la cure du lieu, 
1681 (dénombr. 19 juin). — Etait siège d'une cure 
de l'archiprélré du Val-dc-Metz, dépendant de Pab- 
baye de Saint-Arnould, et avait pour annexe Péglifle 
de Vaux. — Fut généralement considéré comme 
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étant le siège de cet archiprélré, duquel dépen- 
daient dix-hail paroisses (voy. Val-de-Metz) , et que 
Ton voit porter, dans certains documents, le titre 
d^arcbiprétré de Jussy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fut classé dans le canton de iNfoulins en 1790, 
dans celui de Rozérieulles sous l'organisation de 
Tan III et dans le canton actuel en 1802. 

JcssT (Le Hact-Bin de), seigneurie, haute, moyenne 
et basse justice, sise sur les bans de Jussy, Sainte- 
Ruiline et Vaux, 1781 (dénombr. du a/i janv.). 

JusTEMOKT, anc. abbaye, f. c"' de Vitry. — JuêtimonSf 
xii* s* (ch. abb. de Gorze). — Jusbergh, i5i5 
cart. Vill. t. Il, f. 6). — Liuicmonly 1610 (Fab. 
territ. Met.). — Justus-moiu (D. Cal. not. Lorr.). 

— En allemand : Justberfr. 

Autrefois Barrois, baiU. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fil partie, comme annexe de Beuvange, 
du canton de Moyeuvre en 1790; passa, sous Tor- 
ganisalion de Tan m, dans relui de Vitry et, en 
180a , dans celui de Thionville. — Fut réuni , avec 



Beuvange, à la commune de Vitry par décret du 
18 novembre 1810. 

JiSTEMONT (AnBAYE de). — Motiasteinum Jusbergenêc, 
1 5 1 5 ( cart. Vi 11 . 1. 1 1 , f. 6 ) . — Monasterium Justimon- 
tt9 , 1 5 ^ A ( pouillé de M. ) — Monasterxum bealœ Ma- 
riœJualimontis ordinis Prenionslralensit, i6o6(i6Mf.). 
L'abbaye de Juslcmont, de Tordre des Prémon- 
trés, doit sa naissance à la piété d'Euphémic de Wa- 
tronville, sœur d'Ursion, évéque de Verdun, qui 
obtint de saint Norbert, en 1 lii/i, des religieuses 
de Tordre qu'il venait de fonder. — Elle reçut en 
i6ao la réforme introduite par le P. Servais de 
Layruel chez les Prémontrés de Lorraine et fut mise 
en commende, en 17.50, par le roi Stanislas, au 
pro6t du prince de Salm, en vertu d'un induit du 
pape Innocent XII. 

Le corps de Tabbaye dépendait du comte de Bar. 
— Etait siège d'une haute, moyenne et basse justice 
sous la prévôté de Briey, i3/i6(inv.deslit.Lorr. I, Aa). 

Jcstemost (Fonêi de), forêt domaniale de i8a hec- 
tares, sur le terril, de la c" de Vitry. 



K 



Kalbach (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la c"' 
de Montbronn et afflue à TEichel. 

Kalimbocrg, h. c"* de Laumesfeld. — Kebelemberif , 
1 63 1 (arch. H. de V. AA, 19). — Callembourg aliàs 
Bury Lumers/eldt , 1 57 1 ( très, des cb. de Lorr. liasse 
Sierck, II, 76). — Kalemburg, Bury, 159/1 (<1^"- 
Th. Alix). — Calenbourg, nouveau village, x?ii* s* 
(dénombr. dom. de Sierck). — Kallenbourg ^ 1 Ga5 
(hosp. de Sierck, E. I, v* p. 173). — Kallein- 
bour, xviii' s" (arch. de Laumesfeld, /j'g, 1, p. 18). 
— Callembourg , Callambourg , 1 7 2 6 ( terr. du ban ). 
Ancien castellum romain , dont il reste des traces 
encore apparentes, construit, selon toute apparence, 
sous le règne d'Antonin Pie ; un grand nombre de 
médailles de ce prince et de Faustinc mère y ont 
été recueillies. — Village de la cour de Perl. — Était 
annexe de la paroisse de Laumesfeld , du diocèse de 
Trêves. 

Autrefois Trois-Evéchés , prévôté Je Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fut classé , en 1790, dans le canton 
de Waldwisse; passa, sous Torganisation de Tan m, 
dans celui d'Inglange et, en i8oa, dans celui de 
Metzerwisse. — Chef-lieu communal jusqu'au 6 juin 
181 1, où il fut réuni à Laumesfeld, et devint, avec 
celte municipalité , du canton de Sierck. 

Kalbruovbji (La Petite-), forêt domaniale de a 16 hec- 



tares, située sur le territ. de la c"* de Filstroff. — 
La foret de Calendovcn, 1685 (comp. du recev.de 
Sierck, f a6). — La forest de Kallenhofen , x?iir 
siècle (arch. de Laum. gg, 1 , p. 18). — Bois de 
Kalenhove, 1736 (carte Bugnon). — Caldnoven 
(carte Cass.). — Forél royale de Kaldenhoven (carte 
de TÉtat-major). 

Kalemiove?( Française (La), forêt domaniale de 619 
hectares , située sur le territ. de la c"" de Kerling. 

Kalenhoven Lorraine (La Grande-), forêt domaniale 
de 1,089 hectares, située sur le territ. des c"" de 
llalstroflf, Kirschnaumen , Bising et GrindorfT. 

Kaler (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la c"' 
d'Ottange el se jette dans le ruisseau d'Eltz. 

Kalhausen , c°° de Robrbach , à droite de la Sarre. — 
Kallenhaussen , 1596 (déo.Th. AHx). — Calhauzen, 
i773(ord.de Lorr. XUI, i36). — Calhauseii, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Village du comté de Bitche el de la mairie de 
Béning, 1681 (dénombr. aa déc). — Kalhausen el 
son annexe Hutting étaient mi-partie Lorraine et mi- 
partie Nassau-Sarrebrùck. En 161a, le duc Henri 
de Lorraine alTianchit la partie qui lui appartenait. 
— La partie allemande a été cédée à la France par 
le traité du i5 février 1766-30 avril 1768. 
Baill. de Sarreguemines et coutume de Lorraine. 
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dans celui de Bouzonville. — Annexe de F^range 
jnsqu^au â6 avril 1811, où un décret le réunit à 
Eberswiller. 
IsLE (L'), partie du pays Messin comprise entre la Mo- 
selle et la Seille et bornée au sud par le marquisat 
de Pont-à-Mousson ; il représente aujourd'hui une 
partie des cantons de Metz (3*), de Gorze et de 
Vemy. — Panneylille, iklio (chron. doy. de Saint- 
Thiéb.). — Autrement dit: Lei villaiges d'entre 
deux yawes , i5i3 (Mém. Ph. deVign.). — Les vil- 
laige» de Vhle, 1 689 (Journ. J. Bauch.). 

L'IsIe comprenait 35 communautés, tant villages 
que hameaux , savoir : Montigny , Bradin , Saint- 
Privat, la Horgne-au-Sahlon,Saint-Ladre-lez-Mon- 
tigny, Saint-Ladre-rfïôpilal, Blory, Kristot, Cuvry, 
Coin , Hauterive , Prayel , Grosyeux et Noirville , Orly, 
Luzerailles, Magny, Augny, Jouy-aux-Arches, Chàlel- 
Saint-Blaise, Féy, Sahré , Pournoy-la-Chétive, 
Coin-sur - Seille , Loy ville, Sillegny, Vezon, Ma- 
riculles, Mardigny, Lorry -dcva n l-le-Pon l, Bouxières, 



Longevillc-lez-Cheminol , la Grange -le -Mercier, la 
Grange-aux-Ormes. 

IsLY, m"", c*" de Rchon. 

Itzi>g, f. c"* de Bannay. — Cédée, avec Bannay, par 
rimpératrice- Reine, en 1769, et mis dans le baill. 
de Boulay, coût, de Luxembourg. — Dépendait dt» 
la paroisse deVarize. 

IveRLi.NG, m'", c" de Fouligny. — Ybcrlwgtte^ 1809 
(abb. Longev. s. Tan). — Yberlenge, xv*8*(carl. év. 
de Metz, t. 1, p. aSa). — Y ber langes , ihao {ibid. 
p. 17a). — Ybcrlinge, 1681 (abb. Longev. dén. 
s. Tan). — Yvrelin, 1706 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Yvresing, 18a 5 (tabl. Par.). — En allemand : Ibn'- 
lingen. 

Etait annexe de la paroisse de Marange. 
Censé appartenant aux Trois- Evécbés, quoique 
faisant partie de la communauté de Fouligny ( Lor- 
raine), baill. et coût, de Metz. — A fait toujours 
partie de la communauté et de la paroisse de Fou- 
ligny. 



Jacob (Ferme de), c"' de Gœlzenbrùck. 

Jacobsiioff, f. — Voy. Joguelsuofp. 

Jacocwald, forêt défrichée entre Neunkirch et Frauen- 
berg (carte de TEtat-major). 

JAGEnenoNîi , f. c"* de Gros-Tenquin. — Jaglbrunn, mai- 
son de garde (carte de TEtat-major). 

Fondée, en 1818, par le comte d'Helmstadt sur 
remplacement d*une maison de garde. 

Jailly, m'", c" de Marange-Silvange , sur le ruisseau 
de Bronvaux. — MouUn-de 'Jailli , 1706 (D. Cal. not. 
Lorr.). 

Faisait partie de la seigneurie deTabb. de Juste- 
ment et dépendait de la paroisse de Semécourt. 

Jam AILLES, forge et h. c"* de Moyeu vre- Grande. — 
Loti malin de Jamelle, x?' s" (chron. Praill.). — 
Xnuaille, 1689 (dom. Barr. t. I). 

Ja:ia>, deux fermes contiguês. Tune c"* de Bining, 
Taulre c" de Rahling. — Vayer, métairie, 1780 
(Dur. Lorr.). — Janans, cente-fief, 1786 (16k/.). 

— Jannans, 1 705 (ail. de Bitcbe, P 1 o4 ). — Censé 
de Jamans (carte Cass.). 

JAitMSY, portion du canton de Conflans qui a Jarny 
pour centre. — Gennexey, xv* s* (chron. Ph. de 
Vign.). — Gemexey, x?* s* (chron. Praiil.). — 
On GouvetTtexey, ihSlt (chron. doy. Saint-Thiéb.). 

— hrnisy (mairie de), 1689 (dom. Barr. t. I). 
Jar>y, c"" de Conflans, sur la droite de TYron.— Gor- 



niacum, 986 (cart. Gorze, ch. Olhon I*'). — Jamei 
11 56 (ibid. T. i63, p. a a 3). — Gerney, 1999 
(ibid. don.). — Garnei, i/i35 (cbap. cath. s. Tan). 
— Gerny, i/i5i (inv. des tit. de Lorr. VIII, 159). — 
Gernexum, ïh%h (pouillé de M. Portef.). — Ger- 
tieyum , Jarni , i5^4 (pouillé de M.). — Jamyum, 
1769 (de Maill. Barr.). — En patois : Jemy. 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice, qui 
appartenait au roi , et de laquelle dépendaient trois 
seigneuries foncières sous la prévôté de Conflans. — 
Etait siège d'une cure de Tarchiprétré de Hatrize, 
qui avait pour annexes : Friauville , Giraumont, 
Droitaumont, Moncel, Breuillot, Moulinelle et Ti- 
cbémont en partie ; cette cure dépendait de Pabbaye 
de Gorze. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Conflans depuis 
sa création , en 1 790. — A pour annexes : Droitau- 
mont, Sainte-Catherine, Moncel, le Breuillot et 
Moulinelle. 

Jaseau, manufacture , c" de Fonlov. 

Jacmoht, m°" isolée, c^de Roncçurt. — Jalmont, 1837 
(inv. des tit. de Lorr. X, p. 5i). — Jomont, 1669- 
1681 (arch. départ. E. 38o). 

Annexe de la paroisse de Saint -Privai -la-Mon- 
tagne. 

Jaumoivt, carrières de pierres de taille, c"' de Roncourl. 
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Jbardelize, c*" de Coiiflans, sur TOrne. — Jaudro- 
Uiia, loGA (abb. Gorze, cli. don. s. Tan). — Gan- 
delitium, xu* s* {ibid,). — JenneUxCy l'iGo (cart. 6\. 
de M. t. IV, v" 3o). — Jeandrelize , ioq'i (dcnomb. 
8. Tan). — LandeUse, lô'ia (pouillé deVcrd.). — 
Grandilisia, 1706 (D. Cal. nol. Lorr.). 

Fief et siège d^une justice haute, moyenne et 
basse. La justice foncière appartenait à Tabb. de 
Gorze, 1681 (dénombr. 7 juin). 11 y avait, en outro, 
à Jeandelize une autre seigneurie qui fut vendue, le 
ik août 1775, par Paul, comte de la Tour-cn- 
Woëvre, à Jean-Antoine-Joseph de Sainlignon et à 
Marie-ApoUinc , comtesse de Saintignon , son épouse. 

Était annexe de la paroisse d'Olley , diocèse de 
Verdun. 

Autrefois Barrois, bail). d'Étain, coût, de Saint- 
llihiel. — Classé, en 1790, dans le ciinton de 
Thumeréville , il fut incorporé, sous l'organisation 
de Tan m, dans celui de Conllans. 
JéausALEM, m*" isolée, c" de Saint-Privat-la-Montagne. 
JoECP, c" de Briey, sur TOrne. — Jufy 1 ia8 (chap. 
cath. s. Tan ). — Jueli, xv* s" (chron. Ph. de Vign.). 

— Juef, i/jo6 (liste des vill.). — Gieux, ihlih 
(chron. doy. de Saint-Thiéb.). — Jop/s , Jueufz , 1 A /i 6 
(abb. Saint -Pierr', torr. 1 4o). —Jeux $ttr la rivière 
d'Orne, ibtU (Mém. Ph.de Vign.). — Jeux, %b'ik 
(pouillé de M.). — Jœufz, x?ii* s* (cens, de Briey). 

— Jceujs, 1689 (dom. Barr. t. I). — Jœufium, 
17/19 (de Maill. Barr.). 

Fief mouvant du roi et appartenant au chapitre 
de la cathédrale de Metz (1681, dénombr. 2 janv. ). 

— Paroisse de Tarchiprétré de Hatrize, qui avait 
pour annexe Horoécourt et dépendait du chap. de la 
cathédrale de Metz. 

Autrefois Barrois, baili. de Briey, coul. de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Briey, passa, sous Torganisation de Tan m, dans 
celui de Bombas et fut reclassé, en 1802, dans le 
canton de Briey. — A pour annexes Tancienne censé 
de Franchepré, qui est encore un lieu de pèlerinage, 
et le moulin de Bavenne. 

JoouiLSHOPP, f. c" de Mouterhausen. — Ferme de 
Jacob (carte de TEtat-major). — Jockelshoff ou Ja- 
£o6f^o^(Thilloy, Dict. de Tarrond. de Sarreg.). 

JoHAHRsiicHL, m'", c*** de Folperswiller. 

JoBARxswiLLER, h. ruiué, c"" de Farschwiller. — Gne- 
hanêtwiller, 176/1 (lerr. de Farschw. v" p. i3). — 
Gantweiler (carte Cass.). 

Détruit vers le milieu du xtii* siècle. — Dépen- 
dait de la paroisse de Farschwiller. 

JoHiNHSWiLLER, tuil. c°* de Loupershausen. — La cerne 
de JoanneiviUer, 1751 (ord. de Lorr. VHI, a8a). 



JoLRB (BuissEAU DE LA ). — Il prend sa source sur 
le terril. d'Hussigny , traverse les c"" d'IIussigny, 
Saulnes, Herserange, Longwy-Bas, sur une lon- 
gueur de 8 kilom., et se jette dans la Cliiers. 

Jopp^coiRT, c*" d\\udim-lc-Boman, sur la Crusne. — 
Jopecourl, Joppecuria, 1769 (de Maill. Barr.). — En 
patois : Jopéco. 

Le moulin de Bernawès ( Bermaon dans Durival ) 
appartenait à cette communauté. — Siège d'une sei- 
gneurie, haute, moyenne et basse justice, autrefois 
de Toflice d'Arrancy, qui dépendait du comté de 
Mercy. — Était cure du diocèse de Trêves (doy. 
de Bazailles), à la collation du comté de Mercy. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coul. de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Xivry-le-Franc, puis, sous Torganisation de l'an m, 
de celui de Circourt, et fut placé en 180 a dans le 
canton actuel. — A pour annexes le moulin de Per- 
nawès et la ferme de Martin-Fontaine. 

JoDAViLLE ou HouAviLLE, c*" de Briey. — HuaviUe, 
ia73(abb. Vill. cart. t. I, H. 7).-^A'ain7fe, i3oi 
(fonds de Malte, inv. liasse nnn), — Oivoville, i33o 
(ibifi liasse Y ). — HuualviUe, 1 h 00 (ibid. liasseT). 

— Houvaville, \ïxo% (ibid. liasseVY). — HouwavUtp , 
i63i (arch. H. de V. AA, 5i). — UouaiUli', i/»(33 
(inv. des til. de Lorr. VII, p. 189). — Ilouvalville, 
i468 (fonds de Malte, inv. liasse LL). — Ilowavill", 
HuaviUe, 1/191 (Journ. J. Aub.). — Souavilla, Ho- 
waviUafXouavilla, Houaville, i5'i/i (pouillé de M.). 

— Hoaville, 1573 (inv. des tit. de Lorr. VU, p. 206). 

— HowaviUa, 17^19 (de Maill. Barr.). — Houaville, 
le peuple dit Jouaville, 177.^ (Dur. Lorr.). — En 
patois : IJouavelle. 

Siège d'un fief dont la moitié appartenait au duc 
de Lorraine sous le bailliage d'Apremont, Tautre 
partie sous la prévôté deConflans. — Etait chef-lieu 
d'une cure de l'r.rchiprélré de Hatrize qui avait pour 
annexes : Batilly, les censés d'Anoux et de Fleurv, 
et dépendait du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Barrois, baill. de llriey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fut, en 1790, le chef-lieu d'un canton 
du district de Briey; passa, sous l'organisiition de 
l'an III, dans le canton de Valleroy et, en 1802, 
dans celui de Briey. — A pour annexes Anoux-la- 
Grange et la ferme de Fleury. 
JouDREViLLE, c"" d'Audun-le-Bomau , situé près des 
sources de l'Othain. — Joudievilles , 1376 (abb. 
Saint-Pierr*, terr. ikli). — Joudeville, ia8a (ibid. 
\\U v"). — JoiiulreviUe , 1/197 (î^l^m. de Ph. de 
Vign.). — Jeudrevilley 109/1 (dén. Th. Alix). — Jon- 
drevilie, i663(rec. J. Ancil.). — JoudrevUla^ 17A9 
(de Maill. Barr.) — En patois : Joudrevelle. 
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dans celui de Bouzonville. — Annexe de Férange 
jusqu'au a6 avril 1811, où un décret le réunit à 
Eberswiller. 
IsLE (L'), partie du pays Messin comprise entre la Mo- 
selle et la Seille et bornée au sud par le marquisat 
de Pont-à-Mousson; il représente aujourd'hui une 
partie des cantons de Metz (3'), de Gorze et de 
Vemy. — Parmeylille, i4/io (chron. doy. de Saint- 
Thiéb.). — Autrement dit: Lei villaiges d'entre 
deux yawes , 1 5 1 3 ( Mém. Ph. de Vign. ). — Les vil- 
laiges de Vlsle, i63g (Journ. J. Bauch.J. 

L'isie comprenait 35 communautés, tant villages 
que hameaux, savoir: Montigny, Bradin , Saint- 
Privât, la Horgne-au-Sahlon, Sainl-Ladre-lez-Mon- 
tigny, Saint-Ladre-riIôpilal, Blory, Fristot, Cuvry, 
Coin , Hauterive , Prayel , Grosyeux et Noirviile , Orly, 
Luzerailles, Magny, Augny, Jouy-aux-Arches, Châlel- 
Saint-Blaisc , Féy, Sabré, Pournoy-la-Chélive, 
Coin-sur - Seille , Loyville, Sillegny, Vezon, Ma- 
ricullcs, Mardigny, Lorry-devant-le-Pont,Bouxières, 



Longcville-lez-Cheminol, la Grange -le- Mercier, la 
Grange-aux-Ormes. 

IsLY, m°°, c"' de Relion. 

Itzing, f. c"' de Bannay. — Cédée, avec Bannay, par 
rimpératrice- Reine, en 1769, et mis dans le baill. 
de Boulay, coût, de Luxembourg. — Dépendait de 
la paroisse deVarize. 

ÎVERLIRG, m'", c"* de Fouligny. — • Yberlitigup, iSoq 
(abb. Longev. s. Tan). — Ybei-lenge, xv*8*(cart. év. 
de Metz, t. I, p. a5Q). — Yberlangesj i/iao {ibid. 
p. 179). — Ybei'linge, 1681 (abb. Longev. dén. 
s. Tan). — Yvrelirif 1706 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Yvresing, i89 5 (tabl. Par.). — En allemand : /6»r- 
lingen. 

Etait annexe de la paroisse de Marange. 
Censé appartenant aux Trois-Evéchés , quoique 
faisant partie de la communauté de Fouligny (Lor- 
raine), baill. et coul. de Metz. — A fait toujours 
partie de la communauté et de la paroisse de Fou- 
ligny. 



Jacoi» (Ferme de), c"* de Gœtzenbriick. 

Jacobsiioff, f. — Voy. Joguelsuofp. 

JACoBvviLD, forêt défrichée enire Neunkirch et Frauen- 
berg (c^irle de TÉtat-major). 

jAGERBnoîïK , f. c"° dc Gros-Tenquin. — Jaglbnmn, mai- 
son de garde (carte de TEtat-major). 

Fondée, en 1818, par le comte d'Helmstadt sur 
remplacement d'une maison de garde. 

Jailly, m'', c"' de Marange-Silvange , sur le ruisseau 
de Bronvaux. — Moulin-de'Jailli , 17.56 (D.Cal. not. 
Lorr.). 

Faisait partie de la seigneurie dePabb. de Juste- 
mont et dépendait de la paroisse de Seinécourt. 

Jau AILLES, forge et h. c"' de Moyeuvre- Grande. — 
Lou molin de Jamelle, x?* s* (chron. Praill.). — 
Xouailley 1689 (dom. Barr. 1. 1). 

JâNA?i, deux fermes contiguës. Tune c"' de Bining, 
l'autre c"' de Rabling. — Vayer, métairie, 1730 
(Dur. Lorr.). — Janans, cense-fe/, 1736 (16k/.). 

— Jannans, 1755 (atl. de Bilche, P 1 o/j ). — Censé 
de Jamans (carte Cass.). 

Jarmsy, portion du canton de Conflans qui a Jarny 
pour centre. — Gennexey, x?' s* (chron. Ph. de 
Vign.). — Gernexey, xv* s' (chron. Praill.). — 
On Gouvernexe»j, i/j34 (chron. doy. Saint-Thiéb.). 

— Jernisy (mairie de)^ 1689 (dom. Barr. t. I). 
Jar>y, c**" de Conflans, sur la droite de l'Yron. — Gar- 



niacum, 936 (cari. Gorze, ch. Othon I"^). — Jamei 
11 50 (ibid, T. i63, p. 292). — Gerney, 1399 
(ibid. don.). — Garnei, i/i35 (chap. cath. s. l'an). 
— Gertiy, 1 451 (inv. des tit. de Lorr. VIH, 159). — 
Gernexum, \h%k (pouillé de M. Portef.). — Ger- 
neyum,Jarni, i544 (pouillé de M.). — Jamyum, 
17/19 (de Maill. Barr.). — En patois : Jeniy. 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice, qui 
appartenait au roi, et de laquelle dépendaient trois 
seigneuries foncières sous la prévôté de Conflans. — 
Etait siège d'une cure de l'archiprélré de Hatrize, 
qui avait pour annexes : Friauville , Giraumont, 
Droitaumonl, Moncel, Breuillot, Moulinelle et Ti- 
chémont en partie; cette cure dépendait de l'abbaye 
de Gorze. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Conflans depuis 
sa création , en 1 790. — A pour annexes : Droitau- 
monl, Sainte-Catherine, Moncel, le Breuillot el 
Moulinellc. 

Jaseau, manufacture, c°' de Fontov. 

Jaumort, m*"* isolée, c^'de Roncçurt. — Jalnvmt, i3a7 
(inv. des tit. de Lorr. X, p. 5i ). — Jomont, 1669- 
1681 (arch. départ. E. 33o). 

Annexe de la paroisse de Saint -Privât -la-Mon- 
tagne. 

Jalmont, carrières de pierres de taille, c"' de Roncourt. 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



131 



Jbakdelize, c*" de Gouflans, sur l'Orne. — Jandro- 
Usia, loGli (abb. Gorze, ch. don. s. Tan). — Gan- 
deUiittm , xu' s* (ibid,). — Jennelixe, i iGo (cart. év. 
de M. t. IV, v" 3o). — Jeandrelize , iSq^i (dcnomb. 
8. Tan). — LandeUse, iG'ia (pouillé de Verd.). — 
Grandilitia, 1706 (D. Cal. nol. Lorr.). 

Fief et siège d'une justice haute, moyenne et 
basse. La justice foncière appartenait à Tabb. de 
Gorze, iC8t (dcnombr. 7 juin). Il y avait, en outre, 
à Jeandelize une autre seigneurie qui fut vendue, le 
iU août 1775, par Paul, comte de la Tour-en- 
Woëvre , à Jean-Antoine* Joseph de Saintignon et h 
Marie-Apolline, comtesse de Saiotignon, son épouse. 

Etait annexe de la paroisse d'OUey , diocèse de 
Verduu. 

Autrefois Barrois, baill. d'Ëtain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Classé, en 1790, dans le canton de 
Thumeréville , il fut incorporé , sous l'organisation 
de Tan m, dans celui de Conflans. 
JénusALEM, m" isolée, c" de Saint-Privat-la-Montagnc. 
JoBLP, c"" de Briey, sur TOrne. — Juf, 1 ia8 (cliap. 
catb. s. Tan ). — Juelz,\s* s* (chron. Ph. de Vign.). 

— Jueff i6o4 (liste des vill.). — Gieujc, i/i6^i 
(chron. doy. de Saint-Tbiéb.). — Jorfs , Jueufz , 1 A (i 6 
(abb. Saint -Pierr', terr. 1 ko). — Jeux sur la rivière 
d'Orne , ibiU (Mcm. Ph. de Vign.). — Jeux, i5'i/i 
(pouillé de M.). — Jœufz, xvii* s* (cens, de Briey). 

— Jœufi, 1689 (dom. Barr. t. I). — Jœufium, 
17/19 (de Maill. Barr.). 

Fief mouvant du roi et appartenant au chapitre 
de la cathédrale de Metz (1681, dénombr. 2 janv. ). 

— Paroisse de Tarchiprêlré de Hatrize, qui avait 
pour annexe Homécourt et dépendait du chap. de la 
cathédrale de Metz. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Briey, passa, sous l'organisation de Tan m, dans 
celui de Bombas et fut reclassé, en 1802, dans le 
canton de Briey. — A pour annexes l'ancienne censé 
de Franchepré, qui est encore un lieu de pèlerinage, 
et le moulin de Ravenne. 

JoGUKLSHOPP, f. c"* de Mouterhausen. — Ferme de 
Jacob (carte de l'État-major). — Jockelshoff ou Ja- 
co6»Ao^ (Thilloy, Dict. de l'arrond. de Sarreg.). 

JoHARHsiiiiHL, m'", c"** de Folperswiller. 

JoHAK.^swiLLEB , h. ruiué, c" de Farschwiller. — Gue- 
hanewwHler, 17/4 4 (terr. de Farschw. v" p. i3). — 
Goiutretier (carte Cass.). 

Détruit vers le milieu du xvii* siècle. — Dépen- 
dait de la paroisse de Farschwiller. 

JoHAKHSwiLLEn, tuil. c*" de Loupershausen. — Im ceme 
de Joanneiviller, 1761 (ord. de Lorr. VIII, a 8a). 



JoLNE (Blisseau DE la). — Il prend sa source sur 
le territ. d'Hussigny , traverse les c"" d'Hussigny, 
Saulnes, Herscrange, Longwy-Bas, sur une lon- 
gueur de 8 kilom. , et se jette dans la Chiers. 

JoppÉcoiBT, c"" d'Audun-le-Homan , sur la Crusnc. — 
Jopeconrt, Joppecuria, 1759 (de Maill. Barr.). — En 
patois : Jopéco, 

Le moulin de Berna wès ( Bermaon dans Durival) 
appartenait à cette communauté. — Siège d'une sei- 
gneurie, haute, moyenne et basse justice, autrefois 
de l'office d'Arrancy, qui dépendait du comté de 
Mercy. — Etait cure du diocèse de Trêves (doy. 
de Bazailles), à la collation du comté de Mercy. 

Autrefois BarroLs, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fil partie, en 1790, du canton de 
Xivry-le-Franc, puis, sous l'organisation de l'an m, 
de celui de Circourt, et fut placé en i8oa dans le 
canton actuel. — A pour annexes le moulin de Çer- 
nawès et la ferme de Martin-Fontaine. 

JouAViLLE ou HouAviLLE, c"" de Bciey. — Huaville , 
1378 (abb. Vill. cari. t. I, H. 7). — Xaville, i3oi 
(fonds de Malte, inv. liasse «««). — Owavillej i33o 
( 161V/. li asse Y ) . — HuualviUe , 1 4 o o ( ibid. liasse T ) . 

— Houvatille, i4o8 {ibid. liasse Y Y). — Houwavilte, 
i43i (arcb. H.deV. AA,5i). — ^ouari7/r', i/i63 
(inv. des til. de Lorr. VU , p. 1 89 ). — Ilouvakille , 
i468 (fonds de Malle, inv. liasse LL). — Howavill", 
Huaville, 1/191 (Journ. J. Aub.). — SouavUla, Ho- 
wavUlafXouaviUa, Uouaville, ibkh (pouillé de M.). 

— Hoaville, 1578 (inv. des lit. de Lorr. Vif, p. 2oi). 

— HowaviUa, 17/19 (^^ Maill. Barr.). — Houaville , 
le peuple dit Jouaeille, 1779 (Dur. Lorr.). — En 
patois : IJouavelle. 

Siège d'un Gef dont la moitié appartenait au duc 
de Lorraine sous le bailliage d'Apremont, Tautru 
partie sous la prévùté de Conflans. — Était chef-lieu 
d'une cure de l'iirchiprélré de Hatrize qui avait pour 
annexes : Batilly, les couses d'Anoux et de Fleury, 
et dépondait du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainl- 
Mihiel. — Fut, en 1790, le chef-lieu d'un canton 
du district de Briey; passa, sous l'organisation de 
l'an m, dans le canton de Valleroy et, en 1802, 
dans celui de Briey. — A pour annexes Anoux-la- 
G range et la ferme de Fleury. 
JouDREViLLE, c**" d'Audun-le-Roiuan , situé près des 
sources de l'Othain. — Joudvevilles, 1376 (abb. 
Saint-Pierr*, terr. 1/16). — Joudeville, laSa {ibid. 
11/i v"). — Joindreville , 1^197 (Mém. de Ph. de 
Vign. ). — Jeudrevillê, 1 69/1 (dén. Th. Alix ). — Jon- 
drevilie, i663(rec. J. Ancil.). — Joudremlla, 17A9 
(de Maill. Barr.) — En patois : JoudreveUe. 
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ch. (le l'empereur Henri IV). — Makeren, laaa 
(éch. crÉtain avec Saint-Malhias de Trêves, ch. de 
Henri V). — Marmacre, 1270 (ch. de don. Berth. 
Vil, x).—.Macra, i35/i {ihid. xiii). — Villa de 
MachrCf 1870 (pouillé de M. Porlef.). — Regia 
Mâchera prope Motellam, 1893 (cari. Vill. t. H, 
90 v"). — Koniêinaker, 1893 (ibid. t. I, K. 1 ). 

— Makre proche Konismaker, 1^*79 {ibid. M. I). 

— Rèfrismachra , Regitmacra, Regismacher, loVi 
(pouillé de M.). — Kœnigtmaëheren, 137a (dioc. 
Lux. Berlh. VIII, /io). — Kunigimachren , 167/1- 
i58i (arch. départ. B. 36'i). — Kœnige Macheimj 
Koing Machem, 1694 (dén. Th. Alix). — Kœnigt- 
macherct xvii" s' (Lolh. sept.). — Kuning» Macren, 
wn* s' (carie Beaul.). — Kenismacher, 1 606 (pouillé 
de M.). — Macheren le Roy, iG3« (abb. Vill. 
liasse Lux.). - Kainsmacker, 1680 (arch. départ 
diMiombr. s. Tan). — Kœnitmachven , 1686 (gén. 
de M. dom, ). — Masheren ou Kcemgsmaschren , 1 686 
( ihitl. ). — Conitmacqwr, 1701 (dénombr. mai). 

— Cœniggmackei'f 1723 (lerr. de VolstroIT). — 
Fveijmacker {soua h période révolutionnaire). 

Kœni|(smacker sVtait appelé Mâcher jusqu'au 
xn* siècle, époque où il fut fortifié par le roi Jean 
de Boliémo. Celte seigneurie avait été donnée à 
IVglisc de Verdun en io63; elle fut échangée contre 
In seigneurie d'Étain avec Tabbaye Saint-Malhias 
«Io Trêves en laaa. — Siège d'une seigneurie», avec 
li''tute, moyenne et basse justice, qui appartenait à 
l'abbaye Sainl-Mathias de Trêves. Il y avait une 
mairie dile du Daunemermeyer, qui appartenait à la 
seigneurie de Caltenom, 1706 (dénombr. 19 iiov.). 

— Etait siège d'une cure de Parchiprétré de Ké- 
dange, qui avait pour annexes : Mélrich, le moulin 
de Mé\inkel et Pherroitage de Saint-Roch; cette 
cure dépendait de l'abb. Saint-Malhias de Trêves. 

AiitrpfoisTroi8-Évêché8,baill. et coiit. de Thion- 
\ille. — En 1790, chef-lieu d'un canton qui com- 
prenait les c"'* de Breislroff (Petite), Freymacker 
(Hnnle et Basse), lUange, Kiinlzig, Mélrich, Ma- 
quenom, Oudren, Stuckange et Walmestroff, avec 
Ipiii-s annexes; conserva ce litre sous l'organisation 
(le l'an 111, puis passa, en i8oa, dans le canton 
actuel. — A pour annexes Mélrich, Griesberg et 
Mévinkel. 
kOKMGSSTRASsE OU RoiJTK DU Roi , aujounPhui détruite, 
et (pii semble être une voie romaine réparée au 
temps de la féodalité. Elle vient de Bavière, traverse 
du nord au sud le terril. d'Ëpping, de Rimling et 
de Bellwiller, el parait se raccorder avec une autre 
voie, la Bitterstrasse ou Route des Chevaliers, qui 
iibonlil nru dép* du Bas-Rhin, après avoir traversé 



les bans de Rohrbach, du Biiiing-iez-Rolirliach et 
de Schmillwiller. 
Ko!<ACKEB, f. c** de Marspich. — Counacker, x?iii*s* 
(pouillé de M.). — Kounackre, 1 756(Stera.dép*M.). 

— Kounakre, 1817 (dicl. Viv.). — Kounaker, iSaS 
(labl.Par.). 

Faisait parlie delà communauté el delà paroisse 
de Marspich. 
Kontz-Bassb, c""" de Caltenom, à gauche de la Moselle. 

— Cand, laoo (abb. Saint-Max. ch. don. s. Pan). 

— In/eriorKonU, 1035 (carL Vill. t. II, f^Si). — 
Nidercouti, tbç^k (dén. Th. Alix). — Sidre-KoRtz, 
xvii* siècle (abb. Vill. liasse Sierck, 16). — AVJer- 
Kontz, xvii* siècle (Sierck dom. ). — Aï«/ei- Kuntz , 
xvii* siècle (carte Beaul.). — Contz Basse, 1686 
(gcn. de M. dom.). — En allemand : Niederkonlz 
ou Konti bei Sirk. 

11 y avait une seigneurie dépendant du comté de 
llombourg, 1683 (dénombr. de l'an et suiv.). 

Sié'je d'une paroisse du diocèse de Trêves, doy. 
de Perl. 

Autrefois Trois-Evéchés. prévoté de Sierck , couL 
de Lorraine. — Fil parlie, en 1 790 , du canton de 
Rodemack et passa, en 1 80a , dans le canton actuel. 
Ko>TZ- Haute, c®" de Caltenom, à gauche de la Mo- 
selle. — ObercoiUze, i/ii5 (arch. H. de V. AA, 
11). — Superior Kontzvel Contz , 1 535 (cart. Vill. 
H, r 3i). — Obercontz, 1096 (dén. Th. Alix). 

— Oberkuntz, xvii' siècle (carte Beaul.). — Lauber- 
kontz, 1681 (dénombr. 3 sept.). — Oberclantz, 
168a (dén. comté de Créh.). — Contz haute, 1686 
(gén. de M. dom.). — Oberklontz, 1688 (dén. 
Créh. arch. Ilelph.). — Ober Coutz, haulle Contz, 
1698 (lerr. du ban). — Oberkont, 1701 (dén. de 
mai). — Kunz, 1756 (rart. Vaug.). — En alle- 
mand : Oberkonlz, 

La haute justice était au roi de France (1681, 
lac, cit. ). — 11 y avait un fief siège d'une seigneurie 
foncière, justice moyemie et basse, sous la prévôté 
de Sierck et la cour de Perl , et une seigneurie dé- 
pendant de celle de Bodemack, qui représentait le 
quart du village. — Etait annexe de la paroisse de 
Koulz-Basse. 

Autrefois Trois-Evéchés, prév. de Sierck el bailL 
deThionville (pour ce qui dépendait de Rodemack), 
coût, de Lorraine. — : Appartenait, en 1 790, au c"" 
de Rodemack ; fut classé , (>n 180a, dans celui de 
Caltenom. 
KoLCUENMÏiiiL, m'" sur la Canner, c"** d'Inglange. — 
Kochmulle, i633 (abb. Vill. carL t. I, K. 5). — 
Koquetnulh , moulin sur la Conère, i63^i (ibid.), — 
Cochenmuliell , i63'i (ibid,), — Koquemulle, 1739 
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(ibid. K. 3). — Le Moulin des gâteaux à V abbaye de 

Villersj 177() (dénomhr. r'fév.). — Kvkeiimûhl , 

177Î) (Dur. LoiT.). 
Krebach (Riisseai de). — Prend sa source à Hun- 

ting, traverse la c"* de Mailing» sur une lonfjuenr 

de 2 kiiora. et se jette dans la Moselle. 
Krebsuiul ou Moi'LiN d'Kcreî issE , c" de Betting-lez- 

Saint-Avold. 
Kreviuicu, f. c"' de Wittring. — Construite en 18 '16, 

par M. E. Hourier, sur remplacement d^une Ibrét 

défrichée. 
KnEscuMÎui., m'", c"* d'Ebcrswiller. 
KnELTZiioFF, f. c°* d'Erstroff. 
Kbibsdach (Rlisseal de). — 11 prend sa source à 

Ranguevaux, traverse celle c°* et celles de Fameck , 

de Florange et d'Uckange sur une longueur de 

9 kiiom. et se jelle dans la Moselle. 
Kno.\M , m'', c"* de Théding. 
Krote.xwasen , m""* isolées , c"* de Bsrenthal. 
Krinelsbacu ( Ruisseau de). — Prend sa source dans 

rélangnde Grùnesbach, traverse les c'^'de Roppe- 

willer et de Licderschcidl sur une longueur de 5oo m. 

et se jette dans la Horne au moulin d'Eberbach. 
KicuLi^GEK, église annexe de Grosbliederstroff, 1706 

(D. Cal. not. Lorr.). 
KuERS, m"* et bois, c"* de Fontoy. — Lou Molin de 

Kuerx entre Bvouck et Fontoin^ i357 (abb.Vill. cari. 

t. I, K. 1). — Le Molin de Guère entre Brvuck Pt 

Fonlhoi» , 1 6 2 o ( ibid. ). 



KL'LEKGERkoi'FF, anc. f. c*"* dc Siersllial. — 1781 (arcli. 

départ. B. 117). 
KuRDsciiAPT, éc. c^'de Bœrentlial. 
KtNTZic, h. c"" de Dislroff. — Cutizcun, xii* s" (abb. 

Saint-Max, décl. biens). — Cunsinga, 1 179 (abb. 

Rouz. bulle d'Alex. III). — Kvffencig, i355 (cari. 

abb. Vill. t. I, M. A G). — Ctincich, 1370 (arcb. 

H. de V. cart. 117 f. LXXIH). — Kuntzich, 161 '1 

[ibid. AA, 19). — Kunezi^r^ 1^29 (ibid. K\, 11). 

— Cuntzigy 1/450 (cari. Vill. 11, f 73 V). — 
Cuntzigy Kuntsigy i55o-ir)5j (quitl. H. deV. AA, 
i5-3 3). — ftuntzig, iGoO (pouillc de M.). — 
Kanzicq , 1681 (dénombr. 13 juin). — Kontzingen, 
1626 (hosp. de Sierck, E. I, p. au). — ,Quinzij, 
1762 (carte Lafosse). — Kuntzicky 1779 (Stem, 
dép' M.). — Kentzig (carte Cnss.). 

Dépendait de h seigneurie de Meillbourg, 1G81 
( dénombr. 1 2 juill.). — Elail annexe de la paroisse 
de Basse-\ùtz. 

Autrefois Troi8-Evècbés,baiil. et coût, de Tbion- 
ville. — Fil partie, en 1 790, du c**" de Freymackei- 
et passa, en 1801 , dans le canton de Melzerwisse. 

— Clief-lieu communal jusqu^au 1 a décembre 1811, 
où un décret le réunit à la commune de DistrolF. 

Kuntzig,ou en français C/é»Wnci/, selon leP. Ber- 
ibollet, aVait donné son nom à une maison de che- 
valerie luxembourgeoise qui portait: d'argent à d^ax 
barbeaux d*azur adossés j cantonnés de â croix fichépt 
de gueules. 



L 



Laraltille, f. c'" de Gorze. — Labuville , 1297 (inv. 
des lit. de Lorr. VI, 385). — En patois : Laibea- 
telle. 

Censé; était annexe de la paroisse de Gorze. 
Autrefois Trois-Evéchés , baiil. et coût, de Metz. 
Labreide, f. c"* de Gros-Tenquin. — Voy.BREiDF. (La). 
Labrlch, h. c"* d'Eberswiller. — Labrûcken, 1G81 
(dénombr. 6 sept). — Labricq, xviii* s"" (pouillé 
de M.). — Laubricquen y 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 
— Laubrùk ouLaubrick, hameau, faisait parlie 
de la communauté de Férange, 1779 (Dur. Lorr.). 
Siège d'un fief mouvant du roi de France, 1681 
(dénombr. 3 sept.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 

Lorraine. — Etait annexe de la par. d^Eberswiller. 

Labrt, c**" de Conflans, surTOrne. — ViUa Labriago, 

780 (abb. Gorz. ch. conf.). — Ad Labriam, 1069 

(abb. Saint-Max, bulle Léon IX). — Labrei, 1239 



(acte d'aman); — Labrie, 1369 (inv. des (il. de 
Lorr. V, p. 62). — Labrey, Labrye, Labrie y ïhhh 
(pouillé de M.). — Ijabrisy 1 59A (dom. Barr. t. II). 

— Labrie y xvii* s* (Journ. J. Bauch.). — La Brie y 
1625 (inv. des lit. de Lorr. V, p. 71 ). 

Siège de trois seigneuries foncières, dont une por- 
tait le nom de Grand-Ban, et de trois moyennes et 
basses justices. La haute justice appartenait au roi. 

— La principale de ces seigneuries, appelée laTour- 
Mahuet (de Mail. Barr. ) , érigée en flef le 2 G octobre 
1599, mouvait, ainsi que les autres, de la châtel- 
lenie de Conflans ( Dur. Lorr.). — Etait siège d'une 
cure de Tarchiprétré de Hatrize et dépendait de 
Tabb. de Gorze. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Friau- 
ville et passa, sous Torganisalion de Tan m, dans 
celui de Conflans. 

18. 
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Lachambrk, c'" do Saint-Avold. — Cameien, ihgli 
(don. Th. Alix). — Cammcrpn , 1699 (^^^^' de 
Saint-Avold, BB. 5). -- Caméra y t6o6 (pouillc 
do M.). — fjfi Chambre y 17^1 (ord. de Lorr. Vlil, 
^90). — Cliamhrc (carto Cas».). — En allemand : 
Knmmcren. 

Village fond»'» on 1580 dans le bois do la Fresne, 
dans la seigneurie de Hombourg. — Était chef-lieu 
d'une cure de Tarchiprélré de Saint-Avold , qui avait 
pour annexes Holbach ot ï.eywillerhoff et ëlait à la 
collation du roi. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coul. de 
TEvc^cIk^. — Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis sa création, en 1790. 

A pour annexes Holbach-lei-Saint-Avold et Ley- 
willerhoiï. 

Laciiaprllr, f. c" de Hottwiller. — Voy. Cappeliiopf. 

LAcnoix,u)'"surlc ruiss. de Bronvaux, c"' de Marange. 

Lacrou, f. c"* de Rezonville. — Cette censé, située 
sur le bord do Télang de (jravelotto, était annexe 
de la communauté et de la paroisse de Rezonville. 

Lacroix, h. c*' de Saint-François. — /.a Croix, ib^h 
(dén. Th. Alix). — En patois : Lai creu. 
Était annexe de la paroisse de Laumesfeld. 
\iitrt^fois Trois-Évôchés, prév. de Sierck, cout.de 
l.orraino. — Fait partie du canton de Bouzonville 
depuis Sti cix^ation. en 1790. 

lacRoix-BBLLRvt'R, m"% c" de Uetonféy. 

I.ADONCiHurs, h. c"* de Woippy. — LaidonchamiJl , 
i.'U)-î (ohap. cath. s. Tan). — Laidonchamp , \'\o'x 
(list. des vill.). — Varduchamps, j'iVi (chron. 
tlu doy. de Saint-Thiéb. ). — lAiidonchampx , i6'i6 
(chap. cath. s. Tan). — Landonchatnpg ^ \'4-j',\ (abb. 
Sainl-Vinc. liasse dîmes). — Laidonchampz ^ i.'»7'i 
[ibid, compilas). — /.fliWo/icAfliif ,~xv' s* (chron. Jac. 
IIuss.). — Laiduchamps (chron. Ph. de Vign.). — 
léoidon champt^ i5oo (épil. de J. d'Esch.). — Lai- 
dunckamps , 1518 ( Mém. Ph. de Vign. ). — Lindon- 
ckamp, i5'i'i (pouillé de M.). — Le ChasUaulx de 
Ihnehamp , 1 558 (Siège de Mett, par Salignac). — 
Ihulunckampt , \xi\* s' (Lolh. sept). — Im Lhn- 
champs, censé avec un In^au château. 17.') 6 i Stem, 
dép' M.). — En patois : Laidfmchamp. 

Était annexe de la |Miroi$se Saint-Simon de Metz. 

— V cons«.T>é un beau château du mo\en âge, dont 
une partie st^ulement a été rebâtie en style moderne, 

Vutrefois Trois- Évéchès, baill. et coût de Metz. 

— Fit partie» en 1790, du canton d\\rgauc\ ; 
paj^ , sous Inorganisation de fan 111 , dans celui de 
U>rn-lei-Metz» puis, en 1809, dans le i** canton 
\U Meii. — r.hef-tieu communal jusqu^au 9 février 
1 S I o , où il fut réuni à Woippy. 



Lagrange ou Imiieroofp, m", c'" de Heltangc-Grande. 

LAGRAifDfiLLe, c"*. — Voy. Cons-Lagra>dtille. 

Lauellb, vill. ruiné, c" de Conme. — La Helle, 1 779 
(Dur. Lorr.). 

Lahignée, f. c"' d'Othe. — f'*g'^!h 180*! (orgnn. 
commun.). — Lai^niez (dict. Ycrr.). 

Laboctte, éc. c"* de Villers-Sloncourt. 

Laitre (Le Hameal' de). L'une des divisions de la 
c" de Novéant. 

LaItre (Les Bans fiefs de) , à Jussy et à Vaux. — Mou- 
vaient du roi de France; étaient siège , chacun , d'une 
justice haute, moyenne et basse, et appart4:>naient à 
la cure de Jussy, 1681 (dénombr. 39 juin). 

Laix, c**" de Longwy. — Layo, l'iSi (Joum. J. Aubr.). 

— Lais, 1094 (doni. Barr. ). — Layx, 17^19 (de 
Maill. Barr.). — Leix, 1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d*un 6ef et d'une justice haute, moyenne 
et basse, qui appartenait à Tévéque de Verdun. — 
Annexe de la par. de Basiieux (dioc. de Trêves). 

Autrefois Barrois, bailL de Villers-Ia-Montagne. 
coût, de Saint-Mihiel. — Appartenait au canton de 
Villers-la-Monlagne, de 1790 à 1803, où il passa 
dans le canton actuel. 
Lallieu, f. c" de Vry. — La/iV, 1610 (Fab. territ. 
Met. ). — La Grande et Petite Lallieu , dit le Petit 
Saint-Mcolas , i63i (abb. Vill. cart. t. ï, L. 1 ). 

— fjillier (dict Viv.). — LalUen (carte de TÉtat- 
major). 

Etait annexe de la paroisse de Vry. 

.Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 
LAMBACii, c"" de Rohrbach, sur la Schwolb. — Lim- 
hach , iSy^ (dén. Th. .Alix). — Lampach , 1771 
(ord. de Lorr. XII, A a a). 

Ce village, qui appartenait au comté de Bilcho 
et à la mairie de Bening, était divisé en deux ha- 
meaux: Haut-Lambach et Bas-Lambach. — Faisait 
partie, comme annexe, de la paroisse de Siersthal. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du c** de Lemberg de 1790 
à t8ot}; passa, à cette date, dans l>' canton actuel. 

— A pour annexes Clasenberg et Locherbach. 
Lahbacu (RrissEAr de). — Coule sur le territ. de la 

c"' de Siersthal et alllue à la Schwolb. 
Lahberrie (La), éc. c"de Sanry-sur-Nied. 
Lahbertsbro.n> (Ba.'^ de), c"*de kalhausen. - L'imluz- 

hronn, 1596 (compte du receveur de Bitche, an*h. 

de Rahling, C. C. i). — LamhrectMhntnn . han ixolê 

(atlas de Bitche, f. 1 00 ). 
Lampes , éc. c" de Richemont. 
La.>do!itillers, c"" de Pange. — l^andouis rilUtre, 

XIII* s* (^arch. de la terre). — Ladonrill^, i36i 

(arch. coinm. B. 7'! K — LandonrilUir, 1 368 (chap. 
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de la calh. s. Pan). — L' Haïuhnville , LadonnUvy 
VAndonville, Latidonvillé , xv* s' (arch.de la lorre). 
— Landonvillé, loGo (inv. des lit. de Lorr. t. Vi, 
179). — Landonvillery 1756 (Stem, dép' M.). — 
En allemand : Landdrojf. 
' Village dépendant de la seigneurie de Mengen , 
et, à ce titre, de la baronnie de Ravilie et du comté 
deOrchange ( dénombr. de 1 68a et suiv. ). Il y avait , 
en outi^, une seigneurie, franc-alleu mouvant du 
roi de Franc*?, siège d'une justice haute, moyenne et 
basse, 1681 (dénombr. 9 sept.). — Etait annexe 
de la paroisse de Courcelles-Cbnussy. 

Autrefois Trois-Evêchés, baill. et coût, de Metz. 
^- Fit partie, en 1790, du canton des Étangs, 
passa, sous l'organisation de Tan m, dans c«lui de 
Variie, puis, ^ 1809, dans le canton actuel. — 
A pour annexe le moulin de FrancalofiT. 
Lakdrbmont, auberge et f. c"* de Maizery. 
Lardbbmont, h. c"* de Silly-sur-Nied. — Latidrithont , 
1^39 (H.deV. Ai, 1 1 ). — En allemand: Lemmers- 
berg. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
Laudres, c**" d'Audun-le-Roman. — Landen, 1128 
(chap. calh. s. Tan). — Lnule, 1 187 (»6tV/.). — 
Leiides , 1 ^1 1 1 ( ihid. ). Landrez , 1 ^i 1 3 (arch. II. de 
V. A A, A a). — Landra, 160 5 (inv. des lit. de Lorr. 
III, p. 3o5). — [jendrea, 16 1 8 (Hus. Lesc. cr. de 
Lorr.). — Idindre ot Mont, 17 '19 (de Mail!. Barr.). 

Ne formait qu'une communauté avec Mont. — 
Etait le siège d'une cure du diocèse de Trêves, de 
laquelle dépendait Mont (doy. deBazoilles). 

Formait un fief, siège d'u^e haute, moyenne 
et basse justice, sous le bailliage d'Apremont, puis 
sous là prévôté de Briey ; au xviii* siècle elle fai- 
sait partie du comlé de Mercy. — 11 y avait en outre 
une seigneurie foncière appartenant au chapitre de 
la cathédrale de Metz, sous le nom de ban de Saint- 
Pierre et Saint-Paul. La seigneurie de Landres com - 
prenait encore les bans de Sainl-Ouen , de Roligny et 
de la .Malgrée. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainl- 
Mihiel. — Cette c"' fit partie, en i 790, du canton 
de Xivry-lc-Franc, de celui de Cir ourl sous l'orga- 
nisation de Tau m, et passa en i^'oâ dans le can- 
ton actuel. 

La seigneurie de Landres était le siège d'une ba- 
ronnie échangée en 13^7 par Thicbaut, comte de 
Bar, avec Herbron de Briey ; elle resta dans cette 
illustre maison , dont une des branches no cessa pas 
d'en porter le titre. — Elle relevait du duché de 
Lorraine. — La baronnie de Landres portait les 
mêmes armes que le comté de Briey : d'or à trois 



pals alezés et fichés de [rueules. — A pour annexes 
Piennes, Mont et le Moulin. 

Lardretanue, h. c^'de Bousse. — Landrowauge , 1 685 
(Journ. J. Aub.). — Ijodrevange , 1691 (abb. Sainl- 
Mart. décl. ann. Prem. XL ). — Lptrange, itiio 
(Fab. territ. Met.). — Laudrevange, 1686 (gén. de 
M. dom.). — Lendrevange , 1718 (terr. de Bousse). 
Ce hameau, qui n'était séparé de Bousse que par 
une rue, faisait avec ce village et Blettange une seule 
communauté dépendant alternativement de la pa- 
roisse de Bousse et de celle de Guénange. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Tliion- 
ville. 

Fit partie, en 1790, du canton de Luttange et 
passa, en i8oa , dansle canton de Metzerwisse. 

LA^DnEVA^GE, f. c"* de Lommerange. 

Landrofp, c*" de Gros-Tenquin. — Ltiudetidor/, i oo5 
(abb. Neum. ch. conf. emp. Henri II). — Landorf, 
Lendorfy LemdorJ\ Rendorjfy to'»/! (pouillé de M.). 

— Landorf , iï)6o (inv. des tit. de Lorr. t. Vï, 
179). — Lendorjf, iSg/i (dén. Th. Alix). — La 
Censé de Landtorff, 1 G 1 6 ( Bibl. nat. coll. Lorr. 501 ). 

Village du comté de .Morhange et paroisse de l'ar- 
chiprètré de Morhange, qui dépendait du chapitre 
de Homlwurg et comprenait Einschwiller, Viller et 
Haute-Suisse. Elle existait déjà au xiir siècle. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coul. de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1790, du canton de Mor- 
hange et passa, en 180a, dans le canton actuel. 
Landweiller , vill. détruit, situé entre Achen et Bining. 

— Le gagnage de Landtsweiller, 109/1 (<lèn. Th. 
Alix). 

Il n'existait plus au xvi* siècle (arch. d'Achen, 
pr.-verb. d'abornement du 7 août i 736). 
Lasb: ville, h. c" de Vry. — .\ouviUey 1 a8o (fonds dv 
Malte, inv. liasse A). — Im Nue/ville y 1390 (cart. 
Vill. t. II, v' OH). — La NtineviUe, ihofi (liste des 
vill.). — fja Nueveville devant Viretjf i/ia/i (Hist. do 
M. pr. V, 16). — Netive ville devant Verey, ifi"/*,) 
(cart. év. de M. t. IV, p. 161 ). — Neufville^ wii' s' 
(Fab. terril. Met.). — La Neuville près de la Vieu- 
ville, 1779 (Stem, dép* M.). — En patois: Ijainen- 
cevelle. 

Etait annexe de la paroisse de Vry. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, do Metz. 

— Fil partie, en i 790, du canton de Vry; passa, 
en 180a, dans celui de Vigy, constanunent annex»' 
de la même commune. 

Langen-Weyer ou LiETSCBBKSwEYER , f. et sciefie , c"* 

deSturIzelbronu. 
Langer WEYER (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de 

la c"* de Hettange- Grande. 



lui 



DEPAHÏEMENT DE LA MOSELLE. 



LA.>G(inABK\ (RiissEAiJ de) — Il prend sa source à 
Rémelfiuig, traverse cette c" snv une longueur de 
1 kilomètre et se jette dans la Nied. 

Lakgheck, f. c"* de BislrofF. 

Lauixc , c°*de Gros-Tenquin. — Laendin^en, 1 365 (ahb. 
Saint-Avold. Kremer, Ard. Gesch. ii, 5o8). — 
Laningen, ihdi (arrêt de réunion de 1G80 ). — 
Landingen, 169/1 («Icn. Th. Alix). 

Laning et FremestroQ* formaient jadis une mairie « 
franc-alleu de révêché de Metz. — Laning était 
annexe de la paroisse de Vabl-Ebersing. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvécbé. — Il fit partie du canton de Ilcllimer 
(\o 1790 à 180a, où il fut classé dans le c*"* actuel. 
Laning, Lixing ol Fremeslroff ont été réunis en 
une commune par décret du i*' février i8i3 et ré- 
tablis en communes séparées par ordonnance royale 
du 1 8 août 1 835. — Laning a pour annexes l'église 
de Wol et la ferme de Wallacher. 

Lamng (RuissBAi' de). — Prend sa source à la fon- 
taine de Laning, traverse la c" de ce nom sur une 
longueur de 1 kilomètre et se jette dans le ruisseau 
do Freybouse. 

La\o[:b, m'", c"* d'Ars-sui^Moselle. 

Laméfortaiivk, c** de Briey. — Landrifon laine en Vev- 
dunoii chemin , 121 3 (décl. des dr. M. anc. 1 exl.). 

— Landry-Fontaine, 1390 (inv. des tit. de Lorr. 
111, a 43). — Landfonteau, 159/i (ibid. ^k']). — 
Ijeudejonlaine , 1C06 (pouillé de M.). — Lcuid/on- 
taine, i68y (dom. Barr. II). — Lan te -Fontaine, 
17 '19 (de Maill. Barr.). — Landefoutaiuc , 1766 
(l). Cal. nol. Lorr.). 

Le roi en était seul seigneur. — Était annexe 
de la paroisse de Géuaville et se confondait avec ce 
village et Pénil, ainsi que leurs annexes, pour for- 
mer la communauté des Paroches. 

autrefois baill. de Briey, coul. de Saint-Mihiel. 

— Fait j)artie du canton de Briey depuis 1790. — 
A Immonville pour annexe. 

La plan GUETTE, ni"", c"* de Montoy. 
Laqiekexy, c**dePange. — La Cunesie , la Cunesi , laGlî 
(abb. Saint-Vinc. acquêts, liasse Coure. -sur-Nieil). 

— Lai Cunexyy xv* s* (Hist. de M. pr.VI, p. a/i6). 

— La Quenexity i4o6 (listedesvill.). — Lacuencxi^ 
1/186 (abb. Saint-Vinc. acquêts, liasse Gourc.-sur- 
Nied). — Laquenexy y la Qnegnesfjy 1617 (Mém. 
Pli. de Vjgn.). — Laquennestfy i556 (abb. Saint- 
Vinc. acquêts , liasse Courc.-sur-Nied). — Laiquenexy, 
1676 {ihid. liasse Dommangeville). — La Goncutiy 
x?i* s" (episc. Met. temp.). — La Queunexy, 1706 
(Stem, dép* M.). — La Cunea-y (carte Cass.). — 
V-n patois : Laiquen'chy. 



Était annexe de la paroisse de Courcelles-sur- 
i\i(d. — Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. de 
Metz. — Fit partie, en 1790, du canton de Flan- 
ville ; passa , sous l'organisation de Tan m , dans celui 
d'Ars-Laquenexy, puis, en 1802, dans le canton 
actuel. — A Villers-Laquenexy pour annexe. #► 

LAR1M0^T, f. c"* de Rébon. — Dépendait de la commu- 
nauté d'Herserange. 

Laronde, cbât. et nf \ c"' de Devant-les-Ponl». — I^n 
Maison la Ronde, 1C37 (Journ. J. BaucbJ. 

Etait annexe de la paroisse Saint-Simon de Meiz. 

Larosch, m"* sur l'Orne, c" de Vitry. 

Larothe (Ri'issEAL de). — Il prend sa source dans 
rélang de Muth, traverse la c"' de Valimont surune 
longueur de 3 kilom. et demi et se jette dans la 
Nied française au Pont- Chevalier 

Larry, f. c"' de Liéhon. — Lairey, i6o'i (liste des 
vill.). — Larey déliez Lichon , i/i65(cliap. calh. s. 
Tan). 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. de Metz, coût de 
rÉvêché. 

Larue, h. c"' de i\orroy-le-Veneur. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. 

Latglr , m" sur le ruisseau de Vallière, c"* de Nouilly. 

— En patois : Laito. 
Lattbnscuïtz, f. c°' de Sierck. 

Laddrefa^ig, c**" de Faulqiiemont.— Laudelinge, liai 
(abb. Longev. ch. conf.). — Ludelinga, 1 1 80 (ibid. 
bulle d'Alex. 111). — Loudelinga, laio (ibid, cb. 
conf.). — Ludeviiiga, 1367 (ihid. bulle Clém. IV). 

— Lauderfang y ihSS (inv. des tiL de Lorr. VII, 
1 Go ). — Landersingen , 1 /j 85 ( cart. év. de M . t. VIII , 
p. la). — Laudertenge , 1/189 (»^*<^» P* 78). — 
Laudcrengen y lôoi (abb. Loiigev. ch. s. Tan). — 
Lodrefangen, Laudrefange , i563 {ibid,). — Lodn- 

fangy Lodrejan, 1687 (ibid.). — ÏAïuderfingen , 
159/4 (dén. Th. Alix). — Lauderfangen , i665 (abb. 
Longev. s. Tan). — Oderfang, Loderfang, i684 
(ilfid. terr.). — Lauterfan^r, xvii* s* (pouillé de M.). 

— Laudrefan, 1703 (abb. Longev. terr.). — Lou- 
drejang y 1779 (Dur. Lorr. ). — Landrejang (\sh. 
Par.). — En allemand : Lauderfaigen. 

Était annexe de la paroisse de Tritleling. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Longe- 
ville-lez-Saint-Avold et passa, en 1809, dans le 
canton actuel. 

Commune au commencement du siècle, Laudre- 
fang fut réuni à Tritteling par décret du a a juin 
1 8 1 o ; il en fut séparé par ordonnance du a mai 
1837, pour faire de nouveau Une commune. 
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Lagmkspeld, c*' de Sierck. — Lumersuelt, i tûo (abb. 
Metl. ch. arch. Alb.). — Limcrsfeldt, 1570 (Irésor 
des ch. iay. Sierck, II). — Lnm(r»fpld, 169^ (dén. 
Th. Alix). — Laumert/eld f x?ii* s* (Sierck , dom.). 

— Lwnernfeld, 1 626 ( hosp. de Sierck , E. 1 , p. 1 9 ). 

— Muchdlel, iG56 (carie Sansoii). — Laumei-felt, 
1799 (terr. de Saint-Franrois). — Lauverxfeld , 
1766 (D. Cal. Dol. Lorr.). 

Cure du dioc. de Trêves (doy. de Perl). 

Aulrofois Trois-Évêchés, prév. de Sierck, coul. 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, dû canton de 
Waldewisse (distr. deSarreloids)et passa, sousTor- 
ganisation de Tan m, dans celui de Launstrofif, qui 
en ivSo6 est devenu le canton de Sierck. — A pour 
annexes Hargarten et Kalembourg. 
Laurstroff, c*" de Sierck. — Lnnertdorph, xii* s* 
(abb. Saint-Max. décl. biens). — Lutwsdorp, xiii* s" 
(ibid.), — Lunstorf, i/»56 (abb. Vill. cari. t. l, M. 
45). — lA)nsiorJf, 1683 (dén. comté de Créh.). — 
-^ Lonstrojf, i683 (ibid.). 

Cure du diocèse de Trêves (doy. de Perl). 

Dépendait, au xvi* siècle, de la seigneurie de 
Hombourg et du comté de Créhange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonviile, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Waldewisse (district de Sarrelouis). — Fut érigé, 
sous Torganisation de Tan m, en chef-lieu d'un 
canton qui comprenait : Betting, Biring, Bizing, 
Buding, BuschdorfT, Driesbach, Efll, Grindorf, 
HalslrofT, Kirf, Kœking, Laumesfeld, Launsiroiï, 
Oberleucken , OrkhoU, Bémeling, Bitziug, Scheuer- 
wald , Schwemling , Tinting , Tunstroff, Waldewisse , 
WaldweistrofF, Wehing, Weiler, Weiten, Welling. 

— Conserva le titre de chef- lieu de canton en 
1802 et reçut l'adjonction de 17 nouvelles com- 
munes, savoir : Apach, EvendorfT, HastrofT, Haute- 
Sierck, Hilbring, Hunling,Kirch-lez-Sierck , Kirsch- 
oauroen, Mersch weiler, Mondorff-lez-Gros-Heme- 
strofT, Montenach, Nohn, Retlel, Rustroff, Sierck, 
Silving et Zeurange. 

Ce canton devint canton de Sierck en 180G, et 
Launstroiï y fut par conséquent classé. — Ce canton 
fut notablement amoindri par Us événements de 
181 4 et 181 5 : voy. Siebck. — A pour annexes 
Flatlen , Scheuerwald et Rilzing. 

Lacstrofp (Ruisseau de). — Coule swr le terril, de la 
c*** de SchwerdorlT. 

Lauvaliàre (La Halte), f. c" de Nouilly. 

LAtvALLiànR (La Haute-), m""* isolées, c*** de Mon- 
loy. 

Laovalliàre (Partie de), h. c" de Moisseville. — 
iMHvaUih-e ( Haute et Basse), xviii* s* (pouillé de M.). 



— EauvalUère (dict. Viv.). — L'eau Fa//i^e(tabl. 
Par. ). 

Faisait partie de la paroisse de Saint-Aignan. 
Autrefois Trois-Év^hés, bail!, et coût, de Metz. 

LAUvALLiàRE (RiissEAD de). — Coule SUT le terril, de 
la c" deNoisseville. — Voy. Valliàres (Ruisseau de). 

Lavaux, fief, c"* de Herserange. — Mouvait de la 
châtell. de Longwy, 1701 (dénombr. du 8 janv.). 

La?ieuville, h. c"* de Yry. — Vieuville, i332 (inv. 
des til. de Lorr. IV, iC/i). — ViezvUle, 1896 (P. 
Fer. obs. sec. xiv' s", 100 v°). — La ViezrilUy 1 '121 
(arch. H. de V. AA, /i3). — Viexville, 1/129 (*f^^d. 
11). — La Vieuville f 1756 (Stem, dép* M.). — 
La Vieville, 1756 (D. CaL nol. Lorr.). — En patois: 
Lai VieuvelU. 

Etait annexe de la paroisse de Vry. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

Appartint au canton de Vry en 1790 et passa, 

eu 1802, dans celui de Vigy, en faisant partie de la 

c"* de Gondrevi Ile, jusqu'au 3i juillet 181 a, où il 

fui réuni à Vry avec ce village. 

Lazeraille, ancienne maison franche sur la Nicd , dé- 
pendant de la seigneurie de Dommange ville. — 
1682 (dénombr. 28 fcv.). 

Lecuersbach ( Ruisseau de ). — Prend sa source à 
Kirscbnaumen , traverse les c"" de kirschnaunien 
et de Montenach sur une longueur de à kilom. et s(> 
jette dans la Moselle. 

Lecohtb (Lb Bois), c"' de Louvigny; emplacement pri- 
mitif de ce village. — Bois rempli de substruclions. 

Leeb, anc. chapelle. — Annexe de la paroisse de Hayes, 
XVII* s* (pouillé de TEvêché). 

Lepubé, m*", 0°" de Han-sur-Nied. 

Legai, m'" sur la Crusne, c"* de Boismont. 

Léger EY, m**" forestière, c"* de HoUwillcr. 

Legerey, tuilerie, c"* de Hottwillcr. — La Thuillvrie 
Legei-et, 1771 (ord. de Lorr. XH^ hfiù). 

Cette tuilerie et une censé ont été bâtis en 1 yôu. 

Legerie, nr" forestière, c"' de Siersthal. 

Leudrisch , f. c"" de Huodling. — Construite sur nu 
défrichement. 

Leipzick, f. c"* de Châlel-Saint-Germain. — (Sous- 
traite dans un bois défriché en 181 3. 

Lbitzeuthal, m"", c^'de Berenthal. 

L^LLiRG, c*"* de Gros-Tenquin , sur la Nied allemande. 

— LeUinga, 1276 (Kremer, Ard. Gesch. H, 857). 

— LeUinghen, i656 (Meu risse, Hisl. des év. de 
Metz, 563). — LcUyngen, 1485 (cirL év. de M. 
t.VIH,p. i3). — La&ngr, i5û6 (pouillé de M.).— 
Lellingen, i56i (arrêt de réunion de 1680). — 
Lellelingue, 168a (dén. comté de Créh.). — Lelin 
(carte Cass.). — En allemand : LeWngen, 
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£t<iil annexe de la paix)is.se de Téling. 

Autrefois Lorraine, Trois- Evèchés el Kmpire, 
balH. de Vie» coût, de rÉvéclié et droit romain. 

Lelling formait, avec Folschwiller, Alling et Té- 
ting une mairie dépendant du comte de Créhange 
(Empire). Le village, qui existait en it229, était 
mi-partie Évêclié et Empire: la moitié évéclioise 
rcssortissgiit au bailliage seigneurial de Vie cl dé- 
pendait delà chàtellenie d'IIelphedange; la partie 
Empire suivait le droit romain et a été réunie à la 
France par décret du ao mars 1793 et classée dans 
le canton de Hellimer; il passa, en 1803, dans le 
canton actuel. 
Lellixg (RcissEAi; db). — Traverse le ban de la c°" 
de Téting sur une longueur de 1 kilomètre et se 
jette dans la Nied allemande. 
Lemberg , c*" ^e Bitche. — Villa Leymherg , i3ia 
(cbart. abb. Sturtzelb. 83). — •* Leimherg ^ \^hU 
(pouillé de M.). — Lembourg, Lamherg, 1672 (inv. 
des lit. de Lorr. II, p. 63o). — Loliembergy lôijk 
(dén. Th. Alix). — Lemberg y 1771 (ord.de Lorr. 
\ll, 'iSa). — Limbergj an ix (arr. des consuls). 

Village du comté de Bitche et annexe avec vicariat 
résident de la paroisse de Siersthal. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. 

En 1 790 , Lembei*g fut le chef-lieu d'un des can- 
tons du disliict de Bitche, qui comprenait les c°" 
dWIthom, Encbenberg, Gœtzenbrûck, Holbach, 
l^mbach, Lemberg, Meisenthal, Montbronn, Mou- 
terhausen , Sarreinsbcrg , Siersthal et Soucht. Il cessa 
d'èlre chef-lieu de canton' en 1801 et firt compris 
dans le canton de Bitche. — A pour annexes les 
moulins d'Ober et Unter Bildmûhl. 
Lemberg (Rlisseau de). — Reçoit les eaux de deux 

étangs et coule sur le territ. de Lemberg. 
Lemestroff, h. c" d'Oudren. — Laimenettorphy xi' s" 
fabb. Mettl. décl. biens). — Laimersihrojff ii/i5 
(i6t</. Berth. Il, 179) — Limmestrojff 128^ (abb. 
Vill. carL t. l, L. I). — Lemettroff, ihhli (tbid. II. 
19). — lAfmmerttorJfy 1607 (ibid. t. Il, 84 v"). 
— Ijomeslrojf, i56o (inv. des lit. de Lorr. t. VI, 
179). — Letmtorfy Lemerstorfj 159^ (dén. Th. 
Alix). — Ijemet'stroff, xvii* s* (Sirrck, dom.). — 
Ijoettroffy XVII* s* (carte Beaul.). — Larn€storff(c;\Ae 
Cass.). — En allemand : Ijpmesdorf bei idern. 

Etait annexe de la paroisse d'Oudren , du diocèse 
de Trêves. 

Village du domaine de Sierck. 

Autrefois Trois-Évéchés, prévôté de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Kœnigsmacker et passa, en i8oa, dans celui de 



Metzerwisse. — Chef-lieu communal jusqu'en 1811, 
oii il fut réuni à Oudren par décret du 12 sep- 
tembre. 

Leming , m**" Oef , siège d'une petite seigneurie foncière 
dépendant de la seigneurie de Kodemack, 1681 
(dénombr. du 30 mai). 

Lemcd, c'^dePange. — LemcUy i/io 4 (liste des vill.). — 
Letneutf ifigi (Journ. J. Aub.). — UEsmud, i63i 
(Journ. D. Flor.). — Lp Mœud^ xvii* s' (pouillé de 
M.). — Le Mudf 1779 ( Dur. Lorr.). — Mud (labl. 
Par.). — En patois : Letneu. 

Siège d'une haute, moyenne et basse jusiice sous 
la prévôté de Pont-à-Mousson. — Etait annexe de la 
paroisse d'Ancerville (village évèchois). 

Autrefois Barrois (enclave dans le pays Messin ), 
baill. de Château-Salins, coût, de Saint-Mihiel. — 
Fit partie, en 1790, du canton d'Ancerville ; passa 
dans celui de Rémilly sous l'organisation de Pan m 
et dans le canton actuel en 1802. 

Lenderdoff, f. c"' de Sarralbe. 

Le^igelshbih , c**° de Volmunsler. — Lengitaheim ^ 
1594 (dén. Th. Alix). — LenglUheim, 1681 (dé- 
nombr. 2 a déc). — LemgeUheim, 1761 (ord. de 
Lorr. VIII, 290). — Linglishfim . 1766 (D. Cal. 
not. Lorr.). 

Village du comté de Ritclic et de la mairie de 
Schorbacb. — Avait une chapelle annexe de la pa- 
roisse dudit Scliorbach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Hn-idenbach et passa plus tard dans le canton 
actuel. 

Lekgelsbeim (Ruissbal dk). — Prend sa source dans 
les prés et le village de Lengelsheim, traverse cette 
c'* et celles de Breidenbacb et de Walschbronu 
sur une longueur de 3 kilomètres et se jette dans 
la 11 orne. 

Lexsbroii:^ (Rcissead de). — Prend sa source à Vin- 
trange, reçoit les eaux de l'étang de Vallerange, 
passe à llinguesange et à Obrick , et se jette dans 
l'Albe en face de Neufvillage (Meurthe). Il sépare 
les dép^ de la Meurthe et de la Moselle. 

Lentzwiller-Hopp, f. c"* de Macberen. — l^nnviller, 
1693 (dénombr. de juill.). — La Chapelle de Lentz- 
willer, 1698 (pouillé de M.). — Lintweiller, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.). — Linsviller (carte Cas^.). — 
LeinswiUer (carte de l'Elat-major). 

Était siège d'une seigneurie, haute, moyenne et 
basse, qui mouvait de la chàtellenie de Hombourg 
(dénombr. 1C93). 

Léovilleb, f. c"* de VaudoncourL — LeaweiUerf 1681 
(dénombr. 16 juin). — Léovillé, xtiii* s* (pouillé 
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de M.)« — Léauville (carte Cassini). — En patois : 
Léonvlé. — En allemand : Lauwciler. 

Métairie franche mouvant du roi de Franco (don. 
cit.). — Élail annexe de la paroisse de Courcelles- 
Chaussy. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. etcoul.de Meiz. 

Lerauge, f. c"* de Marspich. 

Lbbckkapelle, anc. cliapeile ruinée, c"" d'Oltonville. 

Lbssibe (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la c"* 
d'Orny. 

Lbsst, c'^deGorze. — Laccy, iiGi (cb. Hug.c"deM.). 
— Loêsct/f ia8o (fonds do Malle, inv. liasse A). — 
Laicey, i a8 a ( IL de V . alour des habits des morts ). — 
Leêsey, i3o8 (abb. Saint-Clém. 8. fan). — Lait^njy 
i38a (fonds de Malte, inv. liasse T.). — Lvssri, 
ih'jli (abb. Saint-Vinc. compte s. Tan). — LfSf,ai;, 
vu* 8* (chron. CI. Phil.). — Ijessfy, jG/io (Jour». 
J. Bauch.). — Leiscy ivu* s* (épis. Met. temp.). — 
LaUyy 1710 (fonds de Malle, décl. biens). — En 
patois : Lé'hi 

Paroisse de i'arthiprètré du Val-de-Melz, cjui 
avait pour annexes Plappeville, Tignomont et Gi- 
roménil , maison seigneuriale. — Une partie de ce 
village appartenait aux Quatre Mairies, domaine 
temporel desévéquesde Metz : voy. Mairies di Val- 
oi-Metz (Les Qi atre). 

Autrefois Trois-Evèchés, bail!, de Metz et de Vie, 
coul. de rÉvéché. — Fit partie, en 1790, du can- 
ton de .Moulins-lez-Metz ; passa dans celui de Rozé- 
rieuliessous l'organisation de Tan m et dans le Clin- 
ton actuel en 1803. 

D'abord comnune au commencement du sièchî, 
Lessy fut ensuite réuni à celle de Châtel-Saint-Gcr- 
luain par décret du 1 3 mars 1810; mais il fut érigé 
de nouveau en municipalité par ordonnance du fé- 
vrier i8îi8. 

LiTRio, f. c°' de Hundling. 

Lexipr^ (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la 
c"* de Norroy-le-Sec. 

Lkxy, c*"* de Longwy. — Lecey, ih^aj (arch. H. de 
V. AA. Lettres de déG). — Lexey, 109/1 (<^én. s. 
fan). — Lujcy, i65i- 168/1 (arch. départ. B. 

=»79)- 

Cure du dioc. de Tiève8(doy. de Bazailles). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Longwy, rout. 

de Saint-Mihiel. — Appartient au canton de Longwy 

depuis 1790. 

A pour annexes les moulins du Petil-Soxey ou 

des Maragolcs et de la Rocbe-le-Moulin. 

L1TWILLER, c"* de Gros-Tenquin. — Liedes villa, 706 

(ch. abb. Saint- Arn. s. Tan). — Letitrtler, i365 

(Kremer, Ardenn. Gesch. Il, 5o3). — Leivillery 

Moselle. 
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Laiinillerj \^'ih (pouillé de M. ). - Leuviller (carte 
Cass.). — En allemand : Ltmadler. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, dép. de la seigneurie de VVarsberg, itiJSi 
(dénombr. 1/1 juin), mouvant de toute ancien net»' 
de l'évéché de Melz, 1723 (dénombr. 19 juin). 

— Paroisse de l'archiprotré de Morhange, dép. du 
chap. de Saint-Sauveur; l'église d'Altrippe lui fut 
unie en 1616. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Leywiller fit partie, en 1 790 , du can- 
ton d'Hellimer, puis passa , en 1802, dans le canton 
actuel. 
Le^v^illerboff, f. c"' de Lachambre. — U-yml- 
IfTostj 1600 (pouillé de M.). — Villerthols ou 
Leywillerost , xtiii* s*(i7nV/.). — Levilherghoat , 175G 
(D. Cal. uot. Lorr. v" Hinfr$anf(e). — Ijevillershojt , 
[jerilerhofj VilMwJ'j 1766 {ibid. liste des vill.). 

— Leuvilherhojf {cari. Cass.). — Layviller (carte 
de r État-major). 

Censé flef relevant de la châtcilenie de Hingue- 
sange. — C'était une annexe de la paroisse de La- 
chambre. 
LiRAviLLE, f. c"' de Sainte-Barbe. — Rihaville. 1622 
(sém. Saint-Simon s. l'an). — Libauville^ 1681 
(d/'iiombr. 2 janv.). — fUhativilte , 175O (D. Cal. 
net. Lorr.). — En patois: Libauvelle. 

Faisait partie de la communauté de Hayes. — 
Avait une chapelle annexe de cette paroisse. 

Siège d'un fief et d'une justice, haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France cl appartenant 
au cliapiire de la cathédrale de Metz, 1C81 (dé- 
nombr. 'j. janv.). 

LlCkEllbDFF, II. — Voy. DORST. 

LiEDERscHEiDT, c"" de Bilche. — Utdenscheit, i3i3 
(charl. al)b. Sturizelb. 17G). — Liidenschidt , i5y'i 
(dén. Th. Alix). — Liderigcheidt j 1G81 (dénombr. 
2 2 déc. ). - - Liderschitl, wii* s* (ponillé de M.). — 
Lutlniscliridy lÂdei'»cheil , Linscheid, l'jbi) (I). 
Cal. nol. Lorr.). — Liderschidt (carte Cass.). 

Village du comté de Bitche, annexe de i'éghse de 
VVal*chbronn; il fut érigé, en 1770, en chef-lieu 
de cure de l'archiprélré de Hornebach; cette cure 
d^'pendait de l'abb. de Sturizelbronn. 

Autrefois Lorraine, baili.de Bitche, coût, de l.or- 
raine. — Fit partie du canton de Breidenbach en 
1790; pa&sa, en 1802, dans celui de Volmunster 
et, en i83/i (ordonn. du 18 février), dans celui de 
B'Ichr. — A Eberbach pour annexe 
LiÉuoN,*c''" de \erny. — Liéhoni, 1290 (abb. Sainl- 
Syinph. liasse Liéhon). — Lichm, i35o (ibid.). 
— Lihon, i/i65 (chap. cath. s. l'an). — Libon, 

'9 
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tfii' r f Ijùih. *^pt.j. - Léeliofi, iifUo /^Fal*. t<>rril, 

Mf.i.). - hrk^tn, \-^'>f» (\). Cai. nol. \j*TT.f. 
Mail ii#^«» d'nrw* rur^i de l'archiprèli^ •!« .Vonwïny, 

qui Avait pour anfc^*?» Si!Iy-*?n-.SaaInof , Ch«^risey frt 

la f^^m** de f^rn. Ell<ï dépeiKbit de Tahb. Saiot- 

.S>rDpliorien rje \f*?lz. 

Arilrefoi» TroivÉ*''-fli':s, t>aîll. el coul. de MeU. 
appartint, de 1 790 h 1 8f#a , an canton de Goin: 

pa»sa, à celle dernière dalfr , dans le canton aclnel. — 

A la ferrite de Larry pr>ijr a(inex'\ 
Li»t!i, localité inr/mniie, fOMinede Maizières. — 1 '10 'i 

Hiiledes vilL). 
LiEv.RiAGH, h. c**de BaRrenlliai. — /J;;^vWA, 1 170 

( \U. dipiom. cccfi. Cbaria de fmîbijs Lotharing. in 

V«uiagOj, — lÀtahach (dict.VeiT. ;. — Ijinrh^ach ((tirt. 

\i».;. — lA*haeh( carie Ca*9.;. 

(>M amiifr» de Hanau y avaient conAtrnit un p^tit 

'liit^raij auj«mrd^hui détnjît. 

L*histoire polili(|iie de re hameau est la mAme 

<pi»î celle de Bffrenthal : voy. ce mol. 
fjr^RBACH, m** forestière, c"* df Baprentbal. 
LiKiu:HBACM (Rn.HSBAi; Di). — il prend sa source dans 

les >allon«» de Liescbhacli, tr.i\erse la c"' de Bœren- 

lliai .sur utta longueur de 1 kilomètre et se jette dans 

le ruisseau d*Eguelsharr]t. 
Lrrrsi.iiKxwKTER ou La^ornmwfjhrr, f. et srierip, c** 

(lit Sliirfzr'lhronn. 
\,ïr.iit>hMs(igvEit>i f. c** de Sainl-Avold. — Lacmisp de 

fjifruttnnutsjfefeld, 1779 (Dur. I^rr.). 
\aus\ (La), f. c-d'Olhe. 
LiMBACH OU pKnKicKMCfiL, moiiliu, «:"• do Sarre|}iie- 

niinos. 
LiiVDfcL, vallon et f. c"' de Moulcrliauscn. — Valliê 

nominp Lintal, 119O (D. Dal. pr. s. Tan). — Le 

Vallon de U9uUl, 1771 (ord. de Lorr. XII, ^109). 
LnsTRorr, b. c^'deGros-Tenquin. — [jeufjegtrojfy id-ja 

(cari. ôv. de M. t. II, p. 96). — f^Ptiùlrof, lOSa 

(dcnombr. irijahv. ). — Ijcinutroff (carie de KKlal- 

uiajor). 

Il dépeudiiil de la châtcllenie de Hinguesange et 

/'tnit annexe de la paroisse de Gros-Tenqiiin. 
Autrefois Trois Èvècliés, baill. de Vie, coul. de 

rKvéclié. — Fil partie, en 1790, du canton de Bis- 

troiïet passa, on 1 809, dans celui de Gros-Tonquin. 

— Gommunc en iSoi ; réuni à (jros-Tcnquin par 

dt'cret du 1 a juillot 1 8 1 u. 
LnHTRorr ( Hussead de). — Prend sa source sur le ban 

de Bertring, Iravorse les c"" de Bertring et d(? Lin- 

HtrofT sur une longueur de i,5oo mèl. et se jette 

dans Tt^tang du Deut«cb. 
LiTZRLBAcii (RiiissRAU db). — Prend sa source dans la 

fonU do Kalenhoven, traverse la c"' de Waldwei- 



slroiï sur une looguenr de 1 kilom. A se jette dans 
la \ied. 
LificiE^s, b. c^'de FleTiile. — Limetrium, iiGWcarl. 
abb. Vill. t. I, B. 26). — f^9€kiëret, ii\* s* (cban. 
régul. lias-^ Flé>ille . — UnzerU. 1397 (rart. 
ViJL t. II , f. 67 ).— Lesir, x*" s* (chron. Jac. Hus,). 

— Lirien, if* s' (abb. Sainl-Picrr*, lerr. 107). 

— Lnûièret, lit-'î («rcb. H. de V. AA, 44). — 
Lirieire, i4a9 {ihid. AA. 11). — Liui^rtx, i44a 
(ibid, A A, nU). — Lesère, I.ux*tre, li'j'i (P. Fer. 
olw. séc. Xf", f. 570). — Luxier, Lexier, L^xieiê, 
i5i9 (chan. régul. c*»fisier, p. 1, a6, 5o). — 
Liiteken, 169 4 (dom. Bar.). — Lixeire (de Maill. 
Barr. ). — Lixière en Woiire, 1 779 ( Dur. Lorr. ). — 
En patois : Lech'ire. 

Siège d'un Gef et d^une justice haute , moyenne 
et basse, moavant au xti* s* du baill. d^Apremont, 
puis de la châlell. de Mousson el da marquisat du 
Pont, 1681 (dénombr. mai). — .Avait, en outre, une 
seigneurie foncière dépendant de la seigneurie 
de Fléville. — Formait arec Fléville une cure du 
diocèse de Verdun (doy. d'Amélie, archidiaconé 
de Woêvre) qui dépendait de Tabb. de Saint-Pierre- 
iitont. 

Autrefois Barrois, baill. (PÉtain, couL de Saint - 
Mibiei. — Fit partie, en 1790, du canton deNor- 
roy-le-Sec el passa ensuite, en i8oa, dans celui de 
Conflans. 

LixisGERRACH (BiissEAU de). - Coule sur le lenit. de 
G rosbliederstrofl*. 

Lixi.\g-le2-La?ii?ig, c"° de Gros-Tonquin, sur le ruis». 
de Wercbl>ach. — Luckesingeny 1895 (carl. év. de 
M. l. ï, p. 1 ). — Lixingen, 1590 (arcb. de Sainl- 
Avold, cb. du duc Cbarles, du 1 1 sept.). — Luxin- 
Ifen, 162^ (arcb. de Saint- Avold, cb. du prince 
de Phaisb. 7 déc). — Lixin, 1701 (ord. de Lorr. 
VIII, 390). — Lixinghen, 1756 (D. Cal. nol. de 
Lorr.). — En allemand : Lixingen 

Avait une chapelle annexe de la paroisse de Vabl- 
Ebersing. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
TEvéché. — Fit partie, en 1 790 , du canton d'Hel- 
linier et passa, en 1802, dans le canton actuel. — 
Réuni à Laning, avec Fréniestroff, par décret du 
1*" février 181 3, il fut érigé de nouveau en com- 
mune par ordonnance du 18 août i835. 

LixiKG-LEz-BouHLiNG, c"" de Sacreguemines. — Lûxin- 
//fl , 1 3 1 5 ( Kremer, Ard. Gescb. 1 1 , 407 ). — Lfuin- 
geiiy i.'i65 {ibid. 5o8). — Luxingen, tbg't (dén. 
Th. Alix). — Lexing, 1788 (Dur. Lorr. IV, 167). 

— Lexin (carte de Cassini). — En allemand : 
Liixingen. 
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Siège d'un iîef ol «l'une jiislicc haule, moyenne 
el bass€> et foncière, niouvanl du roi de France, la- 
quelle appartenait à la maison de Kerpen et se com- 
posait d^Ëbiing, Ilundlin^;, Ippling, Lixing et Honh- 
ling, 1681 (dônombr. o sept.). — Etait annexe, 
avec vicariat ivsidenl, de la paroisse de ^Velfer- 
ding. 

Autrefois village d'Empire, enclave dans la Lor- 
raine et appartenant au comté de Nassau-Sarre- 
briick. En 1797, il fut incorporé an département de la 
Sarre et au canton de Sarrebrûck. 11 fut réuni, par 
décret impérial du 5 avril 1810 , au département de 
la Moselle et au c^inlon de Sarreguemines , conïme 
annexe de Rouhling; érigé en commune par ordon- 
nance royale du 9 a* lit i833. 

Lizi (La SElG^EtRlK de la) , comprenant le bois Forêt 
et le coujs de la Seille depuis le moulin de la 
Haulonnerie jusqu'à celui de Sille^juv (dénombr. du 
ù avril J7(3i ). 

LocHK ( Ruisseau de la). — Coule sur le t^rrit. d * la 
c^'.de Maizery et se jette dans la Nied. 

LocHEuBAcii, f. et m'", c'" de Lambacb. — Lâchers - 
bach, 1681 (dénombr. 2 a déc.). 

Moulin du comté de Ritclie (loc. cit.). 

LoGNE, cbâleau et f. c" de Rurange, à gaucbc de l-i Mo- 
selle, — Loif^ne, i/io'i (liste des viU.). — Lon{>uPx, 
lio^vv, j 5/1/1 (jK)uillé de M.). — Lo^pu: ou Lenscii , 
t57-J (dioc. Lux. Bertb. VIII, /io). — Ijô^ney 1780 
(d'*nornbr. 18 mai). 

Siège d'un fior et d'une baute justice, mouvant du 
ducbé de F.uxembourg, iGGS (dénombr. 5 mars). 
Elle comprenait le ban seigneurial et le ban com- 
mun qui était soumis à la coutume de Luxembourg. 
— Etait cbef-lieu d'une cure de Tarcbiprèlnî de 
Romltas, qui dépf^ndaitdc l'abbaye de Saint-Louis, 
et avait pour annexes, pendant six niois de l'an- 
née, Bousse et Blettange; pendant les six autres 
mois, ces localités dépendaient de la paroisse de 
Guénange. 

Autrefois Trois-Evécbés , baill. et cout.de Tbion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Lut- 
tange et passa, en i8oa, dans celui de Metzer- 
wisse. — Cbef-lieu communal jusqu'en 1 81 9 , où il 
fut réuni è Rurange par décret du 3 janvier. 

LoGHB (Ruisseau de). -- Prend sa source au bois d(> 
Trémery, traverse les c"" de Trémery et d'Ay sur 
une longueur de l\ kilom. 80 met. et se jette dans 
la Moselle. 

LoBMÏUL ou MouLin Margo, c"' de Morsbacb. 

LoHMLHL, m'", c"*de Waldwisse. 

LoiXT, ancienne métairie seigneuriale, avec justice 
baute , moyenne et basse, dépendant de la seigneurie 



de Villers-Laquenexy (dénombr. a.'J mai 1681). — 
Ijii.ieif, l'io'i (liste des vill.). 

LoLRBvcH (RiissEAi dk). — Prend sa source dans la 
foret de Rénûlly, traverse le c**" d'Elvange sur une 
lonfjin uf de 3 kilomètres et se jette dans la Nied 
allemande. 

LoLiEUx, ban séparé, au finage de Hannonville-au- 
Passage. 

*.utrefoi8 Bai rois, baill. de Tbiaucourt. 

LoLLiEux, cbemin et bois dans les environs de Lon- 
guyon (arcb. commun. CC. 1 et FF. 10). — Ia)1- 
lieuj, 1 689 ( Barr. dom. 8,1}. 

Lollirix(Ba\ de), à Novéant. — Ban fief appartenant 
à l'abbaye Saint-Vincent de Metz (cari, de Tabb. 
L II, p. 8i/i). 

LoMMERANGE, c*° d'Audun-le-Roman. — fMurneringa , 
10/19 (c^l^î- Verd. bulle de Léon IX). — Lotnv- 
nn(ra, 1127 ( bulle d'Uon. Il ). — i.on\eraiiffe$, i3o8 
(abb. Saint-Pierr*, terr. aai). — Lowenn^na , Lomc- 
rangia, 1 5'i4 (pouillé de M.). — Lamlrclange , x^if^S 
(cban. rég. ch. de Cbarles III). — Lomerangium 
(de Maill. Barr.). — En j»alois : Leumei'atif^e. — En 
allemand : I^imerini^en. 

Etûl sié|;e d'une seigneurie, lief mouvant de la 
prévôté de Sancy. — Cure de Tarcbiprêtré de Rom- 
bas, à la collation du cbapitre d > la cathédrale do 
Verduti. 

Autrefois Barrois, baill. dcBiiey, coul. de Saint- 
Mibiel. — Fit partie, en 171)0, du canton deSancy- 
le-Bas jusqu'en 1803, où il passa dans le canton 
actuel. — A pour annexes Landrevange et Malsagc 
(moulins). 

LoACY, m®" isolée, c*** de Meisentbal. 

Longeai , f. c''*de Cbâtel-Saint-Germain. — Lon'jawc , 
1 280 (fonds de Malte, inv. liasse A). — Longeauwe, 
i3/ii (chap. catb. s. l'an). — Ijongeawe, lAo'i 
(liste des vill.). — Léproserie de Longuau, iA35 
( cbap. catbéd. s. l'an). — La Mallcùdrerie de Lon- 
geyawp, 1 kkg (cbron. Praill. ). — L'EsgUtede Saint- 
Morice de Lotigne ïawe en laquelle êoni les bous 
tnaillaides tout au milieu du vaulx de Metz, x?" s" 
(cbron. Pb. de Vign.). — Lottgwau, 1G22 (Journ. 
J. Baucb.). — Longeauty x?ui" s' (pouillé de M.). 
Ancienne léproserie fondée, dès le xi* siècle, par 
(îodefroy de Bouillon , si l'on en croit la chronique 
de Ph. de Vigneulles (cbron. M. t. ï, f. 182). 

Autrefois Trois-Evécbés, baill. et coût, de Metz. 
— Faisait partie de la paroisse de ChÂtel-Saint- 
(iermain. 

LoNGEAc, m'", c"' de Rozérieulies. 

Lokgeau (Ruisseau de). — Prend sa source à Longeau 
(Meuse) , traverse les c"** d'Allamont, DompierrCi 

^9- 
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Brainvilio, Frianville et Conflans sur une lon- 
gueur de 8 kilom. el se jette dans l'Yron aux Vieux- 
Moulins. 

Lo?tGE-CdTE, f. c"' do Ranjpjovaux. 

Lowceville-lez-Chkminot, h. c" de Cheminot, à droite 
de la Seillc. — Lùnguet^ille de devant Cheminât, 
I Vil ( P. Fer. obs. séc. xv% f. .S82 ). — En patois : 
Longevelle delez Chcimiat. 

Seigneurie appartenant à Tabb. de Saint-Syni- 

phorien. — Etait annexe de la paroisse de Cheminot. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coul. de Melz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Goin el passa, 
en 1802, dans celui de Verny. — Chef-lieu com- 
munal jusqtrau ai août 1812, où il fui r/'uni à 
(iheminot. 

Lohgetille-lez-Metz, 1" c*" de Metz, à gauche de la 
Moselle. — LongeviUa, 910 (abb. Gorze,ch. D.Cal. 
pr. IV, 33^ ). — Ijongeivillfi, 980 (abb. Saint-Pierre, 
eh. CY. Adalh. ). — Lagneivdla , ç^36 ( abb. Gorze , cb. 
emp. Otb. 1"). — Lotigavilla, 955 (abb. Sainte- 
Gloss. ch. Adalb. I"). — Longiville, luoi (abb. 
Saint-Clém.s. Tan). — Lwigevllle devant Mets , xv's" 
(chr^n. Pb. de Vign.). — lA)ni>ius viens iï). Cal. not. 
Lorr.). — Ijongueville , wiT s' (rpisc. Met. tenip.). 

— Kn patois : Longevelle. 

Ancienne dépendance de la paroisse du Monl- 
Sninf-Qucntin; était annexo, avec vicariat résident, 
de la paroisse de Scy. 

A ul refois Trois-Evéchés, baill. de Melz et de Vie, 
roui, de Metz et de rEvécbé. — Chef-lieu de can- 
ton en 1 790, Longeville-lez-Metz passa dans celui 
de Rozcrioulles sous l'organisation de Tan 111 <t 
dans le canton actuel en 1802. 
Lo?lCETILLE-LFZ-SAl^T-AFOLD, c"" de Faulquemout. — 
IjOCumGlanderia, 687 (généal. SVArn. D. Cal. t. I, 
pr. cm). — Glanderiœ, 993 (don. c*" Od. cari. 
Saint-Pierre). — Loctim Ti/Won^^, xi* s* (généal. 
S'-Arn. D. Cal. t. I, pr. en). — Longixdorf , 1 179 
(abb. Wadg. bulle d'Alex. 111). — Longarilla, 
1 iKo (abb. Longev. bulled'Alex. 111). — Saint-Mar- 
tin à la Glandère, i3o9 (arch. Lorr. abb. lay. 92). 

— Longfillen, 1/186 (cart. év. d. M. t. VÏlf, >** 
p. 63). — Lwigeville en Allemaigne, i5o2 (cbron. 
Ph. de Vign.). — Longavilla sancti Martini Gtanda- 
j-iensis, ibMi (pouilléde M.). — LungenJ'eldt , aliàs 
S'-Martin-la-Glandière, lbg^ (dén. Th. Alix). — 
Longeville de Glandièrps, ^779 (Dur. Lorr.). — 
Langendorf, xtiii* s* (pouillé ail. de M.) — En 
allemand : Lunfrenfeld. 

Ancienne mairie dépendant de Tabbaye Saint- 
Marlin, et qui se composait de Longeville, Vinger- 
dal, Dourd'hal et Michen, 1681 (abb. de Longev. 



dén.j. — Paroisse de rarchiprétré de Saint-Avold > 
qui avait Dourd'hal pour annexe et dépendait de 
Tabbaye dudit lieu. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. 

Chef-lieu de canlon sous l'organisation de 179^* 
et sous celle de Tan m , Longeville passa , en 1 802 , 
dans le canton de Faulquemont. Ce canton compre- 
nait les c"" de Bambiderslroff, Boucheporn, Hal- 
lering , Landrefang , Longeville - lez - Saint - Avold , 
Narbéfonlaine , Niederwisse, Oberwisse, Trillehng, 
Vigneulle- Haute, Vigneulle- Basse el Zimming. 
^- A pour annexes: Kleind'hal, Roderisse, Rohr- 
miihl. Neuve -Moîlresse, Nerbelte, Ampach, Hohz- 
mùhl, les Deux et les 'iVois Maisons, Michen et 
HetschmiihI. — Les fermes de Preinenhoff el de 
Fens^ling el le mouHn Rœdermùhl, aujourd'hui 
ruinés, étaient autrefois des dépendances de ta 
communauté de Longeville-lez-Sainl-Avold. 
Lo-^geville-lez-Saist- Avold (L'Abbaye de). — EccUsia 
Glamleriensis y 83o (ch. Louis le Déb. D. Cal. t. I, 
pr. cxir). — Sainet Merlin lai Glandeire^ 1299 (abb. 
de Longev. éch. s. l'an). — Capitulum Glandariensis 
rerlflsia'y xiv's* (grand sceau du couvent). — Ah- 
hatin sancti Gland arie , i3o9 (sceau de Tabbaye). 
— Saint Martin Glandiers, i322 (abb. Longev. 
s. Tan). — Sancfus Martinus Glanderiensis , i/i3i 
(cari. év. de M. t. III, v" 20^). — Monasterium 
saiirti Martini Glandariensis ^ \hhU (pouillé de M.). 
Abbaye Saint-Martin de la Glandierrej xvii' s" 
(abb. Longev. cens.). 

L'abbaye Saint-Martin de Longeville, de l'ordre do 
Saint-Benoît, connue dans les anciens litres sous h' 
nom de Glandières, fut fondée en 587 par Bodalgise 
et rétablie en 836 par Louis le Débonnaii'e. Elle 
adopta, en 1606, la réforme de Saint-Vanne el 
fut mise en commende en 1702. Les bâtiments, re- 
construits après un incendie allumé en 1 552 par les 
troupes d'Albert de Brandebourg, existent encore; 
ils ont un aspect grandiose. 

L'abbaye de Longeville de Glandières portait : de 
gueules à S gland» montants d*argent a et t , armes 
parlantes, rappelant son nom primitif. 
Longeville- LEZ -Saint- AvoLD (Ruisseau de). — 11 
prend sa source à Longeville, traverse celte c"' 
sur une longueur de 3 kilomètres et se jette dans 
la Bosselle. 
LoNGLAviLLE, h. c" de Herserange, à gauche de la 
Chiers. — Langlaville- la -Grande, 1667 (inv. des 
liL de Lorr. Vil, 288). 

Appartenait, comme annexe d'Herserange , au 
dioc. de Trêves. 
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Âulrefois Trois- Évêciiés, dioc. de TrèM's. — Fait 
partie du canton de Longwy depuis sa création, en 
j 790. — Chef-lieu communal jusqu'au 9*2 juin 1810, 
où il fut réuni à Herserange. 
Lo?(GLAviLLE ( F^A PiTiTE-), f. c''* dc Hcrsopangc. — Lan- 
friavillH-la-PctilP fCenso, dépendant de la communauté 
précédente, 1 706 (Stem, dép' M.). * 
LoftGiYOîi, ch.-l. de c*", arrond. de Briey, au confluent 
de la Cliierset de la Crusne. — Longaffio, G3/i ( lest, 
diac. Grim.) — Longa^onetm» villa ^ 036 (cari, 
moy. Rhni, l, 5). — Longioj 97.3 (arcliov. Trèv. cli. 
emp. Ollïon il). — Longion, io3o (abb. Saint- 
Max. Trèv. ch. arch. Pop.). — Louguio, 1 5i 1 (cart. 
Vill. t. 11, 8). — Longion, xMi*s*(Loth. sept.). — 
Ijonguionum, ifiGo (abb. Vill. cârt. t. 1, B. 10). 
- LonguiOj 1756 (dôMaill. Barr.). 

Longuyon, ville du Barrois, fut mis sous la loi de 
Reaumonten ia7o(inv. des lit. deLorr. VIII, 106). 
Elle était le siège d'un office et d'une prévôté et 
ressortissait au baill. (PEtain. Le roi en était seul 
seigneur. Elle fut érigée en bailliage en 1751. Il y 
avait une grue rie et un bôtel de ville. 

Le bailliage de Longuyon comprenait 78 commu- 
nautés, parmi lesquelles les suivantes, (jui appar- 
tiennent à la Moselle: Ban-deCosnes, Bande-Viviers, 
Beuveille, les Couverts, Doncourl-lez- Beuveille, 
Epiez, Fermont, Flabeuville, Fresnoy-la-Montagne, 
Grand-Failly, Ilam-devant-Pierreponl, Longuyon, 
Marligny-sur-Chiers(GoImey),Montigny-sur-Cliiers, 
Othe, Pelit-Failly, Pierreponl, Pierrevillers, Saint- 
Supplet, Ugny, Villetle et Xivry- le- Franc, avec 
leurs annexes. 

On y suivait la coutume de Saint-Mihiel. 

Avant 1790, les annexes de la communauté de 
Longuyon étaient iNoers, Villancy, et les censés de 
Basse-Val , Domey, Dorlon, Fonlaine-Sainl-Martin, 
Fossieux, Froideux et Moncel. 

Paroisse de Tarchevikhé de Trêves. Le doyen 
du chapitre, cure de la paroisse, était à la nomina- 
tion du roi. 

longuyon était le siège de Tarcbidiaconé de 
Sainte-Agathe, qui comprenait 7 doyennés, savoir: 
Arlon, Bazcilles, Ivoix, Juvigny, Longuyon, Luxem- 
bourg et Merscb. Celui de Lon^yuyon renfermait 
3/1 paroisses, entre lesquelles les suivantes, qui ap- 
partiennent aujourd'hui â la Mosell-: Cons-Lagrand- 
ville. Epiez, Flabeuville, Fresnoy-la-Montagne, 
Grand-Failly, Ham-devant-Marville, Monligny-sur- 
Cbiers, Mussy-lc-Château , Saint-Pancré ,Villehoud- 
lémont, Villers-le-Bond et Villetle. 

Longuyon fut , eo 1 790 , chef-lieu de canton dans 
le district de Longwy et y resta sous l'organisation 



dit l'an ni : ce canton comprenait les c'" de Ban- 
de-Viviers, Beuveille, Colmey, Doncourl-lez-Lon- 
guyon, Fermont, Fresnoy, Grand-Failly, Longuyon, 
Montigny-sur-Cbi«'rs, Petit-Xivrv, Pierrepont et 
Lgny; l'organisation de 1802 y ajouta les c''"* d'Al- 
lonilrelie, Buré-la-\ille, Charancy, ConsLagrand- 
>ille, Epiez, Flabeuville, Ham, Olbe, Pelit-FailU, 
Saint-Pancré, Tellancourt, Villei-s-la-Cbèvre , Vil- 
Icrs-le-Bond et Villette. La i>upprossion des com- 
munes de Buré-la-Ville, Doncourt-lez-Longuyou , 
Fermont, Flabeuville, Ilam-devant-Marville el Petit- 
\i\rv a réduit à î20 le nombre des c"" du canton 
de Longuyon. 

Longuyon a aujouixi'bui pour annexes : Dorlon , 
Froicul, Moncel, Nocrs, Vachémont, Villancy, 
Basse-Val, le moulin à Lard, manufacture de canons 
de fusils, et le moulin de la Manufacture. 

Longuyon portail les armes du Barrois : d* azur à 

dpux barbeaux adoan d'or, coxtoyéa de deux croix de 

Lorraine de mênief et deur croix Irpfflée» au pied 

fiché d'argent , une en chef, l'autre ni pointe ( I)in-. Il, 

p. 329). 

Loi\GiiYO> (La Coi.lkghi.k dk). — Ecclexia mncltc y4/,Yi- 
thw, G3'i (tost. d'Adalg. Clouol,Hist. Verd.). — 
Monastcrium Samtœ-Agatha* lAnigaginisis , 63(') 
(test. diac. Grim.). — f)ecania de Longuioni, xi* s' 
(Vird. com.lim.). — Archidiaconatnx [yonguionetutlx 
naurttp Agatliœf Decanatus Lon^uionicus, xvin' s' 
(pouillé de Trêves). 

Au VI* siècle, un comte de Chiny fonda à Lon- 
guyon, sous le titre de Sainte-Agathe, une église col- 
légiale et y plaça six chanoines et un doyen; cette 
collégiale sei*vit d'église paroissiale à la ville. En 
1 7.'>i, la chapelle de l'hôpital , dédiée à saint Nico- 
las, fut unie à cette église. Le patronage en appai- 
lonait au roi, au titre des anciens seigneurs. 

Longwv-Bas, vill. usines et paroisse, ann. de Longwy- 
Haul. 

Longwt-Haut, arrond' de Briey, près de la Cbiers. — 
Ijyncwich, (>33 (abb. Saint-Max. ch. Dagobert). — 
Lnngwi, 1 096 (pri. Mont-Saint-Martin , ch. fond. >. 

— Longvy, 1 09O (Berth. 111 , pr. \lv ). — Lon frau • 
cha*tel de Ijongvic , 1376 (ch. duc Ferry III). — 
Longwy, 1 1 73 ( Berth. IV, pr. xxi). — Ijonwic^ 1 ayo 
( abb. ^ ill. carL t. J , B. ^1 ). — Lonwis, 1 3 a 3 {ibid. 
A. 11). — Lonwy, xv* s* (chron. Jac. Huss.). — 
iMncvily i535 (chan. rég. liasse Norr. le Ven.). — 
[jonvij, 1539 (ibid.), — Longuy, 1673 (inv. des tit. 
de Lorr. V, 291). — Lonouys, i635 (Journ. 
J. Bauch.). — Longuvy, Lougwuy, 1 67 /i (Hus. Lesc.). 

— Longouy, 1681 (dénombr. ao dëc). — Lonwic, 
1706 (D. Cal. not. Lorr.). 
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On attribue la fondation de Longw\ au duc Mar- 
tin, seigneur auslrasien qui fut assassiné par Ëbroïn 
en 680 ((Mouel, Hist. Verd.). 

Longwy, LongtMvicus y l/jngcastre , scion M. Mus- 
sey, était, au moyen âge, le sié;»e d'un comté 
indépendant, ([ue Mathilde porta dans la maison de 
Luxembourg vers 1 060 et qu'un autre mariage fit 
entrer dans la maison de Lorrain? sous Ferry II. 
Kn 1370, il fut mis sous la loi de Beaumonl. 
Ferrv III le vendit en iao6 au comte de Bar, et 
il rentra, avec ce duché, sous l'autorité des ducs 
de Lorraine. Louis \1V s'empara, en lOyo, de 
Longwy, qu'il fit fortifier par Vauban; il y établit 
en i685 un bailliage qui s'étendait sur 1 U commu- 
nautés et qui fui compns dans la province des Trois- 
Evècbés: ces communautés étaient Autrux, la Folie, 
(jlaba, Hei-serange, Larimont, Léxy, Longlaville, 
Longwy, Méxy, Mont-Sainl-Martin, Piedmonl, Pul- 
venteux, Komain, Soiey (toutes du iliocèse de 
Trêves). 11 s'étendait, en outre, sur les liantes jus- 
lices d'Allondrelle et la Maimaison, Bazailles, Bois- 
îuont et Andun- le -Roman, Bébon et Heumont, 
\ ille-au-Montoy. 

La coutume de Sainl-Mibiel y était suivie. 

Longwy était siège d'une cure du diocèse de 
Trêves, arcbidiaconé de Longuyon, doyenné d'Ar- 
lon. 

longwy, en 1790, fut érigé en cbef-lieud'un dis- 
trict composé de 9 cantons , savoir : Audun-loBo- 
nuiii, Aumetz, Cliai-ency, Cons-Lagrandville, Lon- 
guyon, Longwy, Mercy-le-Bas , Villers-la- Montagne 
H Xivn-le-Franc. 

L'organisation do fan m lui laissa le titre de 
chef- lieu d'un canton qui comprenait les communes 
de Buré-la-Ville, Cons-I^grandville , Cosnes, Cussi- 
gny, Gorey, Herserange, Léxy, Longlaville, Longwy, 
Méxv, Mont-Saint-Martiu, Piedmont, Béhon, Bo- 
main. Saint- Pancré, Saulnes, Villehoudlémont et 
Villers-la-Ohèvre. L'organisfation do i8oa y ajouta 
les communes de Baslieux, Bazailles, Boisaiont, 
Brébain-la-Ville, Cbesnières, Cutry, Filbères, God- 
branche, Hautcourt, Flussigny, Laix, Morfonlaine, 
Rédange, Russange, Tiercelet, Ville-au-Monloy, Vil- 
iers-la- Montagne et Villerupl, et en relira Buré-Ia- 
Ville, Saint-Pancré et Cons-Lagrandville, pour les 
placer dans le canton de Longuyon. — Cussigny, 
(iodbranche, Longlaville, Méxy, Piedmont et Bo- 
main furent réunis à d'autres communes du même 
canton. 

Les armes de Longwy sont : d'azur à a barbeaux 
adoinétt d'or, accompacrnés de deux croix trefflccs au 
pied fiché, Vune en chef, l'autre e»» pointe , et coitoyées 



de drtiT autres croii' de iiwiitt*^ le tout d'argent. 
C'étaient également les armes de Bar et celles du 
bailliage. 

A pour annexes Longwy-Bas et Pulventeux. 

LoBBNTzsciiEiEn, ceusc ruinée, c'" de Bertrange. — 
LoretUzschwerf 168a (dénombr. 3i août). 

LoniEjJT, éc. c°" de Valliêres. 

Lorry-à-la-Seille (Blissead de). — Prend sa source à 
la fontaine de Lorry-devant-le-Pont, traverse cette 
c'* et celle de Sillegny sur une longueur de 7 kilom. 
600 met. et se jette dans la Seille. 

LonRY-DETAST-LE-PoM, c**"de Vcmy. — lAtrey, \ho*\ 
(liste des vill. ). — Lorey-gouê-Froimont , tiiS 
( fonds de Malte , inv. L. H. ). — I^rty devant le Pont , 
16/io (chr. doy. de S*-Thiéb.). — ï.orey devant le 
Pont y 1/197 (Wém. Ph. de Vign.). — Iai Wowerie 
de Lori devant le pont y i5i6 (nian. de Sen. décl. 
fiefs). — Ijeurijy xvii' s* (carie de Cass.). — Lori 
prope Mardigiii, 1O06 (pouillé de M.). — Lorrit 
i'j»)6 (D. Cal. not. Lorr.). 

Etait chef-lieu d'une ciu*e de farcbipr. de Mous- 
son qui avait pour annexe Mardigny. 

Autrefois Trois-Évêchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fui classé , en 1790, dans le c*" de Corny ; passa , 
sous l'organisation de l'an m, dans celui d'Augay 
et, en 1809, dans le canton actuel. - - A Mardi- 
gny pour annexe. 

Lorby-lez-Metz, 1"' c"" de Metz. — Lauriacum, 9/1 5 
(abb. Sainte- Gloss.ch. év. Adalb. I). — Lorez devant 
Mvtt, ii3o (chap. cath. s. l'an). — Lorei, iSao 
[ibid.). — Lorreif xv* s* (abb. Saint-Vinc. comptes). 

— Lorey devant Mèn , 1 ^ 06 ( liste des vill. ). — Lor- 
rey, ikha (chron. doy. de S -Thiéb.). — La tour de 
Lorey devant Mrtz, i^'i/i {ibid.). — Lory, 1691 
(Mém. Ph. de Vign.). — Lori, iblth (pouillé de 
M.). — Lorri, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

La maison forte de Lorry était siège d'un fief 
mouvant du roi de France, 1681 (dénomlir.7 juin). 

Ancienne annexe de la cure de Woippy, Lorry fut 
érigé, en 1670, en cure de l'archipr. du Val-de- 
Metz. Elle dép. du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois-Ëvéchés , baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie, en 1790, de la a* section du caDton 
de Moulins. — Fut érigé, sous rorganisation de 
l'an m , en chef-lieu d'un canton qui comprenait les 
communes d'Amanvillers, Ban-Saiot- Martin, De- 
vanl-les-Ponts, Fèves, Hagondange, Hauconcourt, 
LadoDchamps, Lorry, Maizières, Marangc-Silvange , 
Norroy- le -Veneur, Plappeville, Plesnois, Sauhiy, 
Semécourt, Silvange, Talange, Thury, Vigneulles 
et Woippy. — Lorry fut place, en 180a, dans ie 
canton actuel. 
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A pour annexes Vigneulles, la ferme du (ibène et 
les moulins du Rosne(Haul et Bas). 

LoTUBi!«GE5, château féodal, c°* de Rimlihg. — 
Ruine$ du château de Lotthringen^ lîîQ^* (d«''ii. Th. 
Alii). — Lauteringy 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

Ce'chfUeau , dôjà détruit en j 5^0, parait remonter 
aux premiers âges de la féodalité. 

lA>i:P£n8HAisEi(, c"" de Sarreguemines. — /)as Luppet-s 
Huêe», 1^109 (Kremer. Ard. Gescb. 1170). — 
Luppprtzhauêien , iSqA (dén. Tb. Alix). — Lup- 
p^rhatiAfiTif x?iii" s' (pouillé de M.). — Loupt^s- 
hauncn, 1751 (ord. ^e Lorr. Vlll, 282). — Lou- 
perhauten , 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — l/tuppr- 
.nnnge (Delisle, carie du Rhin). 

Village du comté de Puttelange. — Elail anîiexe 
de la paroisse de Puttelange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
eouL de Lorraine. — Fil partie, en 1790, du c"" 
de Puttelange et passa, en 1809, dans le canton 
actuel. — A pour annexes Ellwiller et Saint-Jean 
{ tuilerie ). 

LouTBEMA^iGR, c**" de Roulay , à droite de la Nie<l alle- 
mande. — LouderdangPy i3o8 (inv. des til. de 
Lorr. ni , 1 67). — Landthrum, iMUtei-nianges , 1 79'* 
(dén. Th. Alix). ~ Ijautremangp , 17 79 (Dur. Lorr.). 
- En allemand : Lautermingen. 
Etait annexe de la paroisse de Varize. 
Autrefois Lorraine, baill. de Boulav, couL de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Varize et passa, en iSo^a, dans le canlon actuel. 

LouTzwiLLER, c"" de Volmunster, entre la Horn et 
la Schwolb. — Locwillet% 737 (Vie desainl Pirmin, 
Croll. Orig. Bip. 1, 18). — Lutzwihre, 11 15 (ch. 
abb. Bouz.inv. de Lorr. 1, i56). — Luzwire^ i lôo 
(Kremer, Ardco. Gescb. 11, 298). — LuonUrcy 
1 179 (abb. Bouz. ch.s. Tan). — l^urwUhro, 1 :î89 
(inv. des tit. de Lorr. VIIJ, i55). — Lulzeœiller, 
iMnzwiHeVy Ijauzewillery LangwiHeTf Loulzweiler , 
i544 (pouillé de M.). — Landtsweiller, t.^g'i (dén. 
Tb. Alix). — Luizveiler, 1609 (abb. Bouz. s. Tan). 

— Luzweillery 1751 (ord. de Lorr. VIII, 291 ). — 
Louitveillery 1761 {ibid. XH, 622). — LustwiUer, 
(carte de rÉtat-major). 

Village du comté de Bitcbc. — liftait siège d'une 
par. dép. de Tabb. de Bouzonvilie dc;)uis le xi l' siècle. 
Elle faisait partie de Tarcbiprétré ilo Hornebacb et 
comprenait les villages de Loutzwiller, Obrenthal, 
Olsberg, Opperding et Rolbing. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitcbe, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Breidenbach 
de 1 790 à 1802 , où il passa dans le canton actuel. 

— A pour annexes Scbweyen et Vindhoff ( ferme ). 



LoiviG.NY, c°" de Veruy, à droite de la Seille. — [jo- 
viniacnm, 1 i3o (abb. Saint-Symph. cli. Etienne do 
Bar). — Lùuveney, Loveney, i3o8 (proc. clergé, 
arch. H. de V.). - Lowpny, xv* s* (chron. Ph. de 
Vign.). — Ijoveney, i^ioi (h'sle des vill.). — Loipr- 
nnj, t/i36 (chron. doy. de Sainl-Thiéb.). — Lou- 
vpucyum, xvi* s* (abb. Saint-Symph. liasse Louv.). 

— Louvegnijy xvi* s' ( ibid. ). — Louveneyo , Lottvigni , 
ibhh (pouillé de M.). — Lovigny, xvii* s' (épis. 
MeL temp.). — Louigni, xvii* s' (Loth. sepl. ). — 
Longvenez (D. Cal. nol. Lorr. liste des vill.). — Eu 
patois : Lovni, 

Siège d'un fief, avec droit de justice haute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France, i ()8 1 
(dénombr. 5 mai). — La haute justice de I^uvigny 
s'étendait sur les trois l)ans Bazin , Drouin et Sauvage, 
seigneuries foncières distinctes et indépendantes, 
1781 (dénombr. 7 mars). — (iUre de Tarchi prêtre 
de .Nomeny, qui avail pour annexes la Haulou- 
norie, Moince et Neuf-Moulin; celte cure dépendait 
de l'abb. Sainl-S\mphorion de Metz. 

Autrefois Trois-Evèchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Coin ol 
passa , en 1 802 , dans le canton actuel. — Louvigny 
a pour annexes la Maulonnerie, Moince el Neuf- 
Moulin. 

LoTviLLE, h. c"* de Sillegny, à gauche de la Seille. 

— Loyveille nus Saille, xv" a' (chron. Jac. Huss.). — 
Loiville, l'io'i (hste des vill.). — Lueville, i-V'io 
(chron. doy. de Saint-Thiéb.). — Leuvelle^ 1610 
(Fab. terril. Met.). — Lioville, 1722 (Bugn. dioc. 
met.). — Lo»n7/e' ( carte Cass. ). — En patois : Leuvelle, 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne el 
Iwsse, mouvant du bailliage de Metz, 1O81 (dé- 
nombr. 18 juin). — Etait annexe de la paroisse de 
Sillegny. 

Autrefois Trois- Evécb».^, baill. et coul.de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canlon d'Augny el 
y resta jusqu'en 1802, où il passa dans celui de 
Verny. 

LuBEY, c"" de Briey. — l^euhey, 1820 (chap. cath. 
s. Tan). — Leubêe , 1828 (prév. de Confl. acte de 
cess.). — Lonbey, i33A (inv. des tit. de Lorr. V, 
p. /i8). — Leuby, 365 (ibid. VI, 28/1). — Lubée, 
1/117 (arch. H. de V. A A, 18). — Lubrey, Lubér, 
i56/i (pouillé de M.). 

Le roi y était seul seigneur. — Etait siégt* 
d'une paroisse de Tarebiprétré de Hatrize, dépen- 
dant du çhap. de la cathédrale de Metz, qui avait 
pour annexe Ozerailles. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saiiit- 
MihieL — Fait partie du canton de Briey depuis 1 790. 



152 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



LicELHovE?!, localité inconnue, annoxe de li paroisse 
de Afaxstadt. — 870 (abb.Sainle-(iloss. cli. de Louis 
le Germanique). 

LtDBLANGE, h. c"* dc Tfessange. — Ludlinge, Ludi- 
lengen, 1 1 G9 (abb. Vill. L. 1 1 ). — Ludrllanges, 
\?i* s' (abb.Sainl-Pierr', terr. i5a). — Lutlolangp, 
1681 (dônombr. 8 juillet). — Ludlango, 17^19 (de 
^faill. Barr.). 

Siège d'un fief, avec droit de justice baule, 
moyenne et basse, mouNant du roi de France et 
dépendant delà baronnie de Rassompierre , 1681 
(/or. rit.). — Constituait, avec Tressan/je et Gon- 
drange, une seigneurie, siège d'une haute, moyenne 
et basse justice, qui était fief mouvant de la pré\ôtc 
de Villei-s-la-Montagne, bail!. d'Ktain. — Faisait 
partie de la communauté et de la paroisse de Tres- 
sauge (dioc. de Trêves). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mibiel.— Fit partie du canton d'Au- 
melz de 1790 à 1802; il passa alors dans cdui 
d'Audun-le-Roman. 

Li K, f. et cliàt. dans une forêt, c"* de Ilayes. — LouCy 
\'\q'\ (liste des vill.). — Lcu, 1680 (dén. arcli. 
départ.) — Luc (carte Cass.). — En patois : Leu. 
Ftait annexe de la paroisse de Hayes. 

Li ppï, c"" de Pange. — Lupeyum, 1 187 (cbap. catli. 
s. l'an). — Lttpjjeiy i3ao (ilnd.). — Loppcy^ xv's* 
f chron. J.ic. Hus.). — Luppey, ilioU (liste des vill.). 

— Loppeif 1612 (arch. H. de V. A A, 1 2 ). — Luppy 
on Saulnoy^ 1^187 (chron. <loy. de S'-Tbiéb.). — 
f'Uppy le Chaitely 1/191 ( Me m. Ph. de Vign.) . — Lu- 
pey, 1/191 (Journ. J. Aubr.). — Luppei delez Debne, 
1 /197 ( Mém. Ph. de Vign.). — Liippeyo, Lupi, 1 5 V'i 
(pouillë de M.). — Luppi^ 175G (D. Cal. not. 
Lorr.). — Lupy, 1766 (Stem, dép* de M.). — En 
patois : Leupi, 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et appartenant 
au chapitre dc la cathédrale de Metz, 1661 (dé- 
nombr. a janv.). — Etait siège d'une cure de l'ar- 
chipréti^é d£ Varize, qui avait pour annexe Hicourt 
et dépendait du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois- Évèchés, baill. et coul. de Metz. 

— Fut classé dans le canton de Thimonville en 
1790, dans celui de Soigne sous l'organisation de 
l'an m et dans celui de Pange en 1809. 

A pour annexes Hicourt et la Corvée. 
Li i»pY À Tracny (Ruisseat de). — Prend sa source 
«lans l'étang de Luppy, traverse les c""* de Luppy 
ot de Tragny sur une longueur de 5 kilom. et se 
joint au ruisseau de Delme, qui se jette dan? la Nied 
française. 



LuTTAjfGE, c*" de Melzerwisse, sur le ruiss. de Bibiche. 

— Lenlermingas y 8a5 (abb. Sainte-Gloss. ch. Louis 
le Germ. ). — Lutiacum ,912 (abb. Saint-Max. Trèv. 
ch. roi Charles III). — LustnngeM y gùa (abb. Sainte- 
Gloss. ch. Th. I", év. de \L). — Lustingen, 1 i3o 
(abb. Freist. ch.fond.). — I^eot^mingios , 1 1 39 (abb. 
Sainte-Gloss. bulle d'Inn. II). — Littengps, 1192 
(ihid. ch. conf.). — LitingCf 1192 (ibid. bulle de 
Célest. ni). — Ltiexfavge^ , 1 a /i 2 ( ihid. liasse a D. ). 

— fjUttangpy Luttaugex, 1 209 (i6iV/. liasse Lutl. ). — 
Lttstangy i3oo (abb. Vill. cart. t. l, A. ai). — Lewt- 
tango y 1 3oa (fonds de Malt^, inv. liasse H). — Lntum, 
i35.^i (abb. Vill. cart. t. I,A. 8). — Luêtange , \^\^o 
(liste des amans). - Luchtangpy 1396 (nécrol. de5 
Cèles.). — Lueltangp, 1896 (ibid.). — Luntingay 
1898 (ciirt. Vill. II, 82 v"). — LneitangCy xhoh 
(liste des vill. ).— Luthmgm , 1 /io6 (abb. Vill. liasse 
Kirsch). — Luchtingy \'i^iS (ibid. cari. t. Il, f. 3). 

— Lutingiiy i5ii (ibid. 10 v* ). — Luechtingen, 
t5a7 (arch. Ilelph.). — Lulhihgen y Leuthangety 
i5/ii (abb. Saint-Vinc. liasse Luit.). — Lvttingay 
lî^^^ (pouillé de M.). — iMlaiigp , 1G86 (gén. 
de M. dom.). — En allemand : Leuchtingen. 

Luttange, fief mouvant du duché de Luxembourg 
et comté de Chiny, seigneurie de nom et d'armes, 
a donné son nom à une maison d'ancienne chevale- 
rie qui portait pour armes : d*argenl à Vaigle éployée 
d'azuvy sans bec ni mnnbrps. Il était le siège d'une 
justice haute, moyenne et basse et comprenait 
les villages de Lutlangf, Guèlange, Guénange, 
Rurange, Rénange, Mancy, Winsberg, Kirsch- 
lez- Luttange et Schell, 1681 (dénombr. la juilL). 

— L'ancien chAteau féodal de I ullange est encore 
en grande partie très-bien conservé. — il y avait, 
en outre, une seigneurie foncière sur les bans de 
Luttange et Mancy, 1680 (dénombr. ik nov.). — 

— Etait chef-lieu d'une cure de rarchiprétré de 
Kédange, qui dépendait de l'abbaye Saint -Vin- 
cent de Metz, et avait pour annexes Kirsch, Schell, 
Weinsperg, le moulin des Chênes. -- A Luttange 
était une Marche d'Estaulty où se tenaient les jour- 
nées amiables entre le duc de Lorraine et la cité de 
Metz pour les sujets allemands, l'daU (chron. Prail.). 

Autrefois Trois- Evéchés, baill. et coul. de Thion- 
ville. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de can- 
ton, et il conserva ce titre sous l'organisation de 
l'an m. Ce canton comprenait : Aboncourt, Altroiï, 
Bertrange, Bettlainville, Bousse, Guèlange, Gué- 
nange (Haufc et Basse) , Hombourg, Kédange, 
Kirsch , Logne , Luttange, Mancy , Metzerescbe , Moo- 
trequieone, Réoange, Rurange, Schell et Volstroff. 

— Passa, en 1803, dans le canton de Metzerwiste. 
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— A pour annexes Kirsch-lez-Luttange et le mou- 
lin des Chênes. 

Luxembourg , chef-lieu du grand-duché de Luxembourg , 
siège d'un doyenné de Tarchidiacoué de S^'-Agathe , 
dont dépendaient les paroisses suivantes, qui appar- 
tiennent au dép^ de la Moselle : Audun-le-Roman « 
Aumetz, Reuveille, Boulange , Grusnes , Errouvillc, 
Havange, Hussigny, Otlange, Russange, Sancy, 
Serrouville, Tiercelet, Tressange et Viiler»-le-Rond. 

Luxembourg (Quartier du),- c"* de Waville. 

LuxERMÛHL, m'" et chapelle, c" de Rohrbadi. — Lux- 
mûhl (carte d^l'Etat-major). 



LuxiEcx , f. c"* de Beuveille. — Cense-Gef sous la pré- 
vôté de Longuyon. 

LuzER AILLES, f. c"' do Jouy. — HtwéraiUe, 1691 
( Mém. Ph. de Vign. ). — Useraille , 1 5 1 o ( ibid. ). — 
Ijisprallef 1610 (Fah. territ. Met.). — Leseraille, 
xviii* s* (pouillé do M.). — Lauzeraille, 1766 
(cart. Vaug.). — Vraille, 1756 ( D.Oal. not. Lorr.). 
— LtizereiUes (carte Cass.). — Lezerailles (lahl. 
Par.). 

Etait annexe de la paroisse de Jouy. 

LvuncER, localité incertaine de Toffice de Boulay. — 
1596 (dén. Th. Alix). 



M 



Macberen, c*" de Saint-Avold. — Mâchera, liai (ch. 
abb. Longev. D. Cal. 1, pr. s. Tan). — Malcrc, 
1289 (inv. des tit. de Lorr. VII, i55). — Makera, 
i336 (sém. Saint-Sim. s. Tan). — Mâchèrent i305 
(Kremer, Ard. Gesch. II, 609). — Macheren hy 
Hombûrg, i485 (carL év. de Metz, t. VIII, p. f?.). 

— Maizière-leZr-lfombourg , 1^90 {tbitl.p. 78). — 
Machem, 1 69^ (dén. Th. Alix). — Mâcher, i59.'> 
(arch. Saint-Avold, ch. du duc Charles du 1 1 sept. ). 

— Maikerne, 1611 (inv. des tit. de Lorr. VII, 
171). — Mnkeren, 1761 (ord. de Lorr. VIII, 290). 

Village de Pavouerie de«Saint-Avold. « Il avait pour 
annexe PelitrEberswiller. En 11 36, le duc Simon y 
gagna une bataille contre Alberon de Montreuil, 
archevêque deTrèves" , 1779 (Dur. Lorr.). 

Etait annexe de la paroisse de Petit- Eberswi lier. 

Autrefois Lorraine, haill. de Boulay, coût, de 
l'Evêché. — Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis 1790. — A pour annexes Petit- Eberswilier, 
Lentzwiilerhoff et Pulvirmùhl. 
Macker, h. c"' de llelslroff, à droite de la Nied aiii.'- 
mande. — Mâchera, 1 lai (abb. Longev. conf. dt's 
biens). — Mâchera, 1180 {ihid. bulle d'Alex, lll, 
conGrm. ). — Maschra, 1270 ( carL abb. Vill. 
t. I, A. 5). — Maicre, 1371 {ibid. A. 5). — 
Macre, i^A6 (et. des garn. franc. P. Fer. II, 317), 

— Maisière» prêt Volmerange, 1^79 (cart. év. de 
M. t. IV ), — Maxière, 1/187 (^bb. Saint-Vinc. vente 
de dîmes). — Macheni aliat Maizièrei, 159/i (dén. 
Th. Alix). — Macheren, xvii* siècle (abb. Longev. 
censier). — Machem prope Hiluiroff, 1606 (pouillé 
de M.). — Maizière le» Boulay, 1681 (dénombr. 
6 sepL). — Mâcher, 1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse , mouvant de i'évêcbé de Metz et dëpen- 

Moselle. 



dant de la seigneurie de Freistroff, 1681 (dénombr. 
3i ocl. ). — Était une annexe de la paroisse de 
Varize. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay , cout.de Lor- 
raine. — Macker fit partie , en 1 790, du canton de 
Boulay, passa, sous l'organisation de Tan m, dans 
celui de Varize et fut reclassé, en 180a , dans celui 
de Boulay. — Chef-lieu communal jusqu'en t8t 1, 
ce village fut réuni à la municipalité de HelstrofT 
par décret du 1 a septembre. 
Macquerom, h. c"' de Yiirtz-Basse, à droite de la Mo- 
selle. — Mackenhouem, 1629 (cart. abb. Vill. 
t. I, M. 6). — Maken Howen, 1/139 ('^'<'' L II, 
25/1). — Makenhouen, iht)6 (ibid. 307). — Af^c- 
quenhoven, 1572 (Berth. dioc. Lux. proj. t. VIII, 
p. /lo ). — Mackenhoven, 1 586-1592 (arch. départ. 
B. 367). — Makenhoffen, 4606 (pouillé de M.). 
— Mackenhoffen, 1667 (dénombr. a déc). — Ma- 
chenhowen, 1686 (gén. de M. dom.). — En alle- 
mand : Mackenhofen. 

Etait annexe de la paroisse de Yùtz. 
Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Kœnigs-* 
macker et passa , en 1 80 a, dans le canton de Thion- 
ville. — Commune au commencement du siècle, 
Macquenora fut réuni à Yutz-Basse par décret du 
1 9 mars 1810. 
Mad (La), m'" sur le Ru de Mad, c"' de Waville. - 
La May, xyiii" s' (pouillé de M.). 
Dépendait de la paroisse de Waville. 
Mad (Ruisseau de). — Voy. Ru de Mad. 
Madeleine, m " isolée, ancienne léproserie, c"' de 
Briey. — La Magdelaine, xvii" s* (pouillé de M.). 

Autrefois ferme , annexe de la paroisse de Mance 
( /oc. cit.. ). 

au 
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Macamfi 1)1 HOciLLE Oi.pOM (Le), m** isolée, c" de 
SainUAvold. 

Magafiji de tabac (Le), c"* de Faulquemont. — Cons- 
Iruil par l'Klal en iSO/j et destiné à recevoir ies 
livraisons de tabacs faites par los planteurs d'une 
partie de Tarrondissonienl de Metz et des arrondis- 
sements de Sarrejfiiomines (Moselle) et de Château- 
Salins (Meurlho). 

MAGDEBornc, f. c"* de Floran[jc. — MeMourg , 1686 
(gén. de Melz, doin.). 

Terre dépendant du domaine de Florango, 1 779 
( Dur. Lorr. ). - Etait annexe delà paroisse dudit 
lieu. 

Anirofois Trois-Ev«Vhés , haill. ni cont. de Thion- 
ville. 

Magnï, g"" de Vcrny, sur la Seille. — Mamiet^ 1201 
(abl). Saint -(!lém. cli. s. rnn). — MaignCy i2a5 
(ihid.cli.s. Van). — Maigni, ia39 (liste des amans). 

— Maignei, ia'i3 (il)i(I.). — Maigney, 1 a/i5 ( abh. 
Saint-(]lém. cb. s. Tan). — Meigtipy, 1 a 80 (ibùl. cb. 
s. Tan). — Magnpy, i3oo {ibid. cb. s. Tan). — 
Mauig»f*y, 1365 (cbron. doy. de Saint -Tbiéb.). 

— Maignie, xv" 8* (abb. Saint- Vinc. recel.). — Mai- 
gnnj, xv' s* (cbron. Jac. Ifuss.). — Maigniez, 1 '129 
(cbron. doy.de Saint-Thiéb. ). — Mannci, \l\!\fx 
(abb. Saint-Clém. cb.s. Pan). — Magnei, 1 /iâO (cbap. 
catb. s. Tan). — Mafptryj i/i8a {ibid,). — A/ai- 
/r'^y» **J' s* (cbron. Cl. Pliil.). — Ecclesia sancti 
Vrivati mincnpati Magny y i5/i/i (pouillé de M.). 
- — Maingny^ 1556 (abb. Saint-Vinc. cens, liasse 
Courc.-sur-Nied). — Magni , 1766 (D. Cal. not. 
Lorr.). — En patois : Maigni. 

Magny était, en i3o7, arcbiprélré de dix-sept 
paroisses ainsi nomiçées : ccRélenfays, Noivesseville, 
Sancti-Aniani, Corselles, Sorbey, Ponlois, Mocs- 
clive, Orsevali, Florey, Paivilley, de Arcubus juxta 
Colouibieis, Failley, Charley, Arcancey, Vantons, 
Joey, Croney et Maigney.w (Appel au Sainl-Siége. 

— HisLdeM. Pr. LIV.) 

Au xviii* siècle, Magny élait une cure de l'arcbi- 
prétré de Noisseville, qui dép. de Tabb. de Saint- 
Clément de .Meli et avait pour annexes Peltre, 
Crépy, et les œnses de Haute et Basse Bévoy. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790 , du canton de Borny ; passa 
dans celui de Vallières sous l'organisation de Tan m 
et dans le canton actuel en 1809. 

MAiLiNbCRBERG, m*"*, c"* dc Meiseuthal. 

Maikbottel, papeterie, anc. m'°, c" de Mercy-le Bas, 
sur la Ousne. — Lon moUin de MauboteU i3o2 
(inv. dos lit de Lorr.I, i5o). — Mainbouteil , i3ao 
.abb. Sainl-Pierr', terr. V, ao5). — Hanbottel, 



1 3 'i o ( ibid. 207 ). — Moulin de Mainbouttel , 1 669 
{ibid. M05). 

Mai.vdi-Pri!<cb (La), h. c°* de Bildie. — Dos Hert- 
zogenhandy 159a (Hertz. Edeis. cbron. V, 87). — 
Hersogstand, xvii* s* (pouillé de M.). — Hand- 
first, 17/15 (de Bombelles, Mém. sur le comté dc 
Bitcbc). — La Main dufwinw, 1771 (ord. de Lorr. 
XH, /jai ). — Ilerizogikand (cartes allem.). 

La Main-du-Prince est citée dans les aDoales des 
Bénédictins de Colmar, sous Tan 1375. — Etait 
annexe de la paroisse de Bitcbe. 

«11 y a dans ce hameau une grosse pierre sur 
laquelle on voit l'empreinte d^ine main; plus loin, 
sur une autre pierre, Tempreinle du corps d'un 
homme. Suivant la tradition, un prince y fut dévoré 
par Uis bétes féroces, et Ton n'en retrouva que la 
mainn, 1779 (Dur. Lorr.). 

Main-dc-Pbinck (La), m"" forestière, c"* de Haspel- 
scheidt. 

Mainville, h. c°* de Mairy. — MainvUla^ 1128 
(chap. cath. s. Fan). — MeynvUU, xtii* s* (Loth. 
sept.). — Meintilley i64a (pouillé de Trè?.). — 
Manvillery Mainvillers, 1689 (Barr. dom.). — En 
patois : Mainvelle. 

Il y avait à Mainviile deux Justices, foncières 
mouvant do la cbàtell. de Sancy, dont l'une appar- 
tenait à la cathédrale de Melz (de Maill. Barr.). 

— Cure du dioc. de Trêves (doy. de Bazailles). 
Autrefois Barrois, baill. de Bricy, couL de Saint- 

Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Sancy 
et passa, en 1802, dans celui d'Audun-Ie-Roman. 

— Commune jusqu'en 181 1, où il fut réuni à la 
municipalité dc Mairy par décret du 5 avril. 

Maikvillrrs, c"" dc Faulquemont. — ManvUre, 1 1 a 1 
(abb. Longev. conf. des biens) — Manviller, 1 180 
{ibid. bulle d'Alex. III). — Maiwillrey laio {ibid. 
conf. des biens). — Maiwillere, 1367 (161W. bulle 
deClém. IV).— 3/fluroi7/(r, i3/i6 {ibid. s.l'an).— 
MaltveiUer, xvi' s' {ibid. s. l'an). — Merillon, Mau- 
villeTy tb^t^ (pouillé de M.). — Mauweilery tlîgh 
(dén. Th. Alix). — Malver, xnii' s' (Loth. sept.). 

— Malwer, xtii' s* (cpis. Met. temp.). — MaviUer, 
i63'i (abb. Longev. s. l'an). — Mainvilié, 1699 
{ibid. s. l'an). — Malvillery 1763 (carte Lafosse). 

— ArmanviUe (carte Cass.). — En patois : Mamvlé. 

— En allemand : Mayweiler. 

Cui-e de l'archiprétré de Haboudangc , qui dépen- 
dait de l'abb. de Longeville-iez-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, en 1 796 , du canton de Va- 
timont; passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
celui de Hemy et, en 180a, dans celui de Faul- 
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quemonl. — A pour annexes ie m'" de Bruchmùlii 
et les chapelles isolées de Notre-Dame de Pitié et de 
la Visitation. 

Maikvillers (RuissBAi; di) ou Wjdbhpouul. — Prend 
sa source h Mainvillers, Iraverse les c"" de Main- 
villers et de (*réhange sur une longueur de U kilom. 
et demi et se jette dans la Nied allemande. 

Mairies dl Yal-db-Metz (Les Quatre) , villages du pays 
Messin qui dépendaient du temporel de rÉvéché et 
formaient enclave dans le territ. de la cité : c'étaient 
A ncy-sur- Moselle, Ars, Châtel- Saint- Germain et 
Scy, avec leurs- annexes Longeville, Lessy et Cba- 
zelles. L'évéque y avait des ofTiciers pour rendre la 
justice en première instance. Les appels ressortis- 
saient au bail], seigneurial de i'évéché, à Vie 

JVIairy, c**" d'Audun- le- Roman, sur le ruisseau de 
Manco. — Madiodmm, 636 (test. diac. Grim.). — 
Madaria, Madria^ 89^ (cart. moy. Rhin, I, aoi, 
•jo3). — Madarin, 896 (cath. Trèv. ch. roi Arn.). 

— Malricis, 900 (ibid. ch. roi Louis III). — Ma- 
drizy 1066 (ibid. ch. roi Henri III). — Mairisy 
1.338 (homm. Henri de Bar). — Marey, 1^90 
(P. Fer. oU. séc. xit' s*, v® 109). — Mairay, i/io3 
(fonds de Malte, inv. L. T.). — Mairey, 1 42 9 (arch. 
H. deV.AA, 1 1). — Mary, ilibo (chron.Jac.Huss.). 

— Marry, t656 (carte Sanson). — Mairry, iG8îi 
(dénombr. 8 fév.). — Mairie , 17/16 (D. Cal. not. 
Lorr.). — Mmnum, Méry ou Méri, 1 7/19 (de Maiil. 
Barr.). — En patois : Mary. 

Siège d'un fief mouvant de la châteli. de Sancy. 

— La haute justice était au roi, 1683 {loc. cit.). — 
Cure du dioc. de Trêves (doy. de Bazailles), <jui 
avait Anoux et MancieuUcs pour annexes. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Sancy et passa, en 1802, dans le canton actiw'I. 

— A pour annexe Mainvitle. 
Mai8oi<(-Blakche(La), aub. c"* de Silly-en-Saulnois. 
Maison-Brûlée (La), ce. c*" du Sablon. 

Ancienne maison de plaisance, qui dépendait de 
la paroisse de Saint-Martin de Metz. 

Maisov-de- Planches (La), auberge, c"* de Devant- 
ies-Ponts. — Était annexe de la paroisse de Saint- 
Simon, XVII* s' (pouillé de M.). 

Maison-Dolter (La) ou le Poi?iT-DD-JotH, auberge, 
c°* de Saint-Avold. 

Maison-dc-Cartonmer (La), m*" isolée, c" de Mor- 
hange. 

Maison-Kusse (La), m**" isolée, c"* de Sierstahl. 

Maisor-Neuve ou Grarge-Drohibr (La), m*" seigneu- 
riale sise sous le château de Sanry. — 1681 (dé- 
nombr. 6 mai ). 



Maisok-Nbuve ( La ) , m*", c"* de Florange. — En patois : 
lai Mo^hon nieuf. 

MaisorNeuve (La), f. c°" de RozérieuUes. 

MaisovNelve (La), f. c"* de Schrémange. 

Maison-Neuve ( La ), auberge, c"* de Woippy. 

Maisok-Rollé (La), f. c"* de Forbach. 

MAisoN-RurcE (La) ou M^tairie-Rocgb, c"" de Helli- 
mer. — En allemand : der Rothhof. 

Maisok-Rolgb (La), f. c" de Manoni. — En alle- 
mand : der Rothhof. 

Maisor-Rolob (La), f. et chat, c"* de Moulins-lez- 
Metz. — La Rouge moiëlreixe, xv' s* (chron. Jac. 
Huss. ). — En patois : lai Mo^hon roche. 
Était annexe de la paroisse Saint-Privat. 

Maison-Rol-gb(La), brasserie, c"" de Woippy. 

Maisons (Les Dbdx-), éc. c*** de Longeville-lez-Sainl- 
Avold. — En allemand : die Zwey Uœuêer. 

Maisons (Les Trois-), éc. c** de Longeville-lez-Saint- 
Avold. — En allemand : die Drey Hœiuer. 

Maisons-8cr-la-Rolte(Les), h. c*** de Zimming. 

Maizbroy, c°" de Pange, à droite de la Nied. — Mai- 
areroyy i3ia (chap. cath. s. Tan). — Maxeroy, 
Maiseroy^ Malxeroy, Mazeroy, 1^29 (arch. H. de V. 
AA, 11 ). — Moêeroy, 1667 (chron. Praill.). — Ma$- 
croi, tbliU (pouillé de M.). — Maiseroiê, xvii s* 
{ibid.). — Maizereux, Maizerietu:, i635 (Journ. 
J. Bauch. ). — Mezeroy, 1756 (Stem, dép' M.). 
1 — En patois : Mach'reu. 

La Grosêe-Maison de Maizeroy était le siège d*un 
tief dépendant de la princerie de la cathédrale d<> 
Metz, 1681 (dénomhr. 93 mai). 11 y avait encore 
à Maizeroy un autre fief, dit le Petit- Château , $>iég(j 
d^ine justice haute, moyenne et basse (dénombr. 
26 fév.). — Maizeroy devint cure de rarchiprèlré 
de Varize le 2/1 mai 1708, par suite du démem- 
brement de celle de Berlize; cette cure dépendait 
de la colfégiale Saint-Sauveur de Metz. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

' — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de canton du 
district de Bouiay et conserva ce titre sous Torga- 
nisation de Pan m ; ce canton comprenait les c*^ de 
Bazoncourt, Berlize, Chevillon, Courcelles-Cbaussy, 
Domangeville, Fouhgny, Frécourt, .Maizeroy, Ra- 
ville, Sanry-sur-iNied, Servigny-lez-Ravilie et Vil- 
lers-Stoncourt. Maizeroy passa, en 1802, dans le 
canton actuel. — A {tour annexes Chevillon et les 
moulins de Chevillon (moulin à farine et moulin à 
plâtre). 

Maizery, c"" de Pange, à gauche de la Nied. ^- 
Maiserei, Maiêeri, laSa (abb. Vill. cart t. I, M. 
A3). — Mayzericq, 1 35a (ibid. T 3o4 ). — Maixe- 
rey, i4o4 (liste des vill.). -^Mezerit, xvn* 8*(inv. 
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des lit. de Lorr. 1, 389). — Meziéi'yy i?ii* s* (carte 
Tass.). — Meseciy 1606 (pou il lé de M.). — Mazery, 
1610 ( Fab. territ. Met.). — Mezet-y, 1766 (Sletn. 
dfip' M.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, 1C89 (dcnombr. 28 fév.). — Ktait annexe 
de la paroisse de Pange. 

Autrefois Trois-Evêchés, baill. et. coût, de Metz. 

Fit partie, en 1790, du canton de Flanviile, 
puis, sous l'organisation de Tan m, de celui d'Ars- 
f^taquenexy, et passa, en 180a, dans le canton 
actuel. — A pour annexe une partie de Landremont 
(auberge et ferme). 
Maiziàrbs, i*' c"" de Metz, à gauche de la Moselle. — 
3faû/«*a, 977 (abb.Samt-PieiTe,ch.emp. Olh. II). 
— Masièreg, iai8 (abb. Saint-Vinc. liasse Maiz.). 

— Mcuyères , 1 a /i 6 ( ibid. ). — Mazère$ , 1 a 7 3 ( ibiJ, ) . 

— Maixière, ia87(chap. cath. s. Tan). — Mai- 
xeire, 1287 (abb. Saint-Vinc. liasse Maiz.). — Mai- 
xière* ,1390 (ibid.). — Maixerey, 1 3a t (cart. Freislr. 
Pucelles s. les murs). — Maixeir*», 1 /io4 (liste des 
vill.). — Maixier, t'i6o (chap. cath. s. Tan). — 
Maixète*, xv* s* (chi*on. Jac. Huss.). — Maùeriœ, 
i46a (arch. H. de V. AA, 5i ). — Maxières, 1^196 
(Journ. J. Aub.). — Maùtière devant Metz, ibih 
(Mém. Ph. de Vign.). — Mazeriœ, Maseriœ, 
1 5^4 (pouiilë de M.). — Maseriœ vulgo Maiziern, 
i556 (ibid. Portef. ). — Mazière, 1596 (a^b. 
Saint-Vinc. liasse Maiz.). — Masières, xfii' s* 
(Lotli. sept.) — Maisière, i63i (Jour. D. Flor.). 

— Maizière, 1 635 (Journ. J. Bauch.). — Mezières , 
1756 (Stem, dép* M.). — Mezière (carie Cass.). 

— En patois : Mâchoire, 

Était siège d'une cure de Tarchiprétré de Rombas, 
qui dépendait du chap. de la cathédrale de Metz 
et avait pour annexes Brieux, Fercau-Moulin et 
Boul. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metx. 

— Fut érigé, en 1790, en ^clief-heu d'un canton 
qui comprenait les c"" de Fèves, Hagondange, 
llauconcourt, Ladonchamps , Maizières, Marange, 
\orroy- le -Veneur, Plesnois, Saulny, Semécourt, 
Sylvange, Talange et Woippy; passa, sous l'orga- 
nisation de l'an m, dans le canton de Lorry-lez- 
Metz et, en i8oa, dans le canton actuel. — A 
pour annexes Fercau-Moulin et Brioux (château). 

Maladrerib (La), c" de Neunkirch. — La Mala- 
drerie de Sar-Gu^nnind proche \eunkirchen, i633 
(arch. de Sarreguemines, pièces de procédure). 
Détruite avant le xviii" siècle. 

Maladrerib (La), lieu-dit, c"* do Waville; emplace- 
ment d'un ancien liôpilal. 



Malancolrt, h. c"' de Montois, sur POme- — .Vi 
dicurt, ii3o (abb. Saint-Clém. conf. Ua»). — 
Malandicurtis , 1 139 {ibid, ch. Etienne de Bar u — 
Molincourt, i343 (fonds de Malte, inv. lîase Dt 

— Mallencourt , xv* s* ( chron. Jac Huss. ). — Mi \lmm 
court, i/j52 (inv. des tit. de Lorr. III, «ao). — 
Malancourt, ib^h (pouillé de M.). — Mml mmsu im 
( de Maill. Barr.). — En patois : MoUmco. 

La haute justice était au roi. La seigneurie iéa- 
cière appartenait au chap. de la cathédrale de ISeii 
et mouvait de la châtell. de Sancy. — Etait à^ge 
d'une cure de l'arrhiprêtré de Rombas, qui dé- 
pendait de l'abb. de Gonc et avait Montois poor 
annexe. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coot d^ Sainl- 
Mihiel. — Il fit partie, en 1790, dn canton de 
Moyeuvre-Grandeet, sous Torganisation de Fan m, 
de celui de Rombas; il passa , en 1 809 , dans le can- 
ton de Briey. — Chef-lieu communal jusqu^'ao décret 
du fi août 1 8 1 1 , qui le réunit à Montois4a-lfoo- 
tagne. 
Malavillers, c**" d'Audun-le-Boman. — MaUmmailer, 
l'i^-i (dom. Barr.). — MallavilU, 1697 (înT. d«s 
tit. de Lorr. I, 309). — MalainvilU^ i656 (carte 
San<ion ). — Malavillier* , 1706(0. Cal. not. Lorr.). 

— Malacillare ( de Maill. Barr. ). — MaUriUer^ t i^o 1 
(liste des comm.). 

Siège d'une seigneurie et d*une haute, moyenne 
et basse justice. Ce fief mouvait de la châtell. de 
Sancy, 1G81 (dénombr. 17 mai). — Cure du dioc. 
de Trêves ( doy. de Bazailles). 

Autrefois Ban-ois, baill. de Briev, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fil partie, en 1790, du canton d\Au- 
duo-le-Roman, en sortit, sous l'organisation de 
l'-an m, pour compter dans celui d'Aumeli, pois y 
rentra en 1809. 

Chef-lieu communal jusqu'au 26 janvier 181 i,oà 
un décret le réunit à Andemy ; érigé de nom eau en 
commune par ordonnance du 1 a janvier 1 833. 

Malavillers , seigneurie de nom et d'armes, fief du 
comté de Bar, a donné son nom à une maison d^an- 
cienne chevalerie qui portait pour armes: depowrprt 
à la ci'oix ancrée d'argent , accompagnée de tt bessms 
de même, s en chef, a en pointe, et chargée en cansr 
d'une rose aussi de pourpre. 
Malgrange (La), h. c"* de Thionville. — Matgrange- 

au-bourg-de-Thionville , xviii s* (pouillé de M.). 
Malgréb (La) ou Sai7(t-Qciri?( , anc. hermitage, au- 
jourd'hui ferme, c"* de Norroy-le-Sec. — Malgrmt, 
i3r>6 (arch. H. de V. AA, lô-aa). — La Mergrée, 
IV* s* (chron. Jac. Hus.). — La Margrié près de Jwêt 
dreviUe^ la Mergrie, ifii* 8* (Journ. J. Bauch.). — 
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Sainte-Marguprile , vulgairement la Malgree, 1779 
(Dur. Lorr.). — Eu patois: lai Matigrê. 

La chapoUe de Sainte Marguerite , qui existait 
déjà en 1 ao'i , passe pour avoir été réglise-mèrc de 
Norroy-le-Sec. H s'y trouvait autrefois un prieuré 
qu'on appelait le Prieuré dos Vaux. 

L'hermilage, qui avait sainte Marguerite pour 
patronne, était le siège do deux foires annuelles, le 
7 mai et le 1 A juillet. 
Malgré-l'Eau, f. c"* de Hayange. 
Malli.ig, c""* de Sierck, à droite de la Moselle, sur le 
ruiss. d'Oudrcn. — Mellingon, 876 ( archev. Trèv. 
ch. arch. Bert.). — Millanc^ 1 1 15 (abb. Saint-Am. 
ch. s. Tan). — Mellitigp, 1121 (ihid,), — Afi/- 
liugf 1 1 a5 (hosp. de Sierck, E. 1 , p. i3 ). — Mel- 
lick y Mellinck , 1 596 (dén. Tb. Alix ). — Mellinga , 
1171 (abb. Editer, bulle de Vict. IV). — MUingen, 
xvii' s* (carte Beaul. ). — Mellingen, 1718 (terr. de 
Hunling). — Millingen, 1 756 (carte Vaug.). — En 
allemand : Mallittgen. 

Paroisse du dioc. de Trêves (doy. de Péri). 

Autrefois Trois-Evéchés , prévôté de Sierck , coût, 
de Thionville. — Fil partie, en 1790, du canton 
de Sierck, passa, en i8oa, dans celui de Metzer- 
wisse et fut de nouveau reclassé dans celui de 
Sierck par ordonnance du a8 décembre i8a5. — 
A Hettange- Petite pour annexe. 
Malmiison ( La ) , h. c"' d'AUondrelle. — Malle Ma^ron , 
i3o5 (inv. des tit. de Lorr. VIll, 108). — La 
Maison mal, 1756 (carte Vaug.). — La Maiion 
malle j 176-! (carte Lafosse). — En patois : lai 
Malemn^hon. 

Fief mouvant du roi de France et dépendant de 
la seigneurie du Saulcy, 168a (dénombr. 3i août). 
— Siège d'une haute justice ressortissant au prési- 
dial de Sedan pour les cas présidiaux, et pour le 
reste, au bailliage de Metz. — Etait annexe de la 
paroisse d'Allondrelle (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Longwy, coul. 
du Vermandois. — Fit partie, en 1790, du canton 
de Gbarency et passa, en 1 Boa , dans le canton de 
Longuyon, toujours annexe d'Allondrelle. 
Malmaison (La), h. c"* de Mance. 

Hameau qui dépendait de la commune et de la 
paroisse de Mance. — Siège d'un fief et d'une jus- 
tice baute, moyenne et basse, mo:ivant de l'évéché 
de Metz, 1681 (dénombr. a'i doc). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 

Mihiel. — Toujours annexe de Mance; fait partie 

du canton de Briey depuis 1790. . 

Malmaisor (La), f. c" de Veméville. — La Malemai- 

totij 1817 (fonds de Malte, inv. liasse nnn), — 



La Malle Maison, i6o3 (inv. des tit. de Lorraine, 
IX, 3a5). 

Etait annexe de la communauté de Veméville et 
de la paroisse de Gravelottc. 

Autrefois Trois-Evêchés, baill. et coût, de Metz. 
Malrot, c"" de Vigy, à droile de la Moselle. — Mal- 
larcy, 1198 (chap. cath. s. l'an). — Mallerei, 
1137 (ibid.). — Malroiy i935 (abb. Vill. R. J.). 

— Malrois, laDo (liste des par.).. — Maleroy, 
1263 (inv. des tit. de Lorr. II, 5). — Malleroit , 
1381 (abb. Vill. cart. t. I, B 9). — Marloy, ù^\î^ 
(acte d'aman). — Mallerois, i/io/i (liste des 
vill.). — Mnlleroys, i553 (Siège de M. par Sali- 
gnac). — Malleroy, 1680 (dénomb. arch. départ.). 

— Malleloiy sous la période révolutionnaire. — En 
patois : Malreu. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France et dé- 
pendant en partie de la princcrie de la cathédrale 
de Metz, 1681 (dénombr. i"juill.). — Était annexe 
de la paroisse de Ghariy. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Mf;lz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Arganc) , 
puis passa dans celui d'Antilly sous l'organisation do 
l'an III et dans le canton actuel en i8oa. 

Malroy (Ruisseau db). — Prend sa source au bois 
de Failly, traverse les c"'* d'Olgy, de Malroy et do 
CbieuUes, sur une longueur de 3 kilom. 600 met., 
et se jette dans la Moselle. 

Malsagb , m"*, c"* de Lommerange. - Malsange, 1766 
(de Maill. Barr.). 

Mambach, h. c"* de Bœrentlial. — Die Mannenbark, 
i5a7 (ch.abb. Sturtzelb. 396). 

Makce , c**" de Briey , sur le ru de Mance. — Mauis 
Meinis, xin* s" (carL moy. Rhin, II, ^66, /173). — 
Miancfy i5/i/i (pouillè de M.). — Manse, Mattsia, 
1766 (de Maill. Barr.). 

Siège d'une haute justice qui appartenait au roi 
et d'une seigneurie foncière qui dèp. de l'abb. de 
Saint-Pierremont. — Cure de l'archiprétré de Rom- 
bas, qui dèp. de l'abb. de Sainf-Pierremont et qui 
avait pour annexes Bettainvillers, le moulin Doi- 
hain, la chapelle d'Einsolmont, et les fermes de la 
Malmaison ot de la Magdeleine. 
H Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton do Briey depuis sa 
création , en 1 790. — A pour annexes la Malmaison 
et le moulin Dolbain. 

MA?tCB, f. et m'" sur le ruisseau de Mance, c" d'Ai*s- 
sur-Moselle. — Notre-Dame de Mance, xv* s* (chron. 
Jac. Huss.). 

Etait annexe de la communauté et de la paroisse 
d'Ars-sur-Moselle. 
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Autrefois Trois-Évéchés, beill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. 

Mabïce (Rii de) ou Woigot. — Voy. Woiuot. 

Makce (RiissE.u de). — H prend sa source dans le 
bois de la Cusse et le fond de Génivaux , traverse les 
c"**de Vernéville, Rozérieulles, Gravelotte, Ars-sur- 
Mosdle, sur une longueur de 1 3 kilom. , et se jette 
dans la Moselle. 

Mancikullls^Ii. c'"' d'Auoux, sur le ru de Mance. — 
Mattêueulles, 1/173 (abb. Saint-Pierr', terr. 199). 

— Mandelle, i5i3 (fonds de Malle, inv. L, LL. ). 

— Mansieullef 16a 8 (abb. Saint-Pierr*, terr. 199). 

— MancieuHey 1689 (Barr. dom. t. II). — Afa«- 
sieule, Mansicula (de Maill. Barr.). — ManzieuUe, 
1779 (Dm*. Lorr.). — En patois : Manheule. 

La baute justice appartenait au roi et la seigneu- 
rie foncière au cbap. de la cathédrale de Trêves. — 
Dépendait du dioc. de Trêves, comme annexe de In 
paroisse de Mairy. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainl- 
Miliiel. — Fait partie du canton de Briey depuis sa 
création. — Chef-lieu communal jusqu^au 93 fé- 
vrier 181a, où il fut réuni à Anoux. 
MA^couRT, f. et chat, c"' d'Ennery, à droite de la 
Moselle. — Moncourt, x?" s* (cbron. Jac. Huss.). — 
Mancouvy i(i36 (Journ. J. Bauch.). — En patois : 
Manco, 

Dépendait de la paroisse de Uauconcourl. 
Maiscy, h. c"' de Bettlainville , sur le ruiss. de Bibicbe. 

— Mancey, 962 (abb. Sainte-Gloss. ch. Th. I", 
év. de M.). — Meiisclùngen , Mensclien, MachieUf 
Manchietif i55G (abb. Saiut-Vinc. liasse Luttangc). 

— Manauiff 1680 (dénombr. janv.). — En 
allemand : Menchen. 

Village dépendant de la seigneurie de Luttange, 
1O81 (.dénombr. 1" juill.). — Elait annexe de la 
paroisse do Bettlainville. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût. deThiou- 
ville. — Fit partie , en 1 790 , du cafilon de Luttange 
jusqu^en i8oa, où il passa dans celui de Metzer- 
wisse. — Fut chef-lieu de commune jusqu^au dé- 
cret du 9 décembre 181 1, qui le réunit à Bettlain- 
ville. 

Mardelbacb (Ruisseau de). — Prend sa source dans 
la forél de Kalenhoven française , traverse les c°" de 
Kerling et d'FIettange- Petite, sur une longueur 
de 5 kilomètres, et va ensuite se jeter dans la 
Moselle. 

Makderer, c*"* de Sierck. — Monder, 1096 (dén. Th. 
AUx). — Mondenif 1690 (hosp. de Sierck, E. 1, 
p. 18). — Mameren, terre d^ Espagne dépendant de 
Luxembourg, 1 76 1 (terr. deTunting). 



«Monder, chastcau, moitié Lorraine et moitié 
Trèveroisij (dén. Th. Alix). 

Siège d'un fief sous la prévôté de Sierck. 

Paroisse du dioc. de Trêves (doy. de Péri). 

Avant la Révolution , Manderen , enclave dans la 
Lorraine près de la frontière de Télectorat de Trêves, 
appartenait aux Pays-Bas autrichiens, comme dépen- 
dant du Luxembourg. A la suite des conquêtes de la 
France, ce village fut classé dans le département 
des Forêts (arrondissement de Luxembourg, canton 
de Réniich). En i8i5, le cours de la Moselle ayant 
formé limite entre la Prusse et les Pays-Bas , Man- 
deren , placé sur la rive droite , fut occupé par la 
Prusse, qui le rendit à la France par la convention 
du 28 octobre 1839. ^^^ ordonnance royale du 
7 octobre i83o en fit une commune du canton de 
Sierck, en lui donnant pour annexes Tunting et 
Mensberg, anciens villages lorrains du même canton. 

— A pour annexes Tunting, Mensberg et Demi- 
chermùhl. 

Ma7(dressb, m'" sur la Mance, c"* de Mairv. 
Makom, c°''de Thionville, sur la rive gauche de la Mo- 
selle. — Munchem, 1270 (abb. Vill. cari. 1. 1, G. 17). 

— Monheim, 1 390 {ibid. M. li ). — Monheim proche 
Thionville f 1990 (ibid. M. 1 ). — Monehem, Mon- 
^em,xiv's*(Mém.80c. archéol. Lux. 186a, 916). — 
Monchem, Monchen, Mounhoffen, i566 (pouillé de 
M. ). — Monhoven , 1579 (dioc. Lux. Berth. viii, ko). 

— Manhovveti, xvii* s* (carte Beaul.). — Manhof- 
J'en, i 606 (pouillé de M.). — Manome, 1 676 (terr. 
de Hettange-Grande). — Monem, 1681 (dénombr. 
i*'oct.). — Monon, 1681 (dénombr. 6 juilL). — 
Monhojen, xvui' s* (pouillé ail. de M.). — Manum, 
1706 (dénombr. 3i mars). — En allemand : Mwt- 
hoven. 

Fief avec haute, moyenne et basse justice dépen- 
dant de la seigneurie de Meilbourg, 1 68 1 ( dénombr. 
1 9 juin.). — Siège d'une cure de rarchiprélré de 
Thionville dépendant de Tabbaye Saint-Maximin 
de Trêves , qui avait pour annexes la Grange, Scliam- 
bourg et la Maison-Rouge. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Catte- 
nom; passa, en 1809, dans celui de Thionville. — 
A pour annexes : la Grange, la Maison -Rouge, 
Sainte-Marie, Schambourg, la Tuilerie et le château 
Sainte-Anne. 

Manspacb (Ruisseau de). — Coule sur le terril, des 
c"" de Thicourl et de Thonville et va affluer â la 
Rotte. 

Ma!«teville, f. c*" de Charency. — ManoniêviUa, 977 
(cart. Saint-Pierre, ch. emp.Oth. II). — MentevUUt 
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1073 (inv. des lil. de Lorr. VIII, i3i ). — Marne- 
ville , château j ban d* Epiez , 1779 (Dur, Lorr.). — 
Manivillc^ MandeviUe ou Manteville (dicl. Viv.). — 
— En patois : Mantvelle. 

Manleville , aujourd'hui simple maison de ferme , 
était autrefois une forteresse féodale, relevant du 
comté de Dar, ayant donne son nom à une maison 
d'ancienne chevalerie qui s'est éteinte de nos jours; 
elle portail le litre de baronnie et avait pour armes : 
d'or à la tour de gueulet maçonnée de sable. 

MAKurACTuns db cat«o:«s de pcsils, usine, c"" de Lon- 
guyon. 

MiJiT, c**" de Fauiquemont. — Mankeiwy Niderhcim^ 

1180 (abb. Longev. bulle d'Alex. IH). - Mdre- 
hetn, ia07 {ibid. bulle de Clém. IV). — Magny^ ' 
13/46 {ibid. plaids- ann. s. l'an). — Niderhem , 
Nyderchemy i3A6 (ibid, décl. de droits s. l'ao). — 
Maney devant le Pont ^ xv' s* (chron. Jac. Huss.). — * 
Mameioy t bhfi (pouiilé de M.). — Mderheim alias 
Magnyy lâg/i (dén. Th. Alix). — Maigny, 167 5 
(abb. de Longeville, décl.). — En allemand : Nidnnn. 

Primitivement, sous le nom de son annexe Mar- 
coart, Many était le siège d'une cure de l'archipr. 
de Haboiidange , dépend, de l'abb. de Longeville. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fil partie, en 1 790 , du canton de Thi- 
court; passa dans celui de Herriy sous l'organisation 
de l'an m et dans le canton actuel en 1803. — 
A |)Our annexes les chapelles de Marcourl el de 
Notre-Dame-dcs-Sept-Douleurs. 

Mabagole (La), m'", c"* de Réhon. 

Mabagoles (Les) ou le Petit-Soxet, h. c"' de Léxy. 

Mabakge (RiissEAu de). — Prend sa source dans la 
vallée de Bronvaux, traverse les c^'de Bronvaux, 
Marange, Maizièrcs, Hauconconrl, snr une longueur 
de 1 o kilomètres , et se jette dans la Moselle. 

Mabange-Siltange, i" c"" de Metz. — Marenges, 

1181 (abb. Just', ch. conf.). — Marengey iai8 
(fonds de Malte , liasse G.). — Marvia, 1 3 36 (abb. 
Saint-Vinc. éch. liasse Norroy). - Mairaingey 1387 
(chron. doy. de Sainl-Thiéb. ). — Matronge» ,1382 
( fonds de Malte , liasse Pierr. ). — Mairenge , ihoh 
(liste des vilL). — Mairingen, 1 'i^i6 (arch. IL do 
V. A A, 3i ). — Mairange, Maraichey i5i A (Mém. 
Ph. de Vign. ). — Mairingen, i')-]^ (BeKh. dioc. 
Lux. VII ï, 4o). — MarkangCy i635 (Journ. J. 
Bauch.). — En alieofiand : Mdriugen. 

Ancien village luxembourgeois, qui, avant la réu- 
nion de cette partie du pays à la France , joua , par 
sa position avancée dans le territoire messin, un 
rôle assez considérable au point de vue militaire. 
Une partie du ban dé ce village appartenait à l'ab- 



baye de Mouzon, à cause de son prieuré de Rozé- 
rieulles. — Était siège d'une cure de Tarchiprétré 
de Bombas, qui avait pour annexe Bronvaux. 

Autrefois Trois- Évêchés, bailL et coût. deThion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Mai- 
zièreset, sous l'organisation de Tan m, de celui de 
Lorry-lez-Melz; il passa en i8oa dans le canton 
actuel. — A pour annexes Silvangc et la ferme de 
Fremécourt. 
MARA^GE-ZoHDRA^GE, c*°deFaulquemont. — Mairinga, 
liai (abb. Longev. conf. des biens). — Maringes, 
ii3o (abb. Freist. ch. fond.). — Meringa, 1180 
(abb. Longev. conf. des biens, bulle d'Alex. 111). — 
Methritigay Meinrivgay 1 3 56 (i6t(/. plaids-an n.). — 
Meiringen, x? i* s' (ibid. nomencL). — MeneringUy 
Monennga , 156 '1 ( pouiilé de M. ). — Meringen ,109'! 
(dén. Th. Alix). — Mrringy 160G (pouiilé de M.). 
— Merange, 1 68 1 (dénorabr. 1 '1 juin). — Maringen , 
xviii's* (pouiilé ail. d»\M.). — En allemand : Mâ- 



nn^r. 



Fief et justice mouvant du roi de France, 1681 
(dénombr. 7 juill.). — Elait siège d'une cure de 
l'archiprétré de Varize, puis de celui de Saint-Avold, 
qui avait pour annexes: Chevalin, Fouligny* Helle- 
ring, Héning, Ivreling, Vilrange et Zondrange. 
Cette cure dépendait de l'abb. de Longeville -lez- 
Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Appartint au canton de Ravilleen 1790; 
passa , sous l'organisation do l'an m , dans celui de 
Varize et, en 180a, dans celui de Fauiquemont. — 
A pour annexes Zondrange et la ferme de Héning. 

Mabbacu (Rgisseac db). — Prend sa source à Becker- 
hollz, traverse les c°*' de Beckerhoitz et de Bouzon- 
ville sur une longueur de 6 kilom. et se jette dans la 
Nied. 

Marchand ( Lk), m'", c"* de Saint-Supplel. 

Marcoirt, chapelle et m**", c"' de Many. — Mfrnigka, 
liai (abb. Longev. conf. des biens). — Marcouvre, 
1180 (ibid. bulle d'Alex. III). — Merrikn, 1367 
(ibid. bulle de Clém. IV). — Mercfien, Merrechen, 
i3li6 (ibid. droits de l'abb.). — Morecourty 1/139 
(abb. Vill. AA, II). — Marcoutê, 1606 (pouiilé de 
M.). — Merkere, 1681 (abb. Longev. dénombr.). — 
Mercourt, 1699 (ibid. bail). — En patois : Mairco. 
— En allemand : Merchen. 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Many et portait autrefois le titre paroissial 
( pouiilé de 1 606 ) , si bien que la paroisse prenait les 
deux noms indistinctement. 

Mabdignt, châL et vill. c"* de Lorry-devant-le-Pont. — 
Mardenei, iia8, 11 37 (chap. calh. s. l'an). — 
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Mei'degney, \ v' / ( chron . PrailJ. ) . — Merdeney, 1 6 o 4 
(liste (les vill. ). — Mardeney, ihlilt (chron. doy. 
de Saint -Thiéb. p. a5i). — Merdigney, i5i3 
( Méni. Ph. de Vign.). — Mardegni, 1 5Go (épilaph. 
des d'Esch). — En patois : Merdegny. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France et dépendant du 
chap. de la cathédrale de Meti, i68i (dénomhr. 
2 janv.). — Avait une chapelle annexe de la pa- 
roisse de Lorry. 

Autrefois Trois-Évéchés, bail!, et coul. de Meli. 

— Fit partie , en 1 790 , du canton de Corny ; passa , 
sous l'organisation de l'an in, dans celui d'Augny 
et, en 180a , dans celui de Vernv. — Chef-lieu com- 
miinal jusqu'au 8 novembre 1810,011 il fut réuni à 
Lorry-devant-le-Pont. 

MAnDlG.^Y-i-LA-SEILLE (Ruisseau de). — Il prend sa • 
source à la fontaine de Mardigny, traverse les 
c"" de Lorry et de Sillegny sur une longueur de 
7 kilom. et demi et se jette dans la Scilie. 

Mark!igo, f. c" de Norroy-le-Veneur. 

Margo (Moulin). — Voy. Lohmûul. 

Mariaville, f. c"* de Mars-la-Tour. — Ferme étaMe 
sur le défrichement du bois la Dame, où se trou- 
vaient les vestiges d'un château dont le nom est 
resté inconnu. 

Mariekbourg, église, c°* de Merlebach, ancien nom 
«Pun hameau que l'église a conservé. 

M A RI EN DU al, f. c"" de Thionviile. 

Marieisflosse, ra'" sur le ruiss. de Monlenach, c"* de 
Sierck. — Bruch alias MaHmsfiosse , 1 09/1 (dén. Th. 
Alix). — Marienfios nostre damp , collpgialle (ibid.), 

— Marie/lus f 1606 (pouillé de M.). — Meiien- 
flosz, i6a5 (hosp. de Sierck, E. 1, p. ifi). — 
Marifios, i633(abb. de Bouzonv. recet. de l'an). 

— MarienJlusZf 1 6'i3 (hosp. de Sierck , E. p. 2 55 ). 
Anciemie abl^aye de femmes de l'ordre de Cîteaux, 

fondée en 1 a 6a par le duc xMathieii II , laquelle était 
tombée en décadence lorsque le duc Cliarles II la 
transféra à FreistrofT en 1/116 et y substitua des 
chartreux. Après In translation de ces derniers à 
Rethel , en 1 6 33 , une collégiale de neuf chanoines y 
fut installée par René d'Anjou et confirmée par une 
bulle d'Eugène IV de i/i/i6. Cette collégiale fut 
• ruinée par les Suédois , et Marienfloss resta la pro- 
priété des chartreux de Rethel. II n'y subsiste plus 
qu'un moulin ( inv. de Lorr. t. I, 13G-7, 618-9). 

— Appartenait au dioc. de Trêves. 

Autrefois Trois-Evôthés, prév. de Sierck, coût, 
de Lorraine. 

Faisait partie de la communauté de Montenacli ; 
réuni, avec ce village, à Sierck en 1811, il resta 



dans cette dernière commune lofs du rétabhssement 

de la municipalité de Montenach. 
Mariemhop, f. c"* de Kirschnaumen ; bâtie en i836 

sur le défrichement de la forêt de Schirmerter. 
Marienkbndkr, anc. censé dépendant de Guinglange. 

— 1681 (dénomhr. 18 oct.). 

MiRiEnTHAL, vill. c"" de Barst. — Mariendale, 1682 
(dénomhr. o mars). — Mwiendal, iviii* s* (pouillé 
de M.). — Marieiidhalj 1779 (Dur. Lorr.). 

Ce village a pour origine une ferme nommée 
Vorenhof qui fut acquise au xiv* siècle par le prieuré 
de Marienthal , situé près de Mersch , dans le Luxem- 
bourg. II ne cessa depuis cette époque de porter le 
nom du couvent. 

Village dépendant du marquisat de Faulquemonl, 
siège d'une justice haute, moyenne et basse, 168a 
(dénomhr. o mars). — Cure dépendant de l'archi- 
prétré deVarize, puis de celui de Saint-Avold; mais 
les fonctions de curé étaient rempHes par le vicaire 
de Seingbousse. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Appartient au canton de Saint-Avold 
depuis la création de ce canton, en 1790. — Chef- 
lieu de commune jusqu'au 9 décembre 1811, où il 
fut réuni à Barst. 
Marieulles, c*" de Verny. — Mariolas, 691 (ahb. 
Saint-Arn. ch. s. l'an). — Macerolias, 762 (ibid,), 

— Mareolas, 969 (ibid.). — Margoil, 1161 (abb. 
Sainte-Croix, ch. conf.). — Mareolis, laai (abb. 
Saint-Arn. s. l'an). — Mmreola, i3ii (pouillé de 
M. Portef.). — Mareuille, xv* s* (hisl. de la fausse 
Jeanne d'Arc). — Maii'uelle, 1606 (liste de» 
vill.). — MarieuUe, i636 (chron. doy. de Saint- 
Thiéb.). — Marieule, iliko (ibid.). — Mairieulle, 
1697 (Mém. Ph. de Vign.). — MarielU, i5i6 
(ibid,). 

Paroisse de l'archiprôtré de Mousson , qui avait 
pour annexes Vezon et la censé de Bury ; celle pa- 
roisse dépendait de l'abb. Saint-Amould de Metz. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie , en 1 790 , du canton de Corny ; passa , 
sous l'organisa lion de l'an m, dans celui d'Augny 
et, en i8oa , dans le canton actuel. — A pour an- 
nexes Vezon et la ferme de Bury. 

Marinbuis, f. annexe de Dampvitoux. — Maraimboii 
(Stem, dép^ M.). — En patois : Mairinbou. 

Château et ban sis près de Dampvitoux. — Siège 
d'un fief et d'une justice haute , moyenne et basse 
mouvant du roi de France et dépendant de la terre 
de Gorze, 1681 (dénombr. la oct.). 

Marival, papeterie, c*" d'Ars-sur-MoselIe. 

Marivaux, f. c"* de Hayes. — Mariœ valUê in t^vd. 
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i/ir)2 (arch. de Hayes). — Morivaux, 1610 (Fab. 
terril. Met). — Mairvaux, x?ii' s" (carte Tass.). 

— Merivaulx, i635 (Joum. J. Bauch.). — Mar- 
vaux, 1 756 (D. Cal. not. Loir.). 

Censé et chapelle de la paroisse de Hayes, 1706 
(Stem, dëp* M.). 

Autrefois Trois- Evéchés, baill. et coût, de Metz. 
Mabjolaine (La), m"", c" de Béchamps. 
Marly, c**" de Vemy, à gauche de la Seille. — Miri- 
liacum, 7^6 (cart. Gorz. t. I, p. 3). — Marieium, 
902 (abb. Saiot-Vinc. ch. emp. Oth. 1"). — Villa 
Marleia prope Metiê, xi* s" (abb. Saint-Airy, ch. 
emp. Henri IH). — Marlei ad Metensium civitatetn, 
1 089 (abb. Sainl-Airy, ch. conf.). — Mariai, 1 a 1 a 
(décl. pour la pak, M. anc. 1" eitr.). — Maleris, 
iSaa (P. Fer. obs. séc. xit% P 456). — Marlay, 
i3â5 (liste des ofT. de la cilé). — Marleit, i35o 
(quitt. H. de\. AA, i5, aa). — Mairleil, i35A 
(Und,). — Mairley ttu Muzellei, 1390 (fonds de 
Malte, inv. liasse M.). — Mairley, 1606 (liste des 
vill.). — Maerley, 1/167 (^^' ^^' Sainl-Arn.). — 
Mairltj, 1/191 (Mém. Ph. de Vign.). — Marly mi 
Saulnoy, xvi* s* (P. Fer. obs. séc. xti', r/i7a). — 
Maly, xvii' s* (Lotli. sept.). — En patois : Mdly. 

Il y avait à Mariy, sur la Seille, un des passages 
du pays Messin, 1 3 1 9 ( P. Fer. obs. séc. i,r 26/1). — 
La seigneurie de Marly, siège d^une justice haute, 
moyenne et basse, mouvait du roi de France et com- 
prenait le grand ban , le ban de la Voivre et le ban de 
Marly, finage de Moulins , tous trois situés à Marly, 
la Grange-aux-Ormes et la maison de SaintrLadre- 
au-Sablon, s68i (dén. a5sepl.). — Le fief de la 
Noire-Maison, à Marly, mouvait également du roi 
de France et était une maison franche, 1689 (dé- 
nombr. ao mai). — Siège d^une paroisse de Tarchi- 
prélré du Val-de-Metz, dépendant de Tabbaye de 
Saint-Symphorien , qui avait pour annexes : Bradin , 
la Grange-aui-Ormes et Saint-Ladre. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fut compris dans le canton d^Augny en s 790 
et passa en 180a dans le canton actuel. — A pour 
annexes : la Grange-aux-Ormes, Saint-Ladre-l'Hô- 
pital et la Papeterie (m^). 

Maily-acx-Bois , f. c"' de Cheminot. — Construite 
récemment par M. Marly, avocat, qui lui a donné 
son nom. 

Marsal (Meurthe). — C'était le siège d^un archidiaconé 
du dioc. de Met2 qui comprenait huit archiprétrés, 
savoir: Haboudange, Marsal, Kédange, Morhange, 
Bombas, Saint-Avold, Thionville et Varize, dont 
les six derniers appartiennent au dép* de la Moselle 
(voy. ces noms). 

Moselle. 



Marsilly, c"" de Pange. — Mercilley, lUoh (liste des 
vill.). — Mercilly, 1610 (Fab. territ. Met.). — 
MerciUi en Saulnoy, 1 79/i ( D. Cal. not. Lorr. ). — En 
patois : MécWly, 

Etait annexe de la paroisse d^Ars-Laquenexy. 

Autrefois Trois-Evéch^, baill. et coût, de Metz. 

— Appartint au canton de Flanville en 1790; 
passa, sous Torganisation de Tan m , dans celui d'Ars- 
Laquenexy, puis, en i8oa, dans le canton actuel. 

Mabs-la-Tocr, c** de Gorze. — Tturri», 119a (abb. 
Gorzc, ch. s. Tan). — Martit, i33o {ibid.). — 
Maû-larTour, 1/109 (P. ^^' obs. séc. xf* s', Sai v"). 
— Mallatour, xv* s* (chron. Ph. de Vign.). — Maria- 
tour, XV* s' (chron. Praill.). — Mailatour, ibid. (chron. 
Jac. Huss.). — Maillatour, i/i36 (chron. doy. de 
Saint-Thiéb. ). — Maylatour, Maylatiour, Marlator, 
Mallator, 1 /i /i 6 ( ibid. ). — MaUUour, 1 6 6 7 ( cart. év . 
de Metz, 1. 1, p. 9a3 v°). — Mardatour, 1 669 {ibid. 
t. IV, p. f^). — Marc4anTour, t/i63 (ibid. p. U^ v**). 

— May-lonTitur, 1 690 (Joum. J. Aubr.). — Mala- 
tour en Gemexey, xv* s' (P. Fer. obs. séc. Xf* s*, col. 
1 t6a). — Marti» turri», Martet ture, ibUU (pouillé 
de M.). — Mallêtow, Maletourj i635 (Journ. 
J. Bauch.). — En patois : Ma-lai-tâ. 

Il y avait autrefois à Mars-la-Tour une collégiale 
composée de sept chanoines, fondée en i5oa par 
Gérard d'Avillers, écuyer, avec l'approbation du pape 
Alexandre VI. — Fief mouvant de Tévéchè de Metz. 

— Siège d^une justice haute, moyenne et basse, 
relevant de la châtellenie de Prèny, 1696 (dén. Th. 
Alix), puis dépendant de la seigneurie du Saulcy, 
168a (dénombr. 3i août). 

Mars - la - Tour, seigneurie de nom et d'armes , 
donna son nom à une maison d'ancienne chevalerie 
déjà connue au xii' siècle et éteinte au xvi', qui por- 
tait pour armes : d'argent à la tour de eable, sur- 
montée de 3 toureUet de même. — Il y a aux archives 
de Chambley des titres de cette famille où elle porte 
le nom abrégé de Mort. 

Ce village , quoique ancien domaine de l'Evéché , 
fut occupé par les ducs de Lorraine jusqu'en 1 60 1 , 
où il fut -réuni à la province des Trois-Évéchés par 
les stipulations du traité de Vincennes, et régi par 
la coutiune de Lorraine, suivant la sentence du bail- 
liage de Metz du k avril i663, confirmée par arrêt 
du parlement du a 8 décembre 1680. — Siège d'une 
cure de Tarchipr. de Hatrize, dépendant du cha- 
pitre de Saint-Thiébault, qui avait pour annexes: 
Fleur-Moulin , Grehières et Puxieux. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Metz, coût, de 
Lorraine. — Fut érigé , en 1 790 , en chef-lieu d'un 
canton qui comprenait: Chambley, Champs, Camp- 
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Autrefois Trois-Évéchés, Iwill. de Vie, coul. de 

9 

rEvêché. 

Mance (Ru de) ou WoiGOT. — Voy. Woiuot. 

Makcë (RiissEAL de). — Il prend sa source dans le 
bois de la Gusse el le fond de Génivaux , traverse les 
c"**dc Yernéville, RozérieuUes, Gravelottc, Ars-sur- 
Mosellc, sur une longueur de i3 kilom., et se jette 
dans la Moselle. 

MA^ciEtLLLSvh. c°' d'Anoux, sur le ru de Mance. — 
MantueulleSf 1/172 (abb. Sainl-Pierr*, lerr. 199). 

— MancielU, i5i3 (fonds de Malle, inv. L, LL. ). 

— ManneuHe, 1628 (abb. Saint-Pierr\ lerr. 199). 

— Mancietdley 1689 (Barr. dom. t. II). — Afari- 
sieule, Mansicula (deMaill.Barr.). — Manzieulle, 
1779 (Dm*. Lorr.). — En patois : Man'heule. 

La liante justice appartenait au roi et la seigneu- 
rie foncière au chap. de la cathédrale de Trêves. — 
Dépendait du dioc. de Trêves, comme annexe de In 
paroisse de Mairy. 

Autrefois Harrois, baill. de Bricy, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Briey depuis sa 
création. — Chef-lieu communal jusqu^au 92 fé- 
vrier 1812, où il fut réimi à Anoux. 
^ÏA^couRT, f. et chût, c**' d'Ennery, à droite de la 
Moselle. — Moncourt, xv* s" (chron. Jac. Huss.). — 
Mancour^ i(>36 (Journ. J. Bauch.). — En patois : 
Manco, 

Dépendait de la paroisse de Hauconcourt. 
Maxcï, h. c" de Bettlainville , sur le ruiss. de Bibicbc. 

— Mancey, 96a (abb. Sainte-Gloss. ch. Th. V\ 
év. de M.). — Meiischingeny Menschen, Machien^ 
Mntichien, i55G (abb. Saiut-Vinc. liasse Luttangc). 

— Matisuy, 1680 (dénombr. janv.). — En 
allemand : Mencben. 

Village dépendant de la seigneurie de Luttangc, 
i(i8i ^dénombr. 1" juill.). — Elait annexe de la 
paroisse de Bettlainville. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. el coût, de Tliion- 
ville. — Fit partie , en 1790, du canton de Luttange 
jusqu^en 1802, où il passa dans celui de Metxer- 
uisse. — Fut chef-lieu de commune jusqu^au dé- 
cret du 9 décembre 1811, qui le réunit à Bettlain- 
ville. 

Maudblbacb (Ruisseau de). — Prend sa source dans 
la forêt de Kalenhoven française, traverse les c"** de 
Kerling et d'IIettange- Petite, sur une longueur 
de 5 kilomètres, et va ensuite se jeter dans la 
Moselle. 

Maudereii, c"'' de Sierck. — Monder, 1596 (dén. Th. 
Alix). — Mondetm, 1625 (hosp. de Sierck, E. 1, 
p. 18). — Mmneren, terre d'Espagne dépendant de 
Luxembourg, 17/11 (terr. deTunting). 



<i Monder, chasteau, moitié Lorraine et moitié 
Trèveroisij (dén. Th. Alix). 

Siège d'un fief sous la prévôté de Sierck. 

Paroisse du dioc. de Trêves (doy. de Perl). 

Avant la Révolution, Manderen, enclavé dans la 
Lorraine près de la frontière de Téleclorat de Trêves, 
appartenait aux Pays-Bas autrichiens, comme dépen- 
dant du Luxembourg. A la suite des conquêtes de la 
France, ce village fut classé dans le département 
des Forêts (arrondissement de Luxembourg, canton 
de Rémich). En 1 8 1 5 , le cours de la Moselle ayant 
formé limite entre la Prusse et les Pays-Bas, Man- 
deren, placé sur la rive droite, fut occupé par la 
Prusse, qui le rendit à la France par la convention 
du 28 octobre 1829. Une ordonnance royale du 
7 octobre i83o en fit une commune du canton de 
Sierck, en lui donnant pour annexes Tunting et 
Mensberg , anciens villages lorrains du même canton. 

— A pour annexes Tunting, Mensberg et Demi- 
chermùhl. 

Makdressb, m*" sur la Mance, c"* de Mairy. 
Manom, c**°de Thionville, sur la rive gauche de la Mo- 
selle. — Munchem , 1 270 (abb. Vill. cart. l.I , G. 1 7). 

— Monheim, 1290 (161V/. M. U). — Monheim proche 
Thionville f 1290 (ibid. M. 1 ). — Monehem, Mon- 
/iffw,xiv'8*(Mém.soc. archéol. Lux. 1862,216).-^ 
Monchetn, Monchen, Mounhnffen, \bkU (pouillé de 
M. ). — Monhoven , 1572 (dioc. Lux. Bcrth. tiii, ho), 

— Manhovven,\jfii' s* (carte Beaul.). -^ Manhof- 
fen, 1606 (pouillé de M.). — Manome, 1676 (terr. 
de Hettange-Grande). — Monetn, 1681 (dénombr. 
i"oct.). — Motion, 1681 (dénombr. 6 juiil.). — 
Monhojfen, xviii* s* (pouillé all.de M.). — Manum, 
1706 (dénombr. 3i mars). — En allemand : Mun- 
hoven. 

Fief avec haute, moyenne el basse justice dépen- 
dant de la seigneurie de Meilbourg, 1681 (dénombr. 
19 juill.). — Siège d'une cure de rarchiprôtré de 
Thionville dépendant de l'abbaye Saint-Maximin 
de Trêves , qui avait pour annexes la Grange, Scham- 
bourg et la Maison-Rouge. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Catto- 
nom; passa, en 1802, dans celui de Thionville. — 
A pour annexes : la Grange, la Maison -Ronge, 
Sainte-Marie, Schambourg, la Tuilerie et le cliâtoau 
Sainte-Anne. 

Manspaco (Ruisseau de). — Coule sur le territ. des 
c"" de Thicourt et de Thonville el va affluer à la 
Rotte. 

Ma^tbvillb, f. c"* de Charency. — ManonitviWt , 977 
(cart.Sainl/-Pierre, ch. emp.Oth. II). — Mentmile, 
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1673 (inv. des lit. de Lorr. VIII, i3i ). — Mante- 
ville, château, ban d* Epiez y 1779 (Dur. Lorr.). — 
Manlvilloy Mandeville ou Manteville (dict. Viv.). — 
— Kn patois : Manivelle. 

Manicville, aujourd'hui simple inaisou de ferme, 
était autrefois une forteresse féwlale, relevant du 
comté do Bar, ayant donné son nom à une maison 
d'ancienne chevalerie qui s'est éteinte de nos jours; 
elle portail le titre de baronnie et avait pour armes : 
d'or à la tour de gueulei maçonnée de table. 

Marcfacturb db canons de PtsiLS, usine, c"* de Ix>n- 
gayon. 

Maut, c"" de Faulquemont. — Matilieim , Mderluim , 

1180 (abb. Longev. bulle d'Alex. III). - Mdre- 
hem, 1267 {ihid. bulle de Clém. IV). — Miifrny, ' 
i3/i6 {ihid. plaids-ann. s. l'an). — Niderhem , 
Nyderchemf i366 {ihid. décl. de droits s. l'an). — 
Maney devantle Pont^ xv' s* (chron. Jac. Huss.). — * 
Mameio, ibUk (pouillé de M.). — Mderheim alian 
Magny, 109 A (dén. Th. Alix). — Maigny, 1675 
(abb. de Longevillc, décl. ). — En allemand : Nidnnn. 

Primitivement, sous le nom do son annexe Mar- 
coort, Many était le siéjje d'une cure de Tarchipr. 
de Haboudange, dépend, de l'abb. de Longevillc. 

Autrefois Lorraine, baill. de Buulav, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton deThi- 
oourt; passa dans celui de Herriy sous l'organisation 
de l'an m et dans le canton actuel en 1803. — 
A pour annexes les chapelles de Marcourt et de 
Nolre-Dame-des-Sept-Douleurs. 

Maiagole (La), m'", c"' de Réhon. 

MiRAGOLEs (Les) ou le Pbtit-Soxey, h. c"' de Léxy. 

MiiANGE (Ri'issEAU de). — Prend sa source dans la 
vallée de Bronvaux, traverse les c"** de Bronvaux, 
Marangc, Maizières, Hauconconrt, sur une longueur 
de 1 kilomètres , et se jette dans la Moselle. 

Mabakoe-Silt AKGE , i" c"" de Metz. — Mareng^^x, 

1181 (abb. Ju8l\ ch. conf.). — Marenge, 1318 
(fonds de Malle , liasse G.). — Marvia, 1 336 (abb. 
Saiot-Vinc. éch. liasse Norroy). - Mairednge, 1337 
(ehron. doy. de Saint-Thiéb. ). — Matronges , 1 3 8 n 
( fonds de Malte , liasse Pierr. ). — Mairenge , 1/10^ 
(liste des vill.). — Utùringe*, 1 ViO (arch. IL d»; 
V. A A, 3i). — Mairange, Marauche, i5i A (Mém. 
Ph. de Vign.). — Mairingen, l'yjû (Berth. dioc. 
Lux. VIII, fio). — Marhange, i635 (Journ. J. 
Bauch.). — En allemand : Mdriugeti. 

Ancien village luxembourgeois, ({ui, avant la réu- 
nion de celte partie du pays à la France , joua , par 
sa position avancée dans le territoire messin, un 
rôle assez considérable au point de vue militaire. 
Une partie du ban de ce village appartenait à l'ab- 



I 
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baye de Mouzon, à cause de son prieuré de Rozé- 
rieulles. — Était siège d'une cure de rarchiprétré 
de Rombas, qui avait pour annexe Bronvaux. 

Autrefois Trois- Kvéchés, baill. et coût. deThion- 
villc. — Fit partie, en 1790, du canton de Mai- 
zières et, sous l'organisation de l'an m, de celui de 
Lorry -lez-Metz ; il passa en 1803 dans le canton 
actuel. — .A pour annexes Silvange et la ferme de 
Fremécourt. 
Marangk-Zondrange , c^'de Faulquemont. — Mairinga, 
1121 (abb. Longev. conf. des biens). — Maringes, 
ii3o (abb. Freist. ch. fond.). — Meringa, 1180 
(abb. Longev. conf. des biens, bulle d'Alex. III). — 
Memringa, Meinringa, i356 (f(>tV/. plaids-ann.). — 
Meiringen, xvi* s' {ibid. nomencl.). — Meneringa, 
Monennga , \î)li^{ pouillé de M. ). — Meringen , 1 5 9 '1 
(dén. Th. Ahx). — Meringa 160G (pouillé de M.). 
— Merange, 1 68 1 (dénombr. i !i juin). — Manngen , 
XTiiTs' (pouillé ail. do M.). — Kn allemand : Ma- 



nng. 



Fief et justice mouvant du roi de France, 1681 
(dénombr. 7 juill.). — Élait siège d'une cure de 
l'archiprètré de Varize , puis de celui de Saint-Avold, 
qui avait pour annexes: Chevalin, Fouligny, Hellc- 
ring, Iléning, Ivreling, Vitrange et Zondrange. 
Celte cure dépendait de l'abb. de Longeville-lez- 
Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Appartint au canton de Ravilleen 1790; 
pssa, sous l'organisation de l'an m, dans celui de 
Variie et, en 1803 , dans celui de Faulquemont. — 
A pour annexes Zondrange et la ferme de Héning. 

Marbacu (Ruisseau de). — Prend sa source a Becker- 
holtz, traverse les c°*' de Beckerholtz et de Bouzon- 
ville sur une longueur de '1 kilom. et se jette dans la 
Nied. 

Marchand (Le), m'", c"' de Saint-Supplet. 

Marcoirt, chapelle et m"", c""" de Many. — Mprnigka, 
1 ! ïi 1 (abb. Longev. conf. des biens). — Marcouvre, 
ii8o {ihid. bulle d'Alex. III). — Merrikny 1367 
( ibid. bulle de Clém. IV ). — Merchen , Merrechen , 
i3/i6 {ihid. droits de l'abb.). — Morecourty l'iay 
(abb. Vill. AA, II). — Marcouts, 1606 (pouillé de 
M.). — Merhere, 1681 (abb. Longev. dénombr.). — 
Mercourt, 1C99 {^hid. bail). — En patois : Mairco. 
— En allemand : Merchen. 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Many et portait autrefois le titre paroissial 
(pouillé de 1 606 ) , si bien que la paroisse prenait les 
deux noms indistinctement. 

Mabdigi«t, chat, et vill. c"* de Lorry-devant-le-Pont. — 
Mardenei, 1138, 11 37 (rhap. cath. s. l'an). — 
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Autrefois Lorraine, baili. de Bitche, cout.de Lor- 
raine. 

Mbhlpoclle, tuilerie, c"* d^OEting. 

Meilberg ou Meilbocbg , chat, détruit, c*" dMUange. — 
Maberc ,1161 ( ch. Hug. c** de Metz). — Mirahel , 
1289 (gënéai. Mir. M. anc. II, 178). — Malberc, 
i3o/i (aLb.Vili.cart. 1. 1, A. 19). — Mailberch, iSaS 
(ifctW. A. 2). — MaiUmrfr, i3a8 (chap. de Tr. déci. 
fiefs). — Millebergf i38o (généaL Mir. M. anc. II, 
1 78 ). — Meilberg, 1 38ii ( ibid.).-^MaUbourch , 1 389 
(abb. Viil. cart. 1. 1, A. 1 ). — Melleberch , 1 393 (gé- 
néal. Mir. M. anc. Il, 178). — Meilberg ou Meyl- 
bourg, IV* s' ( Berlh. Lux. t. V, fam. nobl. ). — Mailr- 
bourg. Maille) g, 1 58o (inv. des tit. de Lorr. t. III, 
397). — Milbourgy 1681 (dénombr. la juill.). — 

, Meillbourg, iGgS (terr. de Hettange- Grande). — 
Lp château de Malbroug, 1756 (Stem, dép* M.). 

Meilberg avait donné son nom à une maison de 
nom et d^armes, qui portait pour armes : d*azur à 
3 foêces d'or ( Berth. Lux. t. VI ). 

Le château de Meilberg était situé sur la côte 
d'illange. H était le siège d'un fief et d'une justice 
haute, moyenne et basse, mouvant du duché de 
Luxembourg. De ce fief dépendaient les villages d'il- 
iange. Haute et Basse-Yutz, Kuntzig, Garscb , Mol- 
vange, Manom, Uckange, Metzerwisse, 1668 (dé- 
nombr. 5 juin). — Dans tous les villages de la sei- 
gneurie de Meilberg, une partie des habitants 
étaient de condition servile et s'appelaient ichaj'- 
Ipulh; les aulres avaient une condition libre établie 
par les comtes de Luxembourg et s'appelaient tins- 
leuthy 1681 (dénombr. du 8 juill.). 

Meisenber», f. c" de Manderen. 

Meisenbrûck, f. c"de Gros-Tenquin. 

Meisentdal, c°" de Bitche. — La verrerie de Maizen- 
dhal, 1761 (ord. de Lorr. VIII, 391 ). — Meyten- 
thaï, 1 771 (ibid. XII, /i 07). — Meisendhal (Cass.). 
Ce village s'est élevé autour d'une ven*erie fondée 
vers 170^4 et reconstruite, en 1 7 1 3, par les ver- 
riei« de la Soucht. — 11 fait communauté avec les 
verreries de la Soucht, 1 779 (Dur. Lorr.). — Était 
annexe de la paroisse de Soucht. 

Autrefois Lorraine, baill, de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Lemberg. — En 
1 790 , fut compris dans le canton de Rohrbach par 
l'arrêté du 99 vendémiaire an x, incorporé au can- 
ton de Bitche par arrêté du 3 ventôse même année. 

— A potir annexes le hameau de Schiresthai et le 
moulin Neumùhl. 

Meisentual (Forêt de), forêt domaniale de 391 hecl. 

— Est située «ur le territ. des c°" de Meisenthal et 
de Soucht. 



Meisenthal (Ruissbad de) ou Mbisehbach. — Prend 
sa source à la fontaine de Meisenthal , traverse la 
c"* de ce nom sur une longueur de s kilomètres , 
puis va se jeter dans le petit ruisseau de Saint- 
Louis. 

Mbiserthal (Vallée de). — VaUit Murium, ii9<> 
(ch. abb. Sturtz., D. Cal. pr. s. l'an). 

Melck ( La ), m"" ruinée, c"* de Bliesbrûcken. 

Melsbrûck, m'°, c"* de Montbronn. 

Membbsborn , f. c"* de Narbéfontaine. 

Cette ferme a toujours fait conmiunautë avec 
Narbéfontaine (Dur. Lorr.); elle lui a donné son 
nom, lequel s'est traduit ainsi dans le langage du 
pays. 

Mbnauiiont, f. c" de Génaville. — Ménalmoni, ibklt 
(pouil. de M.). — Metiomont, 1689 (Bar. ^®™' '• ï)- 
Censé qui appartenait à la paroisse et à la com- 
munauté de Génaville et faisait, par suite, partie 
des Paroches (voy. ce nom). 

MiNGEii , seigneurie dépendant du comté de Crébange 
et qui comprenait Courcelles, Chaussy, Frécourt, 
Landonvillers et RemiUy; il ne faut point la con- 
fondre avec Mégange, son homonyme en alle- 
mand. — La chatellenie de Meinguen, i56o (dé- 
nomb. de Créhange). — La chatellenie de Mengen , 
1687 {ibid.y — Le château ruiné de Menguen , 1 683 
(ibid.). 

Il n'y a pas à douter qu'il s'agit de Meingen-sur- 
Blicse (Bavière rhénane ) , qui appartenait aux barons 
de Raville ( voy. ce nom ). 

Méril (Le), anc. censé, c"* de Devanl-le»-Ponts. — 
Menemil proche le Samonnet , propriété de l'abbaye 
SaintrSymphorien , i683 (abb. Saint^Symph. liasse 
Devant-les-Ponts). — Menille, 1 709 (ibid.). 

MiifiLS (Lis), f. c"* de Courcelles-Chaussy. — De Mat- 
nilo, io53 (pr. de Duil. ch. arch. Br.). — Àd Men- 
nilepropè Corilum ,1161 (abb. Sainte-Cr. ch. conf. ). 

— Le Menil, xviii* s* (pouillé de M.). — Menti, 
1766 (Stem, dép* M.). 

Était annexe de la paroisse de Courcelles-Chaussy. 

Mehsbach , m^°, c"' de Thicourt. 

Men SBERo , anc. château , c*^ de Manderen. — Memperg , 
1639 (arch. H. de V. AA ,11). — Menliberg, ibgU 
(dén. Th. Alix). — Memburg, xvii* s' (carte Beaul.). 

— Momburg, 1733 (carte Bugn.). — Mangberg^ 
1779 (Dur. Lorr.). — Vulgairement, Château de 
Malhorough. 

v( Château ancien et ruiné , chef-lieu d'une seigneu- 
rie, paroisse de Manderen, village luxemboui<geois. n 
( Dur. Lorr. ) 

La seigneurie de Mensberg comprenait en 1 666 
les villages de Bellemacher, Kesselingeu, Mondorf. 
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Scheuerwaidt, Fiatten, Waldwisse, Tunsdorf , Ors- 
hoIU, Schwerdorf et Zeurange (dénombr. s. Tan). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, couLde 
Lorraine. — Fut classe comme annexe de Tenting, 
en 1 790 f dans le canton de Sierck, en 1809 , dans 
celui de Launstroff, qui redevint canton de Sierck 
en 1 806 , et fut réuni comme annexe , avec Tenting , 
à la commune de Manderen, par ordonnance du 
7 octobre i83o. 

n existe à Mensberg une ruine qui porte dans 
le pays le nom de TemplieScJUoiê (Teissier, Hist. 
de Thionv. ). 
Mbhskircb , vill. c"* de Dalstein. — Manickirchen , 1 1 3o 
(abb. Freist. ch. fond.). — Mainchequierque , i3i7 
(pouillëde M. PorleL). — Menehkerke, i3i8 (abb. 
ViU. cart. t. II, 3 v'*).— Menjfctrcito, i336 {ibid. A, 
ik), — Mmitkirehen, i6o5 (abb. Saint-Am. ch. s. 
Tan). — Minikirehen, i/ii5 (abb. Vill. liasse Rab- 
bas ). — MuMxirxen, Meruterichen , Menghrchen, 1 56 6 
(pouillé de M.). —Menuchirch, tbgk (dén. Th. Alix). 
— Mumkirehen, 1610 (carte Tass.). — Meinichkir-' 
ch«n y Meinckkirchen y 1 677 (lerr. du ban). — Mert^ 
kirch, 1681 (dénombr. 3i oct.). — Mentkircheny 
1693 (terr. de Kempiich). — Mentkircheny xfiii' s* 
(pouillé de M.). — Menêkirieh, 1782 (terr. de Neu- 
dorff). — Manquery, 1766 (carte Vaug.). 

Siège d*un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France â cause de sa 
châtellenie de Sierck, 1681 (dénombr. o août); 
Dablein et Inglingen dépendaient, 1 798 (dénombr. 
98 juill.). — La maison seigneuriale s'appdait le 
Bourouckhaus (ibid.). — Cure de Tarchiprétré de 
Kédange, qui avait pour annexes Dalstein et Ingiing. 

Autrefois Trois-Evéchés , prévôté de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fut classé dans le canton de Bouxon- 
ville dès sa création , en 1790. — Chef-lieu com- 
munal jusqu'au 6 juin 181 1, où il fut réuni à Dal- 
stein. 
MimsKiiicH (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la 

c"* de Dabtein. 
Mbiitbrbacb (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de 

la c°* de Bambiderstroff et afflue au Fillenbach. 
Mebaciiont, h. c'^'de Génaville. — Almiremont, 1936 
(abb. SaintrPierr*, terr. 99). — Miraumont, idog 
(ibid. 166). — MerauUnonty i6d6 (iliv. des tit. de 
Lorr. III, a 66). — Miraulmont, 1619 (dénombr. s. 
Tan). — Meromont, 1689 (Barr. dora. L I ). 

Faisait partie , comme dépendance de Pénil , de 
la paroisse de Génaville et de la communauté des 
Paroches. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — A toujours fait partie du canton de Briey. 



— Chef-Ueu communal, avec Pénil pour annexe, 
jusqu'au 5 aoôt 1809, époque où il fut réuni à Gé- 
naville. 

Mbrbbtte, étang, sur le terril.de Longeville-iez-Saint' 
Avold, d'une superficie de 10 hectares. — Etang 
de Marfoniaine y 1681 (abb. Longev. dénombr.). 

Mebct, f. c"* de Mont-Saint-Martin. 

Mbrgt-le-Bas , c°° d'Audun-Ie-Roman, sur la Crusne. 

— Voy. au mot suivant les formes anciennes de ce 
nom. 

Siège d'un fief mouvant du château de Mercy-le- 
Haul, 1681 (dénombr. si mai), haute, moyenne 
et basse justice, sous la prévôté d'Arrancy. — 
Mercy-le-Bas formait, avec Boudrexy et Saint-Sup- 
plet, une paroisse du diocèse de Trêves (doy. de 
Baxailles). — Appartenait au comté de Mcrcy. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. -^ Fit partie, en 1790, du 
canton de Mercy-ie-Haut , de celui de Circourt sous 
l'organisation de l'an m, et, en 1809, fut classé 
dans le canton actuel. — A pour annexe Mainbotteile. 
Mercy-le-Haut, c*" d'Audun-ie-Romàn. — Marcianum , 
636 (ch. Mém. Soc. philomath. Verd. tlll).— Mar- 
ciacum villa, 636 (test. diac. Grim.). — Mitrceiumy 
1 1 57 ( Berthol. Lux. 111 , pr. xx). — Mercey , 1 338 
(arch. H. de V. AA, 17). — Marceyy i358 (abb. 
Vill. cart. t. I, M. 69). — Marsey, 1666 (inv. des 
lit. de Lorr. VIII, 1 15). — Marcey, Haut et Bas y 
1 6 1 o ( ibid. 1 63 ). — Merzy-le-Haut , 1 636 ( Journ. 
J. Bauch.). — Mereeyy 1680 (dénombr. arch. dé- 
part.). — Mereium altum (de Maill. Barr.). — En 
patois : Méchir-le-Haut. 

Appartint au duché de Luxembourg jusqu'en 
1609, où il fut, par voie d'échange, incorporé 
dans la Lorraine, sous la châtellenie de Longuyon. 

La moitié du village était siège du comté de 
Mercy ; l'autre moitié appartenait au roi. — Fief mou- 
vant de la prévôté d'Arrancy. — Siège d'une cure du 
diocèse de Trêves (doy. de Bazaillcs), dépendant 
de l'abbaye de Juvigny. 

Autrefois Barrois, juridiction des juges pour moi- 
tié, baill. d'Ëtain pour l'autre moitié; depuis i^Si, 
baill. de Villers-la-Montagne, coul. de SaintrMihiel. 

— Erigé, en 1790, en chef-lieu d'un canton qui 
comprenait les c"*"* de Bazaillcs, Boismont, Bou- 
dreiy , Fillières , Joppécourt , Mercy-le-Bas et Ville- 
au-Montois, il passa, sous l'organisation de l'an m, 
dans le canton de Circourt, puis, en 1809, dans 
le canton actuel. 

Mercy, seigneurie de nom et d'armes , titrée de 
baronnie et de comté, fief du duché de Luxembourg 
jusqu'à un acte d'échange de 1 609 , et depuis lors du 



166 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



duché de Bar, a donné son nom à une puissante et 
très-illustre maison d'ancienne chevalerie, qui porte 
pour armes : d*or à la croix d\izur. 

Le titre de baron était porté par François de 
Mercy, général en chef des armées impériales, tué à 
Nordlingen en i6/i5. Son petit-fils, feld-maréchal 
des armées de l'Empire en 1706 , vit ériger sa ba- 
ronnie en comté par le duc Léopold, en 1719. 

La baronnie de Mercy comprenait les seigneuries 
de Mercy (Haut et Bas), Avillers, Boudrezy, Higny, 
Joppécourt, SoUeuvre et Xivry-le-Franc (dénorabr. 
de i63o, inv. de Lorr. 1. 1, 3oi ). 

Le comté de Mercy, ou des Cinq- Villes(D. Cal. 
not. Lorr.)i était réduit,' en 1779, à Mercy (Haut 
et Bas), Boudrezy, Higny et Xivry-le-Franc (Dur. 
Lorr. ). 

R Mercy, maison de nom d'armes , sous la châtel- 
ienie de Longuyon , qui a donné de grands hommes , 
depuis Albert de Mercy, évoque de Verdun, et trois 
généraux d'empire, a ( Hus. Lesc. ) 

A pour annexes Boudrezy et Saint-Genest. 
Mebcy-lez-Metz, chat, et vill. c** de Pange (s'est ap- 
pelé Mercy-le-Haul jusqu'au décret du 1 r> janvier 
iS6^). — Marceyum, 96a (abb. Sainte-Gloss. ch. 
Théod. 1", év. de M.).— Méfrc«y, 1/106 (liste des vill.). 

— Marsy, i /i 1 /i ( inv. des abb. f. AV). — Marcy-le- 
Hauhj XTi* s* (chron. Cl. Phil.). — Merci^le-Haultt 
i552 (chron. rimée). — Mercy-le-Haut, xviii* s* 
(pouillé de M.). — Mercy-le- Château , 1722 (carte 
Bugn.). 

Le château de Mercy était siège d'une seigneurie, 
haute, moyenne et basse justice. — Était annexe de 
la paroisse d'Ars-Laquenexy. 

Autrefois Trois-Evêchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1 790, du canton de Borny ; passa, 
sous l'organisation de l'an m, dans celui d'Ars-La- 
quenexy, et, en i8oa, dans le canton de Borny; 
fut réuni au canton de Pange par décret du 16 jan- 
vier i8o5, et 'par décret du i5 janvier 186a son 
nom de Mercy-le-Haut fut changé en celui de Mercy- 
lez-Metz. 

Mehen ou Merrer, f. ruinée, ban de Guising, c" de 
Bettwiller. 

Mergei«bobk f RiissEAD de). — 11 coule sur le terril. 
delac"*d'Eberswiller. 

Mebienbacb (Ruisseau de). — Prend sa source à Catte- 
nom , traverse la c" de Cattcnom sur une longueur 
de 6 kilom. et se jette dans la Moselle. 

Merle (Ruisseau de). — Prend sa source dans les trois 
étangs de l'Hôpital, qui se déversent dans l'étang de 
Sainte-Fontaine, d'où sort le Mede; traverse le ter- 
ril, des c"* de l'Hôpital , Saintf-Fonlaine, Freyming, 



Merlebach , sur une longueur de 5 kilom. 5o met., 
et se jette dans la Rosselle. — Men (carte de TEtat- 
major). 
Mbrlerach , c'^'de Forbach , à gauche de la Rosselle. — 
Gloihûtt, Glaêdelty 1 690 (reg. parois8.de Merlebach ). 

— Merkbourg, 1629 (ord. de Lorr. XI, 3a5). — 
Merlebach, \6i^{ilnd.), — Merlenbaeh, I768(i6ûi.). 

Village fondé vers 1690, par des verriers, sur 
les défrichements de la forêt de GenWeiler. l\ s'ap- 
pela d'abord Glasshutt (la Verrerie) ou Glasdell 
pour Glauthal (la vallée au verre). l\ faisait par- 
tie de la terre et marquisat de Faulquemont. — 
L'église a été bâtie et la paroisse constituée en 

. 1629. — Celte paroisse, qui dépendait de l'archi- 
prétré de Saint-Avold, fut réunie plus tard , à cause 
de son peu d'importance, à celle de Freyming. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création, en 1790. 

Mbrsgbweiller, c"" de Sierck. — Merttweiller, ib^fi 

(dén. Th. Alix). — Merckveiler, 1681 (dénombr. 

. 3i juill.). — Meschweiller, iG89(Lorr. dom. t. II). 

— MerchweileTy xviii* s' (pouillé de M.). — Mertch- 
wUler, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — Merseveillet\ 
1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief de la sous-prévôté de Sierck, 1 69/1 
(dén. Th. Alix) et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France, 1681 (dé- 
nombr. 3i juill.). 

Autrefois Lorraine , mi - partie avec le Luxero-. 
bourg, baill. de Bouzonville pour la partie lorraine, 
coût, de Lorraine. — Fut classé, dès 1 790 , dans le 
canton de Sierck (canton de LaunstroiTde 1802 a 
1806). •— A pour annexes les hameaux de Kitzing, 
Bellemacker et Neudoriï. 

Merschweiller (Ruisseau de). — Coule sur le territ. 
de la c"" de ee nom. 

Mbrtek , c**" de Bouzonville , sur la Bisten. — Mortetn , 
1^79 (cart. év. de M. t. IV, p. 161). — Mo&rten, 
i5o7 (abl^- Vill. cart. t. II, v" 89). — Mortena, 
Mertena, i566 (pouillé de M.). — Morten, tb^tt 
(dén. Th. Alix). — Myrten, xtii* s' (Loth. sept.). 

— Meurten, 1681 (dénombr. 19 sept.). — Mer- 
theriy 1779 (Stem, dép* M.). 

Village du comté de Bérus , sous le baill. d'Alle- 
magne. 

Siège d'une cure de l'archiprêtréde Saint-Avold, 
qui dépendit d'abord de l'abb. de Herbitzheim, 
puis de celle de Wadgasse. — Elle avait Hettange 
pour annexe. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fil partie, en 1790, du canton de 
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Bérus; passa, sous Torganisation de Tao m, dans 
celai do Bisten et, en i8oa, dans celui de Sarre- 
louis. Séparé de la France en s 8 1 5 et détenu par 
la Prusse , il fut restitué par suite de la déclaration 
du 11 juin 1897 et réuni au canton de Bouzon ville 
par ordonnance du s5 mars i83o. — A pour an- 
nexes ; Bibling, la ferme de Glockenhoff, le château 
de Merten et le moulin Neuf. 

Mbrtzbl (Rdissbad db).* — Prend sa source à Selig- 
bach et dans la ferme de Venheck , traverse le territ. 
de Saint^Avold sur une longueur de 1 kilom. et se 
jette dans la Bosselle. 

Mbssbben , village ruiné de la paroisse de M arçourt. — 
MetzerUf ii3i (abb. Longev. conf. des biens). — 
Mecera, 1 a 1 o {ibid. ). — Meccera, 1 367 (ibid. bulle 
Clém. IV). — Mêtteren, i3/i6 (abb. Longev. plaids- 
ann.). — Meueren, 1799 (Dur. Lorr.). 
Autrefois Lorraine, baill. de Boulay. 

MiTAiRiE DES Sbighburs ( La ) , ceuse fief située à Do- 
mangeville. 

Mbterquin, bois, sis sur le ban de Zinmiing, 1709 
(abb. Longev. dénombr.). — Meiterchen, 1690 
(vente de bois, abb. Longev.). 

Mbtrich, h. c^' de Kœnigsmacker. — Metrech, i/ioo 
(abb. Yill. cart II, ^1 v°). — Metterieh, ibgk (dén. 
Th. Alix ). — Metrick , 1 606 ( pouillé de M. ). — Melr- 
trichy 1667 (dénombr. 9 déc). — Meteringen, 1766 
(carte Vaug.). — MeUrieh, 1766 (Stem, dép' M.). 
Siège d*un fief mouvant du roi de France , sous 
la prévôté de Sierck, 1681 (dénombr. 3 sept.). — 
Était annexe de la paroisse de Kœnigsmacker. 

Autrefois Trois-Évéchés et Lorraine, baill. de 
Thionville et prévôté de Sierck , coût, de Thionville 
et de Lorraine. — Fit partie, en 1 790, du canton 
de Kœnigsmacker ou de Freymacker, comme aussi 
sous Torganisation de Pan m; passa, en 1809, 
dans celui de Metzerwisse. — Commune jusqu^en 
1810, où , par décret du 8 novembre , il fut réuni à 
Kœnigsmacker. 

Mbtriiig, h. c*^ dé Téting, sur la Nied allemande. — 
Metring, i/i5o (abb. Longev. plaids-ann.). — Mait- 
trmg, ]585 {ibid. censier). — Metringen, ]563 
{ibid. plaids-ann. s. Tan). — Metrin, xvii* s" {Und. 
censier). — MeUrmg, 1608 (inv. des tit. de Lorr. 
VII, 169). -—MeUram, 1681 (dénombr. 6 août). 
— Meteringen, 1769 (carte Lafosse). — Meizing, 
Metring, ou Mertring, près de Folschvillers (tab. 
Par. ). 

Ce village dépendait de la seigneurie de Folsch- 
willer, 1681 (dénombr. 6 août). — Faisait partie 
de la communauté de Folschwiller et était avec lui 
annexe de la paroisse de Téting. 



Autrefois Lorraine et comté de Créhange , baill . 
de Boulay, coût de TEvéché et lois du comté de 
Créhange. — Fit partie, depuis 1790, du canton 
de Saint-Avold comme annexe de Folschwiller jus- 
qu'à la loi du 1 1 mai 1 836 , où il fut séparé de cette 
commune pour être réuni a Téting (canton de Faul- 
quemont). 
MbtschbbCck, m", c'^de Montbronn. 
Metz, chef-lieu du département, d'arrond. et de 
3 cantons , au confluent de la Moselle et de la Seille. 

Aux temps celtiques, centre et capitale de la peu- 
plade des Medioroatrices et leur lieu de retraite, ou 
oj)pidum , sur une colline placée dans Tangledes deux 
rivières confluentes. Les Médiomatrices sont nommés 
pour la première fois par César. 

Mediomatrici (Cœs. Conuo. de bel. gali. 1. X , 
ch. IV ). — Leur ville est nommée pour la première 
fois par Tacite : Divodwri Mediomatricorum id oppi- 
dum ett (Tac. Hist. 1, 63). — Me^<a)fMtTp/xe(, wv 
voXts ^iovoèovpovj 11* s' (Ptolém. 1. II, ch. 11). — 
Divo Durimedio Matricorum(caLrie àe Peulinger). — 
MeJiWfiarpixoi (Strabon, 1. IV, i3/i). — Medioma- 
tricet, IV* s' (Amm. Marc. Hist. 1. XV, ch. iv). — 
CiviUu Mediomatricorum Mettis,'8oa8 Honorius ( Not. 
prov. et civ. Gall. 1, 199). — Metù, Meti, sous Va- 
lentinien III (Not. digu. imp. rom. V, ùs, /î3). 

— Metteneiâ urbs, vi* s' (Greg. Tur. Hist. IX, ao). 

— Mettiê , VI* s* ( Ven. Fort. carm. VII , iv ). — Met- 
iica mœnia {ibid.), — Mettiê urbêyMettie civitae, vu* s* 
(Frédeg. chron. 7/1). — Mecuea, viii's* (anon. Ba- 
ven.). — Mettist, Meta», viii* s* (nom. civ. Gall. D. 
Bouq. t. II). — Mettiê et Mediomatricorum vocatur, 
VIII s* ( Aym. mon. gesta Franc). — Mediomatricum 
quœ altero nomine Mettiê vocatur, x* s* (vita Lud. pii 
imp.). 

Sur les monnaies : Gauloises : MEDIOM - . 
MEDIOM AT • ; — Mérovingiennes : METTIS 
(Théodebert ) , METI • ( Dagobert) ; — Sur les mo- 
néUires : METTE, METTES, METTIS, ME- 
TALV, METSLV, METALS, MITTII, METIS, 
TETTIS (vi* et vu* siècles); — Boyales carW 
vingiennes : MET (Pépin); METTIS; (Cliarle- 
inagne et Louis le Débonn.). ; MEDIOM ATRI- 
CORVM (Lolhaire, 817); METTIS CIVITAS 
(Charles le Gros, 88a). 

Mediomatricenêiê àvitaê, 990 (abb. Saint-Max. 
ch. s. Tan). — Methiê, 1086 (cath. Verd. ch. emp. 
Henry III ). — Méz la Forciez, xiii's* (chans. de Garin 
le Lobérain). — Mèê, 1999 (abb. Longev. cens.). 

— Metê, XIV* et xv* s*' (la plupart des actes et des 
chron. Méês). — Dividium, Mediomatrique , Me- 
diomatricum, XV* s* (chron. J. le Ghàt). — Mèê, 
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Méfn, MeU, i'i/i'4 (saof-cond. de Charles VÎI). — 
Meta, iT)lifi (pouiHéde M.). — Metœ, Meta^ i559 
(médaille coirniK-m. du siège). 

Metz fut, on Ta dit, au temps des Gaulois, Vop- 
pidtim de la tribu médiomatricienne ; elle faisait 
partie de la Gaule Belgique. 

Les Romains la traitèrent en ville alliée; ils y bâ- 
tirent un palais. — Elle fut comprise dans la Pre- 
mière Belgique et gouvernée par un comte. 

Elle fut, à la mort de Clovis, élevée au rang de 
capitale de la France onenlale et servit de résidence 
ordinaire aux rois d'Austrasie. 

Les rois de Lorraine lui maintinrent ce titre et y 
«'urent leur siège, jusqu'à la réunion de ce royaume 
à celui de Germanie. Les comtes représentèrent 
alors Tautorité impériale, mais avec faiblesse; le 
pouvoir épiscopal grandit, au contraire, rapidement. 
A près une période de luttes dans laquelle les évéques 
cherchèrent à asseoir leur soifveraineté sur la cité, 
en présence de résistances énergiques que rendait 
pins fortes Tassociation en paraiges des principales 
familles, le commencement du xiii* siècle vit Metz 
s'ériger en république, avec le titre de Ville libre 
impériale. 

La constitution qu'elle se donna alors dura, sans 
modification dans ses traits principaux, aussi long- 
temps que son existence politique. Le maître échevin, 
élu chaque année, gouvernait avec Paide et sous le 
contrôle de plusieurs conseils, et cette organisation, 
oligarchique au premier chef, attribuait tous les prin- 
cipaux emplois aux membres des paraiges, qui 
étaient au nombre de six, savoir: Porte-Muzelle , 
Jurue, Saint-Martin, Portaillit, Outre -Seille et le 
Commun, 

Le territoire de la cité soumis à ce gouvernement 
resta invariablement composé de la môme manière 
d epu i 8 la création de la repu bliquej usqu'à son absorp- 
tion dans le royaume de France. Les divisions ont 
été indiquées dans V Introduction , et le détail s'en 
trouve dans le Dictionnaire aux dilTérents noms qui 
loR désignent. 

L'occupation française ne les modifia pas immé- 
diatement : Henri H et ses premiers successeurs se 
contentèrent du titre de Protecteur, 

Henri 111 prit, en i585, celui de souverain sei- 
gneur. La création du parlement, en i633, porta le 
dernier coup à Tancienne indépendance de Metz, et 
enfm son incorporatioti définitive avec la France 
ayant été ratifiée, en 16/18, par le traité de West- 
phalie, elle forma, avecToul et Verdun, la province 
des Trois^Evéchés , dont elle fut la capitale. 

Cette province, augmentée successivement des 



domaines du duc de Bouillon , du Luxembourg fran- 
çais et des prévôtés de Sierck et de Briey, enlevées 
à la Lorraine, était sous les ordres d'un goovemeor 
résidant à Metz, et composait le ressoK du par- 
lement de Metz, divisé ainsi qu'il suit: dnq bail- 
liages présidiaux, Metz, Toul, Verdun, Sedan et 
Sarrelouis; quatre bailliages, Longwy, Mohon, 
Mouzon et Thionville; un bailliage, seigneurial k 
Vie; le duché-pairie de Garignan; huit prévôtés 
royales. Château - Regnauld , Chauvancy, Damvil- 
lers, Marville, Montmédy, Phalsboui^, Sarrebourg 
et Sierck. 

Metz possédait la direction générale des postes, do 
génie, de l'artillerie, de la maréchaussée, des forêts, 
de la monnaie, etc. pour la province. 

Le bailliage de Metz avait été créé en i63&; le 
présidial le fut par édit de i685. Il comprenait 
presque entièrement les anciennes communes du 
pays Messin, auxquelles avaient été ajoutées odieB 
de la terre de Gorze, cédée par l'artide 8 du traité 
de 1661, et plusieurs villages désignés sous le 
nom de route, cédés par l'article i3 du même 
traité. 

La Révolution renversa tout ce svstème adminis- 
tratif et établit une division fondée sur de npuvelles 
bases. Le département de la Moselle, créé en 1 790, 
reçut d'abord son nom de sa ville principale. Cette 
même ville fut en même temps choisie pour siège 
d'un district, lequel comprit douze cantons, savoir: 
Argancy, Augny, Bomy, Comy, Flanville, Goin, 
Gorze, Gravelotte, Maizières, Mars-la-Tour, Metz 
et Moulins-lez-Metz. Elle fut en même temps choisie 
pour siège du tribunal de distnct» 

Le canton de Metz , divisé en dix sections , com- 
prenait la ville seule. L'organisation de l'an m 
en fit le chef-lieu d'un canton qui ne comprenait 
également que la ville , ainsi que le siège du tribunal 
civil , du tribunal criminel et d'un des tribunaux cor- 
rectionnels. L'arrêté à\t 17 ventôse an viii en fit, 
en même temps que le cbef-lieu du département, 
celui du 3* arrondissement , créé par la loi du même 
jour. Cet arrondissement comprenait ai cantons, 
représentant à peu près les anciens districts de Metz 
et de Boulay. La réorganisation de la justice en 
1800 lui donna le titre de siège du tribunal d*ap- 
pel, du tribunal criminel et d'un des tribunaux d'ar- 
rondissement. La loi de 1801 y établit le siège 
de 3 cantons ou justices de paix, et l'organisation 
de 1809 lui maintint ce nombre de cantons, en 
y adjoignant un certain nombre de communes 
rurales (voir le Tableau du département par can- 
tons). 
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L'organisation religieuse dont Metz était la tête a 
été assez longuement développée dans V Introduction 
pour qu'il soit inutile d'y revenir. Nous ajouterons 
seulement que Metz était le chef- lieu d'un archipré- 
tré qui comprenait les paroisses suivantes: i° inlrà 
muros : Sainte-Croix, Saint-Etienne, Sainl-Eucaire, 
Saint-Gengoulf, Saint - Georges, Saint - Gorgon , 
Saint -Jean-de- la -Citadelle, Saint- Livier, Saint- 
Marcel, Saint-Martin, Saint-Maximin, Sainlo-Ségo- 
lène, Saint-Simon, Saint-Simplice et Saint-Victor; 
a" extra tnuros : Borny, Saint- Baudier, Saint-Ju- 
lien-lez-Metz et Valliéres. 

Les armes de la ville de Metz sont : mi-partie (P ar- 
gent et de sable avec vne pucelle pour support. — 
L'Empire augmenta ce blason du chef des bonnes 
villes, à savoir : de gueules semé de trois abeilles d^or^ 
surmonté d*un aigle issant d*une couronne murale, 
La pucclle descendit du cimier dans l'écu et brocha 
sur le tout. — La Restauration , remettant en mémoire 
un blason im{)osé d'oflice au xfiif siècle, lui donna 
pour armos, par ordonnance royale du aG sep- 
tembre 1 8 1 A , d^ argent au pal de gueules chargé 
d^un cœur d'argent. Sur ses justes réclamations, 
Metz fut, le la octobre i8iG, autorisé a reprendre 
son antique blason. — Depuis i85a, l'autorité mu- 
nicipale a repris les armoiries du premier empire. 
Metz (Le Pays de) ou Pays Messie. — Ayant pour 
chef-lieu la cité de Metz, et en partie arrosé par la 
Moselle, ce pays a été quelquefois désigné dans les 
anciens litres par le nom de cette rivière. Le pagus 
Metensis proprement dit parait n'avoir été qu'une 
partie du pagus Mosellensis^ ce que l'on appelle au- 
jourd'hui le pays Messin , c'est-à-dire la grande ban- 
lieue de Metz; mais la confusion des textes a laissé 
croire à une étendue beaucoup plus vaste, que des 
auteurs en renom ont pensé pouvoir préciser. Il 
nous semble que la vérité consiste à identifier 
le pagus Metensis avec l'archidiaconé de Metz, 
comprenant les trois archiprètrés de Metz, du Val- 
de-Metz et de Moisseville. Le pagus Metensis était 
borné par les pagi Scarponensis, Salinensis , Nidensis, 
Matensis et Wabretisis. Metz étant devenu siège d'un 
comitatuSf les deux termes s'employèrent indiffé- 
remment, malgré la difiercnce probable des cir- 
conscriptions, et de là encore une source de diffi- 
cultés. — Metensis pagus, 636 (lesL diac. Grim.). 

— Ducatus moslensis in comitatu mettensi , 788 
(Gesta Epis. Met. D. Cal. I, pr. agi). — Pagus 
Mediomatricensis , 863 (abb. Neum. ch. de Louis II ). 

— Finis Mettensis y 880 (abb. Gorz. ch. ëv. Wala). 

— Comitatus Mettensis, 88a (ibid.). — Finis vel 
pagus Mettengis, io46 (archev. Trêves, ch. du roi 

Moselle. 



Henri). — Le pays de Mets, Metsain, Messin, le 
Messein, le Messain, x?*-xvii* s" (chron. div.). 

Lapays Messin , représentant, au moyen âge, l'en- 
semble du domaine politique de la cité de Metz, 
était partagé en un certain nombre de divisions, qui 
portaient les noms de : le Val-de-Metz, l'isle , le Saul- 
nois, le Flaut-Chemin, le Franc-Alleu , le Ban de Ba- 
zaillcs et la terre de Gorze. Cette division , qui était 
celle delà république messine, subsista sous l'autorité 
française, sauf quelques modifications de classement : 
le Haut- Chemin fut absorbé dans le Saulnois, et le 
Franc- AUeu perdit sa dénomination; on eut de 
plus le Ban de la Rotle et le Ban Saint-Pierre. Mais 
les trois grandes divisions continuèrent à être obser- 
vées : on peut les définir sommairement en disant 
que le Val-de-Metz était la partie du pays Messin sir- 
tuée à gauche de la Moselle; l'isle, la partie placée 
entre la Moselle et la Seille; le Saulnois, celle qui 
s'étendait entre la Seille et la Nied et au delà (voy. 
chacune de ces divisions à son nom). 
Metza.>ge, h. c" de Wolkrange. — Meslange, 1681 
(dénombr. ai mai). — En allemand: Melzingen. 

Wolkrange et Metzange étaient le siège d'un fief 
et d'une justice haute, moyenne et basse, mourant 
du roi de France, 1681 (dénombr. ai mai). 

Village dépendant de Wolkrange, et ne formant 
avec lui qu'une communauté; annexe de la même 
paroisse. 

Autrefois Trois-Evôchés, baill. et coût, de Thion- 
viUe. — Fit partie du canton de Hayange en 1790, 
de celui d'OEulrange sous l'organisation de l'an m 
et de celui de Thionville en 1803, toujours comme 
annexe de Wolkrange. 
Metzange (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la 

c" de Weymerange et afflue à la Fensch. 
Metzerbach (RiissEAu de). — Coule sur le territ. de 

la c"* de HestroflT et afflue au ruiss. de Piblange. 
Metzeresche, c*^ de Metzerwisse. — L*alleu d'Esch, 
1377 (abb. Vill. ch. s. l'an). — Esen, Esch, Esche, 
iblxlx (pouillé de M.). — Metze-Esch, ib^ti (dén. 
Th. Alix). — Ueche, 1686 (abb. Vill. liasse Ay, a). 
— Metzereche, xviii' s* (pouillé de M.). — Metze- 
rffcA (carte Cass.). 

Il y avait à Metzeresche deux seigneuries dis- 
tinctes : la cour de Zand ou Ezand , haute , moyenne 
et basse justice mouvant du roi, et celle de Fun- 
kelen , qui dépendait du comté de Créhange , dont les 
jugements étaient révisés par la première, 1681 
(dénombr. du 7 juill.). — Siège d'une cure de l'ar- 
chiprétré de Kédange, dépendant de la chartreuse 
de Reltel. 

Autrefois Trois-Évécbés, prév. de Sierck,couL 
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de ThionviUe. — Fil partie du c" de Liiltange de 
i7goà i8oa et passa, à cette dernière époque, 
dans le canton actuel. — A pour annexes le moulin 
de Kirche et la chapelle Saint- Jean. 

Mbtzerwissk, ch.-l. de c**, arrond. de Tbionville. — 
Wieh, x' s* (abb. Mettl. décl. biens).— Wie», xi' s' 
(cart. Moy. Rbin, II, 348). — Vizes, laAi (coll. 
SaintrSauv. s. Tan ). — Wiez, 1271 {ibid, ). — Wiss , 
Metzerweis, ibhU (pouiilé de M.). — Melzerivies, 
1073 (Berth. Hist. Lux. VIII, Uo), — Fwr, 169 A 
(coll. Saint-Sauv. s. Tan). — Metzerwyesy i685 
(terr. de Metzeresche). — Vit», 1686 (abb.Vill. 
liasse Ay, a). — Vie», 1698 (terr. du ban). — 
Meizerwicte ou VUte , xviii* s* ( pouiilé de M. ). — Met- 
zeitU, 1 787 (terr. de Rentgen). — Meze vize , 1 76a 
( Carte Lafosse). 

Seigneurie, haute, moyenne et basse justice, qui 
dépendait, en 1681, de la seigneurie de Meilberg 
(dénombr. du 1 2 juill.). — Était siège d'une euro 
de rarchiprélré de Kcdange, dépendant de la col- 
légiale de Saint-Sauveur de Metz, qui avait pour 
annexes DistrofT (vicariat résident) et Stuckange. 

Autrefois Trois-Évôchés , baill. et coût, de Tbion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton d^Inglange 
cl fut érigé, en 180a, en chef-lieu d^un canton qui 
comprenait les c*"** qui le composent actuellement, 
plus celles de Kerling, Mailing et Hetlange-Pelilé, 
qui passèrent dans le canton de Sierck en i8a5. — 
A pour annexe les Fours4-chaux. 

Metzing, c°" de Forbach. — Mesaig, 1/173 (inv. des 

til. de Lorr. X, sup. 109). — Mutzingen, x^^U 

(dén.Tb. Alix). — Mit2ifig',xviii's' ('pouiilé de M.). 

Village du comté de Pultelange. — Etait annexe 

de la paroisse de NoussewiUer-Iez-Puttelange. 

Autrefois Lorraine, baill. deSarreguemines, coul. 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Pultelange de 
1790 à i8oa, où il passa dans celui de Forbach. 

Commune au commencement du siècle, Metzing 
fut réuni, par décret du 1" septembre i8i3,à la 
c"*de Noussewiller-lez-Puttelange; une ordonnance 
du 8 mars i846 Térigea de nouveau en commune. 

Metzing, f. c" de Crébange. — Mizmgen, 1766 (carte 
Vaug.). — Mintzmg, ban-fief, haute justice près 
d'Elvange. Celait autrefois un village, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Mintzing, Metzing ou Mitzen (dicl. Viv.). 
— En allemand : MinUingen,. 

Faisait partie de la communauté d'Elvange. 

Mbule (RuissBiu DB u). — Coule sur le terril, de la 
c" de Balilly. 

Mbwinkbl, m'° sur la Canner, c"* de Kœnigsmacker. 

Mbxt, h. c"* de Réhon, sur le ruisseau des Deux- 
Fontaines, à droite de la Obiers. — Merxey, xv* s* 



(coll. Sainte-Agathe, obit.). — Mexhy, x*ii* s* 
(pouiilé de Tr. ). — Mexium, xvii* s' (arch. Villers-lc- 
Rond,gg.I). 

Était annexe de la paroisse de Réhon. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. de Loogwy, coût, 
de Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de Long- 
wy depuis sa création, en 1 790. — Chef-lieu com- 
munal jusqu'au 2 juillet 181a, où il fut réuni à 
Réhon. 
Met, a' c"" de Metz. — Maieum, 973 (abb. Sainte- 
GI06S. ch. év. Thier. ). — Maiacum , 1 1 67 ; Maya- 
cum, 1 188 (abb. Sainl-Marl. ann. Prem. x, a). — 
Ma^e/iaa6 (abb. S'-Clém. don. s. Tan). — Maey, 
i3a4 (P. Fer. obs. séc. xiv*, f. 366). — Maiey, 
iholi (liste des vill.). — May, Meii, ib^ih (poiûllé 
de M.). — Mayt, 1681 (dénombr. lit àéc). — 
Moyet , xvii' s* (Lolh. sept. ). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France ,1681 ( dénombr. 
i/i déc). — Cure de rarchiprélré de Noisseville, 
dépendant de la cathédrale de Metz , qui avait pour 
annexes Vantoux et Grimont. 

Autrefois Trois-Évèchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fut classé, en 1790, dans le canton de Bomy , 
sous l'organisation de l'an m , dans celui de Vallières , 
puis, en 1802, dans le canton actuel. — A pour 
annexe le moulin de la Tour. 

Meysenbrûck, f. c"* de Gros-Tenquin. 

Mbyweteh, f. c"* de Slurtzelbronn. 

Michblbach (Ruisseau de). — Coule sur le terril, de 
la c"' de Piblange. 

Mighblwiessebach (Ruisseau de). — Prend sa source 
dans le pré Michelwies, au ban de Wieswiller, tra- 
verse la c"* de Wieswiller sur une longueur de 1 ki- 
lomètre et se jette dans le ruiss. de Wieswiller. 

xMiGHBviLLE, h. c"' de Villcrupl. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers -la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit toujours partie de la 
communauté et de la paroisse de Villeriipl (dioc. de 
Trêves). 

MiDEBKEN , anc. h. masures, près de Zimming, t68i 
(dénombr. 21 juin, abb. Longev.). 

MiHWBiLLER, f. c"' de Robrbach. — Miiktoeillet* (le 
vieux ban de),t6id ( inv. des lit. de Lorr. II , 986 ). 

— MyhweiUer, 1726 (arch. d'Achen,,abom* du 
a 6 août). — MihuwUler, 1761 (censé, orJ. de Lorr. 
Vin, 291). — Mihweiller, 1765 (allas de Bilche, 
f 87, 88, 106, 107, ia6, 137). — MiKnviUer 
(lab. Par.). 

C'était un village qui a été ruiné vers le xvi* siède. 
MiLLBRS-MîHL, m'" sur le canal des Etangs deSaint- 
Avold , annexe de cette ville. 
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MiRBAcu (Ban de), proche Hayange. — 1686 (géo. 

de M. dom.). 
M1T8CHE5 ou Mbttel, f. C* de Longeville-lez-Saint- 

Avold. — Mitchy 1681 (abb. Longev. dénorobr.). 

— Miehchen (dict. Viv.). 
Restes d'un village ruiné. 

MiTTENWALD, forét domaniale de 333 hect. située sur 
le terril, de la c"' de Guéblange. 

MiTTERSMLHL, 00^, c" dc FaréberswUler. 

MoDBR (RcissEAD de). — Prend sa source près de Lem- 
berg, coule du N. 0. au S. E., sert à alimenter les 
forges de Mouterhausen , sort du dép* à Baercnthal 
el se réunit à la Zinzel près de Hultenhofien, 
pour aller se jeter dans le Rhin. — Mothem , 1 596 , 
(dén. Th. Alix). — Mother (h. Cal. not. Lorr.). 

MoDEDBACH (Rlissbau de) OU Mi'TTERBACB. — Prend 
sa source à Farscliwiller, coule du N. au S. , passe à 
Loiipershausen , EUwiller, Pultelange, Rémering, 
Richeting, Holving, et se jette ensuite dans TAlbe, 
près de la ferme de Lenderhoff, après un cours de 
1 ^1 kilomètres. 

MouRGRED (RtissEAf de). — Coule sur le territ. de la 
c"* de Ponlpiorre et se jette dans la Nied. 

MoiscE, anc. chat., m'" sur la Seille, c"* de Louvigny. 

— Moimse, 1^0 'i (liste des vill.). 

MoiscE (Ruisseau de). — Prend sa source à Ancy- 
lez-SoIgne, traverse le terril. d'Ancy-lei-Solgne, 
Secourt, Saint-Juro, Alémont, Louvigny et Che- 
minot, sur une longueur de 1 6 kilomètres , et se jette 
dans la Seille. 

Moi!ïEviLLE, c"" de Briey, sur TOme. — MoyennivîUa y 
875 (abb. Sainle-Gloss. ch. conf.). — Moinevelle, 
13^7 (cart. Saint-Pierre , p. 90). — MoinviUe,Moinne- 
ville, XV* 8* (chron. Jac. Huss.). — Moienemlle, 1 û 1 8 
(cart. Saint-Pierr', p. 97). — MoynevUU, 1696 
(dén. Th. Alix). — Moygnyville, xvii* s* (Loth. 
sept.). — Moynnevill€f 161 G (abb. Sainte - G loss. 
liasse Coin ville). — Moinville-sur-Ome , 1 6A8 ( Journ. 
J. Bauch.). — Mouneville, t663 (inv. des lit. de 
Lorr. Vil, p. 287). — Menevûle, 1756 (cart. Vaug.). 

— En patois : Mouenevelle. 

Siège d'un fief, sous le bailliage d'Apremont, 
1596 (dénombr. Th. Alix), puis mouvant du roi 
de France, 1681 (dénombr. i*'oct.). — La haute 
ju.«tice était au roi. 

Il y avait une seigneurie foncière sous la prévôté 
de Briey, qui appartenait aux seigneurs de La 
Grange, 1681 (dénomb. i"oct.). — Etaitannexe 
de la paroisse de Coinville. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fil partie du canton de Joua ville en 
1790, de celui de Valleroy sous TorganisatioD de 



Tan m, et fut classé dans le canton actuel en 180a. 

— A pour annexes Beau mont et Serry. 
MoLESME, ancien couvent situé près de Longwy, xiii' s' 

(chap. rath.). — Molwnentis conventui , i3o9(chap. 
cath. s. Tan). — MoUême, 1606 (abb. Sainte- 
Gloss. liasse Coinv.). — Voy. Moulaine. 
MoLVANGE, h. c" d'Escherange. — fAolwingen, 1606 
(pouillé de M.). — Mol/ange, 1668 (dénombr. 
5 juin). — Molvingen , i686 (gén. de M. dom.). — 
En allemand : Mohvmgen. 

Avait une chapelle annexe de la paroisse d*Esche- 
range. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Appartint, en 1 790 , au canton de Hettange- 
Grande et, sous Torganlsalion de l'an m, à celui 
d'OËutrauge; il fut classé, en 1809, dans celui de 
Cattenom. — Chef-lieu communal jusqu'au 5 avril 
1 8 1 1, où il fut réuni à Escherange. 

MoLVANGE (Ruisseau de) ou Grardebagh. — Prend sa 
source à Escherange, traverse cette c"' et celles 
de Kanfcn, Volmerange-lez-Œutrange (Moselle), 
Dudelange ( Luxendiourg) , et se jette dans TAliette 
près de Bettembourg. 

MoMERSTBOPP, e° de Boulay. — Momergtorff, i3oo 
(abb. Vill. cart. 1. 1, B. Sa). — Mommeitôrf, 1639 
(arch. H. deV. AA, 11). ^Momine»torfft Momerstorff, 
Momerdorf, i544 (pouillé de M.). — Memerttroff, 
i563 (enquête, abb. Longev.). — Mementorn, 
166a (dénombr. c** Créh.). — Momerttorf, i683 
(ibid.). — Momeridorf, 1688 {ibid,). — Momeriroff 
et la ruine de Véling, terre d'Empire (carte Cass. ). 

— Momeltroff (D. Cal. not. Lorr.). — En alle- 
mand : Mommertdorff. 

Était siège d'une cure de l'archiprétré de Varize, 
dépendant de la collégiale de Saint^Sauveur. — Terre 
d'Empire, appartenant au comté de Créhange; 
fut réunie à la France en 1793. — Droit romain 
et coutume de Catzenellenbogen. — Fat classé dans 
le canton de Varize et y resta jusqu'en 1803, où 
il passa dans le canton actuel. 
Mo.^cEL, f. et château, c"* de Jarny. — Moncelt, Mon- 
celZf 1997 (inv. des lit. de Lorr. VI, 385). — 
Mimsel, XV m* s* (pouillé de M.). — Moneel en 
Jamiiy, 1779 (Dur. Lorr.). — Monûcellum (D. 
Cal. not. Lorr.). 

Ancienne maison forte, siège d'une seigneurie de 
la chàtell. de Conflans, 1 (38 1 (dénombr. 39 mai). 

— Ce château et le moulin de Bniillot, qui en dé- 
pendait, étaient unis pour les impositionsà DoncourL 

— Était annexe de la paroisse de Jarny. 
Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 

Mihiel. 
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Moncel avait donné son nom à une maison noble, 
maintenant éteinte, qui portait: d'or à cinq aime- 
tels de gueule» posés en sautoir (D.Cal, not. Lorr.). 
MoncEL, f. etcliât. c"* de Longuyon. 

Censé de la paroisse et de la communauté de Lon- 
guyon. — Appartenait â Tabb. d*Orval. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. 
Mo.>chblx-la-Grawde, c"" de Vernv. — Monchues, 
1 1 Go ( cart. év. de M. , t. IV, p. 3o). — Monchous, 
1 a'i8(abb. Saint-Symphorien, liasse Clémery). — 
Moncliief, ifiok (liste des vill.). — Monchuef, 
1/187 (^bb. Saint-Vinc. vente de dîmes). — Mon- 
chuef z y 1^189 {ibid.). — Montcheu, 176a (carte 
La fosse). 

Siège d'une seigneurie, baute, moyenne et basse 
justice, qui dépendait de la barotmie des Viviers, 
et auparavant du comté de Salm, 1783 (dénombr. 
20 fév. ). — Une partie du ban de Monchcux était de 
la terre de Gorze et dépendait, à ce titre, du baill. 
de Metz. — Une autre partie constituait une sei- 
gneurie foncière qui appartenait à la baronnie de 
Bacourl et relevait, à ce titre, du comté de Crébange, 
168a (dénombr. W. de Gréh.). — Etait annexe de 
i:i paroisse de Juville. 

Autrefois Trois-Evôcliés , baill. de Vie et de Metz, 
coutume de TEvéché. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Sailly, de celui de Soigne sous l'organi- 
sation de Tan m, et passa en i8oa dans le canton 
actuel. — A pour annexes : Derrière-le-Saule, Mon- 
cbeux-la-Petfte , En-Monlant-la-Côte, le moulin 
de la Grande-Faulx, le moulin Flaut et la maison de 
la Folie. 
Moncheux-li-Petite, b. c"' de Moncheux- la-Grande. 

— Le ijaingnage de Monchuef» , \!iù'] (abb. Saint- 
Vinc. s. Tan). 

Etait siège d'une seigneurie, baute, moyenne et 
basse justice, mouvant de l'évécbd. 

Lavouerie de Moncbeux, baute, moyenne et basse 
justice, dépendait de l'abb. Saint-VincenL 
Mo>DELA>GE, vill. c"' de Ricbemont, à gauche de la 
Moselle. — MedelingOy xi* s* (abb. Mettloch, droits, 
Bertli. Lux. H , 119). — Mundclar, xii" s' ( ibid. décl. 
de biens). — Mundelay, 1 1 95 (abb. Saint-Clém. ch. 
s. l'an). — Mondelangesj ia6a (abb. Saint-Vinc. 
liasse Mondel.). — Mondelenge^ i/io/i (liste des 
vill.). — Mondellange, i533 (liste des paraiges). 

— Modelinga, i54/i (pouillé de M.). — Mudelinga, 
1 5 'i 7 ( abb. Saint-Pierre , liasse Tal, ). — Mondelin- 
gen, 157a (Bcrth. Lux. Vllï, ho). — Monderenge^ 
xvii' s* (carte Tass.). — Modelange, 1610 (Fab. 
terril. Met.). — Mundeling, i6ai (abb. Saint-Vinc. 



liasse Luit.). — Montdelaiige , 1700 (dénombr. 
3 juin.). — En allemand: Mundelingen, 

Siège d'un fief avec droits de justice haute, 
moyenne et basse mouvant du roi de France, 1680 
(dénombr. 1 a déc). — Paroisse de l'archipr^tré de 
Bombas, dépendant de l'abb. Saint-Vincent. 

Autrefois Trois-Évêchés , baill. et coût. deThion- 
villo. — Fit partie, en 1790, du canton de Flo- 
range; passa, en 1 8oa , dans celui de Thionville. — 
Chef-lieu de commune jusqu'en 181 a, où il fut 
réuni à Ricbemont par décret du a juillet. 
MoisDORFP, c'° de Cattenom, sur le ruiss. d'Aspell. — 
Muomundorfy 960 (chap. cath.Trèv. cb.arch. Henri). 

— Mamendorff io3o (abb. Saint<Math. don. duch. 
Jud.). — Mamonis villa, 1 o3o (f6ic/.don.duc. Malb.). 

— Muomendorphf 1 060 (abb. EchL bulle d'Alex. III). 

— Mumendorf 1 161 (ibid. bulle de VicL IV). — 
Mundorf, 1673 (Berth. Hist. L'jx. VIII, ko). — 
Mendorf xvii' s* (carte Tass.). — Mondorf, 1681 
(dénombr. a 6 août). 

Village de la seigneurie de Roussy, 1681 (dé- 
nombr. a 6 août). — Siège d'une justicerie qui 
comprenait Mondorff, Elligen et Eltingen, 1701 
(dénombr. mai). — Paroisse de l'archevêché de 
Trêves (doy. de Rémich), mère église des villages 
d'Altwisse et d'Elvingen (Luxembourg). 

Mondorff était indivis avec l'État de Trêves ; mais 
il a été cédé à la France par la convention du 
1" juillet 1778. 

Autrefois Trois-Evêchés, baill. et couL de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Rode- 
mach; passa, en 180 a, dans le canton actuel. — 

— A Altewisse pour annexe. 
Moîi-Idée, guinguette, c"' de Saint-Avold. 
MoRNEREN, c"" de Metzerwisse. — Mondler, 1596 (dén. 

Th. Alix). — Moncren, 169a (terr. de Kemplich). 

— Mond(rcn, 17A9 (dénombr. aodéc). — Mon- 
deron (D. Cal. not. Lorr.). — Mcndreti (tab. Par.). 

Village de la prévôté de Sierck ( 1 59/i ) , puis de la 
seigncuriedeBouzonville, 1681 ( dénombr. 3 1 cet). 

— Formait, avec Sainte- Marguerite et Saint-Fran- 
çais , une seigneurie foncière mouvant de la châlel- 
lenie de Thionville, 17A9 (dénombr. ao déc.). — 
Paroisse de l'archev. de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Trois-Évêchés, prév. de Sierck, coul. de 
Lorraine). — Fit partie, en 1790, du canton d'In- 
glange; passa, en i8oa, dans le canton actuel. — 
A pour annexes: Sainte-Marguerite, le mouhn de 
Monneren et Sainte-Anne (hermitage), 

Mo!«PLAisiR , m®" is. c"* de Plantières, près de la Seille. 

MosT, h. c"* de Bonvillers. — Le Mont, 1689 (dom. 
Barr. 1. 1.). 
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De ia communautc et de la paroisse do Landres 
(dioc. de Trêves, doy. de Baiailles). — Il y avait à 
Moot une seigneurie foncière qui appartenait au 
chap. de la cathédrale de Mets, tG8i (dénoinbr. du 
17 mai). 

Autrefois Barrois, bail!, de Briey, coût, de Saint- 
Mibiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Xivry-le-Franc ; passa , sous l'organisation de Tan m , 
dans celui de Circourt et enûn , en 1 8oâ , dans celui 
d'Audun-le-Roman . 

Mont, section de Landres jusqu^en 18^47, fut 
rduni à Bonvillers par ordonnance du 1 k avril. 
MosT, h. c"* de Pange, à gauche de la Nied. — 
Mont de Leiz Painge, l'io^ (liste des vill.). — 
Mofii, i4a8 (chap. cath. s. Tan). — Mon, loi^ 
(Mém. Pb. de Vign.). — Mont- sur- Nied, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Était annexe de la paroisse de Pange. 

Autrefois Lorraine, prévôté d'Amance, pub baill. 
de Boulay, coût, de Lorraine. — Fit partie, en 1 790 , 
du canton de Maizeroy; passa, sous Toi^anisation de 
Tan III, dans celui d'Ars-Laqucncxy et, en 1809, 
dans celui de Pange. — Chef-lieu de commune 
jusqu'en 181a , où, par décret du a 1 septembre, il 
fut réuni à Pange. 
Moirr (Le), cense-iief dépendant de la seign"' de Ba- 
iailles, 1G80 (dénombr. ao décembre). 
RfoRTAGjiB (Maibie DE la). — Ello était composée des 
villages dWuboucy, Beaumont , Coinville, liabon- 
villc, Homécourt, Jœuf, Malancourt, Moineville, 
Monloy, Roncourt, Saint-Aille, Sainte-Maric-aux- 
Chônes, Saint-PrivatetSerry, 1G89 (Barr. dom.). 

Dépendait de la prévôté de Briey. 
Mo?iTADBA3i, m*" sur le WoigotïC"' de Mairy. 
MoHTiRONR, c**" de Robrbach, près d'une branche del'Ei- 
chel. — Mabrunnem, 1 i5o(Kremer, Ard. Gescb. II, 
agS). — Monhronn, iSgo (Hertzog. Edels. chron. 
VI, 191). — Mombom,Jiçf du palatinat en la sei- 
gneurie de Bitche, 1094 (dén. Th. Alix). — Afon- 
bnmn, 1755 (atlas do Bitche, P* ia6eti/i3). — 
Montbéron, Montbouron, Monthrun, Mont-Meurthe y 
Montbronn, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — Mom- 
hronne , Montbronnen , Monlhronne, 1771 (ord, de 
Lorr. XII, /iaa, 6a6). — Mommeren, 1779 (Dur. 
. Lorr. ). — Montbronn ou Momem , en français Monte- 
beron, 1779 (ibid.). — Montmcurthe (D. Cal. carte 
de Tév. de Metz). — Mombron (carte Cass.). — 
Monbrounn ou Momem (dict. Viv. ). — En allemand : 
Mommeren ou Mummeren. 

Village qui appartenait au Palatinat du Rhin. — 
Acheté, en 16a 3, par le duc Henri de Lorraine et 
annexé à la principauté de Lixheim. — Etait siège 



d'une cure de rarrliiprêtré de Hornebach, (pii a\ail 
pour annexe Grisberg. 

Avait donné, selon D. Calmet, son nom à la noble 
famille de Montbéron , qui portait : de gueules à 
deux bars adossés dans Vécu semé de trèfles d'argent. 

Autrefois Lorraine, baill. de Lixheim, coul. de 
Lorraine. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Lem- 
berg et passa, en i8oa, dans celui de Robrbach. 

— A pour annexes : la tuilerie et le moulin de 
Montbronn ou Monbronnermùhl, le moulin de Mels- 
brûck et la ferme de Grisberg. 

MoHTBRONN ( Forét de) , forét domaniale de 1 ,'i 1 ;"> hec- 
tares, située sur le territ. des c"'" de Rahling, 
Robrbach, Montbronn et Béning-lez-Rohrbacb. 

MojiTBBON.'s ( Ruisseau de). — Prend sa source â la fon- 
taine de Montbronn, traverse la c" de ce nom sur 
une longueur de 1 kilomètre et va se jeter dans le 
ruiss. de Saint-Louis. 

Mont-de-Chat(Le), concession de mines de fer hydro- 
xydé oolilhique, sises sur le territ. des c"" de 
Longwy, Iferserange et Longlaville. 

MoiiTE?(ACii , c*" de Sierck, sur le ruisseau d'Aspelt. — 
Mondelar, m' s* (abb. Mettloch, droits). — Mon- 
delà, 1 i3o (abb. Freistr. ch. fond.). — Mundelay ^ 
1195 (ibid. ch. év. Bertram). — Mondelay, 1373 
(abb. Vill. cart. t. I, M. A 7). — Mondcm, i/io3 
[ibid, 1. 11,61 v"). — Mondemachen, 1/107 {^^*^- 
t. I,B. I). — Medemachen, 1607 (ibid. t. Il, iSv"). 

— Mundelor, 1/1/17 (*^^d. t. II , P 1 a ). — Mandelar, 
i5o7 (ibid. II, 9 V''). — Manderchen, 1609 (ibid. 
19 v"). — Monderchen, i5ii (ibid. T 8). — Mon- 
derichen, i5i5 (ibid. PC). — Monlertiach, 159/1 
(dén. Th. Alix). — Montenack, 1756 (Slem.dép* 
M.). — Mnntender (carte Vaug.). 

Village de la seigneurie de Frémestroff ( Prusse ), 
1681 (dénombr. 37 juin). — Formait , avec Fré- 
ching, la seigneurie appeb'e de Rodcndorff, haute, 
moyenne et basse justice, mouvant de la prévôté de 
Sierck (dénombr. 7 sept. 17'! 6). — Était annexe 
alternativement des deux paroisses de Kirsch et de 
Kirschnaumen , du dioc. de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Trois-Evôchés, pi'év. de Sierck, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Sierck (Launstroff, de i8oa à 180G). — Chef- 
lieu communal jusqu'en i8ti, où il fut réuni à 
Sierck par décret du 1 9 mars ; érigé de nouveau on 
commune par ordonnance du i li décembre 1 8ao. — 
A pour annexes Kaltzweiller et le moulin de Sulzen. 
Mo.NTENACu (Ruisseau de). — Prend sa source à Haute- 
Sierck, traverse les c"" de Haute - Sierck , Monte- 
nach et Sierck sur une longueur de 10 kilom. et 
se jette dans la Moselle. 
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Mo:«TiG%Y (Basse-), partie de Montigny-iei-Metz. 
Mo>TiG!«r-LA-GRA5GE, f. ct clïât. c"* dWmanvillers. — 
Stonligny-dezous Genivauf , i/io4 (liste des vill.). 

— Monierrmj'Lagranf^e ^ 1/167 (fondis de Malte, 
nv. L. J.)' — Montigni-la-Grange y i635 (Journ. 

J. Bauch.). — En patois : Mcmt'ni'lai-Gramche, 

Était le siège d'une justice haute, moyonne et 
l»asso mouvant du roi de France, 1681 (dénonrjbr. 
-J juin). — Était annexe, avec vicariat résident, de 
la paroisse d'Amanvillcrs. 
Montigsy-lez-Metz, 3* c'^" de Metz. - Monligniy 
i3/n (abb. Saint-Symph. liasse Montigny).— Afon- 
tigiiey decatit Mei, iftoh (liste des vill.)- — Monte- 
gney, \l\Uh (chron. doy. dcSaint-Thi»'?b.). — Monii- 
frtipyum, lUba (coll. Saint-Thiéb. ces. des Madel.). 

— Montêigui le Melz^ i55a (chron. M. riraée). — 
Montigny au Sablon devant Metz, 1 06 8 (Journ. J. 
Bauch.). — En patois : MonCm-delez-Metz, 

La voB0ric et la justice haute, moyenne et basse 
do Montigny relovaionl de Tévéque de Metz, 1680 
(donombr. i3 déc). — Il y avait aussi à Monti- 
gny un fief mouvant du roi de France et appar- 
tenant au chapitre delà cathédrale de Metz, 1681 
(dénombr. 2 janvier). 

Montigny était le siège d'un couvent de Bénédic- 
tirïes, sous Tinvocation de saint Antoine de Padoue, 
fondé en i635 par Meurisse, suiTragant de Metz; 
la seigneurie du village leur avait été donnée par 
rév<k^ue Henri de Verneuil. — Était annexe de la 
paroisse de Saint Privai. 

Autrefois Trois-Evéchés, l»aill. et coul. de Metz. 
— Fit partie, en 1 790 , du canton d'Augny ; passa , 
en 180a, dans le canton actuel. -- Montigny a 
pour annexes : Frescatelli ou jardin botanique de 
la ville de Metz, Saint-Privat, les fermes de Blory, 
la (irange-d'Agneaux, la Grange-le-Mercier, Ilaul- 
de-Saint-Ladre, la Horgne-au-Sablon , et les maisons 
isolées de la Blanchirie et de Jérusalem. 
Mostigwy-sir-Chiers, c"" de Longuyon, à droite de 
la Chiers. — Monhiaga, in pago Virdunen9i,6^h 
(test. diac. Grim.). — Montini, Montiniacum, 893 
(cart. Moy. Bhin, i63, i63). — Montigney, i3o/i 
(marq. de Cons, arch. Lamb.). — Montigneum, 
xvu's* (pri.deViiler^le-Rond,(T(^, f* 19). — Mon- 
tier-sur-Cliiers , 1779 (Dur. Lorr.). — MofUters- 
iur-Chiers (tab. Par.). — En patois: Mont'm-êtts- 
Chiav. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant de l'^véché de Metz et dépendant 
do la seign. du àSaulcy, 168a (dénombr. 3i août). 

Cure du dioc. de Trêves (doy. de Longuyon). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 



Saint-Mihiel. — Fil partie, en 1790, du canton de 
Cons-Lagrandville et passa dans le canton actuel 
sous Toi^nisation de 1803. — A pour annexes : la 
(îaure, les Converts, Fermont, Juminel et la Roche- 
le-Moulin. 
Morrrois ou Mostois-la-Montacsb, c*^ de Briey. — 
Montoyt, XT* siècle (abb. Sainl-Pierr\terr. p. aoo). 

— Montai, 1 537 (pouillé de M.). — Montosium (de 
Maill. Barr.). — Montois-Malaneourt, 1811 (dé- 
cret du U août, qui réunit Malancourt à Montois). 

Était siège d'un fief avec droits de haute, 
moyenne et basse justice et d'une seigneurie fon- 
cière , mouvant de la prévôté de Briey (de Maill. 
Barr.). 

Était annexe de la paroisse de Malancourt. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Moyeuvrc; passa, sous l'organisation de Tan m, 
dans celui de Bombas, et, en 1 803 , dans le canton 
actuel. — A Malaincourt pour annexe. 
Mo:«Tois (Le), canton. — Voy. Mathois (Lb). 
Mo.'^TOY ou Mo^toy-Flaw VILLE, vill. et chat, c** de 
Pange. — La Croir-en-Montoy, une des limites 
(querres) de la banlieue de Metz, 131 3 (déd. 
des dr. Metz anc. 1" exl.). — Montai, ia3o (liste 
d«s paraiges ). — Montoii , 1 a 76 ( P. Fer. obs. séc. i , 
r 385). — Montoys, i635 (Journ. J. Bauch.). — 
En patois : Monteu, 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et apparte- 
nant au chap. de la cathédrale de Metz, 1681 
(dénombr. 3 janv.). — Avait une chapelle castrale, 
annexe de la paroisse de Saint-Aignan. 

Autrefois Trois-Évéchès, baill. et coul. de Metz. 

— Fil partie, en 1790, du canton de Flanville; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui 
d'Ars-Laqnenexy, puis, en t8o3, dans le canton 
acluel. 

A pour annexes : Flanville^ le Petit et le Haut 
Montoy, la Haute et Basse Lauvallière, la ferme de 
Saint-Aignan et l'auberge de la Planchette. 

MoRTOY (Le Hait-), h. c" de Montoy- Flanville. 

MoKTOY (Le Petit-), h. c"^ de Monloy-Flanville. 

MoRTREQiiEKTiE, h. c"* de Rurauge, à droite de la Mt>- 
selle. — Mont-Kerchen ou Montrequenne , xvii* s* 
(pouillé de M.). — Muterkind, 1610 (Fab. terril. 
Met). — Montrechien, 1681 (dénombr. 6 mars). 

— Montrequenne , Monterchen, xtiii* s* (pouillé de 
M.). — Mouterkange , 1756 (carte Vaug.). — En 
patois : Minstringen. — En allemand : Monterchen, 
d'après M. Teissier, dérivant de Mûnsterchen , le 
petit couvent. 
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Fief mouvant de la seigneurie de Rodemack, 
]68i {loc, cit.), — Avait une chapelle annexe de la 
paroisse d'Ay. 

Autrefois Trois-Evéchës, baill. et coût de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Luttange de 1 790 
à 1809, où il passa dans celui de Metzerwisse. — 
Chef-lieu communal jusqu'en 1 8 1 a , où , par décret 
du 3 janvier, il fut réuni à Rurange. 

MoRT-RoTAL ou KoKif IG8BBRG , aucieu nom de Sarre- 
insherg. — Voy. Sarrkinsbbrg. 

MoNT-SAirîT-MARTiii, c*" de Longwy. — Mom tancti 
Martini, 1096 (Rerth. Hist. Liul. ITI, pr. xlv). 

Prieuré fondé, au ti* siècle par te duc Martin, 
à qui Ton attribue la construction du château de 
Longwy, et qui fut assassiné , par ordre d'Ébroîn , 
tn 58o; donné à Tabb. de Saint-Vanne de Verdun, 
en 1 096, par Albert, comte de Mussy, et uni par la 
suite au collège des Jésuites de la même ville. — 
Ce prieuré était annexe de la paroisse de Longwy 
(dioc. de Trêves). — Les hameaux de Glaba et 
d*Autrux et la censé de la Folie dépendaient de la 
communauté de ce village. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. de Longwy, couL 
de Saint-Mihiel. — Fait partie, depuis 1790, du 
canton de Longwy. — A pour annexes : Picdmont , 
les fermes d' Autrui, Relair, Relie-Vue, la Folie, 
Mercy, et la tuilerie de Mont-SainUMartin. 

MoRTTAUx (RoissBAc db). — Prcud sa source sur le 
lerrit. d'Amanvillers, traverse Châtel- Saint- Ger- 
main, Sainte -Ruffine, Moulins- lez -Metz, sur une 
longueur de 1 1 kilom. , et se jette dans la Moselle. 

MoHTVAUi ( ValUbob) , c°"de Cbâtcl-Saint-Germain et 
d'Amanvillers. 

Vallée ombragée et profonde , à Tcntrée de la- 
quelle se trouve Chàtel-SaintrGermain , lieu renommé 
pour la beauté de ses sites. 

MosAiiTrLLB ou LB ScHOBNBOPr, f. c"* dc Rimliug. 

Censé érigée en fief le 6 avril 1737. — Etait une 
annexe dc la paroisse de Rimling. 

Moraux, f. c°* de Ranguevaux. 

MosBBADz, f. c*** de Tucquegnieux. — Morbeau, censé, 
communauté de Tucquemeux , 1779 (Dur. Lorr.). 

MoRBRHOPP, f. c"* de Rining-lez-Rohrbach. 

Mospo?iTAi5E, c*°de Longwy. — Morfontennes , i358 
(abb. Vill. cart. 1. 1, M. ^9). — Morfontaines , i368 
{ibid.i. H, P3ia). 

Était le siège d'une cure du diocèse de Trêves 
(doyenné de Razailles). — Il y avait une seigneurie 
foncière érigée en fief, par lettres du duc Lcopold , 
en 1718. 

Autrefois Rarruis, baill. de Villers-la-Monlagnc, 
coul. de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton dc 



Villers-la-Monlagne de 1790 à 1803, où il passa 
dans le canton actuel. 
MoRFo>TAiifB (Ruisseau de). — Coule sur le tcrrit. 

de la c°* de Chérisey et afflue à la Scille. 
MoRHAivGE, c**" de Gros-Ti'nquin. — Morehenget ,1253 
(Richer, chron. Serion. IV, xxiv). — Morhanget , 
1829 (rec. la Hière, 70, 76). — Morehanges, xv* s* 
(chron. doy. de S*-Thiéb.). — Meurichingm , i/iio 
(cart. év. de Metz, t. I, a/i v"). — Morchingen, 
i4o3 (inv. des tit. de Lorr. II, 4i6). — AforcA/m- 
gen, 1 46o (Zeiller,Topograph. Palatin. Rhen. GA ). 
— Morhangio, Horhengia, Archipreibit.de Morkan- 
gia, ibhU (pouillé de M.). — Mortionges alias 
Morchingen , 1 5 9 A ( dén. Th . Alix ) . — Morchingen , 
xvii* s* (carte Reaul.). — Merchinge, xvii* s* (Loth. 
sept.). — Merchingen , i645 (Zeiller, op. cit. 
6/1). — Morehange à la haute tour, 1766 (D. 
Cal. not. Lorr.). — Morhange à la haute tour^ 
1779 (Dur. Lorr.). — Merchingen (cartes alle- 
mandes). — En allemand : Moerchingen. 

Chef-lieu d'une soigneuric ayant tilre de comté, 
qui dès le xii* siècle appartenait à la maison de 
Salm et relevait du duché de Lorraine (bailliage 
d'Allemagne). Le comté de Morhange passa, par 
mariage, aux comtes Sauvages du Rhin (Wild-und- 
Rheingrafen)< et fut de nouveau ôrigé en comté h* 
a8 mai 1736, par le duc François de Lorraine, en 
faveur de sir Grandville Elhot et dc la comtesse de 
Martigny, sa femme; peu de temps après, il. fut 
vendu au comte d'Helmstadt. 

Le comté de Morhange comprenait les c"" de 
Destry, Einchwiller, Harprich, Landroff, Morhange, 
Racrange, Rode, Suisse-Haute, Viller; sises dans 
Tarrond. de Sarregiiemines; Achain, Rennering, 
Dalhain, Lidrequin, Lidrezing, Marthil, Pevange. 
Riche et Metzing, Rodalbc, Zarbeling et Zotzeling, 
situées dans le dép* de la Mourtho. 

Morhanîje avait toujours joui du droit do buifet: 
les lettres patentes de 1 786 y constituèrent une pré- 
vôté bailliagère seigneuriale qui relevait du parlement 

de Nancy. 

La coutume de Lorraine était suivie à Morbange. 

Morhange était le chef-lieu d'un archiprétré de 
Tarchidiaconé de Marsal, qui comprenait Aa pa- 
roisses, parmi lesquelles les suivantes appartenaient 
au dép^ de la Moselle : RambiderstroiT, Rining, 
Rislroflf, RoustrofT, Destry, Faulquemonl, Gros- 
Tenquin, Guessling, Harprich, Hazembourg, Hel- 
limer, Uilsprich, Holving, Host, Kinger, Kirwiller, 
Landroff, Leywiller, Maxsladt, Morhange, Pont- 
pierre, Racrange, Téling, le Val de Guéblange, 
Valette, Vintrange et Wahl-Ébersing. 



176 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



Kn 1790, celte ville devint le chef-lieu d'un dis- 
trict composé dos cantons de Bistroff et de Mor- 
hange, dans Parrond. actuel de Sarreguemines, et 
de ceux d'Ancerville , Faulquemont , Sailly, Thicourt , 
Tliimonville et VatimonI , situés dans Tarrond. de 
Metz. 

Le canton de Morhange comprenait les c"" de 
Baron\ille, Brulanffe, Destrv , Einchwiller, Flar- 
pricii , Landrofl*, Morlianfje, l\acranf[0, Hode, Suisse- 
liasse, Suisse-Haule et Vallerang«î. Ce c^iuton fui 
supprimé en 180a, et Morhange passa dans celui 
<K? Gros-Tenquin. 

Les armes de Morlian^je sont : d'azur au globe du 
monde d^or, bandé de sabh et sunnoiile d^une croii 
d'or. Celaient celles du comté. 

A pour annexes : Rode, la tuilerie du Hellewald, 
le Grand Moulin ou Moulin Neuf et le Petit Moulin. 
MoRHA>GE (Ruisseau de). — Prend sa source à la fon- 
taine de Morhange, traverse cette c"* sur une lon- 
gueur de 9 kilomèlres et va se jeter dans l'étang du 
Moulin-Neuf. 
MoRi VILLE (BA?iDE),anc. fief — Voy. Morvillb(Baîî de). 
MoRLA-SGE, h. c" de Rion ville, à droite de la Nied 
allemande. — Morlangim, Morlen, ibç^li (dén. Th. 
Alix). — Morlontr^ i6o() (pouillé de M.). — Mor- 
lanije-itur-Med , 1 779 ( Dur. Lorr )• — En allemand : 
Morlangen. 

Etait annexe alternativement de la paroisse de 
Rionville (Éu^chés) et de Varize. 

Aulp'fois Lorraine, haill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Varize de 1790 
ù 1 80a , époque où il fut classé dans celui de Boulay. 
— Chef-lieu communal jusqu^au 96 mars 1 81 a , où 
il fut réuni à Bionville. 
MoRLA^GE, h. c"* de Fameck. — MorlingiaSy 959 (cart. 
Gorze, t. CVIII, p. i56i. — Morlingas, 989 (abb. 
Gorze, ch. emp. Oth. II). — Morlinga. 1009 (ibid, 
don.). — Murlaùen, MuUimen , MurUrchetiy i54/i 
(pouillé de M.). — En allemand: Moerlingen. 

La haute justice appartenait au roi, la seigneurie 
foncière à Tabbé do Gorze, et dépendait de la pré- 
voté de Briey. — La mairie de Morlange était com- 
posée de Morlange , des deux Rémelange , d'Édange 
et de la rue vers la côte de Fameck, 1689 (Barr. 
doni. t. I). — Etait une annexe de la paroisse de 
Fameck. 

.Autrefois Barrois, baill. de Briey, cout.de Saint- 
Mihiel. - - Fit partie du canton de Fiorange de 
1 790 à 1809 , où il passa dans celui de Thionville. 

Chef-lieu communal , avec Rémelange pour an- 
nexe, jus(|u'en 1810, où il fut réuni à Fameck par 
décrel du 8 novembre. 



Il y a à Morlange une petite église, reste d^un 
prieuré, ancien domaine de Tabbaye de Gone, dé- 
truit en i8o5, dont In partie encore debout est un 
admirable spécimen d'architecture romane. 
MoRSBAcu, c°" de Forbach, à droite de la Bosselle. 

— Moresbach, 1 3G5 ( cari. év. de M. t. I , p. 1 ). — 
Morspacfi , 1395. 

Faisait partie de la communauté de Cocheren. 

— Etait annexe de la paroisse de Folckling. 
Autrefois Lorraine, baill.de Sarreguemines, coût. 

de PEvéché. — Appartient depuis 1790 au c*' de 
Forbach. — A pour annexes Gaensl>ach et le Moalin. 

MoRSBRo>>. h. c°" de Hilsprich. — Morêbretk, xvii*8' 
(pouillé de Metz). — Monsbour, 1790 (arch. de 
Guéblange, chron. de Pierre Monsieux). — Mon- 
burn , 1751 (arch. de Lorr. Mil, a8a). — Moreê- 
born, 175G (D. Cal. not. Lorr.). — Morsbourti, 
1765 (reg. (les baptêmes). — Mortbom, 1779 
(Dur. Lorr.). — Mttrsbrunn (carte Cass.). 

Hameau du comté do Putlelange, annexe de la 
paroisse de Hilsprich. 

Autrefois Lorraine, baill. deSan'eguemincs, couL 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Ileilimer 
do 1 790 à 1 809, où il fut classé dans celui de Sar- 
ralbe. — En 1801, Morsbronn formait une com- 
raiHie avec Castwiller; il fut réuni à Hilsprich par 
décret du 9 décembre 1811. 

MoRSBRo>> (Ruisseau de). — Prend sa source à la 
fontaine de Morsbmnn, traverse les c°'* de Hilsprich 
et d'Holving sur une longueur de 1 kilomètre et se 
jotte dans le Mutterbach. 

Mort (Riisseai de la). — Coule sur le terril de la 
c*** de Morsbach et se jette dans la Ro.sselle. 

Mortzbach ( Rgisseal' de). — Prend sa source à Kirsch- 
lez-Sierck, travei-se les c"* de Kirsch-lez-Sierck , 
Montenach, Sierck, sur une longueur de 3 kilo- 
mètres, et se jette dans la Moselle. 

MoRVAix , f. c"' de Rangucvaux. 

Morville (Ban de), fief enclavé dans la seign"* de Ser- 
vigny-lez-RavilIc, 1681 (dén. 98 décembre). — La 
Mainon seigneuriale deMoriviUe, i58i (P. Fer. obs. 
séc. XVI* s", f. 598). — Ije chasteau ruimde MùrwUky 
1699 (acte d'aman s. Tan). — Le ban de MorvUle 
contre Frécourt, wii* s* (terr. du ban). 

MosBACH ou Mo!<iSBACB, forges, c*** de Hanwiller. 

Mosbacuel (Rlisseav db). — Prend sa source daas le 
Malpelciie , entre dans la forêt de Sturlzelbronn et 
dans la forêt domaniale (ban de Bitcbe), traverse 
les c°" d'Eguel«hardt et de Sturtzelbronn, sur une 
longueur de 9 kilomètres, et se jette dans le Graffen- 
weyer. 

Moscou, f. c"* de (Îhâtel-Saint-Gennain. 
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Elle doit son nom anx événemenls militaires de 
Tépoque où elle fut construite. 

MosELLA^E (DrcHK DE ) , nom sous lequel était connue, 
lors de la division de la Lorraine an x' siècle, la 
Haute Lon'aine, celle qui, de plus en plus réduite, 
est de\enue la Lorraine ducale. Elle devait ce nom à 
la Moselle, qui coulait au milieu, et comprenait, 
outre le duché de Lorraine des derniers siècles, 
TAIsace, une par lie du Luxembourg, réiecloral de 
Trêves et les Trois-Évôchés. 

Moselle (La), livière qui a plusieurs branches, dont 
deux principales : Tune, qui prend sa source à Bus- 
sang (Vosges) et porte son nom dès son origine; 
l'autre , la Petite Moselle ou Mosellofte, qui a sa 
source au Grand-Ventron , et se joint à la première à 
Remiremont. La Moselle traverse le dép* de la 
Meurthe, puis celui auquel elle donne son nom, 
dans la direction du S. au N. N. E. , et y passe sur 
le terril, des c"" d'Arry, Novéant , Corny, Dornot , 
Aocy, Jouy, Ars, Vaux, Moulins, Scy, Longc- 
^•ille-Iez-Metz , Montigny, Metz (où elle reçoit la 
Seille), Dovanl-lcs-I*onts, la Maxe, Woippy, Mal- 
roy, Argancy, Maizières, Ennery, riautconcourl,ïa- 
lange, Hagondange, Ay, Richemont (où elle reçoit 
rOrne), Guénange, Uckange, Bertrange, Thion- 
ville (où elle reçoit la Fensch), Yutz, Maquenom, 
Manom , Garsch , Haute et Basse Tlam , Kœnigsmac- 
ker (où elle reçoit la Canner), Caltenom, Senzich, 
Mailing, Berg, Hunling, Haule et Basse Koniz, 
Rettel, Sierck et Apach, où elle sort do France, 
formant la séparation des grands-duchés do Luxem- 
bourg et du Bas-Rliin (Prusse rhénane), puis arrose 
Trêves et va se jelor dans le Rhin à Cohlenlz. — 
Ohrincaf n* s* (Plolémée). — Ei snd uni Jluvius 
creditur esse Mosella (Danv. Not. Gall. 389). — 
Mosella, iv* siècle (Ausone). — Musnlla, iv' siècle 
(table Théodosienne). — Muslcnsaj 63G (arcliov. 
Trèv. ch. roi Dagob.). — MuseUefuviuiy 762 (abb. 
Prum. ch. roi Pépin). — MoleusUy 8^2 (ibid, ch. 
Loth. P'). — Mosalla, Mmella, ix* s' (cari. Moy. 
Rh.I, 3). — 3/ozf//a, 910 (D. Cal. I, pr. 333). — 
Muzale, 12 55 (ibid. Il, pr. ^78). — Muselle y Mou- 
selle, Mouzelley XIII* s* (tr. des fiefs, liasse Pont- 
à-Mousson). — Moseille , Mezaille, xiv* s" (Hfid.). 
— Mozelle, Muzelle, i/ja5 (rcc. La Hière, ^77). — 
La traversée de la banlieue de Metz : l*iawe l'a- 
vesque (fue dure dez Vepine de Joiezjusques à Vieauwe 
de Malleroy, x¥" s* (chap. cath.). — La Ripvière de 
Mauzelle, f 5a3 (chron. Ph. de Vign.). — Fleuve de 
Meuzelles, i553 (Eph. du siège de M. des Chan.). 
L'altitude de fe Moselle, calculée par M. Gou- 
lier, est de 226 mètres au-dessus du niveau de 

Moselle. 



la mer, à sa source la plus élevée dans les Vosges : 
de i73"',8o à son entrée dans le département, à 
la Lobe; de i6G",66 à Metz, et de i^j^^Gg à sa 
sortie du département, à Apach. Sa penle moyenne 
varie, dans le département, de o'",4o à i",20 par 
kilomètre. Son parcours y est de 82 kilomètres. 
Moselle (Le Pats de) ou Mosellois. — 11 est parlé 
du Mosellois dans une charte du roi Pépin en, 
753, dans le règlement de Louis le Débonnaire 
pour le partage de ses États, en 835, et dans d'autres 
actes semblables. Il est évident que le Mosellois 
ne se prenait pas pour tout le cours de la rivière, 
car dans le règlement de 835 il est distingue du 
Trévirois; il Test également, dans le partage de 870, 
du Toulois et du Scarponois, également situés sur 
la Moselle. Le rapprochement continuel dans les 
chartes et même souvent Tidentilication des deux 
mots Mosellensis eiMetensis permettent d'affirmer que 
le pagus , comitatus ou ducaluê Mosellensis ne com- 
prenait que la partie située dans le voisinage de la 
dlé de Metz. — Pagus Muslensœ, 636 (archev, 
Trèv. ch. roi Dag.). — Mutlensis pagus, 720 (abb. 
Prum. ch. don. Bertha). — Ducalus moslisis, 732 
{ibid. ch. don. s. Pan ). — Pagus muslensis , 762 (abb. 
Prum. ch. roi Pépin). — Moslinse, 775 (abb. Mettl. 
ch. Charlem.). — Mosalensis pagus, 776 (abb. 
Prum. préc. s. Pan). — Ducalus Moslingis, 788 
(abb. Saint-Arn. don. Hildeg.). — Moslensis pa^ru», 
826 (ibid. ch. c^'Sig.). — Mosellis, 835 {ibid. préc. 
Louis le Déb.). — Moslensœ pagus, 8/12 {ibid. ch. 
Loth. I"). — Comitatus mislensis, 857 (cari. Gorz. 
t. LVIII). — Mosolense, 909 (abb. Saint-Max. ch. s. 
l'an). — Moslacensis pagus, ^hZ (abb. Prum. préc. 
ab. Far. ). — Pagus Moselgovi, 992 (abb. Saint- 
Max, ch. Olhon II). — Pagus Musellensis, loa'i 
(161V/. ch. Henry II). — Muselgawi, 102 3 {ibid.). — 
Mosclgttwe, io56 (i7'iV/. ch. Henry III-). — Pagus 
Mmlacensis , 1069 (abb. EchL bulle d'Alex. II). — 
Pagus Moselle , 1097 (abb. Saint-Max. ch. don. Arn.). 

— Pagus Musolensis, 1 182 {ibid, ch. Fréd. I"). — 
Pagus Muselgini , i3o6 (dom. Kœnigsm. Teiss. Hist. 
Thionv. pr.). — Mosellanus pagus vel comitatus; du. 
catus Mosellanorum j vel Mosellis, vel Moslcfisisj vel 
Mosellicortim ducalus, Moselgovo, Muselgow, Muse- 
lachgowa (D. Cal. noL Lorr.). 

Il ne faut pas confondre le Ducalus mosellensis dos 
chartes citées plus haut avec le duché de MoseUane : 

VOy. MOSELLANE ( DuCHÉ DE). 

MouAviLLE, c"" de Conflans. — Moaldivilla, 10^19 
(cath. Verd. bulle de Léon IX). — Mouanville, Mo- 
naiville, 1 539 (Chan. ^^S' l'esse Non'oy-le-Veneur). 

— Mouville, 161a (inv. des liL de Lorraine, VII, 
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p. hli). — Moiville, 1677 (arch. départ. E. q3o). 

— Moaldi, Modoaldi villa (D. Cal. not. Lorr.). — 
En patois: Mouanwlle. 

La haute justice était au roi. Il y avait quatre.sei- 
gneuries foncières, dont une appartenait au chance- 
lier du chapitre de Verdun. — Le ban de la cour à 
Mouaville était un fief, haute, moyenne et hasse 
justice mouvant de la cliâtell. de Briey (dénomhr. 
168a). — Était annexe de la paroisse de Bécharops 
(doy. dWmelle, archidiac. de Woivre, dioc. de Ver- 
dun) et dépendait de la collégiale de Sainte-Made- 
leine de ladite ville. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Thu- 
nieré ville, de celui de Norroy-le-Sec sous l'orga- 
nisation de Tan m, et fut classé en 180s dans le 
canton actuel. — Chef-lieu communal ju8([u'en 1811, 
où il fut réuni à Béchamps par décret du 1 9 octobre ; 
érigé de nouveau en commune par oixlonnance du 
5 septembre 1847. — A pour annexe la ferme 
d'Amhlemont. 

xMoLUL (Le), m*", c" de Frauenberg. 

Mou LAI NE, m*" et forges, c"* de Hautcourt. — Molù- 
mensis conventus, i3oi (chap. cath. ch. s. Tan). — 
Moullainet, 1887 (abb. Vill. G. 11). — Moulâmes, 
1/118 (abb. Saint-Pierr', terr. p. 95). — Molaine, 
1659 (abb. Vill. AA , 1 1 ). — Muglaine , 1 4 29 ( ibid. ). 

— Molaines, 1 433 (abb. SainlrPierr*, terr. p. 1 63 ). 

— Meulin, Molaine y ihki (rep. de J. de MouL). 

— Molesme, 1606 (abb. Sainte -Glossinde, liasse 
Goinville). — Molerme, xviii' s' (ibid,). 

Ancienne maîtrise dépendant de Tabb. Sainte- 
Glossinde de Metz (xtiii* s', loc.ciL). 

MouLAi5E (C05CBSSI0.X db). — Miues de fer hydroxydé 
oolithique sises dans les c"" de Haucourt et de Hussi- 
gny-Godbrange. 

MocLAiNE (RcissBiu db). — Prend sa source à Tier- 
celet, traverse les c"* de Tiercelet, Villers-la-Mon- 
tagne, Haucourt, sur une longueur de 10 kilomètres, 
et se jette dans la Solne. 

MocLER, m'" sur la Nied allemande, c°* de Biding. 

Moulin (Le), sur TOrne, c°" d'Auboué. 

Moulin (Le), sur le ruiss. de Parlh, c"* de Boust. 

Moulin (Le), sur le ruiss^ de Boler, c°' de BrcistrofT- 
Grande. 

Moulin (Le), sur le ruiss. de Breistroff, c°* de Fixem. 

Moulin ( Le ) , sur le ruiss. de Rodemack , c°* de Ga wisse. 

Moulin (Le), sur TOthain, c^de Grand-Failly. 

MoiJLn (Le), surTOrne, c"* de HomécourL 

Moulin (Le), sur la Moselle, c"* de Kontz-Haute. 

Moulin (Le), sur le ruiss. de la Piennoise, c°* de 
Landres. 



Moulin ( Le ), sur le ruiss. de Lexipré, c" de Norroy-leSec. 
Moulin (Le), sur le Moderbach, c"* de Pulteiange- 

lez-Rodemack. 
Moulin (Le), sur la Nied, c"' de Volmerange-lez- 

GEulrange. 
Moulin (Le), sur la Nied allemande, c*** de Wahl- 

Ébereing. 
Moulin (Le Bas et Haut), sur le ruiss. du Rosne, 

c"* de Lorry-lex-Metz. 
Moulin (Le Bas et Haot), sur la Bisten, c"^ deWars- 

berg. 
Moulin (Le Grand) ou Mouun Neuf, c°* de Morbange. 
Moulin (Le Gband) ou Gross Mûhl, anc ni*" banal. 

c"*de Pont-Pierre; auj. détruit. 
Mooun (Le Grand), c"* de Racrange. 
Moulin (Le Gbos), sur la Crusne, c'^de Boismont. 
Moulin (Le Pbtit), sur le ruiss. de Montvaux, c**de 

Châtel-Saint-Gcrmain. 
Moulin (Le Petit) ou Kleih-Mûhlb, c°* de Forbach. 
MooLiN (Le Petit), sur un ruiss. affluent de TAlbe, 

c"' de Hellimer. 
Moulin (Lr Petit) ou la Papeterie, c"* de Hom- 

bourg-Haut. 
Moulin (Lb Petit), c"* de Morhange. 
Moulin (Le Petit), huilerie, c"* de Pontpierre. 
Moulin (Le Petit), c" de Waville. 
MoLLiN X Cailloux (Le), sur la Bliese, c"* de Neun- 
• kirchen. — Voy. Wecbino. 
Moulin a ^corcb (Le), sur le ruiss. de Kostbach, 

c"« de Boulay. 
Moulin \ huile (Le), sur le ruiss. d&Weidesheiro, 

c^* de Kalhausen. 
Moulin 1 Lard (Le), sur la Crusne, c"' de Longuyon. 
MouLiif-ANciBN (Le), f. c°* de Mouterhausen. 
Moulin Angst (Le), sur le Kostbach, c"' de Boulay. 
Moulin \ Plâtre (Le), sur le Kostbach, c°' de Boulay. 
Moulin ArrAt (Le), sur la Crusne, c°* de Boismont. 
Moulin au Pré (Lb), c"' de xNorroy- le -Veneur. — 

MouUn au preit, 1 3o4 ( abb. Saint-Picrr\ terr. p. 6 ). 

— Moulin a preit dezoz Noweroit, i3âa (Chan. 

rég. liasse Norroy ). — Moulinau Prey$ , 1 69a {ibid. ). 
Moulin aux Bois ( Le ) , sur la Crusne , c"* de Serrouville. 
Moulin 1 Vapbub (Le), c"* de Faulquemont. 
Moulin 1 Vapeur (Le), c"* de Laning. 
Moulin X Vent (Le), c"* de Tcllancourt. 
Moulin Battin (Le), sur la Chiers, c"de Villette. 
MooLiN Bazin (Lb), sur le ruiss. de Mance, c"* de 

Rozérieulles. 
Moulin Blangbart ( Le), c°* de Vigy. • 
MocLiN BobTON (Le), c"* de Hombourg-Haut. 
Moulin Clampin (Le), sur la Chiers, c*** de Cons-La- 

grandvillc. 
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MoiLijî d'Ay (Le), sur ia Moselle, c" d'Ay. 

MocLi^i DE Betti>g (Le), suf ia Rosselle, c*^ de Bel- 

ting-lcz-Saint-Avold. 
AIoi'Liif DE BiTGiiE (Le), sur la Hom, c*** do Rilchc. — 

Molendiuum sub BiÛiCM, i 2l3 (th. ;ibb. StuiUelh. 

aA'i). 
MocLiN DE Bliesbrïckbr (Le), sur ia Bliese, c"' de 

Bliesbriicken. 
M0CL15 DE BoiLiGRY (Le), sur le iniiss. de rËlaD{r 

de Buuligny, c"* d'Arraincourl. 
MocLi?i DE BocsBACH (Le), suf le rujss. de Fortgra- 

ben , c"' de Hilsprich. 
MocLix DE BoLswALD (Le), suf l'Omc, c°" de Rosse- 
lange . 
Moi LIN DE CiiÉMERT- LES- Deux (Le), sur le ruiss. 

d'Ourbach , c"* de Cliéraery-les-Deux. 
MoiLiN DE GuEMÈREs(Le),sur la Chiers, c'"de Cutry. 
Moi'Li5 DE CaéRiSEY ( Le), suf le ruiss. de Morfoii- 

laine, c"' de Chérisev. 
MoGLiK DE Chevillo.n (Lb), suf Ib Nîod fFanraise, 

c**' de Maizerov. 
MoDLi.^ DE GorncELLES (Le) , sur ia Nied, c*^ de Couf- 

celles-sur-Xied. — MoUndinum apud Corceles, 1 aoj 

(abb. Saint- Vinc. liasse CouFceites). 
MoiLiK DE DiEDiNG (Le), SUF la SaFFe , c"* de Zelting. 
M01L1.V DE DiESEK (Le), sur i'élang de Diesen, c"' de 

PoFcelelte. 
MoiLiN DE DoRST(LE),suriaHoFn,c"deWaldliausen. 
Moi'LiN d'ëberbacu (Le), c"' de LiedeFscheidt. 
M0CLI.1 d'ëcrevisse (Le)ou KnEBSMiJHL,suF la Bosselle, | 

c" de Betting-lcz-Saint-Avold. , 

MoCLIN D'ËBGUlNu(LE)ouSGHOVERSGBE-MÛHLE,c"'d'Cr- | 

cliing. 
Moulin d'Esghwiller (Le), suf la Scbwolb, c"^' de 

Woiniunsler. 
MocLix DE Fleury (Le), suf la Seiiie, c'^de Fleury. 
MotLiR DE Furbach (Le), dcuxième suf la liosselle, 

c*** de Forbacli. 
MoiLLN DE Ga.nsbach (Le), SUF le Fuiss. de i'élang de 

Gansbacli , c" de DeslFy. 
M0DL15 de Garscu (Le), suf ie ruiss. de Kisseibacb, 

c"* de Garscli. 
MoLLi> DE Goiis (Le), sur la Seiiie, c"* de Goin. 
MocLi!s DE Gra^jdvaux (Le), SUF l'Olhaîn, c" de Saint- 

Jean-lez-MaFvilie. 
MoiLLN DB Grasse-Oib (Le), SUF ia Grusne, c"de Ser- 

Fou ville. 
MoiLiN DE IlAiT-i^o>T(LE),suFlaFenscii,c''*deFontoy. 
Moi' LIN DE IIazeu BOURG (Le), SUF i'Aibe, c" de Ha- 

zembour^j. 
Moi'LiN DE ilELLERiNG (Le), sur la Rosseiie, c"' de 

Hombourg-Haut. 



MoiJu:^ DE Hbllimbr (Le) ou du GbItbau, sur un ruiss- 
sans nom , c°* de Hellimer. 

Existait en ]3i6 (Meurisse, A 91). 

MocLi.f DE HiLSPiiiGn (Le), sur ie FoFtgraben, c''*dc 
Hilspiich. 

Moulin de Hihgsakge (Le), suf i'Ail>e, c" de Gfos- 
Tenquin. 

Moulin de Hombourg-Bas (Le), sur ia Rosseiie, c"* de 
Hombourg-Haul. 

Moulin de Hussigny (Le), sur le Fuiss. de RivièFe- 
Bouge, c"* de VilieFS-ia-Montagne. 

Moulin de Kirsch (Le), suf ia Bibiche, c*^' de Metze- 
Fescbe. 

Moulin de Klabacd (Le), suf ie ruiss. de ce nom, 
c" de GoetzembriiclL. 

Moulin de Knutangb (Le), anc. m^ suf ia Fenscb. 
Siège d^une justice haute, moyenne et basse , dé- 
pendant de ia seigneurie de Fiorange, 1681 (dé- 
nombr. 3o déc). — Le MouUn de Knetange {loc, cit.). 

Moulin de la Gaulre (Le), sur leWoigot, c^'de Briey. 

Moulin de la Gbandb-Faulx (Le), suF*ie Fuiss. des 
Moulins, ailluent de ia Nied, c°* de Moncheux. 

Moulin de la Grange (Le) ou Sgheuebvûble, sur le 
ruiss. de Kisseibacb, c°* de Garsch.' 

Moulin de la Grange (Le), suf i'Yron, c"* de Ville- 
sur- Yfoh. 

Moulin de Laisman (Le), suf ia GFUsne, c"* de Beu- 
veille. 

Moulin de la Machine ou Moulih db la Manupagtire 

DMRMES ET DE CANONS DE FUSILS (Lb), SUF la GhiCFS , 

c" de Longuyon. 
Moulin de la Noce (Le), suf le miss, de Manco, 

c"" d\\Fs-suF-Moseiie. 
Moulin de la Platinerib (Le), forges, sur ia Mouiainc, 

c"* (le liaucourt. 
Moulin de la Botte (Le), sur ia Botte, c'* de Bruiange. 
Moulin de la Saule (Le), sur lo ru de Mance, c'^de 

Tucijuegnieux. 
Moulin de la Tour (L&), sur ie ruiss. de Valiières, 

c"* de Méy. 
Moulin de l'Etang (Le), sur un ruiss. affluent de 

rOtliain, c"" de Grand-Failly. 
Moulin de Letwiller (Le), sur ie ruiss. du Moulin, 

c" de Leywiiier. 
Moulin de l'Hôpital ( Le ) , sur ie canal de PÉtang, 

c- de l'Hôpital. 
Moulin de Limbach (Le) ou I^erchmûhl, sur la Bliese, 

c"" de Sarreguemines. — Ferruchmûhl (Tliiiloy ). 
Moulin dr Lobbbersbagh, anc. m" de la paroisse de 

Siersthai. — xviii" s (pouillé de M.). 
Moulin de Logne (Buisseau du). — Prend sa source 

à Gheiaincourt, traverse les c"** de RuFange et de 

93. 
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Blettange sur une longueur de i kiloro. aoo met. 
et se jette dans la Moselle. 
MoDLix DE Longeai (Le), c" de Rozérieulles^ 

M0L'L1\ DE LOUTZWILLEB (Le), SUF Iu ScllWolb, c" dc 

Loulzwillcr. 
MotLiN DE MiLSAGE (Le), suf Ic Conrois, c" de Lom- 

moronge. 
MoiLiK DE Marge (Le), sur le ruis8.de Mance,c'"d'Ar8- 

sur-Moselle. 
Moulin de Mabagolb (Le), sur la Chiers, c"de Réhon. 
Moulin de Meisenthal (Le), sur 1^ Meisenbach, c" 

de Meisenthal. 
MorLiN DE Mbtzerwisse (Le), sur la Bibiche, c"* de 

Wolstroff. 
MoLLiN DE MicfiéviLLE (Le), c" de Villernpl. 
Moulin de Montbronn (Le), sur une branche de TKi- 

chel , c°* de Montbronn. 
Moi LIN deMorsbach (Le), LohmûrlouMoilik Margo, 

sur la Rosselie, c"* de Morsbach. 
Moulin de Neunkibghe.n (Le) ou FoNCENSMÎnLE, sur 

la Nied, c** de Nounkirchen. 
MouLi.x de Nidrau (Le), sur un ruiss. affluent de la 

Sarre, c°*de Willenvald. 
Moulin de Note (Le), sur le ru de Mance, c*^* de 

Tucquegnieux. 
Mol LIN DE Peltre (L'Ancien), sur le ruiss. de Saint- 
Pierre , c*** de Peltre. 
Moulin de PÉROTiN(LE),sur le Conrois, c"* de Neuchef. 
Mol LIN DE PoRCELETTE (Le), sur le ruiss. de Tétang 

de Diesen, c"** de Porcelette. 
Moulin de Ramstein (Le), sur la Horn, c"' de Bitchc. 
Moulin de Rédange (Le), sur le ruiss. de Belair, 

c" de «Rédange. 
Moulin de Rémklfing (Le), sur la Sarre, c"' de Rë- 

melfing. 
Moulin de Rémillt (Le), sur le ruiss. du Bois-Ruiné, 

c"" de Rémilly. — MoUin de Rumilleyj 1^79 (cart. 

év. de M. t. V, p. 2 30 v"). 
Moulin de Retbbswiller (JL^)j sur le ruiss. dcWuhn- 

sterbach , c*" de Reyerswiller. 
Moulin de Roppwiller, sur le ruiss. de Tétang de 

Prùdemùhi , c"' de Roppwiller. 
Moi lin de Sainte-Croix (Le), sur la Rotto, c" de Bru- 
lange. 
Moulin de Sainte-Marie (Le), sur U Fensch, c°'de 

Fontoy. 
Moulin de Saint-Loois (Le) ou Mûnztbalermûbl, sur 

une branche de TEichel, c"* de Montbronn. 
Moulin de Schafpbach (Le), sur la Rosscllc, c"' de 

Petite-Rosselle. 
Moulin de Scdenceelbacu (Le), sur un petit ruiss. 

sans nom affluent de TAlbe, c"* de Hellimer. 



Moulin des Chênes (Le), sur la Canner, c" de Bett- 

lainville. 
Moulin de Schweyen (Le), sur la Schwolb, c^ de 

Loulzwiller. 
Moulin de Serné (Le), sur la Crusnc, c" de Beuveille, 

— Xarnr (dict. Viv.). 
Moulin de Simbac:. (1e), sur le ruiss. de ce nom, 

c'* de Crosblioderslrof. — Zimbnch (ail. S*-Marl.). 
Moulin des Oies (Le), sur le ruiss. de Monlvauz, 

c'" do Châtol-Saint-Germain. 
Moulin de Suzéuont (Le), sur TYron, c"* de Ville- 

sur-Yron. — Le MoUin dp Sizmwnt, i638 (Joiirn. 

J. Bauch.). 
Moulin des Vents (Le), sur la Nied allemande, c** d*.' 

Freistroff. 
Moulin de Tijil (Le), sur le ruiss. de la Vacherie, 

c- de Villerupt. 
Moulin de Verschring (Le), sur le ruiss. de Bicken- 

holz, c"' de Rimling. 
Moulin de Vintring (Le), sur le ruiss. de Zeurange, 

c"' de Chémery-les-Deux. 
Moulin de Vittoncourt (Le), sur la Nied française, 

c" de Vittoncourt. 
Moulin de Walsghbronn, sur le ruiss. de Scliwarli- 

bach, c"* de Walschbroiin. — Ban MûUn, laûA 

(ch. abb. Sturtzclb. 3i4). 
Moulin de Weidesbeim (Le), sur la Sarre, c"* de Kal- 

hauscn. 
Moulin de Weiskircu (Lb), sur le ruiss. de ce nom, 

c"* de Wolniunster. — Die Weiskircher Mùhle (carte 

de rÉtat-major). 
Moulin de Wirschwiller (Le) ou OxmCbl, sur la 

Horn, c" de Bitche. 
Moulin de Woingwille (Le), sur le ruiss. de Rouge- 

wald , c"* de Doncourt-kz-Conflans. 
Moulin d'Olgy (Le), sur la Moselle, c" d'Argancy. 
Moulin Gondai (Le), sur la Crusne, c"* de Boismont. 
Moulin Gra>ad(Lb), sur la Basse-Nied, c"* de Gom- 

mélange. 
Moulin Haut (Le), sur le ruiss. de Montvaux, c" de 

Châtcl-Saint-Germain. 
Moulin Haut (Le), sur un petit ruiss. affluent de la 

^ied, c"" de Monchcux. 
Moulin Johansmijul (Le), sur la Bliese, c"' de Fol- 

perswiller. 
Moulin le Gai (Le), sur la Crusne, c"* de Boismont. 
Moulin Lux (Lb), sur le ruiss. de Thaï, c"* de Robr- 

bach. 
Moulin Marchand (Le), sur le ruiss. de la Piennoise, 

c'* de Saint-Supplet. 
Moulin Matuis (Le), c^'de Rohrbach. — Voy. Matbi»- 

MUUL. 
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Moi'LiN M0L8SBLBR (Le), c"' de Forbach. 

MoDLi!! Nbbbette (Le)) sur la Rosselle, c"*deLonge- 
ville-lcz-Saint-Avold. 

Moulin Nbif (Le), sur la Rolte, c"* d'Arraincourt. 

MoDLiif Neif (Le), sur le ruiss. de TElbach, c"' de 
Boulav. 

MoDLiH Nbdp (Le), sur le ruiss. de Montvaux, c*^ de 
Châtel-Sainl-Germain. 

MooLiii Neuf (Le) ou PEFfEniiïHL, sur la Nied alle- 
mande, c"* d'Elvange. 

MoPLiN Neif (Le), sur TOme, c°* de Gandrange. 

MoDLix Nelf, 11. etm'" sur la Bosselle, c"*de Macheren. 

MoDLiii Neuf (Le) ou le Grai^d Moulin, sur le ruiss. de 
rétangde Rode, c"" de Morhange. — XeuermM, 
1 618 (arch. départ, label, de Morb. E. 3i q ). 

Moulin Neuf (Lb), sur un petit ruiss. affluent de la 
Chiers, c°* de Rélion. 

Moulin Neuf (Le), sur la Sarre, c"* de Sarralbe. 

Moulin Neuf (Le), sur la Sarre, c°* de Welferding. 

MocuN PhilippsmObl (Le), sur le ruiss. de Wald- 
bach, c"" de Folperswiller. 

MouLiH Robert (Le), sur le ruiss. de Pensperne, c" 
d'AIgrange. 

Moulin Rolge (Le), sur le ruiss. de IVtang de Gans- 
bacb, c" de Destry. — Moulin Rouch, 169^1 (arcli. 
départ. E. 3a'i). 

Moulin Roige (Le), sur le ruiss. de Melzange, c" de 
Weymerange. 

Moulin Scuang (Le), sur la Horn, c" de Hanwillor. 

Moulin sous l'Etang (Le), sur le ruiss. de Sli>in!>acli, 
€*• de Neufgrange. 

Moulin sous Sbbrolville (Le), sur la Crusne, c"* de 
Serrouvitle. 

Moulin Talpet (Le), sur le ruiss. de IVlang de Gaus- 
bach , c"' de Destry. 

MouLiNBLLE , f. c" de Jamy. — Molines , 1 397 ( inv.des 
lit. de Lorr. VI, 385). — Moulinet, 1369 {ibid. V, 
4q ). — Le MoUinelf 1 ^ 73 ( ihid, V, /i3 ). — Moline, 
Xfii* 9* {ibid, I, 389). — Ban de Molind, 1689 
( Barr. dom. 1. 1 ). — Le Moulinet , 1 77 9 ( D ur. Lorr. ). 
Cense-Gef de la communauté et de la paroisse de 
Jarny, 1681 (dénombr. 8 nov.). 

MouuRS (La Grande Forte Maison de) , c"' de Moulins- 
iez-Metz. — Grand cbAtcau à fortes tours et à larges 
fossés qui existe encore. L^iilustre famille messine 
des Baudochc en prit le nom ; il appartenait , à In 
fin du xfi* siècle, aux Fabert. 

Moulins (La Petite Forte Maison de) , c"' de Moulins- 
lez-Metz. — Voy. Gbigxîan. 

Moulins (Le Pojît de), c^^de Moulins-lez-Melz. — Lou 
pwii à Moulin, 1397 (ch. J. d'Apr. bosp. Saint 
Nie). — Le pont à Molin,\s' s* (cbron. Pb. de 



Vign.). — f je pont à MolUn, iti\U (cbron. doy. de 
S'-TIn'éb.). — Le pont sur le bras de MoWn, i()35 
(Journ. J. Baucb.). 

Pont de pierre jeté sur la Moselle , en arrière de 
Moulins; existait déjà au tu* siècle. 

11 a été laissé à sec, au xtii* siècle, la rivièn* 
s^étanl frayé un autre lit à quelque distance. 

Moulins (Ruisseau des). — Coule sur le lerrit. d«'s 
c"* de Lorry-devant-le-Ponl et de Moncbeux. 

Moulins de Daspicu ( Les ) , sur la Fenscb et sur le 1 uiss. 
de Kribsbacb, c"' de Tbionville. 

Moulins de Fa riêberswi ller ( Les ), c"* de Faréberswiller : 
trois moulins, dits Oberst, Mitterst eiUnterst Muhl. 

Moulins de Forbacd (Ruisseau des). — Prend ses deux 
sources, Tune à OEtting, l'autre à Verrerie-Sopbie , 
traverse les c°" d'OEtting, Verrerie-Sopbie et For- 
bacb, sur une longueur de 1 kilomètre, et se jette 
dans la Rossolle. 

Moilins-lez-.Metz, 1" c'" de Melz, à gaucbe de la Mo- 
selle. — MolendinGf 936 (cari. Gorz. cb. Otb. 1"). 

— Molendinum^ ii8()(al>b. Saint-Mart. liasse 8, 
prim. Nancy). — Moulins, 1 188 (ibid.). — Moellin, 
i3i5(fondsdeMalte. inv. liasses). — La petite forte 
maison de Moîlin , la grand qui estait la garde du pont, 
XV* s* (cbron, Praillon). — Moulin, i ho fi (liste des 
vill.). — Moullin, 1 /j2 1 (cart. év.de M. I. III , p. 63 ). 

— Mollen, 1639 (arcb. H. de V. AA, 11). — 
MoUin, 1^65 (cart. év. de M. l. VI, p. 97 v**). — 
Molins, 1 5o5 (épitapbe des Baudocbe). — Mollins , 
i5o6 (161V/.). — Mollin devant Metz, i5i3 (Mém. 
Pb. de Vign.). — Molinis, i537 (pouilléde M.). 

— Molin, XVII* s* (LoUi. sept.). — Modinum (D. 
Cal. net. Lorr.). — En patois: MoUn. 

Siège d'un fief et d'une justice baute, moyenne ei 
basse mouvant du roi de France, 1681 (dénombr. 
8juill.). 

Le ban \oiron de Moulins était un ban fief, siège 
d'une justice liante, moyenne et basse, mouvant du 
roi de France, et appartenait à l'abb. Sainle-Glos- 
sinde de Melz, 1681 (abb.S**-Glo8s.dén. liasse j-j- 6). 

— Etait siège d'une cure de Tarcbiprétré duVal- 
de-Mclz, qui avait pour annexes Sainte -Ruffine, \(\ 
Goglot, le bameau de la Vieille-Moselle et le cbA- 
teau de Grignan. — Elle dépendait du cbap. de l:i 
catbédrale de Metz. 

Autrefois Trois- Evécbés , baill. et coût, de Melz. 

— Etait, en 1790, lecbef-lieu d'un canton qui .ve 
composait des villages d'Ars-sur-Moselle, Cbâlel, 
Jussy, Lessy, Longeville, Lorry-lez-Melz, Mance, 
Rozérieulles, Scy, Vaux, Vigneulles; passa, sous 
l'organisation de l'an m, dans celui de Rozérieulles- 
et, en 1803, dans le canton actuel. — A pour 
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anoexes: Bradin,Caioompre,Frescaty, Fri^tot^GH' 
gnao, la Maisoo-Roage, Prénlle, Tournebride, et 
les moulins de Cugoot et du Poocet. 

MocsELHiTTE, m"", c** dc Hellimer. 

Moc^sos (Meurthe). — Elail le cbef-Iku d'un archi- 
prétré de rarchidiaconé de Vie, dont dépcndriie.jl, 
entr<* autres paroisses, celles d'Airy, Gîrny, Lorry- 
de^aol-le-Pont et MarieuUes, qui appariiennoot au 
df'p' de la Moselle. 

MoiTCBDAcsE.i,' c* de Bîtche, sur le l^oderbacb. — 
MnUrhauMen y 1Ô18 (înv. des tit.de Loir. 11, 438). 
— MoUerhamMen, 1698 (Herliog, Edels. chron. III, 
ho). — Mourhavêên , logi (dén. Th. Alix). — 
MfHÏprhausen , xfiii* s* (pouillc de M.). — Moutter- 
kau*^, 1751 (ord. deLorr. VIII, 290). — La Forge 
de Mfjfterhauten, 1771 (Ufid. XII, Uoa). — Moder- 
ckauêen, 1771 (ibid. 4 08). — Muterhauêen, iC8t 
(d/'nombr. sa déc.). — M(miherhau9en(c^vie Cass. ). 
Le village de Mouterbausen parait remonter au 
X?* siècle. En ]5o5, Reinbart, comte de Deux- 
Ponls-Uilcbe , y bâtit une cbapelle, privilégiée par 
une bulle du pape Léon X en i5i8. Vers i55o, le 
comte Jacob, dernier sire de Ijitclie, de la maison 
do Deux-Ponts, bâtit au milieu de Tétang de Mou- 
terbausen un petit cbâteau détruit pendant le 
xm' siècle. (;MoteHiausen, dit le président Alix en 
^ %o(^'4 y maison de plaisir bâtie au milieu d'un eslang 
"à truites, avec une cbapelle construite au>devant 
rd'icellc.7) Il n'existe plus que les ruines de Pancien 
château et de la chapelle. 

Los forges datent du wii* siècle; abandonnéis, 
elles ont été reconslruiles vers 1720. 
\ illage du comté dc Bitchc. 
Autrefois Lorraine, bail!, de Bitcbe, coul. de Lor- 
raine. — Annexe, avec vicariat résident , des pa- 
roisses de Scliorbacb et de Bilcbc. — Appartint au 
canton de Lomberg de 1 790 à 1 802, oîi il fut classé 
dons le canton actuel. — A leî> Forges pour annexe. 

MoLTEnuALSEN (Forét de) , forét domanialc d'uue siip- 
facc de û,G5o lieclarcs. — Elle s'éleud sur le terril, 
des c*^* d'Eguelsbardl, Mouterbausen, Altborn, 
Lemberg, Sarreinsberg, Bitcbe et Reyerswiller. 

MouTERKiRCH , cbapclle du cimet. c"* de Farscbwiller. 

MoÔTiEH, c°" de Briey, sur le Woigot. — Moustin'Sy 
1 a39 (inv. des tit. de Lorr. I, 383). — De Motias- 
terio, Mouftié, ihkh (pouillc de M.). — Moùé^ 
1667 (inscript, de la cloche par.). — Moustier, 1689 
(Barr. dom. t. I). — Monstier, 1709 (é[)itapbes des 
Gournay). — Montier, Mùntierium, 17^9 (de Mnill. 
Barr.). 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice mou- 
vant de la prévôté de Briey, 1681 (dénombr. 8 nov.). 



— Était siège d'ane core de rarchi|irèiré de Ha- 
tri2e , ancienne dépendance de la coU^iak de Mar»- 
la-Tonr. 

Autrefois Barrois, baill. de Bri^, cooL de Saint- 

Mihid. — Fait partie du canton de Briey depuis sa 

création. — Commune jusqu'au k août 1 81 1 , où il 

fut réuni à Auboué ; érigé de nouveau en commune 

par ordonnance royale du 9 août i833. 

Il existe à ^loûtier une manufiictore de drape 

fort importante. 
MoczaU, f. c*^ de Crébange. — Nom donné à une 

ferme nouvellement bâtie, en rhonneur des succès 

de Farmée d'Afrique. 
MoTBCviB (Foair de), forét domaniale de 3,916 heci. 

située sur le territ. des c*** de Briey, Avril et Neuchef. 
MoTEcvRE-OiAifDE, c^dc Tbionvîile, sur le Gonrois, à 

gauche de l'Orne. — hlodover tuperioTy 86 1 (ch. 

abb. Gon.). — Moebriwn, x* s* (Wilth. Lux. Rom. 

p. 8a). — Moweurty 1377 (abb. Vill. di. don.). 

— MolindeMoyouvre, 1 290 (abb. Saint-PierrS lerr. 

p. 171). — MoyeœreM, 1391 (cart. VilLt. I, H. 17). 

— Lai gratU Mohuerre, 1399 (ibid, p. 166). — 
Moyevre» , 1 3 1 o ( ibid. p. t G 7 ). — La grande Moyeu- 
vre, i3ai (ibid. p. 168). — 3/oeut7v Uù GranU, 
1029 (ch. Ed. c** de Bar, Teiss. HisL Thionv.). — 
Maieuwre, xv* s* (chron. Praill.). — Moieuvre, 1^29 
(arch. H. de V. AA, 11 ). — Moiewre, i5i3 (Mém. 
Ph. de Vign.). — Molabrium, Moeybrium, Marbry, 
Moevrii, ibUU (pouillé de M.). — Moyeuvreê-aux- 
bnii , 1 635 ( Joum . J. Bauch. ). — En patois : Moyemf, 

Moyeuvrc , fief du duché de Bar sous la prévùté 
de Briey ( dénombr. 1 I>o5 , inv. de Lorr. 111 , 368 ). 

La haute justice était au roi; la seigneurie fon- 
cière mouvait de la prévùté de Briey. 

La mairie de Moyeuvrc , qui dépendait du duché de 
Bar , était composée d' Auboué , Beuvange , Clouange , 
Francheprey, Froicul, Hatrize, Moyeuvre-Grande, 
Moyeuvre-Petite, la NeufviUe-sous-Valleroy, Roase- 
langeet Vitry, 1689 (Barr. dom. 1. 1). 

Paroisse de l'archipr. de Rombas , qui dépendait 
de l'abb. de SaintrPierremont et avait Moyeuvre- 
Petite pour annexe. 

Autrefois Barrois , baill. de Briey, coût de Saint- 
Mibiel. — Fut érigé , en 1 790 , en chef-lieu d'un 
canton du district de Briey, qui comprenait les 
c""' de Beuvange, Budange, Clouange, Jœuf, Mon- 
tois, Moyeuvre, Pierrevillers, Rombas, Roasdangeet 
Vitry; passa, sous l'organisation de l'an m, dans le 
canton de Vitry et, en 180a, dans celui de Thion- 
ville. — A pour annexes les fermes de Froicul el 
de Haute et Basse Tréhémont et le moulin de la 
Frapouille. 
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Il y a à MoyeuvTO un ancien château qui appar- 
tenait au maréchal Fabcrt. 

La maison deWendel y exploite, dans des usines 
d'une grande importance, les minerais fournis par 
les gisements voisins. 

Motktbe-Pbtitb, c" de Thionvillp, sur le Conrois, à 
gauche de r Orne. — Pelite-Mohueure , 1999 (cart. 
abb. Vill. 1. 1, H, 17). — Moeuvre lai petite, 1839 
(eh. c*' Ed. de Bar, Teiss. Hist. Tlrionv.). — La 
petite Moy œuvre, 1606 (pouillé de M.). 

Le roi y était seul seigneur. — Etait annexe de 
la paroisse de Moyeuvre-Grande. 

Autrefois Barrois, baiil. de Briey, coût. deSaint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Moyeuvre-Grande 
en 1790, de celui de Vitry sous l'organisation de 
fan m; passa, en i8oâ, dans celui de Thion ville. 
• — Commune jusqu^en 1811, où elle fut réunie à 
Moyeuvre-Grande par décret du 17 mars; érigée 
de nouveau en conmiune par ordonnance royale du 
1 3 janvier 1 833. — A pour annexe la ferme de Chor- 
bacb ou Corbas. 

Motbctbi-Pbtite (Moulin de), sur la Fensch, c°' de 
Boulange. 

Ancienne censé, qui faisait partie de la commu- 
nauté de Saint-Picrremonl. 

MôHLBAGB, fermes, c" de Sturtzelbronn. — Milbach, 
170 4 (reg. de par.). — Mùhlembach, 1715(161^.). 
— Alt et Neu Mùhlenbach, 1780 {ibid,), — Grose 
MakUtach (carte de T Etat-major). — Petit Mùhlen- 
bach, an ▼ (vente de dom. nat. ). 

Fondées par les moines de Sturtzelbronn. 

MuBLBACH (Ruisseau dr). — Prend sa source sur le 
territoire de Sturtzelbronn et se jf^tte dans Tétang 
de Graffenweyer. — lUvuê Mulbach, 1 196 (ch. nbb. 
Sturtzelb. D. Cal. I. pr. sous Tan). 

MêBLEHBACB (RuissBAu de). — Prend sa source à Da- 
lem, traverse les c"** de Dalem , de Falck et de Har- 
garten, sur une longueur de h kilomètres, et se 
jette dans la Bislen. 

MôBLBRBAca (Ruisseau de). — Prend sa source dans 
la forêt de Petite-Natenhows, traverse les c"*' de 
Beckerholtz et de Filstroiï sur une longueur de 
3 kilom. et se jette dans la Nied. 

MûBLTBLD , m*", c°* de Farschw iller. 

MûBLOBABBN (Ruisseau de). — Prend sa source à Ade- 
iangc, passe à Wahl-lez-Faulquemont et se jette 
dans la Nied allemande près du bois d'Eichholtz, 
c~ de Faulquemont. 

MûBLGBABBif (RvissBAu db). — Coule sur le terril, de 
la c*^ de Host. 

MûHLTBAL (Obbr et Untbb), h. c*^ de Bœrenthal. 

MDLLBiiBAGfl(RDiS8BAD db). — Prend SB sourcc à Saint- 



Bernard, traverse les c"" d'Eberswiller et d'Anze- 
iing sur une longueur de 6 kilomètres et se jetlo 
dans la Nied. 

MULTERBAGU (lUlSSEAU DE) OU WaSSRRBACU. — Coulc SUf 

le lerrit. des c"*' de Soucbt et d'Huridling. 

MC'NSBACH (Ruisseau de). — Prend sa source sur le 
ban de Rohrbach , traverse les c°** de Robrbach , En- 
chenberg et Monlbronn sur une longueur de 3 kilom. 
et se jette dans le ruiss. de Rohrbach. 

Mt^iTZTBAL, anc. verr. f. c" de Saint-Louis. — Muntz- 
dhal, 1681 (dénombr. 22 déc). — MuutziVhal, 
1751 (ord. Lorr. VIII, '990). — Montzd'hal, \']')^ 
(carte Vaug.). — Muntzandal Petit et Grand, 1706 
(D. Cal. not. Lorr.). ^— Munidhal (curie Cass.). 

Ferme fondée au xvii* siècle, dépendant du tomié 
de Bitclie, 1691 (dénomhr. 92 déc). 

Ml>tzthalebvïhl, m*", c"" de Monlbronn. 

MuRviLLE, c"" d'Audun-le-Roman. — Meurvelle, i36() 
(abb. Sainte-Gloss. liasse Murville). — Morville, 
1680 (dén. arch. déparL). — En patois: Meurvelle. 
Siège d'un fief avec haute , moyenne et bass<' 
justice mouvant de la châtcll. de Sancy. — Était 
annexe de la paroisse de Landres (dioc. de Trêves). 
Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainl- 
MihieL — Fit partie, en 1 790, du canton de Xivry- 
le-Franc, de celui de Circourt sous rorganisatioii do 
l!an III, et fut classé en 1809 dans le canton actuel. 

MussoN (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la 



c'* de Cosne. 



MussoT, f. c"* de GénaviUe. — Mussat, xviif s* (pouilh- 
de M.). — Mutsotte, 1779 (Dur. Lorr.). 

Censé et maison seigneuriale, siège d^un fiel, 
haute, moyenne et basse justice, mouvant de la pré- 
vôté de Briey. — Faisait partie de la communauté 
de Génaville et était annexe de la paroisse de Hatrize. 

Mussr (Château de), ruines situé^'S dans les bois, à 
I kilomètre de Longuyon. — Cornes de Musau . 
Muceium caslrtim , 109G (prieuré M^-Saint-M^", ch. 
de fond.). — Muceium, 1 160 (cath. Trèv. ch. arch. 
Hill.). — Mucei, ii']S (Berth. IV, pr. xxi). — Mtw- 
tei, i3'45 (homm. du Clerm. Clouet, Hist. Verd.;. 

— Museey, i356 (arch. H. de V. Tr. de paix). — 
Miusey, 1 399 (inv. des tit. de Lorr. VllI , 910). — 
Muscy, xv" s° (coll. Sainte- Agathe, obit). — Muxij 
le chastel^ xv* s* (Journ. J. Bauch.). — Muuy proche 
Longuion, 1 436 (hom. du Clerm. Clouet, Hist.Verd.). 

— La for te maison de Mussi-en^Woivre , vers Lon- 
guy,iliS(i (inv. des tit. de Lorr. IX, 106). — Muscy 
devant Lonfrwion, 1681 (dénombr. du 17 mai). — 
Chasteau vieulx et nouveau de Mussy - ett -Woevre . 
1753 (t6«/. VIII, i3i). 

Le château de Mussy était un fief de Tévéché de 
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Verdun ot a donné son nom à une maison d'an- 
cienne chevalerie qui portait pour armes : d^azur à 
fi chevront d^or; d'autres disent : au dexirctchère 
rpvétu de gupxdeê tenant une épée nue. 

"Mussy, maison de nom et d'armes fort ancienne 
et puissante soub la cbastellenie de Longuvon ; fief 
donné à Albert de Mercy, évesquedeVerdun^en 1 1 Sg, 
par Hilluin, archevesque de Trêves.'» (Huss. Lesc.) 

Klait annexe de la paroisse de Longujon. 

Il fut pris et détruit par le m'' de Créqu) en 1 670. 

Les fiefs de Belle-Fontaine et de Moranville en 
dépendaient, 1681 (dénombr. 90 juin). 
Me s.sv-LX?ÉQi'E, h. c" de Cbarleville. — Mucei, ia37 
(nbb. Vill. cart. t. I, R. 8). — Mesgey, i36o (cart. 
év. de Melz, t. JV, p- 17). — Le Chauslel de Muty^ 
XV* s* (cbron. Jac. Huss.). — Mui$ty, j6i8 (abb. 
Vill. cart. t. I, c. i). — En patois : Mch*y. — En 
aliemand : Mitchen, 

Siège d'un fief mouvant de Tévêchc de Metz, 
1681 (dénombr. a3 avril). — Était annexe de la 
paroisse de Charieville. 

Autrefois Trois -Évécbés, baill. de Vie, coût, de 
PKvi'ché. — Fit partie du canton de Vry de 1 790 à 



t8o3, où il passa dans celui de Vigy. — Chef-lieu 

communal jusqu'au 18 novembre 1810, où il fut 

réuni à Charieville. 
MîTSCH, m'^et f. c"* de Harprich. — }iuche, Mouêcke, 

XVIII* s* (pouillé de M.) — Le moulin de Miteh ,1809 

(Colchen, dép* de la Moselle). — Mutch (carte de 

l'Etat-major). 
MïTscB (ÉTA^6 de), c"** dc Harprich et de Morfaange. 

— Superficie : 8 a hectares. 

MlTTERBACU ou MoiTEREACB (RciSSEAl DB). Prcod 

sa source sur le territ. de Farschwiller, au pied d'une 
tour nommée Mutterkircbe, passe à Farschwiller, 
Loupershausen, Putlelange, Rémering, Hohing,et 
se jette dans TAlbe entre Schweix et Rech. — La 
Moter, 1779 (Dur. Lorr.). 

McTTERGRABE?! (RiissEAc de). — Prend sa source près 
de la ferme dc SchottenbolTet se jette dans la Sarre 
un peu au-dessus dc Sarralbe. 

MorrEnkiRCUE, tour isolée, c"* de Farschwiller, près 
de la source du Multerbach. — Motlerkirch (carte de 
l'Etat-major). 

Ce sont probablement les restes d'une église for- 
tifiée. 
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iNALUGEMEnERBACB (Rlisseau de). — Prend sa source 
à Buding, traverse cette c"sur une longueur de 
•joo mètres et se jette dans la Canner. 

Namptoy, anc. m"*, dépendant de Briey, 1G89 (B^ï^* 
doni. t. 1). — Santoiji 1579 (arch. départ. E. 90). 

— Nantey, 1 680 (dénombr. arch. départ. ). — Nan- 
toiê, 1689 (l^^rr. dom. t. I). 

Napra>gb (BiissEAL de). — Coulc sur le territ. de la 
c"' de Picrrevillers. 

iNaiibéfomaiwe, c*" dc Boulay. — Maulbert-Fontaine , 
1 1 Ml (liosp. des Allcm. acq. s. l'an). — Matiberfon- 
tniney 1281 (P. Fer. obs. séc. I, P a 85). — Main- 
hert Fontayne, i33o (chap. cath. s. l'an). — Main- 
Mfontainey Marbelfonlaine , i33o (quit. H. de V. 
AA, i5, aa). — Memmesbum, 1606 (pouillé de M.). 

— Nerbefontaine, 170a (terr. de Brouck). — En 
allemand : Memersbom, Metnersbourn. Ce nom, dont 
la traduction en français sert à désigner la com- 
mune, est resté à son annexe. 

Etait annexe de la par. de Boucheporn (village 
•'véchois) . 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fitpartiedu canton de Longeville-lei-Saint- 
Avold (district de Boulay) de 1790 à 1809, où il 



passa dans le canton actuel. — A pour annexes les 
fermes dc Sainte-Suzanne et de Memershorn. 

Narier, un des quatre hameaux de la c*** d'Ancy-sur- 
Mosellc. 

Nasser WALD, f. c°* de Hottwiller; bâtie, vers 1 85o, sur 
un défrichement de la forêt de ce nom, où l'on a 
trouvé de nombreux débris romains. 

Nassenwald, forêt, c"* de Montbronn. — Faisait par- 
tie, avec le bois de Mùhlenkopff, du a* triage des 
forets du roi dans le comté de Bitchc, 1 781 (arch. 
départ. B. 1117). 

Naldorf, f. c"" de Merschweiller. — Nédorf, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Faisait partie de la communauté de TunstrofT 
(maintenant en Prusse). — Formait avec Tun- 
strolT et OberdorlT une paroisse du dioc. de Trêves. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonvilie. 

Navet (La censé), f. c"' d'Avril. 

Nellirg, c*"* de Sarralbe. — Nellingen, fjbi (ord. 

dc Lorr. VIII, 399). — Nelln, 1779 (Dur. Lorr.). 

Etait annexe de la paroisse d'Insming. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de 

Lorraine. — Fit partie du c**" d'Hellimer de 1 790 

à 1 8o*j , où il fut classé dans le canton actuel. 
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A pour annexes Petit- Robrbach et le moulin 

d^Obermûbl. 
NbbbbttBi f. c"' de LongeviUe-lez*Saint-Avold. 
Nbubach , m*^" forestière , c"* de Hanwiller. 
Nbccbbf, c*" d'Audun-le-Roman. — Neuvechèze, 1 290 

(fonds de Malte ^ inv. C. T.). — Neuvechief, iSag 

(ch. d'Ed. de Bar, Tess. Hisl. Th.). — Nue/chie/z, 

i Û90 (Journ. J. Aub.). — Mtulinsen Neuchif, 1 5^ A 

(pouillé de M.). — Neuchière , i^'^ i (inv. des tit. de 

LoiT. VI , 60). — ISeufchieff 1671 (bail!, de Saint- 

Mihîel). — Neunhetuer, i6o5 (abb. Sainte-Gloss. 

liasse Hayange). — ^efchif, 1606 (pouillé de M.). 

— Neu/chefy 1689 (Barr, dom. 1. 1). — Noufchetz, 

1689 {ibid. t. II). — Nechy, 1689 (gén. àc M. 

dom.). — Neufchiefy 1 7/19 (de Maill. Barr.). — En 

patois : Nieu/chi. 

Le roi en était seul seigneur. — Etait siège d'une 

cure de Tarchiprétré de Bombas, qui dépendait tic 

Tabb. de Saint- Hubert-en-Ardennes. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 

Mihiel. — Fit partie, en ^790, du canton de 

Hayange, puis passa , sous ^organisation de Tan m , 

dans celui de Sancy et, en 1809, dans le canton 

actuel. — A pour annexes Ilamevillers et le moulin 

de Pérotin. 
Nbdcbbf (BcissEAc de). — Coule sur le lerrit de la 

c** de Hayange et afflue à la Fensch. — Ruiêseau de 

Néehy, 1686 (gén. de Metz, dom.). 
Nbqblabge, f. et tuilerie, c°* d'Aboncourt. — Nodilin- 

gi$, 11/47 (abb. ViU. cart. 1. 1, E. 1 ). — Nothalinfrev , 

j384 (ibtd, R. 4). — Nodlingen, 169/1 («^én. Tb. 

Alix). — Neudelange ou Nadelange, 1779 (Dur. 

Lorr.). — Nadelange (dict. Viv.). — En allemand : 

NoedUngen, 

Faisait partie de la communauté de Bellcfontainc 

près de Villers-Bettnacb. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût. 

de Lorraine. 
Nbodobpf, h. c"* de Grande-Bibicbe. — Neudorf, 1 585 

(abb. Vill. cart. t. î , B. 1 5 ). — Naudorff, Neydorff, 

1 756 (D. Cal. not. Lorr.). — Neydorff, 1 779 ( Dur. 

Lorr.). 

Erigé en i553 et appelé Neuwedorff ( abb. de 

Viliers, liasse Neudorff). — Faisait partie, comme 

annexe, de la paroisse de Bibiche. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouzonville, coût, de 

Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzonville 

depuis 1 790. 
NiCDOBPP, h. c"* de Soucht. 
Ntor-BouaG ou Neubrbourg, f. — Voy. Gassio»\. 
NlCFCBÂTBir-DB? ant-Metz , ancien château fort. — Voy. 

GbItbl-Saiiit-Blaisb. 

Moselle. . 



Nbupgraxgb, c°" de Sarreguemines. — Newichetiren , 
iS^k (dén. Th. Alix). — Neu-Scheuem, 1600 
(arch. de Lixheim, Livre du Grand- Gruyer). — 
Scheuern, 161A (arch. de Sarreguemines, procès- 
verbal d'enquête). — Neuchei% Neujchej'e, Neuve- 
fjrangey Neuf grange, 1760 (D. Cal. not. Lorr.). — 
La neuve Grange (carte Cass.). — En allemand : 
Neuscheuren. 

Il y avait à Neufgrange une maison-fief dépendant 
de la seigneurie de Willerwald et mouvant du roi de 
France. — Elle était le siège d'une justice haute, 
moyenne et basse, 1681 (dénombr. 10 mai). — Il 
y avait, en outre, un fief relevant de la châtelle- 
nie de Sarreguemines. — Neufgrange avait une cha- 
pelle, desservie par un chapelain du seigneur, et 
fut érigée, en 176G, en cure de Parchiprétré de 
Saint-Arnoald. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coul. 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarre- 
guemines depuis sa création, en 1790. 

Nstro RANGE (RuissEAo dk). — Prend sa source dans 
les prés de la Roth , dans la forêt de Bouchholtz et 
dans les près de Neufgrange, traverse les c"" de 
Neufgrange et de Rémelfing, sur une longueur de 
3 kilomètres, et se jette dans la Sarre. 

NEumouLiTf, m*° sur la Seille, c"' de Louvigny. — En 
patois : NieufmoUn. 

Annexe de la paroisse et communauté de Louvi- 

Necfmolliii , anc. forges dépendant de la seign. de Briey. 
— Noeumoulin , xvir s* (cens, de Briey). 
L'emplacement en est auj. ignoré. 

Nbudopp, f. c"' de Hambacb. 

Ancienne censé, qui appartenait à Tabb. de Stnr- 
(zelbronn. 

Neuhofp, f. c°* de Hilsprich. 

Nbiuoff, f. c" de Longeville-lez-Saint-Avold. 

Nbllan, anc. égl. c*** de Sponville. — Nuelant, i3ao 
(chap. de la cath. s. Tan). — Nullan, 1 blih (pouill«> 
de M. Portef. ). — Neulain teu Sponville, ifiof) 
(pouillé de M.). 

En 1715, le titre de l'église de Npulan, ruinée 
depuis longtemps, fut transporté à Sponville, 
xvin* s* (pouillé de M.). — Voy. Spohville. 

Neumatt, f. c"* de Rahling. 

Les censés de Neumatt , d'Almatt et de Griesbach 
dépendaient de la seigneurie de Diemeringen ( Em- 
pire, auj. Bas-Rhin) et formaient enclave dans le 
comté de Bitche. 

Nbcmatt, m®'* forestière, c"' de Rahling. 

NbumCul, m*", c" de Bettwiller. 

Nbumûrl, m"* et h. c"' de Hottwiller. 

a/i 
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NbumCul, m"*, c*^ de Kcrbacb. 

NfiUMÏHL, in'% <f* de Meisenthal. 

NbcmChl, m", c" de Scborbach. 

Neurkircu , c**" de Sarreguemines. — Neukierck , 1 3 1 6 
(D. Cal. not Lorr. v" Sarreguemineê). — Aewr- 
kirchen, i33o (inv. des lit. de Lorr. III, iT^a). 

— Nutikircheny i335 (Kreraer, Ard. Gcsch. II, 
3/17). — Nuwenkirchen zu Gemonde, i/i35 (ibid. 
171). — Nœnkirchen zu Gemonde, iU66 (ibid, 
17a). — Munckiechen y Munbirchen, Neinkirchen, 
Neunxirxen , 1 5 A 6 ( pouilié de M . ) . — Neunkirchen , 
159/i (dén. Th. Alix). — Aet/fetrcA, xvin's* (pouilié 
de M.). — Nunkirchen, 1756 (D. Cal. nol. Lorr.). 

— Neunk-irchen (carte de i'État-major). 
Relevait de la chàlell. de Sarreguemines. 
Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 

coût, de Lorraine. 

L'église de Ncuukirch , raère-église de Sarregue- 
mines jusqu'en 1 768 , appartenait à Tabb. de Wad- 
gasso (Prémontrés) et dépendait de Tarchi prêtre 
de Sainl-Amoald (antérieurement de Tarchiprélré 
de Neufmoûtier); elle avait pour annexes : Bousse, 
Gerschwiller, Hespeldange, et la censé d'Erme- 
ring. — Fait partie du canton de Sarreguemines 
depuis 1790. — A pour annexes les moulins à 
Cailloux et de Wéching. 
Nbdnkirgh, f. c" de Hottwiller. — Neukirchen, ban à 
Rederichingen , 1681 (dénombr. a a dëc). — La 
censé de Nunkirch, 1761 (ord. de Lorr. VIII, 291). 
— Neuhrchen, censé, 1 766 (D. Cal. uot. Lorr. ). — 
La censé de Nunkirche, 1771 (ord. de Lorr. XII, 
4a a). — Neunkirch (carte Cass.). — IS'aunkirch 
(dict.Viv.). 

Ancien village, qui appartenait au duché de Nas- 
sau et avait une chapelle desservie par le curé de 
Hottwiller. 
Necnkiuch, ancien m*°, c" de Hottwiller. — Neun- 
kirchen, 1681 (dénombr. a a déc. ). 
Nbunkibgben, c*"* de Bouzonville. — Nunkirka, xii* s* 
(abb. Saint-Max. Tr.décl. de biens). — Nunkrichen, 
i3o3 (inv. des tit. de Lorr. III, p. 167). — Nun- 
kierchin, i339 (ibid. p. i5a). — Nikeirich, 1^29 
(arch. H. de V. AA, 11). — Neykirchen, 1591 (inv. 
des liL de Lorr. VII, 168). — Nunkirehen, xtiii' s* 
(pouillé de Trêves). — Neunkirich, 17a a (carte 
Bugn. dioc. Met.). — Nunkirchen, 1756 (D. CaL 
noL Lorr.). 

Était si^e d'une paroisse du diocèse de Trêves 
(archid. de Tholey , doy. de Perl). 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouxonviile , coût, de 
Lorraine. — Appartint, en 1 790, au canton de Ré- 
ling (district de Sarreiouis) et passa, sous l'organi- 



sation de l'an m , dans celui de Gros-Hémestroff. — 
Chef-lieu communal dans ce canton en iSoa , el 
réuni à la commune de Schwerdorff par décret du 
1 9 novembre 1 8 1 1 ; réuni au canton de Bouzon- 
ville , comme annexe de Schwerdorff, par ordonnance 
royale du ao février 18a 6. — Erigée de nouveau en 
commune par ordonnance royale du 3 juin 1837. — 
A pour annexes -le moulin et les foi^ de Rémel- 
dorff. 

Nbdvb-Moîtbbssb, f. c'''' de Hellimer. 

Nbovb-MoItbbssb, f. ruinée, c°* de Longevilie-iei-Saintr 
Avold. — Neuve-Cense, 173a (abb. Longev. bail 
s. Tan). 

Faisait partie de la cx)mmunauté de Longeville- 
lez-Saiot-Avold. 

Neuvbvillb (Li), kc"* de Valleroy,àgauchederOme. 

— Neu/zvdie soubê Valleroys, xfii* s* (cens, de 
Briey). — NeuuevUle sous ValUroy, 1669-1670 
(arch. départ. E. aa6). — La NeuvHU, 17^9 (de 
MailL Barr.). — La Neuville lez Briey, 1 779 ( Dur. 
Lorr.). — En patois ; Lai Nieu/velle. 

Était siège d'une seigneurie haute, moyenne et 
basse justice mouvant de la prévôté de Briey. La 
seigneurie foncière était aux Jésuites de Pontnà- 
Mousson. — C'était une annexe de la paroisse d'Ha- 
trize. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Miliiel. — Fit partie du canton de Briey en 1790, 
passa dans celui de VaUeroy sous l'organisation de 
l'an m et revint, en i8oa , dans le premier canton, 
toujours annexe de VaUeroy. 
Neuveon, f. c^'d'Olley, à gauche de l'Orne. — Neve- 
ron, 1339 (^"^* ^^ ^^^* ^^ Lorr. V, 61). — La 
Grange de Beuvron, t68i (dénomb. du U nov.). — 
Le Peut NeuKvm, 1779 (Dur. Lorr.). 

Cense-ûef , sous la prévôté de Briey, qui faisait 
partie de la seign. de Mouaviile (dénombr. de 1681 ). 

C'est sous le nom de Neuvron que fut érigé en 
comté, le ao décembre 1763, l'ensemble des sei- 
gneuries de Gondrecourt, Neuvron, Ambiemont, etc. 

— C'était une annexe de la paroisse d'Olley (dioc. de 
Verdun) et elle dépendait de l'abb. Saint -Arnould 
de Metz. 

Nbotbor-lb-Châtbad , c". — Voy. Gorbbbcodrt. 

Ce nom est celui que reçut Gondrecourtren- 

Woëvre après l'érection de cette seigneurie en comté, 

mais il ne prévalut pas. 
Nbcweyeb, étang, c"' de l'Hôpital. — Sa superficie est 

de 8 hectares. 
Neuwbybb , f. c"* de Sturtzelbroon. — Fondée par les 

moines de Sturtselbronn. 
Neuzihzel, f. c°* d'EguelshardL — Namodk Sitietkt, 
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Pieu Zifiêel, 1 766 (atlas de Bilche, (* 1 36). — Neuf- 
zinuel, 1771 (ord. de Loir. XII, A 16). 

Fondëe par les moines de SlurUelbronn vers l'an 
1700. 

Nbtqoi:?, m** isolée, c^ de Moulerhausen. 

NiDANGB, h. c** de Charleville, sur la Canner. — A'y- 
dengeêy io3i (abb. Longev. échange s. Tan). — 
Niâingûy wh-j (cart. abb. Vill. t. I, 1. 1 ). — Ne- 
danget , 1296 {ibid, N. 1). — ISéden^jes, 1878 
(arch. H. de V. AA, A», 45). — Nydenge, 1A29 
(ibid, AA , 1 1 ). — Nidengen, 1 5 1 o (cari. Viil. t. II , 
5a V*). — Niddange, x?ii* s* (carte Tass.). 
Était annexe de la paroisse de Charleville. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, de 1790 à 180a, du can- 
ton de Burtoncourt et passa, à celte époque, dans 
celui de Vigy. — Chef-lieu communal jusqu'en 
1810, où il fut réuni , par décret du 1 8 novembre , 
à la c"' de Charleville. 

NiDABT, censé ruinée, c" de Bertrange. — 1682 (dé- 
nombr. 3i août). 

NioECK, anc. village dépendant de Sarralbe, détruit au 
XTii* siècle. — L'emplacement en estauj. inconnu. 11 
avait 18 maisons en i6a5. Le compte du trésorier 
de 1661 porte tr qu'il est entièrement ruiné et aban- 
donné, sans y avoir aucune maison.» (Trésor des 
ch. deLorr. lay. Albe, II, 81 bis,) 

NiBD (La), rivière. — Neda, 1121 (abb. Longev. ch. 
d'Et. év. de M.). — Bwulus Nidden, laoo (abb. 
Vill. cart. L I, R. 1). — Rivulus Nithen , i36'i 
(ibid. R. 4). — La Niet, i/io4 (liste des vill.). 
— La NieZy 1609 (abb. VilL AA, 5i). — La 
Niedz, 1/191 (Journ. J. Aubr.). — La Niede, 
\x\\* s* (carte Tass.). — La rivière de NieZy 1G8G 
(Journ. J. Rauch.). — Nied, Niede, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Aï<i(/a ( Hist. Trevir. diplom. I, 57). — 
Nide, Nila, Nida, Neda ( D. Cal. noi. Lorr.). 

Celle rivière, à laquelle on donne aussi quelque- 
fois le nom de Batse-Nied, est formée par la réunion 
de la Nied allemande et de la Nicd française, qui se 
joignent à Condé-Norihen ; elle traverse les c"'* de 
Volmcrange, Hinckange, Guenkirchcn, Roupel- 
dange, Guirlange, Eblange, Gommelange, Bet- 
lange, Holling, FreislrofT, Vaudreching, Bouzon- 
ville, Filslroff, Guerstling, sur une longueur de 
49 kilomètres, et va se jeter dans la Sarre sur le 
territoire prussien. 

Nied (Pats de). •^- Nitachowa, 870 (ann. BerL div. 

regni I^th. imp. ). — Pagus Nedime , Nedensis, 

909 (ch. abb. Sainl-Maximin , Ilonlheim, Hisl. 

/ Trevir. dipl. 1, «55). — PagusNiden, 1 179 (ch. 

abb. Bouzonville, D. Cal. I, pr.). — Nitentis, Ni- 



densiê, paguë Nitaehowa (D. Cal. nol. Lorr.). — 
Niêdgùw , Niedgau ( Scbullz , der Bliesgau , 1 ). — AV- 
toit (carte de D. CaL). 

Nied allemande (La), rivière. — ^ Le Nied des Alle- 
mand» , 1 ^^95 (Journ. J. Aub.). — Diê teutsehe Nida 
Jluv. XV 11' s* (Loth. sept.). 

Elle prend sa source , une branche à Marienthal 
et une autre à Tétang du Bischwald , puis traverse 
les c"* de Seingbouse, Marienthal, Biding, Eber- 
sing, Holbach, Altwiller, Bistro£f, Lixing, Lelling, 
Téling, Pontpierre, Faulquemont, Créhange, El- 
vange, Guinglange, Fouligny, Raville, Bionvillei 
Bannay, Vaudoncourl, Varize, Loutremange etCondé, 
sur une longueur de 81 kilomètres, et se réunit à la 
Nied française a Condé-Northen pour former la Nied. 

Nied phançaisb (La), rivière. — La Nied Romande, 
1694 (dén. Th. Alix). — Die vekche Neda fluv. 
xvii's* (Loth. sept). 

Elle prend ses deux sources. Tune à Marthil et 
l'autre à Fonteny (Meurthe); traverse, dans le dép' 
de la Moselle, les c"" de Han-sur-Nied , Adaincourt, 
Arraiocourt, Hollacourt, Vittoncourt, Woimbaut, 
Rémilly, Ancervillc, Bazoncourt, Lemud, Sorbey, 
Sanry -sur- Nied, Courcelles-sur-Nied , Laquenexy, 
Pange, Maizeroy, Courcelles-Chaussy, Silly-sur- 
Nied, Landon vil 1ers, les Étangs et Condé, sur une 
longueur de /18 kilomètres, et se réunit à la Nied 
allemande à Condé-Northen pour former la Nied. 

NiEDBCK ou LA CAHRiènE, h. c*^ de Saint-Avold. — La 
Cainvre de Niedeck, 1 769 ( Dur. Lorr.). — La Car- 
1-ière (carie de l'Élat-major). 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, couL de 
Lorraine. 

NiEDEBAt, m'", c"* de Willerwald. — Dienieder Auer 
Muhl (carte de l'Étal- major). — Niderange (iah\. 
de? comm.). 

NiEDERDORP, lieu-dit, c" d'inglange. — Emplacement 
d'un village délruil. 

NiEDEBMÛHL, m'% c°' de Bousbacb. 

NiedebmCrl, m'", cV de Cocheren. 

NiedermChl, m"", c"^ de Nelling. 

NiEDERWissB, c**" de Boulay. — ^eigge la Bai$e, 1 890 
(inv. des lit. de Lorr. X, 11a). — Basse Weize, 
Basse Veyge, 1891' {ibid, 65). — Wisa inferior 
Vesa, i5/i6(pouillédeM.). — Niderwuissen , 1681 
(dénombr. i8déc.). — Vizela Basse, 1682 (dén. 
comté de Créh.). — iVM/ervw<?,xTiii*s*(pouillédeM.). 
Village mi-parlie Empire et mi-partie Lorraine; 
siège d'une seigneurie franche dépendant du comté 
de Créhange, 1681 (dénombr. 18 déc), d'une 
autre appartenant à l'abbaye de Saini-Avold et 
d'une vouerie dépendant de la seigneurie de Raville, 

aâ. 
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1 68-2 ( dénombr. 5 octobre j. — La partie dépendant 
de i'Empire fut incorporée au territoire français en 
1 798 en même temps que Créhange (voy. co mot). 

— Paroisse de rarchiprélré de Varize, à la collation 
des seigneurs du lieu. 

Autrefois Trois-Evécbés et Empire, bail!, de Vie , 
coût, de rÉvéché ol droit romain. — Fil partie du 
canton de Longe\ille-iez-Sainl-4vold de 1790 à 
1 Hou et passa , à celte dernière date, dans le canton 
actuel. — A pour annexes Obemisse et la ferme de 
Windhoff. 

NiEDEBwissE (RiissEAi i)b). — Coulc sur le terri t. des 
c*^* de Coume, Denling et Boulay. 

NiEDWELLi>G, h. c~de Guerslling, à droite de la Nied. 

— Mied VHlingen^ 17.') G (D. Cal. not. Lorr.). — 
Siedvceiling , 1779 (Dur. Lorr.). 

Formait communauté* avec Niedwiller et Guersl- 
ling et était annexe de cette dernière paroisse. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, cout.de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Rouzonville 
depuis 1790, toujours annexe do (îuerslling. 

\lLVA^GE, c** d'Audun-le-Roman. — Mikengisy 875 
(abb. Sainte-Gioss. cb. Louis le Germ.). — AiWciVi- 
gpê, 1169 (abb. Vill. liasse Crehain). — ISilvInge», 
1292 (abb. Sainle-Gloss. état des biens). — Nil- 
ving, 1537 (pouiiié de M. Portef.). — Nilfingen, 
1567-1 568 (arch. départ. B. a57). — Ninange, 
1756 (carte Vaug.). — En allemand : Nilwingen. 
Etait annexe de la paroisse de Hayange. 
.\utrefoisTrois-Evêcbés, baill. et coût, de Tbion- 
>ille. — Fil partie du canton de Hayange en 1790, 
de celui de Sancy sous l'organisation de Tan m, et 
passa en 1803 dans le canton actuel. 

NnDECKERHopF, f. c"* de Pelil-Réderching. 

NisncîER-WEiBR ou Eta.>g d'Oderfaxc , c°' de Sainl- 
Avold. — Usselange^ ihi li (cart. év. de Metz, 1. 1, 
p. 95 v"*). — UiMing, i/i83 (ibid. t. IV, p. 18/4). 

— Eti'mgy b. et élang, 1756 (carie Vang.). — AV«- 
ting f 1803 (slat. Mos.). 

Sa superficie est d'environ p7 beclares. 
NoERs , b. c"* de Longuyon , sur la Gbiers. — Sugaria , 
634 (mém. soc. pbilomat. Verd. t. IH). — No- 
garia Villa, 636 (test. diac. Grim.). — Noer devant 
Mugtey, i335 (inv. des lit. de Lorr. VII, 373). — 
Noiers, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Il y avait à Noers une métairie-fief du nom de 
la Cour d^OniauvilIe. 

Fil partie du canton de Longuyon dès la création 
de ce canton en 1790, toujours annexe de Lon- 
guyon. 
Noire-Terre, anc. m*", près de NovéanL — Ixm Molin 
à la noire terre entre Gorze et Novian, tab'] (cart. 



de Gorze, t. LVI). — Holindinum dictum ad nigram 
teiTatn, xiii' s* {ibid. t. LUI). 
NoiRTiLLB, f. c"* d^Augny. 

NoissEfiLLE, G*" de Vigy. — NoauitdU, H77 (sémin. 
Saint-Sim. s. Tan). — \<ma$$eTiUe, SooêseriUe, 
1 a8o (fonds de Malte, inv. liasse A). — Aotemcae- 
ville, NoutDesrUle, i3oo (chap. cath. s. Tan). — 
\ofve9seville , i3ia {ibid. s. Tan). — Aoinwmttf, 
1867 (fonds de Malte, inv. liasse 6 à). — Amwm#- 
ville, 1 ûo4 (liste des vill.). — ÀrchipmbiUraim» àe 
Noesvilla, i5i4 (pouillé de M.). — NoiaettnUe, 
176a (carte Lafos.). — NoizetUle, 1779 (Stem. 
dép* M.). — En patois : NoétgefelU, 

Autrefois franc-alleu. — Vendu par la \ille de 
Metz en 1898 (P. Fer. at. lûo). — Fief et justice 
baote , moyenne et basse , mouvant du roi de France, 
1683 (dénombr. i^'mars). 

Noisseville était le siège d'un archiprétré de Tar- 
cbidiaconé de Metx, qui comprenait les parotaMs 
suivantes : Arganc}', Ars-Laquenexy, Charly, 
Cbesny, Colombey, CourcelIes-sur-Nied, Failly, 
Fleury, les Étangs, Magny, Mécleaves, Méy, NoisBe- 
ville, Ponloy, Pouilly, Pournoy-la-Grasse, Rélonfev, 
Saint-Agnan , Sainte-Barbe , Saint-Privat et Sorbey, 
a\ec leurs annexes. 

Avait pour annexes Nouilly et le moulin R^rnier 
cl dépendait du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois-Evécbés, baill. et couL de Meli. 
— Fil partie, en 1790, du canton de FlanviUe; 
passa , sous Torganisation de Tan 111 , dans celui de 
Vallières et, en 1803, dans le canton actuel. — A 
la Basse-Lauvallière pour annexe. 
NoLZ (Le Ban de la), seigneurie, haute, moyenne et 
basse justice, sur le terril, de Saulny, fief mou- 
vant de la cbàtellenie de Briey, 1683 (dénombr. du 
6 mars). 
NoME?iY, c"" du dép* de la Meurtbe. 

Était le siège d'un archiprétré dépendant de Tar- 
cbidiaconé de Vie, lequel comprenait, entre autres 
paroisses , les suivantes, qui font partie du dép* de 
la Moselle : Alémont , Buchy, Cheminot , Chérisey, 
Foville, Goin, Liéhon, Louvigny, Sailly, Secourt, 
Soigne et Thiroonville. 
NoKDKEiLLB, h. c"* d'Ottange. — Nenkel, i6o5 (chan. 
rég. liasse Bure). — Noncheil, 1660 {ibid.). — 
ISuttkeil, 1681 (dénombr. du s déc.). — Nom de 
Keil, 1769 (de Maill. Barr.). — Nonked, 1779 
( Dur. Lorr. ). — Nundkail , 1 80 3 ( tabl. des comm. ). 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 
et basse , mouvant de la prévôté de Villers-la-Mon- 
tagne (1681 , dénomb. a décembre). — Était une 
annexe de la paroisse d'Ottange. 
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Autrefois Barrois, bail), de Vilicrs-Ia-Montagnc; 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton d'Hetlange,de celui d'OEutrange sous Torga- 
nisalion de Tan m. et passa en i8oa danscdui de 
Gatlenom. — Chef-iieu communal jusqu'en 1812, 
où il fut réuni à Otta nge par décret du 27 janvier. 
Noubbib (La) , lieu-dit» c"* de Waville. — Emplacement 

d'un ancien prieuré dép. de Tabb. de Gorze. 
NoRiiEKBOBG, licu-dit, c°* de Kœnigsmacker. — Selon 

la tradition , emplacement d'un ancien monastère. 
Norroy-le-Sec , c"** de Conflans. — Nugaretum in pago 
Wabrinsi, 679 (ch. Pépin, Wilt. Lux. Rom.). — 
Nugaretum , 686 (abb. Saint-Arn. don. s. Tan). — 
Nugaredum in pago Wabrense, 699 (ibid.). — Nu- 
garectus, 9/19 (ibid.), — Noeroy, 1 1 87 (cbap. cath. 
8. Tan). — Nungardum, 119a (ibid. ch. emp. 
Henri IV). — ffoweroil, ia5o (liste des paraiges). 
— NouoiToy-îeSec , 1269 (inv. destit. de Lorr. III, 
219). — Naroit, 1281 (abb. Saint-Pierr*, terr. 
i3a). — Noweroy-leSec , 1809 (abb. Sainl-Arn. 
ch. s. Tan). — Noueroy-le-secq , iliob (ibid.). — 
Nouroy, 1 Aa9 (arch. H. de V. AA , 11). — Noveray^ 
NùweroU, i43o (ibid.). — Noweroy le «pc, i.5i 1 
(Mém. Ph. de Vign.). — Nauroy4e-8ec , 161 5 
(Joum. D. Flor.). — Norroys-le-sec , i64a (pouillé 
deVei-dun). — Nauroy, 167a (Rec. J. Ancij.). — 
Nouroy-le-sec , 1696 (terr. de Hettangc). — Noga- 
redum Siccum , 1750 (D. Cal. not. Lorr.). — Nord- 
le-sec (période ré vol.). — En patois : Naoureu h 
choch. 

Norroy-le-Sec était le siège d'une prévôté royale 
toute Barroise , sous le ressort du baill. de Saint-Mi- 
hiel. Elle portait : coupé de Lorraine simple et d'ar- 
gent à un arbre tec au naturel (Dur. X I , p. 819). 

Neweroy-U-Sec ou la Grange-àrNeweroy , Marche 
d'Estault, où se tenaient les journées amiables 
entre la ville de Metz et l'évéché de Verdun, 18a 4 
(chron. de Prail.). 

Était cure du diocèse de Verdun (doy. d'Amélie, 
archid. de Woëvre ). — La haute justice était au roi , 
et la seigneurie foncière à l'abb. de Saint-Arnould 
de Metz. — Il y avait encore une autre seigneurie, 
le tout mouvant de la prévôté de ce nom. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, cout.de Saint- 
Mihiel. — Fut, de 1790 à i8oa, chef-lieu d'un 
canton qui comprenait les c°" d'Afilévilie, Aix, 
Anoux, Béchamps, Fléville,Gondrecourt, Immon- 
ville , Mainvitle , Mouaville et Norroy-le-Sec ; passa , 
en 180a, dans le canton actuel. 

Ce village, seigneurie de nom et d'armes, fief du 
comté de Bar, avait donné son nom à une maison 
d'ancienne chevalerie, qui portoit : de gueulet à nix 



lionceaux ajfrontéêd* or. Celle maison, s'étant éteinte 
au commencement du xiv* siècle, fut relevée par un 
membre de la famille de Chérisey-Norroy et acquit 
avec celle-ci une nouvelle illustration. — A pour 
annexes le moulin et la ferme de Saint-Qm'rin ou de 
la Malgrée. 
Nobrot-lb-Vbreur. c"" de Metz. — Nogaredum^ 960 
ch. emp. Oth. I", cari. Saint-Pierre). — Nugaredum , 
10^9 (conf. Saint-Arn. Hist. de M. pr. IV, 448). 

— Noeret, 1 138 (abb. Sainl-Pierr\ terr. p. 8). — 
Nuveroit, 1211 (abb. Saint-Arn. ch. Thiéb. de Bar). 
— Nowerooit, 1 a 1 1 ( ibid. ). — Noweroy, 1 2 2 4 ( abb. 
Saint-Vinc. Primicerie). — Nooroie, 1281 (ibid. 
liasse Norroy ). — Nauroit, 1 2 8 1 ( 161V/. ). — Nouroit 
le Vinour, ia8i (abb. Saint-Pierr*, terr. p. 3). — 
Nohiroit, 1 282 (abb. Saint-Vinc. liasse Norrt>y). — 
Noverot, 1 ù 36 (abb. Just. bulle de Grég. IX ). — Na- 
vrott le Vinois, 1286 (abb. Saint-\inc. liasse Nor- 
roy). — Noerott, 1 2 42 (ihid.). — Nouroi le Vinour ^ 
ia4'j (abb. Saint-Pierr*, terr. p. 3). — Noveroy lou 
Vinour, ia85 (inv. des tit. de Lorr. X, 3 18). — 
Noveroit, 1808 (abb. Saint-Vinc. liasse Norroy). — 
Noveroy, 1809 (liste des off. de M.). — Nauroy le 
Veneur, 18117 (inv. des tit. de Lorr. X,p. 5i). — 
Noerroy devant Mets con dit le Venour, 1861 (ibid. 
III, aa6). — Noweroy devant Met, i4o4 (liste des 
vilL). — Naweroy devant Mets, 1429 (chron. doy. 
de S*-Thiéb.). — Noeroy, i48a (liste des off. de 
M.). — Nouroy, i454 (cart. év. de M. t. IV, p. 46). 

— Nouveron, i465 (ibid. t. IV, p. 56 v"). — Noeroy 
devant Mets, \h^o (Mém. Ph. de Vign.). — Nowero 
devant Metz, 1619 (chan. rég. ceusier, p. 27). — 
Nawriacum, Mauriacum, Nouroy ante Metas, i544 
(pouillé de M.). — Mauroy, i56a (inv. des tiL de 
Lorr. Ilï, a78). — Nowroit devant Metz, 1670 (abb. 
Saint-Pierr*, terr. p. 54). — Nourroy, ibgh (dén. 
Th. Alix). — Noyerroy, Noieroy, Noierroy, 168 4 
(Joum. J. Bauch.). — Noulroy, 1689 (Barr. dom. 
t. I). — Norroy devant -Metz, 1779 (Dur. I^rr.). 

— £n patois : Naoureu lo venour. 

La haute justice était au roi, la seigneurie fon- 
cière à l'abbé de Saint-Pierremont. — En 1698, 
Léopold y avait établi une mairie royale, qui fut 
depuis unie à la prévôté de Briey.Celle mairie était 
composée des villages de Norroy, Plesnois, Fèves 
et Aumont. — Siège d'une cure de l'archiprétré de 
Bombas, dép. de l'abb. Saint-Vincent de Metz, qui 
avait Fèves pour annexe. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, couL de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, on 1790, du canton de Mai- 
zières , et de celui de Lorry sous l'organisation de 
l'an m; passa en i8oa dans le canton actuel. — 



190 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



A pour annexes les hameaux d^Aumont, Bellevue, 
Senorroy, la Rue, le moulin au Pré et les fermes de 
Sainte-Anne, Calembourg et Marengo. 

Nobiot-le-Yetieub (Ruisseau de). — Prend sa source 
dans la montagne de Vémont, traverse les c"^ de 
Norroy, Woippy, Olgy, sur une longueur de 8 kilo- 
mètres, et se jette dans la Moselle. 

Noutuek, h. cl f. c*^ de Gondé, au confluent de la 
Nied allemande et de la Nied française. — Nor- 
ta\n$y l'io/i (liste des vill.). — Northain, i5/iû 
(poiiillé de M.). — Nortten, 1618 (abb. Vill. cart. 
t. I, C. !). — Nortin (carte Gass.). 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Gondé. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coul. de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Varize en 
1790, de celui deVry sousTorganisationde Tan m, 
et passa en 1809 dans le canton de Boulay comme 
annexe de Gondé. — Ghef-lieu communal jusqu'au 
6 prairial an iiii, où il fut réuni à Gondé. 

Notre-Dame (La), guinguette, c'^de Plantières. 

Notre-Dame-aux-Ghamps, église et prieuré, sous les 
murs de Metz. — ISostre Dame a$ champi , i366 
(cliron. doy. de Saint-Thiébaut). — Noslre Dame è$ 
champs, ililiU (ibid.). 

Ce prieuré était situé près de la porte Saint- 
Thiébaut. — Il avait été fondé, en 1 1 aa , par deux 
Bénédictins de Tabbaye de Ghézy-sur-Mame, qui 
avaient apporté dans une petite chapelle une image 
vénérée de la sainte Vierge. L*évêque Etienne de 
Bar et le pape Adrien IV l'avaient enrichi de nom- 
breux privilèges. Ge prieuré fut détruit lors du siège 
de ihhh et la plus grande partie de ses biens attri- 
buée aux Antonistes. 

Notbe-Dame-aux-Marttrs , prieuré sis près de Tabbaye 
Saint-Glément, sous les murs de Metz, et détruit 
en 1 553. — Nostre Dame aux Mat-ires proche Saint- 
Clément, 1873 (P. Fer. obs. séc. xiv% f 386). — 
San ta Maria ad Martirer, i^dh (pouillé de M.). 

Notre-Daiie-de-la-Visitatiow, chapelle, c°* de Many. 

Notre-Dame-des-Sept-Doileurs, chapelle, c'^'deMany. 

NoTRE-DAME-DEs-SKPT-Mo!«iTs, chapelle, c" de Saint- 
Avold. 

NoriLLo:^ (Ruisse\u de). — Goule sur le terril, de la 
c"* de Lessy. 

NoiiLLY, c"" de Vigy. — Noveliacum, 875 (abb. 
S*'-Gloss. ch. Louis le Germ.). — NouiUe prope 
Metas, 898 (carL Moy. Rh. I, ih). — Novilla 
prope Meti, iihb (abb. Mettl. ch. arch. Adelb.). — 
iSouveville, 1 a 80 (couv. des Glarisses, cens. T.). — 
\omlley, 181 5 (fonds de Malte, inv. liasse x). — 
Nœlly, X?' s* (couv. des Glarisses, cens.). — \owel- 



ky, i/io4 (P. Fer. obs. séc. ii% 3i 1 v"). — NowiUy, 
1695 (Joum. J. Aub.). — Nouely, iSSa (chroD. 
rim.). — Nouelly, un* s* (carte Tas».). — NoeiUy, 
1 6 1 ( Fab. terr. meL ). — NoieUly, 1 68 1 ( dën. arcb. 
départ.). — Nezilly, 1766 (carte Vaug.). — iVot- 
sUly, 176a (carte Lafos.). — En patois : NaouUti. 

Nouilly comprenait trois bans-fiefs : le ban Simon , 
le ban Thibaut-Laurent et le ban Saint-Paul; ils 
étaient le siège d^une justice haute, moyenne et 
basse. Le moulin du Goupillon faisait partie du pre- 
mier, et le dernier dépendait de la dignité de gFtnd 
chantre de la cathédrale de Metx. Il y avait, en 
outre, à Textrémité du village une maison franche 
dite la Gitadelle, 168a (dénomb. i*'niars). — Avait 
une chapelle annexe de la paroisse de Noisseviile. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Borny en 1790; passa, 
sous Torganisation de Tan 111 , dans celoi de Vallières 
et, en 180a, dans le canton actuel. — A pour 
anuexes la Haute-Lauvallièreelles moulins Reignier, 
du Goupillon et de la Tour. 

NoussEwiLLBR-LEz-PuTTELAKOB, c~ de Forbach. — 
Notuwihre, 875 (abb. Sainte-Gloss.ch.L. le Germ.). 

— Nolelvilre, 96a (ibid. ch. Théod. év. de M.). — 
Nochewilre, 97a (ifrtrf. ch. Théod. cop. de 1998). 
— NoiuwiUer, 1 187 {ibid, buHe d'Inn. II). — Nors- 
willer, NoesviUer, NusweiHer, xbhli (pouiiiéde M.). 

— Nussweiller, tb^h (dén. Th. Alix). — Notwnler, 
XTiii* siècle (pouillé de M.). — NotuweHkr, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Village du comté de Puttelange; faisait partie de 
la communauté de Metzing. — Était siège d'une 
cure de Tarchiprétré de Saint-Arnoald, qui avait 
Hundling et Metzing pour annexes. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemiues , 
coût, de Lorraine. — Fil partie du canton de Put- 
telange de 1790 à i8oa, où il passa dans le 
canton actuel. — A Gadenbronn pour annexe. 

NOUSSEWILLER-LEZ-PUTTBLANOB (RuiSSBAU DB). Il 

prend sa source dans la forêt de Gellerweisae, puis 
traverse la c'* de Woustwiller sur une longueur 
de 1 kilomètre et se jette dans le ruias. de Woust- 
willer. 
NoussEwiLLBR-LEZ-WoLiiiiiisTEB , c*^ de Wolmunster. — 
Nussivilrej 1398 (ch. abb. Wemerswiller, GroU. 
orig. Bip. 11, a66). — NortwiUer, i5/i4 (pouillé 
de M.). — NuszweiUery l'jbb (aUas de Bitche, 
f 58). — Nitsweifer, 1771 (ord. de Lorr. XII. 
ûaa). — Nuêtwiller, xvin* s* (pouillé de M.). — 
Noitsweiller, 1779 (Dur. Lorr.). — Nuêvmler (carte 
Gass.). 

Village du comté de Bitche. -- Il y avait à Nous- 
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sewiller un fief, vassal du comté de Bitche. L'abbaye 
de Wernerswiller y possédait de grands biens. — 
Était annexe de la paroisse de Wolmunster. 

Autrefois Lorraine, bail), de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Wolmunster. — A Dollembach pour annexe. 

NODSSBWILLEB-LEZ-WOLMCIISTBB (RuiSSBAU Ds). — Il 

prend sa source à la fontaine de Noussewiller-lez- 
Wolmunster, traverse les c"*' de Nousseviriller et de 
Wolmunster, sur une longueur de 9 kilomètres, et 
va se jeter dans la Scbwolh. 
NoféAiiT, c**° de Gorze. — Noviandum, 858 (cart. 
Gorze, t. LIX, p. 78). — Novianum, 858 (ibid. 
t. CXXXl). — iVovÛMiti t^i//a, 86/» {ibid. t. LXI, 
p. 83), — Noviantum, 988 {ibid. ch. Adalb. I). — 
Nowan, ia68 (liste des amans). — Nouviant, 
ia88 (abb. de Gorze s. Tan). — Noviannumj iSoi 
(cart. Gorze, t. CXLI). — Nauvéan sur MoulU, 



1871 (arch. H. de V. AA, lô-aa). — Nouveannum, 
i486 (pouillcdeM. Portef.). — Notwyony i5û3 
(Joum. J. leGoul.). — Noviant, Momuant, i5/i/i 
(pouiUéde M.). — Nouveant, Neuve<m, 1598 (épit. 
de J. de Raigecourl). — Novieant, i636 (Journ. 
J. Bauch.). — En patois : Novian. 

Village de la terre de Gorze, 1681 (dénomb. 
8 mai). — Était siège d'une cure de Tarchiprétré 
de Gorze, qui dépendait de Tabbaye de Gorze et 
avait Voisagc pour annexe. — 11 existe encore un 
ancien château seigneurial , flanqué de loura, dans le 
hameau dit de l'Ailre; deux autres hameaux, Tun 
dit le Berceau et Tautre le Goitre, complètent la 
commune. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fait partie du canton de Gorze depuis 1*790. 
Noté (Le), m'' sur le ru de Mance, c" de Tucque- 
gnieux. 







Obebdorff, c"" de Bouzonville. 

Village de la seigneurie de Bérus. — Était annexe 
de la paroisse de Tromborn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Bérus en 
1790, de celui de Bisten sous l'organisation de 
Tan m, et passa en 1803 dans le canton actuel. — 
A Odenhoven pour annexe. 

Obebbch, met. ruinée, faisant partie de la seigneurie 
de Freistroff, 1681 (dénomb. du 81 oct.). 

OBBBGÀiLBiCH , c*"" de Wolmunster,* à gauche de la 
Bliese. — Gelbach, 1 i5o (Kremer, Ard. Gesch. Il, 
998). — Gelbach villula, 1179 (ch. abb. Werners- 
willer, conf. des biens). — Quelbach, 1801 (Kre- 
mer, II, i56). — Geiibach, 1898 (ch. abb. Slur- 
tzelb. test. W. de Kalmberg). — Gailbach, 16/19 
(Scbultze, der Bliesgau, 79). — Gailenbach, i56i 
(Ab. diplom. mcgcclxvi). — Oberqu/dbach , Gerle- 
boch, Gerlbach mperior, GeUbach êuperior, i566 
(pooillé de M.). — Oberquelbach , 1606 {ibid.}. 
— Oberguelbach , mil* s" {ibid.). — Ober-Gailhach 
(atlas de Bitche, 16). 

Village de la mairie de Hilsprich. — Était siège 
d'une cure de l'archiprétré de Homebach , dépen- 
dant du comté de la Leyen. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de Wol- 
munster depuis sa création, en 1790. 

Obbbbofp, anc f. c"* de Diebling, poeiédée par le 



Rheingrafl*, seigneur de Puttelange (1790, terr. Ai 
Diebling). 
Oberhaumbr , h. c"* de Kirschnaumen. — Obreno- 
men, 1596 (dén. Th. Alix). — Naumen, xvu* siècle 
(Sierck Dom.). — Alberttummen , 1681 (dénomb. 
17 juin). 
Faisait partie de la seigneurie de Frémestroff. — 

— Était annexe de la communauté et de la paroisse 
de Kirschnaumen ( dioc. de Trêves , chap. de Tholey ). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville , coût, 
de Lorraine. — Fait parlie du canton de Sierck de- 
puis sa création (Launstrofl*, de 1809 à 1806), 
toujours comme annexe de Kirschnaumen. 

Obershbiiiebhopf, anc. censé, c°* de Grundwilier. — 
1 709 (terr. du ban de Grundwilier). 

Oberstmûhl, m'", c°* de Bining-lez-Rohrbach. 

OberstmChl, m'°, c"* de Bousbach. 

ObbastmCul, m"*, c°* de Cocheren. 

OberstmChl, m"*, c°* de Nelling. 

Obbbstqblmûbl, m'", c"* de GrosbliederstroE 

Obbbte.^ , anc. hameau absorbé par le village de Helli- 
mer. 

Obbrwisse, h. c"* de Niederwisse. — Haut&-Veigge, 
Haute-Veize, Haute-Weyge , 1891 (inv. des tit. de 
Lorr. X, 65-ii9). — Superior Vesa, Wi$a, i566 
(pouillé de M.). — Oberswey$$en, ib^h (dén. Th. 
Alix). — Obreviêe, 1680 (dénomb. arch. départ). 

— Haute-Wize, 1689 (dénomb. c** de Créh.). — 
Oberviêe, xfiii* s* (pouillé de M.). — Obervieee, 1799 
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(abb. Saint- Avold, aborn*). — Oberwiae, 1766 

(Slcm. dép'M.). 

Etait annexe de la paroisse de Boucbeporn. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
l'Evéché. — Fit partie du canton de Longevîlie- 
iez-Saint-AvoId de 1790 à i8oa, où il passa dans 
le canton actuel. — Cbef-tieu communal jusqu^au 
ai août 1813, où il fut rduni à Nioderwisse. 
Obrick, h. c" de Gros-Tenquin, sur le ruiss. d'Hin- 
guesange. — Obereck, 1/167 (^^^' <^v. de M. t. II, 
68 v**). — Aubreck, 1706 (D. Cal. not. Lorr.). — 

06nH(tabl. Par.). 

Village dépendant de la seign"* d^Hinguesange 
( i()89, dénomb. i5 janvier.). — Était annexe de 
la paroisse de Virming. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. — Fit parlie du canlon de BistroCF de 
i7()0 à 1803, où il passa dans le canlon actuel. 

— Fut chef-lieu communal jusqu'en 181a, où il 
fut réuni à Linstroiï par décret du 13 avril, puis 
annexé, avec cette commune, à Gros-Tenquin , le 
37 juillet de la même année. 

Obrick (RiissEAu d'). — Prend sa source dans les 
prés du ban de Berlring, traverse les lerrit. de Ber- 
tring, Linstroir, Obrick, entre dans le dép^ de la 
Meurtbe et se jette dans le ruiss. d'insming. 

OcaéMo.^T, anc. censé, c*"* d'Halrize. — Ochement ou 
Oclietnont, seigneurie au ban d'ilalrize, 1779 (Dur. 
Lorr. ). 

OcusKNVÛBL, m"" forestière , c"* de Scborbacb. 

OcusEMiCuL ou MouLiiK DE VViRsciiwiLLER , c"*de Bitche. 

Odémich (Ruisseau d'). — Prend sa source à Oudren, 
traverse les c"" d'Oudren et de Mëtrich sur une 
longueur de 3 kilom. et se jette dans la Moselle. 

Odejihove.v, h. c" d'Oberdorff. — Odenhova , ii\' s* 
(abb. Vill. liasse û, Guerledange ). — Hodetihoffen, 
ibhti (pouillé de M.). — Ode^ihofferiy 1606 (ibid.), 

— OUenhojffen, xviii* s* (i'6i<i.). — Odendorfy 1779 
(labl. Par.). 

Celait un village qui a été ruiné autrefois (1681, 
dénomb. 3i juill.). 

Vouerie dépendant du marquisat de Faulque- 
mont (1681, dénomb. 6 sept.). — Faisait partie 
de la communauté de Tromborn. — Était siéfje 
d'une cure de Tarchiprétré de Varize, qui dépendait 
de la Chartreuse de Bel tel et avait Elich et Oberdoriï 
pour annexes; le curé résidait à Tromborn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canlon de Bérus en 
1790, de cehii de Bisten sous Porganisation de 
Tan m, et passa en 1802 dans celui de Bouzon- 
ville, toujours annexe d'Oberdorff. 



ÛDEBriFiG, m*", c"* de Saint-Avold, sur Tétaiig d'Oder- 
fang ou Nisingerweyer. — Lauderfang, iû83 (D. 
Cal. not. Lorr. v" Vintrange). — Le moulm et la 
tuilerie d'Oder/ang, 1680 (dénomb. 18 déc). — 
Audrefangy 1708 (arch. départ. E. 3a4). — La 
cerne d'Odre/ang, 1718 (ord. Lorr. lï, 177). 

Annexe de la communauté et de la paroisse de 
Saint-Avold. 

OEti!so, c'^'deForbach, surTEichel. — Eumgm, tSg'i 
(dén. Th. Alix). — Œtlingen, 16a 8 (sémin. Saint- 
Simon s. Tan). — Eitingf Ottingen, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Œulting OM Œuttingen (tabL Par.). — 
OEtingen (carte de TÉtat-major). 

Village du comté de Forbacb. — Etait annexe 
de la paroisse de Forbach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
couL de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du 
canton de Forbach. — A pour annexe la tuilerie 
de Mehlpoulle. 

OEcTRA>GE, c*"* de Caltenom. — Ottringoê, 679 (ch. 
roi Pép.Wilth. Lux. Rom.). — Olringas, 974 (abb. 
Brauv. ann. Prem.X, 70). — Œtringis, Ottringit, 
1 1/10 (ibid.). — Otrengei, 1167 (abb. Saint-Max. 
ch. arch. Hil. ). — Autranget, Ottrangei, 1 1 70 (abb. 
Brauv. ann. Prem. XXIII, i3i ). — Antrange, Au- 
Irenget ,1178 (cart. abb. Vill. 1. 1 , B. a). — Otrange, 
Ottretigesy 1186 (abb. Saint-Mart ann. Prem. X, 
a ). — Otranges, 1 a8a (abb. Brauv. ann. Prem. X, 
7 o). — Ottringes , 1 3o8 ( chap. cath. s. Tan). — Utlm^ 
gen, Utrînga, Uttinga, Oltringa, Ottringen, i56& 
( pouillé de M.) . — Autringen, 1 678 ( tabel. d^ÉIange, 
arch. départ. ). — Eulringen , 1 606 (pouillé de M. ). 

— (Etrange, 1686 (gén.deM. dom.). — Ottrange, 
1696 (terr. de Hetlange -Grande). — Œttrange, 
xviii's* (pouillé de M.). — Estrange, 1796 (terr. de 
Molvange). — Eutrange, 1756 (Stem, dép* M.). 

— En allemand : OEtringen. 

Était siège d'une cure de rarchiprétré de Thion- 
ville, qui dépendait de la primatiale de Nancy, «oz 
droits de Tabbaye de Saint-Mariin-lei-Meti, et avait 
pour annexes Entrange et Soetrich. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût deTbion- 
ville. — Fit parlie, en 1790, du canton de Het- 
lange-Grande. —Fut érigé, sous forganisation de 
Pan III, en chef-lieu de canton, qui comprenait 
les c°** d'Algrange et Batzenthal, Angevillers, Ben- 
vange-sous-Saint-Michel, Éiange, Entrange, Esche- 
range, Kanfen, Molvange, NondkeiUe, OEutrange, 
Ottange, Rochonvillers, Volmerange,WeymerAage, 
Wolkrange; fut classé, en 1809, dans le canton 
actuel. — A pour annexes Entrange et le moalio de 
Schambourg. 
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Oer, c*" de Pange. — Oiey, 1 190 (ch. Bert. M. anc. 
i"ext. ). — Oiteyy ia6o (liste des paraiges). — 
Oxey, lâoâ (liste des vill.). — Oxeium, lâog (arcli. 
h. deV. AA, 5i). — Augy, 1678 (cart. év. de 
Metx, U IV, p. 1 a8). — Houxey, 1697 (Mém. Ph. 
de Vign.). — Oixey, i5i3 (ibid.). — Ouxey, i5i/» 
(t^.). — Oxi, i5/»6 (pouillé de M.). — ^t<^> 
1 7 1 o ( fonds de Malte , d^. de biens ). — Oxy, fjki 
(t6û/.).-^— En patois : Ouh'i. 

Si^c d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, qui mouvaient du roi de France et appar- 
tenaient pour un tiers a la comm"* du Petit-Saint- 
Jean, un tiers à Tbôpital Saint-Nicolas de Metz et 
un. tiers au seigneur d'Aubigny (1689, dénoqnbr. 
o janvier). — Autrefois franc-alleu vendu par la 
ville de Metz en 1398 (P. Fer. obs. séc. at. 160). 

— Était annexe de la paroisse de Saint- Aignan. 
Autrefois Trois-Évéchés, bail!, et coût de Metz. 

— Ogy fit partie, en 1790, du canton de Flan- 
ville; il passa, sous l'organisation de Tan m, dans 
celui d'Ars-Laquenexy et puis, en 1 809 , dans le can- 
ton actuel. — A pour annexes Saint-Aignan, Pucbe 
et la ferme du Vivier. 

Ohli«bacb (Ruisseau db). — Il prend sa source à 
Alzing, traverse la c"* de Boazonville sur une lon- 
gueur de 1 kilom. 700 met et se jette dans la Nied. 

OuLiGMÛHL, m^°, c"* d'Achen. 

Obligmphl, m'", c*^ de Kerbach. 

ÛHLiGMiJBL, m^", c^de Soucht 

Oblighûbl , m", c"** de Welferding. 

Obligmùbl, m'", c"' de Wolmunsler. 

Obibhtbal, b. c"* de Rolbing. — Orendkal, 1751 
(ord. de Lorr. VIII, 991 ). — Engelmanhoff, En- 
gelmanstoji, Orendal, 1756 (D. Cal. not Lorr.). — 
Orendhall (1779* Dur. Lorr.). 
Était annexe de la paroisse de Loutzwiller. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bitcbe, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, de 1790 à 180 9, du canton 
de Breidenbach; passa, i cette dernière date, dans 
celui de Wolmunster. — Commune jusqu'en 1811, 
où il fut réuni à Opperding par décret du 98 dé- 
cembre, et réuni avec celte communauté à Rolbing 
par décret du 93 janvier 181 3. 

Olbbbding, f. et chapelle, c"* de Gros-Réderching. — 
Ahberiingen, 1 69/1 (dén.Th. Alix). — Lacente d^Ol- 
bertmg, 1701 (ord. de Lorr. VIII, 983). — Olberdm- 
gen, cen$ey l'jbb (atlas de Bitche, f. 67). — OWer- 
Ungen (carte Cass.). — Oberdmgerhoff (carte de 
l'État-major). 

Olberdingdépendaîl de la prévôté de Rimling et du 
comté de Bitche. La tradition prétend qu'il y a existé 
un couvent de femmes, détruit vers le xv* siècle. — 

Moselle. 



Appartenait à la communauté et à la paroisse de 

Gros-Réderching. — La chapeye est dédiée à sainte 

Marguerite. 
Olbkbding (RcissBAu D'). — Coule sur le territ des 

c"" d'Achen et de Gros-Réderching. 
Oldiwgbh , village détruit, c"* de Rahling. — Oldmgen , 

ii5o (Kremer, Arden. Gesch. Il, 993). — Uldin- 

gen, 1376 (Fr. Kœllner. Gesch. des Saarbrûck- 

schen Landes, lâi). 

Ce village paraît avoir été détruit vers le xvi* siècle. 

— Sa situation est indiquée sur la carte de l'État- 
major par une chapelle nommée Altkirch. 

Olot, h. c"* d'Argancy. — Alxey, i394 (guerre des 
IV S"). — Olxey, xv' s* (chron. Jac. Huss.). — 
AlUxêy, ihoh (liste des vill.). — Alixey, OUù^ey, 
i435 (chap. calh. s. Tan). — AlUxey, 1 /j97 (Méra. 
Ph. de Vign.). — OUexey, 1^99 (Joum. J. Aub.). 

— Alzi, ibkh (pouillé de M.). — Le port d'Olhi, 
^^g}f> 1^53 (Siège de M. par Salignac). — 01- 
lexi, 1610 (abb. Saint- Vinc. liasse JJJJ ). — Algy^ 
1616 (Joum. D. Flor.). — Alexi, Olxy, iG36 
(Journ. J. Bauch.). — il ^ ou Olgy, 1756 (Stem. 
dép* M.). — En patois : Olch'i. 

Lesmouhus haut et basd'Olgy faisaient partie de 
la seigneurie de Warsberg (1681, dénomb. 9 3 juin ). 

— Etait annexe de la paroisse d'Argancy. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. de Metz. 

— Fil partie, en 1790, du canton d'Argancy : passât 
en l'an m dans celui d'Antilly et en 1809 dans celui 
de Vigy, toujours annexe d'Argancy. 
Olley, c*° de Conflans, à gauche de l'Orne. — AuUgia, 
io59 (cart. Saînt-Am. ch. Thierry, év. de Verd.). 

— Cella de AtUegia, iii5 (ibid. ch. s. l'an). — 
Ouiiéy XIII* s* (ch. abb. de Gorze). — Priaratun 
AuUgie, xiïi* s* (ibid.). — Olei, 1900 (ch. abb. 
Saint-Arn. s. Tan). — Olleez, 1976 (abb. de Gorze, 
ch. s. l'an). — Oleiei, Oleet, 19 9/1 (ibid,). — 
Ofcy, 1699 (arch. h. de V. AA, 35). — 0//ep, 
OlUé, 1689 (dénomb. s. Tan). 

Était le siège d'un franc-alleu de Tévéché de 
Verdun et d'un fief mouvant du roi de France, avec 
droits de justice haute, moyenne et basse (1681, 
G mai). — Possédait autrefois un prieuré dépen- 
dant de Tabbaye de Saint-Amould de Metz, fondé 
par Thierry, évéque de Verdun, en io5o. — Cure du 
diocèse de Verdun , qui avait Jeandelize et Neuvroii 
. pour annexes (doy. d'Amélie, archid. deWoëvre). 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1790, du canton deThu- 
meréville et passa, sous l'organisation de l'an m, 
dans le canton actuel. — A la ferme de Neuvroii 



pour annexe. 
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OixiEUP (Le Bi» D*). — Ban situé sur le terril. d'Han- 
nonvilJe-au-Passaffe et dépendant de la seigneurie 
du Saulcy. 

Olsbbrg, h. c"* (le Breidenbach. — OUMerg, 1751 
(ord. deLoiT. VIII, 291). — HoUberg,x']b6 (ibid.). 

— Intberg ( D. Cal. not. Lorr. ). 

Était annexe de la paroisse de Loutzwiller. 
Autrefois Lorraine, bail!, de Bi(che, coul. de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Breidenbach 
de 1 790 à 1 8oa , où il fut classé dans le canton de 
Wolmunster. — Chef-lieu communal jusqu'en 181a, 
où il fut réuni à Breidenbach par décret du a juillet. 

Olsbbbg (Boisseau d'). — Prend sa source sur le ban 
d'Olsbcrg, traverse les torrit. d'Olsberg et de Brei- 
denbach sur une longueur de a kilomètres et se jette 
dans le ruiss. de Lengelsheim. 

Oltzweiller, f. c" de Schwcrdorff. — Ol$weiUer 
(tabl. Par.). — Otzweiler (dict. Viv. ). 

Onmavillb, anc. métairie-fief à Noers, c'*de Longuyon. 

():«viLLE, c*™ de Gorze, sur le ru de Mad. — Odonit 
villa, 986 (abb. de Gorze, ch. Oth. V). — Dudoniê 
villa y g'j'j (cari. Saint- Pierre, ch. Oth. II). — Du- 
donit villai-e, 998 {ibid. ch. Oth. III ). — OnviUa, 
laoi (abb. de Gorze, s. Tan). — Unville, tbgli 
(dénomb. s. Tan). — En patois : Onvelie, 

Village de la terre de Gorze. — Etait siège d'une 
cure de Tarchipr. de Gorze, qui dépendait de Tabb. 
de cette ville et avait pour annexes les chapelles 
Saint-Claude et Saint-Christophe. 

Autrefois Trois-Évôchés , baiil. et coût, de Metz. 

— Fait partie du canton de Gorze depuis 1 790. — 
A la f>>rroe de Saint-Louis pour annexe. 

Openheiu, village ruiné de Pane, paroisse de Marcourt. 

— OperJteim, liai (abb. Longev. conf. des- biens). 

— Oppfiih, 1 180 (ibid. bulle d'Alex. III). 
Operdbl, chAteau, c°* de Rahling. 

OppEBDinG, h. c" de Rolbing. — Opperdingen, i55o 
(Tillormann Stella, Besclireib. des Oberamts Zwey- 
briicken ). — Opperting, 1701 (ord. Lorr. VIII , 39 1 ). 

— Opertingen, l'joU (atlas de Bitche, f. ik), — 
Oppertingen, 1 766 (D. Cal. not. Lorr.). — Opertingen 
( ca rte Cass. ) . — Opperdingen ( ca rte de T Ë la l-major ) . 

Etait annexe de la paroisse de Loulzwiller. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coul. de 
Lorraine. — Fit partie du caulon de Breidenbach 
de 1 790 à 1 803 ; passa , à cette dernière Haie , dans 
le canton de Wolmunster. — Chef-lieu de commune, 
jusqu'au 38 janvier 1818, où il fut réuni à Bolbing. 
OncEVAL , h. détruit, c"" de Verny. — L'église d'Orceval 
était le siège paroissial de ce village. — Orcevaul, 
1387 (abb. Sainte-Marie, ch. Jean de Lorr.). — 
Oi'tevalz, J807 (appel au Sainl-Siége, arch. h. de 



V.). — Le molUn d*Orcevalt, t865 (chron. doy. de 
S'-Thiéb.). — Oneval, OnevauLe, i56â (pouillé 
de M.). — Ogeunaiu, 1610 (Fab. terril. Met.). 
Obital, anc. f. c"* d'Ennery. — Orvaulx, ia8a (fonds 
de Malte, liasse Orival). — Orivaulx, i83o (ibid.). 

— Aureoviller, ibhh (pouillé de M. Porlef.). — 
Arrivai y 1.587 (^^^- Saint- Vinc. dîmes, liasse Enn.). 

— Orival, proche Ennertf, 1608 (fonds de Malte, 
liasse Orival). 

Cette censé appartenait à l'hôpital SaintrJean de 
Metz. La maison de ferme, qui était «en masure-^ 
en 1781, n'existait plus en 174a. — Elle était 
annexe de la paroisse d'Ennery. 

OïLY, f. c°* d'Augny. — Orley, i865 (arch. h. de V. 
AA, ûa, 65). — Ourley, 1881 (ibid, 17). — Olrey, 
xf* s* (chron. Ph. de Vign.). — Ollerey, lUoh 
(listedesvilL). — 0/ry, xn' s- (chron. Cl. PhîL).— 
Oleri, i553 (Siège de Meti, par Salignac). — En 
patois: Ourly. 

Siège d'un fief et d'une vouerie, laofi (P. Fer. 
obs. sèc. XI II* s*, 391 ). 

Était annexe de la paroisse d'Aogny. 

OnvBRswiLLEB, c*" de Wolmunster. — Orme$wilre, 
i3o/i (ch. abb.de Hornbach, Croll. orig. Bip. II, 
378). — Ormenveiller, i683 (in?, des til. de Lorr. 
VII, 160). — Onneiweiler, tokh (pouillé de M.). — 
Ormsweiler, i55o (Tillermann Stella. Bescbreib. 
des Oberamts Zweybrùcken). — OmeameiUer, 1096 
(dén. Th. Alix). — Ormenchweiller, i6ikk (comp. 
de la terre de Bitche). — Ormetsviller, 167 1 (ord. 
de Lorr. XII, 6aa). — OrmertweilUr, Ormer$eh- 
willer, 1756 (D. Cal. noL Lorr.). — OrmetweUler 
(carte Cass.). 

Village du comté de Bitche; dépendait de ta 
prévôté de Rimling et avait une chapelle annexe de 
la paroisse de Wolmunster. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coul. de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Wolmunster de- 
puis 1790. — A pour annexe le hameau de Selven. 

Orke (L') , rivière. — Prend sa source à Orne ( Meuse) , 
entre dans le dép^ de la Moselle à OUey, traverse 
les terril, de Puxe, Jeandelize, Boneourt, Conflans, 
Jarny, Labry, Tichémont (annexe de Gireumont), 
Hatrize, Moineville, Auboué, Horoécourt, Joeuf, 
Moyeuvre- Grande, Rosselange, Vitry, Gandrange 
et Richement, sur une longueur de 5i kilomètres, 
et se jette dans la Moselle à Richement. — FUmus 
Horne, 775 (cari. Gorze, f. 34). — Omaflumui, 
861 (ibid. r* 70). — Homa Jluvitu, 916 (abb. 
Gorze, ch. de Wig.). — Odorna (D. Cal. not. Lorr.). 

Odnb (Le pays de l') ou Ornois. — Occupait la partie 
septentrionale du /M^iM VirdMMnsi», Aoni il formait 
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une subdivision. — Paguê HomentU , Omentiê , 726 
(caH. Gorze> P 55). — Odomenêe, 870 (partie du 
roy. de Lolh.). 

Ohkellb, cbât. ruiné, près de Ricbemont. — OrnêUe, 
XV* s* (cbron. mess.). — Le fort d*OtiteUeê, main- 
tenant BichetmnU (P. Fer. obs. sëc. xv*, f. 987). 

Orny, c*" de Verny. — Ornei, itaS (cbap. catb. s. 
Tan). — Oumey, laSa {ibid,). — Ourgneif, iSao 
(ibid.). — Orgney, lUolt (liste des vill. ). — Orgny, 
1 /iû8 (cbap. cath. s. fan). — Omey, lUgS (Jouni. 
J. Aub.). — Ortw, i5^iû (pouillé de M.). — En 
patois : Oumi. 

Siège d*un fîef et d'une justice baute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et appartenant 
au cbap. de la catbédralede Metz, 1681 (dénomb. 
a janv.) 

Était annexe de la paroisse* de Médeuves, avec 
vicariat résident. 

Autrefois Trois-Évécbés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin dei79oài8o9et 
passa, à cette date, dans le canton actuel. — A la 
ferme de Pierrejeux pour annexe. 

Othair ou Oltain (Ruisseau d*). — Prend sa source 
sur le territ de Gondrecourt (canton de Conflans), 
traverse les c*^* d'Affléville, Grand-Failly, Petit- 
Pailly et Otbe, sur une longueur de âo kilomètres, 
et se jette dans la Gbiers à Montmédy (Meuse). — 
Oriusjluviolus, 636 (test, diac Gnm.). — Fluvitu 
qui dieitur Otha, 1 183 (catb. Verd. bnl. Luc. 111). 

— Oitin, i656 (carte év. de Verdun). — Of<tn, 
XVIII* siècle (pouillé de Trêves). — Ottin, Autein, 
Hotifiy 1769 (pouillé de Verdun). — Ottain ou 
Orthatn, 1769 (Dur. Lorr.). 

Othb, c"" de Longuyon. — 0th9, 1277 (abb. Saint- 
Sympb. liasse Rozér.). — Otha,xy* siècle (coUég. 
Sainte-Agathe, obit. p. 39 v"). — Oite, 1571 (baill. 
de S*-Mibiel). — Woike, ibfS (inv. des lit. de 
Lorr. VIH, 187). — Hotte, 1GO6 (arcb. départ, 
c. 337). — Otz, 1680 (dénomb. arcb. départ.). — 
Otte, 1689 (Barr. dom. t. II). — - Otium (D. Cal. 
nol. Lorr.). 

Siège dUm fief érigé, le 11 juin i656, sous la 
prévôté de Longuyon. La haute justice était au roi. 

— Paroisse du diocèse de Trêves (doy. de Lon- 
guyon) dépendant de Pabb. d'Orval. 

Autrefois Barrois , bailL de Longuyon , coot de 
Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de Charency 
(district de Longwy) de 1790 à 1809, où il fut 
classé dans le ranlon actuel. — A Laigniez pour 
annexe. 
Otta!igb,c*" de Cattenom. — Ouingin, jo5i (abb. 
Brauv. cb. de Temp. Henry II). — Othinge, io56 



(abb. Saint-Max. don. s. Tan). — Othinga, 1098 
(ibid. ch. de Temp. Henry IV). — Otinges, ixûh 
(Berth. V, pr. xlviii). — Oltingeriy 1 ri 3 5 (ibid. VI, 
pr. Lv). — Otangesy 1256 (abb. Saint-Pierr*, 
terr. t65). -^ Othangei, 1993 (inv. des til. de 
Lorr. VIII, il). — Ottenget, i3/i5 (abb. Vill. 
cart. t. I, f* 3). — Othengei, 13O9 (acte de repr. 
s. Tan). — Otengeê, Otange, 1699 (arcb. b. de V. 
AA, 11). — Ottingen, xviii* s* (pouillé de Trêves). 

— Change, 17^9 (de Maill. Barr.). — En alle- 
mand CEttingen, 

Ce village, seigneurie de nom et d^armes, fief du 
duché de Bar, a donné son nom à une maison d^an- 
cienne chevalerie qui portait pour armes : de gueulet 
à V aigle ^or couronné (Taziir (Berth.). Sous ses 
derniers seigneurs, il portait leurs armes, qui sont : 
d'argent « 1 9 bdUtte» de gueule* , 5,ù et3 { Dur.).— 
Cette seigneurie passa, par mariage, aux mains des 
barons d'Eltz, qui firent, au xtiii' siècle, rebâtir 
splendidement le château féodal détruit par le maré- 
chal de Créquy en 1671. Il reste peu de chose de 
cette magnifique demeure, incendiée en 1799. — 
Était siège d'une paroisse de rarchevéché de Trêves 
(doyenné de Luxembourg), qui avait pour annexes 
Nondkeille et Rochonvillers (village évéchois). — 
Haute, moyenne et basse justice, chef -lieu d'une 
seigneurie qui comprenait les seigneuries foncières 
de Volmerange, Escberange, Sœlricb et Imme- 
ring (i68f , dénomb. 4 déc. ), et qui fut érigée en 
comté au mois de mai 1777. Ce comté comprenait 
les terres et seigneuries d'Otlange, Bure, Trcssange, 
iXondkeilIe, Dudelange, Gandrange, Tiercelet, Au- 
metz. Boulange et Volmerange, et des portions 
dans celles de Fonloy, Rochonvillers et Morlange. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint>MibieL — Fit partie, en 1790, du 
canton de Hettange (district deTbionville); passa', 
sous Torganisation de Tan m , dans celui d'Œutrange 
et, en 1803, dans le canton actuel. — A pour 
annexes Nondkeille, la ferme de Haut-Tétange et 
le château d'Ottange. 

II existe à Ottange des mines de fer très-produc- 
tives et des forges, anciennes et renommées, pro- 
priété des comtes d'Hunolstein. 
Ottorvillb, c"" de Boulay. — OctontiUa, 1 138 (cbap. 
cath. s. Pan). — OttonviUa, 1 137 (ibid.). — Otten- 
dorff, autrement Othonville, i333 (inv. des tit. de 
Lorr.HI, ib6).^ Oîtendorff, ibklt (pouillé de M.). 

— Ottendor/ aUoê OttoiwiUe, ib^lt (dén. Th. Alix). 

— Otterdoff, 1681 (dénomb. 3i déc). — Uotton- 
ville (carte Cass.). — En allemand: Ottendorff. 

Ne formait avec Ricrange qu'une *8eule corn- 
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munauté. — Était siège d^une cuce de Tarcliiprétré 
de Varize, dépendant de la cathédrale de Metz, qui 
avait pour annexes Ricrange, Éblange et Ruching. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fut érigé, en 1 790, en chef-lieu d*un canton qui 
comprenait les c"^** de Rellauge, Brettnach, Goume, 
Denting, Éblange, Gommelange, Mailing, Mégange, 
Otton ville et Ricrange, Rémelfang, Téterchen, 
Velving et Walmunster; conserva ce titre sous l'orga- 
nisation de Tan m, puis fut classé, en 1809, dans 
le canton actuel — A pour annexes Ricrange et la 
Knalhûtte (maison isolée). 
OuDBRBAcu (RcissBAc D*). — Prend sa source à Leme- 
stroir, dans la fontaine des Quatre-Seigneurs, tra- 
verse les c"" d'Oudren, Métrich, Hettange-Petite, 
sur une longueur de 8 kilomètres, et se jette dans la 
Moselle. 

OoDRBH, c'^de Metierwisse. — Udera villa, u*s* (ahb. 
Mettl. déd. de biens).. — Odem, laon (abb. Vill. 
cart. 1. 1 , R. I ).— Odei-en, 1 38/i {ibid. R. 4).— Udem, 
159Û (dén. Th. Alix). --Uderen, xvii's' (Sierck, 
dom.). — Oderen, 1689 (gén. de M. d^.). — 
Oudern, xviii* s* (pouillé de Trêves). — Oudrenne, 
1756 (Stem, dép* M.). — En allemand: Udem. 

Était siège d'un fief, haute, moyenne et basse 
justice, qui comprenait les villages de LemestrofT, 
BreistrofT et Hunting, i635 (dénomb. 3i déc.). 

Paroisse du dioc. de Trêves , doy. de Perl. 

Autrefois Trois-Évéchés, prévôté de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Appartint au canton de Kœnigs- 
macker, de 1 790 à 1 809 , où il passa dans le canton 
actuel. 

A pour annexes Petite- Breislrofif et LemestrofT. 
OcDRE-N (Ruisseau d'). — Coule sur le terril, de la 
c"* de Kœnigsmacker. — Rivtdut Odern, 1200 
(abb. Vill. cart. t. I, R. 1). — Oderen rivulut, 
iUU{ibid. R. /i). 



OcLCMBACH (Ruisseau d«). — Prend sa source à Bon- 
house, traverse les c"*' de Faulquemonl et de Gré- 
hange sur une longueur de a kilom. et se jette dans 
la Nied allemande. 

OuRBACH (Ruisseau d'). — Prend sa source à Helling, 
traverse la c"* de Budingsur une longueur de 700 
mètres et se jette dans la Ganner. 

OuTRE-LBS-Bois (Mairib d'). — Mairie du duché de 
Bar, composée des villages de Thumeréville , Mona- 
ville, Amblemont et Fiquelmont, i689(Barr. dom. 
tl). 

OcTRT, f. c"* d'Ancerville. 

OiMÛHL ou MoDLiR DE WiBscuwiLLKR , moulio , c" de 
Bilche. 

OzBRAiLLEs, c*^ de Gouflaus, sur le ru de Lubey. — 
OiWai7/«, 1 3a 4 (P. Fer. obs. séc. t. II, f 5i). — 
Aizeraule, 1390 (inv. des tit. de Lorr. III, 963). 

— Oxeraille, xf* s* (chron. Jac. Huss.). — Hwre- 
raillé, (Wai/fe, xf'8*(Méro.Ph. de Vign.). — Aite- 
ratUe, ifi^g (arch.h.de V.AA, 1 1). — Oêerde, 1619 
(cban. rég. cens. p. 98). — Àixeraille, ih^U (cart. 
év. de M. t. III, p. i3o v*). — AujreraiUei, i5û4 
(p'ouillé de M.). — Azraylle, xvii' s' (Loth. sept). 

— Oieraille, 1606 (pouillé de M.). — Ozerôme, 
1666 (inv. des tit. de Lorr. VI, 198). — Ozerad, 
17/19 (de Maill. Barr.). — LuzerailU, 1 756 (carte 
Vaug.). — En patois : Ozerauille. 

Il y avait deux seigneuries foncières mouvant de 
la prévôté de Bney; la haute justice était au roi. 

Était annexe , avec vicariat résident , de la paroisse 
de Lubey. — L'c^lise dépendait des chapitres de 
Meli et de Mars-la-Tour. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Thumeréville 
en 1790 et de celui de Vaileroy sous Toi^ganisalion 
de Tan ni; passa, en 1 80s , dans celui de Gonflans. 

— A Vallières pour annexe. 



Pafperbero, m**"', c"* de Bitchc. 

Paffesthal, c"^ de G ros-Réderching. — Vallon rempli 
de ruines, jadis habité, et où la tradition place un 
monastère d'hommes. 

Pagnt-lbz-Goi5 , c** de Verny. — Par^ney, xs* s* 
(arch. h. de V. A A , 3 6 ). — Pagney de leiz Going, lUoh 
(lisle des vill.). — Pargney de Liez Going, 1639 
(chron. doy. de S*-Thiéb.). — Pagni, ibhlt (pouillé 
de M.). 

Était annexe de la parobse d^Alémont. 



Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1 790 à 1 809 . 
époque où il fut classé dans le canton actuel. 

Paleimùhl ou Aneckersmùhl, ou encore Hbidb.^ubivbh- 
MÛHL, censé, c"' de Soucbt. 

Pa^ge, ch.-l. de c**", arrond. de Metz, sur la Nied fran- 
çaise. — Spangee, 1 093 (cdllég.^aint-Sauv. s. Tan). 

— Espangei, 1137 (ibid,). — Eêpengee, 1938 
( ibid. ). — La maison Despaignêi ,ihoh (chron. doy. 
de Saint-Thiébaud). — Pttif^, i^oh (liste dos 
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vill.). _ Penge, i&s3 (cart. év. do M. t III, 81). 
— Poingei, 1690 (Jotirn. J. Aubr.). — Pangii, 
Pange», Pangia, tbkh (ponillé de M.). — Penge», 
i585 (abb. Vill. cart. l. I, B. i5). — Panche, 
1756 (D. Cal. not. Lonr.). — En patois : Painge. 

Le ban de Pange , avec ses annexes Mont et Gol- 
ligny, fief lorrain de toute ancienneté, fut cédé en 
toute souveraineté à la Lorraine [lar un traité inter- 
venu, en 160/i, entre la Cité et le doc Charles IIL 
Ce traité ne reçut son entier accomplissement que 
quand Tabbaye de Saint-Vincent eut accepté de la 
Cité la Grange-d'Envie, en échange de la seigneurie 
qu'elle possédait à Pange, le long de la Nied. 

La terre seigneuriale de Pange a été érigée en 
marquisat le 6 juillet 1766, par le roi Stanislas, 
en faveur de J. B.L.Thomas, seigneur de Pange, de 
Mont, Coiligny, Domangeville « etc., commandeur 
de Saint-Louis, etc. 

Le château de Pange, du xviii* siècle, est un des 
plus beaux du pays. 

En 1 777, le marquisat de Pange se composait des 
vi.lages de Pange, Ars-Laquenesy, Doroangeville , 
Pont- à - Domangeville , Maizery , Viilers-Laquenexy 
et Loixy, Marsilly et Maixeroy (dénomb. ao fév.). 

Les armes du marquisat étaient celles de la famille 
de Pange, savoir: d* argent au chevron d*azur, chargé 
à dextre d'une épée d* argent, à ieneitre d'un roseau 
d'or, et accompagné de trois étoiles de gueules. 

Terre lorraine enclavée dans le pays Messin , avec 
les villages de Mont et de Coiligny. — Etait siège 
d'une cure de rarchiprétré de Vanze, qui dépendait 
de la collégiale de Saint-Sauveur de Metz et avait 
pour annexes Domangeville, Maizery, Coiligny, 
Mont , et la censé de Pont-à-Domangeville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1790, du canton de Maizc- 
roy , passa , sous l'organisation de Tan m , dans 
celui d'Ars-Laquenexy, puis fut érigé, en i8oa , en 
chef-lieu de canton : ce canton, lors de sa création , 
avait la c"* de Mercy-les-Melz en moins et celle de 
Frontigny en plus que sa composition actuelle. — A 
Mont pour annexe. 
Paooilly, f. c"* de Charly. — PowiUetf de Leiz Vegey, 
1606 (liste des vill.). — Pau/fei', xv's'(Mém. Ph. de 
Vign.). — Pavilks, xv* s* (Journ. J. Aubr.). — 
Poulize, 1606 (pouiUé de M.). — La Pavilly, 
•xviir s*(iW.). — PouiRy, 1766 (Stem, dép* M.). 

Siège d'un flef et d'une justice haute, moyenne 
et basse, 178a (dénomb. 8juill.). 

Était annexe de la paroisse de Charly. 
Papbrbl (Lb ban), à Saulny. — Siège d'une seigneurie, 
haute, moyenne et basse justice, mouvant de la pré- 



vôté de Briey, 1681 (dénomb. du 8 nov.). — Nom 
d'une ancienne famille noble des paraiges de Metz. 

Papbtbbib ( La) , maisons et scierie , c"^ d'EgueIsbardt. 

Papbtrrib (La), m", c"* de flombourg-lIauL 

Papbtbbib ( La ) , f. c°* de Mariy , sur la Seille. 

Papbtbrie (RuissBAu DB la). — Prend sa source dans 
l'étang de la Papeterie, traverse la c"** de Hom- 
bourg sur une longueur de 3 kilomètres et se jette 
dans la Bosselle. 

Papbtbbibs (Lbs), au nombre de trois, sur le ruisseau 
de Mance, c"* d'Ars-sur-Moselle. 

Papbwetbr, étang sur le territ. de la c"* de Longe- 
ville-lez-Saint-Avold; d'une superficie de h hectares 
(stat. Colchen.). 

Paragon (Lb bar), fief sur le territ. de Glatigny. 

Pabbid ou Parbt (dèp* de la Meuse). — Siège d'un 
doyenné de l'archidiaconé de Woévre (dioc. de 
Verdun), qui comprenait, entre autres, les pa- 
roisses suivantes appartenant auj. au dép' de la Mo- 
selle : Aix, Allamont et Dompierre, Brainville et 
Porcher, Conflans, Boncourt et Puxe. 

Parelle ( La censé de) , f. auj. détruite , c** de Bitche. — 
La censé de Parelle, 1696 (arch. de Bitche, req. 
des bourgeois au duc de Lorraine). — Bareilshof, 
f. ruinée, 1 766 (atlas de Bitche, f. 119,118). 

Construite en 1 699 , celte ferme a été al>andonnèe 
au milieu du xfiii* siècle. 

Parpordval (Ruissrau de). — Coule sur le territ. de 
la c" de Gorze. — Alimenté par une des sources 
qui produisent les eaux abondantes détournées au 
profit de la ville de Metz. 

Parivaiz (Ruisseau d?.). — Coule sur le territ. de la 
c"* de Cosne. 

Parocbes (Les), nnc. par. et mairie. — Baroches, 1689 
( Barr. dom. Il ). — LesParoches , 1 779 ( Dur. Lorr. ). 
— Voy. Gé.xAviLLB et les annexes de cette paroisse. 
La paroisse, qui avait son siège à Gènaville (ar- 
chipréti*è de Uatrize), dépendait du chapitre de la 
cathédrale de Metz et avait pour anneies Lanté- 
fontaine, Pénil, Meraumont, Menaumont et Mussot 
(xviu* s", pouiilé de M.). 

La mairie des Parocbes, ou des Paroisses-devant- 
Briey, était composé des villages de Gènaville , Hagny, 
lmmonville,Lantéfontaine, Lubey, Menaumont, Me- 
raumont , Ozerailles et Pènil, 1 689 ( Barr. dom. 1. 1 ). 
Autrefois Barrois, prévôté de Briey, coût, do 
Saiut-Mihiel. 
Parthb (Basse et Haute), h. c"* de Boust. — Paretl, 
1760 (terr. de Breistroff). — La haute et basse 
Pùrette, 1756 (Siem. dép* M.). — En allemand : 
Nieder et Ober Parett. 

Ce hameau faisait partie du comté de Roussy, 1 68 1 
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(déDomb. 36 août) et était une annexe de la paroisse 
d^Ussebkirch. 

Autrefois Trois-Évéchës , baill. et coût, de Tbion- 
ville. — Fait partie, depuis 1790, toujours comine 
annexe de Boust, du canton de Catlenom. 

Passb-Fomaiise, m"", c"deDevanlrle»-Ponls, formant 
annexe de Téglise Saint-Simon de Metz, xviii' s' 
(pouilië de M.). 

Passignt, f. c" de Serrouville. 

Patural (Ruissbal dit le) ou Riissbal dbs Pastou- 
BELLES. — Prend sa source â Epange, traverse la 
c"" d'Hinckange sur uue longueur de 9 kiJom. el se 
jette dans la Nied. 

Patibal (Rlisseau du). — Coule sur le territ. de la 
c"* de Cuvry et afflue à la Seille. 

Pbppermûbl ou Moulin Neuf, c"*d'£lvange. 

PbippbrsmCul, m'', c" de Bettwiiler. 

Pbltre, c"* de Vemy. — Perte, 1 19a (coUég. Saint- 
Pierre aux Im.) — Pertrey xv* s* (cbron. Prail.). — 
Pertes, \Uoli (liste des vill.). — Perthe, t68i (dén. 
i3 mai). — Pielte, 1756 (carte Vaug.). — Petra, 
1766 (D. Cal. nol. Lorr.). — En patois: Péte. 

Siège d'un fief et d'une justice hante, moyenne et 

basse, mouvant du roi de France, 1681 {loc. cit,). 

Près de Peltre était une des croix de banlieue de 

la cité de Melz (cbron. Cl. Pbil.). — Était annexe, 

avec vicariat résident, de la paroisse de Magny. 

Autrefois Trois-Évôcbés , baill. et coût, de Metz. 
— Fit parlie du canton de Borny en 1790, de 
celui de Vallières sous l'organisation de Tan m, 
puis fut classé, en 180a, dans le canton actuel. — 
A* pour annexes Crépy, la Basse-Bévoy, la Horgne, 
l'ancien moulin et l'auberge du Lion-d'Or. 

L'ancien château de Peltre, belle construction 
du xviii* siècle, est devenu le séminaire des sœurs 
de la Providence, principal ordre enseignant du 
dioc. de Metz. 

Pé?(iL, c"^ de Génavillc. — Petny, 1 890 (inv. des lit.de 
Lorr. III , a 4 3 ). — Pesnil en la prétotté de Génaville , 
1/106 (ibid. m, aâo). — Peny, 1673 {ibid. IV, 67). 
Le roi y était seul seigneur. — Faisait partie de 
la communauté de Meraumont et de la paroisse de 
Génaville (mairie et cure desParoches). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mibiel. — Fait parlie du canton de Briey depuis 
1790. — Chef-lieu communal en i8oa, avec Me- 
raumont pour annexe; fut réuni à la commune de 
Génaville par décret du 5 août 1809. 

PESsPBn?iE ou Rl'isseau de Batzekdal. — Voy. Bat- 

ZEADAL (RlISSEAU DE). 

Pbpinville, verrorie, f. et cliâl. c'* de Richemont. — 
PinpeitviUe y i3o3 (fonds de Malle, inv. liasse B.). — 



Pippinville, 1 363 (liste d'échev. de Thionville. ). — 
Puppinville, 1 668 (dénomb. 1 3 janvier). — Pupin- 
viUe, 1688 (abb. de Ju8t\ aborn*). — Piqtethoff, 
Pupettroffoa PépmviUe, 1719 (dénomb. i"roaps). 
— En allemand : Pepùiêdorf. 

Siège d'un fief mouvant du duché de Luxem- 
bourg, 1688 (dénomb. a 5 sepL), dépendant de la 
seigneurie d'Erpeldange. — En 1 78Û , Pépinville 
était le siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France, dont 
dépendaient Richemont, Bévange (Haute et Basae)« 
Goénange et Guélange, 1784 (dénomb. 10 juin). 
Le château de Pépinville a servi de quartier 
générai au camp formé en 1 755 entre Richemont 
et Uckange, 1766 (Siem. dép* M.). — ÉUit une 
annexe de la paroisse de Richemont 

Autrefois Trois-Ëvéchés, baill. el couL de Thion- 
ville. — Fit partie, de 1790 e 1803, du canton de 
Florange; passa , à cette dernière époque , dans celui 
de Thionville, toujours annexe de Richemont. 

Pbbl, c*" de Saarburg (Prusse). 

Siège d'un doyenné de l'archidiaconé de Tboiey 
qui entre autres paroisses comprenait les suivantes, 
lesquelles appartiennent au dép* de la Moselle, 
savoir : Hackenberg, Halstroff, Kerling-les-Sierck, 
Kirsch naumen , Kirsch -Ici - Sierck , Laumesfeld , 
Launstroff, Mailing , Manderen, Monnereo, Neun- 
kirchen, Oudrcn, Rèmeling, Sierck, Schwerdorff 
et Waldwisse. 

PiROTiN, m*" sur le ruisseau de Conrois, c"* de Neu- 
chef. — Pirotin, 1779 (Dur. Lorr.). 

Faisait partie de la communauté de Lomroerange. 

PerrïgxmChl ou Molli.\ de LiMBAGH , m", c"* de Sarre- 
guemiues. 

Peter pisBLGARTBfi , f. c" de Moutcrhausen. — Petter- 
JUëelgarthen , 1771 (ord. de Lopr. Xll, A 09). — 
PeterphUtppsgarten (carte de l'Élat-major). 
Cette ferme n'existait pas encore en^ 760. 

Pbtit-Ebbrswillbr, c"* de Macheren. — Ebenemlre,' 
1 aao (pouiilè de M. Portef.). — Ebrechweikr, 1 356 
(inv. des tiL de Lorr. t. Il, 470). — EbemoeiUr, 
i365(Kremer, Ard. Gesch. Il, 609). — EbenwUle, 
1390 (cart. év. de M. t. Il, p. j). — Ebersvihr, 1607 
(sém. Saint-Simon s. l'an). — EmeêtwUre, i6a8 
(cart. év. de M. t. III, p. 198). — Ebenehweiler, 
1 â 53 ( inv. des tit. de Lorr. VII , 1 69 ). — EbeezwiUer, 
1660 (cart. év. de M. t. IV, p. 3a). — Eberzviier, 
1 6 7 1 ( ibid. p. 8 A v"). — Eberêchewiller, 1 4 85 ( inv. des 
tit. de Lorr. VU, 160). — Ermereëwiller-hoff, ià85 
(cart. év. de M. t. VIII, p. a ). — B6erfiw7/tfr, 1688 
(ibid, p. 68 ). — Eberstweikr, 1 536 (inv. de» liL de 
Lorr. II, p. 670). — EibrenAwiUer, 1675 (ibid.). 
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p. Aoo). — EberttweiUêr, iSq'j (dén. Th. Alix). — 
EbrchviUen, i684 (abb.de SainUAvold, terr.). — 
Ebertveilertfjbx (ord.deLorr.VlII, ago). — £6er«- 
viUer-la-Pitite , 1779 (Dur, Loir.). — Petit-Ebertch- 
tviUer (carte Gass.). 

Chef-lieu d^une paroisse fort étendue de Tarchi- 
prétrë de Saint-Avold, de laquelle dépendaient 
Altwiller, Hellenng, Holbach, Lenlzwilierhoir, Ma- 
cheren et Valmont. Elle dépendait de Tabbaye de 
Wadgasse (Prémontréa). 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, oout. de 
rÉvéché. — Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis la création de ce canton, en 1790. — Com- 
mune en 1801; fut réuni à Macheren par décret du 
9 décembre 1811. 

Pbtit-Faillt, c*" de Longuyon, sur TOthain. — Villa 
FatUiago, G3/i (Mém. Soc. Philom. Verd. t. 111). 
— Le petit Fally, 1 58 /i (arch.Cons-Lagr.). — Parvum 
FaiUei, xvn* s* ( arch. Villers-Ie-Rond, gg i, 19). — 
Failly êoub la chastellenie de Longvuy, 167& ( Uuss. 
Lesc. cr. de Lorr.). — En patois : Lop*tiat Failly, 

Village dépendant, par parties, des seigneuries de 
Cous-Lagrandville et de Grand-Failly. — Siège d'un 
fief et d'une justice haute, moyenne et basse (1681 , 
dénomb. a 3 juin). — Cure de Févéché de Trêves 
(doyenné de Longuyon) qui avait PetilrXivry pour 
annexe. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Afihicl. 

Fit partie, en 1 790 , du canton de Longuyon; 
passa, sous l'organisation de Tan 111, dans celui de 
Charency et puis fut reclassé, en 1 80a , dans le can- 
ton de Longuyon. — A pour annexes les moulins de 
Grandvaiix et de TÉtang. 

Pbtit-Marais, m"" isolée, c"* de Rétonfey.— En patois : 
Lo p^tiat Mérach*. 

Petit-Metz ou Vbt, c". — Voy. Vet. 

Petit Moulin. — Voy. Moulin (Le Peht). 

Petit-Pont ( Ruisseau du). — Prend sa source à Rus- 
Iroff, traverse la c"* de Sierck sur une longueur de 
1 kilom. et se jette dans la Moselle. 

PETiT-RéDERCHi?io, c** de Robrbach. — Riderchingen , 
1594 (dén. Th. Alix). — La Petite Rederching, 1761 
(ord. de Lorr. VIII, «91). — Klein^Rederchingen , 
1755 (allas de Bitche, f. 88). — Petit-Rederking , 
1766 ( D. Cal. nol. Lorr.). — Le Petit Redreching, 
1 7 7 1 ( ord. de Lorr. X II , 6 a 3 ). — Klein-Rederchingen 
(carte Cass.). — Kkin-Rederchingen (carte de TEtat- 
major). 

Village du comté de Bitche. — Avait une chapelle 
annexe de la paroisse de Bettwiller. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coiit. de 



Lorraine. — Fait partie du canton de Robrbach 
depuis sa création. — A la Tuilerie pour annexe. 
Petit-Rohrbach, h. c"* de Nelling, à gauche de TAlbe. 

— Heldtrorbach f xf ii* s ( terr. du ban ). — La petite 
Rohrbach, i68j (dénomb. s. Tan). — Rorbach la 
petite , xf m* s' (pouillé de M.). — Klein-Rohrbach , 
1751 (ord. de Lorr. VIII, a83 ). 

Etait annexe de la paroisse d'Insming. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. — Fit paKie du canton d'Iiellimer de 
1790 à 180a et passa, à cette date, dans le canton 
de Sarralbe, toujours annexe de Nelling. 
Petit-Texquin, c**" de Gros-Tenquin. — Tanneyum , 
Tenchin , tohli{ pouillé de M. ). — Tenken , gagnage, 
1 56G ( inv. des tiU de Lorr. 1 , 319). — TeiU$cKen-la- 
Petite, 169^1 (dén. Th. Alix). — Petit-Tenchen , iSgÔ 
(dénomb. a A avril). — Petit Ten''cken, 16^ A (abb. 
Saint-Avold, lerr.). — La Petite Tenequin, l'jbi 
(ord. de Lorr. VUI , a8a ). — Tengen le Petit, 1756 
( D. Cal. not. Lorr. ). — Tetmequii^la-Petite , Klein- 
Tennequin, 1779 (Dur. Lorr.). — En allemand: 
Klein- Tae lichen. 

Au xvi' siècle, il dépendait de la mairie de Hils- 
prich et appartenait aux sires de Bitche. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — Fit partie du canton d'Hel- 
limer de 1 790 à 1 8o'j , époque où il passa dans 
le canton actuel. — A pour annexes la ferme et le 
moulin de Zellen. 
Petit-Xivbt, vill. c"* de Graiid-Failly, sur TOthain. 

— Superiacum minus, 10A9 (cath. Verd. bulle de 
Léon IX). — l^e petit Zivry, 1606 (état du duché). 

— Pai-vwn Sivericum , xvii" s* (arch. Villers-lc-Rond , 
g-g 1, p. 19). — Xivry-le-Petit , 17A9 (de Maill. 
Barr. ). — En patois : Lo pUiat Chevry. 

11 y avait une seigneurie foncière mouvant de la 
prévôté de Longuyon. — La haute justice était au roi. 

— Etait annexe de Petil-Failly (dioc. de Trêves). 
Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, couL de 

Saint-Miliiel. — Fait partie, depuis 1790, du 
canton de Longuyon. — Chef-lieu communal jus- 
qu'au 5 août 181 1, où il fut réuni à Grand-Failly. 

PETiTE-FoncB ou KLBi5>-HAyMER , forgc, c" de Mou- 
terhausen. 

PsTiTE-RifièBE (Ruisseau de la). — Prend sa source 
à Baslieux, traverse les c"* de Basiieux et de Pierre 
pont sur une longueur de 2 kilom. et se jette dans 
la Crusno. 

Petite -Bosselle, c*"* de Forbach , à droite de la Rosselle. 
Rossella, 1290 (Kremer, Ard. Gescb. H, 376). — 
Roêeeln , 1 3 (i 5 (ibid, 109). — Rasielen , 1677 ( trans. 
entre le seigneur de Forbach et ses vassaux). — 
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Klein Ro8$eln, 1696 (dén. Tb. Alix). — Klain-Roi- 
ielen, 1618 (partage delà terre de Forbach). — 
Klein-HoueU, 1 6a^ (dénoinb. du baron de la Leyeo). 

— Petite-Rotêekn , le Petit Rouiseln, 1 709 (pr.-verb. 
de reconnaiss. de la terre de Forbach). — Roêêeling, 
Rottelle-la-Petite , 1766 (D.Cal. not. Lorr.). 

Village du comté de Forbach. — Lorraine : res- 
sortissait au baill. seigneurial et, pour les appels, au 
baill. de Sarreguemines; suivait la coût, de Lor- 
raine. — Était annexe de la paroisse de Forbach. 

Fait partie du canton de Forbach depuis 1790. 
— A pour annexes Vieille-Verrerie, Schneidershùtte 
et le moulin de SchalThach. 
P^BARGE, chat, et f. c'^'de Hinckange, à gauche de la N'icd. 

— Pieirenge», i36i (abb. Vill. cari. 1. 1, B. 18).— 
Pellange, 1610 (Fab. territ. Met.). — Petringen, 
1680 (dénomb. arch. déparL). 

Château fort, partie sur le ban de Volmerange 
(Lorraine), partie sur le ban de Hinckange(Ëvécliés); 
la borne séparative était dans les appartements du 
château. — Le baill. de Boulay a cesse d^y exercer 
sa juridiction en 1 779 ( Dur. Lorr.). — Siège d'une 
justice haute, moyenne et basse, 1681 (dénomb. 
mai). — Etait annexe de la par. de Guenkirchen. 
Autrefois Trois-Évéchés et Lorraine, baill. de 
Boulay et de Metz, coût, de Lorraine et Évéché. — 
Fait partie, depuis 1790, du canton de Boulay. 

Petzbacu (Ruisseau de). — Coule sur le territ. des 
c"** de Zimming et de Marange-Zondrange et afflue 
à la Nied. 

Ppi^rtzbach (RcissEAt de). — Voy. Diebling (Ruisseau de). 

Philippsboubg, h. c'* de Bœrenthal. — Philippgburg, 
i6o6(Al8. diplom. MCCCCXCV). 

Le comte Philippe de Hanau y fouda, vers 1690, 
m\ château, détruit au xvii* siècle. 

Séparé du comté de Bitche par la transaction de 
1606, Phiiippsboui^ fit partie de T Alsace jusqu'à 
la Révolution. — Appart. au dioc. de Strasbourg. 
Incorporé au dép' de la Moselle en 179^1, il fut 
classé dans le canton de Bitche, 011 il est resté depuLs 
celte époque. — Commune en 1 801 ; réuni à Bœren- 
thal par décret du 19 janvier 1810. 

Pbilippsmûbl, m'", c"* de Folperswiller. 

PiBLARGE, c'*'' de Boulay. — Publanget, 1931 (abb. 
Vill. cart. t II, f 33o). — Pivilengen, 1969 {ibid. 
t. I,p. 5). — Puvilhnge, 1966 (acte d'aman s. Pan). 

— Pivelanges, 1270 (abb. Vill. cart. L I, p. 1). — 
Pibeleng, 1980 (ibid, t. I, p. i3). — Pibelengen, 
1 986 {ibid. p- 8 ). — PyvelangeM, 1 990 {ibid. p. 9). 

— PivilangeM, 1990 {ibid. p. 11). — Wei'pebrouch 
(lieu de Piblange), 1999 {ibid. p. 7). — Pivelen- 
getf 1 9 9 7 ( ibid. p. h). — Pieuvelinga , 1 3 o o ( ibid. 



p. T)). — Pievektngei, i3i5 (ibid, t. II, f* 10). 

— Pablangee, i3a6 {ibid, f 333). ~ PiveUng , 
i33o {ibid. 1. 1, p. 10). — Pyvelingen, i369 {ibid. 
p. 9). — Pivelinga, i363 {ibid. B. 9). — Wibe- 
lingen, 1606 {ibid, t. Il, 55). — Publingen, Bu- 
blingen, 1096 (dén. Th. Alix). — PMange, Pi- 
blanche, 1677 (abb. de Boui. terr.). — Bublingen, 
i68i (dénomb. 6 sept.). — PubUngen, 1681 {ibid. 
19 sepL). — Pieblengen, 1689 (Lorr. dom. L II). 

— Piblingen, Publingen, Piblanche, 1756 (D. Cal. 
uot. Lorr.). — Pivange (carte Caas.). — En alle- 
mand : Pieblingen, 

Village eiï partie de la prévôté de Condé et de 
la cour de Perl ( 1 09^ ). 

Siège d'un fief mouvant du roi de France, 1681 
(dénomb. 3 sept.). — Faisait partie de la commu- 
nauté de Bockange et était une annexe de la paroisse 
de Drogny. 

Autrefois Lorraine , bail!, de Bouzonville , couL de 
Lorraine. — Fut classé, en 1790, dans le canton 
de Burtoncourt (district de Boulay) et y resta jus- 
qu'en 1809, où il passa dans le caaloa actuel. 

— Il avait, de loul temps, eu Drogny pour aanexe; 
le décret du 7 août 1819 y ajouta Bockange. A 
aiij. pour annexes Bockange, Drogny et le Château 
(m»" isolée). 

PiBLAKGE (Ruisseau de). — Coule sur le terril, des 

c*^* de Piblange et d'Anzeling et afflue au miss. 

d'Anzeling. 
PiéMoifT, h. c"* de Mont-Saint-Martin, sur le miss. 

de Glabaix. — Pimon, i38o (inv. des lit. de Lorr. 

X, 63). — Piednumt, 1719 (dénomb. 5 déc.). — 

Piémont, 1779 (Stem, dép' M.). 

Était siège d'un fief mouvant de Longwy, i38o 

(inv. de Lorr. loc. cit.). — Était annexe delà paroisse 

de Longwy. 

Autrefois Trois-bvéchés, biiiii. de Longwy, coût. 

de Saint-Mihiel. — Fait partie, depuis 1790, du 

canton de Longwy. — Chef-lieu communal jusqu'en 

1819, où il fut réuni à Mont-Saint-Martin par un 

décret du 9 février. 

PlERNE (RllSSEAU DE La) OU LA PlE3iK0lSB. Prend SB 

source â Piennes, traverse les territ de Piennes 
(annexe de Landres), Domprix et Bertrameix, Xi- 
vry -Circourl, Mercy-le-Bas et Saint-Supplet sur 
une longueur de 5 kilom. et se jette dans la Cmsne. 
Piennes, vill. c"** de Landres. — Eepiènee, ]3i5 (inv. 
des lit. de Lorr. IX , 9 1 ). — Eepiennee, 1 389 ( ibid. 
93). — Pienne, 1779 (Dur. Lorr.). — Pienne en 
Piennoit (carte de l'Élat-major). 

Le roi était seul seigneur â Piennes. — La sei- 
gneurie foncière mouvait de la prévôté de Norroy- 
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le-Sec. — Était siège d'une paroisse du diocèse de 
Verdun (doy. d'Amélie), qui dépendait de Tabbaye 
de Gorze et avait Berlramey et Dampierre pour 
annexes. 

Autrefois Barrois, baiil. d'Étain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Xivry-ie-Franc 
on 1 790 et de celui de Circourt sous l'organisation 
de Pan m; passa en 1803 dans celui d'Audun-le- 
Roinan. — Commune jusqu'en iSii, où elle fut 
réunie à Landres par décret du 1 9 octobre. 

PiERRE-CARBéE (La), lîeu-dil, c*^ de Cons-Lagrand- 
villo. — On y a Irouvé de nombreux débris romains. 

PiKRREJEiTx, f. c°* d'Oray. — Pierreiiu, 1136 (abb. 
Sainl-Clém. ch. Hérim.). — Perjuty 1 i3o (ibid. ch. 
Et. de Bar). — Pierreweit,, laaa (cart. hosp. Saint- 
Nic. fol. ^19). — Pierrejtu, i/iSO (arch. h. de V. 
A A , 3 1 ). — Perjuelz , 1 4 /j8 ( chap. calh. s. l'an ). — 
Piei-jetir, 16/48 (ibid.), — Pierjux, lûôg (ibid.). 

— Pierfjoux , 1 5o 1 ( ibid. ). — Pierre-jeux , Pierjoux , 
1 7.56 ( D. Cal. not. I^r.). — En patois : Pierju. 

Ltait annexe de la paroise de Mécleuves. 
PiER REPONT, c**" de Louguyon, sur la Crusne. — Aww 
PetritUy 920 (Berlar.spic. Cl.bist. Verd.). — Perpon, 
XV* s* (chron. Jac. Huss). — Perpom, 1601 (inv. 
des lit. de Lorr. H, i5/i). — Perponi, 1571 (baill. 
de Saint-Mihiel). — Perponi ou Pierrepont , 1676 
( Huss. Lesc). — Pierre-Pont, 1 7/19 (deMaill. Barr.). 

— Pierrepont-tur-CrxuneSy 1779 (Dur. Lorr.). — 
Pelra Mom (D. Cal. nol. Lorr.). 

Cure de l'archiprctré de Bazailles (arcb. de 
Trêves), dépendant de l'abb. Saint-Pierre de Metz. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de Longuyon 
depuis la création de ce canton , en 1 790. — A pour 
annexe la Filature. 

Pierrepont était siège d'une prévôté bansienne 
en 1996 (inv. des tit.de Lorr. VIIl, p. io5); en- 
suile il releva de la prévôté de Sancy (Huss. Lesc). 

— Ce village, château et seigneurie très-noble, de 
nom et d'armes, Gef du comté de Bar, a donné son 
nom à une maison d'ancienne chevalerie qui por- 
tait pour armes : pallé d*or et d^azur de 6 piècei, et 
après l'extinction de laquelle, au xiii* siècle, la sei- 
gneurie fit retour au suzerain et forma l'apanage 
d'un prince de la maison de Bar (Huss. Lesc). 

11 existe à Pierrepont des filatures et des fabriques 
de draps considérables , propriété de MM. Seilières. 
PiERREViLLERS, c"" dc Bricy. — Petrœ ViUare, 960 
(cari. Saint-Pierre, ch. emp. Oth.). — PieiTevilliers , 
121 3 (fonds de Malte, inv. L. A). — Picrrevillers , 
1296 (arch. h. de V. AA , 69). — Piervillier, xv' s* 
(chron. Prail.). — Plervilleir, iliok (liste des 



vill. ). — PierviUair, 1/170 (fonds de Malte, liasse 
Pierr.). — Prenvillers, 1 hgZ (Journ. J. Aubr.). — 
Villare, Petrovillare, Portuvillare , Pierviller, i5/i/i 
(pouillé de M.). — Pierrevillery 1697 (inv. des tit. 
de Lorr. H, 3 10). — Pierre-Villern , 1G79 (Rec 
J. Ancil.). — Pierrevillès , 1679 (fonds dc Malte, inv. 
liasse Pierr. ). — Pierrevillé, 1701 ( ibid. ). — Piere- 
viller, 1705 (ibid.). — Pierville, 17/12 (ibid.). — 
PierviUers, l'j'ig (de Maill. Barr.). 

Siège d'une comm"" du Temple, puis de Saint- 
Jean de Jérusalem, fondée en faveur de l'hôpital 
de Metz par Thiébaut , comte de Bar, en 1 2 j 3. — 
Haute, moyenne et basse justice, fief mouvant de la 
prévôté de Briey, qui appartenait à la comm"* de 
Malte. — Était siège d'une paroisse de l'arcbiprétré 
de Bombas, dépend, de la comm"* du Petit-Saint- 
Jean de Malte. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint> 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Moyeuvre-Grande (2* section ) ; passa , sous l'organi- 
sation de l'an m, dans celui de Bombas et, en 1802 , 
dans le canton actuel. — A pour annexe la Tuilerie. 

PiERRKviLLEBs (RuissEAu de). — Prend sa source à 
Pierrevillers, traverse les territ. de Talange, Hagon- 
dange, Silvange et Hautconcourt, sur une longueur 
de 7 kilomètres, et se jette dan^ la Moselle. 

Place Saintb-Marthb, éc c"* de Stiring-Wendel. 

Plaisance, éc. c"" de Viviers. — En patois : Piaivanche. 

Planchette (La), auberge, c"* de Montoy-Flanville. 

Planter , anc. métairie , entre Créhange et Elvange. — 
Cour de Planteyre, 1327 (abb. Longev. dénombr. s. 
l'an). — Plenter, 1681 (ibid.). 
Elle est auj. détruite. 

Planti^res, 2* c"" de Metz. — In Planturi», iifii 
(abb. Sainte-Croix, ch. conf.). — Planteiret, 1909 
(abb. Saintr-Clément s. l'an). — PUmteret, i939 
(ibid.). — PlantiereZy \3h\ (sent, arbitr. arch. h. 
deV.). — Plantire, i/i36 (abb. Saint-Clément s. 
l'an). — Planteire, 1 hZ^ (ibid.). — Planteity lUSg 
(ibid.). — Plaintière, i/i85 (cart. év. de M. t. VHI, 
p. 11). — Plantier, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Plantierre , 1 756 ( Stem, dép* M.). — Plantiers (carte 
Cass.). — En patois : Pianttre. 

Etait annexe en partie des paroisses de Saint- 
Eucaii-e et de Saint-Martin de Metz. 

Autrefois Trois-Evêchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie, en 1790, du canton de Bomy; passa, 
sous l'organisation de l'an m , dans celui de Val- 
lières et , en 1809, dans le canton actuel. — A pour 
annexes Queulen, l'usine à gaz, et la maison isolée 
de Monlplaisir. 

Plantiàbbs, f. et tnil. c"' de Saulnv. 



Moselle. 
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PLAPrBco€RT, f. c**de VaudoDCourt. — PepUngen, i56o 
(inv.deslil.deLorr.VI, 179). — Plapecourt, 1610 
(Fab. terril. Met.). — Palpecourt, 1766 (D. Cal. 
nol. Lorr. ). — En patois : Piaippeco. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France, 1681 (dénomb. 
ti6 sept.). 

C'était une annexe de la paroisse de Courceiles- 
Cbaussy. 

Plappetille, 1" c®" de Mcli. — Plaplivilla, \t3o 
(abb. Saint-Symph. ch. Kl. de Bar). — Pappi- 
viUa, iitiZ (cart. Gorze, p. 3i/i). — PlapeviUa, 
1171 (abb. Sainte-Croix, ch. conf.). — Pleppe- 
vilhy 1196 (abb. Vill. cart. t. I, p. a). — Blabi- 
vuUle, iai8 (abb. Saint-Vinc. liasse Maizières). — 
Plexpmlle, xv* s" (chron. Praill.). — PlaippevUle, 
iho't (liste des vill.). — Peleppevilk, i4a5 (chap. 
calb. s. Tan). — Plepevûle, tliS^ (chron. doy. de 
S'-Thiéb.). — PlepteviOe, i/i8a (Journ. J. Aubr.). 

— Pletteville, 1A91 (Mém. Ph. de Vign.). — PiatV- 
/m//e, i5i/i {ibid.). — PlatievUle, 1606 (pouillé 
ae M.). — Plateville, 1610 (Fab. terril. Met.). — 
PleppevUley i636 (Journ. J. Bauch.). — En patois : 
Piaittelle, 

Seigneurie, haute, moyenne et basse justice, qui 
apparteaait à Tabbaye Saint-Symphorien de Metz 
depuis la fondation par Tévéque Pappole, vers 607, 
de celte abbaye, à laqi;elle il donna ce domaine, 
qui portait son nom : Pappoli villa. — Était annexe, 
avec vicaire résident, de la paroisse de Lessy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Moulins en 1790, de 
celui de Lorry-lez-Metz sous l'organisation de l'an m , 
et passa en 1809 dans le canton actuel. — A pour 
annexe Tignomont. 

Platirerib (La), m'% c" de HaucourL 

Platikerie (La), étang, c** de l'Hôpital. — Superficie : 

U hectares. 
Pi.ATiNBRiE (La), usine, c"* de Mouterhausen. 
Platikerib de Sairt-Locis (La) ou les Forges, c" de 

l'Hôpital. 
Plâthibrb (La) ou Gypsxail, maisons, c"' do Blies- 

Guerschwiller. 
Plesnois, i"c'"deMetz. — Plénoy, ]689(Barr. dom. 

1. 1 ). — Plenoy ou Plenœuf, 1709(0. Cal. not. Lorr,). 

— Plenoit ou Pkneuf, 1779 (Dur. Lorr.). — En 
patois: Pianeu. 

La seigneurie foncière mouvait de la prévôté de 
Briey et appartenait à l'abb. de Sainl-Picrremont : 
ta haute justice était au roi. — Était annexe de la 
paroisse de Norroy-le-Veneur. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
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Mibiel. — Fit partie du canton de Maizières en 
1 790 , de celui de Lorry-lez-Metz sous l'organisation 
de l'an m, et fut classé en i8oa dans le canton ac- 
tueL — Cbef-lieu communal jusqu'au a a avril 1819, 
où il fut réuni à Norroy-le-Veneur. — Erigé de non- 
veau en commune par ordonnance royale du 3o mai 
18/17. — A pour annexes : le Poinl-du-Jour, Tourne- 
Bride, Villers-lez-Plesnois, Wasnanque et la tuilerie 
de Villers. 

Pllchb, f. c°* de Cherisey. — En patois : Pieuchê. 

PoiRT-DD-JoiR (Le), auberge, c°* de Plesnois. 

PoiHT-DO-JocR (Le), m*", c"* de Saint-Avold. 

PoivRiÀRE (La), m", c°* de Bétonfey. 

Poixb ou Poiche, h. c"* de Servigny-lez-Sainte-Barbc. 

— Poix y thoU (liste des vill.). — Pet«r,xv's*(Mém. 
Ph. de Vign.). — Poich, 1698 (Joum. J. Baurh.). 

— Potiche ou Poixe, 1 766 (D. Cal. not. Lorr. V — 
En patois : Pouech*, 

Etait annexe de la paroisse de Failly. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Flanville en 1 790 . de 
celui de Vry sous l'organisation de Tan m, ol fut 
classé en 1809 dans le canton de Vigy. — Com- 
mune jusqu'au ai août 181a, où il fut réuni {)ar 
décret à Servigny-lez-Sainte-Barbe. 

Polka (La), f. c"* de Jouy-aux Arches. 

PomiéniBux, c**" de Vemy, à droite de la Seille. — 
Poma^'ien, 986 (cart. Gorze, ch. s. l'an). — Pome- 
riolwHy 10^9 (abb. Soint-Arn. ch. s. l'an). — 
Pommeriolwn , 1 199 {ibid, bulle Cél. 111). — Pnm- 
meruely laSi (ibid.). — Pumerueli, Putnerueir , 
i.'ioi (ibid.). — Pumeriel, iSa^i (ibid.). — Pome- 
rnel, Pumeruel, Pummeruelz, i33i (abb. Sainte- 
Marie, cens.). — Pumeruel, 1878 (abb. Sainl-Arn. 
ch. s. l'an). — Pumerulz, iS^d (ibid.). — Peu- 
merieulz, i/io9 (ibid.). — Pumereul, ihoti (lislo 
des vill.). — Pumerieux, itxSh (chron. doy. de 
S*-Thiéb.). — Pbuxmesruelz y xvi* s* (abb. Sainl- 
Arn.). — Putiunerieulx , 1 5 1 8 ( Mém. Ph. de Vign. ). 

— Pommerue, i^^fi (dén. Th. Alix). — Ponurue. 
XVII* s* (épis. Met. temp.). — Pomerieu, xvii' s* 
(carte Tass. ). — Peumerieux, 1 636 (Joam. J. Baucli.). 

— Pomerieux, xviii* siècle (pouillé de M.). — En 
patois : Pewnerieu. 

La voueric de Ponimerieux dépendait de la sei- 
gneurie d'Ancy4ez-Solgne, 1 689 (dénomb. i"mars). 

— Etait une annexe, avec vicariat résident, de la 
paroisse de Sillegny. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 1809. 
où il passa dans le canton actuel. — .\ le Moulin 
pour annexe. 
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PoMPÔsEBBBOx.\, fontaine, c°* de Lemberg. — Pom- 
plUsenbronn j 1765 (atlas de Bitche, P 199)- 

Située dans la forêt de Lemberg, elle est au 
pie<l d'un bloc de grès vosgien couvert de scnlplurcs 
d'origine ronoaine qui représentent Diane et une 
scène de chasse , mais dont la partie supérieure a été 
délruile. 

PoscÉ (RcissRAu du). — Goule sur le terril, de la c"* 
de Guvry et aillue à la Seille. 

Po?JCET (Le), m"", c"* de MouIins-lei-Metz. 

Po^ciLLON , m'" et f. c" de Sorbey. — PouêsiUonf censé, 
xviii* s' (pouillé de M.). 

Post-à-Cbausst, h. c^de Courcelles-Cbaussy, à gauche 
d<) la Nied française. — Le Pont à Flacqwûre ou à 
Chaucey, marche d^EstauU, où se tenaient les jour- 
nées amiables entre le duc de Lorraine et la cité de 
Metz, i3a/i (cbron. Prail.). — Au delà du Pont à 
Chaucey, marche d'Egtault , où se tenaient les jour- 
nées amiables entre la cité de Metz et Tévéché pour 
la partie allemande (ibid.), — Chauasy $ur la Nied 
française , Pont-à-Chaucey, 1 38 1 ( arch. h. de V. AA , 
A3). — Chasseyf lûo/i (liste des vill.). — Chaulcy, 
ChauUscnj, Chaussiy tbhd (pouillé de M.). — 
Poni-à-Chaulcy , 169^ (dén. Th. Alix). — Pont de 
Chaïusy, xvii* s* (carte Tass.). — Pont à Chaucy, 
1 6 1 o ( t'ab. terril. Met. ). — Pont à Chauci , 1 63 5 
(Journ. J. Bauch.). — Pont à Chosy, xtii*s* (Loth. 
Fept.). — En allemand : Kelech, 

Etait siège de la paroisse dé Gourcelles-Chaussy, 
car c'est dans le hameau de Ghaussy qu'était pri- 
mitivement la mère église. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. de Metz. 

— Fil partie, en 1790, du canton des Étangs; 
passa, sous Torganisalion de Tan m, dans celui 
d'Ars-Laqucneiy et, en i8oa , dans celui de Pange. 

— Chef-lieu communal jusqu'en 181a, où il fut 
réuni à Courcelles par décret du 7 août. 

Po?iT-À-DoMAKGBviLLE, f. c"* de Sanry-sur-Nied, près 
de la Nied française. — Poni-de-DemangevUle, 
censé, xviii' s* (pouillé de M.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, dépendant du marquisat de Pange (1777, 
dénomb. ao fév.). 

Etait annexe de la paroisse de Pange. 

PoKT-À-DouAKGBf illb( La sEiGNEi'BiB Du). — Gonsistaut 
dans le droit de péage du pont; commençant et se 
terminant aux premiers clous du tablier ; franc-alleu 
impérial entre la rive gauche (Lorraine) et la rive 
droite (pays Messin), 1693 (dénomb. s. l'an, arch. 
de Pange). 

Pont a€x Locps ou pomt Quirqdobeille. — Les Saltz 
de Warize aupiedz du pont au loupz, xv* s* (chron. 



Ph.deVign.). — Le Pont Qmqueuraille, xv*»* (chron. 
Jac. Huss.). — Pont Quinqueraîlle , \U%'j (chron. 
doy. de S'-Thiéb.). — Le Pont Cuinquaralle , ihtiù 
{ibid), — Pont QtâquariUe con appelle le pont au 
loup, xvi' s* (chron. GI. Phil.). 

Ancien pont situé hors de la porte du Pont-des- 
Morts de Metz et détruit, vers 1730, lors delà 
construction du fort Moselle, dans lequel fut com- 
pris l'espace où il so trouvait. 

Gonstruil par Nicole Louve en \hhh ^ il poilail un 
loup, armes parlantes de ce seigneur, et de là le nom 
qu'il avait reçu. L'architecte eu était Jean de Com- 
mercy. 

Pont-de-la-Blibsb (Le), ban de Sarreguemines. — 
Buiné au x? n' siècle. 

Pont-de-Piebbb (Le), m"" sur la Nied, c"* deVarize. — 
ISidraken, alias Pontdemied, i56/i (pouillé de M.). 

— En allemand : Steinbruck. 
Pont-dbs-Vaches (Bdisse&u du). — Prend sa source 

à Boulange, traverse celle c"^ sur une longueur do 
3 kilom. et se perd sur le lerriL de Fonloy. 

Po.NTE (BuissEAu DE LA ). — Coulo sur le terril, de 
la c*" d'Ay et se jette dans la Moselle. 

PoifTHJKT, h. c"* de Gondé, sur la Nied. — Bruque, 
1339 (quïtt. arch. h. de V. 1 ô-aa). — Pontdemet, 
ihoh (liste des viH.). — Brucke, ihSb («art. év. de 
M.L Vin, p. i3). — Nydbrûck alias Pont de Nied, 
x?i* 8*(abb. Longev.). — Nidbrûck, Pontnied, Bon- 
tianiis, 1 56 a (P. Fer. obs. séc. m , f. ^oh ). — Nid- 
brûcken alias Pont de Niet, 169^ (dén. Th. Alix). 

— Niedbruch, 1606 (pouillé de M.). — Ponnie, 
1 6 1 o ( Fab. terril. Met.). — Niedbroug, xvn* s' ( épis. 
Met. temp.). — Pontigni, 1766 (D. Gai. noL Lorr.). 

— En patois : Pontni. — En allemand : Niedbrûcken, 
Était annexe de la paroisse de Condé-Norihen. 
Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fil partie du canton des Étangs en 1790 
et de celui de Vry sous l'organisation de Tan ni, et 
passa en i8oa dans celui de Boulay. — Commune 
jusqu'au 8 novembre 1810, où il fut réuni à celle 
de Gondé-Northen. 

PoRTOY, c"" de Verny. — Pantois, 1 ia8 (chap. calh. 
s. Tan). — Pontets, 1161 (abb. Sainte-Croix, ch. 
conf.). — Ponthoiz, i35i (chap. calh. s. Tan). — 
Pontoi, 1 544 (pouillé de M.). — En patois: Ponteu 

Était le siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de Frauce ol 
appartenant au chapilre de la cathédrale de Metz 
(1681, dénomb. a janv.). — Cure de l'archiprétré 
de Noisseville, dépendant de la dignité d'Écolàlre de 
la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 
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— Fit partie, en 1790, du canton d'Ancerville; 
passa, sous Torganisalion de Tan m, dans celui de 
Soigne et, en 1802, dans le canton actuel. — A 
pour annexes les fermes de la Haute et de la Basse 
Grève. 

PoNTPiERRE, c"*' de Faulquemont, à droite de la Nied 
allemande. — Bedeslrojf, i332 ( pouillé de M. 
Portef.). — Slegebudestroffy 1/100 {ibid.). — Stein- 
bideratrojfy Budenlroffy \hh'\ (pouillé de M.). — 
Sleinhipdcrilroff, le Pont de pierre , ïSq'i (dën. Th. 
Alix). — Pont Pieire, 1670 (abb. Longev. s. Tan). 

— Pont de PietTe, 1677 (ibid.). — Ponipieire ou 
Steinbideslrojf , xtiii* s*" (pouillé de M.). — En 
allemand : Biedersdoi'ffoii Stetnbiedendorff. 

Terre d'Empire, village du comté de Créhangc. — 
Siège d'une justice haute, moyenne et basse. — Réuni 
à la France en 1680 par arrêt de la chambre de 
lY'union, annulé en 1697 dans le traité de Riswyck; 
réuni de nouveau en 1793, et définitivement cédé 
par l'article 6 du traité de Lunéville. — Cure de 
Tarchiprèlré de Morhange. 

(]oul. de Caizenellenbogen et droit romain. — 
Fail partie, depuis 1793, du canton de Faulque- 
mont. — A pour annexe le Petit Moulin et la maison 
dite Silzmanshaus. 

Pom-Sai;vacb (Le), guinguette, c°' de Vallières. 

PopEWEYER, étang, c"* de Longeville-lez-Saint-Avold. 

— SuperGcie : /i hectares. 

PoRCELETTE, c"" dc Snint-Avold. — Porceletz, 1628 
(abb. Vill. cart. t. I, C. V.). — Porcelet, 1G88 
(M'îm.acad. de Metz, 1 853, 870 :dén. de Créliange). 

— La Porcelette, 1 756 (Stem.dép* M.). — La Pour- 
celetley 1706 (carte Vaug.). 

Village fondé en 1621 par M. des Porcelets de 
Maillanne , abbé de Saint-Avold et évëquc de Toul. 

— Porcelette était le siège d'une cure de l'archi- 
prétré de Saint-Avold , qui dépendait de l'abbaye de 
ce nom et (]ui avait pour annexes le Haut et le Bas 
Diesen. 

Vulrefois Trois- Ev échos , bai 11. et coul. de l'Évé- 
ché. — Fit partie, en 1790, du canton de Bérus; 
passa, sous l'organisation de l'an 111, dans celui de 
Bisten et, en 1802, dans celui de Sarrelouis. Il 
fut réuni au canton de Saint-Avold, avec Diesen 
son annexe, par une loi du 28 mars 1829. — 
A pour annexes Diesen (Haut et Bas) , les fermes de 
ijrunhofl* et dc la Bruyère, un moulin, une chapelle 
et une tuileiie. 

Porcelette ( Eta>cs de) ou Etangs de Diesen, c"* de 
Porcelette. 

Porcelette (Ruisseau de). — Prend sa source sur 
le ban de Porcelette, traverse les territ. de Por- 



celette, Diesen, Creulzwald, sur une longueur de 
i,5oo mètres, et se jette dans la Bisten. 
Porcher, h. c"* de Brainville. — Porcier», 1297 (inv. 
des tit. de Lorr. VI, 385). — Pourchiés, l'S-jH 
{ibid. V, 1 3 ). — Porchier sur le Signent , x?' s" (chron. 
Jac. Huss.). — Porchier, xv* «* (Joum. J. Aubr.). 

— Porchièrety i45i (inv. des tit. de Lorr. VHI, 
i53). — Pourchié, i554 (ibid.V, i3). — Pour- 
chers, 1689 (Barr. dom. 1. 1). — Porchières, 17A9 
(de Maill. Barr.). — Porchière, 1756 (D. Cal. noi. 
Lorr.). — Porchié, 1779 (Dur. Lorr.). 

Le roi en était seul seigneur. — Etait annexe de 
Brainville (dioc. de Verdun). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Friauville; passa, sous l'organisation de l'an 111, 
dans celui de Conflans. — Chef-lieu communal 
jusqu'en 1811, où il fut réuni à Brainville par un 
décret du 1 9 avril. 

Port-de-Lampe» , maison et port sur la Moselle , c"' de 
Richemont. 

Port-Saikt-Pibrre, f. — Voy. Sczange. 

Potassuîtt ou EBLE?iH(JTT, f. c°" de Sturtzelbronn. 

Pot de Vin (Le), auberge, c"* de Mécleuvcs. 

PouiLLï, c"" de Verny, à droite de la Seille. — Powil- 
ley, i3o7 (app. au Saint-Siège, arch. IL de V.). — 
Pauwilley, xv* s* (abb. Saint-Symph. liasse Pouilly). 

— PauUey, xv* s* (chruu. Jac. Huss.). — Poml- 
ley, 1/106 (liste deis vill.). — Pbulley, i/i6o (chron. 
doy. de S'-Thiéb.). — Pawyleyiuuy l 'iGo (cart. év. 
de M. t. V, p. 6 v**). — Pawilley, Powilles, 1690 
(Journ J. Aubr.). — Powillei, 1697 (sém. Saint- 
Simon s. l'an). — Powellei, 1 699 (ibid.). — PouUey, 
i5i6 (man. Senones, décl. des flefs). — Pouilleyy 
1 S 1 8 ( Mém. Ph. de Vign. ). — Patdlpy, 1 54 i ( pouillé 
de M.). — Pugiolum, ibdli (ibid. Portef.). — 
Pauli, i635 (Journ. J. Bauch.). — Pouilli, 1706 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Siège d'un ilef et d'une justice haute, moyenne 
et basse , mouvant du roi de France (1681, déuorab. 
2(5 juin). — Cure de l'archiprétré de Noisseville, 
dépendant de l'abb. Saint-Symphorien de Metz. 

Autrefois Trois-Évôchès , biill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 1802 ; 
passa, à cette date, dans le canton actuel. — A pour 
annexe la ferme de Saint-Thiébaut. 

Podbnoy-la-Cbétivb, c"° de Verny, à gauche delà 
Seille. — Pi-enoy-la-Chaiti/ve , 1 ûo6 (liste des vill.). 

— Pougnoy, Pourgnoy la Chétive , 1 5 1 8 ( Mém. Pli. 
de Vign.). — Prenoy la Chétive, ibUfi (pouillé de 
M.). — Prenoy ou Pounoy la Chetifoe, iSgA (déu. 
Th. Alix). — Pourboy la Chative, 1608 (fonds de 
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Maite, décl. de biens). — Ponnoy, 17/12 (ibid,). — 
Ponoi le Chalrice, 1 706 (D. Cal. not. Lorr.). — En 
patois : Poneu lai Chaitif ou lai p*liat Poneu. 

Partie du village dépendait de la seign"* d'Au- 
gny-80us-Grimont (168a, dénomb. o janv.); une 
autre formait un franc-alleu , avec une justice baute, 
moyenne et basse (dénomb. ao juin), et une troi- 
sième dépendait de la seigneurie de Coin-sur-Seillc 
(dénomb. 18 nov.); enfin, il y avait un fief lorrain 
sous la cbâteli. de Prény (dén. Th. Alix). — Était 
annexe, avec vicariat résident, de la par. de Guvry. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Corny en 1 790 , de celui 
d^Augny sous Torganisation de Tan m, et fut classé 
en 1803 dans le canton actuel. 

Pocr.noy-la-Gbassb, c°° de Verny. — Ponoi villa y Pru- 
nici , XIV* s* (abb. Sainte-Man'e, ch. abbes. Herm.). 

— Pi'enoil, i33t {ibid. rég.). — Pemois, 13^7 
(ibid. cens.). — Prenoydeliez Charivey, \hoh (liste 
des vil].). — Pregiwy après Cherrexey, 1609 (^cle 
d^aman). — Poumoi, i5i3 (Mém. Ph. de Vign.). 

— Pernoy, iSgS (épitaphe Ph. de Raigecourt). — 
Pùnoy la Grasse, 1600 (abb. Sainte-Marie, bail). 

— Pcntoi la Grasse, i635 (Journ. J. Bauch.). — 
Pannoy la Grosse, Ponoi la Grosse, 1756 (D. Cal. 
not. Lorr.). — Ponttoy (carte Cass.). — En patois : 
Lai grouss* Poneu, 

Etait siège d'une cure de Tarchiprétré de Noisse- 
ville, qui dépendait de Tabbaye de Saint-Louis et 
avait pour annexes Verny, Avigy, et le nioniin 
d'Ecoute-s'il-pleut. — L'ancienne église paroissiale 
élail à Orseval. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de iMelz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 180a ; 
passa, à cette dernière dale, dans le canton actuel. 

— A pour annexe Avigy. — A eu également pour 
annexe Verny, le chef-lieu de canton, jusqu'à l'ar- 
rêté préfectoral du a 6 novembre 1869 , ^"^ érigea 
ce village en commune. 

Prale (Ruisseau de la). — Il coule sur le terri t. des 
c"** de Montoy-Flanville et d'Ogy. 

Pragcolrt, h. c" d'Ugny. — Pracourt, 1096 (arch. 
de Cons-Lagr.). — Procourt- les- Fennes (tabl. des 
disl.). — Praucourt-leS'Ferines (dicL Viv.). 

Censé qui faisait partie de la paroisse et de la 
communauté de Cons-Lagrandvilfe. 

Pratb, ancienne censé, c" de Cheminot. — Praye,- 
XTiii* s* (pouillé de M.). 

pRAYEL, f. c^d'Augny. — Praiez,xv' s' (chron. Ph. 
de Vign.). — Praielz, xt* s' (chron. Praill.). — 
Les deux Waingnaiges de Praiel, i^o4 (liste des 
vill.). — Praïel, t/189 (Journ. J. Aubr. ). — Coin- 



Prnyel, xvii* s* (pouillé de M.). — Praye, 1756 
(D. Cal. noL Lorr.). — T^reel (carte Cass.). — E»i 
patois : Priel. 

Fief mouvant du roi de France, et siège d'une 
justice haute, moyenne et basse ( iGSî , dénomb. 
8 janv.). — Censé qui était annexe de la paroisse 
et de la communauté de Coin-lez-Cuvry. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
Prégblé, ancien h. c"* de Saint-Julien-lez-Metz. — 
Ije Pré Gelé, xviii s* (pouillé de M.). 

Fut détruit, avec ce village, lors de la construc- 
tion du fort Belle-Croix. 
Preiscor, h. et châl. c°* de Basse- Renfgen. — Bn- 
sichi, 963 (ch. s. l'an. Honth. 176). — Pris, xi* s* 
(ibid.). — Pi^sch, xu' s* (ibid.). — Prueockeyt , 
Preiss, 1 1 1/1 (ibid. IV, pr. xlvi). — Preis, 1122 
(abb. Neiim. don. s. l'an). — Basse Preisch, 1 laa 
(Berth. I, vi). — Pnch , 1078 (pri. de Marient, 
acte de vente). — Breiysgen, ifiaG (seign'*' de Ro- 
dem. comptes E. 38). — Preiche, 17/19 (dénombr. 
2^1 mars). — Presche, 17.56 (Stem, dép* M.). 

Siège d'un lief qui s'étendait sur les bans de 
Himling et d'Evange, et qui mouvait du roi de 
France «à cause de son duché de Luxembourg^ (dé- 
nombr. 3o juin). — Était le siège d'un fief et d'une 
justice haute, moyenne et basse, mouvant de la pré- 
vôté de Thiouville (17/19, dénombr. a/i mars). 
— Avait une chapelle (somptueusement rcsiaurée 
depuis peu) , aunexe de la paroisse de Puttelange- 
lez-Rodemack. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thiou- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Rode- 
mack; passa, en 180a, dans celui de Gattenom. — 
Commune jusqu'au la avril 181 i, où il fut réuni <i 
Basse-Rentgen. 

La belle terre de Preische, seigneurie de nom 
et d'armes, relevait des belliqueux .sires de Rode- 
mack, sous la suzeraineté des comtes de Luxem- 
bourg. Elle a donné son nom ù une maison d'an- 
cienne chevalerie qui portait pour armes : de sable à 
un griffon ailé rampant d^or, couronné de même. Cette 
maison, à la suite de la guerre de 1/1 83, ayant été 
dépossédée de son domaine, il fut attribué aux 
Schawenbourg, dont i'uu, Bernard, gouverueur de 
Thionviiie, fit rebâtir à la fin du xvi* siècle le châ- 
teau, qui est magnifique aujounrhui et entouré d'un 
parc admirable. 
PRé-LA-MocGHE (RuissBAD Du). — Coule sur le terril. 

de la c"' de Colligny. 
PRéMENHorF, f. ruinée, c"* de Longeville-lcz-Saint- 
Avold. — Métairie des Genettes , 171/1 (abb. Longev. 
s. Tan). — Prémenhoff, 1767 (ibid.). 
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PnESBACH (Rlisseau de). — Prend sa source à Zim- 
minjj, Iravprseles c"** do Zimming, Ilallering, Ma- 
range, Foiiligny, sur une longueur de 9 kilomètres, 
et se jette dans la Nied allemande. 

Presle, f. c^de Charency. — La Prelle (dicl. Viv.). 

Pbeuti.n, c** d'Audun-ie-Roman. — Pretiers, 1289 
(abb. Sainl-Pierr*, lerr. f* 208 ). — Prothing, xvi' s' 
(ibid.). — Protin, 1671 (bailL de S*-Mihiel). — 
PreiUhin, 1617, 1668 (arcb. départ. E. 228). — 
Prutin, 17^9 (<^e Mail!. Barr.) 

Le roi y était seul seigneur. — Etail annexe de 
la paroisse de Xiyry-le- Franc (dioc. de Trêves). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainl- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Xivry en 1790, 
de celui de Gircourt sous l'organisation de Tan m, 
et passa en 1802 dans le canton actuel. — A Higny 
pour annexe. 

PaéviLLE, mT" et f. c°* de Monlins-lez-Metz. — Le ha- 
meau de la Vieille-Moielle , xtiii* s' (pouillé de M.). 

Pbéyl (RuissBAD du). — Coule sur le lerrit. de la c"' 
de Lubey. 

PRiEcnÉ (Le), forges, c**' de Longwy. 

Pr.iEi RÉ (Le) , anc. chapelle et chat, c"* de Rozérieulles. 

— Ancienne dépendance de Tabb. Saint-Symphorien 
de Metz. 

PniGELHOFP, f. c" de Bining-lez-Rohrbach. — Prûghel- 

Ao/(Thilloy). 
Pri.>ce (FobAt le), forêt domaniale de 85 hectares, 

située sur le lerrit. de la c*** de Gorze. 
PicuE, h. c"^ d'Ogy. — Ptur, i/io6 (liste desWU.). — 

Puiiej xv" s' (chron. Jac. Huss.). — Puzouch, 1 A 29 

(arch. h. deV. AA, 11). — Puxe, i5i3 (Mém. Ph. 

de Vign.). — Puche, censé ^ 1756 (Slem. dép*M.). 
Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 

et basse ( 1 682 , dënombr. o janvier). — Était une 

annexe de la paroisse de Saint-Aignan. 

Autrefois Trois-Evôchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Flanville en 1790, de 
celui d'Ars-Laquenexy sous l'organisation de l'an 111 , 
et fut classé en 1802 dans celui de Pange. 

Plltbr (Coun db) ou Pulterhopf. — Elle faisait partie 
de la seigneurie de Bertrange et s'étendait sur les 
villages de Bertrange, Blettange, Guélange, Haute 
et Basse Guénange, Immeldange, Reinange et Slùc- 
kange. Un maire et deux échevins y administraient 
la justice (1682, dénomb. 6 août). 

Siège d'une justice haute, moyenne et basse. 
En 1781, cette cour ne comprenait plus que les 
villages de Guélange et de Guénange , le ban de Ter- 
lange et les voueries deCronemberg (1 78 1 ,dénombr. 
du 7 juin.). 

PbLVE.^TEix, f. c"' de Longwy, à droite de la Ghiers. — 



Pellentinteu r , 1 6 1 6 (inv. des tit. de Lorr. VII , 988 ). 
— Pillententetw-lèt-Longwy, 16a 5 (ibid.). — Pilen- 
leux , 1 6C 2 ( ibid. 285). — Piileventetix , 1 665 ( ibid, 
«87). — PHventeuXy 1720 (dénombr. 17 sept.). 

Censé; dépendait de la ville basse de Longwy. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France, 168a 
(dénombr. 19 janv.). — Était auparavant fief du 
duché de Bar sous la châtell. de Longwy (dénombr. 
de 1612, inv. de Lorr. Vil, 280). 
PcLVERMLHL OU PoLVERMLBL, m*', c°' de Machereu. 
PcTTELASGE-LEZ-RoDEiiACK , c"" de Catteuom. — In pago 
Muêlacenci, in comitatu Leuihardi, vûla seu marea 
Putlir^a, 907 (abb. Echt. don. pri. Vodelb.). — 
Putilingin, 1161 {ibid. bulle Vict. V). — Putlenges, 
i3i2 (prieuré de Marient, don. s. l'an). — Puthe- 
lange$, i3i6 (abb. Vill. cari. t. I , p. 5). — Ptite- 
lenges, i36i (arch. h.deV. AA, ûa, 65). — PtUe- 
lengCy i4i6 {ibid. AA, 11). — Putlengen, 1629 
{ibid.). — Putolange, 1687 (chron. doy. de Saint- 
Thiéb.). — Puttellauge, 1 676 (Joum. J. Aubr.). — 
Puttlingen, xtiii* s* (pouillé deTr.). — Putelange, 
1728 (lerr. de Halling). — En allemand : Pitlin- 
gen bei Rodenmachem. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France, de laquelle 
dépendaient les villages de Puttelange, chef-lieu, 
Allwisse, Élangc, Évange, Eysing, Filslroff, Gan- 
dren, Hagen, HaUing, Haute et Basse Ham, Him- 
ling, Nieder-Simpthen, Rèmering, Volmerange. 
Weymerange, les censés de Haselsprunck et de la 
Kiquerey et le moulin de Frohmùhl (1681, dénomb. 
21 mai). — Cure du diocèse de Trêves (doy. de 
Rémich) qui avait pour annexes Préische elRcntgen 
(Haute et Basse). 

Cette seigneurie fut prise par la France en 1 680 , 
quoiqu'elle ne fit pas alors partie du bailliage de 
Thionville. La question ne fut réglée définitivement 
que par la convention du 16 mai 1769. 

Autrefois Trois-Évêchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Rodemack de 1 790 
à 1802 ; passa, à cette date, dans le canton actuel. 
— A pour annexes Halling, Himling, les fermes de 
Bourg , Haselsprunck , la Kiquerey, le Moulin et la 
Schlesserey. 

Ce village , seigneurie de nom et d'armes, fief des 
comtes de Luxembourg, a donné son nom à une 
maison d'ancienne chevalerie qui portait pour armes: 
d'or à trois pals de gueules , en 1 820, d* argent à treû 
pals de gueules y en 1609, et la similitude de ces 
armes avec l'autre maison de Puttelange laisse sup- 
poser qu'elles devaient avoir une origine commune. 
Pdttblange-lez-Bodeiiack (Rlisseav db). — Coalesur 
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le terril, de la c"' de Pullelange et va se jeter dans 
la Moselle. 
Puttelange-lez-Sarralbe, c*" de Sarralbe, sur le ruis- 
seau de Mouterbach. — Putilinga, 1069 (cart. Moy. 
Rhin, I, ^37). — Putdenges, ii35 (ch. abb. de 
Beaupré,- D. Cal. II, pr. s. Tan). — Putlingen, 
117a (abb. Wad. ann. Prem. C. 1 008 ). — Putelinga , 
1 aog (sémin. Saint-SimoD s. Tau). — Puttelingm, 
1 22/i (cb. abb. \yadg., Kremer, Ârden. Gesch. Il, 
3 16). — Putheltngen, laaA {ibid. Il, 817). — 
ffesêen-Puttelange , 1 a3 a ( D. Cal. not. Loir. ). — Pn- 
telangegy 1377 (^^^' ^^ ^** deLorr. Il, SgS). — 

— Putangeê , 1 369 (tr. de paix , arch. h. de Y. AA , 
42). — Pittelange, i/io3 (P. Ferr. obs. séc. t. II, 
p. 579). — Putlltngen, 1 /109 (Kremer, ut $upra ^11 , 
70). — Heue- Putlingen, 1610 (ibid. 73). — Pu- 
telange, i43o (cari. év. de M. t. III, p. 190). 

— HeseputtUngen y i46o (Zeiller, Topog. Palatin. 
Rheni, 64). — Putelainget, i/i8a (arbitrium inter 
Johanem Rhingraliium et Johanem comit. Salmen- 
sem). — Puitelinga, PuUlange, 1544 (pouiilé de 
M. ). — HeMen-PuttUngen , 1 565 ( Fr. Kœller, Gesch. 
(les SaarbrûckscheD Landes, a 85). — Puttelengei, 
1594 (dén. Tb. Alix). — PitUngen, xvii' s* (Loth. 
sept.). — Pittling, i645 (Mérian. Topog. Palatin. 
Rbeni, carl^). — Petelange (carte Cass. ). — En 
allemand : PitUngen, 

Puttelange était le chef-lieu d'une seigneurie re- 
levant, au xu* siècle, de Tévéché de Metz, plus 
lard , du duché de Lorraine, et à laquelle on donnait 
le titre de comté, bien qu'on ne lui connaisse pas de 
lettres d'érection. — Le comté de Puttelange appar- 
tint d'abord aux comtes de Castres (Blies-Castel), 
puis aux comtes de Salm et de Crébange , aux comtes 
Sauvages du Rhin (Wild-und-Rhein-Graffen), et 
enfin aux princes de Lœwenstein. . 

Cette seigneurie comprenait Puttelange , Castwil- 
1er, Diffenbach , la censé d'Ederswillcr, Emestwiiler, 
partie de Heckenransbach , de Farscbwiller et de 
Grundviller, Guébenhausen , Loupershausen, Met^ 
zing, Morsbronn, Nousscwilier-lez-Puttelange elle 
Val-de-Hoivii^, c'est-à-dire Holving, Ballering, 
Bettring, Diderfiug, Hinzing, Hirbacb, Ricbling 
et la censé de ScbmalbofT. 

L'ancienne paroisse de Puttelange embrassait 
DiOenbach, Guébenhansen et Loupershausen. Elle 
appartenait au chap. de Hombourg et faisait partie 
de l'arcbiprétré de Saint-Arnuald. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. 

De 1790a 1801, Puttelange fut le chef-lieu d'un 
canton qui comprenait les villages deCappel, Die- 



bling, Diffenbach, Ebring, Eliwiller, Emestwiiler, 
Farschwillei-, Grundwiiler, Guébenhausen, Hecken- 
ransbach, Ilost, Loupershausen, Metzin,';, Nousse- 
wilier-lez-Puttelange, Puttelange, Réméring, Ricb- 
ling, Saint-Jean-Rohrbacb et Valette. Il fut dassi* 
en 1809 dans le canton de Sarralbe. 

Cette petite ville, seigneurie de nom et d'arm&<$ 
et comté-fief du duché de Lorraine, a donné son 
nom à une maison d'ancienne chevalerie qui avait 
pour armes : d'or à trois pals d*azur ( d'or à trois 
pals de gueules, selon Durival). 

Celte seigneurie passa par mariage, en 1469, 
dans la maison de Crébange, puis plus tard aux 
princes de Lœwenstein, qui en ont été dépossédés 
en 1 79a et indemnisés par la paix de Lunéville. 

A pour annexes Difienbach-lez-Puttelange et les 
fermes de Ratzenbausen et de Welschhoff, la Cha- 
pelle et la Tuilerie. 
Pi;ttbi<ibagh (Rdissead de). — Coule sur le territ. de 
la c°* de Niederwisse et se confond avec le ruiss. 
de ce nom. 
PuxR, vill. et cbàt. c*^ de Conflans, à droite de l'Orne. 

— Pusio, 1049 (cath.Verd.bul. Léon IX). — Puize, 
i336 (inv. des tit. de Lorr. III , â3a). — Puze,ihli2 
(arch. h.deV.AA,i9). — Petu, i5iG(Mém.Ph.de 
Vign.). — Pnise, ib'jt (baill.de S'-Mib.). — Puixe. 
161a (inv. des tit. deLorr. VIII, 67). — Pux,PuLr 
ou Pusche, i64a (pouiilé de Verdun). — Pulxe. 
Puxe-sur-Ome , Pusio ou Pusis, 1 756 (D. Cal. not. 
Lorr.). — Puxe'en W'oivre, 1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une haute, moyenne et basse 
justice, dépendant de la châteilcnie de Norroy-Ie- 
Sec ( dénombr. de 1598, inv. de Lorr. VI , 1 a a ). — 
Cure du diocèse de Verdun (doy. de Pareid), qui 
dépendait de l'abbaye de Saint-Pierremonl, et, en 
dernier lieu , de l'évéché de Verdun. 

Autrefois Barrois, baill. d'Etain, coût, de Saint- 
MihieL — Fil partie, en 1790, du canton de 
Friauville; passa, sous l'organisation de l'an m. 
dans le canton actuel. — A pour annexe Bouzon- 
ville. 
PuxiECX, c"" de Gorze. — Puzel, Pozol , 893 (abb. 
Priîm, décL de biens). — Puteoli, 1169 (collé/j. 
Saint-Thiéb. ch. Théod. III). — Pusius, 1 169 {ibid. 
ch. s. l'an). — Puxuel, 1 390 (inv. des tit. de Lorr. 
I, 456). — PuseUe, i3oo (chap. cath. s. l'an). 

— Puxieuhc, xv* s* (chron. Praiil.). — Peuxnelt, 
Puxuelt, Peuxuelt, Puexuelt, i4i5 (acte d'aman). 

— Puxnels, i444 (chron. doy. de S*-Thiéb.). - 
Pouxeulx, ïUU'j (cart. év. de M. t. I, p. aa3 v°). 

— Puxieux, i463 (inv. des tiL de Lorr. Vil, 
p. 189). — Puissieux , prh Maylatour, 1479 {ibid. 
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VI , Kja ). — Puriul devant Maylatour, i /187 (ibid. 
IV, 209). — Pureinmj 1607 (cart. c'V. de M. t. IX , 
p. ai). — Pussipux, xviii" s' (pouillé de M.). — 
Pujceu , Puteolis , Puieoli, 1756(0. Cal. nol. Loir. ). 
— Puisieux en Woivrey 1779 (Dur. Lorr.). 

Elail annexe de la paroisse de Mars-la-Tour. 

Autrefois Barrois, baill. de Tiiiaucourt, coût, de 
Saint-Mihiel. — Enclave barroisedans le pays Mes- 
sin. — Fil partie du canton de Mars-la-Tour de 
1790 à 1802; passa, à cette dernière date, dans 
ie canton actuel. — Commune jusqu'en 1810, où 
il fut réuni, par décret du 22 janvier, à Mars-ia- 
Tonr. — Séparé de cette commune , avec Tronvillc j 



pour chef-lieu, par ordonnance du 1 2 janvier 1 833. 

— Erigé de nouveau en commune par ordonnance 
du 16 mai i8A5. 

Plzieix, f. c" de Viviers, sur la Crusne. — PuisuU, 
Puisieux, 1 1 gS (abb.Saint-Clém. s. Ton;. — Pui$uely 
1 23o (ibid.), — Puisieuxy 1/487 (inv. desabb.P.V.). 

— Puêeux, 1^50 (inv. des lit. de Lorr. IX, 117). 

— Powteur au ban de Vivier, i liHg {ibid.), — Pbu- 
sieiiXj 1 609 (ibid, VIII , 1 59). — Pii«i>uj' (dict.Viv.). 

Siège d'un fief au bandeViviers-sur-Cbiers, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Appartenait à la communauté du Ban-de- Viviers, 
au dioc. de Trêves et au baill. de Longuyon. 







()irARANTE (RiissEAU de). — Il coule sur le territoire 
de la commune de Servigny- lez- Sainte -Barbe et 
constitue un des éléments qui forment le ruisseau 
de Vallières. 

Qi!atre-Seignëlr8 (Forét des), forél domaniale de 
2 «2 hectares, située sur le territ. de la c" de Laume- 
stroff. 

Quatbe-Vems, f. c" de Landrefang. 

QuEiiÈ.>ES (Hautes et Basses), lieu-dit, c"' de Piappe- 
\ille. — Souvenir de l'ancienne voie romaine de 
Reims à Trêves, passant près de Metz. — Quemino, 
1 6 1 ( Fab. terril. Met. ). — Queminon , 1 0/iS (terr. 
du ban). 



QiETTBPouLE, m'", c"' dé Suisse. 

QuEULEu, éc. c" de Plantières, à droite de la Seiile. 

— Vinea» in Cticlido, 9^5 (ch. Sainte -Gioss. D. 
Cal. IV, pr. 36 1). 

Faisait partie, jusqu'en 1 790 , du ban des Treize 
de la ville de Melz, compris dans le canton de 
Seiile, et dépendait de lu paroisse de Saint-Marlin. 

— Appartenait, comme lieu-dit, à la communauté 
de Plantières. — Constitué, en 1790, en annexe de 
cette cx)mmune; fit partie, avec elle, du canton de 
Borny ; passa , sous l'organisation de l'an m , dans 
celui de Vallières et, en 1802, dans le second can- 
ton de Metz. 



R 



Rabas , f. et m**, c°* de Villers-Bettnadi. — Rabay^ xv* s' 
(chron. Jac. IIuss.). — Noire Dame de Ralba*, i /io5 
( abb. Vill. liasse Rabas). — Capella beatœ Mariœ de 
Rabay, \l\\o (abb. Saint-Arn. ch. s. l'an). — Ravay, 
1687 (chron. doy. de S*-Tliiéb.). — Notre-Dame 
de Rabay, 1/J88 (Journ. J. Aubr.). — Nostre-Dame 
de Raibay, i5ii (Mém. Ph. de Vign.). — Notre- 
Dame de Raba, 1607 (Journ. D. Flor.). — Ribba, 
iGio (Fab. territ. Met.). — Roba, 1756 (D. Cal. 
not. Lorr.). — En patois : Raibay. — En allemand : 
Rebach. 

«Ancien hameau, situé au milieu des bois, près 
d'un étang qui f[nt tourner un moulin,:) 1756 (Stem, 
dép* M.). — Etait annexe de la paroisse de Vigy. 

Autrefois Trois -Évêchés, bailliage et coût, de 
MeU. 



Cette ferme dépendait du monastère de Saint- 
Arnould, et les religieux y avaient élevé une cha- 
pelle dédiée à la Vierge qui fut consacrée, en 1 0/19 , 
par le pape Léon IX ; c'était un lieu de pèlerinage 
très-fréquenté. 

Babas (Rdissbad de). — Il coule sur le territ. de la c*"* 
de Villers-Bettnach et forme l'un des éléments de la 
Canner. 

Racrakge , c°" de Gros-Tenquin. — Racheringa inpago 
SalanitCf 826 (abb. Saint-Arn. ch. év. Bennon). — 
RaiUeringe, 1181 (abb. Longev. bulle d'Alexan. III). 
— Rikcienges, i520 (abb. Saint-Pierre, cens.). — 
Racheringa , Ruveringa , Rineringa , Recrange , 1 5/4 4 
(pouillé de M.). — Reckrange, 169 4 (dénomb. Th. 
Alix). — Reherhange, xvii* s* (Loth. sept. ). — Re- 
cherhangey xvii' s* (épis. Met. temp.). — Raeke- 
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ring y 1706 (D. Cal. aot. Lorr.). — Ed allemaDd : 
Raekringen. 

Village du comté de Morhange. — Paroisse de 
l'archiprétré de Morhange, qui dépendait de Tabb. 
de Longeville-les-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baili. de Dieuze, coul.de Lor- 
raine. — Fit partie, de 1790 à 1809, du canton de 
Morhange; passa, à cette dernière époque, dans le 
canton de Gros-Tenquin. — A Brocken pour annexe. 

RiHLi5G , c^ de Rohrbach. — Radingen , 1 1 5o ( Kremer, 
Arden. Gesch. II, 998). — Raldingen , i3i6 (ch. 
S lurtzelb. a 6 o ) . — RoUingen , RauUingen , 1 5 9 A 
(dénomb. Th. Alix). — Rauling, xviii' s' (pouiilé 
de M.). — Raling (ord. de Lorr. VIII, 291). — 
RMingen, 1755 (atlas de Bitche, T i aa). — Rhd- 
Ungy 1779 (Dur. Lorr.). 

Village du comté de Bitche. Il y avait à Rahling 
une petite forteresse construite avant 1 1 1 9 , et qui , 
bien que ruinée, subsistait encore au milieu du 
xTiii' siècle. — Paroisse de Tarchiprétré de Bouque- 
nom, qui avait Schmittwiller pour annexe et dé- 
pendit d'abord du duché de Lorraine , et plus tard 
du domaine royal. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du cantou 
de Rohrbach. — A pour annexes les fermes de 
Janan, d'Alt-Matt, de Neu-Matt, de Hammer, de 
Sauerbronn, le moulin de Sauenmubl,le château 
d'Operdel et la chapelle d'AIt^Kirche. 

Le ban de Rahling a été agrandi d'une partie du 
territoire de Diemeringen (Bas-Rhin) par une loi 
du a8 juin 1839. 

Rahling (Rcissbau di). — Prend sa source sur le ban 
de Bining , traverse les c"" de Bining et de Rah- 
ling, sur une longueur de 1 kilomètre, et se jette 
dans une des branches de TEichel. 

Ramacii (Ruisseau de). — Coule sur le territ. delà c"* 
de Guirlange et se jette dans la Nied. 

Ramèsk, anc. h. c°* de Saint-Bernard. — Ramesa, 
118/1 (abb. Vill. cart. N. 1). — Rameter, vUla 
sancti Bemardi , laoo (tfrû/. R. 1 ). — Ramesen 
tW4 (ibid. R.). 

La communauté de Saint^Bernard fut constituée 
par la réunion de ce hameau avec celui de Remesch. 

Ramorville, h. c"* de Rombas. — Romanville, i33o 
( inv. des tit. de Lorr. III , a3o ). — Ramonville, 1 366 
(fonds de Malte, inv. liasse X). — Raimonville, 1873 
{ibid. D.). — Raimoivilley i/i5o {ibid, E.). — Re- 
monvUle, 1/191 (inv. des lit. de Lorr. 111, a65). — 
RemonviUe-lèê-VîUers , i53/i (ibid. 27/1). — Remo- 
ville, i68i (déuombr. 8 nov.). — En patois : Rai- 
monvelle, 

Moselle. 



Fief du duché de Lorraine, relevant de la prévôté 
de Briey, dénombr. de 1/191 (inv. de Lorr. loc. 
cit, ). — Faisait partie anciennement de ia commu- 
nauté de Villers-lez-Rombas et était de la paroisse 
de Rombas. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, couL de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Rombas de 
1790a 180a; passa , à cette dernière époque , dans 
le canton de Briey. 

Ramstein, m** forestière, c"* de Bœrenlhal. 

Ramstbin, ruines d'un château féodal, c°* de Bœren- 
thal. — Ramenitein, Ramestein, i3i8 (ch. abb. 
Sturtzelb. 16a, i63). 

Ce château fut détruit par les StrasbourgeoLs 
en i335 (Kœnigshoven Elsass. chron. v. 3a a). 

Ramstein , m'", c°* de Bitche. 

RANGUETAux,c*°deThionville. — Ranconval, 1376 (inv. 
des tit. de Lorr. X, ia5). — Ranconvaulj ia8i 
(abb. Saint-Pierr\ terr. i3a v"). — Ranconville, 
i3a8 (inv. des tit. de Lorr. III, aaô). — Raucon- 
veaux, 1328 (ibid. Mil y ia5). — Ranconah , Rau- 
quenault, RancoualSf ihlih (chron. do'y. de S'- 
^Thicb.). — Ranconval, 1/190 (Journ. J. Aubr.). 
Renconval, Roncunvaulœ, Ranconwaulx, xv' s* (chron. 
Jac. Huss.). — Ranconvault, i5io (Mém. Ph. de 
Vign.). — Rangueval, i56^ (pouiilé de M.). — 
Ranguevot, xvii* s* (ibid.). — Ranquevaua:, 1606 
(état de la Lorr.). — Ranconvalle, 161/i (inv. des 
lit. de Lorr. VIII, 168). — Racontai, 1681 (dé- 
nombr. a juin). — En patois : Ranconvau. 

Siège d'un 6ef mouvant de la prévôté de Briey. 
La haute justice était au roi. — Etait annexe, avec 
vicariat résident, de la paroisse de Fameck. Son 
église dépendait du chap. de Nancy. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
MihieL — Fit partie, en 1790, du canton de 
Hayange (district de Briey); passa, sous l'organisa- 
tion de Tan 111, dans celui de Vitry et fut classé, 
en 180 a, dansTarrond. et le canton de Thionviile. 
— A pour annexes les fermes de Moraux , de Longe- 
côte et de Bellevue. 

Ranspach, m"* ruiné, c*** de Schwerdorff. — 1680 
(dénombr. 3i déc.). 

RAoué (Ruisseau) ou Raw^. — Coule sur le territ. des 
c"** de Gondrecourl , Fléville , Ozerailles , Lubey et 
Valleroy, où il se jette dans POme. 

Rapp (Ruisseau db). — Coule sur le territ. de la c"' 
de Rombas et se jette dans l'Orne. 

Rasblhofp ou Rosselhof, f. c"^ de Bsrenthal. 

Raspicb (Ruisseau db). — Prend sa source â OEutraiige, 
traverse la c'* de Hettange-Grande , sur une longueur 
de a kilomètres, et se jette daus le Kisselbach. 
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Ratzb!«hausen, r. délruite, c**' de PutlelaDge4ez-Sar- 
ralbe. — Rotzenhuzen , i /109 (Kremer, Ârdeo. Gesch. 
Il, 70). — Rathêamhusen j 1/469 (cari. é\. de M., 
t. IV, p. 7a). — Ratzeniiusen , 167a {ibid. p. 96). 

— RaiUambhusen y 1576 {ibid. p. i33). 
RATZE!<iBAiisEii, iii"\ suF* ie Fuisseau de Mutlcrbacli , 

c°*de Puttelange-lez-Sarraihe. — Voy. le nom précé- 
dent. 

RATZBNBArsER (Rdisseac Dff L'éTAFiu db). — Prend sa 
source dans Tétang de Ralzenhausen , traverse les 
c"** de Puttelange et de Réraering, sur une longueur 
de 1 Idiomètre, et se jette dans le Mutterbach. 

RadcbmCul , m"", c" d'Inglange. — Rauchemùlm , 1 686 
(dénorobr. 1 3 janvier). 

Ravenbz (Ruisseau de). — Il coule sur le terril, de la 
c"* de Courcelles-Chaussy el va ensuite se jeter dans 
la Nied. 

Rater^e, m'" sur TOrne, c^* de Jœuf. — Rawaney, 
16a 6 (inv. des tit. de Lorr.VIIl, 171). 

Raville, c"" de Pange, à gauche de la Nied allemande. 

— Radonis villas xi" s' (chron. met. D. Cal. I, 
pr. nv). — RcJiaviUa, 1 ia8 (cb. catb. s. Tan). — 
Roldififray 1 1 79 (abb. Longev. bulle d'Alex. III). — 
Radonisvilla , 1 a 1 ( cliron. met. D. Cal. I , pr. lxv ). 

— Roldingps, 1210 (abb. Longev. conf. des biens). 

— RudingiSf ia67 (ibid. bulle de Cléni. IV). — 
Raldinffa, i3o3 {ibid. ch. s. Tan). — Reuldingm, 
Ranwille, 13/46 (inv. des lit. de Lorr. I, 658). — 
Ruavillp, 1370 (arcb. h. de V. cart. 117, fol. 63). 

— RuMiiigen,iZ%b (ibid.). — Ruldinga , 1 /iSq (abb. 
Vill. cart. t. l, 6). — RouUngen, i48i {ibid. t. II, 
a6). — Rollingeii, i5o5 (épil. de A. de Pallaut à 
Sierck). — Rulling, ibUS (abb. Longev. ch. s. 
Tan ). — Rodlinguen , 1 69/4 {ibid. ). — Ravilla , 1 606 
(ponillé de M.). — Rullingen, 16a 3 (épit. de 
P.Ernest à Karecb). — Roldinge, 1681 (dénomb. 
abb. Longev. ). — Raville *ur Nied, 1 779 ( Dur. Lorr.). 

— En patois : Rauvelle. — En allemand : Rollingen. 
Raville, seigneurie de nom et d'armes et baron- 

nie-ficf du comlc de Luxembourg, enclavé dans 
la Lorraine, élail le chef- lieu d'une seigneurie, 
siège d'une justice haute, moyenne et basse. — 
Elle comprenait les villages de Fouligny et de Ra- 
ville, les francs-alleux de Chevaling et de Villon- 
court, et tout ou partie des voueries de Bambider- 
stroiï, Bannay, Béchy,Bionville, Chanville,Chénois, 
Coùrcelles, Frécourt, Hallering, \iedenvisse, Ré- 
milly, Villoncourt, Warsberg et Zimming, 1 68 a (dé- 
nombr. 5 oct.). 

Raville a donné son nom à une illustre maison 
d'ancienne chevalerie , qui portait pour armes primi- 
tives : de gueules à 3 chetTom d* argent , et plus lard : 



écarteUatix 1"^ et à' de gueuleê à 3 ckevrons d'argent , 
et aux a' et 3' de gueules à la croix ancrée ri'ar - 
gent. 

Le titre de maréchal héréditaire et de haut-justi- 
cier de la noblesse luxembourgeoise était allaché à 
la baronoie de Raville. 

Terre d'Empire, Raville fut cédé par l'impéra- 
tnce-Reiiie en 1769 et puis placé dans le bailliage 
de Boulay par lettres patentes de 1773 ; coût, de 
Luxembourg. 

Était siège d'une cure de l'archiprétré deVarize', 
qui dépendait de l'abb. de Longeville-lez-Saint- 
Avold et avait pour annexe Servigny-lez-Ra ville. 

Put érigé , en 1 790 , en chef-lieu d'un canton qui 
comprenait Bionville, DorviUers, Fouligny, Guin- 
glange, Hémilly, Marange, Servigny, Haute el 
Basse Vigneulle; passa, sous l'organisation de 
l'an 111, dans le canton de Maizeroy et, en 180a, 
dans le canton actuel. 

Ravin (Ruisseau du). — Il coule sur le terril, de la r"' 
de Betlange et se jette dans la Nied. 

Rayl'-Mogeon (Ruisseau du). — Il coule sur le terril, 
desc"" de Mouaville, Thumcréville el Abbéville et 
se jette dans l'Orne près de Conflans. 

Rebstegkenkopf (Le), forél domaniale d'une super- 
ficie de 96 hectares, située sur le terril, de la c"' 
d'Allhorn. 

Recbrsis pagcs ou RizziGAL, dénomination lopogra- 
phique appliquée par les uns au pays de Ritzing 
(l'ancienne station romaine Ricciacum), pnr les 
autres an pays do Roussy, localités du reste assez 
voisines pour que la confusion ait pu s'établir. Pour 
nous, elle appartient à la seconde de ces localilc'»s: 
la transformation du pagu$ en comté en est, à nos 
yeux, une preuve convaincante. Ce petit district est 
désigné, dans les chartes du x* siècle, comme occu- 
pant la partie inférieure du comté de Waldefinga , 
sur la Sarre et la Moselle : Thionviile (ch. de 936), 
Remich, dans le Luxembourg (ch. de 963), Évrange, 
près de Rodcraack (161V/.), en faisaient partie. — 
Recmsis pagus in comitntu Waldelefinganno , go a 
(arch. Thionv. Wilth. Lux. Rom.). — Pagu^ rizo- 
goliemisj 936 (préc. Adal. ibid.). — Rezcemix pagux 
in pago Waldefinga, 96a (abb. Saint-Max. ch. s. 
l'an). — Pagus Rizzigowi, 963 {ibid. ch. comte Uda ). 

Reçu, h. c"" de Sarralbe. — Zumrech, iSg/i (dén. 
Th. \\h). — Reich, 1751 (ord. Lorr. VIII, a83).— 
Rech, 1706 (D. Cal. not. Lorr.). — /îew(dict. Verr.). 
Rech, hameau entre la Sarre et l'Albe, dépen- 
dait de la seigneurie de Sarralbe. — Faisait partie 
de la communauté et de la paroisse de Sarralbe. 
— N'a pas cessé d'être annexe de cette romoinne. 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



211 



RéDA^GB, c^*" de Longwy. — Rodilinga inpago Mtu- 
lente f 796 (Wilth. Lux. Rom.). — Radinga in pago 
Metefisi in comitatu Marfredij 936 (cart. Moy. Rh. I, 
^99). — Bedingen , 1 1 69 (abb. Viil. liasse Rréhain). 
— RodangeSy 1 1 70 (abb. Prum, ann. Prem. XXIII , 
1 3 1 ). — Radange, 1 a36 (abb. Just. bulle de Gré- 
goire IX ). — Raidange, 1 290 ( abb. Vill. cart. t. II , 
r* 76). — Raidanges, li^i (i6ùf. 1. 1, R. 3). — 
Radengesy i3io {ibid. R. 9). — Rodanges-la- Mon- 
tagne ^ 1571 (baill. de Saiut-Mihiel). — Redanges, 
1 573 (abb. Vill. t. VII). — Redange devant Belvaux, 
1689 (Rarr. dom. t. II). — Rodange, 1766 (D. 
Cal. not. Lorr.). 

Ancien village luxembourgeois, cédé à la Lor- 
raine , en 160a, avec Hussigny. — Il y avait sur son 
ban deux fiefs, mouvant de la prévôté de Villers-la- 
Montagne, Tun sous le nom de Rédange, Tautre 
sous celui de la Forêt. — Était annexe de la pa- 
roisse de Soleuvre (dioc. de Trêves, doy. de Luxem- 
bourg). 

Autrefois Rarrois, baill. de Villers-la-Monlagne, 
roui, de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Viilers-la-Montagne ; passa, sous l'orga- 
nisation de Tan m, dans ceiui d'Ai:AQelz et, en 
1 80a , dans le canton actuel. — A pour annexes la 
ferme et le moulin de Rédange, la ferme Rleue et 
celle du Moulin. 

Rédakge, f. c"** de Rédange. 

RrdermCbl ou Raidebmihl, m"* détruit, c°*de Saint- 
Avold. 

Il était situé sur un étang. L*étang a été desséché 
et le moulin démoli. * 

Redig^iy (Le Ban de), franc-alleu lorrain, sis près de 
Vatimont. — Redigmf-lès-Wauthiemùnty 161 6 (état 
de la Lorr.). 

Siège d'un fief sous la cbâtell. d^Amance, 1696 
(don. Tb. Alix) et d'une justice haute, moyenne 
et basse (168a, dénombr. sept). 

Rbdlach, vill. c°* de Trilteling. — Rodiach près Faul- 
quemont y xvii* s* (Sierck, dom.). — Redelack ou 
Redlachj 1779 (Dur. Lorr.). 

'Village créé à la fin du xvi* siècle par Elisée 
d'Haraucourt, seigneur de Fauiquemont, par Tacen- 
scment perptHuel de 1 ,600 arpents de bois. 

Avait une chapelle annexe de la paroisse de Trit- 
teling. 

Autrefois Lorraine, baill. de Roulay, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Faulque- 
mont depuis 1 790. — Commune jusqu'au 3o juin 
1810, où il fut réuni à Flétrange; séparé de cette 
commune et réuni à Tntteling par ordonnance du 
(i juin 1818. 



RÉHOPt , c** de Longwy, à gauche de la Chiers. — Rehan , 
iliSh (inv. des tit. de Lorr. IX, 106). — Relon, 
1 656 (carte Samson). — Rhéon, 1 681 (dénombr. 
7 juin). — Rechon, xviii* s* (pouillé de Trêves). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France (dénombr. 
7 juin), dont Heumont était une dépendance. — 
Cure du dioc. de Trêves (doy. de Razailles). 

Autrefois Trois- Évéchés , bail), de Longwy, coul. de 
Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de Longwy 
depuis sa création. — A pour annexes : Méxy, les 
fermes de Heumont et de Larimont, plus le moulin 
de Maragole, le moulin Neuf et la maison d'isly. 
Reigrer, ancien ban-fief , auj. m*°, c" deNonilly. — 
Régnier, t68o (dénomb. arch. départ.). — Reignier, 
XV m' s* (pouillé de M.). 

Était annexe de la paroisse de Noissevillc. 

Le ban Reigner était le siège d'un fief et d'une 
justice haute, moyenne et basse, mouvant du roi de 
France, 1680 (dénombr. a 8 juin). 
Reirarob, vill.c^deWolstroflF. — Reninga, t6o6 (pouillé 
de M.). — Rinange, i634 ( abb. Vill. cart. t. II, 
373). — Rainigen, 1681 (dénombr. 3 sept.). — 
Ranange, 171a (abb. Vill. dénombr. s. l'an). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
etbasse, mouvant du roi de France, 168a (dénomb. 
16 oct.). — Il y avait une maison qui appartenait 
au duché de Luxembourg. — Etait siège d'une cure 
de Tarchipr. de Thionville qui dépendait de l'abb. 
de Mettloch. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouxonville , coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Luttange 
de 1790 à 180 a ; passa, à cette date,* dans celui de 
Metzerwisse.— Chef-lieu communal jusqu'en 1811, 
où il fut réuni à Wolstroff par décret du a6 avril. 
REiifERTSHorp ou Reihartshopp, f. c°*de Rerenthal. 
Reitienrb, m^, c"* de Thionville. 
RéiiELA!«GB (Rassb et Haute), h. c"' de Famcck. — 
Fifcum nottrum Rumeliaeum, 855 (ch. emp. Loth. 
Wilth. Lux. Rom.). — Remelanguei, ia5o (abb. 
Saint- Pierre, cens.). — Remelenge$y 1/161 (lett. 
de Ph. le Ron). — Ramelanjei, 1696 (dén. Th. 
Alix). — Romelangêy 1689 (Rarr. dom. t. II). — 
En allemand : Obtr- et Nieder-Remelingen. 

Faisait partie de la mairie et de la communauté 
de Morlange. — Il y avait à Rémelange un fief 
lorrain sous le bailliage d'Apremont ( dénombr. Th. 
Alix). 

Autrefois Rarrois, baill. de Rriey, coût, de Sainte 
Mibiel. — Fit partie, de 1790 à i8oa , du canton 
de Florangç et passa, à cette date, dans celui de 
Thionville. — Annexe de la commune de Morlange 
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jusqu'au décret du 8 novembre 1810, qui les fil 
passer toutes deux dans ia c"* de Fameck. 
RéMBLAKGE (RuissBAU de). — Il coule sup le territ. 
de la c°* de Fameck et va se réunir au ruisseau de 
Kribsbach. 
RéMBLDORPP, vill. c°* de Neunkirchen, à gauche de la 
Nied. — Remmestorff, 1/129 (arch. h. de V. AA, 1 1). 
— Reimeldorff, xvii* s* (abb. Boue, terrier). — 
Rimeldorff, 1606 {ibid. échange). — Rimmeldorff, 
i633(i6irf.). 

Village de la seigneurie de Frémeslroff ( Prusse) 
(1681, dénombr. 37 juin). 

Etait annexe de la paroisse de Neunkirchen. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonviiie, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Réling (district de Sarrelouis), passa, sousTorga- 
nisalion de Tan ui , dans celui de Gross-Hemestrofif 
et rentra , en 1 802 , dans le canton de Réling; détenu 
provisoirement par la Prusse par le traité du ao no- 
vembre 1 8 1 5 , restitué à la France par la convention 
du a 3 octobre 1829, il fut incorporé au canton de 
Bouzonville par ordonnance du 7 octobre 1880. — 
Commune jusqu^au 3 juin 1837, où il fui réuni à 
Neunkirchen. 
RéMBLPANG, c"^ de Bouzonville, à droite de la Nied. — 
Ramelfinga, 1179 (abb. Bouz. bulle d'Alex, lil). 

— Rumelfingetif i5oi (abb. Longev. s. Tan). — 
Rumelfingen y i^gU (dén. Th. Alix). — Arle/ang, 
x\u* a' (abb. Bouz. terr.). — Rumelfang, 1606 
(pouillé de M.). — Rolfangen, 1617 (abb. Boue 
terr.). — Romel/angm, t68i (dénombr. 6 sept.) 

— Rammelfangen , 1681 (iffid. 3i juill.). -— Rotnul 
J'angf 1690 (abb. Bouz. terr.). — Ramelfange 

1 698 ( ibid. ). — Rimelfang , XYiii* s* ( pouillé de M.) 

— Ramel/ang (Dur. Lorr.). 

Village de la châtell. de Boulay. ^ 
Ëlait annexe de la paroisse de Walmunster. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, cont. 

de Lorraine. — Fit partie du canton d'Ottonville 

de 1790 à i8oa , où il passa dans celui de Boulay; 

fut classé dans celui de Bouzonville par ia loi du 

39 mai i836. 
RéMBLPiNG , c^ de Sarreguemines, à gauche de la Sarre. 

— Rumelfingen, 1398 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Rime^ing, j A8a (inv. des tit. de Lorr. VI, 58). — 
Rumelfingen y \h^h (dén. Th. Alix). — Rymelfanget, 
1 62.5 (inv. des lil. de Lorr. X , 8 1 ). — Suar-Riemel- 

fingy 1693 (terr. du ban). — Rimelfingen, Remel- 
fingen, 1 766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Fief lorrain, relevant, en 1 ^8a, du comté deFéné- 
f range, et plus tard de la chÂtellenie de Sarregue- 
mines. — Était annexe de la paroisse deWelferding. 



Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de Sar- 
reguemines depub 1790. — Chef-lieu communal 
réuni à Nenfgrange par décret du 39 juillet 1811, 
érigé de nouveau en commune par ordonnance du 
la janvier i833. — A pour annexe le moutin de 
Rémelfing. 
RéMéuNG, c*"* de Sierck. — RumeUngen, 1696 (dén. 
Th. Alix). — Reimlin y XYii' s' (abb. de Boue. terr.). 
— Reimblingy i6a5 (hosp. de Sierck, E. I, p. i3). 
— Reindingen, 1681 (dénombr. 6 sept). — Ra- 
melingen, 1689 (Lorr. dom. t. II). — Remiingen, 
ReimlangCy 1691 (terr. du ban). — RienUmgen, 
xviii* s* (pouillé de Trêves). — Remlmgy 1706 
(D. Cal. not. Lorr.). — En allemand: ReimeUn- 
gen. 

Village du domaine de Sierck. — Cure du dioc. 
de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1 790 , du canton de 
Waldwisse (district de Sarrelouis), puis passa, sous 
Forganisation de Tan m, dans celui de LaunstroIT 
et, en 1806, dans celui de Sierck. 
Rbmblle (Ruisseau de la). — Prend sa source à Zeu- 
range (c"* de Grindorff), traverse les territoires de 
Zeurange, Flastroff, Launstroff, Colmen, Rémel- 
dorflf, sur une longueur de ao kilomètres, et se 
jette dans la Nied. 
RéMBBiNO, c*" de Bouzonville. — Rimeringa apud 
Mâchera, liai (abb. Longev. conf.). — Retne- 
ringa, 1179 (ch. abb. Bouz. s. Tan). — Rem- 
niga, Remerenga, Rineringa, Emeringa , tb^k 
(pouillé de M.). — Remeringen, i565 (inv. des 
lit. de Lorr. III). — Rjpneringen, i53â (dén. Th. 
Alix). — Reimeringy xviii' s' (pouillé de M.). — 
En allemand : Reimerin-en, 

Village de la seigneurie de Bérus. 
Etait siège d*une cure de rarchiprétré de Saint- 
Avold (précédemment de Varize), qui dépendait 
de Tabbaye de Longeville-lez-Saint-AvoId. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville , coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Bérus; passa, sous Torganisatiou de Fan 111, dans 
celui de Bisten et enfin, en 1808, dans le canton 
actuel. — A la Tuilerie pour annexe. 
RéMBRiKo, c**" de Sarralbe, sur ie ruiss. de Mutterbach. 
— Rimeringa , 1 1 a 1 (abb. Longev. conf.). — Reme- 
ringa, 1396 (abb. Wemerswiiler, ch. Croll. orig. 
Bip. II, 33^). — Remeringen, 16a 1 (arch. de 
Sarralbe : échange entre le duc de Lorraine et ie 
comte de Nassau -Sarrebrûck). — Reimering, 1761 
(ord. de Lorr. VIH, a83). — i^tmmi^ffi , 1769 
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(D. Cal. not. Lorr.). — RemerMg-lèa-Grundviller 

(taW. Par.). 

Rémering faisait communaaté avec Grundwilier. 

Le comte Louis Nassau de Sarrebrûck céda ce village 

au duc Henri de Lorraine en 1691. — Était siège 

d'une cure de l'archiprétré de SainlrArnoald , qui 

dépendait autrefois de Tabbaye de Herbitzheim et 

avait Grundwiller pour annexe. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Sarreguemines, coût. 

de Lorraine. — Fit partie du canton de Putle- 

iange de 1790 à 1802; passa alors dans le canton 

actuel. — A la Tuilerie pour annexe. 
RtMESCH, anc. h. c" de Saint-Bernard. — Reimesch, 

1186 (abb. Vill. caçt. t. I, P 1). — - Remeische, 

1 1 85 {ibid, R. I ). — Remeêche, 1 aoo {ibid. L II , 

P349). 

La communauté de Saint-Bernard fut formée de 

la réunion de ce hameau avec celui de Ramèse. 
RémcB (grand-duché de Luxembourg). 

Siège d'un doyenné de Tarchidiaconé de Tholey, 

dont dépendaient les paroisses de Beyren, Gan- 

deren, Mondorff, Pultelange-lei-Rodemack , plus 

celle de Simming. 
RéiiiLLY , c°° de Pange , sur la Nied française. — Rome- 

Uacum, villam titam in pago Tnoskn»e, 86 9 (abb. 

Saint-Am. ch. s. Tan).^ — RumeUacum, 878 (ibid,). 

— Rumiliacum, 886 (ibid. ch. év. Robert). — 
Reumayum , 966 {ibid. ch. s. Tan ). — RemiUei, 1939 
(ibid.). — RemiUey, i895 (ibid.). — Rumelley, 
xv' s* (Joum. J. Aubr.). — Remeilley, ihhU (état 
des garn. fr.). — Remileywn, Remeleyum, ibUU 
(pouillé de M.). — RomÛly, xvii* s* (Loth. sept.). 

— Rumillij i6i/i (abb. SaintrArn. ch. s. l'an). 

— Ratmlly, i63i (Journ. D. Flor.). — En patois : 
Rem'hy. 

La terre de Rémilly avait été donnée à Tabbaye 
de Saint-Amould par Charles le Chauve en 8/i 1 . 

Ancienne châteîlenie de l'évêché de Metz, dont 
dépendaient les villages de Rémilly, Ancerville, Au- 
becourt, Béchy, Chanville et Villoncourt. Elle était 
siège d'une justice haute, moyenne et basse (1796 
dénomb. i5 mai). — Était le siège d'une cure de 
l'archiprétrè de Varize qui dépendait de l'abbaye 
Saint-Amould de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
l'Évéchè. — Fit partie, en 1790, du canton d'An- 
cerville; devint, sous l'organisation de l'an m, 
chef-lieu d'un canton qui comprenait les communes 
d'Ancerville, Aube, Aubecourt, Béchy, Chailly, 
Chanville, Dain, Flocourt, Lemud, Rémilly, Sor- 
bey, Vaucremont, Vitoncourt, Woimhaut, mais fut 
classé en 1809 dans le canton actuel. — A pour an- 



nexes Aubecourt, le moulin de l'Etang, le moulin 
Richary et la Tuilerie. 

RémLLT (Forât de), forêt domaniale , d'une superficie 
de 1 ,079 hectares, située sur le terriL de la c'*d'Hé- 
milly. 

RiMscBWEiLBB , vill. Hiiné, c" de Liederscheidt. — 
RimeiwUre, 1973 (abb. de Hornbach, ch. Croll. 
orig. Bip. II, i39). — RemschwUler (Bande) , fjbb 
(atlas de Bitche, f* 69, 60, 61 ). — RemenwUler, 
vill. ruiné, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Rami- 
weiller, vill. détruit, 1779 (Dur. Lon'. III, 9^5). 
Village du comté de Bilche, détruit vers le xv* 
siècle. 

Rbmsino , f. et chat, c"** de Folckling. — Rymesingen , 
1 365 ( Kremer, Ard. Gesch. II , 509 ). — Rimezing , 
Remezitig, xtiii" s* (pouillé de M.). — Reimting 
(carte de l'État-major). 

Cense-fief qui dépendait de la vouerie de Saint- 
Avold) et ressortissait au bail!, de Sarreguemines. 
Était annexe de la paroisse de Folckling. 

Rbmsirg (TuiLBRiE de), c"* de Folckling. 

Renangr, f. c°* de Charieville. — Rinange, 1 697 (abb. 
Vill. cart. 1. 1 , p. 3 ). 

Rehaubois (Ruisseau de). — Il prend sa source à 
Moyeuvre-Petite , traverse cette c°* sur une lon- 
gueur de 65o mètres et se jette dans le Conroy 
près de son embouchure dans l'Orne. 

Rbrdbz-Vous des Voyageurs (Le), auberge, c°' de 
Grand-Failiy. 

Rektgbr-Bassb, c"" de Cattenom. — Baue-Rintgen , 
161 5 (cens, seig'^* de Rodemack, p. 9 ). — Nider- 
Reutgeny 1681 (dénombr. 3i janv.). — Reuntgen^ 
Reungen, Reintnen, Rintgen, Runtgen, 1731 (terr. 
de la communauté). — Rengtien, 1756 (Stem. 
' dép* M.). — En allemand : Nieder-Rentgen. 

Mairie dépendant de la seigneurie de Rodemack , 
qui comprenait les villages d'Altwisse , Dalem, Do- 
denhoven, FilstrofT, Halling, Himling, Rentgen 
(Haute et Basse), i685 (dénombr. mars). 

Était annexe de la paroisse de Puttelange-Iez- 
Rodemack. 

Autrefois Trois-Évéchés, bail!, et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, de 1790 à 1801, du canton de 
Rodemack et passa, à cette dernière date, dans le 
canton actuel. — A pour annexes Rentgen -Haute 
et Preische. 

Rebtgen-Haute , c°* de Rentgen-Basse. — Haute-Ran- 
tienne, t68i (dénomb. 95oct). — Ober-Reuntgen , 
t685 (dénomb. 3t janv.). — Haute-Rgngùen (dict. 
Viv.). — En allemand : Ober-Rentgen, 

RéPDBLiQUE (CbIteau DE la), m**', c*^ de Piblange. 

REPUBLIQUE (La) , auberge, c"* de Grand-Failly. 
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Ressaihcourt, h. c"* de Sainl-Jure. — Reaincourt, 
1^77 (Journ. J. Aub.). — Resancourty 1677 (cbron. 
Ph. de Vign.). — Artencouri, xvii* »' (Lolh. sept.). 

— Reêincourt, x?in* s* (pouillé de M.). — En 
patois : Resinco. 

Hameau seigneurial , qui faisait partie de la com- 
munauté deNomeny. — Par lettres du 29 déc. 1 708 , 
ieduc Lëopold donna à Thérèse de Fontet, pour 
sa vie, le ban et finage de Ressaincourt , à charge 
de le faire cuiliver et d'y bâtir des maisons. — Fut 
échangé par ie duc de Lorraine, en 1731, contre 
Haraucourt-lez-Marsal , avec le baron de Mabuet, 
pour former le comté de Mailly; rentra dans le 
domaine ducal en 1780. — Il v existe une petite 
chapelle , j)ut de pèlerinage à la sainte Vierge. — 
Etait annexe de la paroisse de Raucourt. 

Autrefois Lorraine, baill. de Nomeny, coût, de 
rÉvèché. — Fil partie, en 1790, du canton de 
Sailly; passa, sous Torganisation de Tan m, dans 
celui de Goin et, en i8oa, dans le canton de 
Verny. — Commune jusqu'en 1 8 1 8 , où il fut réuni 
à Saint-Jure par décret du 1 9 janvier. 
Rethel, c". — Voy. Rettel. 

RéroNFET, c"" de Pange. — Ritun/ait, 1189 (sém. 
Saint-Simon s. Tan). — Retonfait, 1190 (ibid,), — 
Retonfeyty ia55 (coll. Saint-Thiéb. s. Tan). — Re- 
tonfayt, 1807 (app^^ >" Saint-Siège, arch. h. de 
V.). — ArUmfayly XT'8*(chron. Praiell.). — ReUon- 
fayl, i6o4 (P. Ferry, obs. séc. x?', 3i 1 v* ). — 
Reltoinfay, i48i (Journ. J. Aubr. ). — RetUmfeys, 
i4fl9 (arch. h. de V. AA, 85). — Artonfeyj i535 
(Journ. J. Aubr.). — Artonfay, Artonfai, Retonfay, 
i5/i6 (pouillé de M.). — Ritionfayy xtii* s* (Lolh. 
sept.). — Retet^ay, 1610 (Fab. terrîL Met.). — 
Betonfayey 1756 (D. Cal. noL Lorr.). 

Paroisse de Tarchiprétré de Noisscville , qui avait 
Béville, Glaligny, Gras, la Bruyère et Vaudreville 
pour annexes et dépendait de la collégiale de Sainte 
Thiébaut de MeU. 

Autrefois Trois-Évèchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fil partie, en 1790, du canton de Flanville; 
passa, sous Torganisationdc Tan 111 ,danscelui d'Ars- 
Laquenexy et, en 180a, dans le canton actuel. — 
A pour annexes : la Groix-de-Bellevue , TUermitage , 
le Petit-Marais, la Poivrière et Vaudreville. 

Rettel ou Rbtdbl , c**" de Sierck , à droite de la Moselle. 

— Ruthela, 1 196 (abb. Saint-Clém. ch. s. Tan). 

— RuUila , I a 1 8 (pouillé de M. Portef.). — Ruiel, 
]8aa (inv. des tit. de Lorr. II, ^06). — Rulula, 
1881 (chap. de la cath. s. Tan). — Capitulum 
Rothulense, 188/4 (abb. ViU. cari. t. I, R. 4). — 
Rotiel, 1 896 (inv. des tit. de Lorr. sup. 88 ). — Ru- 



tila, i&56(abb. Saint-Arn. A.86).— Rutela, 1670 
(abb. Justem. transact. s. Tan). — Rattêl prope 
Sierch, ibkU (pouillé de M.). — Ruthel, xvii* s* 
(carte Beaul.). — Rettelle, 1698 (terr. de Kédange). 
— Rotula, Rotlulay RoUla, Ruthuria, Ruthena, 
1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Village du domaine de Sierck. — Paroisse du 
dioc. de Trêves (archid. de Tholey). 

Autrefois Trois-Évêchés , prévôté de Sierck , coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sierck 
(L.Bunstroiï de 1809 à 1806) depuis la création 
de ce canton. 
Rbttel (Cbartriuse de). — MonoMt. Benedict. Sancû 
Sixti in Rotild, 899 (ann.,Trevir. s. Pan). — Con- 
ventus Sancti Sirti in Ruttild, 1918 (pouillé de M. 
Portef.). — MonmL Sancti Sixti in Ruttel prope Sirk , 
i/ii9 (arch. b. de V. clergé). — La chartrtîue de 
Rattel'lèi'Sirkes , ibgfi (dénombr. Th. Alix). 

Fut autrefois occupée par im couvent de Bénédic- 
tins, puis de Bénédictines du dioc. de Trêves, sous 
Pinvocation de saint Sixte. 

Le duc Charles H de Lorraine ayant mis, en 
1616, des Chartreux à la place des religieuses cis- 
terciennes de Marienflos, ces religieux furent trans- 
férés, en i/i33, dans le couvent de Rettel, que 
durent délaisser les Bénédictins, réduits n un état 
de ruine complet. 

Cette chartreuse, rebétie au xviir siècle, était 
magnifique. 
Rbimont ou Hegmont, ancien chat, et f. c~ de Réhon. 

— Voy. Hecmont. 
REvéMORT, h. c"* de Viviers. 

Village du ban de Viviers, dioc. de Trêves. 
Autrefois Barroîs, baill. de Longuyon, cout. de 
Sainl-Mihiel. — Fait partie du canton de Longuyon 
depuis 1 790 , toujours annexe de Viviers. 
Rexarge , anc. b. entre Altroffet Luttange. — Ruxenge» , 
1 a3o (fonds de Malle, inv. liasse H). — Rexanges, 
1 3 00 ( ifnd, 16). — AUe$torfe ou Ban de Requexange , 
1889 (abb. Vill. cart. t. î, A. 9). — Rei$8engen, 
Rejringen, 1898 {ibid. t. II, 89 v*). — Ruxingeg , 
i5oi (fonds de Malte, inv. L. 6). — Ban de 
Rexangeprès Luttange, i5i4 (abb. Vill. cari. 1. 1, 
R. 1 ). — Rexanges proche Altroff, 1717 (ibid. t. II, 
p. 99/1). — Ban de Ruxingen^ 1766 (D. Cal. not. 
Lorr. ) 

Dépendait de la seigneurie de Luttange, 1796 
(dénomb. 17 fév.). — Fut détruit par les Croates 
en 1 ^Q ( 1 79 1 ) fonds de Malte, req. au Parlement). 
Retbach (Ruissead de). — Prend sa source à Kanfen, 
traverse la c*^ de Hettange-Grande sur une lon- 
gueur de 9 kilom. et se jette dans le Kiaselbech. 
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Heyoebois, forêt, c"* de Havange. — Le bois Redel- 
b<ns près Gondrange , 1287 ( abb. Vill. cart. t. 1,5, 
gf 1 ). — Reydeboix près Fonloy», 1 38o ( ihid. F. L.). 

— IjB boys de Reydeboye, 1887 {ibid. G. 11). — 
Reydeboii proche Gondrange, 1689 (*^* ^* 0* 

Rkterswillrii , c"*" de Bitche, près de la source de la 
Home. — Ryiwilre, 1 385 (ch. abb. de Wadgasse; 
Kremer, Ard. Gesch. 11, 37a). — Reygensweiller, 
159^4 (dén. Tb. Alix). — ReyerschweUler, i6a6 
(compte dom. de Bitche). — Rayer sweUkr, 1681 
(déoomb. 9 a déc). — ReigerumUer, xnn* s' 
(pouillé de M.). — ReiersweiUery 1756 (D. Cal. Dot. 
Lorr. ). — Reyertmller, 1771 (ord. Lorr. XII , 4 1 7). 

— RiegersweUerê ( Laguille , Hist. d* Alsace , carte ). — 
Reicherstmller (Delisle; carte du cours du Rhin). 

Village du comté de Bilche et de la mairie de 
Schorbacb. — Était annexe de la paroisse de Bitche. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Bitche. — A pour annexes Ja ferme de Freuden- 
berg et la maison forestière de Wolfsbronnen ou 
Speckbronnen. 
Rezonville, c"" de Gorae. — Reionvilkiy laia (abb. 
de Gorze , cart. p. 159). — Reêonville, ia33 {ibid. 
ch. s. Tan). — Rexonville, i336 (abb. Saint-Arn. 
s. Tan). — Rizonville, i/ia3 (abb. de Gorze, cart. 
p. a 38). — RegnonvUle, 1606 (coll. de M. arch. 
déparl. D. 3^). — Renomnlle, 1610 (Fab. terril. 
Met.). — Reionville, 1617 (Joum. D. Flor.). — 
RehonvUlfif i636 (Joum. J. Bauch.). — Roêonville, 
Rezonvelle, 1756 (D. Cal.noL Lorr.). 

Village de la terre de Gorze. 

Etait siège d^une cure de rarchiprélré de Gorze , 
dépendant de Tabb. de Saint-Amould, et qui avait 
pour annexes Flavigny et la censé de la Croix. 

Autrefois Trois-Évôchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790 , du canton de Gravelotte; 
passa, sous Torganisation de Tan m, dans celui de 
Mars-la-Tour et, en i8oa, dans le canton actuel. 

— A Flavigny pour annexe. 

BuEN (Ruisseau de). — Coule sur le tcrrit. de la c"' 
de Béchy et se jette dans le ruiss. de Delme. 

RiiÔRE ou RosNE (Ruisseau du). — Prend sa source 
dans le bois de Lorry-Vigneulles » traverse celte c"* 
et celle de Woippy, sur une longueur de a kilom. 
et demi, et se jette dans le miss, de Squlny. 

RiGciAcuii, a* station de la route romaine de Metz vers 
Trêves, par la rive droite de la Moselle. 
Caranusca. 

RiCClACLM, X. 

Treveri , x. 

(carte de Peulinger). 



Il a régné longtemps une grande incertitude 
au sujet de la position de Ricciacum; mais les 
beaux travaux de M. de VillersTle Burgesch , en 1 8 1 a , 
et de M. Tessier, en i8aa, ont mis hors de doute 
l'emplacement de cette station à peu de distance de 
Ritzing, entre ce village et Launstroff (voir la notice 
de M. Tessier, dans les Mémoires de Tacadémie de 
Metz, 18a a). 

RiCHABY, m", c"' de Rémilly. 

RiCDELu^G, c*"* de Sarralbe. — Richelinga, 1396 
(abb. Wemerswiller, ch. Croll. orig. Bip. Il, 
334). — Rechelange, 1^39 (arch. h. de V. AA, 
II). — Reichlingenf i58i (arch. de Sarralbe: 
transaction entre le duc de Lorraine et le comte de 
Nassau-Sarrebrùck du a 3 août). — Richling (carte 
Cass.). — En allemand : ReichUngen, 

Village du Val-de-Uolving et du comté de Putte- 
lange. -^ Était annexe de la paroisse de Holving; 
mais c^était le curé de Rémering qui y administrait 
les sacrements. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguomines, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Puttelauge 
de 1 790 à 1 8oa ; passa , è cette dernière date, dans 
le canton actuel. — Réuni à Rémering par décret 
du 8 novembre 1810; érigé de nouveau en com- 
mune par ordonnance royale du la juin i835. — 
A la chapelle Saiqte-Anne pour annexe. 

RicHEMONT, c"" de Thionvilie, à gauche de l'Orne et de 
la Moselle. — Richemont, ia36 (abb. Just. bulle 
de Grég. IX). — Richermont, J375 (ibid. Honth. 
568). — Richemom, i3o3 (fonds de Malte, inv. 
liasse c). — Richiefmont y emmy le pont $ur rivière 
d'Orne, marche d'Estault, où se tenaient les jour- 
nées amiables entre la cité de Metz et le comté de 
Luxembourg, i3a/i (chron. Praill.). — PotU-à- 
Ome, 1337 (chron. doy. de Saint-Thiéb.). — Or- 
nette, i386 (Ufid.). — Richiefmont, 1390 (liste 
d'échev. de Thionv.). — Rachie/mont, Rechiemont, 
xv* s* ( chron. Jac. Hus.). — Richiefmon , 1631 ( arch . 
h. de V. AA, 44). — Rechiemont êur Orne, 1639 
(abb. JusL décl. de biens). — Richeromom, i656 
(abb. Vill. cart. 1. 1, M. 45). — Reichieemont , 1 479 
(Joum. J. \uhr.). — Fortd'Omelle, i48a (P. Fer. 
obs. séc. t. II, 387). — Rechiesmont, Rachieimont, 
1 483 (Journ. i. Aubr.). — Ortielle qu'on dit Riche- 
fnont-eur-Motelle , i484 (chron. rimée). — Le chief 
du pont de Rechieftnont , limite du pays Messin , 1 54o 
(rel. du voy. de Charles V). — Richemon, i544 
(pouillé de M.). — Ro$emont, i553 (Siège de M. 
par Salignac). — Riechertpech y 1573 (dioc. Lux. 
Berth. VIII, 4o). — Reichersbourg , 1 58 1-1 59s 
(arch. départ. B. 366). — Wetterêberg , j68a (dé- 
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nombr. 9 janv.). — Richemont-sur-Moselle , 1766 
(D. Cal. not. Loir.). — En allemand : Reichenberg. 

Ancien domaine- des Templiers, donné en i3i 1 
au comte de Roiissy. — Possédait un château-forl 
qui fut rebâti en 1 /i 1 1 et détruit par les Messins 
en iA83. 

Siège d^un fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du duché de Luxembourg, dont 
dépendaient Bévange (Haute et Basse), Richemont, 
Pépinvilie, Brouck, Uckange et Guénange (1682, 
dénomb. a 1 janv.). — 11 y avait encore à Riche- 
mont un fief dépendant de la seigneurie de Fontoy 
(1689, dénomb. 3 janv.) et un autre dépendant de 
la seigneurie d'Erpeldange (1 787, dénomb. juill.). 

— Cure de Tarchiprétré de Rombas, qui dépendait 
de Tabb. de Justemont et avait pour annexes Bé- 
vange, Fronholtz et Pépinvilie. 

Autrefois Trois-Evèchos, baill. et coût, de Thion- 
viiie. — Fit partie du canton de Fiorange de 1790 
à 1809; passa, à cette date, dans le canton ac- 
tuel. — A pour annexes: Bévange (Haute et Basse), 
Mondelange , les château et verrerie de Pépinvilie , 
la tuilerie de Fronholtz et le port de Lampen. 

RiCBTBBBBRG , place et cour de Tévéché à Hombourg- 
Haut, 1485 (cart. év. de M. t VHI, p. 9 v»). 

RiCRiNGi, h. c" d'Ottonville. — Rickringen, 1606 
(pouillé de M.). — Bicringenf i635 (Joum. du 
curé d*Ottonviile). — Rickrange, 1694 (terr. d'Ot- 
tonville). — Richratige, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

— Ricrange prèi OUonvUle (tabl. Par.). 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
d'Ottonville. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Appartint au canton d'Ottonville de 1790 à 
1809; passa, à cette date, dans celui de Boulay, 
toujours comme annexe d'Ottonville. 

Rider, étang, c"' de Saint-Avold ; superficie, 1 1 hectares. 

RiMUKG, c"" de Wolmnnster, — Remilingoê, viii* s' 
(CroU. orig. Bip. I, j8). — Rymelntgen, 865 (ch. 
abb. Hombach , ibid.). — Rimilingay 95/i (Re- 
ginon. chron. s. Tan). — Rymmelingen, i359 
(Kremer, Ard. Gesch. II, ^77). — Rurdingeny 
1^65 (ihid. Il, 171). — Retnlingetij 10/11 (Als. 
diplom. MCCCCLXVI). — Ritnlingay i564(pouillé 
de M.). — Rumelmgen ,1596 (dén. Th. Alix). — 
Rumeling, 1606 (pouillé de M.). — Ramelinges, 
j6ii (Rogév. Dict. bist. I, 100). — Rumblwgen, 
i6ûU (compte du dom. de Bitche). — Rimblingen, 
1755 (atlas de Bitche, f. 5o, 5i ). — Remblinge, 
RimbUng, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Rundin- 
geii, 1779 (Dur. Lorr.). — Rimblingen (carte 
Cass. ). — Rimlingen (carte de TÉtatrinajor). 



Village du comte de Bitche. — Ville royale sous 
les Carolingiens. C^étaut une fabrique de poix (pica- 
ria) appartenant au fisc. — Chef-lieu d^une pré- 
vôté, qui, au xvi* siècle, se composait de Bettwil- 
1er, Epping, Ercliing, Guising, Holbach. Holling, 
Hottwiller, Olberding, Ormcrswiller, Petit-Réder- 
ching, Rimiing, Uttweilier (Bavière), Weiskirch et 
Wolmnnster. — Était siège d'une cure de Tarchi- 
prétré de Hombach, qui avait pour annexes les 
fermes de Moran ville et de \\'ising. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitclie, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Wolmunster 
depuis 1790. — A pour annexes la ferme de Mo- 
ranville et le Mouhn. 

Au-dessus de Rimiing se voyaient les ruines du 
château de Lothringen, qui remontait aux premiers 
âges de la féodalité et dont Thistoire est absolument 
inconnue. 

RiNGRAVE (Ruisseau de l'Éta.ig de). — Prend sa 
source dans Tétang de Ringrave, traverse les c*** de 
Morbange, Harprich , Vallerenge, sur une longueur 
de 3 kilomètres, et se jette dans la Rolh. 

RiTTERMÛHLER. — Doux moulius à Homboui^-Hant . 
i/i83 (cart. év. de Metz, t. IV, p. i85). 

RiTTERSTRAssB OU RouTE DBS CHEVALIERS, auj. détruite; 
probablement voie romaine réparée au temps de la 
féodalité. Elle traverse du sud au nord les territ. 
de Schmittwiller, Rimiing et Rohrbach , et parait se 
raccorder avec une autre voie nommée Kœnigstrasso 
(route du Roi), qui aboutit à la Bavière, à travers les 
bans de Guising, Rimiing et Epping. 

RiTZiRG, h. c°* de Launstrofif. — Ricciacum, 9" station 
de la voie romaine de Metz à Trêves, iv' s* (carte 
de Peut.): voy. Ricciagcm. — Rutung, iSg^ (inv. 
des tit. de Lorr. X, suppl. ]i5). — Rutzingen, 
159'! (dénombr. Th. Alix). — Reitzen, 1680 (dé- 
nombr. arch. départ.). — Ruitzingenj 1691 (terr. 
de Rimiing). — Rulzingeny 1691 (ibid.), — Rit- 
zivgenf 1 756 (D. Cal. not. Lorr.). 

Siège d'un fief sous la prévôté de Sierck. — 
Était annexe de la paroisse de Launstroff(dioc. de 
Trêves, archid. de Tholey). 

Autrefois Lorraine, baill. de Boazonville, coût, 
de l>orraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Waldevisse; passa, sous Toi-ganisation de Tan m, 
dans celui de Launstroff , qui prit en 1 806 le nom 
de Sierck. — Chef-lieu communal jusqu'en 1819, 
où il fut réuni â Launstroff par décret du 3o mars. 

RiTZ-MûHL, m'", c"* de Machereo. 

Rivage, m""* éparses, c"* du Sablon. 

RivièRE-RouGE (Ruisseau dit). — Coule sur le lerrit. 
de la c" de Hussigny. 
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RiTOT (RuissiAtj DC PoRT-Di-). — Prend sa source à 
Herny, traverse la c°' d'Hoiacourt sur une longueur 
de 1 kilom. 300 met. et se jette dans la Nied alle- 
mande. 

RizziGAu , anc. pays. — Voy. Rbcbhsis pagus. 

RobebtsmCbl ou Obirstmûhl, m^, c"' de Bining-lez- 
Rohrbacb. 

Roche (La)* éc, c"' de Homécourt. 

RocBB (La), deux m**^' sur le ruiss. de la Mance, c"* 
de Moûlier. 

RocHB (La), m^', c" de Saint-Avold. 

Roche (La) ou Roch, m'" sur le ruiss. de Clouange, 
c"' de Vitry. 

Roche (Ruisseac db la). — Prend sa source dans le 
bois de Clouange, traverse le territ de Vitry sur 
une longueur de 1 kilom. 600 met. et se jette dans 
rOme. 

RocuB-LB-MovLi5 (La), m"* sur la Ghiers, c*^ de Lexy. 

Roche-le-Moulin (La ), m^" sur la Ghiers, c"* de Mon- 
tigny-sur-Ghiers. — Roche, 1689 (dënomb. 3i août). 
Dépendait de la seigneurie du Saulcy {ibid. loc. 
cit. ). 

Rocher (Le), h. c°* de Hombourg-Haut. 

Rochon TiLLEn s , c**" de Gattenom. — Rexonvillers , 1 6o5 
(Ghan. rég. liasse Bure). — RousionvUler, Rosson- 
villers, 1681 (dénomb. 1" oct.). — RtuionviUerê, 
Retsonvillers , RUsonville ,1701 (dénomb. 8 juin). — 
Rechonvilléf 1736 (terr.de Molvange). — RochonvU- 
1er, 1766 (Stem, dép* M.). — En patois : Rechon- 
vîé. — En allemand : Rotzweiler, 

Dépendait de la baronnie de Fontoy et était siège 
d*une justice haute, moyenne et basse (1701, dé- 
nomb. 8 juin). — Etait une annexe de la paroisse 
d'Otlange (dioc. de Trêves, doy. de Luxembourg) et 
faisait partie de cette seigneurie lorsque r«lle-ci fut 
érigée en comté, en 1777. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Het- 
laiige-Grande ; passa, sous Torganisation de Tan m , 
dans celui d^OEutrange et , en 1 8oa , dans le can- 
ton actuel. — Gommune jusqu^au 37 janvier 1813, 
où il fut réuni à Ottange. — Érigé de nouveau en 
commune par ordonnance royale du 9 août 1 833. 

Rode, h. c"' de Morhange. — Roden, 1/139 (>i^h. b. 
de Y. AA, 11 ). — Rhodes, i/i/io (inv. des abb. f. 
RE). — flfcocfe,i659(cart.év.deM.t.IV, p. ôv**). 
— Roda, Reda, i 564 (pouillé de M.). — Rodain, 
xvii* siècle ( Lotb. sept.). — RoUe, xviii* siècle 
(pouillé de M.). — Rodt ou Roihe, 1779 (Dur. 
Lorr.). — En allemand : Rothe. 

Hameau du comté de Morhange. — Avait une 
chapelle annexe de la paroisse de Morhange. 

Moselle. 



Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de 
rÉvéché. — 11 fit partie du canton de Morhange 
de 1 790 à 1809 et fut classé, à cette date, dans le 
canton de Gros-Tenquin. — Gommune jusqu'en 
1810, où il fut réuni à Morhange par décret du 
3 3 juin. 

Rode ou Rotha (Ruisseau de). — Voy. Rose (Ruis- 
seau DE la). 

RoDBMACK, c^° de Gattenom. — Rotenback, 906 (abb. 
Fuld. cb. s. Tan). — Rodemachkem, 916 (abb. 
Echt. cb. roi Gbarles 111). — Rodemack , Rubrœ Ma- 
ceriœ, xii' s" (Tess. Hist Thionv. pr.). — Rodema- 
cière, 1161 (abb. Echt. ch. emp. Henry II). — 
Rodemacre, i336 (Berth. IV, pr. ltiii). — Roder- 
maken, 133^ (ch. de Thionv. arch. comm.). — 
Rodenmacheren, i343 (BertH. V,pr. xiv). — Rode- 
macres, 139/» (abb. Vill. cart. R. 3). — Roude- 
mackre, i3io (ibid. R. 9). — Rodemachre, i38/i 
(Bertb. VII, pr. l). — Rodemake, xv* s' (chron. 
Jac. Huss.). — Rodemachn, 1&36 (arch. h. de V. 
AA , 3 1 ). — Rodemag, 1 660 (lett. Gharles VII , arch. 
Thionv.). — Rodemachen, 1/161 (cart. év. de Metz, 
t. IV, p. 61). — Rodemachra, Rodemacra, Rode- 
macria , Rodemacq , 1 /i 7 1 ( abb. Saint- Vinc. comptes). 

— Rodemacque, 1/183 (Journ. J. Aub.). — Rode- 
machem, 1/187 (cart év. de M. t. VIII, p. 67 v°). 

— RodemacheTf Rodenmacker, 1/193 (Bert. VIII, 
pr. cxl). — Re^ macra, Rodemacher, Rodemacre, 
1 5^/i (pouillé de M. ). — Rodemar, 1 553 (Siège de 
M. par Salignac). — Roquemar^ 1 55/i ( Munster cos. 
mogr.). — Rodemacheren , 1579 (Berth. Hist. Lux. 
VIII, /io). — Rodmac, 16/i/i (Journ. J. Bauch.). — 
Rodetnark , 1 667 ( Rec. J. Ancil.). — Rodemack ,168a 
( terr. de Kanfen ). — Rodenmacq , Rodemacker, 1 G96 
(terr. de Kon(z-Haute). — Rodmacker, 1703 (len*. 
de Zouiïlgen ). — En allemand : Rodenmachem, 

Gette petite ville, seigneurie de nom et d'armes, 
fief du duché de Luxembourg, a donné son nom à 
une belliqueuse famille d'ancienne chevalerie, puis- 
sante dès le xii' siècle, et d'une incomparable 
énergie. Gette maison fut dépouillée de ses do- 
maines en 1699, pour avoir servi la France, et ils 
furent attribués à Christophe de Bade, gouverneur 
du Luxembourg, dont les descendants les possé- 
dèrent jusqu'à 1 6/i3, où la ville fut prise par le ma- 
réchal de Créquy. Gédée à la France par le traité 
des Pyrénées, reprise par les Impériaux en 167/1, 
elle fut définitivement incorporée à la France par le 
traité de Nimègue, en 1679. Mais, jusqu'à la Révo- 
lution , les princes de Bade ont conservé le domaine 
utile de la seigneurie, portant le titre de marquisat 
et composée, outre le chef-lieu , de Berg, Breislroff- 
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Grande, Dodenhoven, Fixem, Gawisse, Zoufllgen, 
Haute et Basse Ren^en , Haute-Konlz , Simming , 
Faulbach, Gandren, Halling, Himling , Altwisse ( du 
canton de Gattenom) et d^ÀUiingen, Durmerange, 
Hesperange, Hassel, Holiem, Itiig, Krautem, Pil- 
tange (du grand-duché de Luxembourg). — li y 
avait , en outre , à Rodemack une maison-fief, indé- 
pendante du marquisat, et pour laquelle le titulaire 
rendait hommage au roi, au titre de Tévèché de 
Meti (1681, déoombr. ai mars). — Les armes 
de la maison de Rodemack étaient : faêcé ffor et 
d'azur de tix pièeee, et plus tard, /a«ca d'argent et 
de gueule» de $ix piècee, La ville les a conservées. — 
Était siège d^nne paroisse de Tarchiprétré de Thion- 
ville, qui dépendait de Tabb. d^Eclitemach ei avait 
pour annexes Dodenhoven et Eysing. 

Autrefois Troi^Évéchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de c" 
et conserva ce titre sous Toi^nisation de Tan m ; 
ce canton comprenait les c"** d^ Altwisse, Beyren, 
Boler, Breistroff- Grande, Dodenhoven, Évange, 
Evrange, Eysing, Faulbach ,Gandren , Hagen, Hal- 
ling, Himling, Kontx (Haute et Basse), Mondorff, 
Preische, Puttelange, Rentgen- Haute, Rentgen- 
Basse, Rodemack, Roussy- le -Bourg, Roussy-le- 
Village, Simming et Zoufilgen. Rodemack passa 
en 1809 dans le canton de Gattenom. — A pour 
annexes les hameaux d^Eysing, de Simming et de 
Faulbach. 
Roder BERO, montagne, c"* de BœrenthaL — Rubeue 
moriê, 1 196 (ch. abb. Sturtielbronu ; D. Gai. pr. s. 
l'an). 

RODENDORF, c"'. — Voj. GhItBAD-RoDGI. 

RoDBNVALD, ancienne censé, paroiase de Kemplich. — 
xviir s' (pouillé de 11.). 

RoDBRissB, f. c"* de LongevilIe-lez-Saint-AvoId. — 
Rodew-iee, taih (abb. Vill. cart 1. 1, H. i5). 

RoDBRissR (Étang de), c^* de Longeville- lez -Sain t- 
Avold. — La superficie en est de 7 hectares. 

RoDLACB , h. c°* de Bibtche. — Rollaeq, Rotlach, i585 
(abb. Vill. cart. 1. 1, B. i5). — Rodelacq, 1618 
{ibid, G. 1 ). — Rêdêlaeh on Rodelach, 1 779 (Dur. 
Lorr.). 

Village érigé en i585 et appelé Rotlach (loc, 
ctl. ). — Était annexe de la paroisse de Bibiche. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bomonvilie , coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouxoo- 
viile depuis sa création, en 1790. — Ghef-lieu com- 
munal jusqu'en 1810, où un décret du 9 février 
le réunit à Bibiche. 

RoEMEt, censé -fief dépendant de la seigneurie de 
Rodemack (17/19, dénombr. 7 mai). 



RoHR , h. absorbé par la ville de Bitche. — Ror atiae 
le Roseau, ibgk (dénombr. Th. Alix). -^Roxêau, 
1 6a 6 (compte de la terre de Bitche). — Zuw^Rùkr 
(Laguille, Hist. d'Alsace, carte). 

Ce hameau, de la mairie de Schorbach, réuni â 
Kaltenhausen et à un faubourg du château de Bilche , 
a donné naissance à la ville. 

RoBRBACH , ch.-l. de c**, arrond. de Sarreguemines. — 
Rorbaek, ii5o (Kremer, .\rd. Gesch. U, 393). — 
Brucherbach, Bruckrorbaeh , 1179 (abb. Wadg. 
bulle d'Alex. ]ll).'-^Roreback, 1 197 (ilnd. bulle de 
GéL IH).— jRom^A, iâa5 (cart. év. de M. t UI, 
p. 96). — Rombaeh, Rombach, Rorebaeh, ibàh 
(pouiilé de M.). — Rorbach, 1696 (dénombr. Th. 
Alix). — Rhorback, 1779 (Dur. Lorr.). 

Village du comté de Bitdie et de la mairie de 
Bining. — Seigneurie, tiaule, moyenne et basse 
justice, sons l'office de Dieuze, qui appartenait à 
l'abbaye de Vergavilie (1686, dénombr. da sa dé- 
cembre). — Était siège d'une cure de l'archiprâiré 
de Hornbach, qui avait pour annexes Bining-Jei- 
Rohrbach , Heiligenbronn , Guischberg et Béon (tui- 
lerie). Gette cure avait dépendu de la collégiale de 
Munster en Alsace, puis du duché de Lorraine, et 
enfin de la couronne de France. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bilche, coût, de Lor- 
raine. — Ghef-lieu, en 1790, d'un canton du dis- 
trict de Bitche, qui se composa jusqu'en 1802 des 
c"*' d'Achen, Bettwiller, Bining-lei-Robrbach, Et- 
ting, Gros-Réderching, Guising, Hœlling, Kalhau- 
sen, Petit-Réderching, Rahling, Rohrbacfa, Schmitt- 
willer, Siogling et Weidesheim. L'organisation de 
1809 y ajouta les 0°" d'Enchenberg, Holbach-lex- 
Lemberg, Lambach , Montbronn , SiersthaletSoncht; 
depuis, les c"** de Guising, Hœlling, Holbacb-lez- 
Lemberg, Singling et Weidesheim furent sa{^ri- 
mées et réunies à d'autres c°** du même canton. — 
A pour annexes le moulin Mathia, la Luxenmûhl 
et la Schmeltxenmùhl. 

RoHRBAGH (RuissBAu db). — Prend sa soorce à la 
fontaine de Rohrbach, traverse les c*** de Rohr- 
bach , de Bining et de Rahling sur une longueur de 
U kilom. et se jette dans le Buttenerbadi. 

Rolbiiig, c**" de Wolmunster, sur la Hom.— Ao^nn^, 
1761 (ord. de Lorr. VIII). — RobUngen, 1706 
(D. Cal. noL Lorr. L). — Rokmnget^, 1771 (ord. 
de Lorr. Xll , /ia a ). — Rolbingen (cartes Caas. et de 
l'Etat-major). — Rolffingen (cartes allemandea). 

Village du comté de Bitche. — Il y avait à Rol- 
bing un fief mouvant de cette seigneurie. — - Fai- 
sait partie de la communauté d'Opperding «t de la 
paroisse de Lontawiller. 
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Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fit parlie, de 1790 à 180a, du canton de 
Breidenbach et fut classé, à cette dernière date, 
dans le canton actueL — A pour annexes Opper- 
ding , Ohrentbal , le moulin d'Opperding et les fermes 
de Rolbing et de Cruzerhoff. 

RoLBiNG (Frbmb m), c"* de Rolbing. — Hdpingerhof 
( cartes allemandes). 

RoLiGRT (Bar db). — Seigneurie foncière enclavée 
dans le ban de Landres. 

RoLLiRGBR, anc. vill. de la seigneurie de Bitche, cbef- 
lien d^une mairie qui comprenait Rollingen , Scbma- 
lentbai , Moulerhausen , Hohe-Weyersberg , et les ga- 
gnages de Gaendersberg, Eguelshardt et Waldeck, 
iSg/i (dénomb. Tb. Alix). — Rollingen, village; le 
choMteau eêt ruiné ( loc. cit, ). 

Rom AIR , b. c"* de Gosnes. — Ad Romanat ,1069 (ahb. 
Saint-Max. buUe de Léon IX ). 

Annexe de la paroisse de Cosoes, diocèse de 
Trêves (doy. de Baxailles). 

Autrefois Trois-Évécbés , baill. de Longwy, coût, 
de Sainl-Mibiel. — Fait paKie du canton de Longwy 
depuis la création de ce canton, en 1790. — Com- 
mune jusqu'en 181a, où il fut réuni à celle de 
Gosnes par décret du a juillet. 
RoMBAS, c"" de Briey. — Rembacum, x' s' (Wiltb. 
catal. paroiss.). — Rumetbaz, iiaS (cbap. catb. 
s. Pan). — Rumebaz, 1 187 (ibid,), — RorneboTy 
1 â 6/i ( fonds de Malte , inv. liasse 10). — Roumebac , 
ia85 (inv. des tit. deLorr. X, 3 18). — Romhar, 
1398 (abb. Saint-Pierr\ terr. f. 19). — Rombars, 
1 3 1 7 ( ibid. f. a 33 ). — Rommêbair, 1 3ao ( inv. des 
tit. de Lorr. II, la). — Rombart, 1837 {ibid, X, 
5i). — Romebair, i36a (fonds de Malle, inv. 
liasse x). — Lou Molin de Romber, xv' s' (cbron. 
Praill. ). — Rombaii, xv" s" (cbron. Jac. Huss.). 

— Romhairy 1/175 (Journ. J. Aubr.). — Rombairty 
1/191 (Mém. Pb. de Vign.). — Romboys, i5a9 
(fonds de Malle, liasse Pierrev.). — Rotnbay, i53^ 
( inv. des tit. de Lorr. III , 37 & ). — Romba , Rombac , 
Rombacum, i5â6 (pouillé de M.). — Rondfa ou 
Redingen, 1579 (Berlb. Hist. Lux. VIII, p. ho). 

— Rombay, 1679 (inv. des tit. de Lorr. III, a8o). 

— Rotnbarty i58i (dénombr. a 5 oct.). — Rom- 
bachy xviii' s* (pouillé de M.). — Rameibacum, 
Romboiium, Rutneêback{D. Gai. not. Lorr.). — En 
patois : Rombair. 

Fief lorrain, sous la prévôté de Briey (dénomb. 
157a, inv. de Lorr. III, loc. cit.). 

La baule justice était au roi; il y avait quatre 
seigneuries foncières, dont une à Tabb. de Saint- 
Pierremont , une à Tabb. Saint- Paul de Verdun , et 



deux autres laïques, qui relevaient de la prévôté de 
Briey. — La mairie de Rombas était composée des 
village de Rombas, Villers-lez-Rombas, Amnéville, 
Silvange, le Neuf-Moulin, Marange et Bronvaux, 
1G89 (Barr. dom. t. I); en 1611, elle compre- 
nait de plus Pierrevillers (1611, abb. de Justemont). 

— Rombas était le siège d'un arcbiprétré dépen- 
dant de Tarchidiaconé de Marsal, qui possédait 
les paroisses d'Amnéville, Avril, Ay, Boussange, 
Briey, Ennery, Fameck, Hauconcourt, Logne, Lom- 
merange, Maizières-lex-Metz, Malancourt, Mance, 
Marange -Silvange, Mondelange, Moyeuvre, Neu- 
cbef, Norroy-le-Veneur, Pierrevillers, Ricbemont, 
Rombas, Rosselange, Rurange, Semécourt, Ta- 
lange, Trieux et Vitry. — La paroisse de Rombas 
dépendait de Tabb. Saint-Paul de Verdun et avait 
pour annexes Villers et Silvange. 

Autrefois Barrois , baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mibiel. — Fil partie, en 1790, du canton de 
Moyeuvre; fut érigé, sous Torgonisationde Tan m, 
en chef-lieu d'un canton qui se composait des c"** 
de Bronvaux, Jceuf, Malancourt, Montois, Pierre- 
villers, Rombas, Roncourt et Saint-Privat-la-Mon- 
tagne; passa, en i8oa, dans le canton actuel. — 
A pour annexes Villers-lex-Rombas, Ramonville et 
les Tuilefies. 
RoMBLUBVER , localité inconnue, aun. de la par. de Max- 
stadt, 875 (abb. Sainle-Gloss. ch. Louis le Germ.). 
RoR COURT, c* de Briey. — Roncourt , 1 1 a8 (chap. de 
la catb. s. Tan). — Roncourt en Woivre, 1779 
(Dur. Lorr.). — Roncuria (D. Cal. not. Lorr.). — 
En patois : Banco. 

Le roi y était seul seigneur. — Était annexe de 
la paroisse de Saint-Privat-la-Montagne. — L'Oise 
dépendait des cbanoines réguliers de Pont-à-Mousson. 

Autrefois Barrois , baill. de Briey, coût, de Saintr 
Mihiel. — Fit partie , en 1790, du canton de Joua- 
ville; passa, sous l'organisation de Tan m, dans 
celui de Rombas et, en 180a , dans le canton ac- 
tuel. 

ROHDBOIS (Lb), RcRDWilLCHBH OU RuRDWIBS, f. c"* de 

Gros-Tenquin. 
RoRDB (La), h. c*** de Devant-les-Ponts. — - LaMaiion 
la Ronde devant Uê ponté , i635 (Journ. J. Rauch.). 

— Maison de plaiionce de la paroiese Saint-Simon 
de Metz, xviii* s* (pouillé de M. ). 

RoRDBAu (Ruisseau db). — Goule sur le terril, des 
c**' de Vany, GbieuUes, Malroy et Argancy et va se 
jeter dans la Moselle. 

Rordb-Fortairb, m*", c"* de Grand-Failly. 

RoRDHBiTOBif (Lb), forét domaniale de 988 hectares, 
située sur le territ. de It c°* de Porcelette. 
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RoNGEETiLLB, h. c°' d'Ancy-sur-Mosclle. — Rongue-. 
vUe, 13 95 (abb. Sainl-Vinc. liasse ii, Ancy). — 
RondeviUer, 1610 (Fab. terril. Met.). — Rmgue- 
viUe, 1715 (abb. Saint- Vinc. liasse 11, Ancy). — 
RondeviUe, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — En patois: 
RonqueveUe. 

A toujours été un des bameaux qui formaient la 
communauté d'Ancy. 

RoNVBfmiJHL, m^, c'^de Hargarten-aux-Mines. 

RoppwiLLBR, c"* de Bitche. — Roppsmlr, s /i3o (arch. 
h. de V. AA, 4). — RopptDeiller, lôgA (dén. Th. 
Alix). — /îoppwtfcr, 1771 (ord.de Lorr. XII, 618). 

— RùpweiUer, 1779 (Dur. Lorr.). 

Village du comté de Bitche ; il dépendait de la 
mairie et de la paroisse de Walschbronn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du c^ de Bitche depuis sa 
création. — A le Moulin pour annexe. 

RoRHWBissER-GnABBN ( RuissBAu db). — Prend sa source 
sur le ban de Saint-Jean-Robrbach , traverse les c°** de 
Saint-Jean-Rohrbach et de Rémering sur une lon- 
gueur de 1 kilomètre et se jette dans le Mutterbach. 

RosBRDCK , c*" de Forbach , à gauche de la Moselle. — 
Rostbrucken, i365 (Kreroer. Ard. Gesch. Il, 509). 

— Roaebrûch, i5/i6 (pouillé de M.). — Rosibruc- 
ken, 1594 (dén. Th. Alix). — Ro$buchfi']']i (Dur. 
Lorr.). — Rosemhrick (carte Gass.). — Rosselbrûck 
(cartes allemandes). 

Village de la vouerie de Saint-Avold (office et châ- 
tellenie de Boulay, au xvi' siècle); il faisait partie 
de la communauté de Théding. — Était annexe de 
la paroisse de Folclding. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Il fait partie du canton de Forbach 
depuis la création de ce canton, en 1790. 

RoscHAROsHOF, f. — Voy. Hazard (La Cbrsb dd). 

Rosi (Modlir db la), c" de Volmerange-lez-OEu- 
trange. 

RosB (RoissBAu DB la). — Prend sa source dans le 
dép* de la Meurthe, traverse les c°** de Kirwiller et 
de Sarralbe sur une longueur de 7 kilom. et se jette 
dans l'Albe sur le ban de Sarralbe. 

RosB (RuissBAc DB la). — Coule sur le territ. de la 
c"* de Volmerange-lez-OEutrange et se jette dans 
le Mûhlenbach. 

RosBAu (RuissBAc Do). — Prend sa source sur le ban 
de Destry, traverse les c""* de Destry et de Suisse- 
Haute sur une longueur de U kilomètres et se jette 
dans la Rotte. 

RosHOLL , f. c°* de Bitche. 

Rosrb (Ruisseau du). — Voy. Rbôrb. 

RossBLANGB, c*" de ThionviUe, à gauche deTOrne. — 



AdRocheringaB inpago Musletui super fiwoium Borne » 
775 (arch. Trêves, ch. Rob.). — Rocheringù, 1 o33 
(abb. Saint-Epvre, ch. emp. Conr.). — RoiUngiê, 
1 1 86 ( prieuré IJseld. ch. c*" Henry de Lux.). — Raehe- 
lange, Rochexangei, ia66 (abb. Saint-PierrS terr. 
r* 917). — RocherangM, 1279 (ibid, 917 v*). — 
Rothdange, 1975 (inv. des tit. de Lorr. X, i95). 

— Ro$$exange$, 1398 (abb. Saint -Pierr*, lerr. 
r* 919). — Roiteranges , 1999 (ibid, 919 v'). — 
Rocherengei, i3hi (inv. des tit. de Lorr. III, 934 ). 

— Roucherange, i38o (abb. Saint-Symph. liasse 
Moyeuvre). — Rocherange, 1 3 80 (tbid, ). — Rochel' 
lange, ih^U (ibid,), — Rosêelanges, 1661 (abb. 
Saint-Pierr*, terr. f ù^S). — Rouchelange , ikhS 
( fonds de Malte, inv. L. E.). — Roteexanges, i5o3 
(abb. Saint-Pierr*, terr. 1^ 39). — Rvreringa, aUat 
Ro$selange, Rocheling, ibhU (pouillé de M.). — 
RosseUmges, 1567 (abb. Saint-Pierr*, terr. P 933). 

— Rochelange, 1671 (baill. de Saiat-Mihiel). — ;- 
Rocherange, i63i (état de la Lorr.). — Roselan- 
gium ( D. Gai. not. Lorr.). — En allemand : RosUngen. 

Fief du comté de Bar, mouvant de la prévôté de 
Bricy (reprise de i39 3), puis du duché de Lor- 
raine (dénomb. de 1673 , inv. de Lorr. HI, 985). 

— La haute justice était au roi ; la moitié de la 
justice foncière était à Tabbaye de Saint -Pierre- 
mont. — En 1681, Rosselange et Moyeuvre -Petite 
étaient le siège d'un fief mouvant du roi de France 

* et d\me justice haute, moyenne et basse qui por- 
tait le nom de la Gour d'Aix (dénombr. 9 juin). — 
Était siège d'une cure de Tarchiprétré de Rombas, 
laquelle dépendait de Pabb. de Saint-Hubert-en- 
Ardeunes. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Moyeuvre (district de Briey), sous l'organisation 
de Tan m, de celui de Vitry, et fut classé en 
1790 dans le canton actueL — A pour annexe les 
forges de Jamailles. 

RossBLHOFF OU Raselhopf, f. c°* de Bœrentbal. 

RossBLoàifB, ville. — Voy. Saint-Avold. 

RossELLB (La), rivière. — Rouseella, 1968 (sém. 
Saint-Simon s. Tan). — Rusidla, Rmeila, ihkU 
(pouillé de M.). — Rosaeln, ibgh (dén. Th. Alix). 

— Routselle, 1 683 (dénombr. i^mai). 

La Rosselle prend sa source partie dans Tétang 
de Mermette et partie dans les étangs d'Oderfang 
et de Reder, traverse les c"" de Saint-Avold « Petit- 
Eberswiiler, Hombourg-Haut, Merlebach, Belting, 
Béning - lez - Saint - Avold , Gocheren , Rosbrûck , 
Morsbach , Forbach , sur une longueur de 9 9 kilom. 
et se jette dans la Sarre près de Werden (Prusse). 
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Thierry Alix confond celte rivière avec la Lauler 
dans sa description des cours d^eau de la Lorraine. 

RossELLB (Pays de la). — Paguê Rotalirue, 777 (Fé- 
libien, Hist. de Saint-Denis, pr. lti). — RoBloh- 
gùtoe, 888 ( Groll. orig. Bip. 1,55). — RoBieîegauwe, 
10^6 (cb. Saint-Arnuald, Kremer, Ard. Gesch. II, 
986). — Ro8ielgovi , Ro8$elerm$ pagu$ , 1 6 6 ( arcb. 
de Trêves, ch. emp. Henri III). — Pagu$ RosUntis 
(acta academ. palatinœ, Y, 18A). 

RoTH,h. c"* de Hambach. — Rode, i/ioo (inv. des 
tit. de Lorr. I, ao8). — Roda, i56A (pouillé de 
M.). — Reda, 1606 (ibid.). — Rodt, Pun des trois 
Hambach, 1779 (Dur. Lorr.). 

Ce hameau a toujours fait communauté avec 
Hambach. — Disputé entre TÉvéché et la Lorraine, 
il a été définitivement attribué au duché en lAoo; 
à la fin du xvii* siècle, il a fait partie de la princi- 
pauté de Lixbeim. — Siège d'un fief lorrain dép. 
du comté de Créhange et d^una^cure de Tarcbi- 
prétré de Saint-Arnuald qui avait pour annexes les 
deux Hambach et Woustwiller. 

Autrefob Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarregue- 
mines depuis la création de ce canton, en 1790, 
toujours annexe de Hambach. 

RoTHA (Ruisseau de). — Yoy. Rose (Rdissbau de la). 

RoTHENBUBG , cLàteau ruiné , situé sur le Rodenberg , c** 
de Bsrentbal. — Rolhenbwg, 91a (Hertzog Edels. 
chron. 1V,73). — Rothemburg, i353 (Scbœpfilin, 
Als. ill. II, 37 A). — Rotenburg , i36^ (Kœnigshofen 
Els. chron. V, 3a8). — Rodenbroun (carte Cass.). 
— Rothêchlœssd ( Greutzer , Statistique du canton de 
Bitcbe, 168). 

Gbâteau qui appartenait aux évéques de Stras- 
bourg dès le IX* siècle ; a été détruit en 1 369 par les 
Strasbourgeois. 

RoTHMÙBL, huilerie, c"* de SierstbaL 

RoTHOPP, f. c"* de Hellimer. — Métairie Rouge, 1698 
(arcb. de Bistroff). — Maiterie Rouge, 170a (arcb. 
comm. arpent, du k avril). — - La Rouge Moitreêee, 
1 7 5 1 ( ord. de Lorr. VUI , a 8 a E. ). — Rouge métairie , 
1756 (D. GaL not. Lorr.). — Rodhoff (carte Gass.). 
Dépendait de la châtell. de Hinguesange. 

RoTTE (Ruisseau de la). — La Rotten(D. Gai. not. Lorr.). 
Il prend sa source dans Tétang de Mutsch , traverse 
les territ. de Harprich, LandrofT, Suisse-Haute, 
Suisse-Basse, Brulange, Arraincourt et Holacourt, 
sur une longueur de 1 /i kilom. 5oo mèL, et se jette 
dans la Nied française près de Vatimont. 

Roccbelbach (Ruisseau de), c°* de Grande-BreistrofT, 
17^0 (terr. du ban). — Voy. Bbeistbopf (Ruis- 
seau de). 



RoUOB-MotTBESSB (La), f. Voy. ROTDOFP. 

RouoBWALD (Ruisseau de). — Prend sa source à Don- 
court-lez-Gonflans, traverse les c***' de Doncourt, 
Bruville, Jarny, sur une longueur de 6 kilomètres 
et se jette dans TOme. 

RouflLiinG, c"* de Sarreguemines. — Ruldinga, i3i5 
(Kremer, Ard. Gesch. II, 407). — Ruilinga, But- 
tinga, Battinga, RoUing, ibkh (pouillé de M.). 

— RoïUngen, 1576 (inv. des tit. de Lorr. Û56). — 
RuUngen, Ruhlingen , 1 58 1 (arcb. de Sarralbe : trans. 
entre le duc de Lorraine et le comte de Nassau). — 
RauUng, 168 a (dénombr. 7 nov.). — RoUngm, 
XVIII* s* (pouillé de M.). — Ao^tn^ (carte Gass.). 

Village d'Empire, enclavé dans la Lorraine, et 
dépendant de la seigneurie de Lixing-lez-Roubling, 
siège d^une justice haute, moyenne et basse. — En 
i58i, le duc GbaHes de Lorraine renonça à toutes 
ses prétentions sur Roubling en faveur du comte 
Philippe de Nassau-Sarrebrûck. — Était siège d'une 
paroisse de Tarcbiprétré de Saint-Arnuald. 

Roubling fut d'abord incorporé , en 1 797, au dép^ 
de la Sarre et au canton de Sarrebrûck; mais il fut 
ensuite réuni, par décret impérial du 5 avril i8i3 , 
au dép* de la Moselle et au canton de Sarregue- 
mines. 

RouHLino (R«issEAU de). — Prend sa source dans les 
fontaines du village, traverse les c°" de Roubling et 
de Welfcrding, sur une longueur de 1 kilomètre, 
et se jette dans le ruiss. de Diebling. 

RouPELDA>6E, c*° do Boulay, à droite de la Nied. — Ra- 
paidainges , 1 a35 (abb. Vill. cart. 1. 1 , R. 8 ). — Rup- 
peldeng, 1371 {ibid, H. 6). — Roupeldengee , 1397 
( ibid. B. a ). — Roupeldanges , 1 3 00 ( ibid, B. 3a 6 ). 

— Rotq)edange , 1 3 a 9 ( ibid, R. 5 ). — Roppeîdangee , 
i33i (abb. Longev. échange). — Les deux Repul- 
dangee, i357 (inv. des tit. de Lorr. X, ao9). — 
Repeldangeê, 161 3 (inv. des abb. fonds R. E.). — 
Repandee, i4a/i (cart. év. M. t. I, p. i63 v*). — 
Repaldengeê, i46o {ibid, t. IV, p. i5). — Rapal- 
denge, 1Â79 {ibid, p. 161 ). — Repadengeê, i685 
{ibid, t. VIH, p. 11). — Ruppadange, i488 (P. 
Ferry, obs. séc. t. II, p. 787). — RuppUngen aliàe^ 
Ruppeldanget y \h^h (dén. Th. Alix). — Ruplingen, 
1606 (pouillé de M.). — Repalfange, 1610 (Fab. 
territ. MeL). — Rupeldange, 1G89 (Lorr. dom. 
t. I). — Raupelditigen , t6gS (terr. de Kédange). 

— Rupelange, 1766 (D. Gai. not. Lorr.). — Ru- 
peldange, 1 779 (Dur. Lorr.). — En allemand : Ru- 
plingen. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne et 
basse, mouvant du roi de France, et appartenant à 
riiospice Saint-Nicolas de Metz. 168a (dénombr. 
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3 oct. ). — Ancienne annexe de ia paroisse de Guen- 
kircben; fut érigée, en 1761, en care de Tarchi- 
prètré de Varize. Cette cure était à la collatbn de 
Tabb. de Longeville-iez-Saint-Avold. — Une maison 
de Roupeldange dépendait de la paroisse d^Otton- 
Tille. 

Autrefois partie Lorraine, partie Trois-Évôcbés, 
baill. de Boulay et de Mets , coût, de Lorraine et de 
Mets. La partie lorraine représentait le tiers du vil- 
lage (dénombr. Th. Alix). — Fait partie du canton 
de Boulay depuis 1 790. 

RoDPiLSToiiDiR (Li Gbahd et LE Pbtit), f^, c*' de 
Goume. 

R008ST-LB-B0DB6, vill. c"* de Roussy-le-Village. — 

— Ruscheye, Rmcheium, loSô (abb. Saint-Paulin, 
test. Adalb.). — Rocci, 1083 (abb. Saint-Airy, 
D. Cal. m, 6a). — RuUiche, 1097 (cart. Moy. 
Rhin , II , Lxixii ). — Le comté de Roehy, xii* à" ( Tess. 
Hist. Thionv. pr. ). — Rutich , 1 1 06 ( Berth. t V, 1 1 ). 

— (AUtdhm Ruotiche, 1 i3i (cart. Moy. Rhin, II, 
LXixii). — Rtu$eium, 1169 (ibid.). — Rozeium, 
1 19a (ibid.). — Rocei, laoo (ibid,), — Cattrum 
Rucey, laio (cbron. Met. D. Cal. I, pr. lzxtiii). 

— Ruisjf, i93() (Berlb. II,lxtii). — Rouicengen, 
197 A (abb. Vill. liasse Haucourt). — Roucêy, i985 
{ibid. A. 18). — Roceyy 1990 {ibid. T. 10). — 
Rouêsey, 1 hofi (arch. h. de V. AA, 1 1). — Rucey, 
lu 9 9 {ibid.) — Kulùch, Rourg'Kultrich, 1606 
Cpouilié de M.). — Roucy, 167/i (Hus. Lesc). — 
En allemand : Burg-Rôtgen. 

La terre de Rouâsy, autrefois comté, devint en 
1987 un apanage de la branche de Luxembourg- 
Ligny, qui eut pour auteur Valeran de Luxembourg, 
fils puîné de Henri II , dit le Grand , comte de Luxem- 
boui^, mort en 197/1. ^^^ ^"^ ^^ nouveau érigée 
en comté par ChariesV, roi de France, en i367, 
afin de récompenser les services de la maison de 
Luxembourg. 

Ce comté , dit autrement comté de Saint-Paul , 
mouvait, en 1701, du roi de France, était le siège 
d'une justice haute, moyenne et basse, et compre- 
nait : I** la justicerie de Roussy, composée de 
Roussy-le-Bourg, Boust et Parlfa, du moulin dudit 
Parlh et Halling; celle de Bonnel, composée des 
villages de Bonnel, Erpeldange et Œmering, et 
celle deMondorff, comprenant Ellingen etElwingen ; 
2* les villages de Menddorff et de Mutfort et les 
hameaux deFlelringet deMeding, 1701 (dénomb. 
o mai). 

Les armes primitives de ce comté étaient : d*azur, 
à deuxpoiêiotu adoiêés d'argent; quand il entra dans 
le domaine de ia maison de Luxembourg , il en prit les 



armes , savoir : d'argent au lion de gueulet armé lam- 
paseé et couronné d'or, la queue nouée, /ourMe et 
paeeée en eautoir. 

Roussy-le-Bourg était encore le siège d'une sei- 
gneurie dont dépendaient Hettange-Grande , Sœtnch 
et partie de Rentgen-Haute, cette dernière compo- 
sée de huit voueries (1701, dénombr. o mai ). 

Faisait partie de la paroisse d'Usselskirdi. 

Autrefois Trois- Evécbés, baill. et couL de Thion- 
ville. — Appartint, de 1790 à 1809, au canton 
de Rodemack et passa, à cette époque, dans le 
canton actuel. — Commune jusqu'en 1811, où il 
fut réuni à Roussy • le-Village par un décret du 



•r 



avril. 



RôossT-LB-ViLLAGB, c*" de Catlenom. — En allemand : 
Dorf-Rôtgen. 

Partie de ce village dépendait de la seigneurie de 
Catlenom (1706, dénomb. 19 novembre). •— > Il 
était annexe de la paroisse d'Usselskircb et servait 
de résidence au curé. — A pour annexes Rouasy-le- 
Bourg, Dodenhoven et la ferme de Sainle-Cédle. 
— Mômes noms anciens, mômes juridictions et même 
canton que le précédent 

RouTB (Li), nom donné à un certain nombre de vil- 
lages lorrains cédés à la France, pour assurer les 
communications militaires de Mets avec TAlsace, par 
l'article 1 3 du traité de 1 66 1 . 

Ces villages étaient au nombre de seixe, parmi 
lesquels les suivants font partie du dép* de la Moselle : 
Adaincourl, Ancy-lez-Solgne , Achâtel, Sailly, Se- 
court et Soigne. 

RoUTB DBS ChBVALIBRS {Là). Voy. RlTTBBSTBASSE. 

RoDTB DD Roi (La). — Voy. Kqbrigstbissb. 

RoDTB réoDALB (La), grande voie impériale entre la 
Flandre et la Lombardie. De Sairebrûck elle se 
dirigeait sur Sarreguemines , en longeant la rive 
gauche de la Sarre; franchissait la Bliese an peu 
au-dessus de son embouchure, au pont ruiné de la 
Bliese ; traversait les territ. de Neunkirch , Frauen- 
berg, Bliesbrûcken , Obergailbach , Bimling, Bett- 
willer, Petit-Réderching, Endienbei^, Lemberg, 
Gœtzenbrûck, et entrait dans la 8eigaeurie.de licb- 
tenberg (Bas-Rhin), près du Breitenstein. 

Cette route était donnée en fief par les eroperears 
d'Allemagne , aux ducs de Lorraine et aux sires de 
Bitche, dans son parcours à travers leurs seigneu- 
ries. 

RouTBs HATioKÂLBs (Tablbac dbs) SUT le tenît de la 
Moselle et indication de leurs longneurs dans ce 
département : 

Route nationale n" 3 : de Paris à Mets et à 
Mayence, par Sarrebruck (97\iA6). — Roate na- 
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tionale n** 1 8 : de Paris à Longwy et à Luxembourg 
(95\668). — Boute nationale 0*^/17 : de Vouziers 
à LfOnguyon (laSaSa). — Route nationale n** 5s : 
de Metz à Longwy (/i3\868). — Boute nationale 
n*" 53 : de MeU à Luxembourg (â6Si 86). — Route 
nationale n" 53 hi$ : de Mets à Trêves, par Sierck 
(siSôaS). — Boute nationale n* bU : de Mets à 
Sarrelouifl, parBoolay (38\s95). — Route natio- 
nale n** 55 : de Mets à Strasbourg, par GbAteau- 
Salins (76^,50 A). — Route nationale n** 56 : de 
Mets à Strasbourg, parSain(-Avold(a6\i66). — 
Route nationale n* 57 : de Mets è Besançon 
(i9\87o). ^ Route nationale n* 61 : de Stras- 
bourg à Sarrebruck (a8S898). — Route nationale 
n** 63 : de Stra^urg è Deux-Ponts, par Bitche 
(35\i89). — Boute nationale n** 7^ : de Gbâlons- 
8ur-SaAne à Sarregn^nines ( A 5^,8 4 o). 

Toutes ces routes forment ensemble an total de 
Û67\3a5. 

Les roules départementales, au nombre de 18, 
comprennent 366^,936. 

Les cbemins de grande communication, au 
nombre de 36 , comprennent 765^71 1. 
BosiiiBDLLis , c°" deGorze. — RoserulU, 1161 (abb. 
Sainte-Çroix , ch. conf.). '^ Roieruelei , laoo (coll. 
Saint-Sauv. s.Tan). — Roaeriolea, laai (cbap. catb. 
s. Tan). — Rouzenullê, i35o (abb. Saint-Pierre, 
cens.). — Rosereulet, ia5a (fonds de Malte, inv. 
liasse J.). — RozeruelU, i3oo (chap. cath. s. Tan). 

— Rouzeireulle, 1 386 (ibid.). — Rouzêirielle, 1 398 
{ibid.), — RotizerieuUe , xt' s* (chron. Prail.). — 
RouzeruêUê, 1 àoU (liste des viU.). — Rosélwre, t /io8 
(chron. doy. de S*-Thiéb.). — RouzerruelU, 1617 

.(chap. cath. s. Tan). — Rouserieulê, 1675 (Joum. 
J. Aub.). — RoierieulU,iUS'] (chap. cath. s. Tan). 

— RouierieulleB , ibf] (Mém. Ph. de Vign.). — 
Rouzerteulles , i53o (chap. cath. s. Pan). — Rozer- 
nieuUe , 1 5 6 A ( pouillé de M.). — RougerieuUeê, 1 5 5 A 
(Mém. de Vieilleviile, chap. xviii). — RotirieuUe, 
i6oa (Joum. D. Flor.). — Ro$$erietdle, xriii* s* 
(pouillé de. M.). — RoiêUeur, l'j^Q (D. Cal. not. 
Lorr.). — RoseUèvre, 1756 (carte Vaug.). — En 
patois : Routelieur, 

Etait siège d*un ûef lorrain, sous le baill. d' Apre- 
mont (1596). 

Le ban Saint-Paul de BozérieuUes était le siège 
d^un fief etd^une justice haute, moyenne et basse, 
mouvant du roi de France et appartenant au cha- 
pitre de la cathédrale de Metz (1681, dénombr. 
s janv.). — Etait siège d'une cure de Tarchiprétré 
du Yal-de-Metz , dépendant de la collégiale de Saint- 
Louis. 



Autrefois Trois-Évéchés, baill. et cont. de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Moulins; fut 
érigé, sous rorganisatioo de Tan m, en chef-lieu 
d*uo canton qui comprenait les c*^* d*Ars-sur- 
Moselle, Châlcl-Saiiit-Germain, Ghazelles, Grave- 
lotte, Jussy, Lessy, Longeville-les-Metz, Moulins, 
Bozéneulles, Sainte- Buffine , Scy, Vaux et Vemé- 
viile, et passa, en 1809 , dans le canton actud. — 
A pour annexes les moulins de Longeau et de Bazin, 
le hameau de la Maison-Neuve, les fermes de Saint- 
Hubert et de Bellevue. — Il y avait à Bozéneulles 
un prieuré dépendant de Tabb. de Notre-Dame de 
Mouzon. 

Bd (Lb Grand), ruiss. qui coule sur le terriL de la c"* 

d'Anoux. 
Bc DE Gazez (Le), ruiss. qui coule sur le territ. de la 

c^ de Lorry-devant-le-Pont et afflue à la Seille. 
Bu DE Mad (Le), ruisseau. — Fluvius Magide, 85 1 

(cart. Gorze, t. LIV, p. 7a). — Magdiafluviw , 807 

{{bid. t LVm, p. 76). — Le Mairt, 1397 (coU. 

Lorr. 5o 1 , 3 ). — Le ruiaeau de Maid, 1 7 56 ( Stem. 

dép' M. ). 

Prend sa source à Broossey (dép* de la Meurthe ) , 

traverse les c"^ de Waville, de Villecey et d'Onville 

sur une longueur de 6 kilom. et se jette dans la 

Moselle à Arnaville. 
Bb de Marcs (Le), rivière.— Voy. Woigot (Le). 
Bu d'Hutboe (Le), miss, qui prend sa source dans 

les bois de Labry, traverse la c"* de ce nom sur une 

longueur de 1 kilom. et se jette dans TOme. 
BucHELiNOBN, vill. détruit, c°* de Spicheren. — Ru- 

ehlingen, 1 577 ( transacL entre le seig. de Forbach et 

ses vassaux). — Rochlingen, ibgli (dén. Th. Alix). 

— Rochelingen, 1618 (partage de la terre de For- 
bach). — Rouchlmgen, désert ( 168A , dénomb. du 
7 mars). — Ruttlmgen, 1 709 (proc-verb. de reconn. 
de la terre de Forbach). 

Village du comté de Forbach, ruiné vers i635. 

BuGHiEG , m*** isolée. — Annexe de la paroisse d'Otton- 
ville; — un ménage (t6o6, pouiUé de M.). 

Budueo, h. c"* de Sierck, à gauche de la Moselle. — 
Rodmgen, ibgtx (dén. Th. Alix). — Ruedlmgen, 
ZTii* s* (Sierck, dom. Lorr.). 

Siège d'un fief lorrain sous la cour de Péri. — 
Etait annexe de la paroisse de Sierck. 

Autrefois Trois-Evéchés, prévôté de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du can- 
ton et de la c"* de Sierck. 

BuGT, h. c°* d*Argancy, à droite de la Moselle. — Ruxey, 
lUoh (liste des viU.). — Rougey, 1699 (arch. h. 
de V. AA, 1 1). — Rufy, xvii* s* (carte Tass.). — 
%t, i635(Joum.J.Bauch.). —Ruxi, i638 (ibid.). 
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— Ruchi, 1 766 (D. Cal. not. Loir.). — En patois : 
Reu^hy. 

Était siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse (1720, dénombr. 19 juin). — 
Annexe de la paroisse d'Ennery. 

Autrefois Trois-Évécfaés, baill. et coût de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Argancy; 
passa dans celui d'Antilly sous l'organisation de 
Tan m et dans celui de Vigy en i8oa. 

Au siède dernier, Rugy faisait partie d'une mairie 

qui comprenait Ennery , Ghailly et Rugy ( arcb. départ. 

enregist, de provis. i5 avril 1763). — Chef-lieu 

communal jusqu'en 1 8 1 o , où il fut réuni à Argancy 

par décret du 1 1 avril. 
RcissEic (Le Gbamh). — Coule sur le territ. des c"' 

de Hestroffet de Merten et se jette dans la Bisten. 
Ruisseau (Le Vieoi-). — Prend sa source à Chémery, 

traverse celte c*^ sur une longueur de 9 kilora. 

00 met. et se jette dans la Nied. 

RoNDWiELCBEN OU RuRDWIBS, f. YoV. Ro?ïDBOIS (Le). 

RupioiiT, h. c"* de Chariy. — Rupeney, 1 1 28 (chap. de 
la cath. s. l'an). — Ropenei, 1 187 (ibid.), — 
Rupenez, 1 i/i3 (abb. Vill. cart. t. I, G. 1). — Rup- 
penei, 1161 (abb. Sainte-Croix, ch. conf.). — Rop- 
pene, 1277 (^^- ^i^* ^^^' ^* 'i B* ^S). — Roup- 
peney, 1 288 (ilnd, B. 6). — Rtupeney, 1288 (ibid, 
H. 4). — Roupeney, 1297 (ibid, B. 20). — Rope- 
ney, i35o {ibid. E. 6). — Roppeney, ihoti (liste des 
vill.). — Rupinei, 1/118 (abb. Vill. cart. 1. 1, H. 1 1). 

— Ruppigney, ih3'] (abb. Saint-Vinc. liasse S^-Jul.). 

— Rouppigney, 1 A95 ( Journ. J. Aub. ). — RoMppy, 
XVI* s* (chron. Cl. Phii.). — Rupgny, 1610 (Fab. 
terril. Met.). — Erpigny, 1681 (dénombr. s. l'an). 

— En patois : Ropny, 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et appartenant 
au chap. de la cathédrale de Metz (1681, dénomb. 
2 janvier ). — Était annexe de la paroisse de Charly. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Metz. 

— Fit partie du canton d'Argancy en 1790, de 
celui d'Antilly sous l'organisation de l'an m et 
de celui de Vigy en 1802. — Chef-lieu communal 
jusqu'au décret du 9 février 1810, qui le réunit 
à Charly. 

RuPiGRT, anc. hameau absorbé par Sainte-Barbe. — 
Ruppigney et Sainle-Rarbe , itioU (liste des vill.). 

— En patois : R*pim. 

Rl RANGE, c""" de Mctzerwisse, à droite de la Moselle. 

— Runeringa, 1 179 (abb. Bouz. bul. Alex. III). — 
Rudrekange, 1227 (abb. Vilt cart t II, p. 856). 

— Rurekanges, 1 399 {ibid, t. Il, R. 1 1). — Rue- 
drechangei nu MoielU, 1810 {ibid, R. 9). — Ru- 



derkinga, 1817 {ibid, R. 7). — Roturanget, Rewe- 
range, 1826 (inv. des lit de Lorr. III, i5i). — 
Roringajuxta Moiellam, 1 5o8 (abb. Vill. cart t. H , 
Pu). — Rurangia, 1 hhh (pouillé de M.). — Ru- 
ranges sus la MozeUe, 1 5 5 8 (Siège de M . par Salignac). 
— Rolingen, i56o ( abb. Vill. cart 1 1, n" 1 ). — Rur- 
chingen, 1672 (Berth. Hist Lux. VIII, Uo). — Ror- 
chingen, xvii* s* (Loth. sept). — RoUingen, i6o5 
(abb. Vill. cart t I, n" 1 ). — Rorange, 1629 {ibid. 
n* 6). — Rusching, 1682 (ibid,), — Rorchin, 1667 
(ibid,). — Rurchingen, 1690 (ibid, n® 10). — En 
allemand : Riederchingen et Rederchen. 

Était le siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse , mouvant du roi de France (1 756, 
dén. mars). — Il y avait à Rurange une censé qui 
dépendait de la seigneurie de Berlrange (1682, 
déu. 1 1 oct). — Était siège d'une cure de l'archi- 
prétré de Bombas. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût. deThion- 
viille. — Fut classé , en 1790, dans le canton de 
Lutlange , y resta sous l'organisation de l'an m et 
passa, en 1802, dans le canton actuet — A pour 
annexes Montrequienne et Logne. 
RuBANGB (Ruisseau de). — H coule sur le territ des 
c"** de Gommelange et de Rurange et se jette dans 
la Moselle. 
RoBANGELiz-MiGANGE , h. c"* de Mégange. — Rohenges , 
1 180 (abb. Freist ch. fond.). — Ruckeringa, Ru- 
reringa, Rweranga, i5/i6 (pouillé de M.). 

Était annexe de la paroisse de Guenkirchen. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Metz. 

— Fit partie, de 1 790 à 1 802 , du canton de Bur- 
toncourt et passa à cette date dans celui de Boulay. 

— Commune jusqu'au 28 mars 1 81 3 , où il fut réuni 
à Guenkirchen , puis séparé de cette commune par 
ordonnance du 12 janvier i838 et réuni comme 
annexe à celle de Mégange. 

RusHÛTT, f. c"* de Sturtzelbronn. 

RussANGB, c*" de Longwy. — Rucenge, 1195 (abb. 
Saint-Clém. ch. Bertr.). — Retuange, 1 2 25 ( Berth. 
t V, p. xxxvi). — Ruizingen, 1674 (abb. Vill. ch. 
s. l'an). — Russingen, xviii* s' (pouillé de Trêves). 
Siège d'une seigneurie, haute, moyenne et basse 
justice; fief mouvant de la prévôté de Villers-la- 
Montagne. — Cure du diocèse de Trêves (doyenné 
de Luxembourg), qui avait pour annexe une cha- 
pelle appelée la chapelle Roger-Thil de Michéville, 
157G (abb. Vill. cart t I, R. 11). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton d'An- 
metz de 1790 à 1802, où il fut classé dans le can- 
ton actuel. — Chef-lieu communal jusqu'en 1811, 
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où il fui réuni à Rédaoge par décret du 5 avril; érigé 
de nouveau en commune par ordonnance du 1 6 dé- 
cembre i836. 
RcsTBOpp, h. c"* de Sierck, à droite de la Moselle. — 
Buchetiidorpht , i i/i5 (abb. Mettl. cb. arcb. Adalb.). 

— Rukesdorph, 1 167 (abb. Bouz. cb. duc Math.). 

— Rukeêiorp, Ruhettroff, 11 58 (arcb. de Sierck, 
ibid.). — Ristorffy i3a8 (inv. des til. de Lorr. III, 
i5a). — Rustorflez Sirke$, ib^U (dén. Tb. Alix). 

— Rutdorff, 1 686 (gén. de M. dom.). — Ruestroff, 
xviii* s* ( Sierck , dom. ). — Rwrdorff, Ruêdorff, 1756 
(D. Gai. noi. Lorr.). 

Village de la sou&-prév6lé de Sierck (1 Ô96 ) ; avait 
une cbapelie annexe de la paroisse de Sierck (dio- 
cèse de Trêves). 



Autrefois Trois-Évécbés , prév. de Sierck, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Sierck (LaunstrofiT, de 1809 à 1806). — Chef- 
lieu communal jusqu*en 181 1, où il fut réuni à la 
ville de Sierck par décret du 1 9 mars. 

Il y avait à Rustroff un couvent de religieuses du 
tiers-ordre de Saint-François, sous Tinvocation de 
la sainte Vierge, fondé le 1*' septembre 1/186 par 
le comte de Linange, grand bailli d'Allemagne, et 
confirmé en i5i/j par Léon X. Ce couvent, qui a 
existé jusqu'à la Révolution dans sa primitive insti- 
tution , sert aujourd'hui de succursale aux religieuses 
de Sainte-Chrétienne de Metx. 
RusTBOFP (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la 
c"* de Sierck et se jette dans la Moselle. 



Sablo?( (Le), 3* c*" de Metz, à gauche de la Seille. 

— Saveloy 880 (abb. Gorze, ch. Wala). — Ad Ha- 
renas, 1 1 3o (abb. Saint-Clém. ch. Et. de Bar), — Le 
Savelon, i365 (chron. doy. de Sainl-Thiéb.). — 
Le Savellon, xv" s* (chron. Prail.). — La Greivey 
1 Ao/i (liste des vill.). — En patois : Lo Saibion, 

n Communauté de plusieurs habitants, entre la 
Seille et la Moselle, à la sortie de la porte Saint- 
Thiébaut,r> 1766 (Stem. dép. M.). — Faisait partie 
* de la paroisse Sainl-Privat. 

Autrefois Trois-Évèchés, baill. et coût, de Metz. 

— Érigé, en 1 790, en commune du canton d'Augny ; 
passa, en 180a, dans le canton actuel. — A pour 
annexes Rivage, les fermes.de Halsidiac et Sainte- 
Agathe et la maison isolée de Tivoli. 

C'est sur le territoire du Sabion que se trouvaient 
la plupart des grands monuments de Metz sous les 
Romains : les thermes, l'amphithéâtre (dont la re- 
doute du Pâté occupe la place), ainsi que plusieurs 
des antiques édifices de la foi chrétienne dans cette 
ville : les abbayes Saint-Amould et Saint-Clément, 
Notre-Dame-des-Champs et beaucoup d'autres, dé- 
truits dans les différents sièges que Mets eut à sou- 
tenir. 

Sablok (Le), f. c"' de Marly. 

Sabr^, f. c°* de Coin-lez-Cuvry. — Sableif, 137a (liste 
des amans). — Sabley, 1387 (*^^ d'aman). — 
Saibleidê, ihoU (P. Ferry, obs. séc. t. II, 3ii v"). 

— Soiûfry, XVI* s* (carte Tass.). — Sobrié, xvii' s' 
(carte Beaul.). — Sabrée, xviii* s' (pouillé de M.). 

— Sabry (carte Cass.). — En patois : Saubré, 
Était annexe de la paroisse de Cuvry. 

Moselle. 



Sacaibon, m"* sur le Ru de Mad, c"* de Waville. 

Sagbokbak-db-Mort (Le), ban-fief, sur le territ. de 
Moutoy. — 1635 (arch. comm. EE. 355). 

Sadelbaco (Ruisseau de). — Prend sa source dans le 
pré de Wœlfling, traverse les c"*de Wœifling, de 
Wieswiller et d'Achen sur une longueur de a kilo- 
mètres et se jette dans le miss. d'Achen. 

Sakenbrûck (Ruisseau de). — Goule sur le territ. de 
la c"* d'Eberswiller. 

Sailly, c*" de Verny. — Serlei, 1 1 57 (abb. Saint-Max. 

ch. év. Bertr.). — Zerlei, iib'j (abb. Saint-Mart. 

ann. Prem. t. X , a). — Cerseium, 1 1 86 {ibid.). — 

Cerleium, 1 188 {ibid.). — Serleium, 1 189 {ibid.). 

■ — Sailley, xv* s* (abb. Sainte-Gloss. liasse Charly). 

— Sarlay, Sairley, i/io^ (liste des vill.). — Sarly, 
ilioU (chap. cath. s. l'an). — Sailley, i5i6 {ibid.). 

— Saylleyum, Sailleyum, Sailli, tbhh (pouillé de 
M.). — Saylly, xvii* s* (Loth. sept.). 

Siège d'un fief, avec justice haute, moyenne ot 
basse , qui mouvait du roi de France (1681, dénomb. 
17 sept.). -7- Était siège d'une cure de l'arcbiprétré 
de Nomeny, qui dépendait du chapitre de la cathér 
drale de Nancy et avait pour annexes Achâtel et 
Vulmont, ce dernier alternativement avec Foville. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fut érigé, en 1790, en chef-lieu d'un canton du 
district de Morhange, qui comprenait les communes 
d' Achâtel, Buchy, Moncheux, Sailly, Secourt, Soigne 

' et Ancy et Vulmont ; passa , sous l'organisation de 
l'an m, dans le canton de Soigne et, en i8oa, dans 
le canton actuel. — A pour annexes la tuilerie de 
Goiliaux et le Moulin. 
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" Saiii). loaiioQ de oom ei d'anzMS , amère-fief da 
marquisat de Pool-à-M ouiMo , rele^aal imiDédiate' 
meot de i» Laroonk de Vinere, ii présent est<eiate, 
pofiait : dM (^utmle* am. Uttn é^argtiU, armé, Um- 
pojué H c/wrtmmé à^ur.'» (Huss. Ltssc ) 

Saillt, m^, c^ de Vulinoot 

Saillt (RiiftscAt M L £ta»€ m). — Pr«id sa «ource 
dans rétaog de SaiUy , traverse tes c*~ de Vulinont 
et de SailJy sur une ioogueur de i kiloDi. et se jetle 
dans rétaog de VuimcMil. 

SAin-AicuÂji , ^jiise et m"'* isc^iées , c" d'Ogy . — Satuf- 
Agnel, .^'amt'Aigmien , i353 (P. Ferr. obs. séc t. II. 
p. so5). — Soùa-Aiguien , ihoU (iisle desrilL). 

— Samt'Agnel de co$té - FlcumUe , ih-jZ (Jouro. 
J. Aubr.)- — SamU'Aifrnel, SuisU/f - Aignèt , i5i» 
( MéfiJ. Ph. de Vign.). — Saiui-Agnez , Saint-Agnek, 
j 63 '4 ( Journ. l. Baarli.). — Eo palois: Saint-Aigné. 

A Saint- Aignan était uo àts quaire$ du pays 
Messio, c*e^t-à-dire uoe des bornes <\e banlieue 
(1^78, Joum. J. Aubr.). 

L'église de Saiol-Aignan était aulreibis chapelle 
d'un prieuré de Béoédiclines, dépoidant de Tabb. 
de Neufuioùtiers, attribué eo 1075 à Tordre de 
Malte. Elle était le siège d'une paroisse de Tardii- 
prélré de Noisseville , qui était dessenrie par un frère 
de Tordre de Malle et avait pour aoneies Flanville, 
Lautallière (Haute et Basse), MooU>y. Ogy. Puch«* 
et Sillv-sur-Nied. 
Saist-Ail, c^ de Briey, à la droite de TOme. — 
SantlaUUf 1/106 (liste des vilL). — Saûtclaille, 
1689 (ioaro. J. Aubr.). — Sancttu S(eph4utus 
m manie, dt monU SamlailU, dcmmuê Stephanu*, 
iblilt (pouilié de M.). — Sainet£ Taille, 1671 
(baill. de Saint-Mihiel). — Saùtt-TaOl^, xrii* s' 
(carte Beaul.). — SentiUe, xfii' s' (Loth. sept.). — . 
Samtailk, fjZt (fonds de Malle, déd. de biens). 

— SaintSUdl, 1766 (D. Cal. noL. Lorr.). 

Le ban Saint-Etienne â Saint-.\il était siège d*une 
justice foncière (1681, dénomb. 36 juin). — La 
haute justice était au roi. — Était le si^e d'une 
paroisse de Tarcbiprétré d'Hatrize, dépendant de 
Tabb. Saint-Symphorien , qui avait Habonville pour 
annexe. 

Autrefois Barrois, baill. de Bhey, coût. deSaint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Joua- 
ville; passa, sous Torganisation de Tan m, dans celui 
de Valieroy et, en 180a , dans le canton actuel. — 
A Habonville pour annexe. 
SAi!(T>A!iDRé, ancien prieuré de Bénédictins, sous les 
murs de Metz. — Le bourg et le priouré de eaint 
Andrieu, ikkk (chron. doy. de S*-Thiéb.). — I^ 
prinrey de saint Andreu ,1677 (Journ. J. Aubr. ). — 



Smuimi AndnÊi , i^iiii (pouilié de M./. — UtagitMe 
de êoimi Amdneu, tohZ (Si^ de Mclx, par Sali- 
gnac). 

Le prieuré de Saint -André apparbenail à Tafalme 
SainirClément, dont les rs&gieax dessemieiil ceUét 
antique église : ia charte d''iiBioii est de ^^. — D 
éiait situé au deU de SaiotrPierre-aio-Arèaes, entre 
la porte de ce nom et la porte Maseâe, et fut détmii 
lors du si^ de 1 55s. 
Sii^T-AasoLLD, ancienne abbaye de Bénédictias. soas 
les murs de Metx. — BoetUcm jaMcSorMa a p a rt < i a 
rum jvLTla Mrbem MHenaem comtirmcU, 686 (ahb. 
Saint -Amouli, don. da roi Pépin). — lisMostr- 
rimm jujrUi eivUaiem a igfaïae» tùmm, 706 (iM. s. 
Tan). — Basiliea , toMècti Domûmi Aihudfiû 9el acar- 
tontm apostdanun, 717 (Aid, donation de Martîl 
par Cbiipéric III). — Bttnlici qur esf etmMtrftcia m 
lumore tancli Jacohi apostoU dp/ ctpieronsm apoeto- 
hjmm, 783 {ibid. cfa. de ChaHeaia|pie). — Ecdetm 
umcti Harmmlpki, ShS (ibULceDS. p. 1 ^ ). — Eedetia 
Momcti Anuilpki, 870 {ibid, ch. Châties le Chauve). 
— Monagitrium Mufti Anudpèû, 8S9 (iM. ch. Am. 
roi de Bav.). — Aibaiia emmcti AnuÊipki, 997 (ibid, 
acens.). — SanU Arnou de Metz, IS9& (abb. ViU. 
cart 1. 1, A. 17). — Vabhaie êmmt AnuÊipk^ i&33 
(chrou. doy. de S*-Thiéb.). — Le hvurg SaîtO-Ar- 
noM, \kkk (t&ui). — Uahhmfe Séml-AnumU, 
ihhU (reL voy. de Charles V). — Semeim» Amul- 
pkus, ibUU (pouiUé de M.). — Le bomrg Smnt- 
Amoul, 1 553 (Siège de M. par Salignac). 

Ce célèbre monastère commença par être une pe- 
tite chapelle construite par saint Patient, h* évéque 
de Metx, soos le vocable de saint Jean TÉvangé- 
liste. Elle fut renversée par les Vandales au com- 
mencement du v' siècle. — Relevée de ses ruines , 
elle reçut le corps du saint et illustre évéque de 
Metz Amould, souche de la race cariovingienne; les 
sépultures les plus illustres y furent placées à côté de 
la sienne. Mais les chanoines quiia desservaient ayant 
dû subir une réforme radicale, Tévéque Adalbéron V 
mit à leur place des Bénédictins tirés de Tabbaye de 
Gorxe , lesquels donnèrent au monastère un grand 
renom de science et de piété. L'église fut rebâtie de 
nouveau au xi* siècle et consacrée, en 1069, par le 
ppe Léon IX. Cette église était une des plus belles 
et des plus riches de la contrée; mais le siège de 
Charles-Quint, en i553 , força le duc de Guise à la 
sacrifier aiu besoins de la défense. Le monastère fut 
détruit et les religieux transférés au couvent des 
F. Prêcheurs dans la ville. L^emplacement de Tab- 
baye Saint-Amould est maintenant occupé par ia 
lunette d*Arçon, dont les travaux de restauration 
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viennent lout récemment de remettre au jour une 
partie du cimetière qui entourait Végtise. 

Saint-Abiioiild (Boib de), forêt, c^de Cheminot. — 
Remarquable par de nombreuses substnidions. 

Saint-Arm'ald, près de Sarrebrùck (Prusse). — Ardii- 
pretbiteratut de Sancto Amualdo, ibkU (pouiflé de 
M.). — Archipresh. de Sancto Amuah, j6o6 (tbid.). 
Était le siège d'un archiprôtré dépendant de Tar- 
rhidiaconé de Sarrebourg, auquel appartenaient, 
entre autres, les paroisses suivantes, qui font partie 
du dép* de la Mosefle : Bousbach, Gadenbronn, 
Farschwiller, Folckling, Fraucnberg, Grosblieder- 
strofT , Heckcnransbach , Hesding, Kerbach, Neuf- 
grange, Neunkirch, Noussewiller-lez-Puttelange, 
Putlelange, Réniering, Roth, Rouhling, Saint-lcan- 
Rohrbach, Sarralbe, Tentcling, Théding, Welfer- 
ding, Willerwald, Witring et Zettîng. 

Saînt-Atold, ville, ch.-i. de c**, arrond. de Sarre, 
guemines. — Htlariacwn, vi* s* (d'Achery, Spici- 
leg. VI, 6/i3). — Hilariactts victthu , 587 (cb. abb. 
Longev. Menrisse, Hist. des év. de Mefz, 96). — 
. Nova Cella, Norœ CeUœ monoiterium , 71 7 (gesla 
episc. Melens.). — HUÎtriacum, 'jôh (Sigisb. Gem- 
blac. diron. ad min.). — Monasterium beati Naboris, 
765 (chron. des abb. de Saint-Avold et de Gorze, 
MeurissG, 170). — Ccmobium beatt Naborii, 787 
(D. Cal. I, pr. s: Tan). — Saint-Nabor, \u* s* (abb. 
Vill. liasse Guerledange , A ). — Sancti Naboris eccle- 
«iVi, 1 iho (ch. Et. de Bar., D. Cal. V, pr. cccxiii). 

— Saint-Auor, ia4i (ban de tréf. s. Tan). — M(}~ 
nasterium sancti Naboris, 1276 (Kremer, Arden. 
Gesch. II, 357). — Saint-Avou, i339(quitt. arch. 
b. de V. i5-2q). — Saint-Nabor, i365 (Kremer, 
op. cit., 11, 5 08). — Saint- Avoulz, 1396 (cart. év. 
de M., t. 1, p. 1). — Saint- Avoit, 1396 (ibid, 
p. 3i V*). — Saint- Naboire, 1620 (ibid, t. lll, 
p. 3o v"). — Sainte -Nabore, 1/128 {ibid. t. 1, 
i6h y°). — Saint-Avoh, iA3i (chron. doy. de S*- 
Thi^bault). — Saint-Nabore, ihbg (cari. év. de 
M. t. IV, p. 7 V*). — Sant'Nabore, 1^75 (Kremer, 
op. cit., fl, 5A4). — Saint'Avolt, Saint-Avoult , 
1/189 (csrt. év. de M. t. IIÏ, p. 78). — Saint-Avolt, 
1/190 (Joum. J. Anbr.). — • Monasterium sancti 
Naboris, in sancto Nabore, i5/iû (pouiilé de M.). 

— Saint-Avau, i553 (Siège de M. par Salignac). 

— Die statt Nabor, i553 (Hontbeim, Hist. Trevir. 
dipl. Il, 769). — Saint'Avol, 1679 (arch. de Saint- 
Avold, lettres patentes du 17 mars). — Santer/or, 
1692 (Hertzog, Edels. chron. Il, 239). — Saint- 
Azoult, xTii* s* (Loth. sept.). — Saint-Advol, 161 3 
(arch. de Saint-Avold, lettres patentes du 10 mars). 

— Saint-.ivolze , t633 (Joum. J. Baudi.). — Saint- 



Avost, i636 {ibid.). — Stnnt-Avoljc , i638 (ibid.). 
— Saint-Avoult, i6hb (Merian. Topograpb. Pala- 
tin. Rheni, 3o). — Saint-Auoul, 1676 (Hnss. 
Lesc art. Paffenhave). — Fanùm sancti Naboris 
ou Nova ceUa (D. Cal. not. Lorr.). — Roêselgène, 
an II (actes de Tétat civil, du 2 prairial an 11 au 

10 frimaire an m). 

Saint-Avold doit son existence à une abbaye cé- 
lèbre de Tordre de Saint-Benoft. Cette abbaye, fon- 
dée au Ti" siècle, au milieu de forêts désertes, par 
saint Fridolin , qui lui donna le nom àe Hilariacum , 
fut reconstruite, deux siècles plus tard, par saint Si- 
gisbald , évêque de Metx , sous le nom de Nova-Cella. 
En 765, elle reçut de Tévêque saint Chrodegand le 
nom de Saint-Nabor, fut augmentée et enrichie par 
Tévêque Angelram (768-791) et subsista jusqu'à 
la Révolution française. Elle appartenait à Tordre de 
saint Benoit, avait reçu la réforme de Saint-Vanne 
et était mise en commende. 

Les comtes de Metz furent les premiers voués de 
Tabbaye; plus tard, la voucrie appartint aux comtes 
de Sarrebrùck ; les comtes de Créhange étaient les 
arrière-voués. 

La vouerie de Saint-Avold comprenait, en i635: 
Béning, Cocheren , Dietschwiller, Dourd'hal (la 
moitié), Ebersing, Eberswiller, FolrkHng, Fréme- 
strofT, Freybonse, Gaubiving, Helh'mer, THôpilal 
(la moitié), Host, Laning, Leywiller, Lixing, Ma- 
cheren, Maxstadt, Morsbach, Remsing, Rosbrùck, 
Rossel, Théding, Valmont, situés dans Tarrondisse- 
ment; Giriingei), détruit; Emersweiller (Prusse), 
Zimming et Haute-VigneuUe , de Tarrondissemenl 
de Metz ; Fruenswiller et Vofoch , localités inconnues. 

Saint-Avold était une des villes importantes de 
Tévéché de Metz et le siège de h cour de la vouerie. 

11 fut entouré de murailles an milieu du xiv* siècle 
et assiégé plusieurs fois. 

Vendu au duc de -Guise en 1672, puis au duc 
Charles III de Lorraine en i58i, Saint-Avold 
suivit les destinées du duché. Il devint le siège 
d*nne prévôté royale , supprimée en 1 76 1 , et ressor- 
tissait dès lors au bailliage de Boutay. 

En 1627, un monastère de Bénédictines y fut 
établi. 

L'ancien archiprétré de Saint-Avold comprenait 
trente et une paroisses, parmi lesquelles les suivantes, 
situées dans le département de la Moeclle : Bam- 
biderstroff, Béning, Berweiller, Bouchepom, Châ- 
teau-Rouge, Creutzwald, Dorwifler, Eberswiller, 
Falck, Freyming, Guenwiîler, Guerslling, Ham, 
Henriville, Hombourg, Lachambre , Longeviile-lez- 
Saint-Avold, Marange, Marienthal, Merlen, Porce- 
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lelte, Rémering, Saint -Avold, TritUing, Valelle, 
Vigneulle- Haute, ViHing, Warsberg, Zimming et 
Zondrange. — La cure de Saint-Avoid fut unie à 
Tabbaye en i i4o; elle avait pour annexes Garling, 
THôpital et Saint- Nicolas. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Met2. — En 1790, Saint-Avold devint le chef-lieu 
d'un canton du district de Sarreguemines , qui com- 
prenait la circonscription actuelle , moins les villages 
de Host et de Porcelelle. 

En Tan 11 de la République, le nom de Saint- 
Avold fut proscrit et remplacé par celui de Rossel- 
gène, emprunté à la Bosselle, dont les sources sont 
situées à peu de distance de la ville. — Saint-Avold 
porte les armes pleines de la maison de Lorraine. 11 
reçut en 1701 des armoiries d'office qui étaient: 
d'argent au pal d'azur, chargé d'une belette d'argent. 
— A pour annexes le hameau de Nideck , les moulins 
de Redermùhl et d'Oderfang, les fermes de Wenlieck 
et de Lieutenantsgefeld, les chapelles de Sainte- 
Croix, de Notre- Dàme-des-Sept-MonU et de Wen- 
heck. 

Saiwt-Avold ( PoR^r de ), forêt domaniale de 2,544 hec- 
tares, située sur le territ. des c"" de Saint-Avold et 
de Porceletle. 

Saint-Baudier , église, c"' de la Maxe. à gauche de la 
Moselle. — Sancti-Balderii , 119/i (abb. Sainte- 
Croix, ch. év. Bertr.). — Saint - Bauldier , 1/187 
(abb. Saint-Vinc, vente de dîmes). 

Bertram, évéque de Metz, donna cette église à 
Tabbaye de Sainte-Croix en 1196. Après la sup- 
pression de cette abbaye, elle fut attribuée à Saint- 
Vincent, qui en garda le patronage jusqu'à sa sup- 
pression. — Paroisse de Tarchiprêtré de Metx , qui 
avait pour annexes Franclongchamps , la Grange- 
d'Envie, l'es Maxes, Saint- Remy et Thury. 

Saint-Baudier et la Petite-Maxe formaient un Gcf 
qui relevait du roi de France( 1 68 1 , dénomb. a juin ). 

Saint- Bbli.<« , montagne près de Gorzc. — 1 S'i ( Journ. 
J. Le Goul.). 

SAiKT-BENoiT-LB-BRijLé, forges, c"* d'Ars- sur- Mo- 
selle. — Saint'Banoy, xvii* s* (Loth. sept.); — Le 
Ban de Saint-Benoist y 1681 (dénombr. s. Tan). 

SirtNT-BBRNARD, c**" de Bouzonviile. — Village construit 
en 1639 sur les ruines de Ramèse et Remesch. Il 
appartenait à Tabbaye de Villers-Bettnach , qui en 
était seigneur haut-justicier, moyen et bas, 1699 
(abb. de Villers, Saint-Bernard, liasse t3) 
Etait annexe de la paroisse d'Aboncourt. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonviile, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
viile depuis 1 790. 



Saint-Blaise , montagne , c"' d'Augny. — Sainte-Blaize , 
xvii* s* (Loth. sept.). — En patois : Sainl-Bidck\ 

-Le sommet de cette montagne est couronné par 
les ruines de l'ancien château de ce nom. — Voy. 
"^^ Ghâtel-Saint-Blaisb. 

Sai?ît-Blaise , chapelle et hcrmitage , c°* de Bertrîng. — 
Chapelle Saint-Blaize , 1 633 f pouillé de M. Porief.). 

— Klauêemberg (carte de l'Etat-major). 
Saist-Coarles, f. c" de Gros-Tenquin. — Fondée 

vers 18/40 par M°" de Wendel. 
Saint-Charles, f. c^'de Haucourt. 
Saint-Coristophb, chapelle, c"* de BambiderstrofT. 
Saint-Cbristophb, f. c"* de Condé-NorChen. 
SaiiM-Christopbb, chapelle, près d'Onville. — xfiii*s* 

(pouilléde M.). 
Sawt- Claude, chapelle, près d'Onville. — xtiii' s' 

(pouillé de M.). 
SAnT-CLéMERT, auc. hermitage habité, c^ de Gone. 
Sahit-Cl^m EUT, anc. abbaye de Bénédictins et faubourg 

sous les murs de Metz , c" du Sablon. — Les Jrèret 

de Saint'Clémant, xii' s* (abb. Saint-Ciém. s. Tan). 

— Ecclesia beati Clementit, 1 1 3o (t^. ch.év. Et. de 
Bar). — Eglite Saint-Clément, laoi {ibid. s. l'an). 

— Abbatia aancti Clementii, i9o5 (16ÛI. mandem. 
év. Bertr.). — Conventiu sancti Clementis, naS 
{ibid. s. l'an). — Dei$oub Saint-Clément ^ tS'ja 
(chron. doy. de S'-Thiéb.). — Le bourg Saint-Clé- 
ment, 1 553 (Siège de M. par Salignac). — Mono»- 
terium sancti Clementis (pouillé de M.). 

L'abbaye de Saint-Clément doit son origine à 
une petite chapelle élevée par saint Clément, apôtre 
des Médiomatrices , dans laquelle il reçut la sépul- 
ture. L'évêque Urbice, à la fin du iv* siècle, y bâtit 
une église, où il mit des reliques de saint Félix, 
et y attacha des clercs pour le service. Au x' siècle, 
saint Cadroë, fils d'un seigneur écossais, y établit 
la réforme de saint Benoit. Elle courut risque , sous 
révoque Adaibéron II, d'être unie àSaint-Arnould; 
mais elle parvint à garder son existence propre et 
resta au lieu de la primitive fondation jusqu'au siège 
de i55a, où il fallut la détruire et transférer les 
religieux dans la ville, au prieuré des Pucelles de 
la Vignotte. 

L'emplacement de l'abbaye est auj. occupé par 
des cultures un peu en avant et â droite de la redoute 
du PAié, 

Sai5t-Denis, église et m*° isolée, c"' de Ville-Houdlé- 
mont. 

Saint-Donat, chapelle, c"* de Gros-Tenquin. — Un- 
strojf (carie Cass.). 

Cette chapelle a été bâtie en 1776. 

Sairt-ëloi, f. et chat, c" de la Maxe. — La Menaudie 
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êaint AUoy tu Champs, Xf* s* (chron. Pfa. de Vigo.). 
— La Menaudie de ioint Eloi, ikbk (chron. doy. 
de S*-Thiéb.). — Saint EUoy, Saint-AUoy, i5i8 
(Mém. Ph. de Vign.). — Monoiterium aanctœ Crucii 
alioB sancii Eligii, ïbhk (pouillé de M.). — Lei 
saulz vers saint Heloy, VesgUse saint Eliot, i553 
(Siège de M. par Salignac). — En patois : Saint- 
Alleu. — Voy. Saiktb-Grou. 

Était annexe de la paroisse de Woippy. 

Le monastère de Sainte-Croix, fondé à une époqne 
reculée sur les bords de Ift Moselle , était habité par 
des religieux qui disaient suivre la règle de saint 
Éloi> évoque de Noyon. Vers la fin du xii' siècle, 
ils prirent Thabit et la règle des Prémontrés, et 
Zacbarie, leur abbé, le fut en même temps de Jus- 
temont, dont la fondation était récente. Albert, 
voué de Metz, leur donna la terre de Buris, voisine 
de leur maison, pour les mettre à Tabri des inon- 
dations de la Moselle. Des religieuses du même ordre 
furent mises à Saint-Eloi; mais les eaux les ayant 
envahies , Tabbé leur donna la maison de Buris et 
établit toute la communauté à Justement. Cepen- 
dant cette union ayant élevé de vives réclamations, 
le monastère de Buris reprit sa première destina- 
tion , et les religieuses furent établies dans un nou- 
veau monastère, qui fut appelé la Grange-aux- 
Dames. Buris redevint, avec la con6rmation 
d^Hiiluin, archevêque de Trêves, un centre monas- 
tique indépendant en 1161. Cette abbaye portait 
alors le titre de Sainte-Croix, à cause d^une portion 
considérable de la vraie croix qu^un seigneur fla- 
mand lui avait apportée de Jérusalem. 

En ]552, cette abbaye fut détruite à cause du 
siège de Charles-Quint, et ses rehgieux transférés à 
Metz. Le roi Henri IV la supprima en 1 695, pour 
en affecter les biens au collège de Metz. 
S AiKT-E TIENNE, aunexo de Doncourt-iez-Conflans. — 
De sancto Slephano, ibhli (pouillé de M.). 

Chapelle, annexe de la paroisse de Doncourt. 
Saiht-Fbahçois, c* de Bouzonville. 

Érigé par Charies IV, duc de Lorraine, en 1 662- 
1733 (terr. du ban). — Dépendait do la seigneurie 
de Château-Bouge (i7a3, dénombr. ao sept.). — 
Était annexe de la paroisse de Monneren (dioc. de 
Trêves). 

Autrefois Trois-Évêchés , prévôté de Sierck, coût. 

de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzonville 

depuis 1790. — A pour annexe le hameau de la 

Croix. 

Saiht-François, f. c"' de Gros-Tenquin , fondée vers 

18/iopar M"'deWendel. 
Saint-François, f. c°' de Thionville. 



Saiiit-G»c»t, toT M44^« mi^.^ u^h^^i^ ^ ^ 

territ. de Boodn»y« <^ <i^ W^w^* ^0^4^»^ 
Saint-Gencoclt, aœ, «**»r. <* ^ tmuuma^ 

Samt-Gangolf, 17515 (U, ijà. «if^ Jam ^ 
Sai5t-Girmai^, anc. benmUjj^ wm U «m«m«»^ v *,■ 

nom , c*** de QAiti-SMuA4$»ftHm$f, 
Saint-Gorgon (Abiatb m;, i ^Wv', 1v* *^w^ 

(Abbatb de). 
Saiïit-Hbhrt, f. c"" de Denting. 
Saint-Hoji, lieu-dit, c^ de BetibiutiH^, - f^M^ht^^. 

ment d^un village détruit. 
Saint-Hubert, f. c"' de Bczérieulies. 
Saint-Hubebt, h. c"* de Villers-Bettnacb. Séimt^lU^t^ 

bert, 1 493 ( Journ. J. Aub.). — Sanclu» lîuwé^^mé 

1 606 (pouillé de M. ). — En patois : Saint-Utn^j^, 
Était annexe de la paroisse d^Allroff. 
Autrefois Trois-Évéchés, prév. de Sierck « fÉmi. 

de Lorraine. — Fit partie du canton de Huri/tnejfttri 

en 1790; fut classé, sous Torganisation de Tan m, 

dans le canton de Vry et, en 1803, dans celui (U*, 

Vigy. — Chef-lieu communal , avec Godcbure p^iur 

annexe, jusqu'au 30 décembre 181 1, où il fut réfini 

à Villers-Bettnach. 
Saint -Hobebt- Saint -Atha?iase, anc. chapelle de la 

paroisse de Berlrange. — xviii* s* (pouillé de M.). 
Saint -Jacques, chapelle, lieu de pèlerinage, c°* de 

Charleville. 
Saint-Jacques, anc. hermitage, c°* de Haucourt. 
Sai>'t-Jean ou Bothof, f. c*" de Bistrofl", fondée vers 

18/i/i par M. Zimmermann. 
Saint-Jean, f. c"' de Dalem. 
Saint-Jean, f. c°* de Denting. 
Saint-Jean, tuilerie et f. c" de Loupershausen. — Voy. 

Joha;^kswiller. 
Sai?it-Jea;^-aux-Bois, anc. hermitage sis dans un vallon 

près de Gondreville, c"* de Vry. 

Chapelle, annexe de la paroisse de Vry. 
Dépendait de Thôpilal Saint-Nicolas de Metz 

(1683, dénombr. 3 oct.). 
S.\irt-Jean-aux-Coamps, chapelle sous les murs de 

Metz. — Sanctus Johannes rétro sanctum Clementem , 

ibliU (pouillé de M.). — Saint-Jehan-aux-Champs , 

i553 (chron. rim.). 
Buinée en i553. 

SAINT-jEAN-DEfANT-MARflLLE, C**" de LongUyOU , SUr 

rOthain. 

Il appartenait au duché de Luxembourg et fut 
réuni à la France par l'article 7 du traité de 1 761 . 
— Était annexe de la paroisse de Ham-devant- 
Marville (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évêchés , prév, roy. de Marville , 
coût, de Luxembourg. — Fit partie du canton de 
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Gharency (district de Longwy) de 1790 a 180a et 
passa à cette dernière date dans le canton actael. — 
Annexe de Ham; réuni avec hii à Pelit-Faiily par 
décret du 1 4 juillet 1819. — Distraits de cette com- 
mune par ordonnance royale du ai février i84i, 
pour former ensemble une commune dont le chef- 
lieu est Saint-Jean. — A pour annexes Ham et le 
moulin de Grandvaux. 

Saiwt-Jeaw-lez-Chastillb, fabrique, c"' de Ghanville. 

SAiî«T-JBA5-LEz-HEnîïT, blanchlsserie , c"* de Herny. 

Saint-Jea:i-Rohrbach , c" de Sarralbe. — Rorbach in 
Zellekowe, 1286 (Kremer, Arden. Gescb. Il, 63)! 

— Rorbach , 1 A og ( ibid. 70 ). — Saint-Jean de Ror- 
bach y 169 A (dénombr. Tb. Alix). 

Saint-Jean-Robrbacb et le hameau ruiné de 
Wciier, qui lui était contigu , appartenaient à la mai- 
son de Créhange ; à la mort du dernier comte de ce 
nom ( 1687), ces villages furent vendus aux Rhin- 
graves, comtes de Putleiange. — Saint-Jean-Rohr- 
bach était le siège d'un fief lorrain sous la cbâtel- 
lenie de Dieuze. — Cure de Tarchiprélré de Sainl- 
Arnuald, dépendant autrefois de la collégiale de 
Munster. 

Raill. de Sarreguemines, coût, de Lorraine. — 
Fit partie du canton de Puttelange de 1 790 à 1 802 
et passa , à celle dernière date, dans le canton actuel. 

— A pour annexes la ferme de Trosslerie ou Dros- 
leric et les moulins de Dammûhl et de Hcymùfal. 

Sai^t-Joseph, f. c" de Gros-Tenquin ; fondée en i84o 
par M™' de Wendel. 

Saint-Jilien-lbz-Gorze, c** de Gorze. — Ad sanctum 
JuUanum rnanftum, 978 (cart. Gorze, p. t58). — 
Soiut'Julien-dessotd) Gorze, 1827 (abb. de Gorze, 
s. Tan).— De tancto Juliano y i56/i (pouilléde M.). 

— Saint-Julien, 1696 (dén. Th. .Alix). — Sancttu 
Julianui, 1606 (pouillé de M.). — Saint-JuUan en 
la terre de Gorze, 1G70 (Utid. Porlef.). 

Faisait partie de la terre de Gorze. Était siège 
d'un fief lorrain, sous le bailliage d'Aprcmont. — 
Cure de Tarchiprêlré de Gorze, qui dépendait de . 
celle abbaye et avait Boussières pour annexe. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fait partie du canton de Gorze depuis la créa- 
tion du canton, en 1790. 

Saiwt-Jilie^-lbz-Metz , »• c'" de Metz, à droite de 
la Moselle. — Ad itanctum Julianum, 9a 5 (abb. 
Sainte -Gloss. cb. Adalb. I**). — Burgum iancti 
Juliani, 109 A (abb. Saint-Vinc. liasse Sain t-Jul.). 

— Villa sancti Jvliani, 119a (ibid.). — La Croix 
Saint-Julien, un de» quatre querres (limites) de la 
banleue de Mets, iai3 (décl. des dr. Metz anc. 
i*' ext.). — SaintrJuliena, ia66 (liste des off.). — 



SaintrJuliant , 1 987 (acte d'aman , s. l'aa). — Saint- 
Jullmn, 1877 (ch*P* catl>* s* l*&n)* — Saint-JuUien , 
1^78 (ëpit. J. de Hanooville). — La paupeUerie de 
Smnt^Men, 1617 (Mém. Ph. de Vign.). — La 
forte maiion de Sotnl-Jullien où eit la paupellerie, 
i5i8 (P. Ferr. obs. séc. xvi* s*, f. àhS). — Sanctut 
Jnlianue m Burgo, i^hk (pouillé de M.). — La 
paupetterie Saint- Juiieti, i55a (chron. ri m.). — 
Le bourg Samt-Miem mr la montagne d'Esirmont , 
i558 (Siège de M. parSalignac). 

Ce village, qui était un faubourg de Metz, sur le 
revers de la c6te de Desiremont ou Belle-Croix , fut 
détruit à plusieurs reprises et particulièrement en 
i55a; mais il se releva de ses ruines. Il fut rasé 
en 1781 pour faire place aux fortifications de Belle- 
Croix, et rebâti Tannée suivante sur la c^e- oppo- 
sée et sur l'autre rive du ruisseau de Vallières. — 
Était le si^e d'une paroisse de l'archiprétré de 
Metz, qui dépendait de l'abbaye Saint-Vincent et 
avait Prégelé et Grimont pour annexes. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metx. 

— Fit partie du canton de Bomy en 1790 et de 
c^ui de Vallières sous l'organisation de l'an m; 
passa, en 1809, dans le canton actuel. — A pour 
annexes les fermes de Châtiilon et de Grimont. 

Saitt-Jcre, c*" de Vemy. — Villa §an€ti Georgii, 
xiv' s* (abb. Sainte-Marie, ch. abb. Herm.). — 
Saint 'Jeure, 1/189 (chron. rimée). — De §ancto 
Jure, 1Ô09 (abb. Saiote-Marie, cure de Raucourt). 

— SaintJoure, 169/1 (dénombr. Th. Alix). 

Siège d'un fief lorrain sous le baill. d'Apremont. 

— Était annexe, avec vicaire résident, de la pa- 
roisse de Raucourt. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metx. 

— Fit partie , de 1 790 à 1 802 , du canton de Goin , 
puis passa , à cette dernière époque , dans le canton 
actuel. — A pour annexes Alémont et Ressaincourt. 

Saint-Ladbe-l'Hôpital, f. c°* de Marly. — Saint-Lad- 
dre, tùh6 {?. Ferr. obs. séc. L f. 969). — Sanctt 
Lazzari niettenne, i9 46 (sceau de l'bôp. Saint- 
Ladre). — Saint- Lmzre, taSè (hAp. Saint -Nie 
cart. f. L.). — Censé de la paroisse de Mariy. 
xviii* s' (pouillé de M.). 

Saint-Ladrb-Montignt ou Haute-Saiht-Ladrb, f. c^de 
Montigny-lez-Metz. — Lee ij Saint Laidre, xf* s* 
(cbron. Prail.). — Sam^ljoiâre , \hh\ (rdie des 
dimos, abb. Saint-Am.). — La Mdaidrerié, t5io 
(Mcm. Ph. de Vign.). — La Mailaidrerie prh Saint- 
Priech, 1 553 (Siège de M. par Salignac). — L'êglite 
prèi Saint-Ladre au SabUm, 16/16 ( Joum. J. Banch.). 

— Saint -Ladre près Montigny, 1681 (dénombr. 
37 juillet). 
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Ancienne léproserie; cense-ûef de la paroisse de 
Saint- Privât, mouvant du roi de France. 

SainT'Larg, f. ruinée, c°* de Holtwiiler. — La cente 
de Saintr-Lang, fj^i (ord. de Lorr. Vlil , aSa ). 
Détruite au xviii* siècle. 

Sauit-Lagrent, chapelle, près d'IUange (carte Gass.). 

SAiRT-LéoRABD, f. c"' de Flétrange. 

SAiNT-Loi'i9,c*'°de Bitche. — MûtUzhaU, i756(D. Cal. 
nol. Lorr.). — La Verrerie de Saint- Louie, 1767 
(arcb. de la Verrerie, arrêt du conseil du 17 fév.). 
— MunsUiolf verrerie de Sami-Louie (cwle de TÉtat- 
major). 

Verrerie fondée sur la censé de MQntxthal en 
vertu d'un arrôt du conseil du 17 février 1767, 
transformée depuis 1 787 en une cristallerie dont les 
produits sont arrivés à un haut d^ré de perfection. 

— Était annexe delà paroisse de Soucbt. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 

Lorraine. — Fit partie du canton de Lemhei^ de 
1790 à i8oa ; passa, â cette dernière époque, dans 
le canton actuel. — Ancienne annexe de Lemberg, 
Saint-Louis fut érigé en commune par la loi du 
9 juillet i8/i5. 

SAiKT-Lons ou MAZAGRinf, f. c°* de Bistroff. 

Saikt-Locis, usine et h. c"* de THôpital. — Voy. 
FoBGEs (Les) ou Plathiirib de Saikt-Lodis. 

Sai?(t-Louis, anc. chap^le sous les murs de Meti. — 

SaitU-Lowis , proche Sain^Thiébault , cimetière des 

suppliciés, 1^06 (chron. mess. s. Pan). — Saint- 

Lowy aux champs , ttitih ( chron. doy. de S*-Thiéb. ). 

Ruinée en \Uhh, 

Saint-Lolis, anc. chapelle, c"" d'Onville. — Sainl-Lowy, 
1 5 1 ( Mém. Ph. de Vign. ). 

Saint-Lolis (Petit buissead de). — Prend sa source 
sur ie ban de Gœtzenbrûck , traverse la c"" de Gœt- 
zenbrùck et se jette, à Saint-Louis, dans le ruisseau 
(le ce nom. 

Sairt-Lolis (Ruisseau de) ou Seomûhlbnbacu. — Il 
prend sa source dans uu pré de Saint-Louis , tra- 
verse les c°" de Saint-Louis, de Montbronn et de 
Soucht sur une longueur de 1 kiloro. et se jette 
dans le Spiegclbacb, une des branches de TEichel. 

Saiht-Luc, m*"* isolée , c"* de Morhange. 

Sairt-Mabcel, c**" de Conflans. — Villa sancùMar- 
cellif 986 (cart. abb. Gorze, ch. Oth. I"). — De 
sancto Marcello , 1 1 56 {ibid. bulle Adr. IV ). — Saint- 
Maxe, xv" s" (chron. Ph. de Vign.). — Saint-Maixel, 
SaintrMaixe, 1 697 ( Mém. Ph. de Vign. ). — Sanctus 
Marceline, Saint-MarceUès-Doncourt , ibàk (pouillé 
de M.). — Saint-Mare, Saint-Marcou, 1606 {ibid.). 

— Saint-Martel, 1689 (Barr. dom. t. I). — Saint- 
Marcel'lès'Doncourt, xviii* s* (pouillé de M.). 



Siège d'un fief et d'une justico haute, moyenne 
et basse (168a, dénombr, h fév.). — Paroisse ie 
rarchiprôtré d'Hatrixe, dép. de Tabbaye de Gorze. 
Elle avait pour annexes Bru ville, Butricourt,.Don- 
courl, Urcourt, Villers-aux-Bois, la censé d'Accort 
(la Canlre) et le moulin de Woingville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metx. — 
Fit partie, en 1790, du canton de Gravelotte et 
passa , sous Torgahisation de Tan m , dans le can- 
ton actuel. — A pour annexes Villers-aux-Bois et la 
ferme de la Caulre. 

SaIRT-MaRTIK (Bak) ou SAINT-MARTn-LBZ-MBTZ, l" C*" 

de Metz , à gauche de la Moselle. — Ad aanclum 
Martinum, gZS (abb. Sainte-Gloss. ch. Adalb. l*'). 

— Villa sancti Martini , 978 (abb. Sainte-Gloss. ch. 
év. Thier.). — Sanctus Martinus, I9a3 (chap. cath. 
s. Pan). — Adsanctum Martinum ante Metas, iSas 
(pouilié de M. Portef.). — Ban Saint-Martin de- 
vant Mes, 1 606 (liste des viil. ). — La ville de saml 
Mairtin, 1/199 (cbron. doy. de S*-Thiéb.). — Les 
menoirs de saint Mairtin devant Mett, \hhh {ibid.). 
— Les Menandies de sainct Mairtin devant Mets, 1 6 6 û 
{ibid.). — Ban sainct Merlin, 1^50 (chap. cath. s. 
Tan). — Le pi-ey de Vhospital le loing de la Moselle près 
de Saint-Martin, i/i5o (chron. Prail. ). — Sainl- 
Marlin devant Mets, le prey saint Sigebert devant 
Saint-Martin (terre lorraine aux portes de Me(z), 
1691 (Mém. Ph. de Vign.). — Le bourg de saint 
Martin soub le mont Saint-Martin, j553 (Siège de 
M. par Salignac). — Le prey saint Soibe de coste 
Saint'Mairtin , xvi's* (Mém. Ph. de Vign.). 

Dépendait de la paroisse Saint-Simon de Metz. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Moulins; 
passa, lors de l'organisation de l'an m, dans celui 
de Lorry-lez-Metz et, en 1 8oa , dans le 1 " canton de 
Metz. 

SAiNT-MARTiH-DE-LA-GLAHDiàaE, auc. abbaye. — Voy. 
Longeville-lbz-Saint-Avold (Abbaye de). 

Saikt -Mabtin- LEZ -Metz (Abbatb de). — Abbatia 
sancti Martini ad radiées numtis sancti Quintini, 
1170 (abb. Brauv. ann. Prem. XXIII, i3i). — 
Le moustier saint Martin, 19^7 (fonds de Malle, 
inv. basse A ). — Monasterium sancti Martini ante 
Metim, \hhlx (pouillé de M.). — L'abbaie et mont 
saint Martin, 1 553 (Siège de M. par Salignac). 

L'abbaye de Saint-Martin-lez-Metz ou SaintrMar- 
tin-aux-Champs fut fondée en 6US par Sigebert II, 
roi d'Austrasie, au pied du mont Saint-Quentin et 
desservie par des moines de l'ordre de Saint-Benoit. 
Les ducs de Lorraine en étaient voués et avaient des 
droits de souveraineté sur le temporel. Une que- 



232 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



relie, dont le point de départ était la taxe d'entrée 
sur une bottée de pomnoes, s'éleva en 1/137, à ^^" 
sujet, entreleducCbafles II et la cité de Metz, et le 
monastère fut ruiné, ainsi que sa magnifique église, 
qui était une des merveilles du pays; les pierres 
servirent à reconstruire la digue de VVadrinau, et ce 
qui restait encore debout fut rasé lors du siège de 
lUhli. Une partie en fut relevée etdétruite de nouveau 
en i552. Le corps du saint fondateur, qui avait été 
enlevé en i/iaS, mais ensuite rappoiié, fut alors 
définitivement transféré à la primatiale de Nancy, 
laquelle fut également mise en possession des biens 
de Tabbaye lorsque le titre en fut supprimé, en 
i6o3. 

La propriété du ban Sainl-Marlin, restée à la 
Lorraine jusqu'en i6û/i, fut cédée à la ville de 
Metz , ainsi qu'une partie des villages de Moulins et 
de Saintc-Ruffine qui était comprise dans ce ban. 

SliNT-MiCHEL , anc. hcrmitage et cbapelle au sommet de 
la cùle de ce nom, près de Bcuvangc- sous -Saint - 
Micliel , c" de Wolkrange. — La montaigne de costé 
saint- Michiel , 1689 (Journ. J. Baucli.). 

Saint-Nicolas , anc. bermitage près deBaslieux, annexe 
de cette commune. 

Saint-Nicolas, cbapelle, c"* de Grand-Failly. 

Saiist-Nicolas, cbapelle, c"'d'Hannonville-au-Passage. 

Saiiht-Nicolas, bermitage inbabité, c" d'Hussigiiy. 

Sai>t-Oswald, f. c°* de Filstroff. — Saiut-Osval, 1736 
(carte Bugn.). 

Saint-Ol'y> (Ban de), enclavé dans celui de Landres. 
Siège d'un fief et d'une justice baute, moyenne 
et basse, mouvant du ducbé de Bar (1 68a , dénomb. 
1(5 ocl.). 

Sairt-Pascrace, cbapelle, c"* de Sarralbe. 

Sairt-Parcré, c"" de Longuyon. — La Forge de Saint- 
Panscrey, i/i5i (inv. des tit. de Lorr. I, 889). — 
Saint'Pancras , 1 67 1 (baill. de Saint-Mib.). — Sainl- 
Paugrey, i6o5 (inv. des til. de Jiorr. Vil , 279). — 
SaiiU'Panci'ey, 161 h {ibid. VII, 28 A). — Saint- 
Pama-ay, iôi6 {ibid, VIII, i56). — Eccl. sancti 
Pana'atiiy xviii* s" (pouillc de Trêves). — Saint- 
Pancrès, 17Û9 (de Maill. Barr.). 

Cure du doyenné de Longuyon (dioc. de Trêves). 
— Fief du ducbé de Lorraine et siège d'une baute, 
moyenne et basse justice, i6o5 (dénomb. inv. de 
Lorr. loc. ciL). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint-Mibiel. — Fit partie du canton de 
Longwy de 1790 à 180a, où il passa dans le 
canton actuel. — A pour annexe Buré-la- Ville. 

Saint-Pacl, forges, c"* d'Ars-sur-Moselle. 

Saiht-Paul, f. c"' de Serrouville. 



SAi?iT-PiBBRB, f. etm'°, c"* de Florange. 

Saint-Pierre, f. c" de Freislroff. 

Saint-Pibrrb, anc. bermitage, c"* de Serrouville. 

Saint-Pibrrb, cbapelle, c" de Tbionville. 

Saint-Pierre, anc. égl. isolée, c°* de Viller»-Stoncourl. 
C'était le siège paroissial de ce village et de ceux 
d'Aoury, Cbanville et Vaucremont. — Voy. Bar- 
Saint-Pierre. 

Saint-Pierre , anc. censé , c"* de Woippy. 

Saint-Pierre ( Ruisseau de). — Prend sa source dans 
l'étang de Cbesny, traverse les c"" de Chesny, de 
Peltre et de Magny, sur une longueur de 9 kilom. , 
et se jette dans la Seille. 

SAiHT-PiBRRE-Aux-ARàNES, Ruc. chapelle, sous les murs 
de Metz. — EccUgia b^ati Pétri ad Harenasy ii3o 
(abb. SaintrClém. ch. conf.). — Saint Pierre az 
Arannei, ia3a (arcb. b. de V. cart. f. 58) — Saint 
Pierre azErenneê, 1 335 (bôp. Saint-Nic. cart. f. xxiv). 

Saint-Pibrrb-aux-Chaiips, église et prieuré hors de la 
porte Saintr-Tbiébaut de Metz. — Vesgliee de toûa 
Pierre ai Champs, xv* s* (chron. Prail.). — Le 
bourc de saint Pien-e con dist saint Pierre as champls, 
\hl\h (chron. doy. de S*-Tbiéb.). — Bourg saint Pierre 
aux champs, 1686 (sèm. Saint -Sim. s. Tan). — 
L'esglise et V abbaye de Saint- Pierre- aux -Champs; 
Saint'Pierre-auX' Champs, corps de garde de l'em- 
pereur, i55a (Siège de M.,par Salignac). 
Détruits lors du siège de i559. 

Saint-Pibbrbiiont, f. anc. abb. c"* d'Avril. — Siandal- 
mont, 1096 (cb. de fond, de l'abb.). — Sanctus 
Pelrus de monte juxta Briacum, 1 137 (abb. Saint- 
Pierr\ rent. p. a). — Saint- Piereniont, i48o 
(Journ. J.Aub.). — Saint-Piedremont , 1671 (baill. 
de Saint-Mib.). — Sylva sancti Pétri Montis, i6a8 
(abb. Saint-Pierr*, terr. ). — Sanct Petersberg, 1699 
(cban. rég. liasse Bure). — Saint-Piermont , xtii* 
siècle (pouillé de M.). 

Saint-Pibrremont (Absate de), de l'ordre des cha- 
noines réguliers de Saint-Augustin de la congréga- 
tion de Saint-Sauveur. — Ecclesifl sancti Pétri de 
monte Brianci, xii* s* (chron. ep. met. D. Cal. 1, 
pr. 03). — Ecclesia sancti Pétri de monte Juxta 
Briacum, 1127 (rent. abb. Saint-Pierr*, p. 9). — 
La Cheize-Deu de Saint-Pierremont , 1 3 83 ( chan. rég. 
liasse Norroy, v. 3). — Monasterium Pétri Monde, 
1 5/1/1 (pouillé de M.). 

Cette abbaye fut fondée en 1 190 par Lubricus, 
chanoine et chancelier de Metz, qui obtint de la 
comtesse Mathilde un lieu nommé Standalmoot, 
dans une forêt voisine de Bney, pour y mener la vie 
religieuse , selon la règle de saint Norbert. 

Le pape Pascal II changea son nom en celui de 
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Saint- Pierremont. EUe reçut la réforme du R. P. 
Fourrier en 1 6a 5, et en 1761 la mense abbatiale 
fut unie au collège Saint-Louis de AfeU , possédé 
par les chanoines réguliers. 
Saikt-Pritat, h. c"* de Montigny-leï-Metz. — Rivât, 
Riwata, Rivuata, 898 (abb. Prûm, décl. de biens). 
— Sanctut Privatui, 1 1 a8 (cbap. cath. s. l'an). — 
Les mailaidei de Saint-Privé, iSSg (fonds de Malte , 
inv. L. AAA.). — Sainct-Privait, x?" siècle (chron. 
Jac. Huss.). — Saint-Privax , i/i36 (chron. doy. de 
S*-Thiébault).— Satn/-/Vi»éy, 1 436 (ibid.).-^ Saint- 
Privay, lUlto (ibid.). — Saint-Privé», ik'jU (Journ. 
J. Aubr.). — Saint-Privai$ , Saint-Privait , ibih 
(Mém. Ph. de Vign.). — Sainte Privé, ibhlt 
(pouillé de M.). — L*eigli$e Saint-Priech , i553 
(Siège de M. par Salignac). — Saint^Privat-lès-Afelz, 
1678 (pouillé de M. Portef.). — En patois : Saint- 
Prevé, 

Annexe de la paroisse de Magny, Saint-Privat 
fut érigé, en 1766, en cure de rarchiprêlré de 
Noisseville. Elle dépendait de Tabbaye Saint-Clé- 
ment de Metz et avait pour annexes Blory, Fres- 
catelli, Frescaty, Fristot, la Grange -le -Mercier, 
Monligny-lez-Metz, leSablon, SaintrLadre et Tourne- 
bride. — Cette église n^existe plus; le cimetière seul 
est conservé et sert encore. 

Autrefois Trois- Evéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie du canton d'Augnyde 1 790 à 1809, et 
fut alors classé dans le canton actuel. — Commune 
jusqu'au 5 août 1809, ^^ ^ ^^ réuni à Montigny, 
avec ses annexes Biory, la Grange-Ic-Mercier et la 
Horgne-au-Sablon. 
■Saiht-Phivat-la-Mortaghb, c*" de Briey. — Saint- 
Privas-la-Montagne ( La grande haie à Wallerin- 
prey audeça de), 1 3a6 . — Marche d' Estant , où se 
tenaient les journées amiables entre la cité de 
Metz et le comté de Bar (chron. Praii. ). — Saint- 
Prevey en la montaigne, lAAo (chron. doy. de S*- 
Thiébaut). — Saint-Privey en la montaigne, thUti 
(ibid.). — Saint-Privey la Montagne, 'ikQlt (fonds 
de Malte, inv. liasse S -Privât). — Saint- Privé la 
Montaigne, 1/191 (Mém. Ph. de Vign. ). — Saint- 
Pryvas en montaigne , xvi* s* (fonds de Malte, inv. 
liasse S'-Privat). — Sanctus Privatusjin monte, 1 5^/i 
(pouillé de M.). 

Le roi en était seul seigneur. — Était le siège 
d^une cure de Tarchiprétré d'Hatnze, qui dépendait 
de la collégiale des chanoines réguliers de Pont-à- 
Mousson et avait Raucourt pour annexe. 

Autrefois Barrois, bailLde Bney, coutume de 
Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de Jouaville 
en 1 790 , de celui de Bombas sous l'organisation de 

Moselle. 



Tan m, et fut classé, en 1802, dans le canton 
actuel. — A pour annexe Jérusalem , m"" isolée. 
Sairt-Qubiitin , côte, c"* de Scy, à gauche de la Mo- 
selle. — Mons sancti Quintini, 977 (cart. Saint- 
Pierre , cb. emp. Oth. Il ). — Mons sancti Quintini 
anie Metas, 1219 (abb. de Gorze, s. l'an). — 
Sanctus Quintinus in monte ante Metas, 1219 (ibid. ). 

— Saint- Quointin, i366 (chap. cath. s. Tan). — 
La coste saint Quointin, la coite saint Cointin, \j* s" 
(chron. Prail.). — Sus saini-Quaintin , xv' siècle 
(chron. Jac. lluss.). — Saint-Quantin , 1607 (chap. 
cath. s. l'an). -^ La coite Saint-Queintin , 1/179 
( Journ. J . Aub. ). — La chaipelle Saint-Cointin , 1 /i 8 1 
(ibid.). — Par dessus SaintrQuintin ,1/191 (Mém. 
Ph. de Vign.). — La montaigne Saint-Quantin, 
i5a3 (chron. Ph. de Vign.). — Le mont Saint- 
Quintin, le mont Saint-Martin, iî>53 (Siège de M. 
par Sahgnac). — En patois : Saint-Cointin. 

Au sommet du mont Saint-Quentin était une 
église qui servait de centre aux églises de Scy, Cha- 
zelles, Plappeville et Longeville, 8a5 (ch. de Drogon). 

— Elle dépendait de l'abbaye de Gorze; passa, au 
xm* siècle, dans le domaine du chap. de la cathé- 
drale. — La paroisse fut ultérieurement transportée 
à' Scy. 

C'était sur le mont Saint-Quentin qu'était le 
signe patibulaire, à quatre piliers, de la haute jus- 
tice du chapitre de la cathédrale de Metz , sur les 
bans Saint-Paul des villages de cette paroisse et sur 
les villages avoisinanls. — Voy. Bah Saint-Paul. 

L'église du mont Saint-Quentin fut détruite et 
remplacée par une chapelle accompagnée d'un hermi- 
tage, qui disparurent lors de la Révolution; puis un 
poste télégraphique y fut placé, qui disparut à son 
tour. Une croix avait été érigée près de l'ancienne 
église. Un fort, dit de Saint-Quentin, couronne auj. 
ce sommet. 

Saikt-Qdektin, anc. hermitage et chapelle, c"' d'Ugny. 

Saiht-Quirip! ou LA Malgb^e, m", c°* de Norroy-le- 
Sec. — Voy. Malgu^k (La). 

Saint-Remy, hermitage inhabité, c*^ de Piedmont. 

Salnt-Remy, h. c"" de Woippy. — Capellanea sancti 
Remigii prope Laidonchomps , i5/i/i (pouillé de M.). 
Était annexe de la paroisse de Saint-Baudier. — 
Fit partie de la c"* de Ladonchamps jusqu'au 9 fé- 
vrier 1810, où il fut avec elle réuni à Woippy. 

SAiKT-Rocn , anc. hermitage et chapelle , c"' de Kœnigs- 
macker. — Saint-Sébastien (carte Cass.). 

La chapelle, dédiée à saint Roch et à saint 
Sébastien, étant tombée en ruines, fut rebâtie en 
i6a5. 

SAiNT-Rocii, hermitage inhabité, c"* de Puxe. 

3o 
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Siivî-Sii Mos , hermiUge, c'* de Jœuf. 
SinT-SirBOfT, anc. hennitage, c** d'Aooiix. — H reste 

une pelite cfaa|»eHe dédiée à saint Pierre. 
SAi9T-SisA»TiE7i , chapelle , c"* de Bitehe. — Saintt Se- 

hmâtianei Fabûin, 1 69 3 (compte dadom. de Bitehe). 
SmT-SéiASTii^, chapelle, c" de Hoiring. 
Sii^T'SiGBBBBT, pré, anc. terre lorraine, sur le lerrit. 

dn ban Saint-Martin. — On Prey Saînt-Scibel, ly* s" 

(cbron. Jae. Hum.). — Voy. Saifit-Mabti.i (Baji). 
SAnT-Smos, f. c^'de Loapershaoseo. 
.Saijt-Sibiacq, chapelle, près de Kirscli-lez-Liittange, 

1722 (carte Bagn. dioc. Met.). 
SAf^T-SiiTE, f, c"* de Frewtroff. 
.SiitT-ScrpLET, c* d'Audan-le-Roman, sur la Crusne. 

— Saint'Sùuplêî f i3o-'i (inv. des lit. de Lorr. I, 
59). — Sainct Supplat, xt* s* (chron. Jac. Huss.). 

— Snmt'Stntppiet, 1/139 (arch. h. de V. A A, 1 1 ). — 
Supphjff i?ii* »• (Loth. sept.). — SaintrSupplez f 
I rio3 ( in?, des tit. de Lorr. I X , 3 -j 5 ). — SaintrSoup- 
plejr, 1681 (dcnomhr. it juin). — Saint-Suplet, 
17/19 (de Maill. Barr.). — Saint-Supplex , xtiii" s* 
(p/millé de Trêves). 

.Siège d^ine seigneurie qui faisait partie du mar- 
'{iiisal de Hpincourt. — Haute, moyenne et basse 
jufltire mouvant de aiiie prévôté (bail!. d^Etain, 
avant i75i). — Était une annexe de la paroisse 
de M#*rcy-le-Ba» (dioc. de Trêves). 

Autn;foiff Bnrrois, baîll. de Longuyon, coût, do 
.Saint- Mihii'l. — Fit partie, en 1790, du canton 
de Xivry, nous l'organisation do Tan m, de celui de 
(iirrourt; passa, en i8o*j, dans le canton actuel. 
A pour annexps la Guillolerie et le moulin Mar- 
chand. 
.Sai.^t-Symphorieii , ancienne abbaye de Bénédictins, 
iM>us les murs de Metz. — Monasterium iancti Sym- 
phftnatii prope muro» Metenêêi , 1 309 (pouillé de M. 
portef. ). — On bourg de Saint-Séphorien , 1 33 1 (abb. 
Sainte-Marie, reg.). — Le bourg et let menandies de 
Saint Symphorian, tUhli (chron. doy. de S'-Tliiéb.). 

— - Sainl'Siforien au loing de Muteîle^ * ^97 ( Mém. 
Ph. deVign.). 

LV*véque Pappoie fonda, en 609, Tabbaye des 
Saints-Innocents, sous les mars de Metz, sur la hau- 
teur près de la Moselle , et la dota de ses biens pa- 
trimoniaux. Détruite par les Normands au ix* siècle, 
«Ile fut relevée*par l'évéque Adalberon II, qui y mit 
leti reliques de saint Symphorien et lui imposa ce 
dernier nom, quV'ile conserva. Elle fut démolie, 
|H)iir l<»s exigences de la défense , lors du siège de Metz 
par (.linrtes Vil en i/iA'i, et les religieux transférés 
» Tinlérieur de la ville, où ils furent de nouveau dé- 
pliiC4^fl on 1 505, lors de la construction de la citadelle. 



SiiST-SmpBOBiEï (Le Psé), c** de Loegeville, sar la 
Moselle. 

C'est une vaste prairie qui s'ét^id soas les murs 
de Metz et occupe Tile formée par les deux hns de la 
Moselle. 

SAiHT-THiéBAixT, f. et chapelle , anc bermitage, c** d*^ 
Gorze. — Samt-Tkiêham , ztii' ^ (Loth. sept). 

Chapelle qui a été restaurée et agrudie, et qui 
est toujours le but d'un pèlerinage très-suivi. 

SAirrr-TaiéBAiLT, ancienne collégiale sous les murs de 
MelE. — Saint -Tktbaud kmt dê$ tmar», i3i5 (P. 
Fer. obs. séc. xiv* ^, f. 167). — Le b&urg de 
Saint - ThiébauU et Pe$gUse qui ateit mouU belle, 
tMiti (chroD. doy. de S'-Thiéb.). — Motuuterium 
sttticli Theobaldi, t^ltk (pouilié de M.). — L'et- 
glisse Saint-ThAaud , i559 (Si^ de M. par Sali- 
gnac). — La terre de Saint-Thi^ul, i635 (abb. 
Saint-Pierre, bail). 

Cette collégiale avait été fondée par Etienne de 
Bar, évéque de Metz, en 1 1 73 , en faveur de quel- 
ques clercs qui, désirant mener la vie cénobitique, 
avaient obtenu de Tabbesse de Sainte-Glossinde la 
chapelle Saint-Thiébaolt, située hors des mur», en 
avant de la porte aux Arènes (la porte Saint-Thié- 
bault actuelle). L'église fut rebâtie et consacrée, en 
1 190, par Tévéque Bertram. La collégiale fut dé- 
truite , en i/i&/i ,par suite du siège, et les chanoines 
occupèrent Téglise des religieuses de la Madeleine 
dans la ville. 

SAi?iT-THiéBAULT, f. c''* de PouiUy. — La Graimge de 
Saint^Thiébalt , xv* s* (chron. Prail.). — Saint- 
Thibaut , 1 766 ( carte Vaug. ). 

Saibt-Vikck>t, église mère de F'aulquemont, aujour- 
d'hui chapelle et cimetière de ladite commune. — 

VoV. FAtLQDEIIOKT. 

Etait, avant 1765, église paroissiale des quatre 

communautés d'Adelange, Chémery, Faulquemont 

et Wahl. 
Saint-Vikcent, nf" isolée, c'* de Woimhaut. 
Saint-Walfribd ou Sairt-Wblfebt, c***. — Vov. Wel- 

pbrdikg. 
Sainte-Agathe, f, c"* du Sablon. 
Sainte- Agathe , église isolée , près de Schrémange ( carie 

Cass. ). 
Sainte-Agatue , f. c"* de Woippy. — ChapeUe de Saimte- 

Agaithey située près de Laidonchamps , i56o (chap. 

cath. s. Tan). — Sancta Agatha, ibkk (pouillé 

de M.). — Moitresse Sainte-Agatte , i635 (Joum. 

J. Bauch. ). 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 

et basse , mouvant du roi de France (1689, dàiomb. 

1 5 janv.). — Etait annexe de la par. de Woippy. — 
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Fit partie de la c''' de Ladonchamps jusqu'au 9 fé- 
vrier 1 8 1 o , où elle fut réunie à Woippy. 

Saikte-Anne, chapelle sise entre Brouck et Budange 
(carte Cass.). 

SAl^TE-A^^E, chapelle, c" de Forbach. — ^Voy. Grbdtz- 

BERG. 

SAl^TB-A^^E, chapelle, c°* de Grundwiller. 

Sairte-Awne , chapelle au ban de Guiderkirch , c"* d'Er- 
ching. 

Saikte-A.>ne, h. c" de xManom. — Il y avait une cha- 
pelle annexe de la paroisse de Thionville. 

Saiiste-Awwe, anc. chapelle, c°* de Monneren. 

SAl^TE-AN^B, f. c°* de Norroy-le-Veneur. 

Saime-Arne, chapelle, c*** de Richeling. 

Saixte-Amne, chapelle, c"* de Stiring-Wendel. 

Saixte-Appoline, éc. c"' de Chambley. 

Siante-Babbb, chapelle de cimetière, c*^ de Havange. 

Saifite-Barue, c"" de Vigy. — Sainte- Bairbe, i3oo 
(chap. cath. s. Tan). — Sainte-Baii'be , i4o6 (liste 
des vill. ). — Sainte-Bairbe aux Chants, 1 5 1 6 (Méni. 
Ph. de Vif;n.). 

Siège d'un liefct d'une justice haute, moyenne et 
basse, mouvant du roi de France, et appartenant au 
chap. do la cathédrale de Metz (1681, dénombr. 
a janv.). — Cure de Tarchiprétré de Noisseville, 
démembrée de la paroisse de Rétonfey et érigée en 
1681. £llc avait pour annexes Avancy, Cheuby et 
Rupigny et dépendait de la congrégation de Saint- 
Vanne. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Vry; passa, 
en 1 803 , dans le canton actuel. — A pour annexes 
Avancy, Cheuby, Gras, la ferme de Libaville et l'au- 
berge de Mazagran. 

Ancien lieu de pèlerinage très-renommé, fré- 
quenté par des princes souverains, Sainte-Barbe 
était remarquable par une magniûque église que 
notre siècle a vu détruire et dont il ne reste que la 
tour et quelques débris. Elle avait élé bâtie, en 
1 5 1 6 , par Cl. Baudoche , riche et puissant seigneur 
messin; une petite communauté de Bénédictins, 
dépendant de l'abbaye de Senones, la desservait 
depuis i633 , en y joignant les revenus du prieuré 
de Schures. 
Sainte-Brigitte, église paroissiale, c"' de Plappeville. 

— Capella beats Brigide de Pappivilla, 1 143 (cart. 
de Gorze, p. 3i/i). — Sainte-Brie, i/io/i (liste des 
vill.). 

Dépendait de l'abb. Saint-Sympborien de Metz. 
Saibte-Catueriîse, chat, et f. c"** de Gorze. 

Siège d'un fief, haute, moyenne et basse justice , 
relevant de l'abb. de Gorze. 



Avait une chapelle castrale annexe de la paroisse 

de Gorze. 
Sainte-Catubrinb, chapelle, c"* de Hombourg Haut. 
Siège d'un hermitage et d'un pèlerinage encore 

fréquenté. 
Sairte-Catherirb, f. c"* de Jamy. 
Sai!<ite-Catherine ou Chapelle de Gerspagh, c°* de ^ 

Sarreguemines. 
Sainte-Cécile, f. c*** de Roussy-le-Village. 
Sainte-Claire, usine, c"* de Tiercelet. 
Sai.nte-Croix ou Weyer-Kapelle, chapelle , c°* de Bitche , 

près de l'ancien étang de Bitche. 
Elle existait dès le xti* siècle. 
Sairtb-Cboix, chapelle, c"* de Boulay. 
Sainte-Croix, m"* sur la Botte, c"* de Brulange. 
Sairte-Croix , anc. chapelle qui dépendait de la paroisse 

de Cattenom. 
Sairte-Croix, chapelle, c"* de Forbach. — Voy. Crbotz- 

berg. 
Sainte-Croix, anc. ferme-modèle, c"* de Forbach. 
Sainte-Croix, f. c" de FreistrolF. 
Sainte-Croix, chapelle, c"de Saint-Avold. 
Sainte-Croix, chapelle, c*" de Sarreguemines. 
Sainte-Croix, chapelle, c"* de Stiring-Wendel. 
Sainte-Croix, f. c°* de Woippy, hors de la porte de 

Thionville, près de la Moselle. 

Élevée à peu de distance de l'ancienne abbaye 

de Sainte- Croix. 
Sainte-Croix (Abbaye de). — Voy. Saint-Éloi. 
Sainte-Elisabeth, chapelle et hôpital, sous les murs de 

Metz, près de la porte des Allemands. — Uotpitaul 

Notre-Dame de» Allemands, 1181 (hôp. des A Hem. 

acq. s. l'an ). — L'ospitaul Sainte-Marie des Allemans , 

i3i7 (P. Ferr. obs. séc. II, 191). — L'ospitaul 

Sainte-Elisabeth de Metz en la buaillie de Lorraine, 

] 335 {ibid. 1 96 ). — Le bourg Sainte- Elisabeth, tUhh 

(chron. doy. de S*-Thiéb.). — Sainte-Elisabeth hors 

lapourte des Allemands, 1^97 (Mém. Ph. de Vign.). 
Le nom de Sainte-Marie fut changé en celui de 

Sainte-Elisabeth, en 1317, lors de la construction 

d'une chapelle dédiée à celte sainte ( P. Fer. loc. cit.). 

— Fut détruit en i559. 
Sainte-Fontaine, forge et h.c"' de Freyming. — Ileil- 

lenbronn, 17^9 (arch. de la forge, arrêt du conseil 

du 29 novembre). — Sept-Fontaines , 1755 (D.Cal. 

not Lorr.). — Forge de Saint-Fontaine (carie Cass. ). 
Forge sur le Merle, autorisée par arrêt du conseil 

des finances du 219 novembre 17^9. 
Sainte-Foktaihb (Étang de),c°* de Freyming. — La 

superficie ei> est de h hectares. 
Sainte-Grnevibvb, anc. chapelle, c"' de Fontoy. — De 

sancta Genovefa, ibhfi (pouilléde M.). 
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ff A celte chapelle, située au milieu des bois, était 
annexe un petit hôpital fondé pour loger gratis, une 
nuit, les mendiants et pauvres passants,» xtiii* s* 

(pouiHédeD.Tab.). 

SAiRTE-HéLèHB, chapelle surle Hiéraple , c°*do Coclieren. 

Sainte-Mâgdbleine, wT isolée, c*^ de Mance. 
' Sainte-xMarguerite, chapelle et hermitage aujourd'hui 
ruinés, sis sur le ban de Pétrange, proche Guen- 
kirchen, 1619 (abb. de Longev.). 

Sainte-Marco EniTB, chapelle, c"* de Hellimer. — AUare 
nanciœ Margarelhœ , i368 (abb. Saint-Avold, ch. 
s. Tan). 

Cette chapelle est en ruines. Tout auprès se trou- 
vait une maison de ferme qui a été incendiée, puis 
abandonnée. 

Sainte-Marguerite, source et moulin , c°*de Hellimer. 
— Source considérable d'eau minérale purgative. 
Elle met en mouvement le moulin de Sainte-Mar- 
guerite ou Schenkulmûlil. 

Sainte-Mabocerite, h. c"* de Monneren. 

Village construit en 1 66a (Sierck , dom. ). — Dé- 
pendait de la seigneutie de Château-Rouge (1798, 
dénombr. 1 6 mars). 9 

Etait annexe de la paroisse de Monneren (dioc. 
de. Trêves). 

Autrefois Trois-Evéchés, prév. de Sierck, coût, 
de Lorraine. — A fait partie du c°° d'Inglange de 
1790 à i8oa, où il fut classé dans celui de Met- 
lerwisse. — Chef-lieu communal jusqu^au as juin 
1810, où il fut réuni à Monneren. 

Sai.ntb-Margueritb, anc. chapelle. — Voy. Malgrée 
(La). 

Sairte-Marib, chapelle, c"* de BambiderslrofT. 

Sainte-Marie, anc. hermitage, c** de Briey (arch. de- 
part. E. ao7, vers 1660). 

Sainte-Marie, f. c'* de Gros-Tenquin. — Bâtie, vers 
i8/io,par M""deWendel. 

Sainte-Marie, f.c" de Manom. 

Saintb-Marie-adx-Allemands, hôpital. — Voy. Sak<te- 

ÉUSABBTH. 

SAiNTE-MARiE-Aox-CHâ5ES, C** de Briey. — Sancta Ma- 
ria ad Chemes, 1 aoa (ch.abb. de Gorze, s. Tan). — 
Villa de sancia Maria ad Quercu», 1/169 (arch. h. de 

. V. A A , 5 1 ). — Sainte Marie au Chelne ,1/178 ( Jouro. 
J. Aubr.). — Sancta Maria ad Querau , Sancta 
Maria ad Quercwn, 1 54^ (pouillé de M.). — Sainte- 
Marie-au-Chesne y 1673 (inv. des tit. de Lorr. 
IV, 67). — Sainte-Marie, 169/1 (dén. Th. Alix). — 
Mavicy xvii* s* (Loth. sept.). — Sainte-Marie y\\\f s* 
(carte Beaul.). 

Fief lorrain sous la prévoie de Briey (dénombr. 
de 1678 , foc. cit.). 



La haute justice était au roi. — Etait si^ d'ane 
cure de Tarchiprétré d'Halriie. 

Autrefois Barrois, l>aill. de Briey, couLdeSaiflt- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du cauton de 
Jouavillc; sous l'organisation de Tan m, de celui 
de Valleroy, et fut classé en 1809 dans le canton 
actuel. — Il y avait à Sainte-Marie un autre 6ef 
dit /a Cour-Dame-lBahelle , sous la châtelleoie de 
Briey, 1678 (loc, cit.). 

Sainte-Marie-des-Bordes, léproserie. — fifcle Mmie 
domus leproiorum de Valièrety 1969 (P. FeiT. obs. 
séc. Il, f. 969). — Voy. Bordes (Lis). 

Sainte-Odile, anc. chapelle, c'**de MaxsladL 
Existait au commencement dn xvii* siède. 

Sainte-Reine, f. c"* d'AUondrelle. 

Sainte-Ruppine, c*^" de Gorze, sur une hauteur, à 
gauche de la Moselle. — Ad Sanctum Bodevunrmm^ 
1 108 (abb. Épinal, conf. emp. Henri II). — Ahare 
heatœ Rodualœ, Rodevaurum, 11 /lie (cb. Et de 
Bar, D. Cal. III , pr. cxiv). — Samte-Ri^ffùêe, j s8« 
(atour s. Tan, arch. h. de V.). — Sainle-Rmfine , 
1800 (chap. cath. s. Tan). — Samle-B^jUne , i366 
(ibid.). — Sainte-Raphine , i4iii (chron. doy. de 
S'-Thiéb.). — Sainte-Ra/he , lûSa (Rec la Hière, 
646). — Sainte Refine, 1/189 (Joum. J. Aubr.). — 
Sancta Reffina, Sancta Rujfina, \hkh (pouillé de M.). 

— Sainte-Raphine , 169/1 (dén. Th. Alix). — En 
patois : Sainte-Refine, 

Petite chapelle et lieu de pèlerinage encore exis- 
tant dont le produit avait été concédé k Tabbaye 
d'Épinal. 

Etait le siège d'un def lorrân, sous le bailliage 
d'Apremont (1 69/1 ). 

L'abbaye Sainte-Glossinde de Metx était srîgneur, 
haut, moyen et bas justicier, à Sainle-Ruffine, et 
voué du ban Saint-Symphorien audit lieu, 1681 
(abb. Sainte-Gloss. dén. liasse XX, 6). — Était 
annexe de la paroisse de Moulins. 

Autrefois Trois-Évéchés , bailL et cout.de Meta. 

— Fit partie du canton de Moulins en 1 790 , de 
celui de Rozérieulles sous l'organisation de Tan m, 
et fut classé en 180 9 dans le canton actuel. — A 
pour annexes les moulins du Goglot et de la Cueil- 
lerotle et la maison isolée le Choléra. 

Sainte-Rlppine(Le Hait Ban de). — S'étendait sur le 
territ. desc""de Jussy, de Saiole-Ruffine et de Vaux , 
mouvait du roi de France et était siège d'une justice 
haute, moyenne et basse (1681, dénomb. si juin). 

Sainte -Stéphanie, houillère et m*^, c** de Stirin^ 
Wendel. 

Sainte-Suzanne, f. c"* de Narbéfontaine. 

Sainte-Trinité, chapelle, c'** de Bislroff. 
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SAiRTE-TBiHiTé, chapelle, c"* de Freyming. 

SAimi-TRiRiTé, chapelle, c°* de Saint-Avold. — La 
Trinité (carte Cass.). 

SAiHTB-ViRÀRB, hermitage et chapelle, c"* d'Enchen- 
berg. — [m chapelle de SaintrVerin , i59 4 (compte 
da domaine de Bitche). — Sainte-Verenne , 1755 
(atlas de Bitche, P ia8). — Sainte-Véronique (carte 
de r État-major). 

Saliva L (Bars dk^, bans-fiefs situés à Ars, Jussy et 
Sainte- Ruflioe; ils appartenaient à Tabb. Sainte- 
Glossinde de Metz, 1606 (terr. de ladite abb.). 

Saltzbrokn, h. et saline, c^'de Sarralbe, à droite de 
la Sarre. — Solzbom bey Alben, 1617 (ch. abb. 
de Stûrtzelbronn , Als. diplom. MCGLXXII). — 
Alben Saltzbronn, i546 (ch. abb. Slûrtz., 8 G v*'). 

— Saltzbron, i58t (arch. de Sarralbe, transact. 
entre le duc de Lorr. et le comte de Nassau). — 
5a/(z6om y village et saline,! Gg/i (dénomb.Th. Alix). 

— Saltzbruchf i665 (Mërian. Topograph. Palatin. 
Bheni, carte). — Salsbràgen, i645 (ibid.). — 
Salêbronn, 176! (ord. de Lorr. VIII, a 83). — 
SaUbnm , 1 766 ( D. Cal. not..Lorr.). — Saltzbronn, 
1776 (ord. de Lorr. XIII, 55o). — Saltzbrun (carte 
Gass. ). 

Les salines de Saltzbronn, ou salines d'Albe, 
existaient déjà au xii* siècle. — Était annexe de la 
paroisse de Sarralbe. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — A toujours fait partie du canton 
et de la c°* de Sarralbe. 
Sarct (HADTet Bas-), c"d'Audun-le-Boman. — Sanceum 
Qutrum, 1096 (Berth. Hist. Lux. III , pr. xlv). — 
Sanci, 1255 (chap. cath. s. Tan). — Sancet/y i38a 
(ibid,). — Sawie, 1^97 (Mém. Ph. de Vign.). — 
Samcy, 1596 (dénombr. s. TaD). — Sansi, Samy, 
Samey, i635 (Journ. J. Bauch.). — Sensy, 1.733 
(terr. de Fontoy). 

Longtemps siège d^une châtellenie, d'une pré- 
vôté et d'un office du duché de Bar et forteresse 
importante qui a son histoire — Appartenait au 
dioc. de Trêves (doy. de Luxembourg) et avait pour 
siège paroissial Tantique église d*un prieuré dépen- 
dant de Tabb. de Saint-Hubert. — Le roi y était 
seul seigneur. — «Seigneurie de nom et d'armes, 
fief du comté de Bar, a donné son nom à une maison 
d'ancienne chevalerie qui portait : d'azur à une 
étoile à six raies d'or à la bande de gueules chargée 
de trois lions léopardés d'argent brochant sur le tout. 
Gette famille paraissant s'être éteinte au xiv* siècle , 
Sancy rentra dans le domaine des comtes de Bar, les- 
quels en firent le siège d'une prévôté du baill. de 
Briey, qui portait : d'azur à un saint Georges d'argent 



armé de pied en cap, teiTassant de sa lance un serpent 
de niétne terrassé de sinople, et donnèrent au château 
une importance considérable.» (Dur. II, p. 33a.) 

Autrefois Barrois, baill. de Bricy, oout. de Saint- 
Mihiel. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu d'un 
canton qui comprenait les c°" de Bettainvillers, 
Erzange, Knutange, Lommerange, Mairy, Neu- 
chef, Nilvange, Sancy, Trieux, Tucquegnieux , et 
conserva ce titre sous l'organisation de Tan m; 
passa, en i8oa, dans le canton actuel. — A pour 
annexe la ferme de Bazonville. 

Il reste encore du château des ruines considé- 
rables. 
Sarry-lbz-Vict, c* de Vigy. — Sanrey deleiz Vegey, 
i/io4 (liste des vill.). — Sanrey, i437 (abb. Saint- 
Vinc. liasse Saint-Julien). — Sanri, t6o6 (pouillé de 
M.). — Xanrey, 1681 (dénombr. arch. départ, s. l'an). 

Etait annexe de la paroisse de Vigy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût. de^Ietz. 

— Fit partie du canton de Vry de 1790 à 180a et 
passa, à cette dernière date, dans le canton actuel. 

— k pour annexes Méchy et le moulin de Bévotte. 
Sa?(bt-61}r-Nied, c**" de Pange, adroite de la Nied fran- 
çaise. — Senrei, 1196 (coUég. Sainl-Sauv. s. Tan). 

— Sanrei prope Bazancourt, 1 a 35 (ibid.). — Sanr- 
rei, ia39 (ibid.). — Xanrei, ia5o (ibid.), — Xetk- 
rey, 1 a 5 /i ( ibid, ). — Jenanrey, 1 3 8 6 ( ch . abb. Saint- 
Arn. s. l'an). — Sanrey sus Nict, ilioU (liste d»» 
vill.). — Sanrey, 1/178 (chap. calh. s. l'an). — 
Sanri sur Niedz, 1/191 (Journ. J. Aubr.). — Sanri, 
i54/i (pouillé de M.). — Xanrey, 1681 (dénomb. 
arch. départ, s. Tan ). 

Était annexe de la paroisse de Bazoncourt. 

Autrefois Trois-Évêchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Ma izeroy de 1790 à 180 a, 

où il fut classé dans le canton actuel. — A pour 

•annexes Domangeville et les fermes de Grépy et de 

Pont-à-Domangeville. 

Sa!«soniiet(Lb), m**" de plaisance, c" de Devant-les- 
Ponts. — Sanconnet (carte Cass.). 

Faisait partie de la communauté de Devant-lcs- 
Ponts; était annexe de la par. Saint-Simon de Metz. 

Sapirs (Les Deix-), guinguette, c"" de Devant-les^ 
Ponts. 

Sarralbe, ch.-l. de c**", arrond. de Sarreguemines, au 
confluent de la Sarre et de l'Albe. — Atbe, \i\' s' 
(ch. duc Math, de Lorr.). — Alba, laoo (Gesta 
episcop. Metens.). — Aubles, iao8 (tr. de paix 
entre Ferr. de Lorr. et Thiéb. de Bar). — Alban, 
1 a 1 5 ( Bicher, chron. Senon. xxxj ). — Albain, 1 a a3 
(chron. mess. s. l'an). — Aube, i38i (cart. év. 
de M. t. I, V. p. 6a). — Aulbe, Abben, dtî Bur- 
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galbe, lûiG (i6id.p. 89). — Saar-Albe, 1/17 4 (ibid. 
17Û v"). — Alben, i5o5 (arch. de Sarralbe, don. 
par Joannctte. Wildgrœfin de Daun). — Awîbe, 
1539 (trés..des ch. de Lorr. liasse Bitche, D. 1, 70). 

— Sar-Alben, 1072 (Herlzog, Edels. chron. III, 
33). — Aulbe, château et ville, par moitié à S. A. et 
au sieur de Chdteaur-Bréhain , iSgA (dén. Th. Alix). 
— Albe, i6o9(Rogéviile,Dict. hist. 1, 1/^0, ord. du 
îjôocl.). — Saar-Albe, i63/i (arch.de Sarreg. re- 
quête des bourg.). — Saralbe, 1698 (ord. de Lorr. 
I, 519). — 5ar-y4/6e, 1756 (D. Cal. nol. Lorr.). 

— Saravi Alba Tsar-Alhen (Hadriani Valesii notitia 
Galliarum, 5oi). — SaiTe-Albe (carie Cass.). 

Sarralbe était, au xii* siècle, un fief de Tévéché 
de Metz, appartenant aux comtes do Dagsbourg. * 
A Textinction de cette maison (1 âa5), la seigneurie 
d'Albe retourna aux évéques de Metz; elle fut 
acquise , au xvi** sièrlc , par les ducs de Lorraine. 

La charte de franchise de Sarralbe, 1 368 , émane ' 
de Thierry Bayer de Bopparl, évéque de Metz. 

En 1C98, Sarralbe devint le chef-lieu d'une pré- 
vôté avec gruerie, relevant du baill. de Sarregue- 
mines. Cette prévôté fut maintenue par Tédit du 
mois de juin 1751. 

La seigneurie d"*Albe compi-enail le lerrit. des 
c"" actuelles de Sarrall)e et de Willerwald , et quel- 
ques parcelles du ban de Herbilzheim (Bas-Rhin), 
c'est-à-dire, en lôg/i, Sarralbe, Rech, Eich, Sallz- 
bronn et Niedeck (dénombr. Th. Alix). 

Était siège d'une cure de rarchiprélré de Sainl- 
Arnuald, qui dépendait, avant 17/13, du chapitre 
de Hombourg et qui avait pour annexes les cha- 
pelles de Saint-Pancrace et de Rech, le Haras, Saltz- 
bronn, Eich, les censés de Tencherhoff et de Schol- 
(euhofTet le moulin de Hùltzenmûhl. 

Autrefois Lorraine, baill. deSarreguemines, coul. 
de Lorraine. 

En 1790, Sarralbe fut le chef-lieu d'un des can- 
tons composant le district de Sarrcguemines, com- 
prenant les c"" d'Audwiller, Guéblangc, Hazem- 
bourg, Holving, Kappelkinger, Kirwiller, Sarralbe 
et Saltzbronn, Sleinbach, Schweix, Uberkiugcr, 
Wonlzwiller et Willerwald. — L'organisation de 
i8oi lui maintint le litre de chef-lieu de canton, 
en lui donnant sa composition actuelle. 

Les armoiries de Sarralbe sont : d'argeiU au sau- 
toir onde d*azur, cantonné de quatre croix de Lorraine 
de gueules. 

A pour annexes Saltzbronn, Rech, Eich, les sa- 
lines des Haras , les fermes de Tencherhoff et de Schot- 
tenhoiï, le moulin Neuf, le moulin de Hùltzenmûhl 
et IMiermitage ou chapelle de la Sainte-Trinité. 



Si RBE ( La ) , rivière qui prend sa source dans les Vosges, 
passe par le lerrit. des c"' de Sarralbe, Witring, 
Zetting, Sarreinsming, Rémelfing, Sarreguemines, 
Welferding et Grosbiiederstroff, entre en Prusse el 
va se jeter dans la Moselle par la rive droite à K.ontz. 

— Saravus, ivf s* (Ausone, Mosella, v. 363). — 
Swa, vi*8*( Venantius Fortunatus, VII, û). — Sarra, 
?i's*(Gruler, inscripL 1 25). — 5aroa, 777 (161^.89). 

— Sarova, 86/» (Hontheim, Hist Trevir. diploiu. 
I, i53). — Sarowe, 96/1 {ibid. t3oi). — Sare, 1 186 
( Kremer, Ard. Gesch. II, 3oh), — La Saire, 1690 
(Journ. J. Aubr.). — Saare, 1768 (ord. de Lorr. XI, 
'S'ih). — SaaiTe, 1776 (i6icf.XUI, 5û/i). — Sarvus^ 
Sahr, Tsar, Sarra ( Hadriani Valesii notitia Gallia- 
rum, 5o6 ). — Saar (cartes allemandes). 

Saare (Lb pays de la) ou Saargau. — Sarachowa, 
870 (Div. regni Loth.). — Pagus Saronènsis, gHU 
(Hontheim, Hist. Trevir. dipl. l,3o]). — Pagus 
Sargowe, 1 o65 (Kremer, Ard. Gesch. II , 287). — Pa- 
gus 5aregau ic«, 1080 (Hontheim, I, 439). — Pagus 
Saregauve, 1 080 (Croll. Orig. Bip. 1 , 1 83 ). — Pagus 
Saregovoe, 1 080 ( Kremer, 11 , 2 90 ). — Sarcouwe , Sa- 
racouwe, 1 a 63 (Hontheim , 1 , 767 ). — Sarackowa , 
Saragowa (Browerus, Annal. Trevir. VIII, 157). — 
Pagus Saravensis, Sarachouwa, Sargom (Hadriani 
Valesii notitia Galliarum , 5o/i ). — -Sarengawe , Saa- 
rengau (Ludolf, Notes sur la charte de 1 080). 

Sarrbgcehiïies, ch.-l. d'arrond' et de c''% au confluent 
de la Sarre et de la Bliese. — Gaimundas, 706 (Ma- 
billon. Annal. Bénéd. II, 16). — Gamundias , 706 
(ch. abb. Eptemach, Hontheim, Hist Trev. dipl. 
I, 104). — Gamundia, 777 (ch. abb. Saint-Denis; 
Félibien, Hist. de Saint-Denis, pr. lvi). — Gue- 
munde, ia/li8 (D. Cal. II, pr. s. Tan). — Gemonde^ 
127 '4 (ch. abb. Wernerswiller, Croll. Orig. Bip. H, 
86). — Gemonde, 1297 (Kremer, Ard. Gesch. II, 
i5i). — Guemundia, i3oi {ibid. 567). — Ge- 
mindt, Gemeindt, i38o (arch. de la ville, ch. du 
duc Jean, du 26 décembre). — Guetnindia, t^gd 
{ibid. consécr. de la chapelle de la Viei^). — 
Gcmont, 1^71 (cart. év. de M. t. IV, p. 9a). — Ge- 
mùde, 1^71 {ibid. t. V, p. 1/17 ?*). — SargemùiU, 
1 577 (ardi. de la ville, compte entre Sarreguem. et 
Neunkirch ). — Saargemûnde , 1 692 ( Hertzog Edels. 
chron. II, 237). — Guemunde, 1094 (déo.Th. Alix). 

— Sargemund, 1606 (pouillé de M.). — Sarge- 
meingt, 1612 (arch. de la ville, éch. avec l'abbé 
de Wadgasse). — Gueminde , 1616 (ibid. lett. 
pat. du duc Henri). — Zerguemiue, i632 (Jonm. 
J. Bauch.). — S<u'-Gemûnd, i636 (arch. de la 
ville, req. du i5 mars). — Gemiuid an der Sar, 
i6/i5 (Mérian, Ober-Rhein. Creis, 9). — Sargue- 
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minde, 1661 (arch. de laville, req. du a3 mai). — 
Sarguemine , 1670 {ibid. req. des bourg.). — Sar- 
gueminei, 1698 (ord. de Lorr. I, 3i). — Zargue- 
minde, 1698 (arch. de Bilcbe, ord. du duc Lëo- 
|>old du U octobre). — Zctrgueminet , 1707 (ord. 
de Lorr. 1 , 536 ). — Zarregwminet, 1719 (abb. de 
Vili. cart. t. II, p. a64). — Zareguemine, 1 766 (D. 
Cal. not. Lorr.). — Sareguemmes , 177a (ord. de 
Lorr. XII, 63 o). 

SarregueiniDes est nommé pour ia première fois 
dans ies chartes de Pépin , duc d^Austrasie, en fa- 
veur de l'abbaye d'Eptemach, en 706 : c'était une 
viila qui , à la (in du nu* siècle, appartenait à Ful- 
rad, abbé de Saint-Denis. — Elle portait le nom de 
(lemund ou Guemind , qui veut dire embouchure et 
qui est tiré de sa situation au confluent de la Sarre 
et de la Bliese. Dot de Catherine de Limbourg, du- 
cbesse de Lorraine , en 1 9 a 5, elle fut rendue peu après 
aux comtes de Deux-Ponts. Sa charte de franchise 
est datée du s6 décembre i38o et émane du duc 
Jean de Lorraine; dès lors, Gemùnd fut constitué 
en commune et releva directement des ducs. — 
L'oflice et châtellenic de Gemùnd comprenait : 
Blies-Ebersing, Diebling, Folpersv^iller, Guersch- 
willcr, Grosbliederstroff, Neufgronge, Neunkirch, 
Hémelfing, Sarreinsming, Wéching et Witring; 
les villages prussiens d'Auersmachern, Hanweiler, 
Petit-Blittersdorf , Banspach, Bilchingen ; les villages 
bavarois de Blies-Boichen et de Blies-Mcngen , et le 
prieuré de Graeffinthal, près de Bolchen. — En 
1698, Sarreguemines devint le chef-lieu du grand 
bailliage d'Allemagne, auparavant à Vaudrevangc. — 
En 17^17, Sarreguemines avait une recette des fi- 
nances et une maîtrise des eaux et forêts ayant pour 
ressort les anciennes grueries de Bitche, Bouque- 
nom, Fénétrange, Sarralbe et Sarreguemines. — 
En 17.')!, il devint le siège d'un bailliage dncal, 
composé des prévôtés de Bitche, Boulay, Bouque- 
nom, Dieuze, Freislroff, Insming, Mertzig et Saar- 
gau, Saint-Avold , Sarralbe, Sarreguemines, Schauen- 
bourg, Siersperg et Vaudrevange. Ce bailliage res- 
sorlissait au siège prcsidial de Dieuzc. — Jusqu'au 
xviii" siècle , Sarreguemines a dépendu de la cure 
de Neunkirch; il n'est devenu chef-lieu de paroisse 
qu'eu 1 76 2 : celte paroisse, qui dépendait de Tab- 
baye de Wadgassc et faisait partie de l'archiprétré 
de Saint-Arnuald , avait pour annexes Neunkirch, 
Guerschwiller, Herpeldange, Bous et Ermering. — 
La ville renfermait un prieuré appartenant à Tab- 
baye de Wadgasse (Prémonlrés), fondé en 1372; 
un couvent de Capucins établi en 1 79 1 et une cha- 
pelle, sous l'invocation de sainte Catherine, qui fut 



remplacée par l'église paroissiale lors du déplace- 
ment de la cure de Neunkirch. — Sarreguemines 
suivait la coutume de Lorraine. — Celte ville fut 
désignée, en 1790, comme le chef-lieu d'un dis- 
trict formé des cantons de Forbach, Heliimer, 
Puttelange, Saint-Avold, Sarralbe et Sarregue- 
mines, et, en l'an m, d'un arrondissement composé 
des cantons de Bistroiï, Bitche, Breidenbach, For- 
bach, Hellimer, Lemberg, M orhange, Puttelange, 
Rohrbach, Saint-Avold, Sarralbe, Sarreguemines 
et Wolmunsler. — Le canton de Sarreguemines, 
avant 1803, comprenait les c"" de Bliesbrùcken , 
Blies-Ebersing, Blies-Guerschwiller, Blies-Schweyen, 
Folperswiller, Frauenberg, Grosbliederstroff , Ham- 
bach et Roth, Ippling, Neufgrange, Neunkirch. 
Bémclfing, Sarreguemines, Sarreinsming, Welfer- 
ding, W'isswiller, Witring, Wœlfling et Woust- 
willer. L'organisation de 1809 ajouta à ces c"" celles 
de Gnmdwiller, de Guébenhausen et de Loupers- 
haiisen , et le décret du 5 avril 1 8 1 3 celles de Hund- 
ling, Lixing-lex-Rouhling, Rouhling et Zetting; 
par contre, les c"** de Blieschweyen et d'ElIwiller 
perdirent, en 1811, le titre de communes du 
canton de Sarreguemines et furent alors réunies, la 
première à Blios- Guerschwiller et la seconde à 
Loupcrshausen. — A pour annexes les moulins de 
Steinbach et de Limbach ou Perrùckmùhl et la 
chapelle Sainte-Croix. 

Les armes de 'Sarreguemines sont : d'or à la 
bande de gueules, chargée de troii aléi'iont d'argent; 
ce sont les armes simples de Lorraine. 
SAnRBiNSBBRG , c"" de Bitche. — Monlroïal, 1771 (ord. 
de Lorr. J(II, âo3). — Mont-Royal ou Kœntgiberg^ 
1779 (Dur. Lorr. III, 986). — Saareinberg, an 11 
(actes de l'état civil). — Snr-Hhinbcrg , an x {ibid.). 
— Mont-Royal ou Konigsberg (carte Cass.). — Sar- 
veinsberg ou Mont Royal (carte de l'Etat-major). — 
Sarrerhimberg (dict. Viv.). 

Village fondé, en 17^6, sous le nom de Mont- 
Boyal, en allemand Kœnigsberg. Il est situé au 
sommet d'une coltine dont le versant ouest appar- 
tient au bassin de ia Sarre ot le versant est au bas- 
sin du Rhin (Saar-Rhein-berg). — Les maisons de 
Sarreinsberg touchent celles de Gœlzenhriick. — 
Etait annexe de la paroisse de Soucht. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Lemberg de 
1790 à 1802, époque où il passa dans le canton 
actuel. — A pour annexe Althorn. — Commune en 
1809; annexé à Gœtzenbrûck par décret du 9 avril 
1811, puis à Althorn par ordonnance royale du 9 mai 
1837, il fui de nouveau érigé en chef-lieu de com- 
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inune, avec Altborn pour annexe, par ordonnance 
royale du 97 juin i838. 

Sabbeinsmhg , c"° de Sarreguemines, à droile de la 
Sarre. — Hetemingen , 1 1 5a (ch. abb. de Wadgasse, 
Honlheim, Hisl. Trevir. dipl. I , b6ti). — E»myngenn, 
1969 (ch. abb. Wernerswiller, Groll. Orig. Bip. II, 
34). — Ensmingen, 1961 (ibid. Croil. II, 75). — 
Eruminga, i3oi (Kremer, Arden. Gesch. II, 889). 
— Enitmmgen, i3o4 (ibid. 398). — Enissmingen, 
i3û8 {ibid. ^167). — Asmange iur la Sarre, i365 
(inv. des tit. de Lorr. Il, 858). — Smr Emsingen, 
159/i (dénomb. Th. Alix). — San-insming, i684 
(dénombr. bar. de la Leyen). — Saarmsming, 1 751 
(ord. de Lorr. VIII, 982 ). 

Il y avait à Sarreinsmiog un fief mouvant du 
duché de Lorraine, qui relevait de la cbâlellenie 
de Sarreguemines. — Etait annexe, avec vicaire 
résident , de la paroisse de Welferding. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coul. 
de Lorraine. — Fait partie, depuis 1 790 , du canton 
de Sarreguemines. 

Sacce (RcissEAu de). — Coule sur le territ. des c"** 
de Vany et de Chiculles et se jette dans la Moselle. 

Sace>bros?î, f. c*^ de Rahling. 

SacermChl, m", c°* de Rahling. 

Sauerbacb (Ruisseau db). — Prend sa source près de 
Spicheren et va se jeter dans la Sarre au moulin 
de la Simbach. 

Sauebuopf, f. c"' de Breidenbach. 

Saclct (Le), île formée par les deux bras de la Mo- 
selle, c"* de Metz. — Le Saulcy-tut-Moêelle, 1/I179 
(Joum. J. Aub.). — Le Grant Saulcey , i5io (Mém. 
Ph. de Vign.). — LeSaucy aux arbres, 1 656(Journ. 
D. Flor.). 

Cette fie possède la Poudrerie nationale et est en- 
core occupée par des chantiers de bois et le Magasin 
à fourrages. 

Sailct (Le), f. c" de Tronville. — Le Saulci, 1878 

(cait. Gorze, lab. p. 929). — La grosse lourde la 

fourtrresse don Savlcis, 1887 (arch. de Xonv.). — 

IjC Saulcy, le Saulcie, i/ii6 (prise des ambass. de 

France). — Le Saulcey^ 1/199 (arch. h. de V. AA, 

11). — LeSaulsy^ 1687 (év.de M., t. VIII, p. 71 ). 

Ancien château féodal qui a son histoire. — 

Siège d'une seigneurie et d'une justice haute, 

moyenne et basse, dont les seigneurs portaient le 

nom. — Celte seigneurie se composait du Saulcy, 

chef-lieu, des villages de Mars-la-Tour, Tronville, 

Montigny-sur-Chiers, Allondrelle, et la Malmaison 

du Moulin-la-Roche (c"' de Montigny-sur-Chiers), 

du ban d'Olieuf à Ha nnonville-au- Passage, et des 

cours Thomas et Colas, à Vezin, 1689 (dénombr. 



81 août). — C'était une annexe de la paroisse de 
Vionville. 

Saule (Le), m^ sur le ruisseau de Mance, c"** de Tuc- 
quegnieux. 

Sailsbs ( Haute et Basse) , c*" de Longwy. — Sonné la 
Basse, Sonne la Haute, 1689 (Barr. dom.). — Sdne 
la haute et la basse, i^lic^ (de Maill. Barr.). — Santé 
haute, Sonte basse, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Sosne oaSaulne haute et basse, 1779 (Dur. Lorr.). 

— Saulne, Sosne ou Sonne ( lab. Par.). 
Formaient deux hameaux, dont Saulne4a-Haute 

était le principal. — Le roi y était seul seigneur. — 
Siège d'une justice haute, moyenne et basse. — 
Étaient annexes de la paroisse d'Herserange (diocèse 
de Trêves). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût de Saint-Mihiel. — Fait priie du canton de 
Longwy depuis 1790. 
Saul?iois (Le) ou pays arrosé par la Seille. — Pagtu 
Salinensis, 661 (ch. abb. de Senones, D. Cal. I, 
pr. s. l'an). — Pagus Salninse, 789 (ch. abb. 
Saint-Denis, D. Cal. pr. s. l'an). — ConùUUut Sal^ 
tMr/tsû,856(ch.abb. Saint-Amould, MeuriMe,HisL 
des év. de M., 971). — Selme, 870 (div. r^ni 
Loth.). — Pagus Saliensis , 896 (ch. abb. Saiot-De- 
nis, s. l'an). — Pagus Salisiensis, 896 (Mirceus, Di- 
plom. belg. II, ih). — Pagus Salinmse, 988 (ch. 
abb. de Gorze, D. Cal. I, pr. s. Tan). — Pagtu Sa- 
locinsis, 9/17 (abb. Sainte-Marie, ch. emp. Oth.) — 
Comitatus Salninse, 958 (ch. abb. Saint-Arn. Hist. 
de M. pr. lll, 79). — Pagu» Sainensis, 991 (cb. 
abb. Longev. s. l'an). — Pagus Salingùwe, 1098 
(ch. abb. Saint- Maximin de Trêves; Honlheim, 
Hist. Trevir. dipl. I, 858). — Salniiwm, xii* s* 
(D. Cal. lib. mir. S'-Fir. III, pr.ccci). — Paguâ Sa- 
ninsis, 1111 {ibid. ch. emp. Henri IV). — Le Saulney, 
i/jio (inv. des tit. de Lorr. t. VI, 116). — Saulnoy, 
1/187 (chron. doy. de S*-Thiéb.). - U VatiLc de 
Selle, iliUo {ibid.).— ValxdeSelU, ihhh {ibid.). 

— IjeSalnoy, le Sanoy, 1 679 (Joum. J. Aubr.). — 
Salinensis ager, fjbù (D. Cal. not. de Lorr.). — 
Sawwis {ibid. carte). 

Le Saulnois était une des anciennes divisions du 
pays Messin , comprenant la plus grande partie des 
cantons actuels de Veniy et de Pange et une partie 
de celui de Vigy. Il comptait 77 communautés, tant 
villages que hameaux, savoir : 

Alémont, Ars-Laquenexy, Aube, Aubecourt, Au- 
bigny, A vigy, Berlize, Borny, Buchy, Cama, Chailly- 
sur-Nicd, Champel, Chérisey, Chesny, Cbe^illon, 
Chieulles, Colombey, Courcelles-sar-Nied , Crépy, 
Domangeville, Eply, Fleury, Fourcheux, Fronti- 
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gny, Frëcoiirt, Fresnoy, Gras, Grigy, Haute et Basse 
Beux, Haute el Basse Bevoy, Lauvallière, Jury, La- 
quenexy, les Bordes, Liéhon, Louvigny, Luppy, Ma- 
gny, Marivaux, Marsilly, Mécleuves, les Mesnils, 
Mercy-le-Haut, Maizeroy, Orny, Pagny-lez-Goin , 
Pellre , Pierrejeux, Plantières , Pluche , Pommerieux, 
Pontoy, Pournoy- la -Grasse, Ponciilon, Pouilly, 
Sanry-sur-Nied , Servigny-lez-Raville, Silly, Sorbey, 
S'-Aignan, S"-Barbe, S^-Jure, S*-Thicbaull , Thi- 
court, Vallières, Vantoux, Yerny, Vigny, Villere-La- 
quenexy et Vr<?my, et les cernes de Moince, Prayel, 
la Hautonnerie , Chany-la-Horgne et la Horgne. 

La division du territoire qui portait le nom de 
Haut Ckemin fut fondue dans le Saulnois lors de la 
créaUon du pr^idial de Metz, en i685. 

Sadlny, i" canton de Metz. — Salnei, iiôy (abb. 
Saint-Mart. ann. Prem. t. X, 2). — Salniacum, 
1 1 86 (abb. Saint-Max. ch. év. Bertr.). — Sauneium, 
1186 (ibid.), — Salney, 1873 (abb. Saint-Clém. , 
dîmes s. Tan ). — Saulney, x?* s* (chron. Prail.). — 
Saulnei, x¥' s* (abb. Saint-Vinc. comptes). — Saulne- 
gTiey, 1627 (arch. h. de V.AA, 1 1 ). — Solfwy, 1491 
(Mém. Ph.de Vign.). — Sulnei, i535 (cbap. catb. 
s. Tan). — Sauhni, i5û^ (pouillé de M.). 

Il y avait à Saulny plusieurs fiefs , hautes , moyennes 
cl basses justices, mouvant de la prévôté de 
Briey ; un d'entre eux appartenait à Tbôpilal Saint- 
Nicolas de Metz. — Etait siège d'une cure de Tar- 
prétrc du Val-de-Metz, dépendant de Tabbaye de 
àSaint-Clément el ayant pour annexe Vigneulles, 
village évéchois. — Saulny, village du pays Messin, 
devint lorrain en 160/î, par écbange (Paul Ferry, 
obs. sec. t. II, p. 533). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Mai- 
zières, puis, en Tan m, de celui de Lorry-lez-Metz, 
et passa en i8oa dans le canton actuel. 

Sallky (Rcissbau de). — Prend sa source au Chêne, 
bois de Saulny, traverse les c"*" de Saulny et de 
Woippy, sur une longueur de 9 kilomètres, et se 
jette dans la Moselle. — Le Ruiêtiaulx de la chai- 
pelle àSaidney, 1/^91 (Mém. Pb. de Vign.). 

Sauvage (Le), b. c"' du Ban-Saint-Martin, à gauche 
de la Moselle, près de la digue de Wadrinau. 

Sauvage (Le ba:i), seigneurie foncière sur le territ. de 
Louvigny. 

ScHAEFPEnEi , f. c"* de Warsberg. 

ScHAPFBACH, m'°, c"* de Petite-Rosselle. — Schafbach, 
1 6 1 8 ( partage de la terre de Forbach). — La scie- 
rie de Schaffbachf 1766 (arch. de Forbach, vente 
par le baron de Spon). 

Ancienne scierie, dépend, du comté de Forbach. 

Moselle. 



ScHAPFBROPfifî, m"" forestière, c"' de Haspelscheidt. 

ScHAFFLiHG , village auj. disparu , entre Ham el Walme- 
stroff (Teiss. Hist. de Thionv.). 

ScHAHTz , f. c°* de Blies-Ébersing. 

ScBBiDECK, f. c"" de Holving. 

ScHEiDT, f. c°* de Giiéblange. 

ScHEL, h. c"* de Wolstroff. — ScheU, xviii* s' (pouillé 
de M.).— Chelle, 1713 (abb. Vill. s. Tan). — Ckel 
(carte Cass.). 

Était annexe de la paroisse de Luttange. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Luttange de 1 790 
à i8oa, où il passa dans celui de Metzerwisse. — 
Chef-lieu communal, avec Weinsberg pour annexe, 
jusqu^au a 6 avril j 8 1 1 , où ils furent ensemble réu- 
nis à Wolstroff. 

ScHKLLERBACH , f. c°' de Cféliange. 

'Schbugkelbach ou db Sairte-Mabcderite (Moulin), 
c"* de Helliraer. 

ScBENDEL (La), m'" et tuilerie, c"* d'Erstroff. — Sche- 
n^/(dict. Viv.). 

ScHEUEBWAiD, h. c°' de Launstroff. — Schwerwaldt , 
1779 (Dur. Lorr.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fut, en 1790, compris comme 
commune dans le canton de Waldwisse , puis passa 
sous l'organisation de Tan m dans le canton de 
Launstroff (c" de Sierck en 1806); réuni à Laun- 
slroff par décret du 3o mars 1812, séparé de la 
France et détenu par la Prusse à la suile du traité 
de 181 5, rétrocédé à la France par la convention 
du 33 octobre 1839, et réuni de nouveau à Laun- 
slroff par ordonnance royale du 7 octobre i83o. 

ScBiFFEBSHÛBL, m*", c"" d'Erchiug. 

ScBiFFLANGE, anc. vill. sur la Moselle, près de Manom. 
— Détruit au moyen âge dans une guerre en Ire les 
seigneurs de Cattcnom et de Florange. 

ScHiLBACB (Ruisseau de). — Prend sa source dans le pré 
4e la ferme de Brandelfing , traverse les c°" d'Ober- 
gailbach et de Bliesbrûcken sur une longueur de 
a kilom. et se jette dans la Bliese. 

ScBiivMtBL, m"", c"* de Hanwillcr. 

ScBiRESTBAL,h. c''*de Meisenthal. — Schirestal, xviii's* 
( pouillé de M. ). — La verrerie de Schiresdal, 1761 
(ord. de Lorr. VIII, 391 ). — Schieresdhall, 1779 
( Dur. Lorr.). — Schindahl (carte Cass.). — Sien- 
thaï (carte de TÉtat-major). — Schirthal ( dict Verr.). 
Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Soucht. — Annexe de Meisenthal depuis Torga- 
nisation départementale. 

ScBLAKGEifBEBG, m*° forestière, c"' de Bœrenthal. 

ScHLAKGEKTHAL, écart, c"* de Bœrenthal. 

3i 



2/^2 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



ScHLCiFFucBL , m", c"" de Sierck. 

Sculbssbrey(La) f f. c°' de Puttelange-les-Rodcmack. 

ScBLESSEBMÙHL, f. et Dj"*, c"* dc Forbacli. 

ScHLOss, m'*'" iselées, c"' de Baerenthal. 

ScBLOssBERG, m"" forcslièrc, c"* de Bœrenthal. 

Sghlossberg , montagne , c"* d'Haspelscheidt. — A son 
sommet se trouve, sous le nom à'Altschïoss, une en- 
ceinte de camp ou Ring elliptique de 1 5 à ao mètres 
d'épaisseur, ayant i ao et 3oo mètres d'axes. Ce Ring 
est attribué aux invasions des barbares du v' et du 
¥1* siècle. 

Schlossberg, forêt sise au nord de Lemberg, aflectée à 
Tusage des verreries de Saint-Louis. — 1 781 (arch. 
départ. B. 117). 

Sghlossberg, montagne, c"* de Lemberg. 

On y retrouve de nombreux débris de Tancien 
château appelé Bitche-le-Vieux , qui fut possédé suc- 
cessivement par les comtes de Deux-Ponts, les ducs 
de Lorraine et les comtes de Hanau. 

ScHLossTHAL, f. c"* de Sturzelbroun. 

ScuMALERTHAL, valion , Hameau détruit, c°' de Baeren- 
thaï. — Smalerulal, 1170 (Als. diplom. cccxii, cb. 
de fînibus Lotliaring. in Vosago). 

ScuMALHOF, f. c*** de Holving. — La ceme de Schmal- 
hojf, 1761 (ord. de Lorr. VIII, aSa). 

Cease qui appartenait au comté de Puttelange et 
faisait partie du Val-de-Holving. 

ScHMELTZE3!MunL, m'°, c"" de Rohrbach. 

ScHMiTTWiLLER, c*"* de Rohrbacb. — Schmittestpeiller, 
1751 (onl.de Lorr. VIIl, 391). — Schmttweiller, 
1755 (allas de Bilche, f. 101 ). — Schmilt-Weiler 
(carte Cdss. ). 

Village bâti auprès d'une censé érigée en fief, le 
Il octobre 1738, par le duc de Lorraine Léopold, 
en faveur du sieur Dithmar. — Était annexe de la 
paroisse de Rahling. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, couL de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Rohrbach 
depuis sa formation, en 1790. — Réuni à Raliling 
par décret du ih août 181 1 ; érigé de nouveau en 
commune par ordonnance royale du 8 mars 18^6. 

ScuuotkELHOFF, f. c* de Uambach. 

Scq^eidersoCtt, m°"', c"* de Petite-Rosselle. 

Sgbrbppskbacu (Ruisseau de). — Prend sa source sur 
la limite des bans de Roppwiller el de Sturzelbroun , 
traverse les deux c**** sur une longueur de a kilom. 
et se jette près de la ferme de GroRcnweyer, sur la 
limite du département, dans la Horn. 

ScH(K.>ECK, h. c" de Stiring-Wendel. — Chouecy Ao/i- 
check f SchoJtheck , Xoneken , Xoneck , i35o-i^5o 
(quitt. arch. h. de V. AA , 1 5-aa ). — Schon Ecken, 
iviif s* (pouillé de M.). — 5cWi^(ord.de Lorr. 



VIIl, «8a). — Sehneck, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 
— Schnecken, 1779 (Dur. Lorr.). 

Hameau du comté de Forbach. — Était annexe 
de la paroisse de Forbach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , 
coût, de Lorraine. ^- Fait partie du canton de For- 
bach depuis 1790. — Commune au comcoeoce- 
ment du siècle, avec les hameaux de Vieux-Stiring 
et de Verrerie-Sophie pour annexes , Schœneck fut 
réuni à Forbach par décret du a 8 décembre 1811, 
el depuis à Stiring-Wendel par la loi du 3 juin 
1857. 
Sciioengerbacb (Rlisseau de). — Prend sa source à 
Schœngenbronn , traverse la c" de Roppwiiier sur 
une longueur de 3 kilom. et se jette dans Tétang de 
Roppwiller. 
ScuoBRBOFF (Le), f. c"* de Rimling. , — MorwmlU^ 
1766 (D. Cal. nol. Lorr.). — La cerne de Moran- 
ville, 1771 (ord. de Lorr. XII , A a 1 ). — MoronvUler 
(carte Cass.). — Sdtœnhof (cairle de PÉtat-major). 

Censé érigée en fief en 1727. 
Scbomboubg, f. — Voy. Chambért. 
ScuoRBACH, c^* de Bilche. — Schorpach, 1910 (ch. 
abb. Sturz. pouillé M.Portef). — Schorpache, i3oa 
(ibid,). — Xorpach, i3û5 {ibid,). — Schorpath^ 
lohli (pouillé de M.). — Scherbach, 1771 (ord. 
de Lorr. XII, Aai ). 

Village du comté de Bitche; jadis chef-lieu d^une 
mairie composée de Kallenhausen, Rohr ou le Ro- 
zeau, villages qui ont formé la ville de Bitche, Han- 
willcr, Lengelsheim, Reyerswiller et Scborbach. 

Le clocher de Téglise porte la date de 1 143. — La 
paroisse de Scborbach , qui était mère-église de Bit- 
che , dépendait de Tarchiprétré de Hornbach et com- 
prenait : Bilche, Eguelshardt, Freudenberg, Gen- 
tersberg, Ilanwiller, Haspelscheidt, Lengelsheim, 
la Main-du-Prince , Moulerhausen, Reyerswiller et 
Waldeck. Elle a été transférée à Bitche au xtiii* s*. 
Cette église appartenait à Tabb. de Stunelbronn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Bitche depuis sa 
création , en 1 790. — A la Tuilerie pour annexe. 
Schorbacb (RrissBAO de). — Prend sa source dans les 
prés et les fontaines de Scborbach, traverse la c"* de 
ce nom sur une longueur de 7 kilom. et se jette dans 
le ruiss. de Schv^artzenbach. 
ScHOTTE>HOFF, f. c"* de Sarralbe. — La cenee de Cot- 
tenlwff, 1751 (ord. de Lorr. VIII, a8a). — Chai- 
tontrojï, Scotcnhost, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Dépendait de la paroisse de Wiiierwald. 
Scbotterbach (Ruisseau de). — Prend sa aoorce dans 
la forél de Petite -Nalonhows, traverse la c*** de 
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Filsiroff sur une longueur de 3 kilom. et se jette 
dans ia Nied. 

ScuBECKLi>G, vill. c"* de Hcining. — Schreckedinga , 
i3i6 (abb. Bouz. ch. s. Tan). — Schrecidingeii , 
i633 (ibid.). — Screcklmg, 1756 (D. Cal. not. 
Lorr. ). 

Â?ait une cbapelle annexe de la paroisse de Ley- 
ding. 

Autrefois Lorraine, baill; de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis sa création, en 1790. — Commune du 
canton de Bouzonville en 1803; réuni à Lcydin(j 
par décret du ao février 1810; détenu provisoire- 
ment par la Prusse à la suite du traité du ao no- 
vembre 1 8 1 5 ; restitué à la France par la conven- 
tion du 3 3 octobre 1839; ^^uni de nouveau au 
canton de Bouzonville et annexé à Villing par or- 
donnance royale du 7 octobre 1 83o ; distrait de Vil- 
ling et réuni à Heining par ordonnance royale du 
39 novembre i833. 

ScHRÉMARCE, c**" de Tbiouville, sur la Fensch. — 
Sckrainange, 1686 (gén. de M. dom.). — Skré- 
mange, 1686 (ihid.). — Scheremange , xviir siècle 
(pouillé de M.). — Seiemange, 1790 (tabl. des 
élecL ). 

Etait annexe de la paroisse de Fiorange. 
Autrefois Trois-Evôchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Fiorange de 1 790 
à 1803, où il fut classé dans le canton actuel. — 
A pour annexes Suiange, la Fonderie et Maison- 
Neuve. 

ScHCSTEBMÎJBL, f. c"" de WiswiUcr. 

ScHWALBACD ( Rlissbal de). — Prend sa source à Té- 
terchen , traverse les c"" de Télerchen , d'Oltonville 
et d^Éblange, sur une longueur de 7 kilomètres, et 
se jette dans la Basse-Nied. 

ScHWANGERBACH , f. c°* dc Reyerswiller. 

ScHWABTZBACH (BuissEAu de). — Coule sur le territ. 
de la c°* d'Éblange et afflue à la Nied. 

ScHWABTZBACH (BuissBAD de). — Coule sur le territ. 
des c°*' d'Haspelscheidt et de Liederscheidt et afflue 
à la Hom. 

ScHWABTZBMBBRG , m"" forestièfe , c"** de Bœrenthal. 

ScHWARTZEMBEBG, m**" forestière, c"** d'Haspelscheidt. 

ScBWARTZBKBACH ( RcissEAu db). — Prend sa source 
dans le pré de Bitche, derrière la Cense-aux-Loups , 
traverse les c*^' de Bitche, de Hanwiller et de Bous- 
sewiller, sur une longueur de 10 kilomètres, et se 
jette dans la Horn. 

ScHWABTZMOERTRR, métairie détruite entre Charleville, 
Épange, le moulin de Benange et Hinckange, 16a 6 
(abb. Vill. liasse 83, Charleville). — Xwarzmutre 



proche Woimmeranges , 1871 (abb. Vill. cart. L I, 
c. 16). — Schoismeurter, metterie proche Chairle- 
vtlle, 1781 (ibid, 3 , c. 1 ). — Schartezmorther, 1 59/t 
(dénomb. Th. Alix). — Scharlimerther, 1608 (abb. 
Vill. carL t. l, c. 1). — Schwartzmoertter, 1637 
(ibid.S. 3). 

ScBWABTZwETBB , étang situé sur le territ. de la c"* de 
THôpital. — La superBcie en est de 3 hectares.* 

ScHWATZBACH (RuissEAD de). — Coule sur le terriL des 
c°" de Waldhausco et de Walschbronn et afflue à 
la Horn. 

ScHWEiKBROR^, m*" forcstière, c"'de Breidenbach. 

ScBWEiRBBMiJBL, m'% c°* de Loutzwillcr. — Lutzen- 
mùhl (carte de T État-major). 

ScBWEisECK, bois, c" de Kemplich. — Il est remar- 
quable par les snbstructions qui s^y trouvent. 

ScBWEiTZERBERG, m*^, c"' de Gœtzenbruck. 

ScBWEiTZERHOFF, f. c°' de Baereuthal. 

ScBWEiTZERLiSNDEL, m^*, C*** de Bitche. 

ScbweitzljBKdel, m°", c°* d^Eguelshardt. 

ScBWBivELiNBSBACH (RcissBAu de). — Prend sa source 
à Kalembourg, traverse la c"' d*Hargarten sur une 
longueur de 1 kilomètre et se jette dans la Nied. 

Scbweix-lez-Sarralbb, h. c"* de Guéblange, à gauche 
de TAIbe. — Schwects, 1698 (châlell. Albcslr. rôle 
pour la contrib. impér.). — Schoveix, xvii's* (épis. 
Met. tcmp.). — Shemtize, 1635 (châtell. Albestr. ut 
supra). — Schwei, 1 634 (ibid.), — Scheveiu, 168 1 
(arch. départ dénomb. 5 août). — Schweix, 1689 
(ibid, 16 mars). — Schwecka, xvin's*(pouillédeM.). 

— Schwert, 1 700 (châlell. Albestr. rôle de contr.). — 
Zuwaige, 1718 (arch. de Guéblange, chron. Pierre 
Monsieux). — Schueix, 1766 (Stem, dép* M.). 

Village du Val-de- Guéblange. Il appartenait à 
rÉvéché, ressortissail an bailliage seigneurial de 
Vie, relevait de la châtellenie d'Albestroff et suivait 
la coutume de TÉvéché. — Était annexe de la pa- 
roisse du Val-de-Guéblangc. — Fait partie du canton 
de Sarralbe depuis sa création, en 1790. — Chef- 
lieu communal jusqu'au 1" avril 1811, où il fut 
réuni à Guéblange. 

ScBWEixTBAL (BuissBAu de). — Prend sa source sur le 
ban de Liederscheidt, traverse la c"* de ce nom et 
se jette dans la Horn. 

ScBWEBDOBPP, c** de Bouzonville, à gauche de la Sarre. 

— Svervedorf, iihb (cart. Moy. Rhin, I, 610). — 
Swerdorff, 1Û71 (cart.év. de M. t IV, 84 v').— 
Swedorff, i485 (ibid. VIII, p. a y^y^Schuerdorff, 
159/i (dén. Th. Alix). — Sverdorf, 1681 (dénombr. 
a4 juin). — Schuwerdorff, 175G (D. Cal. not. 
Lorr.). — Schwerdrof, 1790 (tabl. des élecL). 

Siège d*an fief, sous la cour de Perl, avec jus- 
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lice haute, moyenne el basse mouvant de Tëvéchë 
de Metz, i68o(dënombr. 3i déc). — Cure du dio- 
cèse de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fil partie du canton de Rëling en 
1 790 , de celui de Gros-Hémestroff sous l'organi- 
sation de Tan m, et rentra en i8oa dans le pre- 
mier canton. Laissé à la France par le traité du 
90 novembre 181 5 et incorporé au canton de Bou- 
zonville par ordonnance royale du ao février 1828. 

— A pour annexes ; le château el la ferme de Bour- 
guesch , les fermes de Collendorff el d'Ollzweiller et 
les moulins de Grubenlhal et d'Hcltermùhl. 

ScBWEYE.^ , h. c"' de Loutzwiller, à droite de la Schwolb. 

— Le gagnagede Schweigen, 1694 (dén. Th. Alix). 
—^ Schwyeriy 1761 (ord. de Lorr. VIII, 291).—- 
Schweigen, 1 755 (atlas de Bilche, f. a A ). — Schu- 
veijen, Schuvezing, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Schmeyeii , Schxieyen ,1771 ( ord. de Lorr. XII , /i 2 2- 
/127). — Schweygen (carte Cass.). 

Village du comté de Bitche , dépendant du châ- 
teau de Lemberg. — Etait annexe de la paroisse de 
Loutzwiller. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coul. de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Breidenbach de 
1790 à 1802; passa à cette dernière date dans celui 
de Wolmunster. — Commune jusqu''en 181 3, où il 
fut réuni à Loutzwiller par décret du 98 janvier. 

ScHwiif BRo?fN , m"" forestière, c"' de Breidenbach. 

ScHwi!«GMÛHL, m"", c"' de Hanwiller. — Schweinmûhl 
( cart. de rÉtat-major ). — Schwingennûhl ( Thilloy ). 

Schwolb ( Ruisseau de la). — Prend sa source dans les 
prés de Lemberg et dans Télang de Reyerswiller, 
traverse les c°" de Lemberg, Lambach, Siersthal, 
Holbach , Hotlewiller, Weiskirch , Wolmunster, Ësch- 
willer, Loutzwiller et Schweyen, sur une longueur 
de 26 kilom. , et se jette dans la Hom â Ncuhornbach 
(Bavière). — Fluviolus Sualbe, 796 (ch. abb. 
Hornb., Hist. de M. pr. ni, 69). — Sualba, xii* s* 
(ch. duc Math.). — Lfl5cAtra/6c(Dur. Lorr. 1,977). 

— Schwolb, Schwalbach (carte de rÉtat-major). — 
Die Schwolb (cartes allem.). 

ScBTFFMÙL, m'" ruiné, sur le ruiss. de Néchy (Neu- 

chef). — 1686 (gén. de M. dom.). 
SciBRiB (La), f. c" de Moulerhausen. — Bleihammer 

(carte de rÉtat-major). 
SciBRiB (La), f. el usine, c"* de Sturzelbronn. 
Scierie (La Vieille-), f. c°*de Moulerhausen. 
ScY, 1" canton de Metz. — Sigeium, 745 (cart. Gorzc, 

liL 1 , p. 9). — Siago, 858 {ibtd, tit, 1 63 , p. 222). 

— Siacum, 986 {ibid, ch. Oth. I", conf.). — Sciey, 
1 198 (chap. cath. s. Tan). — Syacum, 1 136 (cart. 



Gorze, tit. i63, p. 292). — Siei, 1219 (chap. 
cath. s. Tan). — Syei, i3oo (ban de tréf. s. Tan). 

— Siy, 1820 {ibid.). — dey, 1882 (ibid,). — 
Siey, 1887 (chron. doy. de S*-Thiéb.). — Sciey, 
XV* s* (chron. Ph. de Vign.). — Ciey, i/io4 (liste 
desyill.). — Scijez, 1/168 (cart. év. de M. t. VI, 
p. 1 01 bit). — Cy, 1 478 ( Journ. J. Aub.). — Secy, 
XVI* s* (chron. Cl. Phil.). — Sey,Scei, i5i4 (Mém. 
Ph.de Vign.). — Scye, Cye,Cyeium, ibhh (pouillé 
de M. Porlef.). — Scie, i553 (Siège de M. par Sali- 
gnac). — Sey, 1689 (Journ. J. Bauch.). — Saint-Cy 
(carte Cass.). — Ciacum (D. Cal. not. Lorr.). 

Le ban de Saint-Paul de Scy, mouvant du roi de 
France, appartenait au chapitre de la cathédrale de 
Metz et était le siège d^une justice haute, moyenne 
et basse, 1681 (dénombr. 2 janvier). Il y avait un 
ban à part, formé de 17 feux, qui appartenait au 
princier et au chantre de la cathédrale. — Était siège 
d^unecure de rarchiprétré du Val-de-Melz. Ancienne 
paroisse du mont Saint-Quentin qui dépendait du 
chapitre de la cathédrale et avait pour annexes, 
depuis sa translation , Longeville et Chazelles. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. de Metz 
et de Vie. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Moulins, passa sous l'organisation de Tan m dans 
celui de Rozérieulles et, en 1802, dans le canton 
actuel. — A Chazelles pour annexe. 

SécBE (Ruisseau de la). — Coule sur le terril, de la 
c"* de Bertrange et afflue à la Moselle. 

Secourt, c*" de Verny. — Solcars, 1228 (abb. Saint- 
Arn. ch. s. Tan). — Secourt, 1881 (abb. Sainte- 
Marie, regisl. ). — Secoulx, x>* s* (Journ. J. Aub.). 

— Secourt au Saulney, 1/110 (inv. des tit. de Lorr. 
VI, 11/1). — Secout, 1/191 (Mém. Ph. de Vign.). 

— Secour, 1681 (dénombr. 98 mai). — Secourt, 
xviii* s* (pouillé de M.). — Secourt, 1756 (Stem, 
dép' M. ). — En patois : Seco. 

Fief mouvant de toute ancienneté de la baronnie 
de Viviers, siège d^une justice haute, moyenne et 
basse, 1681 (loc. cit.). — Était siège d^une cure 
de rarchiprétré de Nomeny, dépendant du chap. de 
la primatiale de Nancy ; avait Bérupt pour annexe. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Metz, coût, de 
Saint-MihieL — Fit partie, en 1790, du canton 
de Sailly, sous Torganisation de Tan m, de celui de 
Soigne, puis, en 1802, fut classé dans le canton 
acluel. — A pour annexe la ferme de Bérupt. 

Segmùhl, scierie, c°* de Sturzelbronn. 

Segmûhlenbach, ruisseau. — Voy. Saint-Louis (Bois- 
seau de). 

Sbille ( La ) , rivière qui prend sa source dans rétaog 
de Lindre (Meurthe), traverse les c"' de Che- 
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minol, Louvigny,Sillegny, Pommerieux, Pournoy- 
ia- Grasse, Coi n-sup-Seille, Fleury , Pouilly , Cuvry, 
Marly, Magny, Plaolières et Metz sur une longueur 
de /ts kilom. et se jette dans la Moselie à Metz. — 
Sa/ia,v*s*{Venan.Forlun.c.iii, la). — Seylke,Sc)^ 
(abb. Prûm. décl. de biens). — Salliajîuvius, 1069 
(pri. de Lay, fond.). — Fluviuê Salia, 1 199 (abb. 
Sainl-Am. bulle de Cél. Ilï). — Saille, iSaS (très. 
des ch. de Lorr. ponts , II , 1 8 ). — Ceille, 1 33/i ( ibid. 
19). — Baiite Selle» , hault Sellei , 1 â 3^ (chron. doy. 
de Saint-Thiéb. ). — 5eife , 1 4 A 6 ( ibid, ), — Haulte et 
BaixeSeille, 1/169 (Journ. J. Aub.). — Sella Jluviu$, 
1 5 1 5 ( Plolém. édit. de ) . — La rivière de Sailhe , 1 5 5 a 
(Siège de M. par Salignac). — Selna vtdgà Scylle, 
XVII* s' (épis. Met. temp.). — Seylle, xvii* s" (Lotb. 
sept.). — Sala, Sallia, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Sbille (La Petite-), miss, qui prend sa source entre 
Morhange et Racrange, forme Télang Neuf, passe 
dans le dép* de la Meurtbe et se jette dans la Seille 
au village de Saione. 

Seille (Pays de la).— > Voy. Saul^^ois (Le). 

Sbirgeousse, c"" de Saint- Avold. — Senghuusi, ibgfi 
(dénomb. Th. Alix). — Seingbuss, 1695 (arch. de 
Saint-Avold, cb. du duc Charles III). ~- Zanboms, 
1 606 (pouillé de M.). — Seinebouss, 168/i ( terr. abb. 
Saint-Avold). — Sinbous ,Singbou8 , 1688 (dénomb. 
comte de Créh.). — Sengboutte, iviii* s* (pouillé 
de M.). — Seinbouze, 1751 (ord. de Lorr. VIll, 
a8a). — Seinbouite, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Seinboute , 1 7 79 ( Dur. Lorr. ). — Seingbousêe ( carie 
Cass.). — Saint-Bouê (carte Bugn. év. de M.). 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Béning-lez-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemi nés, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis la création de ce canton, en 1790. 

Sel ammo.mag (Fabrique de), c" de Boulay. — En 
allemand : Salmiak-Fabrik. 

Selomokt, minières de fer, c" de Herserange. 

Selomokt ( FoBÉT de), forêt domaniale de 6a 1 hectares , 
située sur le territ. des c"*' de Hussigny et de Hau- 
court. 

Sbltbn , f. c" d'Ormerswiller. 

Semégoubt , 1" c"' de Metz. — Setmeringa» ,%^'j (cart. 
Gorze, t. lxviii, p. 77). — Setnaricuri, 876 (abb. 
Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ. ), — Semeirici- 
curtii, 960 (abb. Gone, ch. Othon II). — 5ei- 
maricurtii, 960 (cart. abb. Saint-Pierre, ibid.). — 
Sytnecourt, 96a (abb. Sainte-Gloss. cb. conf.). — 
Semariettrlis , 973 {ibid. ch. Théod. év. de M.). — 
Seimercurt», ij38 (abb. Saint-Pierre, rent. p. 1). 
— Semercurt, xin* s* (ibid, terr. p. a). — Syme- 



court, xm' s' (ibid.). — Semeicort, i3oi (chap. 
cath. s. Tan). — Semelcourt, i36o (ibid,), — 
Somecourt , 1 A a 9 ( arch. h. de V. A A , 11). — Sernel- 
cort, 1Û38 (chap. cath. s. Tan). — Semecort, lU'jb 
(Journ. J. Aubr.). — Sei^iecuria, Setnicuria, ibkfi 
(pouillé de M.). — Sinecourt, xvii*s* (carte Beaul.). 

— En patois : S'méco. 

Siège de deux fiefs avec justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et appartenant, 
Tun à Tabbaye Sainte -Glossinde de Metz, 1681 
(dénombr. de Tabb. XX, 6), et l'autre au chapitre 
de la cathédrale de Metz, 1 681 (dénombr. du chap. 
a janvier). Il y avait, en outre, trois bans, appelés, 
Tun , le ban PAbbé , qui appartenait à Tabbaye Saint- 
Vincent; le second, le ban Saint -Sauveur, qui 
appartenait à cette collégiale, et le troisième, le ban 
la Prieure, qui était au couvent des Pucelles-de- 
sur-le-Mur. — Était le siège d'une cure de Tarchi- 
prétré de Bombas, qui dépendait de Tabb. Sainte- 
Glossindc et qui avait pour annexes Fremécourt et 
Jailly. 

Autrefois Trois-Évêchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1 790 , du canton de Maizières et, 
sous Torganisation de Tan m, de celui de Lorry- 
lez-Melz, puis fut classé, en i8oa, dans le canton 
actuel. — Chef-lieu communal jusqu'en 1809, où 
il fut réuni à Fèves par décret du a9 septembre; 
érigé de nouveau en commune par ordonnance du 
1 2 janvier i833. 

SénENAVET, m'*", c" d'Avril. 

Senghbacu (Ruisseau de). — Prend sa source à Catte- 
* nom , traverse la c" de Cattenom sur une longueur 

de h kilomètres 5 00 mètres et va se jeter dans la 

Moselle. 
Se?(orrot, h. c^'de Norroy-le-Veneur. — Seiiouroy, 

1676-1681 (arch. départ. E. aia). — Sennoroy, 

1756(0. Cal. not. Lorr. ). — Snouroy (carte Cass. ). 

— En patois : Snoreu. 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de iNorroy- le -Veneur. — En est toujours resté 
annexe. 
Sektzig, c**" de Cattenom, à gauche de la Moselle. — 
Senziçhe, 1 a 03 (abb. Saint-Euc. de Trèv. acted'éch. 
s. Tan). — Sencich, ia5i (Bcrth. Ilist. de Lux. V, 
pr. xxxvi). — Sefêich, i5ii (abb. Vill. carL t. H, 
8 ). — Sensick , xvii* siècle ( Loth. sept. ). — Senrich , 
1606 (pouillé de M.). — Sentzigh, 1616 (cens, 
seign" de Rodemack, p. i5). — Sintzicq, Sin~ 
zique, 1686 (gén. de M. dom.). — Sentiich, 1763 
(dénombr. 1 6 juillet). 

Siège d'un fief, avec maison forte et justice haute , 
moyenne et basse, qui dépendait de la seigneurie 
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de Cattenom ,1681 (dénombr. 93 mai). — Avait 
une chapelle, annexe de la paroisse de Cattenom. 

Antrefois Trois- Évêchés, baiil. et coût. deThion- 
ville. — Fait partie du canton de Cattenom depuis 
sa création , en 1 790. 

SKR5é, m*". — Voy. XAKiié. 

Serres, château, c^'de Floran^ye. 

Construit sur le domaine du château de Betlangc 
par M*' la comtesse de Serres, qui lui avait donné 
son nom , il a pris le nom de Bettange depuis quel- 
ques années à la place de l'ancien château , qui en 
est devenu une dépendance. 

Serroutillb, c'" dUudun- le- Roman, sur la Crusne. 

— Sorosvilla, 960 (cart. abh. Saint-Pierre, ch. 
Olh. r). — Soroltivilla, 977 {ibid. ch. Oth. II, 1 ). 

— Sorolvilla, ç)g3{ibid. ch. Otli. III). — Sorisvîllay 
î 1 ùS (chap. cath. s. Fan). — Seronville, 1 255 (inv. 
des lit. de Lorr. Ilf, n^). — Serovillej 1390 
(abb. Vill. cart. t. I, B. fi). — Sirouville, \bgh (dé- 
nomb. s. l'an). — Serauville, xvii* s' (carie Tass.). 

— SalerouvillCy xvii* s* ( Loth. sept.). — Sororiê- 
rilla, XVIII* s* ( pouillé de Trêves). — En patois: 
Serôvelte. 

Domaine par moitié du chapitre de la cathédrale 
de Metz et du comte de Bar, qui le mettent sous la 
loi de Beanmonten 1 355 (inv. des tit. de Lorr. III, 
•2^9). — Relevait de la prévôté de Stenay. — La sei- 
tjneurie de Serrouville, haute, moyenne et basse 
justice, mouvait de la châteil. de Sancy et avait pour 
seigneurs par moitié le roi et le chapitre de la cathé- 
drale de Metx, 1682 (donombr. a janvier). — 
Etait siège d'une cure du dioc. de Trêves (doy, de. 
• Luxemboui*g), qui avait le fief de Passigny pour 
annexe. 

Autrefois Barrois, bail!, de Briey, coût, de Saint- 
Mihiei. — Fit partie, en 1790, du canton d'Au- 
dun-le-Roman , passa sous Torganisation de Tan iit 
dans celui d'Aumetz et revint, en 1809, dans le 
premier canton. — A pour annexes: Saint-Pierre 
et Saint -Laurent, anciens hermitages, aujourd'hui 
habitations rurales; les fermes de Passigny et de 
Saint-Paul ; le moulin de Grasse-Oie, le moulin sous 
Serrouville et le moulin aux Bois. 
Serry, h. c"* de Moineville, à droite de l'Orne. — 
Sisserium prope Confluentes , ]o69(abb. Saint-Sauv. 
bul. Alex. III). — Cerry, 18/17 (abb. Saint-Pierr*, 
terr. p. 90). — Zerrey, 1 869 (i6td. 1 o3). — r Sery, 
1680 (dénombr. arch. départ.). 

La haute justice était au roi, la seigneurie fon- 
cière à l'abb. Sainte-Glossinde de Metz. — Avait 
une chapelle annexe de la paroisse de Coinvilie, 
qui dépendait de l'abb. Sainte- Glossinde de Metz. 



Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Est annexe de Moineville depuis l'orga- 
nisation départementale et passa avec lui du canton 
de Jouaville, en 1790 , dans celui de Valleroy sous 
l'organisation de l'an m, puis dans celui de Briey 
en 1802. 
Servignt-lez-Batillb,c°" dePange. — Servinei, Servi- 
neit, 13 66 (acte d'aman s. l'an). — Servigney, 
1819 (chap. cath. s. l'an). — Cerviegney, i329 
(ibid.). — Sfrvigné, 1827 (rec. La Hière, p. 7 A). 

— Sirvigney, 18/13 (chap. cath. s. l'an). — Cw- 
v^rney deleii Raville, 1893 (ibid.). — Carvigney 
deUiz Ralville, 1898 (ibid.). — Servignoy deieiz 
Rawille, i/io/i (liste des vill.). — Cirvigney iu» 
Niez, 1/109 («rch. h. de Y. AA, 5i). — Servegney, 
Servengney, ihhk (chron. doy. de S*-Thiéb.). — 
Sreveni au fiauU chemin, i635 (Joum. J. Bauch.). 

— Silbernachen, 1678 (abb. Longev liasse Pont- 
pierre). — En patois : Si'eveny ddez Rauvelle. — En 
allemand : Silhemachen. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et comprenant 
Servigny, Moriville, Frécourt et la grande maison 
franche et seigneuriale de Bonnevisse ^Bonnevize), 
ir>8i (dénombr. 28 décembre). — Était annexe, 
avec vicaire résident, de la paroisse de Raville. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et couL de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de RaviUe; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui de 
.Maixeroy et, eu 1803, dans le canton actuel. — A 
Frécourt pour annexe. 

Sertig7it-lez-Sai!vtb-Babbe, c"° de Vigy. — Cervi- 
gnpy, i383 (arch. h. de V. AA, 18). — Serrigney, 
1887 (chron. doy. de S*-Thiéb.). — Sirvigney, 
i4o/j (liste des vill.). — Servignpy de coeté Samte 
Barbe, 1&81 (abb. Saint-Yinc. liasse KKK, Ub). 

— Serveny au hauU chemin, 16/18 ( Journ. J. 
Bauch.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse , mouvant du roi de France et appartenant 
au chap. de la cathédrale de Metz ,1681 (dénombr. 
3 janvier). — Était annexe de la paroisse de Failly. 

Autrefois Trois- Evèchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Ai^ncy; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans oeiai de 
Yry et, en 1803, dans celui de Yigy. — A Poixe 
pour annexe. 

SERvnpRé (Ruisseau db). — Coule snr le territ. de la 

c"* de Colligoy et afflue à la Nied. 
Seltrt, h. c"* de Herny. — Soitru^ iiaS (chap. 

cath. s. l'an). — Soitry, église seule (carte Casa.). 
Ne figure dans aucan des poaiUés de Meii ; de- 
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vail être annexe d'une des paroisses de rarchiprétriJ 
d'Haboudange, Hcrny ou Arriance. 

Autrefois Trois-Évêch<^,baill. etcout.de Melz. 

— Fit invariablement partie de k oommanautë de 
Hemy. 

Sibérie, f. et châl. c"* de Bertrange. 

SiERCK , ch.-l. de €*■, arrond. de Thionville , à droite de la 
Moselle. — Sericum, Sirke Coitellum, io36 (abb. 
S*-Paul. de Trèv. test. Adalb.). — Circum Coitrwn, 
1 067 (abb. Echt. ch. duc Gérard ). — StrcA^, 5i>rfcei«, 
11 55 (cart. Moy. Rhin, II, lxxxiii). — Sierkglf 
Sirkesy iao8 (traité de paix entre Fer. de Lorr. et 
Thiéb. de Bar). — Surkeê, 1 a 10 (chron. Met. app. 
pr. D. Cal. I, pr. lxxtiii). — Sirke$, Cirket^ i3o5 
(arch. h. de V. AA , ûa ). — Sierket , 1 3o8 ( ibid, proc. 
du clergé). — Cirques, 1 3 Ai {ilnd. traité de paix , 
AA, /ia45). — Sicker, i355 (abb. Vill. cart. 1. 1, 
A, 10). — Sirk, 1/109 (Hist.de M. pr. i?, 656). — 
Sierks, 1 A 1 a (arch. h. de V. AA , 35 ). — SiercU, 
Siercke, Sierez, Sierkz, iii36 (chron. doy. de S*- 
Thiéb.).— Sircky 1/160 (cart. év. de M. t. IV, 
p. 95). — Zirck, i5oi (ch. abb. Bouz. s. Tan). 

— Sirque, i585 (abb. Vill. cart t. I, B, i5). — 
Stergnei, Sierques, ibgk (dénombr. Th. Alix). — 
StnckfiYti* s' (Loth. sept.). — Syrck, xtii* s* (abb.. 
Vill. liasse Sierck ,16). — Circîe, Ciei-cle, 1 62 8 ( dé- 
nombr. comté Créh.). — Sierqc, i63a (Journ. J. 
Bauch.). — Cierquet, Siricium, i635 (Journ. du 
curé d'Ottonv.). — Ziercq, i636 (abb. Vill. liasse 
Saint-Hub.). — Sircq, 1660 (rec. J. Ancil.). — 
Cierq, i665 (terr. de Betllainville ). — Sierques 
boMf i7a/i (carte Bugn.). — Sierk, Orque, Sirca, 
Sireum, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

La petite ville de Sierck, seigneurie de nom et 
d'armes, a donné son nom à une maison de Tan- 
cienne chevalerie de Lorraine qui s'est éteinte, au 
xvi* siècle , après avoir produit de nombreuses illus- 
trations ; cette maison portait : d'orà l'aigle de sable 
et prit ensuite : d'or à la bande de gueules chargée 
de trois coquilles d'argent, qui sont restées les armes 
de Sierck. Sierck était devenu au xiv* siècle le do- 
maine particulier des ducs de Lorraine et une de 
leurs résidences favorites. Beaucoup de monnaies 
lorraines y furent frappées, notamment sous le duc 
(jharles II. Les ducs y avaient établi une prévôté 
dont dépendaient trente villages, qui fut cédée à 
la France par suite de l'article 5 du traité de Vin- 
cennes, en 1 661 , et réunie à la province des Trois- 
Évêchés. — Avait été siège d'une prévôté du duché 
de Lorraine qui subsista sous le ressort des Evé- 
chés en 1 66 1 et qui comprenait les communautés 
suivantes du diocè» de Metz: Aboncourt, Altroff, 



Betllainville , Budange, Eich , Hombourg, Kédange , 
Kemplich , Mélrich, Metzerwisse, Neunkirch , Saint- 
Hubert; du diocèse de Trêves : Apach, la Croix, 
Fréching, Frémestroff ( Prusse) , Hargarlen , Kaleni- 
bourg, Kaltweiller, KeHing, Klang, Basse-Kontz, 
Haute -Kontz, Laumesfeld, Lemeslroff, Mailing, 
Monneren, Monlenach, Oudren, Bettcl, Rudling, 
BusIrofT, Saint-François, Sainte-Marguerite, Sierck , 
Haute-Sierck, Sierstrotf (Prusse), les censés de 
Bestroff et de Kœnigsberg, les moulins de Marien- 
floss et de Sulzeo. — La coutume de Lorraine était 
suivie à Sierck. — Etait le siège d'une cure du 
diocèse de Trêves (archid. de Tholey, doy. de Perl). 
— Fut le chef-lieu, en 1790, d'un canton du dis- 
trict de Thionville qui comprenait les c'*' d'Aparli, 
Evendorff, Hettange-Petite, Hunling, Kerling el 
Fréching, Kirsch, Kirschnaumen, Lemestroff, Mai- 
ling, Merschweillcr, Monlenach, Reltel, Bustroiï, 
Sierck et Haute-Siorck, et conserva ce titre sous 
l'organisation de l'an ni; passa en i8oa dans le 
canton de Launslrofl, puis fut, par décret du 
18 juillet 1806, érigé en chef-lieu de ce canton, 
dont la composition, qui comprenait à l'origine 
'j6 c"", fut réduite par le décret du 6 juin 1811, 
lequel réunit Haute-Sierck à Kerling-lez-Sierck, 
c"* du canton de Melzerwisse, et par les traités de 
]8i5, qui lui enlevèrent Biring, Buding-lez-Laun- 
stroiï, Buschdorfî, Dreisbach , Effl et Hellendorff, 
Hilbring, KirfT et Beyren, Mondorff-lez-Groshé- 
meslroff, Nohn, Oberlecken, Orchollz, Schwemling 
et Bessering, Silving, TunstrolT, Wehing et Bel- 
ling, Weiler, Weiten et Willing, communes qui 
furent attribuées à la Prusse. D'un autre côté, une 
ordonnance en date du a8 décembre 1825 réunit 
au canton de Sierck Haute-Sierck, Kerling-Iez- 
Sierck et Mailing, du canton de Motzerwisse. — La 
ville de Sierck est dominée par un ancien château 
fort qui, jusqu'en 1866, était classé comme place 
forte et entrait dans le systèiiie défensif du pays; il 
a été à cette époque déclassé et vendu. — A pour 
annexes : les hameaux d'Allcnschùtz, de Rudling 
et de Rastroff, la ferme de Kœnigsberg, les moulins 
SchleifTmûhl , de Marienflosse et de la Petite-Huilerie 
et la maison de V^alkhausen. 
Siebck-Hadte, c*"* de Kerling-lez-Sierck. — Vdentirck, 
i5g/i (dén. Th. Alix). — rrf^njtrc^,xvii* s* (Sierck 
dom.). — Ouden - Sierck , 16/15-1676 (dénombr. 
arch. départ, c. a43 ). — Audesir, i656 (carte San- 
son). — Odensierk, 1681 (dénombr. 17 juin), — 
Audensierck, 1686 (gén. de M. dom.). — Hauden- 
sirk, 1715 (dénombr. o septembre). — Audensirck, 
Andensrik, 1717 (terr. du ban). — Sierqueê-Haut , 
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1 734 (carie Bugn.). — Adenêirquey 1756 (D. Cal. 
nol. Lorr.). — En patois .* Audetirk. 

Village du domaine et de la prévôté de Sierck en 
1 59/4 ; faisait partie de la seigneurie de FrémestrofT 
(Prusse), 168] (dénombr. 17 juin). — Dépendait 
de la mairie et de la seigneurie de Monlenach ,1781 
(dénombr. o décembre ). — Etait une annexe de la 
paroisse de Kerling (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évéchés, prévôté de Sierck , coul. 
de Lorraine. — Fit partie, à titre de commune, 
du canton de Sierck depuis 1790 jusqu'au 6 juin 
181 1 , où il passa, comme annexe de Kerling-lez- 
Sierck , dans le canton de Metzerwisse. Fut réintégré 
dans le canton de Sierck, avec cetle commune, par 
ordonnance du 28 décembre 189.5. — Ghef-lîeu 
communal jusqu^en 181 1 , où il a été réuni à la 
c"' de Kerling par décret du 6 juin. 
SiERSTHAL, c**° de Rohrbach , sur la Schwolb. — Si- 
gersUml, i356 (ch. abb. Sturz. 261 , v" quittance). 

— SiUÎêtat, SifreUtat, Sigestal, Seierstal, i5û/i 
(pouillé de M.). — Sigersstal, lôgîi (dén. Th. 
Alix). — Syersdhnl, 1681 (dénombr. 2a déc). — 
Siristhall, XVIII* siècle (pouillé de M.). — Sirstal, 
1751 (ord. de Lorr. ¥111,291 ). — Sinjithaly 1766 
(carte Vaug.). — Sirsthal, 1768 (Thibaut, mat. 
bénéf. 896). — SierstKal, 1771 (ord. de Lorr. 
XII, 4a2). — Sigeital, Sier$tal, 1762 (D. Cal. 
not. Lorr.). 

Village de la mairie de Béning et du comté de 
Bitche, 1681 {loc, cit.), — La paroisse de Siersthal 
appartenait à Tarchiprétré de Hombach ; elle com- 
prenait : Enchenberg , Frohmûbl , Glasenberg , Hol- 
bach -lez- Lemberg, Holtwiller, Lambach et Lem- 
berg. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fil d'abord partie du canton de Lemberg 
de 1790 à 1802 , où il passa dans le canton actuel. 

— A pour annexes : Holbach-lez-Lemberg, le moulin 
de Frohmùhl et Legerie (m"" forestière). 

SiGNBCL (Ruisseau de). — Prend sa source à Saint- 
Maurice (Meuse), traverse le territoire de Porcher 
(annexe de Brainville) sur une longueur de U kiiom. 
et se jette dans le ruiss. de Longeau. 

SiGRY, m*", c"* de Villers-la-Montagne. 

SiLBEnsMÛHL, m*", c" d'Abting. 

SiLLEGRT, c°" de Verny, à gauche de la Seille. — Solei- 
gnei, XII* s* (ch. abb. Sainte-Marie, liasse Silleg.). 

— Soligneij Solignie, 1 162 {ibid. ). — Sulineium, 
1226 (ibid.). — Solengni, 1226 (ibid.). — Solue- 
gny, SoUeugny, SuUignetum , Sulignei , 1 2 2 8 ( ibid. ). 

— Stdineif xiv" a* (ibid.). — StUligney, Sullegney, 
Suligney, i33i (ibid,). — SeUgney, lAoû (liste des 



vill.). — SuUigney, i/i55 (arch. h. de V. AA, a&). 

— Suliney, 1/181 (abb. Sainte-Marie, déd. abbes. 
Hermanson). — Cillegney, 1^97 (Joum. J. Aub.). 

— Sillugneyum, i5/i/i (pouillé de M.). — Sûigni^ 
XVII* s* (episc. MeL temp.). — SelUgny, t6o8 
( fonds de Malte , décl. de biens). — Seillegny, 1 6 1 5 
(abb. Sainte-Marie, bail). — Silligni, i63o (ibid, 
règl. de compt.). — Silgni, i642 (ibid.). — SiU- 
gny, 1 6 /i a ( ibid. ). — SUleny, 1 7 û 2 ( fonds de Malte , 
décl. de biens). — Silleni, SilUgny, 1756 (D. Cal. 
not. Lorr.). — Silgny (carte Cass.). — • En patois : 
Selgny. 

La seigneurie de Sillegny appartenait tout en- 
tière à Tabbaye Sainte-Marie de Metz. — Était le 
siège d"*une cure de Tarchiprétré du Vai-de-Metz, 
qui dépendait de Tabbaye Sainte-Marie, puis de 
Saint-Louis, et avait pour annexes Pommerieux et 
Loyville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Comy, de 
celui d'Augny sous Torganisation de Tan m, et passa 
en 1802 dans le canton actuel. — A pour annexes 
Loyville et les Moulins (Haut et Bas). 

Silly-en-Saulnois, c**" de Verny. — Ciey, t3i5 (chap. 
calh.s. Tan). — Silley delez Liékon , 160/1 (liste dee 
vill.). — Cilley, i/io4 (chap. cath. s. Tan). — 
Seilly deleiz Lowensy, i/i36 (chron. doy. de Saiat- 
Thiéb.). — Sceilley, i/iûo (ibid.), — Celley, i/î65 
(chap. cath. s. Tan). — Seilly, 1670 (fonds de 
Malte, décl. de biens). — 5yWy, 1710 (ibid.). — 
Silly-Saunoy, 1766 (Stem, dép* M.). — SilU, 
1706 ( D. Cal. nol. Lorr. ). — En patois : S'U en 
Sauneu. 

Etait siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et ba.sse mouvant du roi de France, 1681 
(dénombr. 2 janvier). — Était annexe de la pa- 
roisse de Liébon. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Metz. 
-^ Fit partie du canton de Tbimonville en 1 790 , 
de celui de Soigne sous Torganisation de Tan m, et 
passa en 1802 dans le canton actuel. — A pour 
annexe la Maison-Blanche (auberge). 

SiLLT-sLR-NiED, c®" de Pauge, à gauche de la Nied 
française. — Ciey dezous Kaintay, i3i5 (chap. 
cath. s. Tan ). — Cilly, xv* s*(chron. PraiL). — Silley, 
iholi (liste des vill.). — Seilley, i5i/i (Méra. Ph. 
deVign.). — Seilly, 157Û (abb. Saint-Vinc liasse 
Glatigny). — Zillerteh, 1625 (terr. de Baville). — 
Selli au hault ehemirij 16A8 (Joum. J. Bauch.). — 
Sillersch, 1682 (dénombr. comté Créh.). — SUU, 
1766 (D. Cal. noL Lorr.). — En patois : S*U tus 
Nied, — En allemand : Sillerê. 
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Siège d\in fief et d'une justice haute, moyenne et 
basse mouvant du roi de France, 1682 (dénombr. 
G janvier). — Était annexe, avec vicaire résident, 
de la paroisse de Saint-Aignan. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie du canton de Flanviile en 1790, de 
celui d'Ars-Laquencxy sous Torganisalion de Tan m , 
et passa en iSoa dans le canton actuel. — A pour 
annexe Landremont. 
SiLTZHEiM (RtissEAU de). — Prend sa source dans le 
dép' du Bas-Rhin , traverse la c"* deWittringsur une 
longueur de i,5oo met. et se jette dans la Sarre 
près de Willring. 
SiLVAXGE, h. c°" de Marange. — Suhange, 1837 (inv. 
des lit. de Lorr. X, p. 5i ). — SuUemnge, iSaS 
(ihiiL 111, 9 25). — Suihavge, iSag (P. Ferr. 
ohs. sdc. t. II, p. ^57). — Suellevenges , iSSg 
(Prêcher. Bibl. imp. coll. Lorr. 96a). — SUevange, 
1 36 1 ( fonds de Malle , inv. liasse D ). — Suelvangc , 
iSGa (ibid,). — Sullange, 1873 (ibid,), — Cillr- 
vange, ihS3 (abb. Saint-Vinc. comptes). 

La haule justice était au roi, la seigneurie fon- 
cière à Tabb. de Saint-Paul de Verdun. — Avait 
une chapelle annexe de la paroisse de Rombas qui 
dépendait de Tabb. de Saint-Paul. 

Autrefois Barrois, baill.de Briey, coût. dcSaint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Mai-^ 
zières, sous l'organisation de Tan m, de celui de 
Lorry-lez-Metz, et passa en 1802 dans le 1" can- 
ton de Melz. — Commune jusqu'en 1 809 , où il fut 
réuni à Marange par décret du 99 .«septembre. 
SiMBAco (Li), m'", c"' de Grosbliederslroff. 
SiiiMiNG, h. c"* de Rodemack. — Suningefij 760 (ch. 
roi Pép. W'illh. s. Tan). — Villa et marca Sunun- 
gcii, 768 (i6ic/.). — Sommange, xiv* s* (relèv. des 
comptes de laseig"*de Rodem. ). — Sinningen ,157a 
(Bertb. Hist. Lux. VIII, Uo). — Simmingen, i685 
(dénombr. 3i janvier). — Zinimgen, xvui' s* (tabl. 
des jurid.). — Sinumingen, 17^9 (dénombr. 
26 mars). — Simingeny 1756 (Slem. dép* M.). 

Formait avec Faulbach une mairie qui dépendait 
de la seigneurie de Rodemack. — Siège d'une jus- 
tice haule, moyenne et basse, i685 (dénombr. 
3i janv.). — Était annexe de la paroisse de Berg 
(doyenné de Rémich). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Rodemack de 1 790 
à 1 802 , ou il passa dans le canton de Catlenom. — 
Commune, avec Faulbach pour annexe, jusqu'en 
1 81 1 , où il fut réuni à Rodemack par décret du 
1 1 septembre. 
Si5CLiRc, h. et f. c"* de Gros-Réderching. — Singlin- 

Moselle. 



gen, 1681 (dénombr. a 2 déc). — Ztnghng, 1726 
(arch. d'Achen , arpent, du i3 août). — Singlingeny 
censé, 1 755 (atlas de Bitche, f. 66). — Saint-GUriy 
(D. Cal. carte de l'év. de M.). 

Singling, village du comté de Bitche, parait avoir 
été abandonné et détruit pendant les guerres du 
XVI* el du XVII* siècle; il s'est repeuplé vers 1720. 
Une cense-fief y a été érigée le 1 2 janvier 1780 en 
faveur du sieur Maurice. — Avait une chapelle 
annexe de la proisse de Gros-Réderdiing. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Rohrbach 
depuis 1 790. — Commune en 1 802 ; réuni à Gros- 
Réderching par décret du i"' avril 1811. 

SiTZHAxivsHAus, m°" isolée , c" de Pontpierre. 

SoETRiGH, h. c°* de Heltange-Grande, sur le Kissel- 
bach. — Sinlei-iacunij 977 (cart. Saint-Pierre, ch. 
emp. Oth. II). — Seuteriacum f 998 {ibtd. ch. emp. 
Oth. III). — Serich, 1157 (Berth. Hist. Lux. t. IV, 
pr. x). — Setterichy 1601 (abb. Sainte-Gloss. liasse 
Hayange). — Setrich- Grande , 1606 (pouillé de 
M.). — Zeiry, 1680 (dénombr. arch. départ.). — 
Soetterigh, Soetricq, 1696 (terr. de Heltange). — 
Soetrigh, Sotirigh , Soetricq , Zetricq, 1697 (terr. du 
^ ban). — Soetrick, Zoegtrick, xviii* s* (pouillé de M.). — 
Soestrich , 1 756 ( Dur. Lorr.). — Zetrich (carte Cass.). 
Haute , moyenne et basse justice. Dépendait en 
partie de la seigneurie d'Ottange (1681 , dénombr. 
2 déc.) et en partie de la terre de Roussy (1682, 
dénomb. 8 avril); il y a^t en outre une seigneu- 
rie foncière indépendante (1781, dénomb. 3o janv.). 
— Était annexe mixte des paroisses de Hussange et 
d'OEutrange. 

Autrefois Trois-Évêchés, baill. et coût, de Thion- 
vilte. — Fit partie du canton de Hettange en 1790 
et appartient depuis l'organisation de l'an m à celui 
de Catlenom. — Commune jusqu'en 181 1 , où un 
décret du 9 septembre le réunit à Hettange-Grande. 

SoiRON, m", c"* de Waville. — Suiron, 745 (cart. 
Gorze , p. 1 ). — Molendinum ntpra fluviolum Sei- 
ron, 978 (ibid. p. i58). — Le moliru du val de 
Soironê, 1892 (ibid. lab. p. 209). 

Soi RON (RcissEiD de). — Coule sur le territ. de la c"' 
de Waville et afflue au Ru de Mad. — Fluviolua 
Seiron, 978 (cart. Gorze, p. i58). 

Soleil (Ferme dc), c°*de Dalem. 

SoLGifE, c""de Vemy. — Sognes^ Sogne, 1827 (inv. 
des tiL de Lorr. X, Uh). — Songne, 1870 (chron. 
doy. de S*-Thiéb.). — • Soigne, \lioU (hsle des 
vill.). — Soignes, iUab (inv. des tiL de Lorr. X, 
liU). — Sougne, i/i65 (chron. Jac. Huss.). — Sogne, 
Soigne, Sone (D. Cal. not. Lorr.). 
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Soigne, marche dTstault, où se tenaient les 
journées amiables entre la cité de Metz et révéchc 
pour les sujets romans (i3a/i, chron. Praill.). — 
En patois : Sougne. 

Siège d]un fief avec justice haute, moyenne et 
basse mouvant du roi de France (1681, dénombr. 
17 sept.). — Etait siège d^une cure de rarchiprêlré 
deNomeny, qui avait Ancy-lez-Solgne pour annexe. 
Village lorrain cédé à la France par le traité de 
Vinccnnes en 1661, placé dans la province des 
Trois-Évéchés, baill. de Metz, coût, de Saint-Mi- 
hiel. — Fil partie , en 1 790 , du canton de Sailly ; 
fut érigé, sous Torganisation de Tan m, en chef- 
lieu d'un canton qui comprenait les c"*^' d'Achâtel , 
Ancy- lez -Soigne, Haute et Basse Beui, Buchy, 
Fovilie, Luppy, Mécleuves, Moncheux, Pontoy, 
Sailly, Secourt, Silly-en-Saulnois, Soigne, Ressain- 
court, Thimonviile et Tragny. — Fut classé, en 
1802, daus le canton actuel. — A pour annexe 
Ancy-lez-Solgne. 

SoLLE ( La ) , f. c"* de Briey. 

SoMMV, f. c°* de Féy. — Sumei, xii' s* (abb. Sainte- 
Marie, ch. abbes. Odile). — Summei, 120S (ibid, 
acte d'écb.). — Sommey, i33i (abb. Sainte-Marie, 
registre). — Sotney, xv* s* (chron. Prail.). — So- 
meiz, lAoA (liste des vill.). — Somy, 1756 (carte 
Vaug.). — Somie (carte Cass.). 
Etait annexe de la paroisse de Gorny. 

SoRKEiiLOL, m'%c" d'IIargarten-aux-Mines. 

SojvNEUHorF ou Fbbmb du Soleil, f. c°*de Dalem. 

SonBEVAcx, f. c" de Grand-Faiily. 

SoRBEY , c*° de Fange , à gauche de la Nied française. — 
Sorbeiacum, M 78 (abb. Saint-Vinc.bul. Alex. III). 

— Sorbein, 1 181 (ibid. ch. év. Bertram). — Sor- 
bwi, 119a (ibid, bul. Gélestin III).' — Sorbetum, 
1 199 {ibid, conf. de biens). — Sorbets, ia5o (liste 
des paraif^es). — Sorboy, xv* s" (chron. doy. de S*- 
Thiéb.). — Sorbay, lUkh (et. desgam. fr. P. Fer. 
11,817). — Xorbey, i5oi (inv. des tit.de Lorr. III, 
p. 367). — Sorbet, i5i8 (abb. Saint -Vinc. liasse 
Gourcelles). — Xorboy, i537 (inv. des tit. de 
Lorr. III, p. 374). — Sorbe, 1680 (dénomb. arch. 
départ. ). — En patois : Sorbeu. 

Était siège d'une cure de Tarchiprétré de Noisse- 
ville, qui dépendait de Tabbaye Saint-Vincent et 
avait Poncillon pour annexe. 

Autrefois Trois-Évéchés, baiil. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Ancerville; 
passa, sous Tor^anisation de Tan m, dans celui de 
Rémilly et, en 1803, dans le canton actuel. — A 
pour annexe la ferme de Poncillon. 

SoRLT, f. c'^'de Dampvitoux. 



SouGHT , c*^ de Rohrbach. — La Stichl ,1681 (dénombr. 
33 déc.). — La verrerie de Souchtz, 1761 (ord. 
de Lorr. VIII, 391). — ViUagede laSottcht, 1765 
(atlas de Bitche, f. 159). — La Souche, 1766 
(D. Cal. noL Lorr.). — La SotichU, village, 1779 
( Dur. Lorr. ) — Sotictz ( D. Cal. carte de Tév. de M.). 
Village du comté de Bitche, fondé au xvi* siècle 
par des verriers (1681, loc. cit,). — Était siège 
d'une cure de l'archiprélré de Hombach , qui com- 
prenait Gœtzenbruck, Meisenthai, Saint- Louis, 
Sarreinsberg et Siersthal. 

Autrefois Lorraine*, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Lemberg de 
1790 à 1803 et passa à cette date dans le canton 
actuel. — A pour annexes : les hameaux de Speck- 
bronn et de NeudorlT, les moulins Ohligmtïhl et 
Souchtmûhl et la censé d'Aneckersmûhl. 

SocGOT (Ruisseau de). — Prend sa source à la fon- 
taine de Soucht, traverse la c°* de ce nom sur une 
longueur de 5oo mètres et se jette dans le ruiss. 
de Saint-Louis. 

Souchtmûhl, m}\ c°' de Soucht, sur le ruiss. de Spio- 
gelbacb. 

Socnermûller-Graben (Ruisseau db). — Prend sa 
source à Guerting, traverse la c** de Guerting et 
celle d'Hargarten-aux-Mines, sur une longueur do 
h kilomètres, et se jette dans la Bisten. 

SouBBACH , m*°, c"' d'Alsting. 

SouBBACH (Ruisseau de). — Goule sur le territ de la 
c"* d'Alsting et aillue à la Sarre. 

SouBviESRROBABER (RuissBAU db). — Goule sur le ter- 
rit. de la c°' de Richeling et afflue au ruiss. do 
Mutterl>ach. 

SoxBT, chat, et f. d** de Gosnes. — Sozey, 1680 (dé- 
nombr. arch. départ). 

Château, siège d'un fief, haute, moyenne et 
basse justice mouvant de la châteli. de Longwy. 

SoxEY , f. c"* de Léxy. 

Spailxail, f. c"*de Boncourt. — PaUlemaille, Spar- 
tnaille, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — Spal-mail ou 
SparmaU, 1779 (Dur. Lorr.). 

Censé donnée en franc-alleu à l'abb. de Sainte- 
Marie par Mathieu I", duc de Lorraine , en iiûo. 
— Appartenait à la communauté de Boncourt. 

Spbgkbbokn, h. c"' de SouchL — La scierie de Spec- 
brorm, 1771 (ord. de Lorr. XII, A07). 

SpBCKBROif.'VBR OU WoLPSBBONRBif , maisou forestière, 
c"* de Reyerswiller. 

Speicbbreii ou Spickbben , c^° de Forbach , à gauche de 
la Sarre. — Spicher, 1376 (Kremer, Ard. Gesch. 
II, 537). — Speichem, 1577 (traosaci. entre le 
seig. de Forb. et ses vaas.). — Speicher, 1 696 (dën. 
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Tb. Alix). — SJeieher, 1 63 1 (sém. Saint-Sim. s. Tan). 

— Speiehem, 16/18 (arcb. de Wendd, partage de 
)a terre de Forb.). — Speicheren, xviii' s* (pouillé 
de M.). — Schpiker (tab. Parant ). — Spikeren 
(carte Gass. ). — Spicheren (carte de rÉtat-major). 

Viiiage du comté de Forbacb. — Était annexe 
alternativement, avec vicaire résident, des paroisses 
de Hessiing et de Kerbacb. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Forbacb 
depuis sa création. — A pour annexes les auberges 
de l'ancienne Brème et de la Brème de la Princesse. 

Spibgelbacb (Rdissead de). — Formé du ruisseau de 
Soucbt et de celui de Saint-Louis ou Segmûhienbacb , 
il entre dans le dép* du Bas-Rbin et se jette dans 
TEichel , avec lequel on le confond souvent. 

Spillermîhl, m'", c"' de THôpital. 

SpiTZEKSTEifiEBKOPP, forét domaniale de i5 bect. sur 
le territ. de la c"' de Soucbt. 

Spitzweter, étang situé sur le ban de THôpital. — 
La superficie en est de 3 hectares. 

Spon VILLE, c" de Gorae. — Cipponii villa, 'jbh (cart. 
Gorze, p. h). — Cippcnivilla, Cipionevilla , 768 
(abb. Gorze, ch. év. Gbrod.). — Cipponevilla , 885 
(cart. Gorze, p. 3o3). — Finie Ceponiaca, 912 
(cart. abb. Gorze, tit. 88). — Cipumville, 1 a/io (abb. 
Gorze, ch. s. Tan). — Seponville, 1290 {ibid.). 

— Spofwille, 1299 (inv. des tit. de Lorr. I, 390). 

— Patwille, xiv" s* (cart. Gorze, p. 271). — Sypoti- 
ville f 1370 (t6i(i.p. 3io). — Etponville, lûào (inv. 
des tit. de Lorr. I, Û97). — EtponvilU, 1/168 
{ibid.). — Espouelle, ià63 {ibid. hgh). — Spon- 
villa , PonvUlûf Spoville , Netdan ieu Sponville, 1 5/i/i 
(pouillé de M.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne et 
basse appartenant au chapitre de la cathédrale de 
Metz (1681, dénombr. 9 janv.). — Village de la 
terre de Gorze. — Était siège d'une cure de l'archi- 
prétré de Gorze, ayant jadis Neulan pour titre, 
qui dépendait de la cathédrale de Metz et avait Xon- 
ville pour annexe. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Metz. 

— Fit partie du canton de Mars-la Tour de 1790 
à 1 802 , où il passa dans le canton actuel. 

Stadmchl ou ViEux-MoDLiî», m*°, c" de Boulay. 
Staol-Hammer, usine. — Voy. Taillerie (La). 
Stardalmont, lieu-dit, où fut érigée l'abbaye Saint- 

Pierremont. — Voy. Saint-Pi ebremort. 
Station ( La ) , m'", c"' de Cocberen. 
Station de la Côtb, m", c°* de Morbaoge. 
State (La), tuilerie, c" d'Hargarten-aux-Mines. 
Steinbagh, h. c"' de Guéblange, à gauche de TAlbe. 



— Steimhach, 168a (dénombr. 16 mars). — Sleim- 
back, xviii' s* (poaillé de M.). 

Village du Val-de-Guébknge. Il appartenait à 
rÉvéché, ressortissait au baill. seigneurial de Vie, 
relevait de la châtellenie d'Albestroff et suivait la 
«x)utume de PÉvéché. — Était annexe de la paroisse 
de Guéblange. — Fait partie du canton de Sarralbe 
depuis 1790. — Commune jusqu'au décret du 
19 avril 1811, qui le réunit à Wentzwiller; réuni 
avec Wentzwiller à Guéblange par décret du 8 oc- 
tobre j8i3. 

Steirbago , h. et m'°, c^' de Sarreguemines. — Stein- 
hack, 1393 (arch. de Sarreguemines, donat. à la 
chapelle Sainte-Catherine). ' 

Steinbacu (Roissbad de). — Goule sur le territ. delà 
c"' de Neufgrange et afflue à la Sarre. 

Steinercnbh (RiissEAC de). — Coule sur le territ. de 
la c"^ d'Hargarten-aux-Mines et se rétmit au miss, 
de Fabl. 

Steihbëscb, f. c"' de Gréhange. 

Stbinhabt (Le), partie des cantons de Forbacb et de 
Sarreguemines caractérisée par les affleurements 
du muschelkalk , et comprise entre le grès bigarre 
et les marnes irisées. 

Ses limites sont tracées par les villages de Thé- 
ding,Folckling, OËting, Behren, Etzling, Speicbe- 
ren, Alstiog, Zinzing, Lixing, Rouhling, Nousse- 
willcr, Ippling (en partie), Hûndling , Metzing, 
Diebling et Tenteling. — Le oentre du Steinhart est 
occupé par Gaubiving, Kerbacb , Bousbash et Caden- 
bronn. 

Stiring, censé ruinée au ban de Hallingen. — Voy. 
Hallingbn. 

Stipiuo (Le Viebx-), h. c" de Stiring -Wendel. — 
Syrin, 9*16 (cart. Moy. Rhin, 1, aa9). — La 
CPtise de Styrimgen (part, de la terre de Forb.). — 
Stiringenditzchweiller,!']^! (ord.de Lorr. VIH, 382). 
Hameau du comté de Forbacb. — Faisait partie 
de la communauté et de la paroisse de Scbœneck. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , cont. 
de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du can- 
ton de Forbacb. — Annexe de Scbœneck en 1801 ; 
réuni avec cette commune à Forbacb par décret du 
a 8 décembre 1811; séparé de Forbacb et réuni à 
Stiring- Wendel par la loi du 3 juin 1867. 

Stirirg-Wehdel, bourg et usines, c"" de Forbacb. — 
Les hauts fourneaux et les forges de Stiring ont été 
établis en 1866 , et le village a été bâti en 1 853 par 
M. de Wendel , de Hayange. — Réuni au Vieux-Sti- 
ring et à la Verrerie-Sophie , et érigé en conmiune 
par la loi du 3 juin 1867, sous le nom de Stiring^ 
Wendel. — A pour annexes : le Vieux-Stiring, la 

3a. 
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Verrerie -Sophie, Schœneck, et les chapelles Je 

Sainte-Anne et de Sainte-Croix. 
Stockbbonn , h. c°* de Bitche. — Stockbrunen , moulin , 

1767 (Dur. Lorr.). 
Stockbronn ( Ruisseau de). — Coule sur le IcrriL des 

c""de Bi tche et d' Éguelshard t. — Stockhrunnem (D u r. 

Lorr. ). 
Stockerbach (Ruisseau de). — Prend sa source à Ré- 

meling, traverse cette c'** sur une longueur de 3oo 

mètres et se jette dans la Nied. 
StogkhoffermChl, m'°» c°* de Soucht. 
Stockholz (Le), forêt domaniale de 336 hectares, 

située sur le territ. de la c"' de Bouzonville. 
Stockweyeb ,*diang dans lequel est bâti le château de 

Mouterhausen ( 1 696 , dénombr. Th. Alix). 
Stolzenbronk, f. c°* de Petite-Rosselle. — Stûtzen- 

bom, censé, communauté de la Petite-Rosselle, 

1779 (Dur. Lorr.). 
Stoncocrt, h. c"' de Villers-Stoncourt. — Stoncourtau 

ban Saint- Pierre , ihlxb (P.Ferr. obs. séc. II, 565). 

— Eccleêia Sancti Pelri vtdgo Sioncouri, ihtxh 
(pouillé de M.). — En patois : Slonco, 

Village du ban Saint-Pierre. — Sur le terril, de 
Stoncourt était Téglise de Saint-Pierre, paroisse 
de Tarchiprétré de Varize, dépendant d'abord de 
Tabbaye Saint-Pierre , puis de celle de Saint-Louis. 
Elle avait pour annexes: Aoury, Villers-Stoncourt et 
Vaucremonl. — Voy. Ban Saim-Pierbe. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Ancerville( dis- 
trict de Morhange), de celui de Maizeroy sous l'or- 
ganisation de Tan m, et passa en 1802 dans le 
canton de Pange. — Villers et Stoncourt réunis for- 
maient, depuis 1790, une commune qui fut réunie 
à Chanviile par décret du 3 1 juillet 1812 et réta- 
blie dans son titre communal en i833. 

Strasgrabe.x (Ruisseau de). — Prend sa source à 
Rémelfang, traverse cette c"' sur une longueur de 
7 1 mètres et se jette dans la Nied. 

Stbicbbach (Ruisseau de). — Prend sa source sur le 
territ. d'Ebring , passe à Diebling , Metzing, Hundling 
et Ippling, se réunit aux ruisseaux qui viennent de 
Loupershausen et de Woustwiller, puis prend le nom 
de Hermesgraben et se jette dans la Sarre A Wel- 
ferding. On lui donne aussi le nom de ruisseau 
d^Ippling, 

Strimbaco (Ruisseau de). — Prend sa source à Klang, 
traverse les c"" de Klang et de Kédangc sur une 
longueur de 5 kilom, et se jette dans la Canner. 

Stuckarge, h. c"* de DistrofT. — Estuvinges, ia3o 
(fonds de Malte, inv. liasse G.). — Eslucanges, 
ia8o (ibid.). — Stuciningen, 1/^29 (arch. h. de 



V. AA, II). — Stulking, ibUU (pouillé de M.). 

— Stuckingen, xvii* s* (Loth. sept.). — Siuvange, 
1680 (dénombr. arch. départ.). — Strickange, 
168a (dénombr. déc). — Stukange, i756'(Slem. 
dép* M.). 

Partie de Stuckange dépendait de la seigneurie 
de Busbach ( 1682 , loc, cit.), — Était annexe de la 
paroisse de Mctzerwisse. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Koenigsmackcr de 
1790 à i8o2 et passa à cette date dans le canton 
de Metzerwisse. — Commune jusqu'au 1 2 septembre 
1 8 1 1 , où un décret impérial le réunit à Dislroflf. 

Stulermûol, étang situé sur le terril, de la c"* de 
Roppwiller, alimente par de petits ruisseaux sans 
noms. 

Sturzelbror.x ou Sturtzelbro.nh , c'" de Bitche. — Slu- 
rizelebonten , 1 196 (ch. de l'abb. D. Calpr. s. l'an). 
— Sturzelenboren , 13 76 (ch. abb. Wernerswiller, 
CroU. Orig. Bip. I, 3 a). — Stuscelbronn y 1395 
(ibid.). — Sturzelbum, i3oa (Kremer, Ard. Gesch. 
II , 1 5 /i ). — Sturcelbume , 1 3 1 /i ( pouillé de M. Por- 
ieî.). — Stulcebome, i326 (Joh. de Bayon. chron. 
Mediani monasterii, ch. cxvi). — Sturzelbum y 
1/117 (Als. diplom. MCCLXXII). -^ Sturzelbume , 
14O7 (ch. abb. Sainte -Walburge, Xh. diplom. 
MCCCLXXVII). — Stnrzelbrun, i557 (très, des 
ch. de Lorr. Bit. D. I, 70). — Zturzelbruny 1076 
(épitaphe de l'abbé Aoastasius Dhur, à Wissem- 
bourg). — SturzeWom , 1 59^1 (dénombr. Th. Alix ). 

— Stilzbroney 1711 (arrêts, cour souver.de Nancy, 
II, 57). — Stulzelbronn , 1751 (ord. de Lorr. VIII , 
290). — Stilibronn, 1756 (carte Vaug.). — Stultz- 
bronn, 1763 (Thibaut, mat. béaéf. 375). — 
Stilsbronn, 1769 (Buchoz, Vallerius Lotharingiœ , 
277). — Stit^bronn, 1779 (I^"r. Lorr.). — 
Stilzbrun (D. Cal. carte de l'évéché de M.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fait partie, depuis 1790, du canton de 
Bitche. — A pour annexes : Alt-Zinzel, les fermes 
de Brcmendehel, Graffenwcyer, Hutzelhoff, Slur- 
zelihal, Deutsch et Welsch Kobrette, Kleinmûhlcn- 
bach, Harlzhoff, Biselsack ou Bischelsacker et de 
Dauenthal, la scierie de Segmùhl, et les maisons 
forestières d'Ober et Nieder Dauenthal. — Le ha- 
meau de Sturzelbronn appartenait à l'abbaye et 
n'était habité que par ses domestiques ou ses vassaux. 
Sturzelbrox.n (L'abbaye de). — Camobium vtdlis 
Sanctœ Mariw, 1179 (ch. abb. de Neuwiller, Als. 
diplom. CCCXXVII). — Monasterium vaUis beatœ 
Mariœ Virginis, 1272 (Schœpflin, Als. illusi. II, 
a 1 8 ). — Monasterium beatœ Mariœ in SturceUmme , 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



253 



1 3 1 ii ( ch. de Tabb. pouillé de M. Portef. ). — Ccn- 
ventus vallis Sanciœ Mariœ Slurzcelbume , iB/iS 
( ibid . ). — Cunventui vaUii Saticte Marie in Sturzel- 
bronn, lôSg (très, des ch. de Lorr. à Nancy, sceau). 

— Monaslerium Scurzeîbromken , ibdli (pouillé de 
M.). — Sturzelboim, abbaîe de l'ordre de Cisteaux, 
1595 (dénomb. Tb. Alix). — Mariabrunn, 1709 
(reg. des baptêmes de la par.). 

Antique abbaye de Tordre de Citeaux, fondée en 
11 35, sous rinspiration de saint Bernard, par le 
duc Simon I" de Lorraine, au plus profond des fo- 
rêts du pays de Bitche. Lieu de sépulture des pre- 
miers ducs de Lorraine, enrichie par leurs bienfaits 
et les dons pieux des petits princes des environs , elle 
acquit bientôt une grande célébrité. Son opulence 
et son isolement en Grent Fobjet de toutes les con- 
voitises. Souvent pillée, dévastée, détruite, aban- 
donnée, elle fut enfin rebâtie , au commencement du 
iviii* siècle, par les abbés Foumier et de Mahuet. 
Elle était riche et florissante à Tépoque de la Révo- 
lution. — L^abbaye avait pour voués les ducs de 
Lorraine; à partir du xi?" siècle, elle fut placée sous 
la protection des comtes de Deux-Ponts, sires de 
Bitche. — Elle possédait les cures de Liederscheidt , 
de Schorbach (Bitche) et de Walschbronn, dont la 
circonscription embrassait vingt-six villages et plu- 
sieurs censés ou hameaux , plus la cure de Wœrth 
et des biens considérables en Alsace. 

Stcrzelbborn (Forét de), forêt domaniale de 1,8^8 
hect., sur le territ. de Sturzelbronn. 

Stirzeltual, f. c" de Sturzelbronn. 

Stcrzelthalerbacb (Ruisseau de). — Coule sur le 
territ. de la c"* de Sturzelbronn. 

StutzenmCdl, m'", c"* de Téting. 

Suisse-Basse, c°" de Gros-Tenquin , près de la Rolte. 

— Xonsae, alias Soultzeti, iSg/i (dénombr.Tb. Alix). 

— Sultzen , 1 60 6 ( pouillé de M. ). — Xuisse -la- 
Basse, xviiT siècle (ibid,), — Xousse, Xuisse, 1718 
(ord. de Lorr. H, 17^). — Gousse, Couxe, 1766 
(D. Cal. not. Lorr.). — En allemand: NiederSel- 
sinff. 

Village du Ban de la Rolte : voy. ce mot. — Etait 
annexe de la paroisse de Brulange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1 790 , du canton de Thicourl (dis- 
trict de xMorhange), sous Torganisation de Tan m 
de celui de Morhange, et fut classé en i8oa dans 
le canton actuel. — Chef- lieu communal jusqu'en 



181 1 , où il fut donné comme annexe à Suisse-Haute 
par décret du 9 décembre; réuni ensuite avec Suisse- 
Haute à Brulange par décret du ih janvier i8ii^ , 
il en fut séparé par ordonnance du 33 octobre i8/i3 
pour former une nouvelle commune, avec Suisse- 
Haute pour annexe. 

Suisse-Haute, h. c"" de Suisse-Basse. — Schweich, 
(arch. h. deV. AA, ÛA). — 5ti/frw, xvii* s'(Loth. 
sept.). — Xuisse-la-Haute , iviiT s* (pouillé de M.). 
— Gousse, Couxe, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — 
En allemand : Ober-Selsing, 

Village du comtt^' de Morhange. — Etait annexe 
de la paroisse de Landroff*. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, cout.de Lor- 
raine. — Voy. Suisse-Basse. 

SuissERiE (La), anc. censé qui dépendait de la paroisse 
de ZoufFlgen. 

SuLZE5, m'", c"' de Montenach, sur le ruisseau de ce 
nom. — Sulzem , 1716 ( terr. de Montenach ). 

SusicRT, ancien hameau près d'Aumetz. — Loujînage 
de Sotissigney, Susegny à Aulmet , 1375 (Saint- 
Pierr*, terr. p. 889). 

SozA?!CB ou Port-Salm-Pibbre, f. c" de Hellange- 
Grande. 

SuzANGE, h. c°* de Schrémange. — Susengis, 875 
( abb. Sainle-Gloss. ch. Louis le Germ. ). — Suzinges^ 
962 (ibid. ch. Théod. 1", év. de M.). — Zusange. 
i686 (gén. de M. dom.). — Susange, xviii*' s* 
(pouillé de M.). — En allemand : Siisingen. 
Etait annexe de la paroisse de Hayange. 
Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thionr 
ville. — Fit partie du canton de Florange de 1790 
à 180a et passa h cette date dans le canton de 
Thionville, toujours annexe de Schrémange. 

SuzévoNT, h. c"" d'Hannonville-au-Passage, à gauche 
de TYron. — Susémont, Sizémont, i638 (Journ. 
J. Bauch.). 

Ban séparé, enclavé dans la seigneurie de la 
Tour-en-\Voëvre. — Hameau ayant son maire, fief 
ayant son seigneur, et mouvant de la prévôté de 
Thiaucourt, malgré les prétentions du bailliage 
de Metz. — Était annexe de la paroisse de Jonville 
et siège d'une justice haute, moyenne et basse. 

Autrefois Barrois, baill. de Thiaucourt, coût, 
de Saint-Mihiel. — Annexe d'Hannonville , il fit 
avec lui partie du canton de Friauville en 1790 et 
de celui de Conflans depuis Tan m. 

Çlzettb ou Suzelsoop, f. c"" de Schorbach. 
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Taillerie (La), usine, c°* de Mouierhausen. — Stahl- 

ffammer (carte de rÉtat-major). 
Talakgb , j " c^'de Metz, à gauche de la Moselle. — Tato- 

liiiga, 960 (cart. Saint-Pierre, cb. emp. Oth. I*'). 

— Taielinga, 977 {ihid. ch. Oth. II). — Tatilinga, 
99.3 (ibid. ch.Olh.III). — Thalingin, ia35 (Berih. 
IV, pr. Lxiii). — Talenge, 1878 (arcb. h. de V. 
AA, 4a). — TallengCy \lioli (liste des vilL). — 
Wallange, i438 (abb. Longev. év. don. s. Tan). — 
Tailleiiges, 1 1x1*6 (arcb. h.deV. AA, 3i ). — 7Vi/- 
lange, 1/186 (Journ. J. Aubr.). — Thalange, i5o8 
(épit. J. de Gournay). — Talengia, Talenge, Va- 
lenge, i5'i/i (pouiilé de M.). — Talangta, i547 
(abb. Saint-Pierre, liasse Tal.). — Thalenges, i553 
(Sioge de Metz, par Salignac). — TaUevges, 1699 
(ëpit. N. de Goumay). — Vtialange, 1738 (terr. 
abb. de Just*). — En patois : Taulange. 

Il y avait à Talange un arrière-ficf de la sei- 
gneurie de Rodemack, 1681 (dénorabr. 6 mars). — 

— Était sie'ge d'une cure de l'arcbiprétré de Bom- 
bas, qui dépendait de Tabb. de Saint-Pierre, puis 
de Saint-Louis. 

Autrefois Trois-Évécbés , baill. et coul. de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Mé- 
zières et , sous l'organisation de Tan m , de celui de 
Lorry-lez-Mctz ; fut classé en 180 a dans le canton 
actuel. 

Tallixg, anc. censé, r"* de Hestrofl*. — TilUng, 1 789 
( terr*. de Hestrofl). 

Talpbt, m'°, c"' de Destry, sur le rqiss. du Talté. 

Talté (Boisseau du), — Prend sa source sur le ban 
de Deslry, traverse les c"* de Destry et de Suisse- 
Basse sur une longueur de 200 mètres et se jette 
dans la Botte. 

Ta?iche (Ruisseau de la). — Coule sur le terril, de 
la c*^ de Gorze. 

Ta?ikebbrg ou TuiLEfiiE ScHMiT, c°* de Willerwald. 

Takheurs (Ruisseau des). — Coule sur le territ. de la 
c" de Morhange. 

Ta?ctblai:«ville, f. et anc. égl. c"* de Vionville. — Tan- 

talmo villa f 'jlto (cart. Gorze, t. I, p. 2 ). — Nostre 

Dame de Tantelinville , i435 (test, de F. de Cham- 

bley). — Tandelainville , xviii* s* (pouiilé de M.). . 

Était autrefois le siège de la paroisse de Vionville. 

Tapes (Les GnAKDis-), f. c"" de Woippy. — Staples, 
11 81 (abb. Saint-Vinc. trad.de la bulle d'Alex. III). 

— Stapes , Stap, Staipet , Staiples , Slaplet , Estaples , 



Eitaiples, xiii* siècle (ibid. cens, pasi.), — Step- 
pleê, ia6o (ibid. liasse Norroy- le -Veneur). — 
Staiple, 1 370 (chap. cath. s. Tan). — Staple, 1 336 
(ibid.). — La Grande -Taipe, XT* siède (cbron. 
Praill.). — Teple, la (rtvrnf Tepe, x?' siècle (chron. 
Jac. Huss.). — La grand Staiple, i4oi (liste des 
vilL). — Grand Stapple, iû/i6 (cbap. cath. s. Van). 

— La grande Stepple, il\6U (abb. Saint-Vinc. 
liasse Pelite-Tappe). — Grande-Slappe , ik'jS (ibid. 
liasse Ennery). -^ La Grande Steple , ihgi (Journ. 
J. Aubr.). — La Grande Steppe, ihg^ (ibid,). — 
Im grande Tape, xvin* siècle (pouiilé de M.). — 
Tape la Grande, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — En 
patois : Lai grant Taipe. 

Appartenait, en toute seigneurie, à Tabb. Saint- 
Vincent de Metz. — Était annexe de la paroisse 
Saint-Simon de Metz. — Fut successivement annexe 
des c"" de Ladoncbamps, de Tbury et de Woippy. 
Tapes (Les Petites-), f. c"* de Woippy. — SutpleM, 
1181 (abb. Saint-Vinc. bul. Alex. III, Irad. xt* s% 
liasse Petile-Tappe). — Petite Staiple, 1268 (ibid.). 

— Stepples, 1260 (ibid. liasse Norroy-le-Veneur). 

— La petite Taipe, Tepp, x?" s* (chron. PraiL). — 
La Teple, xv* s* (chron. Jac. Huss.). — La petite 
Stepple, 1/16/1 (abb. Saint- Vincent, liasse Petite- 
Tappe). — La petite Steple, la petite Steppe, 1/198 
(Journ. J. Aubr.). — Petite Tape, i636 (Journ. 
J. Bauch.). — La,petite Tape, xvin* s* (pouiilé de 
M.). — En patois : Lai pUiot Taipe. 

Était annexe de la paroisse Saint-Livierde Metz. 
Les Petites-Tapes dépendaient, au xiii* siècle, de 
Tabbaye de Sninte-Croix; elles devinrent ensuite 
le domaine du collège de Meti entre les mains des 
Pères Jésuites, puis des Bénédictins de Saint- 
Sympborien. — L^abbaye Saint -Vincent de Metz 
en possédait un sixième (xvii" siècle, Mém. sur cette 
abbaye). 

Fut successivement annexe des c"** de Ladon- 
cbamps , de Tbury et de Woippy. 
Tarillo5s (Buisseau des). — Coule sur le territ. de la 

c"* de Vatimont. 
Tatenwald, f. c** de Bistroff; fondée en iHhU par 

M. Béder. 
Taxe (La), m** franche, c" de Forbacb. 

Elle mouvait du roi de France, 1681 (dénomb. 
a 6 avril). 
Tbllancourt, c**°de Longuyon. — TalLmcourt, iSoA 
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(marq. Cons, arch. Lamb.). — Thilicourt, xf* s* 
(chron. Prail.). — TiUicourt ,is' b^ (chron. Jac. Huss.). 

— Celancourt, i4a5 (test, de Fer. de Chamb.). — 
TouHancourt, 1 533 (inv. des tit. de Lorr. Vil, a66). 

— Taillancourty ib^ji (baill. de Saint -Mibiel). 

— Tkelaucourt, 1756 (D. Cal. not. Loir.). — En 
patois : Tlanco. 

Seigneurie qui dépendait du marquisat de Gons- 
LagrandviJle. — Était annexe de la paroisse de 
Fresuois-ia-Montagne (doy. de Longuyon). 

Autrefois Barrois, baiil. de Ville rs-la-Montagne, 
coul. de Saint-Mihiei. — Fit partie du canton de 
Cons-Lagrandviiie (distr. de Briey) en 1790, de 
celui de Cbarency sous Torganisation de Tan m, et 
fut classe en 1809 dans le canton actuel. — Com- 
mune jusqu'en 1810, où il fui réuni à Fresnois-la- 
Montagne par décret du 'ja juin ; érigé de nouveau 
en commune par ordonnance du 1 a janvier i833. 

— A pour annexe le Moulin-à-Vent. 

Temple des Me>nonites (Lb), église anabaptiste isolée, 

c*^ de Morbange. 
Tencherboff, f. c°* de Sarraibe. — Tentierhoff, xtiii's' 

(pouillé de M.). — Teckenhoff, 1779 (Dur. Lorr.). 

— Liiikenhoff (carie Cass.). - Temgerhojf (carie 
deTÉtat-major). 

Elle dépendait du grand haras de Sarraibe et 
de la paroisse de ladite ville. 

Tensch , f. et m'", sur l'étang du môme nom, c"" de 
Gros-Tenquin. — Tetieschen, 1 /i6i (cari. év. de M. 
t. IV, p. 4Â). — Tentschenmul, iû6i (i^m^. v"). — 
Tench, 1^73 (ibid. p. 100). — Tinghem, Tinchein, 
1 756 (D. Cal. not. Lorr. ). 

Cette ferme dépendait de la cbâtcll. de Hingue- 
sange. 

Tenscu, étang situé sur le ban de LinslroiT, c°' do 
Gros-Tenquin. — Tenschwigere , 1/173 (cart. de Tév. 
deM. t. IV,p. 96). 

La superficie en est de 6 hectares. 

Tentelirg , c**" de Forbach. — Tentelinga, Tentolingay 
ibliU (pouillé de M.). — Tending, i556 (inv. des 
tit. de Lorr. VII, 8/1). — Tendingen, iSgû (dén. 
Th. Alix). 

Village du comté de Forbach. — Était siège d'une 
cure de l'archiprétré de Saint-Arnuald, qui dépen- 
dait du monastère des religieuses de Saint- Avold 
et avait pour annexes Diebling et Ëbring. 

Autreifois Lorraine, baill. de Sarreguemines , 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de For- 
bach depuis 1 790. — A Ébring pour annexe. 

Tbblanob, vill. disparu, réuni au ban de Metzeresche 
(Tess. quest. HisL de Thionv.). — Terlinga, 876 
(abb. Sainte-Gloss. ch. conf. Louis le Germ.). — 



Tetiange, village près de Tbionville, détruit par 
les Suédois en i636 ( Revue d'Austr. i85^, 36o). 

Le ban de Terlange, siège d'une justice haute, 
moyenne et basse, dépendait de la seigneurie de 
Bertrange (17^1, dénombr. 1 7 juill.). 

Ternel, m*° sur le ruisseau de Bronvaux, c"* de Ma- 
range-Silvange. 

Terres-Noires (Ruisseau des). — Coule sur le terril, 
de la c"* d'Ogy. 

Terville, vill. t°* de Weymerange, sur la Fenscb. — 
Terven, ia8a (abb. Bonnev. ch. J. de Tbionville). 
— TrevUley ià/47 (carte év. deM. 1. 1, aa3 v**). — 
Terjfen, i5a6 (tabelL d'Élange s. l'an). — Ter- 
wm, i564 (pouillé de M.). — Thei'vUle, xviii' s* 
(pouillé de M.). — Le quartier du Roi, 1756, 
parce que le prince de Gondé y avait son quartier 
général lors de la prise de Tbionville, en 1 66 3 (Stem, 
dép* M. ). — En allemand : Teiiven, 

Siège d'un fief et d'une haute justice à la repré- 
sentation du roi et par aliénation du domaine royal 
(1768, dénombr. 3 fév.). — Il y avait, en outre, à 
Terville une seigneurie foncière appartenant à l'abbé 
de Bonnevoye (17/18, dénombr. 3 fév.). — Avait 
une chapelle annexe de la paroisse deVolkrange.- 

Autrefois Trois-Évèchés , baill. et couL de Tbion- 
ville. — Fit partie du canton de Florange de 1 790 
à 1 80 a , date à laquelle il passa dans celui de Tbion- 
ville. — Commune jusqu'en 1810, où il fut réuni 
à Weymerange par décret du 9 février. 

Téterchbiv, c'^^de Boulay. — Tiiiriche, ia49 (abb. Vill. 
carL t I, tit. i4). — Titrehen, lafia (inv. des tit. 
de Lorr. Il , /loa ). — Le neuf Teterchen , 1 a 6a (ibid. 
X, i43). — Tetercken, 1391 (ibid. II, 607). — 
Etercken, i3o3 (ibid, II, hofi), — Titerche, 136'! 
(abb.Vill.cart. 1. 1, tit. 1 1). — Tirterchin, Duterchin, 
TtUerchin, Tielerchin, Tieterclien, Veterchen, Tikei- 
tem, Tikesthem, ibdh (pouillé de M.). — Tetter- 
chen, 159/i (dénombr. Th. Alix). — Teterken, i633 
(ch. abb. Bouzonv.). — Tetrinchen, 1681 (dénombr. 
'3i oct.). — Teterthien, Tetterthien, 1716 (terr.de 
Brettnach). — Tetercken, 1779 (Dur. Lorr.). — 
Teter (carte Cass.). — Telrichen (dict. Verr.). 

Il y avait à Teterchen un prieuré dépendant de 
l'abbaye de Villers-Bettnach, Prioratuê de Ti- 
kerthen, i5â/i (pouillé de M.). — Il y existait, de 
plus, un couvent de religieuses Cordelières du tiers- 
ordre de Saint-François, fondé au xiii* siècle pour 
l'entretien d'un hôpital. — Les sœur* de telterchen 
lez Boulay f ibgk (dénomb. Th. Alix). — Dépendait 
en partie des o£Bce8 et châtellenies de Boulay, Bé- 
ruset Saint-Avold, 169/1 (dénombr. Th. Alix), et plus 
tard des seigneuries de Freistroff ( 1681 , dénombr. 
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'^ 1 ocl. ), de Faulquemonl [ i C8 1 , dénombr. 6 sept. ) 
et de BcTus (i 68.'î, dénorabr. 22 nov.). — Était siëge 
d'une cure de Tarcliiprétré de Varize dépendant de 
ra)>b. de FreislroIT, qui avait pour annexe ia censé 
d*Alslate(Aisch). 

Autrefois Lorraine, bail), de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fil parlie du canton d'Ottonville de 
1 790 à 1 802 , où il passa dans le canton actuel. — 
A pour annexe la fernrïc d'AIsch. 
TÉTiHC , c*'" de Faulquemont, à droite de la Nied alle- 
mande. — Thatanges, 128(> (sémin. Saint-Sim. 
s. Tan). — Tetlingûy i3o8(pouillô de M. Poitef.). 

— Taitange, 1829 (Bibl. imp.coll. Lorr. 972). — 
Tntingpn, 187'^ (inv. des tit. de Lorr. Vil, 72). — 
Thetlinf^en, i/i()0 (cart. év. de M. t. VI, p. 27). — 
Teltingen, ihHo (ibid. p. i65). — Tettinges, 1/186 
{ihiti 29 v"). — Telinga, Zelitiga, Tettinga, \^!ih 
(pouillé do M.). — Tettngen, i5()3 (abb. Longev. 
s. Tan). — Teltingiie, 1682 (dénombr. comié Créb.). 

— Teltmg, 1779 (Dur. Lorr.). 

Village partie Empire, Lorraine et Evécbés. — 
La Lorraine n'y avait qu'une maison dépendant de 
ia communauté de Foiscbwiller (baill. de Bouiay) 
et de l'abbaye de Sainl-Avold. — Etait siège d'une 
cure do l'arcbiprétré de Morbange, qui dépendait 
de l'abbaye de Saint- Avold et avait pour annexes 
Berfang, Foiscbwiller, Fûrst et Leiling. 

Autrefois Empire et Trois-Évécbés, baill. de Vie, 
droit romain et couL de l'Evôcbé. — Fait partie du 
canton de Faulquemont depuis 1790. — A pour 
annexes Mélring et les moulins de Stutzenmiibl et 
de Kuppellenmùbl. 

Tkti>o, f. c"Me Budiing. 

TiiAAK ( BiisHEAr de). — Coule sur le lerrit. de la c"* 
de Bobrbacb. 

Tu AL, m*°, c"" de IleMange Grande. 

Thaliianslkin, m**"', c" de Bœrentbal. 

Th^ding, c'*"de Forbacb. — Tatitiga, 12 53 (Kremer, 
Ard.Gesch. 11,333). — Tetinga,iûh<ï(ib{d. 33/4). 

— Thritinga, i27.5(i6iW. 367). — Teitinga, 129*2 
(Ihid. 377). — Thetingay i3o/i (ibid. 1.56). — 
Thetingniy i3a/j (i7;iV/. /i35). — Tœdingen, i365 
(ibid. 509). — Thedmgen, 1/129 (^rch. b. de V. 
AA, 11). — TedingeUf ibhU (pouillé de M.). — 
Trding, 168 A (terr. abb. de Saint-Avold). — The- 
ding, 1751 (ord. de Lorr. VHÎ, 290). — Tetting, 
I 766 (D. Cal. nol. Lorr.). 

Village delà vouerie de Saint-Avold ; il avait Ros- 
brùck |>our annexe. — Était siège d'une cure de 
l'arcbiprètré de Saint-Amuaid , ancienne dépendance 
du cbapitre de ce nom. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouiay, coût, de Lor- 



raine. — Fait partie du canton de Forbacb depuis 
1 790. — A pour annexe Ebring et le m*" de Kronen. 

TBéDi>G (Ri'issEAu be). — Prend sa source à la fon- 
taine de Tbéding, traverse cette c" sur une lon- 
gueur de 2 kilomètres et se jette dans le ruiss. de 
Faréberswiller. 

Thicoirt, c"" de FaulquemonL — Tehécourt, io55 
(D. Cal. m, pr. XXV ). — Tiheicurt, io63 (ibid.). 

— Tehécourt, 1072 ( sémin. Saint-Sim. s. Tan). 

— Theeicourtf Tihecurth, Deicuria, 1098 (ch. 
Popp. D. Cal. III, pr. xxv). — Thecure, 11/17 i^^- 
VilLcart. t. I, E, 1). — Thiecurt, laio (cbron. 
Met. ap. pr. D. .Cal. I, pr. lxxtiii). — Prior et 
fratres de Tyecortf 1280 (sémin. Saint-Sim. s. 

l'an). — Teheicour la petite déliez Lupei, i9 55 
(cbap. cath. s. l'an). — Thiecort, 1269 (*^^' ^^' 
gev. don. s. l'an). — Thiheicourt, xiv' s* (abb, 
Saint-Arn. s. l'an). — Theiheicotirt , i383 (arcb. 
b.de V. AA, 17). — Diederstm^fffihoh (abb. Lon- 
gev. cb. s. l'an). — Theicourt, 1A21 (cart. év. de 
M. L V, p. 129). — Tkehecort, 1 liùtj (arcb. h. de V. 
AA, 11 ). — La' petite Theheycàurt, i/i/16 (él. des 
garn. fr. P. Fer. II, 317). — Thihecourt, 1/169 
(cart. év. de M. t. V, p. 1 1 2 ). — Prioratus de The- 
ciiria, Difdei'gtroff, Tehecuria, Thehecuria, Dider- 
stnvff, i5Vi (pouillé de M.). — Théoncourt, i5o3 
(Siège de M. par Salignac). — Thiecourt, cbâteau, 
village et prieuré, 159/i (dén. Th. Alix). — Ticour, 
i635 (Joum. J. Baucb.). — Ticourt, i636 (Journ. 
D. Flor.). — Tbicour, 1720 (abb. Longev. s. Pan). 

— En palois : Thico, — En allemand : Didentroff. 
Il y avait à Thicourt un prieuré fondé en 1098 

par Girard à la barbe, seigneur du Heu, en Phon- 
neur de la Sainte Croix et de la Sainte Trinité, et 
au profit de l'abbaye de Cluny. — Il passa dans 
le domaine de la primatiale de Nancy. — Il y a de 
plus bors du village une chapelle dédiée aux Onxe 
mille vierges. — Etait le siège d'une seigneurie 
considérable, fief mouvant d'abord du duché de 
Lorraine, sous la châtell.d'Amance (1 696 , dénomb. 
Tb. Alix), puis de l'évéchc de MeU (i683, dé- 
nomb. 96 mars). — Ancienne cure de Parchipr. 
de Ilaboudange, qui dépendait de la primatiale de 
Nancy. * 

Tbicourt possédait un cbâteau considérable, dont 
quelques tours subsistent encore; -il était, lors de ia 
Révolution , la résidence des ducs de Croy d'Havre. 

Autrefois Lorraine; village enclavé dans le pays 
Messin ; baill. de Bouiay, coût, de Lorraine. — Fut 
érigé, en 1790, en siège d'un canton du disinci 
de Morhange qui comprenait les c"** d'Arrain- 
court, Chémery, Einchwiller, MainnUers, Many, 
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Brulange, Haute et Basse Suisse, Thicourt et Thon- 
ville; passa, sous Torganisation de Tan m, dans 
celui de Herny et enfin, en i8oa, dans le canton 
actuel. — A pour annexe le moulin de Mensbach. 

Thicodbt ou Hicourt, f. c°' de Luppy. 

Thicodbt (Ruisseau db). — Prend sa source à Thi- 
court, traverse les c"** de Thicourt et de Thonville 
sur une longueur de n kilom. et demi et se jette 
dans la Nied allemande. 

Thibrgabteii, terres et bois, c" de Puttelange. — 
Diergarten, 1&09 (Kremer, Ârd. Gesch. Il, 70). 

— Dhiergarien (carte de Gass.). — Boia Thirgarteti 
(carte de l'État-major). 

Ancien parc des comtes de Puttelange, avec un 
étang d'une superficie de it hectares, aujourd'hui 
desséché , et un moulin. 
Thil, c**" de Longwy. — TUeiê, 1089 (abb. Saint- 
Airy, ch. conf.). — TU, 1370 (abb. Vil), cart. 1. 1, 
H,iû).— Twtte, 1571 (baill.deSaint-Mihiel).— 
Thilz, 1573 (abb. VUl. cart. 1. 1). — Tkiel, xviii* s" 
(pouillé de Trêves). 

Le roi était seul seigneur de ce village, mais il y 
avait sur son ban un fief érigé, en 167a, sous le 
titre de la Tour de Thiaucourt. — Était siège d*uno 
cure du diocèse de Trêves (doyenné d'Arlon), qui 
dépendait du chap. de la cathédrale de Trêves. 

Autrefois Barrois, baill. de Vilier»-la-Monlagne , 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton d'Au- 
metz de 1790 à 1803, oii il passa dans le canton 
actuel. — Gommune jusqu'en 1 8 1 a , où il fut réuni 
à Villerupt par décret du i/i juillet; érigé de nou- 
veau en commune par ordonnance du 1 6 août 1 86 1 . 
Tbimohvillb, c°° de Pange, à gauche de la Nied fran- 
çaise. — TymonvUle, i333 (inv.des tiL de Lorr. III, 
a3o). — Thimonvilla, i/i3a(cart. év. M. V, ai/i). 
— ThiemonviUe, 1671 (abb. Saint-Vinc. comptes). — 
Thimonvillê, Timofmlle, ibUh (pouillé de M.). — 
Timonville, Thinonville, 1766 (D. Gai. not. Lorr.). 

G'était le siège d'une cure de l'arcbiprétré de 
Nomeny, qui avait Tragny pour annexe. 

Autrefois Lorraine; village endavé dans le pays 
Messin; châtell. d'Amance, baill. de Gbâteau-Sa- 
lins, coût, de Lorraine. -—Faisait partie, en 168a , 
de la baronnie de Bacourt (dénombr. comté Gréh.). 

— Fut érigé, en 1 790 , en chef-lieu d'un canton du 
district de Morhangequi comprenait les c*** d'Aube- 
court, Béchy, Flocourt, Luppy, Sailly, Thimonville 
et Tragny; passa, sous l'organisation de l'an m, 
dans le canton de Soigne et, en i8oa, dans le 
canton actuel. 

Tbiorvillb, cb.-l. d'arrond. et de c*"*, sur la Moselle. 

— Diêtenhwen, 707 (don. d'Étain à Saint-Mathias 

Moselle. 



de Trêv.). — Theodono viUa, TheudonU villa, 77a 
(cart Moy. Rhin, I, 39). — Theodone vUla, 788 
(ch. abb. Saint- Arnould). — Theotoiiii vtUa, 86 a 
(Nith.l.IV.Duch. Il, 377).— VUlaTheodoma,gho 
( Berth. Il, pr. lxxx ). — Didenhovoen, 9 6 a ( abb. Saint- 
Max, ch. Oth. 1"). — Duodinhof, ThiedonU villa, 
XI* s* (cart Moy. Rhin, I, 3 60). — Duodenhof, xi*8* 
(abb. Mettl. Berth. H, 119). — Dietenhoven, i033 
{ibid. II « ao). — Ditdenhof, io33 (abb. Bouz. 
ch. s. Tan). — Theodonit villa, 1096 (abb. Saint- 
Pierr', ch. couf.). — Tyonville, laSg (ch. d'afi'r. 
Teiss. Hist Thionv.). — ThioniiviUa, ja3i (abb. 
Vill. cart. 1 1, p. 8). — Dydenhowen, 1 366 (lettres 
de l'empereur Gharles IV). — Dutenhofen, villa 
Theoniê, i357 (ch. d'exempt. BeKh. VII, a 6). — 
Thioneville, Diedzhofen, i63i (arch. h. deV. AA, 
19). — Diedenhoven , i669( cession du Lux. à 
Gharies VII). — Théonville, i56a (arch. départ. 
E. 87). — Theoniê villa, j 566 (pouillé de M.). — 
Tkyonville, 1 55a (éph. du siège de M. de Ghanatz). 

— Bietenhoben, 1576 (épit chapelle de Preische). 

— Dudenhoffen, 1606 (pouillé de M.). — Dieden- 
hoben, 161a (tabel. d'Élange s. l'an). — Theodo- 
hove, Theotonii villa (D. Gai. not. Lorr.). — En 
allemand : Diedenhofen. 

Ancienne villa regia de nos premiers rois; séjour 
favori de Pépin et de Ghariemagne. Au x' siècle 
elle appartint à des dynastes qui en portèrent le nom, 
puis passa aux comtes de Luxembourg, qui en firent 
une châtellenie. Les Français la prirent en 1 558 ; elle 
fut rendue aux Espagnols par le traité du Gâteau- 
Gambrésis. Le traité des Pyrénées la donna de nou- 
veau k la France, qui y établit un bailliage dépen- 
dant de la province des Trois-Évéchés et régi par la 
coutume de Thionviile, peu diflférente de celle de 
Luxembourg. 

Les armes de la ville , qui étaient également celles 
de la prévôté et du bailliage, sont : d'azur à un châ- 
teau à trois tours crénelées d'or, maçonnées de sable. 
Elles ont été blasonnées différemment, savoir: d'azur 
au pont d'wjiie % arches semées de sable, gardé de 
3 tours d'or sur le pont, et encore : d'azur à trois 
tours d'or, a en chef, 1 en pointe. En 1 a 8 6, Jean de 
Thionviile portait d'or à 3 pals de gueules; mais on 
peut croire qu'il appartenait à la maison de Briey 
et en avait conservé les armes. 

Le nombre des communautés comprises dans le 
bailliage de Thionviile ^it de lao, dont 9a du 
diocèse de Metz, a 8 de celui de Trêves; de plus 
elle comprenait la seigneurie de Rodemack, com- 
posée de 8 communautés du diocèse de Metz et 1 5 
du diocèse de Trêves, ce qui faisait en tout 1 63. — 
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It.nM^uttl |# « ^#'/»M*a < ^ •/:);.•- /aî^ fti*'** i^- 
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huAnUtiff^f .lUjitUy^t'. |fr^M**^«; !.'**;£«■. H*VXi , 

lin rHl/lnnf*» f>Aif/l- Mipimiiri <J* Tf«r»*^. *»*'. p'xr? 
iiiifM'i'i* U"««ir"/j«f<l, Mitant', \* f>n4 i'-r 'T'.'Hrx*- 

Miil/pMii/t". 'niiofiirilk fut, 't* I "^tjh , t^i'nxi ^nt 

niiifotia j Oiilli'itom, Flor«ri/j«», HHI*f»jj#;, Ut^nf/z, 
K«i'fil|f«friiwki»r, LuIUiri/^i*, R'^i^mia^k , Sî'îrrk "1 
*riil«mvlll(t, 1,11 Miiituri fin TliioriHllf; «/• «wnprTMiil 
f|iio Im vIIIm «I M*» nmuhr*:u%i*% hïiwh'H, H mmj» 
ruiKniiiMiiliiiri fin Piiii fil il ri/» fut /•//iil^m«;n( fonn*'* 
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ilo Tliitiinillo In r|iiir-Iiitii ilii M* niTomIiHN<trrif'nt tU* 
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('rtiitotiN NiiisniiU ! Moiixoiivillr, (Inltcrinm, I^uri- 
«))>iUVplovt«iiii cfliilon ilo Sicrrk on 1H06), MeUcr- 
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i^\\\\\yK\M\\\y\\ (lo (vl orronfiitMoninnt fui violemment 
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h«^^. <lo S;)ii>^|tmi!< |>nv<M{no on onlirr ei de Sicrck 
o« ^v*Hu\ 1 CAUloii do Tliionvillo i^ail,on 180 a , 
»vn^^^\*«^ d»>* 0*** qui **) tnMnonlHUJnnrtrhui, moins 
^V^^W» lWu\nn|;t*4ko«8 Sinnl-Michol , (Inllonom, 
^1*"\;;v ^ M^nouK qwi \ furiMit n^nnis sncfossi\iv 
ivv^^M \ |>mr ^innvAi's los luimtstux do Hcnu- 

îv»jj*T>K U Hr««))NTio, Ouoi)tiMii(;t>« Ia Maljirangc, 
Sjiiï>ïir' \nw<^ S*iwl-Kivin(tMs, los fomios do ('haii- 
*i'^>vrtT>;^ «V («A5Qui«%u ol do M.iriomlhnl« in chnpcllc 
Si-iTrJ ÏN/^ TV* ol K>* «>^H^I^n o4 foniH» do Oaspirli. 

:.« ri.îvnp'^» «.^i<^ ^OArt, *hh. ViH. t, I» t. ilï). 

yj «r Tr^ ih\ \ Tr*n^,yit . \UU*** \ ^HMlillo do M. ), 

ï jj.-î Yif. ,^0N ^"jîVi^^ *tt R*n d<^ U Kotto (xoy. co 

^iiivtrt». îvwji IP^Vvîh'*. K»îîU ot <xnïl. do Mott. 

>N r*»-Sïv /ii, OAYi)A» ,îo TliîAHJii on 1790. do 

,nMh ^i- V-f*"t\ s,w r^-xjAWsAiïiW do fân ui. et 

«Aimivv^^f^ .• \^>î' 5* ^cWwk ï^j; iitsw* Trio«\, 






m » 



tt\ >n\ t 



' ^ CmAob.— TàiÊrmtrnUe, i3«8 

tt. 2p9i-.'^LOTr.llI,p. a«6>. — nca^m//^, 

ftq^ ËMK !iofToy). — TumterviUe, 

eS8Bii*4fikMi>. — nMwrrtOc, ihfS 

:\K é^ ti. 9t LotTUM, ni. t88). — 7infr- 

fu>. f^ii icW. 10, 3o&). — r«Mcrvrâie, i663 

iên</. L ^i^ . — r a M iri'i i Bi , 1680 (dénooibr. 

»*è.^,psTt. . — TMmtvcA, 1680 (iM.). — En 

La MÎiçiKi^jne foodire éUit è Tabbé de Saint- 
FKrremoDt. U lâole joitke la roi. — Paxx>ift8e du 
dc^«Dzié d'.%meti« (dioc de Verdun ), qui dépen- 
'Uit de ViïÀt. de Saint-Pierreoiont et avait Fiqael- 
tn»nA pour annexe. 

Aatrefois Barrois, bailt. d*Élain, coul. de Saint- 
Miliid. — Fut^éngé, en 1790, en chef-lieu d^un 
fantoQ do district de Briey qui comprenait lea c*** 
d'Abbé^iilc, Amblemont, Bécbampa, Fiquelmont, 
Gondrecourt, MouaTiile, Olley, Ozeraiiies et Thu- 
meréviile, et passa, sous inorganisation de i^an m, 
dans le canton actuel. — Elle a Fiquelmont pour 
annexe. 
Thirt (Gbi5db et Petite), h. c*' de la Maxe, à gauche 
de la Moselle : voy. Saikt-Éloi. — Stmeia Crur 
in Buriê, 1101 (abb. Sainte-Croix, ch. oonf.). — 
Finagia de Turei, i3i6 (pouiUé de M. Portef.). — 
Turey^ xhoU (liste des vdl.). — Twy, i4iA (P. 
Ferr. obs. sëc. t. II, p. 337). — ^ jwCtte Turig^ 
1 /i3o (chron. Jac. Huss.). — Lis deux Tmy, iot6 
(man.deSonones, fiefs). — Les Turiê, 1610 (Fab. 
tcrrit. Met.). — Turi, lôan (Joum. J. Baodi. ). — 
(irande et petite Turie, 1766 (Stem.dép* M.). 

Était siëge d'un fief et d^one justiee haute, 
moyenne et basse mouv-ant du roi de Fnmœ ( 1661 , 
di^nombr. 7 mars). — Annexe de U p T o ût de 
Saint-Baudicr. 

Autrefois Trois-Evéchës, baill. et ooaL àt Hcts. 
— Fit partie du canton de liaîsièrea tm 1790. 
do ctihii de Lorr>4eE-MeU sooa ror^ganiatkM ^ 
Tan m, et fut compris en i8oa dans le 1* 
de Metz. «- Cbef-Iieu commaiial, ai«c les Mi 
Saint-Baudier, FranclondiMnps, b Graqge-d'Emt 
et la Grange-aux-Dames pour aftacEe», ji 
() foxrior 1 S 1 o , 011 il fiil 
de celte commune, en iS^« 
do la Maie. 

Tam^CE. ui^\ annexe de VScnipL — ■ Lr ■■«iadi 
Ttitémgitf prrs df TW, 1017 lafcà. \1ÊL cktL lK 
lit. i). — fvrtm^, i5rs (iW. tiL 7 ;. — 
tfm(^. 1573 viW. liL 6V 
AocM dMDaÎDe de TaUi. et 

T:iFT«i^xT, b. H diftl. c** de 
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— Ticheimon^ Tucheimotit, io55 (cart. Gone, t. B, 
I, p. 180). — Thieachmon, i335 (inv. des lit de 
Lorr. V, 4i ). — Le ehoitelfourtereise et forte mai- 
êon de Tichemont, 1673 (ibid. III, aS^). — Thié- 
chémont, i636 (Joum. J. Bauch.). 

Siège d'an fief da duché de Bar ( i388, reprise, 
inv. des til. de Lorr. lil, a/ia) et d'une autre sei- 
gneurie; haute f moyenne et basse justice raouvanl 
de la prévôté de Briey , érigée en i5/i 1 et dont dé- 
pendaient Uatrize et Vallières. — Etait annexe de 
la paroisse d'Hatrize. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Joua- 
ville et, sous l'organisation de Tan m, de celui do 
Vaileroy; passa en 1809 dans celui de Briey. — 
Commune jusqu^au h août 181 1 , où il fut réuni à 
Giraumont; classé avec cette commune dans le can- 
ton de Gonflans par ordonnance royale du 3i dé- 
cembre i833. 

Tiercelet, c"" de Longwy. — Thierceley, ihU6 (abb. 
Vill.cart. t. I, tit. 17). — Tiercelle, 1671 (baill. do 
S''Mi[ûe\).-^ThierceHet, 1673 (abb. Vill. cari. 1. 1, 
lit. 6). — Tiei'ielot, xviii* s* (pouillé de Tr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, qui faisait au xviii' s' partie du comté 
d'Ottange. — Cure du diocèse de Trêves (doy. de 
Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de 
Villers-lfl-Montagne de 1790 a 180 a, où il passa 
dans le canton actuel. — A pour annexes Baurennc 
et le moulin de Cunange. 

Tiercelet (Ruisseau de). — Voy. Moulaitib (Ruisseau 
de). 

Tigxomont, h. c"* de Plappeville. — Tignomom, i3oo 
(chap. cath. 8. Tan). — Thignetnoni, i3a7 (abb. 
Saint-Vinc. cens.). — Tignommoni, i366 (fonds 
de Malte, inv. HH). — Tignotunont, thoh (liste 
des vill.). — Thignonmont , i63â (Journ.J. Bauch.). 

— Tignamont (carte Cass.). 

Était un domaine du chapitre de la cathédrale 
de Metz. — Faisait partie, comme annexe, de la 
paroisse de Lessy. 
Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Appartint en 1 790, toujours annexe de Plappe- 
ville, au canton de Moulins, sous l'organisation de 
r^tn III à celui de Lorry-lez-Metz, et en 180 a au 
1" canton de Metz. 

Titilbbrg, ancien camp romain, sur une montagne, 
près de la Madeleine, à 5 kilom. de Loogwy. — 
Tietelberg , 1 a 1 6 ( Berth. IV , pr. xlvi ). 
On y a trouvé, entre autres choses antiques, une 



inscription votive de la 5' légion à Titus. — «Camp, 
ou itativum coitrum, du Titelberg» (Teiss. HisL de 
Thionv.). — Le camp de Titelberg et celui de Briey 
avaient ime communication stratégique. Le château 
de Longwy fut construit au vif siècle pour rem- 
placer le Titelberg, sans doute alors réduit à l'état 
de ruines. 

TiTTiNG, h. c"de Holling, à droite de la Nied. — 
Tutingen , 1 69^ (dén. Th. Alix). — Tittingen, 1 68a 
(dénombr. lojanv.). — Tu/ing, 1756 (carte Va ug.). 
Faisait partie de la communauté de Holling et 
était, avec ce village, annexe de la paroisse de Wal- 
munster.^ — Siège d'un fief, sous la chàlellenie de 
Boulay. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, comme annexe de Hol- 
ling, du canton de Varize de 1790 a i8oa, passa 
à cette dernière date dans celui de Boulay. 

Tivoli, m""* isolée, c"' du Sabloo. — Maison de plai- 
sance, annexe de la paroisse Saint-Mactin de Metz , 
xviii* s* (pouillé de Metz). 

Tockpsld ou Tockbrhopf, L c°*de Kirschnaumen. — 
Tock/eld, censé de la communauté de Kirschnau- 
men, 1779 (Dur. Lorr.). 

ToHiiE (La), m"" forestière, c"* d'Hémilly. 

ToRKETiL, anc. ceuse, sise à Basse-WaI, c"' de Lon- 
guyon. — Était siège d'un fief mouvant de la chà- 
lellenie de Mussy ( 1681 , dénombr. 3o déc). 

TouRNEsaiDK, f. c^'de Moulins-lez-Metz. — «Cabaret à 
l'entrée de Frescaty, annexe de la paroisse Saint- 
Privat», xviii* S" (pouillé de M.). 

Toubnb-Bride, auberge, c** de Plesnois. 

TouRKEBRocaB , anc. auberge , c"' du Ban - Saint-Martin 
(carte Cass.). 

TouscH , f. c"* de Welferding. 

Trag.m, c*°de Paogc. — Truniot, 1177 (abb. Saint- 
Vinc. bulle d'Alex. III). — Troniacum, i 181 {ibid. 
ch. év. Bertr.). — Trummacum, 119a (ibid. bulle 
de Célestin III). — Troigney, i33/i (ibid. cens.). — 
Trognief, xv' s (ibid, liasse dîmes). — Troignuef, 
ilioU (liste des vill.). — Troignelz, Troignuel, 
i&3a(cart. év. de Metz,L 111, p. ai/i). — Stra- 
gnei, i45o (chron. Jac. Huss.). — Trongnuefz, 
1^93 (Journ. J. Aubr.). — Trougny, 1699 (abb. 
Saint-Vinc. liasse Maizières). — Troigne, xvii' s" 
(carte BeauL). — Traigny, xvii' s' (Loth. sept.). — 
Tragni, 1606 (pouillé de M.). — Trogny, 1766 
( carte Vaug. ). 

Le ban Daun ou de Tragny mouvait du roi de 
France et était siège d'une justice haute, moyenne 
et basse. — Était annexe de la paroisse de Thimon- 
ville, avec vicariat résident. 

33. 
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Autrefois Trois-Évéchës, baiil. de Vie, coût, de 
Metz. — Fit partie, en 1790, du canton de Thi- 
monville, puis passa, sous l'organisation de Tan m, 
dans celui de Soigne et, en 1809, dans le canton 
actuel. — Commune jusqu^en 1 8 1 a , où il fut réuni 
àTbimonville par décret du 3i juillet, et érigé de 
nouveau en commune par ordonnance du 1 9 jan- 
vier i833. 

TRéaiMoiiT, f. c"* de Moyeuvre-Grande. 

Trbmblois, f. c°' d*Hatrize. 

TRéMécouHT, anc. f. c"* de Vitry. — Faisait partie de 
la conmiunauté de Justement et appartenait à celte 
abbaye. 

TRAMER! , c"" de Vigy, à droite de la Moselle. — Tre- 
merey, ihok (liste des vill.). — Tremay, 161 3 
(abb. Saint-Symph. liasse Méchy). — Treumri, Tre- 
meury, Treumerieux, i636 (Joum. J. Bauch.). 

Siège d^un fief mouvant du roi de France. La 

Francbe rue de Trémery dépendait de la seigneurie 

de Fleury (i683, 7 avril). — Était annexe de la 

paroisse d'Ay. 

Autrefois Trois-Évécbés, baill. et cou t. de Metz. 

— Fit partie , en 1790, du canton d^Argancy, de 
celui d'Anlilly sous Torganisation de Tan m, et fut 
classé en 1809 dans le canton actuel. — A pour 
annexes le Moulin et la Tuilerie. 

Trenermûhl, anc. m*", c°* d'Altwiller. — Démoli 
vers i83o. 

Tbessakge, c" d^Audun-le-Roman. — Triatinga, 980 
(chap. de Trèv. décl. de biens). — Tresienge, Tres- 
•engy 1178 (abb. Vill. cart. t. I, B. 9). — Tre- 
iingei, iûUg{ibid, tk), — Tresangei, 1979 (cban. 
Rég. liasse Bure). — Triexinges, 1 997 (abb. Vill. 
cart. t. I, h). — Triexengety i3io (ibid, 16). 

— Tresiinga, ihoh (ibid. t. II, p. 9/1). — Treg- 
iingen , 1 433 {ibid. t. II , p. 4 ). — Tretcenge, 1 680 
(gén. de M. dom.). 

Si^ d'une seigneurie foncière et d'une justice 
haute , moyenne et basse qui dépendait de la baron- 
nie de Bassompierre (1681 , dénombr. 8 juillet). 
— Formait avec Gondrange et Ludelange une seule 
communauté et une seule seigneurie ; siège d'une 
haute , moyenne et basse justice qui faisait partie, au 
xviii' siècle, du comté d'Ottange. — Était paroisse 
du dioc. de Trêves (doy. de Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers- la -Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton d'Au- 
metz de 1790 à 1809, où il passa dans le canton 
actuel. — A pour annexes les hameaux de Bure et 
de Ludelange. 
Trêves (Prusse Rhénane). — L'archevêché de Trêves 
possédait dans les bailliages de Boulay, Bouzonville, 



Briey, Longuyon, Villers- la -Montagne, dans le 
Mertzig et le Saargau, un grand nombre de pa- 
roisses qui sont actuellement comprises dans le dé- 
partement de la Moselle. Sur les cinq archidiaconés 
de cet archevêché, il y en avait deux qui compre- 
naient ces paroisses , savoir : Sainte-Agathe de Lon- 
guyon et Saint-Maurice de Tholey. Elles étaient ré- 
parties, pour le premier, dans les doyennés de 
Luxembourg, Longuyon, Bazeilles et Arion (que 
l'on appelait les doyennés Wallons ) ; pour le second , 
dans les doyennés de Perl et de Remich : voy. ces 
roots. 
Tribdx, c~ d'Audun-le- Roman. — Troieul, 1093 
(abb. Saint-Pierr*, ch. fond.). — Troiul, 1106 
{ibid. conf.). — Trieuf, 1999 {ibid. terr. p. 33 0). 

— Trient, i3i/» {ibid. p. 399 v'). — Trieu, 1&99 
(arch. h. de V. AA, 1 1 ). — Truel, Truet Vriêux, 
Trimil, i5/j/i (pouillé de M.). — Triêulx, i555 
(abb. Saint -Pierr*, terr. p. 34 1). — Le Sari de 
Trieul, 1571 (baill. de Saint-Mihiel). 

La mairie du Sart-de-Trieux était composée de 
Trieux, de Lommerange et de Landrevange (1689 , 
Barr. dom. t. II). 

Était ie siège d'une seigneurie, haute, moyenne 
et basse justice , mouvant de la châtell. de Sancy 
et appartenant au chap. de la cathédrale de Metz 
( t68i , dénombr. 9 janv.). — Siège d'une cure de 
l'archiprétré de Rombas, qui dépendait de l'abbaye 
de SaintrPierremont. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Sancy de 1790 
à 1809, où il passa dans le canton actuel. — A 
pour annexe la Grange-au-Sart. 
Trittelirg, c*° de Faulquemont. — WrentHinga, 
XI* s* (abb. Metl. Berth. II, 119). — Druleringay 
1191 (abb. Longev. cb. conf. des biens). —>• Tru- 
deringa, 1 180 {ibid. bulle d'Alex. III). — Druthê- 
ringa, 1 9 1 o ( ibid. conf. des biens). — DruteUnga, 
VritUnga, ibkU (pouillé de M.). — Truldingen, 
Trettelingeny i563 (abb. Longev. enquête s. l'an). 

— Druitelingen y 1694 (dénombr. Th. Ah'x). — 
TritÛing , 1 7 7 9 ( D ur. Lorr. ) . 

Village de la seigneurie de Faulquemont. 

Etait siège d'une cure de l'archiprétré de SainU 
Avold, dépendant de l'abb. de Longeville et ayant 
pour annexes Redlach et Landrefang. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Longevilie- 
lez-Saint- Avold de 1790 à 1809, où il fiit classé 
dans ie canton actuel. — A pour annexe Redlach. 
Trittelirg (Ruisseau de). — Il prend sa source à 
Tritteling, traverse la c*^ de ce nom et celle de 
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Pontpierre, sur une iongaear de 6 kilomètres, et 
se jette dans la Nied allemande près de ce dernier 
village. 

Tbois-Maisohs (Lbs) ou Bedbr, c"' de Villing. 

Trois-Rois (Lbs), auberge, c" de Vallières, sise sur la 
route nationale n^ 3. 

Trombobh, c**" de Bouzonville. — Foniaynes, 1999 
(inv. des tit. de Lorr. III, 147). — Trois fontainei, 
f3a^4 {ibid. III, i5i). — Trombom auhrement 
trois fontainei, i333 (ibid, i56). — Dreibom, 
1/199 (^^* ^^- ^® Bouz. s. Tan). — Drensbom, 
ibUh (pouillé de M.). — Dreybom, tbgh (dén. 
Th. Alix). — Tronsboum, i633 (ch. abb. de Bouz. 
s. Tan). — Drinsbom, 1681 (dénombr. 19 sept.). 

— Dronsbom, xyiii' s* (pouillé de M.). — Oden- 
hoven ou Tronsbom, xviii* s* (pouillé de M.). — 
Truisbom, xviii* s' (ch. abb. de Boux. s. Tan). — 
Drimbouren, 1701 (terr. du ban). — Trombourg, 
1 7 1 5 ( terr. de Bretlnach ). 

Village de la seigneurie de Bérus. 

Était si^e, au titre d^Odenhoven, église isolée, 
ancienne mère église, d'une cure de Tarchiprélré 
de Varize, qui dépendait de la chartreuse de Reltel 
et avait Elich et Oberdorff pour annexes. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Bérus (district de Sarrelouis), de celui de Bistcn « 
sous Torganisation de Tan m, et passa en 1809 
dans le canton actuel. 
TrombobrbbiiChl, m^°, c*^ d^Alsting. 
Trorvillb, c"* de Gorze. — Trudonisvilla, 1 1 69 (coll. 
Saint-Thiéb. ch. Théod. III). — Trunvilla, 1169 
(coll. Saint-Sauv. dîmes). — Truneivilla, xiii* s' 
(cart. Gorze, p. 998). — Trouvile, 1939 (abb.de 
Gorze , s. Tan ). — TrouviUe, 1 369 ( ibid. ). — Trvn- 
ville f 1/193 (arch. h. de V. AA, 35). — Troonville, 
1/199 (i^»<'»II)» — Teronmlle, 1681 (dénombr. s. 
Tan). — Troumlle, 1756 (carte Vaug. ). 

Village de la terre de Gorze, dépendant en partie 
de la seigneurie du Saulcy; siège d'une justice haute, 
moyenne et basse. — Était annexe de la paroisse 
de Vionville, avec vicariat résident. 

Autrefois Troi^Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Mars-la-Tour de 1 790 à 
1 809 , où il passa dans le canton actuel. — Chef- 
lieu communal jusqu*en 1810, où il fut réuni à 
Mars-lff-Tour par décret du 99 juin; érigé de nou- 
veau en commune par ordonnance du 19 janvier 
1 835. — A pour annexe la ferme du Saulcy. 

Trosslbbib on Dboslbrie, f. c^de Saint-Jean-Bohr- 

bach. — Trosselerie-Avillen (dict. Viv.). 
Tbualbb (Ruisseau db). — Prend sa source à Trulben 



(Bavière), passe à WaLschbronn , à Waldhausen, 
où il se réunit au Bitscherbach , rentre en Bavière 
et va se confondre avec la Schwolb pour former la 
Hom. qui se jette dans la Bliese. — Trualba, 
796 (ch. abb. de Hombach, Hist. de M. III, 
pr. xix). -^ Trualbe, 1196 (ch. abb. de Sturz. 
D. Cal. I, pr. s. TanJ. — Drualba, 1 958 (ch. abb. 
de Hornbach, CroU.ong. Bip. II, 1 1 3). — TroaWe, 
Drualbe, 1995 (ch. abb. de Sturz. D. Cal. pr.). 

— Trualb ( cartes ailem. ). 

Trusch ou Trocsch, h. détruit, entre Dorstet Rolbing. 

— Trouseh ( ban rfe) , 1 755 ( atlas de Bitche, f. 95 , 
96, 97, /il). 

N'existait plus au xvi' siècle. 
TccQUBGKiEcx, c"" d' AuduH-le-Roman , sur le ruisseau 
de Mance. — Ticqueulx, xvii' s* (arch. départ. E. 
398). — Tignegneux, 1689 (dénombr. o janvier). 

— Tocquegnaix, 1689 (Barr. dom. t< II). — Tie- 
quenieux, 17^9 (de Maill. Barr.). — Tecquenieux, 

Tigneuf, 1706(0. Cal. not. Lorr.). — TucquenieuXf 

1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'une seigneurie foncière appartenant au 
chapitre de la cathédrale de Trêves et mouvant de 
la châtellenie de Sancy. — La haute justice était au 
roi. — Un autre fief fut érigé, en 1736, en faveur 
de M. de Lalance , en union avec une maison-fief 
qu'il y possédait. — Cure du diocèse de Trêves 
( doyen né cle Bazailles ). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Sancy de 1 790 
à 1809, où il passa dans le canton actuel. — A 
pour annexes les fermes de Morvaux et de Brabant 
et les moulins de la Saule et de Noyé. 

TciLERiE (La Gbardb) ou Tuilerie du Hellewald, c"' 
de Morbange. 

Tuilerie (La Petite) ou Tuilerie nouvelle, c"' df» 
Morbange. 

Tuilerie d'Altwillbb (La) ou Tlilebie Deutschbr, 
c°' d'AUwiller. 

TiiLBRiB d'Avril (La), c"" d'Avril. 

Tuilerie de Bé5i!<o (La), c** de Harprich. 

Tlilerib de Bbttwiller (La), c"* de Beltwiller. 

Tuilerie de Boust (La), c"* de BousL 

Tuilerie de Bubto.mgoubt (La), c°* de Burloncourt. 

TuiLERiB de Cbavbley (La), c"* de Chambley. 

Tuilerie de Dorst (La), c^de Walschbronn. 

Tuilerie DE Faulqi'biio?!t (La), c" de Faulqoe- 
mont. 

TuLERiE DE Fil (La), c"*de Féy. 

Tuilerie de Hambach (La), c"^ de Hambach. 

Tuilerie de Haute-Passb (La), c°* de Saulny. 

TuiLEBiE db IIbllimbr (La), c** de Hellimer. 
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TuiLBBiB DB HosT (Li Hacte et Bassb), c°* de Host. 

TciLEBlB DB HOTTWILLEB (Ll) OU TuiLEBIB LaHO, c"' 

de Holtwiller. 
TciLBBiE DB Levbebg (La), c*^ de Lembei^. 
TtJiLERiB DB Letwillbr (La), c" de Leywiller. 
TciLEBiBDB MoKTBRORFi (La), c"* de MoDtbronti. 
TciLEBiE DB Mont-Sairt-Ïîartir (La), c"' de Monl- 

Saint-Martin. 
TciLBBiB DE Necfgrakge (La), c*" de Neufgrange. 
Tuilerie de PETiT-RÉDERcai!<G(LA), c"*dePetit-Réder- 

ching. 
Tuilerie di Pibrrevillebs (La), c*^ de Pierrevillers. 
Tuilerie de Puttelasge ^La), c^'de Puttelange. 
Tuilerie de BÉxiLLY(LA),c°*de Bémiily. 
Tuilerie de Rexsirg (La), c"* de Foickling. 
Tuilerie de Saillt (La), c"* de Sailly. 
Tuilerie de Saint-Avold (La), c*^ de Saint-Avold. 
Tuilerie de Saikt-Jea^i (La)ou JoiiAjtxEswiLLBR, c°'de 

Loupershausen. 
Tuilerie de SAiNT-jEAfi-RoHRBACH (La), c"' de Saint- 

Jean-Rohrbach. 
Tuilerie db SARRBGUEMiiiEs(LA),c"*deSaiTeguemines. 
Tuilerie de Scoobi^ec.k (La), c°* de Forbach. 
Tuilerie db Schorbagh (La), c*** de Forbach. 
Tuilerie de Ta.^obkbebg (La), c'^de Willerwald. 
TuiLEBiE DE Trêmerï (La), c" de Trémery. 
TuiLEBiE DE Vallerangb (La), c** de ValleraDge. 
Tuilerie de Villers-lez-Ples50is (La), c"*dePlesnois. 
Tuilerie de Walschbroiir (La), c*" de Walschbronn. 

— f?r/^t(é» (carte de rÉtat-major). 



Tuilerie de Willbb (La), c°* de Willer. 

Tuilebie de Willebwald(La), c** de Willerwald. — 
Die WillêrtDalder Zifgelhoff (carie de PÉtat-nMijor). 

Tuilerie db Wittbisg (La), c"* de Witiring. 

Tuilerie db Zetting (La), c"*de Zetting. 

Tuilerie Dambebg (La), c"' de Willerwald. 

Tuilebie Dbctsghbr (La), c"* d^Altwiiler. 

Tuilerib d'ŒIutbakge (La), c°* d'OËutrange. 

Tuilerie d^Ubbach (La), c"^ dTpping. 

Tuilerie Neuve (La), c"' d^Erstroff. 

Tuilerie Scoekel (La) , c"* d'Erstroff. 

Tuilerie Schmitt (La), c'^de Sarralbe. 

Tuilerib Spirga ( La ) , g"* de Sarralbe. 

Tuilbbies ( Les ) , c*^ de Rombas. 

TuKTiRG, h. c"* de Mandereo. — Thunùngen, ia3.'> 
(Berih. nisL Lux. t. IV, pr. zui). — TuntmgWy 
157a (161W. Vni, p. 60). — Tintingen, ib^h (dén. 
Th. Alix). — Tintingf i68t (dcnombr. 97 juin). 
— Tettingen , xtiii* s' (pouillé de Trèv. ). — Tenting, 
1 7/1 1 ( lerr. du ban ). — Tenting ou Tentingen ,1779 
(Dur. Lorr.). — En allemand: Tmti9^gen, 

Village de la sous-prévôté de Sierck ; dépendait 
de la seigneurie de Frëmeslroff (Prusse) ( 1681 , loc. 
cit. ). — Était annexe de la cure de Manderen (dioc. 
de Trêves, archid. de Tholey). 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouxonville, coût, de 
Lorraine. — Fut classé, en 1790, dans le canton 
de Launstrofl*, devenu canton de Sierrk en 1 806. — 
Commune, avec Mensberg pour annexe, jusqu'au 
7 octobre i83o, où il fut réuni à Manderen. 



u 



Lberkihgeb, vill. c*^ de Kappelkinger, sur TAlbe : voy. 
Kappelkikgbr. — Uberkigner, xviii* s* (pouillé de 
M.). — Haut-Kinger (carte Cass.). 

Village dépendant de la châtellenic d^AlbestroIT 
pour la partie qui appartenait à rÉvéché et qui était 
seulement le huitième de la seigneurie ; le reste était 
Empire. — Etait annexe de Li paroisse de Kappel- 
kinger. 

Autrefois Empire et Trois-Ëvêcbés, cbamb. imp. 
et baill. de Vie, droit romain et de TÉvéclié. — Fait 
partie du canton de Sarralbe depuis sa création , en 
1790. — Commune jusqu'au 1 2 janvier 1810, où 
il fut réuni à Kappelkinger. 

UcKANGB, c°° de Thionville, à gauche delà Moselle. 

— Vtingas , 1 1 5a (abb. Sen. D. Cal. V. pr. cccilvij ). 

— Ukenge, 1181 (abb. Justemont, ch. s. Pan). — 
Ukenges , 1 a a /i ( ibid. ) . — Ukangei , 1369 ( ^^^ 



Vill. cart. 1. 1 , 1 8 v'). — Unquenghem , 1 3o a ( comptes 
de la seign"'de Rodem. ). — Eukang$s , 1 3o3 (fonds 
de Malte, inv. liasse B). — IJdekaiige, i3a6 {ihid, 
bulle de Grég. IX). — Ukignen, xv* s* (comptes de 
la seign"* de Rodem.). — Euektmge, x?' s' (chron. 
PraiL).— Eukange, i6a3 (arcb. h. de V. AA, ÛA). 

— Ucquainge , 1 458 ( fonds de Malte, inv. liasse E. ). 

— Eucange , 1 A 7 5 ( Joum. J. Aubr. ). — Euehange , 
1^79 ( cart. év. de M. t. m, p. 161). — Ulànga^tbt'] 
(abb. Vill. cart. t. II, p. 38 v'). —Uuehmigmy 
Ubinga, Hubenga, ibUk (pouiUé de M. ). — Uckin- 
gen , 1 5 7 /i ( (err. abb. Justem. ). — Huchongê , xti i* s' 
( carte Tass.).— Vocange, i68i (dénombr. o jiiiil.). 

— Ukange, xviii' s* (pouillédeM.). — Huckangê, 
1 790 ( tabl. des élect. ). — En allemand : DeekmgetL 

11 y avait à Uckange une seigneurie, hante, 
moyenne et basse justice, qui comprenait le terrain 
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situe enlre les hameaux de Boucherhoff et de Mol- 
grauflf (1681 , dénombr. 3o août); le reste dépen- 
dait par parties des sei^euries de Bertraoge, de 
Pépinviile et de Meilhourg. — Était le siëge d'une 
cure de l'arckiprétrë deThionville, qui avait Brouck 
pour annexe. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Florange de 1 790 
à 180a, où il passa dans le canton actuel. — A 
pour annexes la ferme et le moulin de Brouck. 

UcfiY, c*^ de Longuyoo , à gauche de la Chiers. — Uni- 
chi, in pago Virdunenn, 634 (Mém. Soc. philom. de 
Verd. l.IIl). — Unicki, montaga villa, 6li6 (carL 
Moy. Rhin, I, 9).— Ewigmy, Euwigney, i3o/i 
(marq.de Gons. arch. Lamb.). — Uigney, i35/i 
(quitl. arch. h. de V. AA, i5-aa). — Uigny, tlihli 
{ibid.). — Hoigny, i6o3 (inv. des tit. de Lorr. IX, 
3a5). — Hugny, lôag (ibid.), — Hugni ou Ugni, 
1756(0. Cal. not. Lorr.). — Ugnyou Ugney, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Seigneurie, haute, moyenne et basse justice, 
iief de la prévôté de Villers-la-Montagne. — Était 
siège d'une cure du diocèse de Trêves (doy. de Ba- 
zailles), qui dépendait de Tabbaye de Saint-Hubert 
en Ardennes. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de Gons-La- 
graiidville en 1790 et passa, sous Torganisation dç 
l'an m, dans le canton actueL — A pour annexes 
les hameaux de Fermont, Praucourt, Revémont, les 
fermes de Gaulre, de Ghépy et des Gonverts, et le 
moulin de Juiuinel. 

Umer, m"" forestière et scierie, c"* de Bœrenlhal. 

Umerulhl, m'", c"* de Bining. 

Urbach , village , c" d'Epping, sur la Scliwolb. — Uit- 
bach, 973 (ch. abb. Hombacb, Groll. Orig. Bip. 
1, 63).— Urbach, 1997 (^^idA, i/iA). — f/Ar- 
bach, 1755 (atlas deBitche, f. 54). — Ourbach, 
1756 (D. Gai. noLLorr.), — Urback, i779(Dur. 
Lorr. ). 

Village accjuis au comté de Bitche en 1 397. Il 
dépendait de la prévôté de Rimling. — Était annexe 
de la paroisse de Wolmunster. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coi4. de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Wolmunster 
depuis 1790. — Gonmiuoe jusqu'au 3 juin 1811, 
où il fut réuni à Epping. 

IJRBiGu (Ruisseau d'). — Prend sa source à la ferme 



de Mehiing, traverse les c"'* de Betlwiller et d'Ep- 
ping, sur une longueur de a kilomètres, et se jette 
dans la Schwolb à Urbach. 

Uabglb, f. c" d'Épiez. — Rebule, i6a6 (inv. des tit. 
de Lorr. VIII, 17a). — Urbulle ou Vrville, censé 
fief, communauté d'Épiez, 1779 (Dur. Lorr.). 

Urcourt, h. c"* de Bruville. — Eurecourt, ib^h (déo. 
Th. Alix). — flurcour, i634 (Journ. J. Bauch.).^— 
Lkecourt, censé de la paroisse de Saint -Marcel, 
xviii* s' (pouillé de M. ). — En patois : Heurco. 

R Hameau de la paroisse et communauté de Don- 
court-cn-Jarnisy. G'est le reste d'un village considé- 
rable. Il y avait une église dont on voit encore les 
vestiges,» 1779 (Dur. Lorr.). — Les censés d'Ur- 
court et de Burtricourt appartenaient au roi, qui en 
était seul seigneur, 1769 (de MailL Barr.). — Ane. 
fief lorrain sous le bailliage d'Apremont, 159^ 
(dénombr. Th. Alix). 

Autrefois Barrois , baiil. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait, depuis 1790, partie du canton de 
Gonflans, comme annexe de Bruville. 

Ubikges, ancien m'", près de Bréhaiu-la- Ville. — 1 3 1 7 
(abb. Vill.cart. t. II,f. 409). 

UaviLLE, f. et chat:, c"' de Courcelles-Ghaussy, à gauche 
de la Nied. — Eurville, i4o4 (hste des vill.). 

Franc-alleu; siège d'une justice haute, moyenne 
et basse. De cette seigneurie dépendaient un château 
à quatre tours et cinq maisons de Ponl-à-Ghaussy 
(1689, dénombr. 1 3 mars). 

UssELSKiRCH, églîsc isolée, c°* de BousL ~ Lutzelen 
Kiricha, ÏMizeUn Kirche, 10a 3 (abb. Saint-Max. 
décl. de biens ). — Luzelenkiricha , 1 1 8 a ( ibid, ). — 
Lucelenkirkha , xiu* s* (ibid,). — Usteck-Kirschen, 
Eisseltzxierxeii , Usselzkiechen , i544 (pouillé de M.). 

— Uiselkirchen , 1606 (ibid,). — Usielkirick, 1756 
(Stem. dép^M.). — Uêebrich, 1756 (carte Vaug.). 

— Diteli-Kirick (dict. Viv. ). 

Était le siège d'une paroisse de Tarchiprétré de 
Thionviile dépendant de l'abbaye de Saint-Maximin 
de Trêves dont la circonscription comprenait Boler, 
Boust, BreistrofT, Évange, Haute et Basse Parth,. 
Roussy- le -Bourg, Roussy- le -Village, et la censé 
de Bournon. L'église était située sur le ban de 
Boust. Le curé résidait à Roussy-le- Village. — La 
paroisse d'Usselskirch (qui n'est pas celle de Boust) 
a maintenant encore poiu* annexes Boler, Brei- 
stroff, Eysing et Évange. 
Uium , f. c" de R^mcling. 
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ViCHiMONT, f. c°* de Longuyon. — Censé fief qui faisait 
partie de la communauté de Monligny-sur-Chiers. 

Vacbbrii (Ruisseau de la). — Coule sur le terr. des 
c"- de Thil et de VUlerupt. 

VACQuiNiiBE (La), guinguette sur la Moselle, c*^ de 
Monligny-lez-Metz. — Fait partie du hameau du 
Bas-Montigny. 

Vahl, église. — Voy. Wahl. 

Valaire (La), f. et tuilerie, c"* de Féy. 

VAirDE-GuiBLANGB (Le), anc. paroisse. — Voy. Gu^- 
BLANGB (Le Val de). 

Val-db-Metz (Le), territoire arrosé par la Moselle, sur 
la rive gauche de cette rivière , une des divisions du 
pays Messin. — Le Valz, laSo (fonds de Malle, inv. 
liasse T. ). — Le Vaul de Meti , xi?' s* ( P. Ferry, obs. 
séc). —LeVaulxy i386 (chron.doy. de S'-Thiéb.). 
— On Vaulz, xv*s" (chron. Jac. Huss. ). — Le Vault, 
ihUh (chroa Praill.). — Vault de Mets, i/i65 
(cart év. de M. t. VI, p. 97 v'). — Le grani et 
petit Vaulxy i638(Joum.' J. Bauch.). 

Le nombre des communautés, villages et ha- 
meaux du Val-de-Metz au xvii* siècle, donné dans 
VHUtoire Bénédictine de Metz(i. IV, 3 63), s'élève 
à trente-neuf, savoir : Amanvillers, Amelange, Ba- 
gneux, Brieux, Champenois, Chantrenne, Cha- 
zelles, Fercomoulin, Flavigny, Franclonchamps , 
la Grange-aux-Dames, la Grange^' Envie, Grave- 
lotte, Uagondange, Hautconcourt, Jussy, Ladon- 
champs, Lessy, Longeville, Lorry-lez-Metz, Mai- 
zières, les Maxes, Montigny-la- Grange, Moulins, 
Plappeville et Tignomont, Rozérienlles, Sainte- 
Agathe, Sainte-Ruifine, Scy, Semécourt, les Grandes 
et Petites Tapes , Thury, Vaux ,Veméville ,Vigneulle8, 
Villers- aux -Bois et Woippy. — Dans Stemer 
(dép^ M. p. 63) il est un peu plus considérable, 
parce qu'il compte les villages des Mairies du Val 
de Metz (voy. ce mot) dont quelques parties étaient 
du pays Messin. 
Val-db-Metz (Le), titre d'un arcbiprétré qui com- 
prenait les paroisses d' Amanvillers, Ancy, Ars-sur- 
Moselle, Augny, Châtel-Saint- Germain, Ciivry, 



Jouy, Jussy, Lessy, Lorry- lez-Metz, Marly, Moulios- 
iez-Metz, Rozérieulles, Saulny, Scy, Sillegny et 
Woippy, avec leurs annexes. — ^Archipresbiteratus 
deValle, i5&/i (pouiilé deM.). 

Val-db-Mbtz (Les Mairies dd), villages du temporel 
des évéques de Metz et soumis à la juridiction épis- 
copale : c'étaient Ancy,.Ars, Châtel-Saint-Germain 
et Scy, avec leurs dépendances. — «Les villaiges 
d'Ancy, Airs-sur-MoseUe, Sciey,'Chastelsoubs Saint- 
Germain et Mollin, dépendant de la mairie de Lon- 
geville,» 1/1 65 (év. de M. t. VI, p. 97 v"). 

Val-Ebeswo , h. — Voy. Wahl-Ebebsin 0. 

Valette, h. c"* de Hosl. — La Valette, 1751 (ord. de 
Lorr. VIII, 28a). 

Hameau fondé en 1 609 par M""* Louise de la 
Valette, abbesse de Sainle-Glossinde de Metz. — 
Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne et 
basse dépendant de l'abbaye Sainte-Glossinde de 
Metz (1681 , dénombr. liasse XX, 6). — Etait le 
si^e d'une cure de l'arcbiprétré de Morhange, qui 
dépendait de l'abb. Sainte-Glossinde. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarr^uemines, couL 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Putte- 
lange de 1 790 à i8oa , où il passa dans le canton 
de Saint-Avold. — Commune en 1801; réuni à 
Cappcl par décret du 1 U août 1811, ensuite à Host 
(HauletBas) par décret du a 3 janvier i8t3. 

VALiséB (Notre-Dame-dé-), anc. chapelle, prèsd'Ha- 
trize (arch. départ E. ao5). 

Vallebarge, c" de Gros-Tenquin. — VyUaru, 790 
(abb. Horob. don. c** Vido). — VaUering, i5o6 
(pouillé de M.). — Valeret, 1671 (inv. des tit de 
Lorr. II, 907). — Walleringen, 1694 (dén. Th. 
Alix). 

Vallerange relevait de la seigneurie de Thicourt , 
appartenant à la maison de Croy d'Havre, souve- 
raine de la baronnie libre de Fénétrange. — Était 
annexe, avec vicaire résident, de la paroisse de 
Vîntrange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Morhange de 1 790 



* Les lableÂax iodiquant les Aoms /des communes du département de la Moselle qui ont para jusqu'à présent sembleraient avoir 
ilé rédigés par des personnes ignorant la langue allemande. L'orthographe adoptée («r elles affecte indistinctement des V ou des W à 
des localités dont le nom , de (orme toute germanique, doit nécessairement s'écrire par un W, pour qu'il se prononce comme le V fran- 
çais , tandis quMl se prononcerait comme un F s'il avait un V dans l'idiome primitif. Nous avons pris le parti de rectifier d'ane manière 
générale celte irrégularité et de donner le W à toutes les localités dont la lettre initiale en allemand se prononce comme le V 
français. 
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à i8o3 , où il fut compte dans le canton actuel. — 
À pour annexe la ferme et le moulin de Vallerange. 

Vallerange (Étang de), c"*' de Vallerange. — Ha 
53 heclares de superficie. 

Vallerange (Rcissbau di l^Etang de). — Prend sa 
source dans Tëtang de Vallerange, traverse les c°** 
de Vallerange et de Bertnng, entre dans la Meurthc 
et se jette dans TAlbe àVirming (Meurthe). 

Vallerge, m'", c"* de Vallerange. — Moulin de Valle- 
range (csivie de rÉtat-major). 

Valleroy, c*" de Briey. — Vdleroyt, i34o (abb. 
Saint-Pierr*, lerr. 8^7). — Vallerei, i388 (arch. 
h.deV. AA, 38). — Vallerot , xv* s* (chron. Jac. 
Huss.). — Waîleloy, i^ag (arcb. b. de V. AA, 11). 

— Valleraty 1/182 (Journ. J.'Aubr.). — Walleroy, 
i5i9 (cban. Rég. cens. p. 36 v"). — Valleroys- 
iez-Briey, lôgH (dén. Tb. Alix). — Valeroy, xfii' 
s* ( carte Tass.). — VaUot, Vallerot-sur-Ome , i646 
(Joum. J. Baucb.). — Vallerot, 17^9 (de Maill. 
Barr.). — Valleroy-sur-Orne , 1779 (Dur. Lorr.). 

— VMeloy, 1793 (organ. républ.). — En patois : 
V aller eu. 

Sif^ge d'une seigneurie; fief lorrain sous le baill. 
d'Aprcmont, baute, moyenne et basse justice qui 
avait Belair pour dépendance. — Était annexe de 
la paroisse d'Hatrize. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit d'abord partie, en 1790, du canton 
de Briey ; fut érigé , sous l'organisation de Tan m , 
en cbef-lieu d'un canton qui comprenait les c"* 
d'Abbéville, Auboué, Batiily, Giraumont, Habon- 
ville, Ilatrize, Jouavillej Moineville et Beaumont, 
Ozerailles, Saint-Ail, Sainte- Marie-aux-Cbénes, Ti- 
chémont et Valleroy; puis fut replacé, en 1802, 
dans le canton de Briey. — A pour annexes le ha- 
meau de la Neuveville et la ferme de Belair. 
Vallières, 2' canton de Metz. — Walleria», io53 
(D. Cal. II, pr. GCLXxiii). — Valeria, 1177 (abb. 
Saint-Vinc. bul. Alex. III). — Valérie, 1 178 (ibid.). 

— Valeriœ, 1181 (161c/. cb. év. Bert.). — Aleriœ, 
1192 (ibid. bul. Célestin III). — Valières, xit* s' 
(ibid. ZZZ, a ). — Vailieres, i3UU (fonds de Malte, 
inv. liasse A). — Valliere , xv' s* (abb. Saint-Vinc. 
comptes). — WalUère, i/io/i (P. Fer. obs. séc. II, 
3ii v"). — Valleriœ, 1/162 (arcb. h. deV. AA, 5o). 

— Valiier, xvi* s' (chron. Cl. Phil.). — Vaillières, 
i5i8 (Mém. Ph. de Vign.). — WailUer, i5a3 
(chron. Ph. de Vign.). — Valiier, i55a (chron. 
limée). — VaUier$, 1 635 (Journ. J. Baucb.). . — Va- 
Hère, 1766 (Stem, dép* M.). — En patois ; Fa/tre. 

Vallières était le siège de trois bans-fiefs, avec 
droits de justice haute , moyenne et basse, à savoir : 

Moselle. 



le ban Saint-Paul, ou de la catliédrale de Metz; le 
ban Saint-Vincent, propriété de l'iibb. de ce nom, 
et le ban Faulquenel (1 682 , dénombr. 5 nov.) ; enfin 
il y avait le ban des Treize, composé de 7 feux, 
qui dépendait de la ville de Metz. — Siège d'une 
cure de l'archiprétré de Metz dépendante de l'abb. 
Saint-Vincent d'abord, puis du chapitre de la cathé- 
drale de Metz, et ayant pour annexes la Wade et 
les Bordes. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Bomy; fut 
érigé, sous l'organisation de l'an m, en chef-lieu 
d'un canton qui comprenait les c"" de Borny, 
Chieulles, Crépy, Grigy, Magny, Méy, Noisseville, 
Nouilly, Peltre, Plantières, Saint-Julien, Vallières, 
Vantoux, Vany, Villers-TOrme, et passa en 1809 
dans le canton actuel. — A pour annexes les ha- 
meaux des Bordes et de la Wade , les maisons isolées 
de Baille-en-Haut, de la Corchade et de Lorient, 
l'auberge des Troifr-Rois et les Fours à chaux. 

Vallières, f. c*^ de Giraumont. 

Vallières, chapelle et hermitage, lieu de pèlerinage 
en l'honneur de la Vierge, c*** de Tichémont. 

L'bermitage était une dépendance de la seign'^' et 
de la paroisse «d'Hatrize (xviii* s*, pouillé de M.). 

Vallières (Ruisseau de). — Coule sur le territ. des 
c"" de Noisseviiie, Nouilly, Vantoux, Vallières et 
Saint-Julien , et se jette dans la Moselle. — Rut de 
Vallièrei, 1S26 (abb. Saint-Vinc. ZZZ, 2). — Ruit 
de Valiier, i/i5o (chap. cath. s. l'an). 

Valmont, c"" de Saint-Avold. — Wahnen (Kremer, 
Ard. Gesch. Il, 509). — Vallemont, i/i33 (D. Cal. 
not. Lorr.). — Valmen, i/iSg (cart. év. de M. t. IV, 
p. 7 v"). — Wulmont, 1699 (arch. de Saint-Avold, 
EE, 1). — Valmen, xvii* s* (episc. Met. temp.). 

— Valmon, xfii* s* ( reg. des bapt. gg, a). — 
Vualmoni, 168/i (terr. abb. Saint-Avold). — Wal- 
mon^ 1688 (Mém. Acad. de M. i853, 869, dén. 
de Créhange). — Volmont, 1753 (reg. des bapt. 
8S* ^)* — ^^ patois : Walltnen. 

Village de la vouerie de Saint-Avold. — Siège 
d'un fief, appelé Kolgersbrûck , qui mouvait de 
l'évéché de Meti (1681, dénombr. 19 août). — 
Était annexe de la paroisse de Pelit-Eberswiller, avec 
vicaire résident. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
l'Évéché. — Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis 1790. 

Valmunsteb , c'*. — Voy. ^Yalmunster. 

Vannis, anc. m*", c^de Freistroff. — xviii* s* (pouillé 
de Metz). 

Vanocb (La), f. c'* de Cheminot. — La Vœmowe, 

3'j 
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i35o (abb. Saint- Ara. ». Tan). — Le Waingnaige 
de la Valnowe, iâo6 ( liste des vill.). 

Ancien domaine de Tordre de Malte. 
Vartoux, a' canton de Metz. — VantouM, i is8 (chap. 
cath. s. Pan). — Ventol, 11^7 (abb. Vill. carK 
t. I, £, 1). — Vantouœ, 11 58 (chap. cath. ch. 
Et. de Bar). — Ventoul, 1 161 (abb. Sainte-Croix, 
ch. conf.). — Vanlox, I9a6 (abb. Saint-Clément, 
don. 8. Tan). — Ventout, iSUti (fonds de Malle, 
inv. liasse X). — Ventoult, lûoii (liste des vill.). 
— Vantoult, lASg (collég. Saint-Sauv. s. Tan). — 
VanlouUf ihSg (chap. cath. s. Tan). — Vantoul, 
1/188 (Journ. J. Aabr.). — Ventoux, i5io (Mém. 
Ph. de Vign.). — Fantou,i5A/î(poiriIlédeM.).— 
Vantouk, i55a (chron. rimée). — Vantou, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Le ban Saint-Paul de Vantoux était le siège d'un 
fief et d'une justice hante, moyenne et basse qui 
mouvait du roi de France et appartenait au cha- 
pitre de la cathédrale de Metz (i68t, dénombr. 
a janv.). — La seigneurie du ban Saint-Martin à 
Vantoux était un fief, hante, moyenne et basse jus- 
lice mouvant du roi (168 5, dénombr. 3i janv.). — 
Avait une chapelle , annexe de la paroisse de Méy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Borny, de 
celui de Vallières sons Torganisation de Tan m, et 
fut classé en i8oa dans le canton actuel. 

Vany, a* canton de Metz. — Vaimey, i3oo (fonds de 
Malte, inv. liasse K). — Vemay, i33i {ibid.). — 
Vamey, 1 4 39 (arch. h. de V. AA , 11). — Vairnay, 
lâôA (fonds de Malte, inv. liasse K). — Vony, 
XVII* s' (carte Beaul.). — Vainey, 1608 (fonds de 
Malte, décl. de biens). — Fîagfny, 1766 (D. Cal. 
nol. Lorr.). — Vanny, 1781 (dénombr. ai avril). 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 

et basse mouvant du roi de France (1681, dénombr. 

a 6 juin ). — Etait annexe de la paroisse de Failly. 

Autrefois Trois-Évôchés, baill. et coût, de Melz. 

— Fit partie du canton de Boray en 1 790 , de celui 
de Vallières et sons l'organisation de l'an m , passa 
en t8oa dans le canton actuel. — A pour annexe 

■ Villers-rOrme. 

Variuvaux (Rdisseadoe). — Prend sa source à Cosnes, 
traverse les terril, de Cosnes, Vaux, Varnimont, 
Gorcy et Cussigny, sur une longueur de 5 kilom. , 
et se jette dans l'Alzette (Bdgique). 

Varizb, c"" de Boulay, à droite de la Nied allemande. 

— WibilU Ktricha, 893 (cart. Moy. Rhin, I, 161). 

— Virisi, 1137 (abb. VilL ch. Et. de Bar). — 
Wyriiumy ii/i/i (abb. Saint-Clém. ch. s. l'an). — 
Viri$at J 1/17 (abb. Vill. cart. t. I, E. 1). — Oui- 



riêia, 1 177 (abb. Saint-Vinc. bulle de Célestin III). 

— Wirrûia, 1181 (ibid. ch. év. Berl.). — W^i6rt- 
<ta, Wîrisia, 1 19a {ibid. bulle de Célestin III). — 
WUriêia, iaa3 {ibid. liasse Varize). — Wierisia, 
ia3o (ibid.). — Wibelkchirche , 1371 (abb. Vill. 
cart. L I, H. 6). — Variche, i33i (fonds de 
Malte, inv. liasse R). — Warixe, 1 372 (chron. doy. 
de S'-Thiéb. ). — Waurixe, xv* s* (chron. Jac Hass.). 

— Wrise, xv* s* (abb. Saint-Vinc. dimes). — Wai- 
rixe, xv* s* (chron. Ph. de Vign.). — Verrixe, ihok 
(liste des vill.). — Werrise, i/iaa (cart. év. de M. 
t. III, p. 76). — Woirixe, ihkh (chron. doy. de 
S'-Thiéb. ). — Werixe, ihUh (et. des gara, franc. ). 

— Warixia, i/i5i (abb. Saint-Vinc. liasse Varize). 

— Warize, 1 46o (cart. év. de M. t. IV, p. a6). — 
- Warriiia, liiCa (arch.h.de V. AA,5i). — Vertue, 

1/171 (abb. Saint-Vinc. comptes). — Wairite, 
1/187 {ibid, vente de dîmes). — WarizeaUai Wail- 
belskirchen, xyi"s* (abb. Longev. inv.). — Warema, 
Voirisia, Warisia, Vavisia, ibUh (pouilléde M.). — 
Warize, Weybeîsskirchen, ibgU (dénomb.Th. Alix). 

— VarisealiaB Weiberskirchen ,x^n* s* (Lotb. sept.). 
— Weiberkirche , xvii* s* (episc. Met temp.). — Vua- 
riie, XVII* s* (carie Tass.). — Wibekkirchen , 1720 
(pouillé de M.). — En allemand : WeibeUkirchen. 

Varize, seigneurie de nom et d'armes, fief du 
duché de Lorraine, a donné son nom h nne famille 
d'ancienne chevalerie , aussi connue sous le nom de 
Neufchâlel-devanl-Metz, qui portait pour armes : 
de gueules à lafasce d'argent à une rose d*or en 
chef, et dont le nom s'éteignit au xvi* siède. — 
La seigneurie, sous la châtellenie de Boulay, 
comprenait trente-deux villages ou hameaux, et 
le château qui en était le centre élait fort beau. 

— Varize était le siège d'un archiprétré, dé- 
pendant de l'archidiaconé de Marsal, qui compre- 
nait les paroisses d'Ancerville, Aube, Bazoncoort, 
Bécby, Berhze, Beux, Bionvifle, Bonlay, Breck- 
lange, Charieville, Condé-Northen,|Conme, Cour- 
celles-Chaussy , Créhange, Dalem, Denting, Flé- 
trange , Guenkirchen , Guinghinge, Hargarten-aox- 
Mincs , Hinckange , Lnppy, Maizeroy, Momerstroff, 
Niedemvisse, Odenhoven ouTromborn, Ottonville, 
Pange, Raville, Rèmilly, Ronpeldange^ Stoncoort, 
Téterchen, Varize, Vittoncourt et Volmerange. — 
L'archiprétré de Saint-Avold (voy. ce mot) était, 
en outre, on démembrement opéré an xvii* siècle 
de l'archiprétré de Varize. — Etait le siège d^une 
cure dépendant de l'abb. Saint-Vincent de Metz, 
qui avait pour annexes Bannay, Brouck, Halling, 
Hdstroff, Ilzing, Loulreroange, Macker, Morlangc 
et Vaudoncourt. 
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Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fut érige, en 1790, en chef-lieu d'un 
canton da district de Boulay et conserva ce titre 
sous inorganisation de l^an m : ce canton compre- 
nait lesc°** de Bannay, Bionville, Brouck, Condë- 
Northen, Halling, Heistroff, Landonvillers , Loutre- 
mange , Macker, Marange-Zondrange, Ajornerstroff, 
MoHange, Varize, Vaudoncourt et Yolmerange. — 
Fut classé, en 180a, dans le canton actuel. — A 
pour annexes le moulin de Pont-de-Pierre et le 
Château. 

Varnimont, h. c''* de Gosnes. — Wamiémoni, i3o6 
(marq. de Gons, arch. Lamb.). — Varmont, ib'jb 
(inv. des lit. de Lorr. VIII, i3i). — VarimorU ou 
VâmemorU, 17 4 g (de MailL Barr.). — Omimont 
(carte Cass.). 

Formait avec Gosnes et Vaux une seigneurie , siège 
d'une haute, basse et moyenne justice, dont la moitié 
appartenait au roi. — Annexe de la par. de Gosnes. 
Autrefois Barrois, bailL de Longuyon , coût de 
Saint- Mihiel. — Fait partie du canton de Longwy 
depuis 1790, toujours annexe de Gosnes. 

Vabsbbrg , c". — Voy. Warsbebg. 

Vatbiiiénil, m*"* de la paroisse de Gharleviile. — xvii' 
siècle (pouiiléde M.). 

Vatimotit, c*" de Faulquemont, à droite de la Nied 
française. — WalUrimoiU , xii* s* (chron. met. D. 
Gai. I, pr. lxy). — Wattiemont, la^o (abb. Saint- 
Am. ch. s. l'an). — liValtiezmont , xi¥* s* {ihid. 
fiefs). — Waulkiemont, xiv* s* {ibid. cb. s. Tan). 

— Watiermontf i35i {tbid.). — Watiemont, 1879 
(chap. cath. s. Tan). — Wathiemont, 1897 (inv. des 
tit. de Lorr. II , 5 1 ). — WauhhimotU, xv's* (cart.év. 
de M. t. IV, p. 9). — Wauthiermont , 1/129 (arch. 
h. de V. AA, 11). — Wahhiermont, idha (ibid. 
'Mi ). — Wathielmont, 1 UUb (P. Ferr. obs. séc t. II, 
p. 895). — Valtermons, Vateruimom, ibhfi (pouillé 
de M.). — Vauhhiemont,ibgli (dén. Th. Alix). — 
WaUmont, xvii* s* (carte Beau!.). — Wathimontf 
1 663 (inv. des tiL de Lorr.l, a 68). — En patois : 
Vautieumont. — En allemand : Weltenburg. 

Vatimont était le siège d'un fief lorrain, sous la 
rhâtellenie d'Amance, d'une justice haute , moyenne 
et basse, composée de cinq fiefs qui mouvaient de 
l'évéché de Metz et qui étaient connus sous les noms 
de bans de l'Allœuf, de Giroué, de Grand-Ban, de 
Moulins et de Bédigny (168a, dénomb. 3i août). 

— Était siège d'une cure de l'apchiprétréd'Habou- 
dange. 

Village lorrain enclavé dans le pays Messin ; baill. 
de Gbâteau-Salins, cout.de Lorraine. — Fut érigé, 
en 1 790 , en chef-lieu d'un canton du district de 



Morhange, qui comprenait les c^ d'Arriance, Han, 
Hémiily, Hemy, Vatimont et Vittoncourt; passa, 
sous l'organisation de l'an m, dans le canton de 
Hemy et, en 1 809 , dans le canton actuel. — A pour 
annexe la ferme de la G aise. 
V^AL'CREiioNT, h. c°* de Bazoncourt, à droite de la Nied 
française. — WtUcrement, 1/1 ag (arch. h. de V. AA , 
11). — Wacremùnt, 1/191 (Journ. J. Aubr.). — 
Vairêmont, 1696 (dénomb. Th. Alix). — Vaa'emofU, 
1 766 ( carte Vaug.). 

Village du ban Saint- Pierre, en partie annexe 
de la paroisse de ce nom et en partie de celle de Ba- 
zoncourt. 

Autrefois Trois- Evéchés, baill. et couL de Metz. 

— Fit partie du canton d'Aucerville en 1790, 
de celui de Bémilly sous l'oi^anisation de l'an m, 
et passa en i8oa dans le canton de Pange. — 
Gommune jusqu'en 181a, où il fut réuni à la c*^ 
de Bazoncourt par décret du a 1 septembre. 

Vaudoncogbt, c*" de Pange, à gauche de la Nied alle- 
mande. — Wualdonii ewrtii, 969 (cart. Gorze, 
t. G VIII . p. 1 56 ). — IFottiwicottrf , 1 3oo ( abb. VilL 
B. 11*). — Wadoncourt, i3o8 (proc. du clergé, 
arch. h. de V.). — Wadoncort, xv* s* (abb. Saint- 
Vinc. v** de dîmes s. Tan). — Vauldoncourt, 1673 
(inv. des tit de Lorr. I, 656). — Wauldoncourt , 
1576 (abb. Vill. R. 11). — Vuadoncourt, 167/i 
(Hus. Lesc. cray. de Lorr.). — Vaudoncourt-iur- 
Niedy 1779 (Dur. Lorr.). — En patois: Vau- 
donco. — En allemand : Wieblingen, 

Village d'Empire, dépendant de la seigneurie de 
Raville, cédé par l'Impératrice- Reine le 16 mai 
1769. — n était siège d'un fief et d'une justice 
haute, moyenne et basse mouvant du roi de France 
(1682, dènombr. q8 février). — Était une annexe 
de la paroisse de Varize. 

Autrefois Lorraine, bailL de Boulay, coût, de 
Luxembourg. — Fit partie du canton de Varize 
de 1790 à i8oa, où il passa dans le canton actuel. 

— A pour annexes le hameau de Léovilleret la ferme 
de Plappecourt 

Vaudbeghinq, c*" de BouzonviUe, à gauche de la 
^ied. — Vaidraca, Wddracka, 1179 (abb. Bouz. 
bulle d'Alex. III). -- VaUercka, ifii 6 (ibid. s, 
ran). — WMinga, i3iû (abb. VilL cart. U I, 
A. la). — WaUriek, 1819 (pouillé de M. portef.). 

— Waldei-gym, i/i5o (abb. Bouz. s. l'an). — 
Waiderca, WaUerchen, i566 (pouillé de M.) 

— WeyUingn, ibgh (dénombr. Th. Alix). — 
Vallerchen, Wabrichent 1599 (abb. Bouz. s. l'an). 

— Vaderchen, 1606 (pouillé de M.). — Wal- 
dergen, 1610 (abb. Bouz. s. Tan). — Valler- 

3/i. 
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km, 1627 (ibid.). — Vaïlerka, i633 {ibid.). — 
Vallarchen, 1680 (dénombr. arch. départ.). — 
VaJdrechen, Vaudrechin ou Valerchen, xyiu' s° 
(pouillé de M.). — Woderehingen , 1730 {tbid.), — 
Vaudrechin, Valesching, 17^1 (Bouz. lerr.). — En 
allemand : Wallerchen, 

Mère église de Boiuonville. Siège d^une cure de 
Tarchiprétré deKédange, qui dépendait de Tabb. 
de Bouzonville et avait pour annexes : Âlzing , Ben- 
ting, Boiii^onfille , Edling et Heckling. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis 1790. 
Vaidreville, f. c"de Rétonfey. — Vuadreville, xvii's"' 
( carte BeauL). — WadrevUle,! 6 lo (Fab.terr.met.). 

— En patois : VaudreveUe, 

Vaux, c'° de Gorze , à gauche de la Moselle. — Vallis, 
870 (abb. Sainte-Gloss. ch. de Louis le German.). 

— Vais, xiii' s* (abb. Saint-Glém. ch. «. Tan). — 
Vault, i3oo (chap. cath. s. Tan). — Val, xiv* s' 
(liste des ofl*.). — Valz, i3i8 (abb. Saint-Clém. 
acens. s. Tan). — Vaut, i32i (abb. Sainte-Gloss. 
liasse). — Wah, i358 {ibid. liasse L). — Vaulz, 
1375 (chap. cath. s. Tan).-^ Vaul, 1/189 («^»<'-)' — 
Valt, 1/193 {ibid.).— Vaul, 169/1 (<ién. Th. Alix). 

Élait annexe de la paroisse de Jussy, avec vicariat 
résident. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie du canton de Moulins en 1 790 , de 
celui de Rozérieulles sous Forganisation de Tan m, 
et passa en 1809 dans le canton actuel. — Il y 
avait à Vaux un fief lorrain sous le baill. d^Apremonl. 
L^abbaye Saintc-Glossinde de Metz était seigneur 
haut justicier, moyen et bas des bans de Salivai , de la 
Reine et du Haut-Ban à Vaux (1681 , abb. Sainte- 
Gloss. dénombr. liasse %X ). — Il y avait encore à 
Vaux le fief de la tour Martel, celui du ban Véxin, 
celui du ban de Laitre et celui du ban de Berne- 
quin (1756, dénombr. 18 mars). 

Vaux, h. c** de Cosnes. — Vaulz, i3o/i (marq. de Cons, 
arch. Lamb.). — Vaux sous Cosne, 1606 (inv. des 
tit. de Lorr. VIII, i58). — Vaux tous Vachémonl 
m la prévôté de Longuyon, 162/i (ibid.). — Vaux- 
Landon, 1689 (Barr. dom. t. II). — Vallis regia 
ad Omam (D. Cal. not. Lorr. ). 

Formait avec Cosnes et Vamimont une seigneu- 
rie, siège d'une haute, moyenne et basse justice 
qui appartenait au roi pour moitié. — Village du 
ban de Cosnes, annexe de cette paroisse. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fait partie depuis 1790, comme 
annexe de Cosnes, du canton de Longwy. 



ViLiNG, village ruiné, près de MomerstrofiT (carte Cass.). 

Velting, c**" de Boulay. — Weyblingen, 169 4 (dén. 
Th. Alix). — Velvingen, xviii* s* (pouillé de M.). 
Était annexe de la paroisse et de la communauté 
de Walmunster. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton d'Otton- 
ville de 1790 à 1802, et fut alors classé dans le 
canton actuel, toujours annexe de Walmunster; 
depuis il fut érigé en commune par ordonnance 
royale du 25 janvier 18/18. — A pour annexe le 
Moulin. 

Verghol (Ruissead de). — Prend sa source au bois 
d'Arry, traverse la c"* de Corny sur une longueur 
de 5 kilomètres et se jette dans la Moselle. 

Verclt, village détruit, près de la Haule-Bévoy. — 
Werkilley, i328 (arch. hôp. Saint-Nic. sent arb.). 

— Verquey, ihag (arch. h. de V. AA, 11). — 
Verquelly, 1681 ( jénombr. 19 déc). — Virquehj, 
168/î (dénombr. 2/1 juin). 

Siège d'un fief mouvant du roi de France, avec 
une justice haute, moyenne et basse; il appartenait 
au chapitre de la cathédrale de Metz (1681, dé- 
nombr. 2 janvier). — Était annexe de la paroisse 
Saint-Euchaire de Metz. 

Verdun, ch.-l. d'arrond. du dép* de la Meuse. — L'évê- 
ché de Verdun comprenait un certain nombre de 
paroisses aujourd'hui de Tarrondissem^ de Briey, 
réparties dans Tarchidiaconé de Woëvre, doyennés 
d'Amélie et de Parey : voy. ces mots. 

VERNÉviLLE,c**"de Gorze. — Vemumville, 1206 (fonds 
de Malte, inv. liasse J). — Vemenville, 1 25a (ibid.). 

— WarnauviUe , 1297 (^"^* ^^ ^^' ^® Lorr. VI. 
38ë). — Verenville, i33o (fonds de Malte, inv. 
GG). — Les deux waingnaignes de Wernainville , 
i/io/i (liste des vill.). — Waimeville, xvi* siècle 
(abb. Saint-Vinc. cens à Champenois). — Wame- 
vUla, Wemeville, i5/i/i (pouillé de M.). — War- 
ninville, xyii* s* (inv. des lit. de Lorr. I, 389). — 
Vaiméville, 1601 (fonds de Malte, liasse Champ.). 

— WameviUe, i635 (Journ. J. Bauch.). — En pa- 
tois : Vemenvelle. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant de l'évéchè de Metz (1681, dé- 
nombr. 2 A déc.); le château seigneurial existe 
encore. — Était siège d'une cure de l'archiprélré 
d'Hatrize, qui avait pour annexes Bagneux, Chan- 
trenne et la Malmaison. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de GraveloUe; 
passa, sous l'organisation de l'ap m, dans celai de 
Bozèrieulles et, en 1802, dans le canton actuel. 
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— A pour annexes les fermes de Bagneux , de Chan- 
(renne et de la Malmaison. 

Verry, ch.-l. de c", arrond. de Meii, — Wergney, iBag 
( rec. la Hière , p. 7 A ). — y^gn^t 1 388 ( quitt. arch. 
b. de V. AA, 17). — Verni, i5A^ (pouillë de M.). 

— Vemey, 1679 (^^' ^^ ^^^* de Lorr. III,' 289). 
Marche d'EslauU, où se tenaient les journées 

amiables, entre rÉvécbé et la cite de Metz, pour 
les sujets romans (i3aA, cbron. Prail.). — An- 
cienne annexe de la paroisse d'Orseval; avait une 
cbapelie desservie par le curé de Poumoy-la-Grasse. 
Autrefois Trois-Evôchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 1803 , 
où il fut érigé en chef-lieu de canton. — La com- 
position de ce canton était, en 1809, ce qu*elle est 
aujourd'hui, à Texccption de Frontigny,*^t|il;|f fut 
ajouté en 1 8 1 1 . — Chef-lieu de commune jusqu^en 
1 8 1 A , où il fut réuni à Pournoy-la-Grasse par dé- 
cret du ai février; érigé de nouveau en commune 
par arrêté du a 6 octobre 1869. 

Verny , seigneurie de nom et d^armes , fief du 
duché de Lorraine, a donné son nom à une maison 
d'ancienne chevalerie qui portait pour armes : d'ar- 
gent à troii pals de sable. 

Vebjiy (Ruisseau de). — Coule sur le territ. desc'" 
de Pournoy et de Verny et se jette dans la Seille. 

Verrerie Codtdbier (La), usine, c'**de Forbacb. 

Verrerie -Sophie (La), b. c"* de Stiring-Wendel, à 
droite de la Bosselle. — La Verrerie de Sophie, 1751 
(ord. de I^orr. VIII, 28a). — Sophie, Verrerie de 
Forbach (Kision), 

Hameau du comté de Forbach. — Était annexe 
de la paroisse de Forbach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de For- 
bacb depuis 1790. — Commune en 1801 ; réuni à 
Forbacb par décret du a 8 décembre 181 1 ; annexé 
à Stiring-Wendel par une loi du 3 juin j 867. 

Verrerie -Sophie (Buissbau de la). — Coule sur le 
territ. de la c°* de Forbach et va se jeter dans la 
Bosselle. 

Vexir (Le Ban de), A Vaux. — Le Ban de Vexin-^n- 
Vaux, lU'jg (P. Fer. obs. séc. xv, f. 770). — Le 
Bande Vexin, 1681 (av. et dénombr. s. Tan). 

La vouerie de ce ban mouvait du comté d'Apre- 
mont. 

Vezir , b. c"* de Charency. — Voisiné, Viûns, Vizin, 
1893 (inv. des tit. de Lorr. VIll, 58). — Vezein, 
1671 (bailL de Saint-Mib.). — Viionium, xvii* s* 
(prieuré de Villers-le-Rond , gg I> p* 19)* 

Siège d'une seigneurie foncière dépendant du 
Saulcy et comprenant la Cour Thomas et la Conv 



Colas ( 1 68a , dénomb. 3 1 août). — Formait partie 
de la communauté et de la paroisse de Charency, 
dont i! est séparé par la Chiers. 

Autrefois Trois-Évéchés, prévôté de Marville, 
coût, de Verroandois. — La commune de Charency- 
et-Vezin fut érigée, en 1790, en chef- lieu d'un 
canton du district de Longwy, et ce canton fut 
maintenu sous le nom de Charency seul sous l'orga- 
nisation de Tan m. Vezin, qui en fit naturellement 
partie jusqu'en 180a, passa à cette date dans le 
canton de Longuyon , toujours annexe de la môme 
commune. 
Vezor, h. c"* de Marieulles. — Vezone, ihoh (liste 
des vill.). — Veton, i64o (cbron. doy. de Saint- 
Thiébault). — Wezon, 1697 ( Mcm. Ph. de 
Vign.). 

Avait une chapelle desservie, annexe de la pa- 
roisse de Marieulles. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie , en 1 790 , du canton de Corny , passa, 
sous l'organisation de l'an m, dans celui d'Augny 
et, en i8oa, dans celui de Verny. — Commune 
jusqu'au a a février 181 a , où il fut réuni à la c°* de 
Marieulles. 

Vezon-I-la-S BILLE (BuissEAu de). — Prend sa source 
à Vezon, traverse les c"" de Marieulles, de Pour- 
noy-la-Grasse , de Coin-lez-Cuvry, sur une longueur 
de 1 1 kilomètres , et va ensuite se jeter dans la 
Seille. 

ViAc,m^,c"deMairy. 

Vieille -Fonderie, h. c" de Mouterhausen. — AU- 
Schmelz (carte de l'État-major). 

Vieille-Moselle, anc. h. c'* de Moulins -lez -Metz, 
xviii* s* (pouillé de M.). — Voy. Pb^ville. 

ViEiLLBs-ËACx (Boisseau des). — Coule sur le territ. 
des c"" de Sainte-Bufline et de Moulins; traces de 
l'ancien lit de la Moselle. 

Vieillb-Verbebib, h. c'"de Petite-Bosselle. — La Ver- 
rerie, 1709 (proc.-verb. de reconnaissance de la 
terre de Forbach). — Verrerie -la -Vieille, 1769 
(arrêt du conseil d'Ét. du aS juill.). — Alt-Glass- 
hûtte (cartes allem.). 

Hameau du comté de Forbach. 

ViBiLLB-ZiifZBL ou Alt-Zibzbl, scierie, c"* de Sturzel- 
bronn. 

ViBux-FouBNBAu , h. c*^ de Mouterhauseb. 

ViGNBCLLES , h. c"*de Lorry-lez-Melz. — Vineolis, 1167 
(abb. Saint-MarL ann. Prem. t. X, a). — Vineolœ, 
1 1 85 (abb. Saint^Max. ch. év. Bob.). — VegnueUe, 
1 a 87 (abb. Saint-Pierre s. l'an). — Venelle, i3oo 
(chap. cath. s. l'an ). — Vignuelee, 1 3 1 6 (abb. Saint- 
Cléra. échange s. l'an). — Vingnekt, 1817 (accord , 
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ibid.), — Vignuellei, Vignuellez, i339 (*^^* ^' s. 
l'an). — VigneuUe, tSh'j (chap. calh. s. Tan). — 
VigneuUe devant Mets, liiigi (Mém. Pb. de Vign.). 

— Veigneulle, i537 (chap. calh. s. l'an). — En 
patois : Veigneulle. 

Siëge d'une seigneurie el d'une haute, moyenne 
et basse justice qui apparlenait à i'abb. de Saint- 
Clëment, et dontia vouene était attachée à la sei- 
gneurie de Lorry-lez-Metz. — Était une annexe de 
la paroisse de Saulny. 

Autrefois Trois-Évéchës, baill. et coût, de Meiz. 

— Fit partie du canton de Maizières en 1790, de 
celui de Lorry-Iez-Metz sous l'organisation de Tan 111, 
et passa en 1803 dans le 1" canton de Metz. — 
Chef-lieu communal jusqu'en 1 809 , où il fut réuni 
à Lorry-lez-Metz par décret du 3o janvier. 

Vjgrbolles-Bassb, h. c°* de VigneuUefr-Haute, sur le 
ruisseau de Fillenbacb. — Nidrevilla, itai (abb. 
Longev.conf. des biens). — NydervUlê, lûao (cari, 
év. de M. 1.1, p. 172).— /Vwfcr/fMCTi, 1688 (dé- 
nomb. Créh. arch. Helphed.). z— Bai$e-Vigrtuelle 
ou NiederJUen, 1779 (Dur. Lorr.). — En alle- 
mand : Niederjillen, 

Ane. annexe de la paroisse de Haute-Vigneulles, 
devenue annexe de Dorvillers Ion de l'érection 
de cette dernière en cure en 1 628. 

Autrefois Trois-Evêchés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. — Fit partie du canton de Raville en 1 790 , 
de celui de Longeville-lez-Saint-Avold sous l'organi- 
sation de l'an m, et, en 1809, passa dans celui de 
Faulquemont. — Commune jusqu'en 1810; fut 
réunie à Vigneulles-Haute par un décret du 9 1 jan- 



vier. 



Vigneclles-Hacte, c**" de Faulquemont, sur le ruiss. 
de Fillenbach. — Obervilen, i39 5 (abb. Longev. 
échange s. l'an). — OberviUe, n* s* (cart. év. de 
M. t. I, p. 259). — Villa, i5/i/i (pouillé de M.). 

— Alla Villa y vulgo haulte Vigneulle, 1606 (pouillé 
de M. ). — Oberfullen, 1 68 1 ( dénombr. 3 1 oct. ). — 
Oberjillen, 1688 (dénombr. Créh. arch. Helphed.). 

— OberJUer, 1 766 (D. Cal. noL Lorr.). — En alle- 
mand : Oberjillen. 

Il y avait à Vigneulles-Haute une métairie -fief 
mouvant du roi, sous le baill. de Vie (dénombr. 
de 1 68 1 ). — Était siège d'une paroisse dépendant de 
l'archiprétré de Varize, puis de celui de Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
rÉvéché. — Mêmes cantons que le précédent, son 
annexe. 
VisKY, c'" de Verny.^ Winaticttm, 886 (abb. Saint- 
Arn. ch. év. Rob.). — Vignei, 1916 (abb. Saint- 
Ciém. ch. s. r«n). — Vignot 1980 {ibid. acq* s. 



l'an). — Vegney, ikUli (P. Fer. Elat des garn. fr. 
n , 317). — Vigni, 1607 (pouillé de M.). — Wï- 
gney, i5ti (abb. Vill. cart. II, f. 67 v*). — En 
patois : Vny. 

Était annexe de la paroisse d'Alémont, avec vica- 
riat* résident 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coaL de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 1802 , 
où il passa dans le canton actuel. 

V16Y , ch.-l. de c**", arrond. de Metz. — V^iacum , 69 1 
(abb. SaintrAm. ch. Pép. d'Uérisl.). — Vidiacwn 
êitum inpago MeUinte , 716 (ch. abb. Saint- Am. 
s. l'an). — Vigey, 1 900 (ibid.). — Vigeium, i9o5 
(ibid,). "^ Vegêi, xf* s* (cart. év. de M. t. IV, p. 9). 

— Fe^«S^, ihoh (liste des vill.). — iVegey, i5i8 
(Méai. Pb. de Vign.). — Vigeyum, Vigi, ibUh 
(pouillé de M.). — ÏVigi (Uix deux tours, 1634 
(Joum. J. Bauch.). — En patois: Vgy. 

Était siège d'une cure de l'archiprétré de Ké- 
dange, qui dépendait de l'abb. Saint- Amould de 
Metz et avait pour annexes Béfey, Bévotle , Blanru , 
Champion, Hessange, Méchy, Babas, Sanry>lez- 
Vigy, et le moulin Blanchard, 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. eteouL de Metz. 
-*- Fil partie du canton de Vry de 1790 à 180s , et 
fut érigé à celle date en chef-lien de canton. — 
La circonscription de ce canton est encore aujour- 
d'hui la même qu'en 1 803 ; mais les €*•* d'Avancy, 
Béfey, Cheuby, Gondreville, Gras, Hessange, Mé- 
chy, Mussy-rÉvôque, Nidange, Poixe, Rugy, Rn- 
pigny et Sainl-Hubert ont été réunies à d'autres 
communes du même canton. — A pour annexes 
le hameau de Hessange, le moulin Blanchard et la 
Tuilerie. 

Villa-Frasca, f. c"* de Grundwiller. 

ViLLANCT, h. c"' de Longuyon. — Le petit et le grand 
Villancey, 1681 (dénombr. s. l'an). — En paloitf : 
Vlancy. 

Censé qui appartenait à l'abbaye d'Onral et où 
les religieux avaient élevé un haut fourneau à la fin 
du xTii* siècle. — A toujours fait partie de la com- 
munauté et de la paroisse de Longuyon. 

Ville - AD -MoRTOis, c°" de Longwy. — Vdlomontoy, 
1611 (dénombr. 9 janv.). — Vilkaumonî<ty, 1766 
. (Stem. dép*M.). — Ville-en-lfontm , 176a (carte 
Lafosse). — Villers-au-Monlois (dict. Viv.) 

Haute justice, ressortissant au baill. de Metz, 
enclavée dans le baill. de Longwy. — Faisait partie 
du Ban-de-Bazailles et était annexe de cette paroisse 
(dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Meli. 
— Fit partie, en 1790, du canton de Merey-le- 
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Bas; passa , sous Torganisation de Tan m , dans celui 
de VÛlere-la-Monlagne et, en i8oa, dans le can- 
ton actuel. 
Ville-au-Prk (La), h. c"' de Ville-sur-Yron , à gauche 
de TYron. — Vile lou prêt, 1 25a (ch. abb. de Gorxe, 
9. Tan). — Vûlamprey, 1671 (baill. de Saint-Mih.). 

— Ville-aU'Piey, 1600 (inv. des lit. de Lorr. V, 
p. aS). — Vitte-aU'Prez, iGSi (dénomb. a a mars). 

— Ville-aux-Preù , j 769 (de Maill. Barr.). — Villa 
ad Pi'at4it (D. Cal. not. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une seigneurie, haute, 
moyenne et basse justice mouvant de la châtell. 
de Conflans (t68a, dénombr. a6 août). — Était 
annexe de la paroisse de Ville-snr-Yron. 

Autrefois Barrois, bail!, de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie , en 1 790 , du canton de Friau- 
ville et passa, sous l'organisation de Tan 111, dans 
le canton de Conflans. — Chef-lieu communal, avec 
la Cour-au-Pont, la Grange-le-Châlelet et le mou- 
lin de la Grange pour annexes, jusqu'en 1810, oiî 
il fut réuni à Vifle-sur-Yron par un décret du 8 no- 
vembre. 
Ville -HocDLéMONT, c**" de Longwy. — Luedelhouty 
1299 (abb.Vill. cart. t. I,H, x']), -^ Ville et Houl- 
mont, 1571 (bail!, de Saint- Mihiel). — Ville et 
Houdlemonty 1689 (Barr. dora. t. II). — Ville 
et Htmdelemont , xviii* s* (pouillé de Trêves). — 
Vi'leHoudelemant, 17/19 (de Maill. Barr.). — Ville 
ou Ville devant Sinu ou Signeul, 1 779 (Dur. Lorr.). 

Le roi en était seul seigneur. — Était le siège 
d'une cure du dioc. de Trêves (doy. de Longuyon). 

Autrefois Barrois, baill. de ViIler»-la-Montagne , 
coût, de Saint-Mihiel. — Fil partie du canton de 
Cons-Lagrandville en 1790 et passa, sous l'organi- 
sation de l'an m , dans le canton actuel. — A pour 
annexes le hameau de Houdlémont et l'église de 
Saint-Denis. 
ViLLE-scR-YRon, c"" de Conflans, à droite de l'Yron. — 
Villa euper Jluvium Oran, 119a (abb. Saint- Vinc. 
bulle de Ccl. III). — Vile-sùr-Yran , ia5a (ch. abb. 
de Gorze). — VilU-tui-Yron, xf* s* (abb. Saint- 
Vinc. dîmes). — ViHe-êeul-Bm , 1/137 (M^"*- ^^ 
de Vign.). — VilU-sur-Ion, Ville-nir-lllon , i5o5 
( inv. des tit. de Lorr. V, 1 ). — Ville-sur- Yon, 1 534 
(iM. VII, 187). — Villa supra Yronam, Yrotmam, 
i544 (pouillé de M.). — Ville Suryan^tb'] i (baill. 
de Saint-Mihiel). —Fi7fcsfttr./Won, 1756 (D. Cal. 
not. Lorr.). — En patois: Ville seu l'ron. 

Siège d'un fief et d'ane justice haute, moyenne 
et basse mouvant de la châtell. de Conflans ( 1 68a , 
dénombr. a 6 août). — Était le siège d'une cure 
de l'archiprétré d'Hatrize, qui dépendait de l'abb. 



de Saint-Georges de Briey et avait pour annexe la 
Villc-au-Pré. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
MihieL — Fit partie, en 1790, du canton de Friau- 
ville et passa, en l'an m, dans le canton actuel. — 
A pour annexes les hameaux de la Ville-au-Pré et de 
la Cour-au-Pont, les fermes de Greyère et de la 
Grange-l^-Châtelet, et le Moulin. 
Villrcbt-sub-Mad, sur le Bu de Mad, c"^ de Gorze. 

— Validella, 875 (abb. Sainte- Gloss. ch. Louis le 
Germ.). — VUlecy, 963 (ibid. ch. conf.). — Vali- 
cella, 1139 (ibid. bulle d'Inn. II). — Vileces^ laao 
(cart. Gorse, p. 18a). — ViUeceU-tur-May, laia 
{ibid. p. 18a). — Villeceis, lagS (abb. Sainte- 
Gloss. état des biens). — Willecey-sW'Mait , i3o3 
(cart. Gone, p. 18a). — Velixeit-sus-Mairt , i3a7 
(Bibl. natcoU. Lorr. 5a 1 , 3). — Ft/cy, i363 (inv. 
des tit. de Lorr. II , 1 3 1 ). — Villesceilsur-Mast, 1 5 4 4 
( pouillé de M. ). — Villesey-sur-Maz , 1 59A ( dén. Th. 
Alix). — VH-Scey-sur-Ma, xvi" s* (abb. Saintc- 
Gloss. liasse Villecey). — Vilcé-sur'Maid, 1609 
(abb. de Gorse, s. l'an). — Vileey-sur-Math , 1 779 
(Dur. Lorr.). — VUlery-sur-Mad (taW. Par.). 

Village de la terre de Gorze. — Était siège d'une 
cure de Tarchiprétrè de Gorze, qui dépendait de 
l'abb. Sainte-Glossinde de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fait partie , depuis 1 790, du canton de Gorze. — 
Commune jusqu'au tU juillet 181a , où il fut réuni 
«^ Waville ; érigé de nouveau en commune par 
ordonnance royale du 16 août 1861. — A pour 
annexe la ferme de la Grange-en-Haie. 

Villeh, c^de Gros*Tenquin. — Weiller, ibglt (dén. 
Th. Alix).— Wyler, xvii" s" (Loth. sept.). — Wil- 
leTf 1606 (pouillé de M.). — Vdlers ou Vileur, 
1779 (Dur. Lorr.). — Willer - Landroff, xviii' s' 
(pouillé de M.). 

Village du comté de Morhange. — Était annexe 
de la paroisse et de la mairie de Landrofi*. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze , coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Bistrofi* de 1 790 
à i8oa et passa à cette dernière date dans le can- 
ton actuel. — A pour annexes la Chapelle , la Tuile- 
rie et les Fours-à-cbaux. 

VaLBBs (La Petite-), communauté créée par ordon- 
nance du duc de Lorraine Charles III et seigneurie 
qui comprenait Belle- Fontaine, Nidange et Saint- 
Hubert. — Haute , moyenne et basse justice, 1 60 1 
(dénombr. s. l'an). 

Villirs(Le Bar de), ban-fief avec vieux château, sur 
le territ. de Glaligny, siège d^une haute, moyenne 
et basse justice (1681, dénombr. do h déc ). 
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ViLLEBs-Acx-Bois OU ViLLEBs-sun-GBMTAcx, ferme et 
château, c"* de Saint-Marcel. — Villarey 960 (ch. 
emp. Oth. I", cart. Saint- PieiTc). — VUley-en- 
Gouvemexey, ihiih (chron. doy. de Saint-Thiéb.). 

— ViUer-sous'Génivaulx, 1617 (inv. des lit. de 
LoiT. V, 39). — VilUiy, 1681 (dénombr. s. Tan). — 
Viller-sur-Génivaux , 1766 (D. Cal. nol. Lorr.). 

Cense-fief de la terre de Gorze; siège d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse; était une annexe de 
la paroisse de Saint-Marcel. 
Villers-Bett^acq, c**" de Vigy. — Vilers, 1371 (abb. 
Vm. cart. 1. 1, A. 6).— Vilien, 1381 {ibid. B, 9). 

— Villiers, 1388 (ibià, B , 13). — Vilarium, 1 388 
(ibid. B, 6). — ViUeir, i333 {ibid A, s). — Fn7- 
lenuinBettefMch, i583 {ibid.h, 16).— Villtr-Detle- 
nach , 1 58 5 ( ibid. B, 1 5 ). — Villers'-Betnacqz ,1618 
(ibid. Cl). — Viller-Bettenacq , 1627 (ibid. S, 3). 

— Voy. en outre les noms de Tabbaye. 

Avait pour centré paroissial Téglise du couvent du 
même nom. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coot. 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Burtoncourt et passa, en 1803, dans c^lui de Vigy. 

— A pour annexes les hameaux de Béfey et de 
Saint-Hubert, les fermes de la Forge, de Godchure 
et de Babas, et le moulin de Babas. 

Villers-Bettragh (Abbaye de), de Tordre de Citeaux 
(archixliaconé de Marsal, archiprétrë de Këdange); 
fondée vers 11 36 par Henri H, comte de Carin- 
thie, moine de Morimont, qui en. fut le premier 
abbé. Les empereurs Frédéric H et Henri VI lui 
accordèrent de grands privilèges. L'abbaye, qui était 
puissante, souffrit beaucoup des guerres du xvi* et 
du XTii' siècle : il n'en reste plus que des ruines peu 
importantes. — Viliense Ccenobium, xii* s* (abb. Vill. 
B, 39). — Vilererue monaiterium in Beddenackei', 
1 18/i (abb. Vill. cart. t. I, E, 3). — Conventus Vil- 
lerii, 131 8 (ibid. A, 6). — Convenlut Vileriensii, 
1 3 1 3 ( ibid. ). — Sainte- Marie de Vilen ,1338 (ibid. 
H, i). — Laaiè3edeViUiers, 1378(161^. V, i3). 

— VUlert'V Aboie f «290 (ibid.B^ h). — ViUiers- 
VAbbie, 1 295 (ibid. E, 4 ). — Villerz-VAbbaie, 1 39G 
(ibid. G, \h). — Vilarieneis SanctxB Mariœ monas^ 
terium, i35o (ibid. A, 16). — Villeir-VAbbeie de 
Citeilz, 1889 (»^»^- A , 1 ). — Viller-l*Abbaiie, xt* s' 
(chron. Prail.). — Villé-V Abbaye, i h oi (abb. Saint- 
Amould s. l'an). — VAbbei de Viller, 1^37 (arch. 
V. AA, 36). — VillerS'VAbbaief 1/187 (chron. doy. 
de Saint-Thiéb. ). — Le Monaistère de la benoite 
Vierge Mairie de Vdler de coeié Mets, ihiih (abb. 
Vill. cart. 1. 1 , H, 13). — La Chie»e-Deu Noire-Dame 
deVilliei'8'VAbbaiê, 1/183 (*^. M, i/i). — Ft/a- 



rium Belnach, 1609 (ibid. H, f. 19 v*). — A/o- 
na$terium Villarensis, ibUU (pouilié de M.). — 
Abbaye de Villaire, i5/iA (ibid.). — VilU-Betnach 
abbaie, xvi* s* (Loth. sept.). 

Villers-Bbttxach (ForIt de), forêt domaniale d'une 
superficie de 5i5 hectares, située smr le territ. de 
lac"' de Villers-Bettnach. 

Villebs-la-Chètre , c°" de Longuyon. — VUler-la- 
Chièvre, 1806 (arch. Lamb. marq. de Cons). — 
VUleri -la- Chiêvre , 1 6 1 3 ( inv. des til. de Lorr. VI , 
p. 135). — Villeri -la- Chepvre, 1 6 1 3 (ibid. VIII , 
ib6).—Ville-la-aihre, 1626 (ibid.Wl, p. 38/i). 

— Villare ad capram (D. Cal. not Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une haute, moyenne et basse 
justice qui dépendaientde Cons- Lagrandville( 1683 , 
dénombr. 3 fév.). — Était le siège d'une cure du 
dioc. de Trêves (doy. de Bazailles). 

Autrefois Barrois, baill. de Villcrs- la-Montagne, 
couL de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Cons-Lagrandville ; passa , sous l'organi- 
sation de l'an m , dans celui de Longwy et , en 1 8 o 2 , 
dans le canton actuel. — Chef- lieu communal jus- 
qu'au 38 décembre 181 1 , où il fut réuni à Cons- 
Lagrandville; érigé de nouveau en commune par 
ordonnance royale du 9 août 1 883. 
ViLLER&-LA-MoNTAG?iE, c"" de Longwy. — Villare^ 936 
(Berth. Hist. Lux. II, p. lxxtiii). — Wilere, 96a 
(abb. Saint-Max. cb. emp. Oth. I"). — Willare , 
1096 (Berth. Hl, pr. xlv). — Wilre, 1285 (ibid. 
IV, pr. lxiii). — Willarinm, 1386 (ibid. pr. lviii). 

— Villiers, 1571 (bailLde Saint-Mih.). —Vdle-la- 
Montagne, xviii' s" (pouilié de Trêves). 

Villers-la-Montagne était le siège d'une châlelle- 
nie ou prévôté barisienne ressortissant au bailliage 
d'Étain , laquelle fut maintenue par édit de 1 6^8 , 
transformée en bailliage en 1751, et placée alors 
sous le ressort du parlement de Nancy. Sa juridiction 
s'étendait sur hi communautés. Tout le bailliage 
de VilIers-la-Montagne appartenait au diocèse de 
Trêves. 

Les armes du bailliage étaient : d'azur à deux 
barbeaux adossés d*or, accostés de deux croix de 
Lorraine de même, accompagnées de deux croix re- 
croisetées, Vune en chef et Vautre en pointe. 

Le roi était seul seigneur à Villers-Ia-Montagne. 

— Était siège d'une cure du dioc. de Trêves (doy. 
d'Arion ) ; elle dépendait de la maison des Jésuites 
de Verdun. 

Autrefois Barrois, siège d'un bailliage, coat.de 
Saint-MihieL — r Fut érigé, en 1790, en chef-iiea 
de canton et conserva ce titre sous l'organisation 
de l'an m. Ce canton comprenait les c**' de Bas- 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



273 



lieux, Batailles, Boismonl, Brchain-la- Ville , Ches- 
nières, Cutry, Fillières, GodLranchc, Haucourl, 
Hussigny, Laix, MorfoniaiDe, Tiercelet, Viile-au- 
Montois et Villers-la-Montagne. — Passa , en 1803, 
dans le canton de Longwy. — A pour annexe le 
moulin de Hussigny. 
Villers-Laquerext, h. c*^ de Laqucnexy, à gauche de 
la Nied. — VUler-svr-Niedz , x?*s* (chron. Praill.). 

— Willeir la Guegnesy, xt* s* (cbron. Jac. Hus.). — 
Villeir de Leiz Laquenexit , iliok (liste des vilL). — 
Ville» par devers Columbeyy 1^29 (cbron. doy. de 
Sainl-Thiéb.). — Villeren la Quenexi, i/i3i (chap. 
cath. 8. l'an). — Villeir de ley Laquenexey, i438 
(ibid.), — Willer Lacqttenexey, lUliU (état des gara, 
franc.). — Villaris, 1/163 (arcb. b. de V. AA, 5i). — 
Vilîeiê f'on dit Laquenneay, 1/166 (Célest., nécrol. 
s. Tan). — Viller Laquegnesy, ihi'j (M6m. Pb. de 
Vign.). — Ville Laquenxi , i635 (Journ. J. Bauch.). 

— Villern- lès-Cunexy (carte Cass.). 

Était annexe de la paroisse de Gourcelles-sur- 
Nied. 

Aulrefois Trois-Évôchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Flanville; 
passa, sous Torganisalion de Tan m, dans celui 
d'Ars-Laquenexy et, en 1803, dans le canton de 
Pange. — Commune jusqu'en i8i3, où elle fut 
réunie a Laquenexy par décret du 1 3 janvier. 

ViLLERs-LE-RoKD , c*"* de Longuyou , sur TOtbain. — Vil- 
lieri-le-Rond y i585 (inv. des lit. de Lorr. VIII, 1 46). 

— Villare Rototidum (arcli. comm. gg. I,p. 19). 

— WilUer»'le-Rond f xviii* s" (pouillo de Trêves). 
Siège d'un fief et d'une justice baute, moyenne 

et basse mouvant du duché du Luxembourg ( 1 536 , 
dénombr. 37 mai). — Paroisse du dioc de Trêves 
(doy. de Longuyon). 

Villers-Ie-Bond, enclave luxembourgeoise, fut cédé 
à la France par l'Impéralrice-Beine le 16 mai 1769 
et placé dans le Barrois, baill. de Longuyon, coiit. 
de Saint-Mibiel. — Fil partie du canton de Cha- 
rency de 1790 à 1803, où il passa dans le canton 
actuel. — A pour annexe la ferme de Higny. 
Villers-lez-Ples.nois, h. c"* de Plesnois. — En patois : 
VU delé Piatieu. 

Faisait partie de la communauté de Plesnois et de 
la paroisse de Norroy-le-Veneur. 

Aulrefois Barrois , baill. de Briey , coût, de Saint- 
Mibiel. — Fit partie, comme annexe de Plesnois, 
du canton de Maizières en 1 790 , de celui de Lorry- 
lez-Metz sous l'organisation de l'an m et, en 1803, 
du 1*' canton de Metz; passa, en 1812, avec Ples- 
nois, dans la c" de Norroy-le-Veneur et en sortit 
avec lui en 1867. 



Villers-lez-Bombas, h. c°* de Bombas. — Villare, 970 
(cart. Saint-Pierre, ch. emp. Oth. I"). — Viller 
devant Rombay, i/i56 (inv. des lit de Lorr. III, 
35o). — Vilare prope Rombacum, tbhU (pouillé 
de M. ). — Villey-sur-Rornbai ,1680 (dénombr. arcb. 
départ.). — Villée devant Romba, 1681 (dénombr. 
8 noY.). — En patois: Vlé delé Rombai». 

Faisait partie de la communauté de Bombas. — 
Avait une chapelle bénéficiale annexe de la paroisse! 
de Bombas. 

Autrefois Ban^ois , baill. de Briey, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1790, du canton do 
Moyeuvre, sous l'organisation de l'an m de celui 
de Bombas, et passa en i8o3 dans le canton do 
Briey, toujours annexe de Bombas. 

Villers-l'Obme, vill.c"* de Vany. — Villare, 1 1 78 (abb. 
Sain^Vinc. huile Alex. III). — Vileirs, 1 1 8 1 ( ibid. ch. 
év. Bertr.). — Vilers, 1193 {ibid. bulle Céiesl. III). 

— Velers, Villare, 1 193 {ibid. ch. conf. s. Tan). — 
Viller 8-àV Orme, 1 3i3 (fonds de Malte, inv. liasseK). 

— Villier$-à-VOrme, i353 {ibid. \ ). -- Villetr^n- 
VOrme, i365 (coilég. Saint-Sauv. s. l'an). — 
Viller-VOrme, iliaH {ibid.). — Willers-à-VOrme, 
1/195 (Journ. J. Aubr.). — Villez-VOnnme, 1 5 1 (abb. 
Saint-Vinc. liasse Vil lers-i 'Orme). — Ville-l' Ormes , 
i553 (chron. rimée). — Villn^-VEorme, xvii* s' 
(abb. Saint-Vinc. terr.). — En patois : VléVarme. 

Appartenait à l'abbaye de Saint- Vincent. — S» 
vouerie était une seigneurie baute, moyenne el l>ass<' 
justice. — Était annexe de la paroisse de Failly. 

Autrefois Trois-Évôchés, baill. el coût, de Mciz. 

— Fil partie du canton de Borny en 1790, de 
celui de Valliêres sous l'organisation de l'an iii , et 
fut classé en 1803 dans le 3' canton de Metz. — 
Commune jtisqu'en 1819, où il fut réuni à Van> 
par ordonnance royale du 1 7 février. 

Villers-l'Oriib, cha|)elle et lieu de pèlerinage, sur le 
terril, de la c" de ce nom. 

A cette chapelle est attachée la dévotion de Notre- 
Dame-de-la-Salette , el un grand nombre de pèle- 
rins y affluent. — Une belle église annexe a été 
construite hors du village en 1867. 

Villers-Storcocrt, c*" de Pange. — Villeir deletz 
Stoncourl, i/io/» (liste des vill.). — Villers sur U 
• Haut, 1^30 (cari. év. de M. t. I, 173). — VilUn- 
au ban Saint-Pierre, i59.'i (dén. Th. Alix). — Villers 
ban Saint-Pierre, xviii' s* (pouillé de M.). — En 
patois : VU deU Stonco. 

Villers el Stoncourl, villages du ban Saint - 
Pierre , ne formaient qu'une seule communauté qui 
appartenait à la paroisse de Saint-Pierre. — Fiel 
lorrain sous la chdtellenie d'Amance. 
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Autrefois Trois-Évéch^, baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie du canton d'Ancerviile en 1 790 , de 
celui de Maizeroy sous Toi^nisation de i^an iir, 
et passa en 180a dans le canton actuel. — Com- 
mune avec Stoncourt jusqu^en 1813, où elle fut 
réunie à Ghauville par décret du 3i juillet; érigée 
de nouveau en commune, avec Aoury pour annexe, 
en i833. — A pour annexes les hameaux de Ston- 
court et d' Aoury, la ferme de la Houte et Téglise 
du ban Saint-Pierre. 

ViLLBBiiPT, c"" de Longwy, sur FAlzette. — Lou Mo- 
lin de VUrut, Viluirtte, 1287 (abb. Vill. cart. t. II, 
f. /iao). — La forge de ViUereux, 1578 {ibid, 1. 1, 
tit. 7). — Willeront, xtiii" s* (pouillé de Trêves). 

— Ville-Rupt, 17/19 (de Maill. Barr.). 

Siège d^une seigneurie , haiïte , moyenne et basse 
justice mouvant de la prévôté de Villers-la-Mon- 
tagne. — Communauté qui avait Cantebonne pour 
annexe. — Paroisse du diocèse de Trêves (doy. de 
Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coul. de Saint- Mibiel. — Fit partie du canton 
d'Aumetz de 1790 à i8oa, où il fut classé dans le 
canton actuel. — Il y a des forges anciennes et im- 
portantes. — A pour annexes les hameaux de Cante- 
bonne et de Micheville et les moulins de Micheville , 
de Thil et de Thutange. 

VlLLERCPT (RuiSSEAD De). Voy. AlZETTB (L'). 

ViLLETTK , c"" de Longuyon , à droite de la Chiers. — 
Vileite, ta 38 (inv. des tit. de Lorr. VIII, 191 ). — 
Villeta, xv" s* (coll. Sain te- Agathe, obit. p. 5o). 

— Villolte, 1610 (inv. destit.de Lorr. VIII, i63). 

— ViUel, xTiii' s* (pouillé de Trêves). 

Siège d^un fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse mouvant de la châtell. de Longuyon (1681, 
dénombr. a juin). — Cure du diocèse de Trêves 
(doy. de Longuyon). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, couf. de 
Saint-Mihiei. — Fit partie du canton de Charency 
de 1790 à i8oa et passa à celte époque dans le 
canton actuel. — Commune jusqu^en 1 8 1 1 , où il fui 
réuni à Colmey par décret du 9 avril; érigé de nou- 
veau en commune par ordonnance du 8 août 1 8A5. 
ViLURG, c** de Bouzonville. — Viltngen, a S'] (abb. 
de Vill. ch. Et. de Bar). — ViUingen, 1 a 1 6 (abb^e 
Wadg. C, 100). — ViUingay xv* siècle (inv. abb. 
deBouz.). — WelUnga, WeUing, Wallinga, Wil- 
linga, ibhh (pouillé de M.). — WeUingen, WuU- 
Jingen, ibgU (dén. Th. Alix). — VuUingen, t6o'6 
(inv. des tit. de Lorr. II, ^tg). 

Village dépendant de Tabbaye de Longeville, 
siège d'un fief de la châtellenie de Boulay ( 1 69/1 ). 



Seigneurie, haute, moyenne et basse justice 
(dénombr. 1681 , 3i juilL). — Ane. église mère de 
Denting; était le siège d'une cure de Tarchiprétrè 
de Saint- Avold , à laquelle nommaient alternative- 
ment les abbés de Wadgasse et de Bouzonville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, cout.de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Bénis en 1 790 , 
de celui de Uisten sous Torganisation de Tan m , et 
fut classé en t8oa dans le canton actuel. — Réuni 
à Rémering par décret du 9 septembre 181 1 ; sé- 
paré de la France et détenu par la Prusse après le 
traité du ao novembre 1 8 1 5 ; rétrocédé à la Franco 
parla convention du a3 octobre 1839; incorporé df 
nouveau au c°° de Bouzonville , comme chef-lieu de 
c", par ordonnance du 7 octobre i83o. — A pour 
annexes les hameaux de GaweistrofT et de Beden ou 
les Trois-Maisons et la maison isolée de Camson. 
VILLI^G, f. €**• de Deoting. — WeUingen, tb^h (dé- 
nombr. Th. Alix). 

C'était un hameau de la seigneurie de Bérus. 
ViLLi?(6BRBACH (RcissEAc de). — Prend sa source à 
GaweistrofT (c" de Villing), traverse les c"** de 
Villing et de Schreckling sur une longueur de a 
kilomètres et se jette dans la Nied. 
ViKTBAUGB, h. c°* doBèrig. — Wintrange, i35/i (quil. 
arch. h. de V. AA, lô-aa). — Vintnngen, c^nse- 
fief, i633 (pouillé de M. Porlef.). — fVintringen, 
1 650 (cart. év, de M. t. IV, p. 1 v"). — Winthrin- 
gen, 1/178 {ihid, p. 33). — Winstringa, Vin- 
tringa, 1 bUh (pouillé de M.). — Witlringen, 1 b^k 
(dénombr. Th. Alix). — En allemand : Wintringen, 

Vinlrange existait dès 1118: c'élait un fief de 
nom et d'armes sous la châtellenie de Dieuze; plus 
tard, il fut annexé à la terre de Thicourt, laquelle 
appartenait à la maison de Croy d'Havre , souveraine 
en partie de la baronnie libre de Fènètrange. — 
L'ancienne paroisse de Vintrange comprenait Bérig 
et Vallerange. Au xii* siècle, la cure de Vinlrange 
dépendait de l'abbaye de Neuwillcr, en Alsace; mais 
en 1 475 , elle passa à la collégiale de Fènètrange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de 

l'Évôché. — Fit partie du c'" de Bislroff de 1 790 

à i8oa et passa à cette dernière époque dans celui 

deGros-Tenquin. 

ViNTRiNG, f. c"* de Chèmery-les-Deux. — Faisait partie 

de la communauté d'Edling. 
ViORTiLLE, c°° de Gorze. — Vydonis villa, 11 56 
(cari. Gorze, t. CLXIII). — Wionvilla, laoo (i6ùj. 
t. LXXIII). — Wionville,! ^6^ (ch. abb. de Gorze). 
— Wyonville, 1273 (cart. Gorze, t. LXXXIV). — 
Vyonville, 1/139 (arch. h. de V. AA, 11). — En 
patois : Vionvelle. 
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Village de la terre de Gone. — Cure de Tarchi- 
prétré de Gone, dépendant de Tabbaye dudit lieu , 
qui avait pour annexes le Saulcy, Tantelain ville et 
Tronville. 

_ # 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie , de 1 790 à j 8o9 , du canton de Mars- 
la-Tour et passa en 180a dans le canton actuel. — 
A pour annexe la ferme de Tantelainville. 

ViRMiNG (Le Petit-), h. ruiné, c"* de Gros-Tenquin. 
Ce hameau , situé dans le voisinage de Hingue- 

sange et tout près de Virming (Meurtbe), parait 

avoir été détruit vers le xvii* siècle. 
ViTRAiiGB, f. c*^ de Guiuglange, à gaucbe de la Nied. 

— WoitrangeSf xt* s" (fonds de Malte, déclar. de 
biens). — Wittrenget, i6ao (cart. év. de M. t. 1, 
p. 17a). — Fitrange, Vidrange ou Vertrange, 1766 
(D. Cal. not. Lorr.). — En allemand : Witrmgeii. 

Était alternativement annexe, d'année en année, 
des paroisses de Fouligny et de Guingiange. 
ViTBT, c**" de Tbionviile, sur TOme. — Vitriaco, io33 
(abb. Saint- Epvre, cb. emp. Conr.). — Vetereium^ 
XII* s* (Rouss. Hist. de Verdun). — Vitrei, iia8 
(diap. catb. s. Tan). — Viterei, j 187 {ibid.). — 
VeteriacutHj 1 a36 (abb. Just\ bulle Grég. IX, Val- 
lange, I). — Vyttreyy i3ao (cbap. calh. s. Tan). — 
Vitrayy i3ao (inv. des tit. de Lorraine, H, 13). 

— Vilreyo, Vitreio , Vitri, \hkh (pouilléde M.). — 
Vitri-sous-Justemont , 1571 (baill. de Sainl-Mibiel). 

— Viclri, iGia (Barr. dom. II). — Vitry,$on an- 
cien nom Vallange ( D. CaL not. Lorr.). — Victry, 
157/î (abb. de Just* s. Tan). — Vitry-tur'Ome , 
1680 (dénombr. arch. départ.). 

ff L'ancien nom de ce village était Vallange 79 ( Dur. 
Lorr.). — Il appartenait au domaine du roi, qui en 
était seul seigneur, haut et moyen justicier. L'abbé de 
Saint-Pierremont y possédait la seigneurie foncière. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Paroisse de Tarchiprétré de Bombas, 
qui avait pour annexes Beuvange-sous-Justemont et 
Gandrange, ce dernier alternativement d'année à 
année avec la paroisse d'Amnéville. Elle dépendait 
de l'abbaye de Juslemont et du chapitre de là ca- 
thédrale de Metz. — Fit partie, en 1 790 , du canton 
de Moyeuvre-, fut érigé, sous l'organisation de 
l'an III, en chef- lieu d'un canton qui comprenait 
les c°" de Beuvange et Justomont, Clouange , 
Hayange, Morlange et Rémelange, Moyeuvre- 
Grande, Moyeuvre-Petite, Ranguevaux, Bosselange 
et Vitry ; passa, en 1809 , dans le canton de Tbion- 
viile. — A pour annexes les hameaux de Beuvange- 
sous-Justemont et de Clouange , la ferme de Juste- 
mont et le moulin de la Roche. 



ViTTO?(coDRT , c*"* de Faulquemont, à droite de la 
Nied française. — Vitloneort, ladg (chap. cath. 
s. l'an). — WiUmcort, i3i6 (échange, abb. de 
Longev.). — Witonc(mrt, 1 /ioû (liste des vill. ). — 
Woitoncourtf lûai (carL év. de M., 1. 1, p. 17 5). 

— Withoncourt , 1/1 ai (ibid. t. IV, p. 139)- — 
Viloncourt, 1/167 (*^'^- L ÏV, p. i53). — Vaten- 
court, i533 (chap. cath. s. l'an). — Wittoncourt, 
Viloncourt, 1546 (pouillé de M.).— En patois 
Vitonco. 

Était siège d'une cure de l'archiprétréde Variie, 
qui dépendait de l'abbaye de Saint-Amould de 
Metz; elle avait pour annexes Chanville, Woime- 
haut. Faux- en - Forêt et Adaincourt ( cette dei^ 
nière alternativement avec la paroisse de Han-sur- 
xMied). 

Autrefois Trois-Évêchés , baill. de Vie, coût, de 
l'Évéché. — Fit partie, en 1 790, du canton de Va- 
timont; passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
celui de Rémilly, puis, en i8oa, dans le canton 
actuel. — A pour annexes la ferme de Faux-en- 
Forét et le moulin de Vittoncourt. 

Vivier (LB),f. c" d'Ogy. 

Viviers, c*" de Longuyon, sur la Chiers. — Castrum 
Viviers, 1 aïo (chron. MeU app. pr. D. CaL I, pr. 
Lxxviii). — Levai de Vivier prêt Longuyon, i456 
(inv. des tiL de Lorr. VIII, 117). — Le ban de Vi- 
viei' au chapitre de Trêves , 1 6 5a (ibid. 180). — Ban 
de Vivier ou Mairie de Mont , 1 689 ( Barr. dom. t II ). 

— Viverium, xvii* s* (arch. de Villers-le-Rond, gg, 
p. 19). — Vivier-'Sur-Chien (deMaill. Barr.). — 
Vivarium (D. Cal. noL Lorr.). 

Était chef-lieu d'un ban traversé par la Chiers et 
composé de Viviers, RevémontetBraumont. — Siège 
d'une seigneurie, haute, moyenne et basse justice 
dont le roi possédait une partie et le chapitre de la 
cathédrale de Trêves l'autre. — La paroisse de Vi- 
viers dépendait du chap. de Trêves; elle appartenait 
au doyenné de Longuyon. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Sfiint - Mihiel. — Fait partie du canton de Lon- 
guyon depuis 1 790. — A pour annexes les hameaux 
de Braumont et de Revémont et les fermes de Pu- 
zieux, de Chepy et de Plaisance. 

VoouELGESAifo, f. c"^ de Zoufilgen. — Vogel-Sang , 
xviii* s* (pouillé de M.). 

Dépendait de la paroisse dudit lieu. 

VoGCELsiiiiBL, m*", i^'d'Epping. — Autre nom du 
moulin Fundmûhl. 

Vois Romaine de Reims à Metz par Scarpone, d'après 
la carte de Peutinger (m* s*) et l'itinéraire d'An- 
tonin (iT*8*). 
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Roule 11° 3 de la Commistton de [ topographie des 
Gatdes. — De Chalon-sur-Saône à Bingen sur le Rhin . 
Première partie : de Scarpone à Melz. 

9. Scarpona; 
1 0. Divodurum XIU. 

Celle route esl connue en certains endroits sous le 
nom de Chemin de la Reine, en souvenir de la res- 
tauration due à Brunchaut. On en retrouve des ves- 
tiges apparents qui permettent de fixer sa direction : 
à Touest dos villages de Cheminot, Longeville- 
lez-Cheminot, Sillegny, Coin- sur- Seille, Cuvry, 
Marly , à Test d'Augny, à travers le Sablon, le long 
de la route de Marly, qui lui est superposée. Elle 
entrait à Metz par la porte Scarponaise (devenue 
par corruption la porte Serpenoise), dont rem- 
placement étiit sensiblement à gauche (en entrant ) 
do celui de la porte actuelle. 
Voie Romaiise de Metz à Trêves par la rive gauche do 
la Moselle. 

Selon la Commission de topographie des Gaules, 
seconde partie de la route précédente. 



10. Divodurum; 

1 1. Station anonyme XII {lege XXÎI); 
13. Treveri XVI, 



il y a de fortes raisons de supposer qu^au lieu de : 
1 1. Station anonyme XII {lege XXII, avec la cor- 
rection), il faudrait faire sur Titincraire du iv' 
siècle (car celte route n^cxiste pas sur la carte de 
Peutinger) une restitution, au lieu d'une correc- 
tion de chiffre, et y mettre 

10. Divodui^m; 

11. Station anonyme X (laquelle serait s«ins 
doute Aspicium ou Daspich, lieu connu par les 
nombreuses antiquités qu'on y découvre); 

is. Autre station anonyme XII (laquelle serai l 
certainement voisine de Dalheim , dans le Luxem- 
bourg, où existait incontestablement un caslntm 
stativum ) ; 

i3. Treveri XVL 



Malgré la dénomination que la Commission de topo- 
graphie a donnée à cette route , on peut dire avec 
raison que la voie allait de Reims à Trêves et 
n'arrivait pas directement à Metz. Elle se rattachait 
peut-être à cette ville par un diverticulum traversant 
la Moselle à Moulins et se soudant à la voie Scar- 
ponaise, et, plus sûrement encore, en se réunissant 
près de Woippy à la route de Trêves à Metz, qui, 



de ce point se prolongeait versMeti directement, 
en franchissant la Moselle. Nous retrouverons dans 
le second paragraphe son tracé depuis Reims jus- 
qu'à la banlieue de Melz. Prenons-le seulement ici 
à son arrivée dans la vallée de la Moselle, sur le ter- 
ritoire de RozérieuUes : de là on trouve des marques 
apparentes de son passage près du moulin de Lon- 
geau, au-dessous de Leâsy, au sud-est de Piappo 
ville, à l'est de Woippy, de Marange, où elle existe 
encore presque intacte sur une grande étendue , à 
l'ouest de Maizièrcs-lez-Metz et de Mondelange,à 
l'est d'Uckange, à Daspich, à Guentrange, à Su- 
zange, à Boust, à Rentgen; elle traverse le parc de 
Preische, puis entre dans le Luxemboui*g dans la 
direction du camp retranché de Dalheim. 

Dans la partie allemande de ce parcours, la voie 
est désignée sous le nom de Kern, évidente abrévia- 
tion du mot caminus, employé dans la basse latinité. 
Voie romaire de Metz à Trêves par la rive droite do 
la Moselle. 

D'après la Commission de topographie des Gaules , 
même route, seconde partie, variante A. 

La Commission de topographie établit ainsi sou 
trajet : 

1 . Divodurum ; 

2. Cai'anusca XIU; 

3. Ricciacum; 
U, Treviin XX. 

Cette route existait seule entre les deux villes lors 
do la rédaction de la carte de Peutinger, qui la donne 
ainsi qu'il suit : 

Divodurum Mediomatricorum. 

Caranusca XLIl. 

Ricciaco, 

Augusta Treverorwn X, 
Cette voie, dont le passage sous la rue Marchant 
a été reconnu par des travaux exécutés en 1 867, tra- 
versait le terrain de l'arsenal , passait à Saint-Julien- 
lez-Metz, à l'est de Malroy,^ l'ouest de Charly, à 
Anlilly, dans les bois de Ghailly et d'Ennery, à Test 
de Flévy, au nord de Chelaincourt, de Mancy et de 
Lutlange, au sud et tout près de Metzeresche, fran- 
chissait la Canner à Elzing (où l'on doit croiro 
qu'était la station de Caranusca), passait à Helling 
et à W'eckring , au pied et au sud de la montagne du 
Hackenberg, entre Monneren et Sainte-Mai^uerite. 
Elle atteignait le fort romain de Kalembourg (lequel 
est indiqué sous le nom de Boarg-le-Roman sur les 
cartes du xvii* siècle), traversait la grande forêt de 
Kalcnboven, puis atteignait la station de Riccia- 
cum un peu à l'écart de Ritzing et de là con- 
tinuait sa direction vers Trêves. 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



277 



Voie bomaihe de Reims à Melz. 

Celle route existait au iii* siècle. Elle figure sur 
la carte de Peutinger. 

Rouie n" 6 de ia Commisnon âe topograpJàe des 
Gaules; 

De Reims a Strasbourg par Metz: 
1 " partie , de Reims à Metz : 



6. îbUodwum; 

7. Divodurum VU (lege XII). 

On peut plus justement, comme nous Tavons dit, 
considérer cette route comme allant de Reims à 
Trêves, et ne desservant Metz qu'au moyen d'un 
diverticulum passant la Moselle au pont de Moulins 
et se rattachant à la roule de Scarpone , diverticulum 
au sujet duquel il n'y a que des présomptions sans 
certitude. 

Celte voie traversait la rivière d'Yron à Ibliodu- 
rum , à peu de distance d'Hannonville-au-Passage , 
passait près de Mars-la-Tour, de Vionville, de Gra- 
velotte, dans le bois des Génivaux, et de>cendait 
vers RozérieuUes , \ers le ruisseau de Longeau, cù 
elle reprenait Tilinéraire déjà décrit. 

Cette route est connue dans le pays sous le nom 
de la Grande Charrière. 
Voie roiiai>e de Metz à Strasbourg. 

Cette voie existait au m* siècle: elle figure sur la 
carte de Peulinger, 

D'après la Commission de topographie des GavUs, 
même route que la précédente. 

•j* partie, de Metz à Strasbourg : 



7. Divodurum; 

8. Ad Duodecimani XII. 

Celle voie sortait de Metz par la porte de la 
Seille (Port-Sailly ) cl se prolongeait sous la rue ilile 
de Mazelle (souvenir d'un macellum romain). 

Elle passait tout à fait au-dessus du cimetière de 
l'Est actuel. Le Chemin vert, qui continue ensuite 
dans la direclion de l'ancien télégi*aphe, est la voie 
romaine réduite par les entreprises des propriétaires 
voisins. Elle se dirigeait vers Grigy, Bévoy, puis 
vers Pontoy et le bois de Luppy, laissait Soigne 
sur sa droite et Moncheux sur sa gauche, et attei- 
gnait la station de Delme (ad Duodecimam) sur le 
territoire actuel du dép* de la Meurthe. 
Voie RoiiAi5Bde Metz à Strasbourg, second itinéraire. 

Celle voie n'existait pas au m* siècle, mais elle 
existe comme second tracé dans l'itinéraire du 
IV* siècle. Selon ce tracé, elle ne passe plus par 
Delme et ne présente pas de station intermédiaire 
entre Divodurum et Decem pagi. — Elle s'éloignait 



de la voie précédente à partir de Grigy, se dirigeait 
vers Mercy-lez-Metz , Ar»-Laqucnexy , Domange- 
ville (où elle passait la Nied), le bois de Bazon- 
court , Cbanville , Arriance , Many , Chémery, Einch- 
willer, BoustrofT, Willer et Gros-Tenquin ; de là 
elle se dirigeait vers Dieuze , en s'infléchissant for- 
tement vers le sud. — Un embranchement , dont on 
retrouve des traces fort apparentes entre Kappei- 
kinger et Steinbach , se dirigeait vers Kescastel et le 
pays de la Sarre. — Ce chemin est appelé le Kern 
dans la partie allemande qu'il traverse. 
Voie Romaine de Metz vers Mavence, ou mieux, troi- 
sième itinéraire de Melz à Strasbourg par Sarre- 
brùck, qui serait représenté par cotte indication de 
l'itinéraire du iv* siècle : 
Divodurum; 
Pontem Sat^lx XXIV ; 
Argentoratum XXII. 
Cette voie sortait de Metz par la porte Mazelle , 
franchissait la Seille et passait par la vallée du ruis- 
seau de Vallières, à Noisseville, à Rétonfey, à Gla- 
tigny, aux Étangs, près de Pontigny, de Vaudon- 
court et de Narbéfon laine, à Boucheporn, près de 
Hombourg-lez-SainlAvold , à Cocheren, où Ton a 
retrouvé des traces d'un établissement romain im- 
portant qu'on appelait le Hiéraple. La voie à partir 
de là parait s'être dirigée, en se tenant à droite de 
Morsbach et de Forbach , vers Sarrebrûck , au delà 
duquel on la retrouve. 
VoisAGE, f. c*" d'Arr) , à droite de la Moselle. — Wasa- 
ticum ,858 (cari. Gorze , I. CXXXI ). — Wuasatieum , 
986 (i6iV/.ch. Olh. P'). — Vaizaige, xiv' s* (abb. 
Saint-Arn. décl. de biens). — Waisaige, 1 898 (journ. 
amiab. P. Ferr. obs. séc. III, f. 100 v"). — Wa- 
sage, i/j36 (cart. Gorze, Uib. t. CLXVI). — Wasaigu 
devant la ville de Comey, i/i/iG (arcb. h. de V. AA. 
43). — LaMoilresse de Vasaige, i5i3 (Journ. J. Le 
Goull.). — Voisange, xvii* s* (carte Beaul.). — 
Voizage, 1766 (Stem, dép* M.). 

Woisaiges (la Moistrcsse de), i3a6. — Marche 
d'EstauU, où se tenaient les journées amiables entre 
la cité de Melz et le comté de Bar, ainsi que la Lor- 
raine romande (chron. Prail.). 

Était annexe de la paroisse de Novéant. 
VoLARDori ou VoiLA.NDON, f. c**' d'Othe. — ^Le Voilan- 
don, ancienne censé domaniale, faisant partie de la 
communauté d'Othe , rétablie en 1780 par Nicolas 
Haranchamps, à qui elle fut accordée à celle condi- 
tion,?» 1779 (Dur. Lorr.). 
VoLMERAWCB, c°" de Boulay, à droite de la Nied fran- 
çaise. — Waipmania, \n* s* (abb. Vill. liasse Guer- 
ledange). — Wolmerenges , xii* s* (ibid,). — Wor- 
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tnerengis, 1 186 (abb. Saint-Am. ch. év. Bertr.). — 
Wolmeringetci , 1 aa8 (abb. Vil!, caii. 1. 1, H, 1). — 
Walmerange, 1807 (i^ûi.V, 11). — Wermeranges, 
i3io (ibid. V, ai). — WormerangCy i33i {ihid. 
B, i3). — Wmmmerangei , Wairmerange» y i3/io 
(ihid, V, 17). — Wormerangei, Woltneranges , i35o 
(ibid, E , 7 ). — Wermerange, 1 ûo/î (liste des vill. )• 

— Woltningen, Wolntringefif Wolmniiga, 1/106 
(abb. Vill. cart l. II, f. 55). — Wolmerange , 1 629 
(arcb. h. de V. AA, 11). — Warmerange$ , iii6o 
(carl. év. de Meli, t. IV, p. i5). — Wobnerangei , 
1^79 {ibid. t. IV). — Welmeringen, Woltneringen , 
1596 (dénombr. Th. Alix). — VoUerar^e, Volme- 
range, 1680 (dénombr. s. Pan). 

Franc-alleu, siège d'une juslice^baute, moyenne 
et basse dépendant du marquisat de Faulquemont 
(168a, dénombr. mars). — Anciennement annexe 
de la paroisse de Condé, érigée en 1760 en siège 
d'une cure de Tarcbiprétré de Varize; elle dépendait 
de la primatiale de Nancy. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton deVariie de 1790 
à 1803, et fut alors classé dans le canton actuel. 
VoLMERAnGE-LEz-OEuTRAKGE, c*" de Cattenom. — Wall- 
menngen, 1 3o5 (prieuré de Marienth.ch. s. Tan). — 
Waltnertnga, 1 335 (pouillé de M. Portef.). — Wol- 
mering , 1 5 06 ( ibid.). — Walmerange ,1725 (tcrr. de 
Molvange). — Valmerangef 1756 (Stem, dép* M.). 

Siège d'un fief qui dépendait de la seigneurie 
d'Oltange (168a, dénombr. 2 déc.) et d'un autre 
dépendant de la seigneurie de Putlelange-lez- 
Rodemack (1681, dénombr. 20 mai). — Avait 
une chapelle desservie, annexe de la paroisse de 
Kanfen. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fil partie du canton de flettange-Grande 
en 1790, de celui d'OEulrange sous l'organisation 
de Tan m, cl fut classé en 180a dans le canton 
actuel. — A pour annexe le moulin de la Rose. 

VoLMUMSTER , C"*'. Voy. WoLMC^iSTEB. 

VOLSTROFF, c"*. Voy. WoLSTBOFF. 

VaéMY, c*"'deVigy. — Virmiez, Venniez, 1296 (ch. 
abb. Sainl-Arn. s. Tan). — Vremiez, 1887 (acte 
d'aman, 8. l'an). — Wermiez, i/io4 (liste des vill.). 

— Wr orniez, iA9o(Journ. J. Aubr.). — Vramiez, 
1/195 (ibid.). — IVmy (carte Cass.). 

Était annexe de la paroisse de Failly. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Vry de 1 790 à 1 802 , où 
il fut classé dans le canton actuel. 

Vrémy-Hactb, f. c- de Vrémy. 



Vrt,[c*° de Vigy . — Virei, 1 1 8 A (abb. Bouz. ch. év. Bertr.). 

— Vireium, iao5 (ch.abb. Saint-Arn. s. l'an). — 
Veirey, 128/1 (abb. Vill. cart. 1. 1, B. 9). — Werry, 
i365 (chron. doy. de Saint-Thiéb.). — Werey, 
Werrey, xv* s' (chron. Ph. de Vign.). — Verey, 
i/io/i (liste des vill.). — Wery, Very, 1/108 (chron. 
doy. de Saint-Thiéb.). — Virey, ihaU (cart. év. de 
M. t. III, p. 125). — Vreyj Vray, ihhU (chron. 
doy. de Sainl-Thiéb.). — Vereyum, i45i (pouillé 
de M. Porlef.). — Very, 1/160 (cart év. de M. 
t. IV, p. i5). — Vireyo, Vyreioy i5/i/i (pouillé 
de M.). — Vri, la petite Metz, i638 (Joum. J. 
Bauch. ). — La petite Metz , 168a (dénorab. 3 cet.). 

Était siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse mouvant du roi de France et 
appartenant à l'hospice Saint-Nicolas de Metz par 
représentation de l'hôtel de ville (1682 , dénombr. 
3 oct.). — Était siège d'une cure de l'archiprétré 
de Kédange, qui dépendait de l'hôpital Saint-Nico- 
las et avait pour annexes Gondreville, la Vieuville 
et l'hermitage de Saint- Jean-aux-Bois, 

Autrefois Trois-Ëvéchès, baill. et coût, de Metz. 

— Fut érigé, en 1790, en chef-lieu d'un canton 
qui comprenait les c"** d'Avancy, Béfey, Cheuby, 
les Étangs, Glalignv, Gondreville, Gras, Hayes, 
Hcssange, Mussy-l'Évéque , Northen, Poix,Ponli- 
gny, Sainte-Barbe, Saint^Hubert, Sanry, Servigny, 
Vigy, Vrémy et Vry, et garda ce titre sous l'orga- 
nisation de l'an m. — Fut classé, en 180a, dans 
le canton actuel. — A pour annexes le^ hameaux 
de Gondreville, delà Vieuville, de la Neuville et de 
Haule et Belle-Fontaine et les fermes de Fresnes 
(Haute et Basse) et de Lallicu. — Possède encore les 
ruines importantes d'un château fort qui était une 
des plus solides forteresses du pays Messin et qui 
s'appelait au moyen âge la Petite Metz; la ville y 
entretenait une garnison. 

VuLMOKT, c*" de Verny. — Wtdmont, i5/i/i (pouillé 
de M. ). — Villemont, xvii* s* (épis. Met. temp.). — 
Vulmont, autrefois Almont, 1779 (Dur. Lorr.). — 
Villa montis (dict. Verronnais). 

La plus grande partie du ban de Vulmont était 
du pays Messin, mais le village et le fief comp- 
taient comme Lorraine. — Il y avait uin ancien 
château donl une tour en ruines subsistait au der- 
nier siècle. — Était annexe alternative de Foville et 
de Sailly , tous deux villages évéchois. 

Autrefois Barrois, baill. de Château-Salins, couL 
de Sainl-Mihiel. — Fit partie du canton de Sailly 
en 1 790 , de celui de Soigne sous l'organisation de 
l'an 111 , et fut classé en 1 8oa dans le canton actuel. 
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Wadi (La), h. c" de Vallières. — Wade, 1 639 (cari. 
év.deM. t. m, 160 V*). 

« Communauté de plusieurs habitants sur la route 
de Metz à Sarrelouis , annexe de la paroisse de Val- 
iièresn (Stem, dép' M.). 

Autrefois Trois-Évéchés, bail!, et coût, de Metz. 

— Fit partie successivement des cantons de Bomy 
et de Vallières et du a* canton de Metz , toujours 
annexe de la même commune. 

Wadrinau (Digob db), c"*du Ban- Saint- Martin. — 
Wadrinowe, iSga (atour sur Tentret. arcb. b. de 
V. AA, 10). — La Malegouleà Wadrinove, x?* s* 
(cbron. Prail.). — Le Xaukde Waudrinaw, 1608 
(cbron. doy. de Saint-Thiébault). — La Wenne de 
Vadrinau , Wadrinau , i /i 2 5 ( rec. la Hière , p. A ^7). 

— La Wanne de Vadrinatie, i^aS {ibid.). — La 
Wenne de Vadrinove, 1A39 (cbron. doy. de Saint- 

Tbiéb.). — La MaUegoulle de Wandrmoue, iliUti 
{ibid.) Wandrinome , làhk (ibid,). — Wadri- 
nowe, 1 A91 ( Mém. Pb. de Vign. ). — Wauldrenowe, 
i5i2 (ibid.). — Wauldrinow, la Vaine du Salcey, 
1 5 1 6 ( ibid,). — Wanne de Wadrinavey 1 635 ( Journ. 
J. Baucb.). — Wadrinaue, i654 (rec. J. Ancil.). 

Cette digue, de 3ao mètres de longueur sur 
6", 5 G de hauteur, a pour but d^élever les eaux du 
bras droit de la Moselle, pour le service des usines 
de la ville de Metz. Construite primitivement en 
bois, elle ftit rebâtie en pierres, au iv* siècle, avec 
les matériaux de démolitions de la magnîGque 
abbaye de Saint-Martin : voy. Sairt-Martin-lez- 
Mbtz (Abbatb db). 
Wahl ou LE Val, église et presbytère, c"*de Laning. 

— VaKl, 1376 (pouillé de M. Portef.). — Wdla, 
\hUk {ibid.). — Waîen, 1606 {ibid.). — Val, 
église seule (carte Cass.). 

Était le siège de la paroisse de Wahl-Ébersing , 
cure de l^archiprétré de Morbange, dép. de Tabb. 
de Saint- Avold, qui comprenait : Biding, Éber- 
sing, Frémestroff, Freybonse et Laning. (Dans la 
composition actuelle de la paroisse, Lixing a pris la 
place de Freybonse. ) — Presque toute la paroisse 
était Lorraine, mais remplacement de Téglise était 
sur le territoire des Évécbés. 



WAHL-ËBBBsifiG, c°* de Gros-Tenquiu , à gauche de la 
Nied allemande. — Obersin^en, i365 (Kremer, Ard. 
Gesch. Il, 5 08). — Ebersingen, i^gb (cart. év. de 
M. t. VIII, p. a v**). — Ebertinga, Hersinga sive 
Walla , Walen , 1 5 4 A ( pouillé de M. ). — Ebeningent 
i5g6( dénombr. Th. Alix). — Ebertinge, xvii* s* 
( episc. Met temp. ). — Ebersing, 1 688 ( Mém. Acad. 
de M. i853, 369, dénombr. de Créh.). — Ever- 
ting, xviii* siècle (pouillé de M. ). — Ebrenng, 1717 
{ibid. Portef.). — Valeverting, 1726 {ibid,). — 
Ebersin, 1751 (ord.de Lorr. VIII, a 90). — Ober-- 
ting, 1766 (D. Cal. not.Lorr.). — Evrenng (carte 
Cass.). — Val Ebersing (carte de rÉtatrmajor). 

Faisait partie de la communauté de Lixing et de 
la paroisse de Wahl : voy. ce mot. 

Autrefois Lorraine, bail!, de Boulay,cout. de TÉ- 
véché. — Appartint au canton de Hellimer de 1790 
à 180a , où ii passa dans le canton actuel. — A le 
Moulin pour annexe. 

VVAHL-LEZ-FAULQiBMOiiT,c**°de Faulqucniont, à gauche 
de la Nied allemande. — Valen, 1 1 9a (abb. S*-Arn. 
bulle Cél. III). — Walen, i3a2 (inv. des Ut. de 
Lorr. Il, /io6). — Wahlen, 1377 {ibid. VI, 63). 
— Wallen, 169/1 (dén. Th. Alix). — VaU, 138/1 
(acte d^aman, s. Tan). — Val, xviii* s* (pouillé 
de M.). — Vallen, 1706 (D. CaL not. Lorr.). — 
Vai-lè$-Faulqttemont , Wal ou Wallen, 1779 (Dur. 
Lorr.). 

Village de la seigneurie de Faulquemont. 
Avait une chapelle et un cimetière et était an- 
nexe, avec vicariat résident, de la paroisse de Faul- 
quemont. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fait pailie, depuis 1790, du canton 
de Faulquemont. 

Wablbrbebg, m"", c" de Dourd'hal. 

Waiiiquxld , m*", c~ de Doncourt-lez-Conflans. 

Walckmùbl, foulon, sur TEicbel, c°*d'Achen. 

Waldbagh (Ruisseau db). — Coule sur le territ. de la 
c"* de Folperswiller. 

Waldeck, ïl c* d^Éguelshardt. — Le gagnage de Walr 
dech, 1 59Û (dén. Th. Alix). — Wallecken, 1 76 1 (ord. 
de Lorr. VIII, 390). — WaUeck, VaUeck, 1766 



* La lettre W , dans la plupart des noms d*origine française où elle se rencontre, se prononce ou, comme en anglais. On dit 
Ouappj, Oaamhaut, Onaville, etc. : c^est un des caractères de Tidiome messin. Pour les noms de forme allemande, le W se prononce 
comme le V simple en français. 
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(D. Cai. nol. Lorr.). — Waldeck, 1771 (ord. de 
Lorr. XII, Aoa). — WaUeck, 1779 (Dur. Lorr.) 

DépeDdait du comté de Bitche et faisait partie 
de la mairie de Roliingen. — Était annexe de la 
paroisse de Bitche. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Bitche depuis 
l'an 1790. 
VValdeck , ruines d'un chat, féodal , c" d'tguelshardt. 

— Waltecke, i^^']{ Kœnigshoven , Elsœss. chron. IV, 
369). — Waldecken, 1387 (Ilertzog. Edels. chron. 
III, 5o). — Waleck, ihgo (Schcffpflin, Als. ill. II, 
376). — Le château ruiné de Valderheriy 169 4 
(dénorabr. Th. Alix). 

« Waldeck est au pied d'un rocher. haut et escarpé 
au sommet duquel sont deux tours encore entières 
de 80 pieds de haut, de 1 8 de large , une citerne et 
des logements dans le roc, reste d'un vieux château, v 
(1779, Dur. LoiT.) 

Waldeck (Forêt de), forêt domaniale de 3,37a hec- 
tares, située sur le territ. des c°** de Bitche et 
d'Eguelshardt. 

Waldhaisex ,c'"* de Wolmunsler , sur la Horn. — Walt- 
huise, 1256 (charl. abb. de Sturzelb. a6i). — 
Walshausetif i55o (Tillemann Stella, Beschreib. 
desOber-AmlsZweibr. 109). — Wfilthaussen , ibg(j 
(dcnombr. Th. Alix). — WaUlhausen, 1761 (ord. 
de LoiT. VIII , 391). — Wallhausen (carte Cass.). 

Village du comté de Bitche; il dépendait de la 
mairie -de Walschbronn. — Etait annexe de la pa- 
. roisse de Walschbronn. 

Aulrefoi's Loiraine, baill. de Bitche, coul. de 
Lorraine. — Fil partie du canton de Brcidenbach 
de 1790 à i8o3, où il fut classé dans le canton 
actuel. — Chef-lieu communal jusqu'en 181 1 , où 
il fut réuni à la c"* de Walschbronn par décret du 
36 avril. — Erigé de nouveau en commune par 
ordonnance du 5 janvier i835. 

Waldweistroff, c*" de Sierck,sur la Nied. — Wicc- 
torfy 1356 (abb. Vill. B, si). — Weistorff, i5a7 
{ibid. cari. II, 86 v"). — Wistorff, ibgf^ (dén. Th. 
Alix). — Veiitrojff 1723 (terr. de Saint-François). 

— Waldlweiitroff, ^^779 (Dur. Lorr.). 
Village de la sous-prévôté de Sierck (iSq/i). 
Etait annexe de Laumesfeld, diocèse de Trêves 

(archid. de Tholey). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Sierck; passa, sous l'organisation de Tan 111, dans 
relui de LannstrolT, qui devint canlon de Sierck en 
1806. — A le Moulin pour annexe. 
Waldwisse , c°" de Sierck. — Waldvoiza, 1817 (abb. 



ViU.carL 1. 1, R, 7).— IKaW/irM*, 1694 (dén. Th. 
Alix). — Valtvise, 1680 (dénombr.arch. départ). 

— Valteviesse, 1 69 1 ( terr. de Rémeling). — Waldl- 
tPie«,x?iii's'(pouillé de Trêves). ^M^o/twete, 1787 
(terr. de Rentgen). — WaldtweÎMOu Valtryy 1779 
(Dur. Lorr.). — Wtdtevûe, 1790 (tabL dcsdist.). 

— Waldwise ou Vaïtey (tabl. Parant.). 

Fief lorrain sous la prévôté de Sierck (Th. Alix). 

— Était le siège d'une cure du diocèse de Trêves 
(doy. de Perl). 

Autrefois Lorraine, baiU. de BouEonville, coat. 
de Lorraine. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu 
d'un canton du district de Sarrelouis qui comprenait 
les c"" de Bizing , Gongelfang, Grindorff, LaunstrofiT, 
Rémeling, Bitzing, Waldweistroff, Waldwiase el 
Zeurange; passa, sous l'organisation de fan m, 
dans le canton de Launstroff, qui devint canton de 
Sierck en 1806. — A pour annexes les hameaux 
de Betting et de Gongelfang, la ferme de Hinling 
ou Hintingerhoffet le moulin de Lohmûbi. 

Waldwisse (Ruisseau de). — Coule sur le terril, de 
la c°' de Grindorff. 

Walkbausen, m**", c°* de Sierck. 

Wallacobt, f. c" de Laning. 

Walmestboff , vill. c°' d'Elzange, près de la Bibiche. — 
WalmmislarJU', Walmêïroffy 1^69 (cart. év. de M. 
IV). — Waîmestorff', 1683 (abb. Vill. liasse Luxemb.). 

— Valmestorjf, 1683 {ibid.), — Wolmettroff, 1668 
(dénombr. 18 janv.). — WalmeHroff, 1733 (terr. 
du ban). 

Formait avec Haute et Basse Ham une seigneurie , 
haute, moyenne et basse justice (1753, dénonabr. 
1 6 juilL). — Siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse qui mouvait du roi de France et 
dépendait de la seigneurie de Metzerwisse (1776, 
dénomb. a 8 déc). — Avait une chapelle annexe de 
la paroisse d'Elzange. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et couLde Thion- 
villc. — Fit partie du canlon de Kœnigsmacker de 
1790 à 1803, où il fut classé dans celui de Met- 
zerwisse. — Commune jusqu'en 1813, où il fut 
réuni à la c"' d'Elzange par décret du 3o mars. 
Walmiwster, c*"* de Boulay. — ViUa Walamotuuterii , 
Xi' s* (cart. Moy. Rhin, I, 3/io). — Walamumtre , 
1 165 (ibid. II, 610). — Walmuêter, xvi* s* (abb. 
Longev. s. l'an). — Walmuister, Wamuister, Wau- 
munster, Walmunster, ibUii (pouiUé de M.). — 
Walmuntlei\ ib^h (dén. Th. Alix). — Velm$êler, 
1680 (arch. départ, dénombr. s. Tan). — Valmun- 
êter, 1 68 1 ( ibid. dénombr. 1 3 nov. ). — Valmimter, 
1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Volmunster, 1779 
(Dur. Lorr.). — H^a/mniter (carte Cass.). 
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Siège d^un fief sous la châtellenie de Boulay 
(1696), plus tard mouvant du roi de France, et 
d*une justice haute, moyenne et basse ( 1681 , loc, 
cit. ), — Waimunster était le siège d'un prieuré dé- 
pendant de l^abb. de Mctlocb et d^une paroisse de 
i'arcbiprétré de Kédange qui avait pour annexes 
Holling, Rémelfang etVelving et était desservie par 
un religieux de l^abb. de Metiocb. 

Autrefois Lorraine, baili. de Bouzon ville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton d^Ottonviile' 
de 1790 à 1803, où il fut classé dans le canton 
actuel. 
Walsgbbrok!! , c*" de Wolmunsler. — Walibum ,1170 
(Ais. diplom. cccxii, ch. de finibus Lotbaring. in 
Vosago). — WaUhorn f lao/i (cbart. Sturz. 3ia). 

— Wallebvme, i3i8 (Kremer, Arden. Gesch. II, 
A 1 5 ). — Waldêbom , Valdsbroun, 1 696 (dénombr. 
Th. Ahx). — WaUthronm, 1607 (inv. des titres de 
Lorr. II, A3 2). — Valaebron, 1611 (Rogéville, 
dict. éditdu 92 mars). — Walipron, i6a& (compte 
dudom. de Bitche). — VaUbron, 1681 (dénomb. 
aa déc). — Wahbrun, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

— Walibronn, 1766 ( carte Vaug.). — Vahbronne, 
1771 (ordonn. de Lorraine, t XII. p. 6aa). — 
Valzbroun, Vaitzbrannf Valtln'oun, Vadêbom ou 
Walichbroun, 1779 (Dur. Lorr.). — Valsbronne 
(dicl. Viv.). 

Village du comté de Bitche. C^était le chef-lieu 
d'une mairie qui comprenait Haspelscheidt , Lieder- 
scheidt, Roppwiller, VValdhausen, et les villages 
bavarois de Greppen, Trulben, Eppenbronn, Hifst 
et Schweix. — L^anc. paroisse de Walschbronn était 
fort étendue; elle comprenait Walschbronn, Bous- 
sewiller, Dorst, Liederscheidt, Roppwiller, Wald- 
hausen , et les villages bavarois d^Eppenbronn , Er- 
lenholT, Finning, Greppen, Hilst, Imschbach, Rie- 
delberg, Schweix, Nieder et Ober Simplen, Stau- 
steii^, Trulben et Wintzelen. Celle paroisse faisait 
partie de Tarchiprétré de Hornbach et appartenait 
à Tabb. de Stiirzelbronn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fut classé, en 1791 , dans le canton 
de Breidenbach et passa dans le canton actuel en 
180 a. — A pour annexes le hameau et la ferme de 
Dorst et la tuilerie de NValschbronn. 
Walscbbrohk (Bairs de), c^ de Walschbronn. — 
Bains de bitume , alias cire de montage qu*ili appel- 
lent berfrwach, ibgk (dén. Th. Alix). — Fontaine 
de pétrole blanc, 1779 (Dur. Lorr. II, 367). 

On croit que les Romains faisaient usage de ces 
sources; Tempereur Frédéric II les avait fait réta- 
blir et le comte Georges de Bitche y avait faitélever 

Moselle. 



un château. Thierry Alix nous apprend que ces bains 
étaient, de son temps, encore très- fréquentés «sur- 
tout par ceulx qui estoient percleus des membres d, 
et qu^à une époque très-rapprochée de lui ron a 
laissé ruiner le puits n. 

Ces sources ont disparu pendant le xvii' siècle. 
Le roi Stanidas fit inutilement réparer le bassin qui 
les recevait. 

Walsghbborr (ChItbad db), c°*de Walschbronn. — 
WaUburg, château ruiné, 1696 (dén. Th. Alix). 
Bâti vers la fin du xv* siècle par les comtes de 
Deux-Poots-Bitfiie et non achevé. 

Walscbbbonw (MooLiif Di), c"* de Walschbronn. — 
Banmûhl, ^akk (ch. Stun. ZtU). 

Wahpigu (Rdissbad db). — Coule sur le territ. de la 
c"* d'Heltange-Grande. 

Wabckmûhl, m^, c*^ deHestroff. 

Warbfidt, f. c** de Creutzwald. — Voy, , pour les formes 
anciennes de ce nom , Tarticle suivant. 

Warbndtwald, forêt qui couvrait tout le pays si tué entre 
Saint-Avold et Sarrelouis. Les bois delà Houve, de 
Longeviile, de Saint-Avold, du Zang et de Foi4)ach 
en faisaient partie et sont seuls demeurés à la France ; 
le Warcndlwald proprement dit appartient auj. à la 
Prusse. — Wemeêt, 1171 (ch. év. de M. Croll. 
Orig. Bip. I, 175). — Warnest, ia35 (Kremer, 
A rden . Gesch . II ). — Sylva Warant , 1 a 6 7 ( ch . a bb. 
Wadgasse, CroH. I, «37). — Warende, 1370 
(Kremer, II, 3/17). — M^arroniio, Warando, 1B70 
(ibid, 3^7). — Warance, i33i {ibid, Uki), — 
Warand, i46o (cart. év. de M. t. IV, p. 18). — 
Vuarray, i634 (Meur. Histoire des év.de M. /181 ). 
— Wamet, i683 (dénombr. i*' mai). — Waren, 
176a (D. Cal. not. Lorr.). — Vametwald, 1768 
(ord. de Lorr. XI, 3a5). — Wama-Noêiau, 1769 
{ibid. XII, 969). — Vamet ou Wamewald, belle 
forêt dépendant de Tabbaye de Wadgasse, 1779 
(Dur. Lorr.). — Boie du prince de Nauau (carte 
Cass.). — Boii de Vemet (D. Cal. carte de Tév. 
de M.). — Warent-Wald (carte de TÉtat-major). 

Warsbbbg, c*"* de Boulay, à gauche de la Bisten. — 
VaUperc, 1179 (abb. Boui. s. TaM). — Werm- 
neuperch, 1 aoa (chron.épisc. Met.). — Wameêperch, 
iao4 (abb. Vill., cart. L I, G, 19). — Venetperc, 
iao5 (abb. Saint-Ciém. ch. s. Tan). — WermênêS' 
perCf laio (chron. Met. app. pr.). — Wartêtn- 
berg, 1369 (inv. des tit. de Lorr. II, 606). — 
Warleeperck, laSo (abb. YilL t. I, C, 1). — 
Wairmperch, ia83 {ibid, B. la) — Wetnêêperch, 
ia85 (abb. Vill. cart. 1, 18).— Waremberg, Wt^ 
lemberg, 1993 (inv. des tit. de Lorr. II, âo6). — 
Wartperch, 1809 (abb. Longev. s. Tan). — War- 
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neperch, iSSg (arch. h. de V. AA, i5-9 9). — 
Welêperch, i34i {ibid. Ir. de paix, 4a-û5). — 
WiUepereh, 1 870 {ibid. cari. 1 1 7, fol. 63 ). — War- 
nêperj Wamepar, i385 (inv. des lit. de Lorr. X, 
6Â). — W^oh^cttA, 1899 (arch. h. de V. AA, a5). 

— Le» deux Wœmeptrtf x?* s* (chron. Prail.). — 
Wairespercky 1/10 4 (P. Ferr. obs. séc. II, 35i v"). 

— Wctmperchf Wurperch, 1Û99 (arch. h. de V. 
AA , 11 ). — Wanbergh, 1 /i5o (abb. Bous. s. l'an). 

— Warsperg, Wanetperg, 1659 (cart. év. de M. 
l. IV , p. 7 v°). — Wart^Âerg, xvi* s* (abb. Longev. 
s. l'an). — Varhepech, Vaskepergf 1587 {ibid. 
cens. 8. Tan). — Gmcelinga alias Varsperg, 1606 
(pouillé de M.). — Vemesperg, Varmperg, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Élail siège d'une cure de rarchiprétré de Varize 
(puis de Saint-Avoid), qui dëpendail de Tabb. de 
Longeville-lez-Saint-Avoid. 
> Autrefois Lorraine, baill. de Bouiay, coul. de 
Lorraine. — Fil partie du canton de Bërus en 
1790, de celui de Bisten sous Torganisation de 
Tan m et de celui de Sarrelouisen i8oa ; réuni au 
canton de Bouiay par une loi du 96 avril 1 896. — 
A pour annexes les Moulins haut et bas et la ferme 
de la SchaefTerei. 
Wabsbbbg (GHiTBiu db), c*^ de Ham-sous-Warsberg. 

— Le ehatteau neuf de Wamesperg, 1 908 (inv. des 
lit. de Lorr. II, A09 ). — La neuve et la vieille War- 
nesperch, 198Û {ibid. II, /io3). — Im neuf War- 
neêbei'g on bourg dehon et toutlepourpris de la moti- 
tagne, laSû (ibid.). — Wemetperg grande et 
petite, ruinée par le duc de Bar et Conrad, cvéque 
de Metz, i/i35 (cart. év. de M. t. II, p. 7). — Ln 
foriereêtedê Warsperg, 1671 {ibid. VI, 60). 

Warsberg était le chef-lieu d'une puissante sei- 
gneurie du domaine propre des comtes de Sarre- 
bruck. Ils y avaient établi, dès le xii* siècle, des 
châtelains héréditaires qui, au xv*, en obtinrent 
rinféodalion à perpétuité, et qui dès lors consti- 
tuèrent sous ce nom une maison d'anc. chevalerie 
qui portait pour armes : de sable au lion d'argent. 

La seigneurie de Warsbei^ relevait du duché de 
Bar, puis de la Lorraine (dénomb. de 1 89 1 ). — Le 
château neuf de Warsberg, construit au xiii' s', 
était Tapanage de Mathieu de Lorraine, petit-fils 
du duc Ferry (i3o8, inv. de Lorraine, II, hoti). 

— An ivii* siècle, les villages et hautes justices de 
Haro , Guerting , Faick et LeywiUer dépendaient de la 
seigneurie de Warsberg ( 1 68 1 , dénomb. 1 h juin ). 

Wasranqoe ou Wassbr ANQTJB , m*"', c"* de Plesnois. 
Wassbrbach ou MiJLLBBBACH (Ruisseau de). — Coulo 
sur le terril, de la c^ de Soucht. 



Waucor , hauteurs près de Lorry. — Vaulcon, Wacon , 
ïv' s* (chron. Prail.). 

Watillb, c*" de Gorze, à gauche du Rude Mad. — 
Imvaldi villa, 85 1 (cart. Gorse, l. LIV, p. 79). — 
Etmwaldi vUla , 986 (abb. Gorze , ch. emp. Olhon I*' ). 

— Wualdi villa, 978 {ibid. p. i58). — Howaldi- 
villa, 1199 {UÀd. U CLXXVI). — Wm)i&, xiii s' 
(abb. de Gorze). — WahiU», 1809 (règlem. des 
vignes). — WielviUe, 1888 (P. Ferr. <^ séc II, 
66 v"). -x Wavaia, 1/169 (coUég. Saint-Thiéb. cas. 
de Mad). — Wohnlle, 1688 (inv. des lit. de Lorr. 
sup. p. 979). — Wouavtlle, xvi* s* (abb. Sainte- 
Gloss. liasse Villecey). 

Village de la terre de Gorze. — Était siège d'une 
cure de Tarchiprétré de Gorze, qui dépendait de 
Tabbaye Sainle-Glossinde. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fait paKie du canton de Gorze depob 1 790. — 
A pour annexes le Quartier du Luxembourg, le 
Petit-Moulin, les moulins de Flenr-Monlin , de la 
Mad et Bauland et la ferme de Boret. 

Wbgkbbsmûhl ou MittbbsmCrl, m'", c"* de Bining-iei- 
Rohrbach. 

Wegkbiiig, vill. c"" de Budling. — Weicrenges, làag 
(arch. h. de V. AA, 11). — Weckringm, 1807 
(abb. Vill. cart. II, 89). — Werberingen, 1^96 
(dénomb. Th. Alix). — Wehingen, 1681 (dénomb. 
9 sept.). — Weckeringen, 1697 (terr. du ban). — 
Weckring, 1766 (Stem, dép* M.). 

Il y avait à Weckring un fief sous la prévôté de 
Sierck. 

Un des villages de la seigneurie du Uackeoberg, 
plus tard de la seigneurie de Busbacb. — Si^e 
d'une justice haute, moyenne et basse ( 16^9, dé- 
nomb. 10 déc). — Était annexe de la paroisse du 
Hackenberg (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fît partie du canton d'Inglange de^ 790 à 
1 809 , où il passa dans le canton actuel. — Com- 
mune jusqu'en 1 8 j j , où un décret du 1 9 octobre le 
réunit à Budling. 

Weidesrbih, château, h. et m", e*^ de Kalhausen, a 
droite de la Sarre. — Weidesheim, t5o6 (inv. des 
lit. de Lorr. H, 658). — Weid^ieim, 1676 {ibid. 
656). — Wedesheim im Westrich, 1 606 (Horabracbl , 
Rhein. Adel. pi. i59). — Videsheim, i58i (dé- 
nomb. 99 déc.). — Veïzem, 1796 (ardi. d*Achen, 
arpentage do 18 août). — fFînlzA«éii( carte Caas.). 
Fief mouvant du comté de Bitche. — Siège d^one 
haute justice. — Possède un beau château moderne 
qui a remplacé un vienx château en ruines encore 
debout au milieu du dernier siècle. 
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Autrefois Lorraine , baili. de SaiTeguemines,cout. 

de Lorraine. — Appartient au canton de Rohrbach 

depuis s 790. — Commune en 1801 ; réuni à Kal- 

liausen par décret du 5 avril 1811. 
Weidbsqeim (Rcissbad de). — Goule sur le territ. de 

la c*** de Kalhausen et se jette dans la Sarre. 
Wbibeb-Kipbllb ou Chapbilb de l^Étakg, c'^ de 

Bitche. — Elle existait au xti* siède. 
Weilbb, hameau détruit, c" de Saint-Jeao-Rolirl>acli. 

— Weiller, 1688 (raém. acad. de M. 1853,869, 
dénombr. de Créh. ). 

C*était un franc-aileu de Lorraine ; il était contigu 

au village actuel de Saint^ean-Robrbach. 

Wbilleb, village ruiné, c"* de Willerwald. — Alben^- 

wUler, i4ai (cari. év. de M. t. IV, p. 17A). — 

Weyler bey AWen, iâ*j3 (ch. abb. Stun. 191). 

— Weilkr, i58i (arch. de Sarralbe, trans. entre le 
duc de Lorr. et le comte de Nassau , du 28 août). — 
Ijc ban de WeiUer, 1601 (inv. des tit. de Lorr. I, 
191-198). — ÀlberweiUer, 1601 (Dur. Lorr. HT, 
6). — VUler proche Albe t i6ai (ibid.). 

Village ruiné au xvi* siècle. 

WEiNGABTEif , bois communal, c"* de Rentgen-Basse. 

Weisbach (Ruisseau db). — Prend sa source à Ber- 
weiiler, traverse les c°*' de BerweiUer et de Merlen 
sur une longueur de h kilom. et se jette dans la Bisten. 

Weiskirch , b. c"* de Wolmunsler, sur la Scfawolb. — 
Weiskerch, io3o (abb. Saint-Math. Tr. don. duch. 
Jud. ). — Wytkerch ,1087 {ibid. ). — Weitkirchen , 
i353 (Scbœpf. Als. ill. Il, aSi). — Weisckrichj 
159/1 (dénomb. Th. Alix). — Weiikirken, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.). — Weiskirch, 1771 (ord. de 
Lorr. XII, i^aa, arrêt du conseil du 18 juin). — 
Weiikircken (carte Cass.). 
Village de la mairie de Rimling. 
Le château féodal de Weiskirch existait déjà en 
i3a3; il était siège d'une justice haute, moyenne 
et basse. Le hameau dépendait de la prévôté de 
Rimling et du comté de Bitche. -r- Le château 
possédait une chapelle domestique annexe de la 
paroisse de Wolmunsler. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût. ^e 
Lorraine. — Weiskirch fait partie de la c*^ et du 
canton de Wolmunsler depuis 1790. 

Wbiskibgh , m'" sur la Schwolb , c** de Wolmunster. 

Wbisubcb (Ruisseau be). — Coule sur le territ. de 
la c*^ de Wolmunster et se jette dans la Schwolb. 

Welperding, c*" de Sarreguemines , à gauche de la 
Sarre. — Sanctut Wal/ridut, Walferding , ibhh 
(pouillé de M.). — SanIrWel/erdt, 1590 (arch. de 
Sarreg.). — WÂfortingen, 16a 3 (D. Cal. pr. s. 
Tan). — Sami-Walfride , 1 756 (D. Cal. not. Lorr.). 



— Ver/elden, 1759 (arch. d'Ippling, traosact. du 3 
juîll.). — Weljferding , 1 78a (ord. de Lorr. XV, 187). 
Village'd^Empîre , enclavé dans la Lorraine et ap- 
partenant au comté de Biies-Caslel. Cédé à la France 
par le traité du 37 septembre 1781-18 décembre 
178a, entre le roi et le comte de la Leyen , avec les 
villages de Bliesbrûcken , Blies-Schweyen , Freyming, 
Woustwiller, partie de Heckenransbach et la censé 
de DielxwiUer, il fut constitué en baronnie, sous le 
nom de baronnie de Welferding, avec bailliage sei- 
gneurial, dont les appeb devaient être portés au 
parlement de Nancy. 

La cure, sous le patronage de saint Walfried, 
existait en 1 32 3 ; elle dépendait de Tarchiprètré de 
Saintr>Arnnald et appartenait à Tabb. de Tholey. 
Elle avait pour annexes : Blies-Schweyen , Hanwiller, 
Lixing, Rémelfing, Sarreinsming, Woustwiller et 
Rilching (Prusse). 

Terre d'Empire placée dans la province de Lor- . 
raine, sous le bailliage de Sarreguemines, droit 
romain. — Fait partie, depuis 1790, du canton de 
Sarreguemines. — A pour annexes la ferme de 
Tousch et Ohligmûhl. 

Welscbhopf, f. c"* de Gros-Réderching. — Bâtie en 
1780 par le sieur Maurice. 

Wblschhopp, ferme, c~ de Puttelange. — La Cefue 
d^Ederetxnller, 1779 (Dur. Lorr. 111, ia6). 
Cette censé dépendait du comté de Puttelange. 

Wblsgbhopp (Ruisseau de). — Prend sa source A la 
ferme de Wdschhoff, arrose les c"** de Grundwiiler, 
de Puttelange et de Rémering sur une longueur de 
d kilom. et va se jeter dans le ruisseau de Tétang 
de Ratzenhausen. 

Wblscd-Kobrbtte, f. c** de Stunelbronn. 

WBLscaMtjBL,m^, c^de Kalhausen. 

Weltbrsbagb (Ruissbau de). — Prend sa source à 
Laudrefang, traverse les c°*' de Laudre£ing et de 
Téting sur une longueur de 6 kilom. et se jette dans 
la Nied allemande 

Wesdblbopp, forge, verrerie et f. c" de Creutiwakl. 

Wenbeck, f. et chapelle, c^de Saini-Avokl. 

Wentzwillbr , h. c°* de Guéblange, à droite de TAlbe. 
— Wentzweiller, 168 a (dénomb. 1 6 mara). — Went- 
veiller, 1756 (D. Cal. not. L«rr.). -— Wenttwtte , 
1 706 (Stem, dép* M.). 

Village du Val de Guéblange; relevait de la chA- 
tellenie d^Albeslroff. — Était annexe de la paroisse 
de Guéblange. 

Autrefois Trots-Evêchés, baill. de Vie, coût de 
rÉvêché. — Il fait partie du canton de Sarralbe 
depuis 1790. — Commune en 1801; réunie i 
Guéblange par décret du 8 octobre 1818. • 
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Wbbaiigb, village détruit près de Nidange. — L'alleu/ 
de Verengêi, laia (abb. Vill. cart. V, i4). — 
WairangeM, 1278 {ibid, V, i3). — Veringû, 1987 
{ibid. K, 5), — Wermge proche Nydenge, i3i8 
(iW. V, 3). 

Wbricb-Mûbl, ni^% c°*de Loupershausen. 

Wbrsghing ou WiBGiN, censé, c°* de Rimling (1779^ 
Dur. LoiT.). — Voy. Wdbschingbii. 

WB8BâCH,m*°, c"de Kerbach.— Veschbach {TMlo^). 

Wbsghbâch (R01S8BAU db). — Prend sa source à Kalem- 
bourg, traverse la c^ de Laumesfeld sur une lon- 
gueur de 3 kilom. et se jette dans la Nied. 

Wbscbiiig , m'% c^de Neunkirch. — FechingoM, 777 
(cb. abb. Saint-Denis, Félibien, Hist. de Saint- 
Denis, pr.). — Vechùigm, i393 (arch. de Sarreg. 
donat. à la chapelle Sainte-Catherine). — Féchin, 
1694 (dënomb. Th. Alix). — Weckingermûhl (aurie 
Cass.). 

Moulina cailloux et usine, dépendant de la faïen- 
cerie de Sarreguemines. 

Wbybagh (RuissBAU db). — Prend sa source à Ébange, 
traverse les c"" d'Ebange et de Daspich sur une 
longueur de 5oo met. et se jette dans la Fensch. 

Wbtbb, village détruit, c°* de Rahiing. — Wigere, 1100 
(Croll., Orig. Bip. II, 162). — Wyher, lûai 
(Fr. KoUner, Gesch. des Nassau -Saarbruckschen 
Landes, 187). — WeUler, 109/1 (dén. Th. Alix). 
— Weyher, 1736 (arch. d'Achen, procès -verbal 
d'abomenient du 9 août). — Wayer^ métairie, 
1735 (Dur. Lorr.). — Weyer, village ruiné, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Village de la mairiede Rahiing, détruit au xvi's'; 
il était situé au lieu où la carte de TÉtat-major 

. place la chapelle de Weyerkircb. 

Wbtbrbach (Ruissbad db). — Coule sur le territ. de 
la c" d'IppUng. 

Wbyerbach (Ruisseau db). — Coule sur le territ. des 
c"*' de Falck, de Kerling-lez-Sierck et de Kirsch- 
naumen. 

Wbtbrgrabb:^ (Ruisseau de). — Coule sur le territ. 
de la c"* de Velving. 

Wbtbr-im-Liudthal, étang, c"" de Mouterhausen. — 
1694 (dénombr.Th. Alix). 

Wbtbb KiRco, chapelle, c"* de Rahiing. — Emplace- 
ment de Tancien village de Weyer. 

Wbtbrmûhl, m^, c"* de Falck. 

Wbtmebahgb , c*"* de Thionville. — Wemeringatt 996 
(abb. Sainl-Arn. cb. év. Benn.). — Wimenngai 
977 (cart. Saint-Pierre, ch. emp. Oth. II). — Wirne- 
rmges, 993 {ibid, Oth. III). — Wuimeringes, 993 
(abb. Sainte-Marie, ch. Oth. III). — Wimerangeiy 
198Û (abb. Vill. cart. t. I,G, 10). — WmerangtSy 



1996 {Und. B, 96). — Wirmeranges, i3ii {ibid. 
E, 3)* — Wimerange, i393 (inv. destit. de Lorr. 
III, 166). — Wermerange$ , i369 (carL év. de M. 
t. I,p. 999). — - Warmerangey i369 {ibid. t. I, 
p. iht), — Wâimering, i5/iA (pouillé de M.). — 
Wemrange, 1681 (dénombr. i& juin). — Weim- 
range, Weimerangm, 1697 (^rr* du ban). 

Siège d*nne seigneurie foncière, érigée en haute 
justice le 19 juin 1706. — Était une annexe de la 
paroisse de Wolkrange. 

Autrefois Trois-Évécbés , baill. et coût, de Tbion- 
vilie. — Fit partie, en 1790, do canton de Het- 
tange , de celui d^OEulrange sous Torganisation de 
Tan m, puis, en 1809, fut classé dans le canton 
actuel. — A pour annexes les hameaux d'ÉIange et 
de Terville et le moulin Rouge. 

WiDBNHOPP, anc. ferme du séminaire Saint-Simon 
à Kerbach. — Widenhoffy i5i9 (sémin. Saint- 
Simon s. Tan). — Wydenkoffz, 1677 {ibid.). 

WiDEUPouBL (Ruisseau db). — Prend sa source à Maiu- 
villers, traverse cette c"* et celle de Créhange sur 
une longueur de 4 kilom. et demi et se jette dans 
la Nied allemande. 

WiEswiLLEB, c*"* de Sarreguemines, â gauche de la 
Sarre. — Wiêenwire, 1 j 5o (Kremer, Arden. Gesch. 
II, 993). — Wietewilrfy t6A5(Schultse,der Bties- 
gau , 78 ). — WitzxoHUr, 1 A73 ( Kremor, II , 1 76). — 
Wisiêwiller, Wytwiller, Wey$wilhr, i56û (pouillé 
de M.). — WeinweiUer, ibgU (dén. Th. Alix). — 
Weitveiller, 1681 (dén. 10 mai). — Weiê-WHler, 
1769 (D. Cal. not. Lorr.). — Vimnller, WeiwiUer 
ou Weit-WeiUer, 1 779 ( Dur. Lorr. ). — Wieiweiller 
( carte Cass. ). — WiiwiUer (carte de TEtat-major). 
Wieswiller et WœlfBing ont été longtemps un 
objet de dispute entre la Lorraine et TEmpire. Au 
XV* siècle , ib appartenaient à Jean deSteinkallenfeis, 
seigneur de Buntenbach ; plus tard , ib passèrent aux 
comtes de Nassau -Sarrebrûck. «Wolfllingen et 
Wcissweiller possédez par le comte de Nassau , les- 
quels néantmoins sont six soub et en la seigneurie 
de Bitche» (dén. Th. Alix). — En 1 69 1 , ib advin- 
rent définitivement à la Lorraine, en vertu d*unc 
convention d'échange entre le duc Henri de Lorraine 
et le comte Louis de Nassau - Sarrebrûck. — Siège 
d'un fief et d'une justice haute, moyenne et basse 
mouvant du roi de France ( 1 68 1 , dénomb. 1 o mai). 
— Était siège d'une cure de l'archiprétré de Hom- 
bach , qui avait Wœlfiling pour annexe. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarre- 
guemines depub 1 790. — A pour annexes les mou- 
lins de Griinenwaldmûhl et de Schustermuhl. 
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WiBSwiLLBR (Ruisseau db). — Prend sa source sar le 
ban de Wœiffling, traverse les c^ de Wœlfiling, 
Wieswiller, Dieding et Zetting, sur une longueur de 
Il kilom., etse jette dans la Sarre. 

WiuMSBBTH (Ruisseau de). — Prend sa source à 
FifetrofT, traverse la c^ de ce nom, sur une lon- 
gueur de a kilom., etse jette dans la Nied. 

WiLBEUisBRoiiif ,b. — Voy. Gbeutxwal]>-Wilbelmsbborii. 

Whllbbhofp, f. c^ de Lachambre. — Voy. Lbtwillbb- 

BOPP. 

WillbbwalDi c^^'de Sarralbe. — ViUervaldt, 1 761 (ord. 
de Lorr. VIII, 98a). — WeUUrwaidl, 1756 (carte 
Vaug.). ^ WiUenpald, WiUerwart, 1766 (D. Gai. 
not Lorr.). 

Village fondé en i6ot sur les ruines de Weiler 
ou Alberweiller. — Siège d*un fief mouvant d^abord 
du duché de Lorraine et ensuite de la couronne de 
France, avec droits de justice haute, moyenne et 
basse (1681, dénombr. 10 mai). — Était le siège 
d*une cure de Parchiprétré de Saint-Amuald , qui 
avait SchottenhofiT pour annexe. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarregiicmines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarralbe 
depuis 1 790. — A pour annexes le moulin de Nie- 
derau et la tuilerie d^Annenberg. — Le Petit Haras, 
qui n^exisle plus , en dépendait autrefois. 

Willbbwalo n** 1 (Ruisseau de). — Prend sa source 
aux prés de Schottenboff, traverse les c°*' de Sar- 
ralbe et de Willerwald sur une iodgueur d^un kilom. , 
entre dans le dép* du Bas-Rhin et tombe dans la 
Sarre près du moulin de Niederhan (Bas-Rbin). 

WiLLEBWALD n-*" a (Rdissbau db). — Prend sa source 
dans les prés de Heckenransbach , traverse les c"** 
de Heckenransbach, Grundwiller, Hambacb, Wil- 
lerwald, sur nue longueur de a kilom., entre dans 
le dép' du Bas-Rhin et se jette dans la Sarre sur le 
ban de Herbitzheim. 

WiLLEBWALD (La) forét domauiale de 53 hectares, 
c"* de Bibiche-Grande. 

WniBRURHBfi (Ruisseau de). — Goule sur le territ. de 
la c* de Théding. 

WiiiDHOPP, h. c** de Loutzwiller. 

WiiiDBOPP, f. c°* de Niederwisse. 

WiiiesBRDAL, vill. auj. détruit de Tanc. mairie et pa- 
roisse de Longeville-lez-Saint-Avold , 1681 (abb. 
Longev. dénombr. ). 

WinesBEBG, h. c"* de Wolstroff. — Vimiperum, 1187 
(abb. Vill. cb. EL de Bar). — Vuineiberg, 1180 
{ibid. liasse A bonc). — Vene^ferg, ia5i (ibid.), 
— Vaniiperg, ia6& {Und.). — WmUperch, 1970 
{ibid,). — Wineaperch, 1971 {ibid, cart t I, A, 
9). — Vaniêberg, 1977 (^^' liasse Abonc). — 



Wimperch, Winetperc, ia83 {ibid, carL t. I, B, 
la). — ViniMbergf lago {ibid, liasse Abonc). — 
Winêpere, lago {ibid, carL t. 1, A, 11). — Wi- 
nitper, mg^] {ibid. A, ao). — Wynetpere, i35i 
{ibid. A, i5). — Winetperch^ iSgo (liste d*èchev. 
deThionv.). — Winiberghy t4o3 ( abb. Vill. cart. 
t. II,p. 3)«— WvMperty \txoU (P. Ferr. obs. sec. 
t. II, p. 166). — WwamMperchf lâaQ (arch. b. de 
V. AA, 11). — Wifuperch, ikko (P. Ferr. obs. 
séc. t. II, p. 8a6). — Witberg, 1680 (dénombr. 
s. Pan, arch. départ.). — Waimperg, Win$perg9^ 
XVII* s* (dénombr. 17 fév,). — Weimberg, 17.56 
(Stem.dép'M.). 

Était annexe de la paroisse de Luttaoge. 
Autrefois Trois-Évéchés, bail!, et oout. de Thion- 
vilte. — Fit partie du canton de Luttange de 1790 
à i8oa, où il fut classé dans le canton de Metzer- 
wisse. — Gbef-lieu communal, avec Schel pour 
annexe, jusqu*en 1 8 11 , où il fut réuni à WolstrofT 
par décret du a 6 avril. 

WifiTBiFie, f. sur le territ. de Hobling, c"* de Ché- 
mery-les-Deux. — Vintringtn, i3ia (abb. Bouz.. 
ch. s. Pan). — Wentring, xviii* s* (pouillé de M.). 

Geube faisant partie de la communauté d'Ëdling 
et de la paroisse de FreistrofiT. 

WiBom ou Wbbscuirg, f. c** de Rimling. — Wir- 
ting, fief de la paroisse de Rimling, xviii* s* (pouillé 
de M.). — Voy. WuBscHiKGBfi. 

W1BICBHÛBL, m\ c*** de Loupershausen. 

WiBScHwiLLEB , m^ sur la Horn , c*^ de Bitche. 

WisiNG (Le Gbard-), f. c** de Blies-Ébersing. — Wi- 
iingm, 16^0 (inv. des tit. de Lorr. VI, i6â). — 
Wietingen , 1 68 1 (dénombr. a a déc. ). — Vi»inguin , 
Vitinguen, 170a (ord. de Lorr. I, 3û3). — Wi- 
tingue, 1766 (D. GaL noU Lorr.). — Wisengueny 
1779 (Dur. Lorr. III, Ulio), — Vi$ingerhoff (càvXv 
Gass. ). 

Gense-fief mouvant de la chdtellenie de Sarre- 
guemines, annexe de la paroisse de Habkirchen. 

WisiNG (Le Petit-), f. c"* de Blies-Ébersing. 

WisiNO (Ruisseau de). — Prend sa source dans le 
pré de la ferme de Wising, traverse les c*** de 
Neunkircb et de Folperswiller, sur une longueur 
de 1 kilom., et se jette dans la Bliese. 

WlSWlLLEB , €"•. Voy. WlESWILLBB. 

Wittbihg , c**" de Sarreguemines, à gauche de ja Sarre. 
— Btttormgm, ia38 (cb. abb.Wenierswiller. Croll. 
Orig. Bip. I, i65). — Witteringm, iûa6 (D. Gai. 
noL Lorr.). — Witiringa^ Witringa, ibtik (pouillé 
de M.).— Witlringm, 169/1 (dén. Th. Alix).— 
Vitringm, 1761 (ord. de Lorr« VIII, a3a. édit de 
juin). — Witring {carie Gass.). 
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Ce viila(Tc faisait jadis partie de la seigneurie de 
Forbacb. Donné à Tabbaye de Wadgosee, il fut 
vendu par elle, en iàa6, au duc Charles de Lpr- 
raine. — Il y avait à Willring une maison-fief qui 
mouvait du roi de France et dépendait de la seigneu- 
rie de Willerwald (1681, dénombr. iodée.). — 
Paroisse de Tarchiprélré^de Saint-Amuaid. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines,cout. 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarre- 
guemines depuis sa création, en 1790. — A pour 
annexe la ferme de Kremrich. 
WonrrLiKG, c"" de Sarregucmines. — WùlbeUngerif 
iiio (ch. abb. Sturz. 3i6). — Wielfing, ii/i3 
. ( D. Cal. not. Lorr.). — Grangia Wolvelitigmi ,1178 
(cb. abb. Sturz. 3 v°). — Wahelingen, 1179 (ch. 
abb. Neuburg, Als. diplom. cccxxvii). — Wludm- 
getif 1 196 (ch. abb. Sturz. Frédéric, sire de Bilche, 
confirme la fondation de Tabb.). — * Wulbelmgen , 
1295 (ch. abb. Sturz. ibid. III). — WolffeUngerij 
i/iû5 (SchuUze, der Bliesgau, 78). — Wuhelingen, 
16/19 (*^*^- 79)- — WelUngen, Wolfflingen, tbgli 
(dén. Th. Alix). — Wôlflmgen, 1681 (dénomb. a a 
déc.). — Wdfling, WoelJUng, Woiljlingen (D. Cal. 
not. Lorr.). — Wôlflingen (carte Cass.). 

Wœiffling fut donné, en 11/1 3, à Tabbaye de 
Sturzelbronn par le duc Mathieu de Lorraine. — 
Ainsi que Wieswiller, il a été longtemps disputé 
par la Lorraine et TEmpire. En 16a 1 , il fut défi- 
nitivement attribué à la Lorraine par une conven- 
tion d'échange entre le duc Henri de Lorraine et le 
comte Louis de Nassau-Sarrebrùck. — Dépendait 
du comté de Bitche et était siège d'un fief et d'une 
justice haute, moyenne et basse (1681 , dénombr. 
1 o mai ). — Etait annexe de la paroisse de Wieswiller. 

Autrefois Lorraine , baill. deSarreguemine8,cout. 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarre- 
guemines depuis 1790. — Commune jusqu'en 
1811, où il fut réuni à Wieswiller par décret du 
19 octobre; érigé de nouveau en commune par 
ordonnance royale du a mai 1 837. 
WoBLPLiHG , c'" de Bouzonville. — Waulffeniifen , xvi* 
siècle (abb. Longev. déclar. de biens). — Wuel- 
fling, 1681 (dénombr. 3o oct.). — Voljliny 168 A 
(dénombr. 19 sept.). — ïFej/Çng, 1766 (carte 
Vaug.). — Veiyimg, Walflmg, 1766 (D. Cal. not. 
Lorr.). — VelffUng (Dur. Lorr.). 

Dépendait de la seigneurie de Châtean-Rougc 
( 1681 , loc, ciL). — Etait annexe de la paroisse de 
Leyding. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis 1790. 



WOËVRE (PiYS DE LA) OU D£ LA WoiTRE. PogUJt 

Vabrenèi9{Ad ripas AUsontiœ, Crunœ it Qui, Mo- 
sam inter et Motetiam), vu* s* (Greg. Tur. IX, 
notes D. Ruin.). — Wahrentù, QuabrennSf Va- 
fransisj Wabmms, Ww^retuti pag^u, 630-856 
(cart. Moy. Rbm, I, 10, 37, 76, 88, 960). — 
Pagtis Wahrentit, 83i (cart. Gorxe, t. LIV, p. 7a ). 

— Wavrens», 870 (div. négni Loth.). — Pii^j 
Wawerensity 960 (cart de. Saint-Pierre, ch. emp. 
Oth. 1"). — Werbia, 98a (abb. Gorze, ch. emp. 
Oth. II). — La V^wre de Gêmexêy, xv* s* (chron. 
Ph. de Vign.). — La Wevre en Guemexêy, xt* 5* 
(chron. Praill.). — LaWervêyla Werge an Gou- 
wemexey, \hhh (chron. doy. de Saint -Thiéb.). 

— La Weivre, 1693 (Joum. J. Aub.). — Terra de 
la Vawre, xtii* s* (Lolh. sepL). — La Woievêj la 
Woive, i636 (Journ. J. Bauch.). — La Waite, 

1681 (dénomb. 1 1 juin) Wefiria, Wahria, Ver- 

via, Werpia, Wevria, Wapria; Wahriênêiê, We»- 
brefidt, Waprefuti, Weprengie, Vovrenêis comitatu» 
velpagus ( D. Cal. not. Lorr, ). — En alleooand : Wa- 
ver, Wawart, Wawerwald (cart. Moy. Rhin). 

Dans la basse latinité, Vavra, Verra ou Wavra, 
Wevra , signifiait un terrain à broussailles et à pe- 
tite liois, de Vêpres, broussailles : cette dénomina- 
tion aurait établi une opposition entre ce pays et le 
pays voisin, des bois profonde (ap-duen), l'Ardenoe. 

L'ancienne Woëvre était une contrée fort éten- 
due comprise, ainsi que l'indique la note précitée . 
entre la Moselle et la Meuse, l'Orne, la Chiers et 
l'Eltz. Un diplôme de Chariemagne lui donne le 
titre de duché. En 870 , dans le partage da royanmc 
de Lothaire, fignrent les dêux comtés dé Wœvre 
(D. Mabillon, L IV, n* ia8, p. 393). Ces comtés 
étaient même au nombre de trois, selon le P. Wil- 
theim (actes du martyre de saint Dagobert)etHadr. 
de Valois : ceux de Verdun , de Scarpons et de Cas- 
treium , qu'on peut supposer être ce Casirtan Wa- 
hrense, fameux dans l'histoire mérovingienne, que 
plusieurs savants ont placé à la Tow-en-Wonre. — 
La Woëvre actuelle a perdu depuis longtemps toute 
la partie septentrionale de sa circonscription. Elle 
commence aux côtes , près de Verdun , et se termine 
dans le dép* de la Moselle, dont elle forme la partie 
occidentale. 

L'archidiaconé de Woëvre (diocèse de Verdun) 
comprenait les doyennés d'Amel et de Parey, où se 
trouvaient un certain nombre de paroisses actuel- 
lement renfermées dans le dép^ de la Moselle , savoir, 
dans le premier : Béchamps et Mouaviile, Joudre- 
vifle, Lixières et Fiéville, Norroy-le-Sec, Oiley, 
Neuvron et Jeandelize , Thtimeréville et Fiquebmint , 
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Piennes et Berirameix , et Domprix; dans le second : 
Dampierre et Allamont, Brainville et Porcher, et 
Puxe. 

WoiGOT ou Ro DB Mancb. — Prend sa source à la 
lisière du bois Saini-Panl ( terri t. de Mont ) , traverse 
les c"" de Landres, Mairy, Tucquegnieui , Mau- 
cieulles (annexe d*Anoux), Mance, Briey, Moûtier, 
Aubooé , sur une longueur de 96 lybmètres, et se 
jette dans TOme h Auboué (Moselle). — Amantia, 
xii' s* (lim. comit Vird. Rouss. pr. m). 

WoiMEHACT, c"" de Faulqueroont, à droite de la Nied 
française. — Waimvalz, i3i6 (abb. Longev. écb. 
s. Tan). — R^o}miAattt,i33â(inv. destîLdeLorr.I, 
537). — Womhault, iZU'] {ibid.), — (hmrmauh, 
1898 (P. Fer. obs. séc.II, at. lai). — Womvault, 
1 6oâ ( liste des vill. ). — Waidval, i /ia 1 (cart. év. de 
M. 1. 1, p. 175). — WamhevalZf i^ai (ibid.L Vï, 
p. lag). — Wamwaaly 167/4 (ibid. t. V,p. 196). 

— Wahamval, i679(i^M/.t. YI,p. i53). — Vomw- 
haut, XVI r 8* (episc. Met. temp.). — Voinehauty 
1610 (Fab. terri t. Met.). — Voinnehaut^ i63i 
(Journ. D. Flor.). — Voimhaut, xviii' s*(pouillë de 
M.). — Voinhaut, 1766 (carte Vaug.). 

Etait annexe de la paroisse de VittonconrL 

Autrefois Trois-Évéchés, bail), ci coût, de Metz. — 
Fit<partie, en 1790, du canton d^Ancerville, sous 
Torganisalion de Tan m, de celui de Rémilly, et 
passa en 180a dans le canton actuel. — A pour 
annexe la maison isolée de Saint- Vincent. 
Wni^GviLLB, ra", c** de Doncoort-lez-Gonflans. — 
WoinvUle en Jamiiii, i/i3o (inv. des tit. de Lorr., 
V. 5). — Wainville, 1560 (ihid.). 
WoippT, 1" c°" de Metz. — Guapeium, 1 laS (chap. 
cath. bulle de Céi. II). — Wûpey^ i3oo (ban de 
Iref. s. Tan). — Waipey, i3û3 (chap. cath. ch. s. 
l'an). — Waippey, i385 (ibid.), — Wauppey, 
Wauppei, XV* s' (chron. Jac. Huss.). — Wappey, 
1/406 (P. Fer. obs. séc. II, f. 3ii v"), — ^Vaippey, 
1606 (liste des vill.). — Woipey, 1 6 3o (chap. cath. 
s. Tan). — ^eppy, i5oo (Journ. J, Aub.). — 
WoipeZy Waipeyt Woipi, i5i3 (Mém. Ph. de 
Vign.). — Ifotjpy, i5i8 (ibid.). — Wapi, Wappy, 
1.^66 (pouillé de M.). — Vuoipi, xvii* s* (carte 
Tass.). — Vuoepyj xvii* s' (carte Beaul.). 

Était siège d'une cure de Tarchiprétré du Val-dc 
Metz, qui dépendait du chapitre de la cathédrale 
de Metz et avait pour annexe (jusqu'au xvii* s*) 
Lorry, et postérieurement Saint^Éloy, avec Sainte- 
Agathe, Saint-Remy, la Maison-Neuve, la Maison- 
Rouge et la censé aux Chênes. 

Autrefois Trois-Évéchés, baiil. et coul. de Metz. 

— Fit partie du canton de Maizières en 1790, 



de celui de Lorry-iez-Melz sous Torganisalion de 
Tan m, et passa en 180a dans le canton actuel. — 
A pour annexes les hameaux de Ladonchampset de 
Saint- Remy, les fermes des Grandes -Tapes, des" 
Petites-Tapes et de Sainte-Agathe, la brasserie de la 
Maison-Rouge et Tauberge de la Maison-Neuve. 

WoiRoii (Lb Ba!i), ban-fief sur lequel était situé le 
château de Grignan, siège de cette seigneurie, c"* 
de Mouiins-lez-Metz. 

WoivBB (RuissBAU DR LA ). — Coule sur le terril, de 
la cV de Thimon ville. 

WoLPGARTER OU LA Gersb- AiiX-Loops, f. c" de Bitchci 
— ^Voy. Cerse-aux-Locps (La). 

WoLPSBRONif, m~ forestière, m*" et fontaine, c** de 
Reyerswiller, nommés antsi Spwkbronn. 

W0LKBAK6B, c*" de Thionville. — Wolkrenget, 1 i3o 
(abb. Freist. ch. fond.). — Woleringen, 1 186 (abb. 
Vill. cart. t. I, E, a). — Vokerengei, iao3 (tr. de 
paix entre Fer. de Lorraine et Thib. de Bar). — 
Wolkerengeê, iaa3 (coll. SaintrSauv. s. Tan). — 
Wolkeranget , t a 3o ( ibid.). — Wolkerange ^ 1 a 5 6 
(inv. des tiL de Lorr. H, 601). — Woikeringit, 
ia56 (abb. ViU. cart L 1, B. 91 ). — ^ Wolkergen, 
Woikerengeii , 1376 (ibid. H, i3). — Wolerenge, 
1699 (arch. h. de Vill. AA, 11). — Wolgraitige, 
1699 (>^-)* — Volkengês, i663 (abb. VilL cari, 
t. I, H, 11). — VoUkeringen , 1669 (carL év. de 
M. L IV, p. 7a v"). — Wolkringen, 1671 (inv. des 
tit. de Lorr. II, 619). — Wolkringa, WoUrange, 
Vdtering, i566 (pouillé de M.). — Volcringen, 
1 571-1573 (arch. dëparL B , aôa ). — Vuolckrtmg, 
Vuolehange, 1681 (dénombr. a 3 juil.). — Vol- 
crange, 1697 (l^"** ^^ Vi^ey me range). — Volque- 
range, 1766 (carte Vaug.). 

Wolkrange , seigneurie de nom et dVmes, tief 
du comté de Luxembourg, a donné son nom à one 
maison d'ancienne chevalerie qui portait pour 
armes : d'argent à lafatce de gueulee an cheffretté 
de même et dont le nom s'éteignit au xvi* siècle. — 
Etait fief du duché de Lorraine et siège d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse (ar. et dénomb. de 
1 671 ). — De cette seigneurie dépendaient au der- 
nier siècle les villages de Wolkrange et de Metiange , 
7 voueries à Weymerange, la nie du Moulin et le 
Moulin à Knutange, des censés à Algrange et à 
Guentrange (1701 , dénomb. o lùm). — Était le 
siège d'une cure de l'archiprétré de TbionviHe, qui 
dépendait du noviciat des Jésuites de Trêves et 
avait pour annexes Weymerange , Elange , Tervillc , 
Beuvange, et l'hermitage Saint-Michel. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Het- 
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lange, de celui d'OEutrange sous Torganisation de 
Tan III, et passa en 1809 dans le canton actuel. 

— A pour annexes les hameaux de Beuvange-sous- 
Saint-Michel et de Melzange. 

WoLHuifSTBR, ch.-l. de c'°, arrond. de Saireguemines, 
sur la Schwolb. — Valmunster, ii5o (Krem. 
Ârden. Gpsch. II , agd ). — Walinmister, Walmnister, 
Walmunster, i5û4 (pouillé de M.). — Wolmimter, 
1681 (dénomb. as déc). — VoUmunster, 1771 
(ord. de Lorr. Xil, Aaa). — Volmututer de Bitche, 
1779 (Dur. Lorr.). — Wolmunster (carte deJÉtal- 
raajor). 

Village du comté de Bitche; il dépendait de la 
prévôté de Rimling. — Chef-lieu d'une mairie com- 
posée de plusieurs villages. — Était le siège d'une 
cure de Tarchiprétré de Homhach qui compre- 
nait, avec Wolmunster, DoUenbach, Epping, Esch- 
willer,Noussewiller, Ormerswiller, Drbach et Weis- 
kirch. 

Autrefois Lorraine, bail!, de Bitche, coût, de Lor- 
raine.— Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de canton 
et conserva ce titre sous les oi^nisations succes- 
sives; ce canton comprenait les c*^ de DoUenbach, 
Epping, Erching et Guiderkirch , Eschwiller, 
Hottwiiler, Noussewiller, Obergailbach , Ormers- 
willer, Rimling, Urbach, Weiskirch et Wolmunster. 

— A pour annexes Eschwiller, Weiskirch et Ohlig- 
muhl. 

WoLHUNSTBRBACH (RuissBAU db). — Goulc sur le terHt 
de la c** de Reyerswiiler et va ensuite se jeter dans 
la Schwolb. 

WoLSTROpp, c°"de Metzerwisse. — WoUeitotf, i3o5 
(arch. h. de V. AA, Aa). — Wolettorff, 1Z169 
(abb. Vill. cart. II, f. 5a v*). — WoUiorff, i5io 
{ibid.). — WoUitroff, VaUtroff, Wohtroff, i5/i/i 
(pouillé de M.). — Wolpdorff, 1673 (Berlh. Hist. 
de Lux. VIII, 60). — WouUtroff, 1601 (fonds de 
Malte, décl. de biens). — Volechetroff, 1686 (abb. 
Vill. liasse. Ay. a). 

Etait siège d'une cure de Tarchiprétré de Ké- 
dange, qui dépendait de la comm''* du Petit-Saint- 
Jean de Metz. 

. Autrefois Trois-Êvéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Luttange depuis 
1790 jusqu'en 180a, et passa à cette dernière date 
dans le canton actuel. — A pourannexes les hameaux 
de Reinange, Schel, Wingsberg, les châteaux de 



Reinange et de Wingsbei^, et le moulin de Metzer- 
wisse. 

WosBRHopp, f. c** de Thionville. 

WovsTBACH (Rdissbad db). — Prend sa source à 
Tritleling, traverse une partie du ban et du village 
de Pontpierre et se jette dans la Nied allemande 
près de ce dernier village. 

WoDSTEHtîRL, njj" sur la Schwolb, c**de Wolmunster. 

WocsTWiLLBB, c*" de Sarreguemines. — WeitweiUer, 
1606 (pouillé de M.). — WestwyUr, xvu* s* (Loth. 
sept.). — Woustweiler, 1783 (ord. de Lorr. XV, 
i38). — WuUweiller (tab. Par.). — - WuitwilUr 
(carte Gass.). 

Village d'Empire enclavé dans la Lorraine et ap- 
partenant au comté de Bliescastel. Gédé à la France 
par le traité du 37 septembre 1781-18 décembre 
178a , entre le roi et le comte de la Leyen, il fut 
incorporé à la baronnie de Welferding, qui avait 
un bailliage seigneurial. — Était annexe mixte de 
la paroisse de Welferding et de celle de Roth. 

Autrefois Empire, droit romain. — Fait partie 
du canton de Sarreguemines depuis 1 790. 

WocsTwiLLBR (RuissEAU dr). — Prend sa source dans 
les prés d'Ernest willer, traverse les c""d'Emestwiller 
et de VVoustwiller, sur une longueur de a kilo- 
mètres, et va se jeter ensuite dans le ruis^tau de 
Diebling. 

WuALKBR (La Godr db), fief sur le ban d'Uckange, et 
faisant partie de la seigneurie de Distroff ( 1 68 1 , 
dénomb. 3o août). 

WuRSCuiROBN, censé détruite, c'^de Rimling. — Ln 
Censé de Wertehmg, 1761 ( ord. de Lorr. XII, /i 9 a). 
— Warschingen, 1766 (atlas de Bitche, f. 5o). — 
Virgin, 1779 (Dur. Lorr.). — Winehingen (carte 
Gass.). 

Démolie vers 1809. 

Wdrsgbweillbb , vill. détruit, c*" de Bitche. — Wûrtck- 
weiler berg, 1755 (atlas de Bitche, f. 76, 96, 96). 
Son histoire est absolument inconnue. 

WcRSGBWBiLLER OU WiRSGHWBiLLER , m'°, c"* de Bitche. 

Voy. OCHSBNHÛBL. 

WcRTH (RiiissBAu db). — Goule sur le territ de la 
c"* de Garsch et se jette dans la Moselle. 

WoRTHÛBL, m*", c** de Saint-Avold. — Situé sur le 
canal des étangs de Saint-Avold. 

Wdbtzblbacb (Ruissbau db). — Goule sur le terril, de 
la c** de Sarralbe et afflue à l'Albe. 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



289 



lAnNÉ, m'" sur ia Crusne, c"" de Beiiveille. — Stmé^ 
1769-1790 (arcb. départ. B, 979)* 

XiTBY ( Petit-), h. c'* de Grand-FaiHy. — Superiaeui 
minor, 1069 (Roussel, HisL de Verd. pr. bulle de 
Lëon l\),-:—Sivry-le-PeM tis devant Colomies deJany, 
1 1178 (inv. des til. de Lorr. III , 260 ). — Petit Sivry 
sur Chairet devant Colmeyf 1978 (arch . comm. s. Tan ). 

— Petit'Xeuvry, x?" s* (chron. Jac. Huss. ), — Xivrey, 
1 /188 (inv. des lit. de Loir. supp. 277 ). — Severey, 
i5i8 (\féra. Pb. de Vign.). — Petit Sivry, 1689 
( Barr. dom. t. II ). — En patois : Lo P*tiot Ch*evry, 

11 y avait une ijieigneurie foncière, fief mouvant 
de la prévôté de Longuyon; la haute justice était au 
roi. — Était annexe de la paroisse de Petit-Failly 
(dioc. de Trêves). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mibiel. — Fait partie, depuis 1790, du can- 
ton de Longuyon. — Chef-lieu communal jiisqu^en 
1 81 1 , où il fut réuni à Grand-Failly par décret du 
5 avril. 
Xi VRv-LE-FRAïic,c"'"d\Audun-le- Roman. — Superiacum 
mnjus, 10/19 (Roussel, Hist. de Verd. pr. bulle de 
Léon IX). — Sivry j la'ia (abb. Sainl-Pierr*, terr. 
'ii") 1 v"). — Cerverey, 1 a 58 (ibid.). — Cyveri, 1 aGa 
(ibid.). — Severey, Cevery, 1373 {ibid. ). — Civrey, 
I 296 {ibid, 35a v**). — Seivriau Mathoi, 1 398 (abb. 
Saint-Max. ch. don.). — Cyverei, i3oi (abb, Saint- 
Pierr*, terr. 355 v*). — Moulin de Civereil, i3i5 
( ibid. 353 ). — boulin de Xiverel, 1 36o (iM. P 35û). 

— Xeuvry, x?* s" (chron. Jac. Hus.). — Xiwerey, 
iUob (abb. Saint-Pierr*, terr. P 356). — Xiverey, 
1 639 (arch. h. de V. AA , 1 1 ). — Xivery-te-Franc , 
1 434 ( chron. doy. de Saint-Thiéb.). — Xuirey, idàh 
(arch. h. deV. AA, 3i ). — Xeverey-le-Franc , 1690 
(Journ. J. Aubr.). — dveray-le-Franc , làgli (abb. 
Saint-Pierr*, terr. 358 v"). — Xivery, Xiverey^ xvi* s* , 



{ibid. P 35i). — Chivery-le-Fran , xvii' s" (Loth. 
sept.). — Sivry-le-Franeaia , 1680 (dénombr. arcb. 
départ). — Xtevry-k-Frani , 1733 (carte Bugn.). 
— Xivry ou Sivry -le-FranCy 1 779 (Dur. Lorr.). — 
En patois *. Ch'evry-lo-Franc, 

La moitié du village formait une seigneurie mou- 
vant de la prévôté d'Arrancy, Tautre moitié dépen- 
dait du comté et de la prévôté de Mercy. — La justice 
haute et moyenne appartenait à Tabb. de Saint- 
Pierremont. — Etait siège d^une cure du diocèse 
de Trêves (doy. de Bazailles), dépendant de Tabb. 
des Bénédictins de Luxembourg. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Sainl-Mihiel. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu 
d^un canton du district de Briey qui comprenait 
Avillers, Bertrameix, Circourt, Domprix, Higny, 
Joudreville, Landres, Mont,- Murville, Piennes, 
Preutin, Saint-Supplet et Xivry-le-Franc; passa, 
sous Inorganisation de Tan m , dans le canton de Cir- 
court et, en 1 8oa , dans le canton actuel. — A pour 
annexe Circourt. 
XoNviLLB, c°° de Gorze. — Sione villa in pago scarpo- 
nensi, 869 (cart. abb. Gorze, til. 53). — SumUmit 
villa in pago icarmentiy 858 {ibid. lit. 59). — Xon- 
vilhy i346 (inv. des tîL de Lorr. II, p. 958). — 
Chonvûle, tbUh (pouiiléde ^.). — Xonville, vulgai- 
rement Chonville, 1 779 (Dur. Lorr. ). — Schonviltê, 
1681 (dénombr. 7 juin). — En patois : Ch'onvMe. 

Fief avec droits de justice haute, moyenne, basse 
et foncière mouvant du comté d'Apremont ( 1 68 1 , 
dénombr. a8 juin). — Était annexe, avec vicariat 
résident, delà paroisse de Sponville. 

Autrefois Barrois, bailL de Thiaucourt, coni. de 
Saint-Mibiel. — Fit partie du canton de Mars-ia- 
Tour de 1790 à 180 a, époque où il fut classé dans 
le canton actuel. 



^nos ou [ros (RnssEAL d'). — Prend sa source dans 
les étangs de la Chaussée (Meuse), puis traverse les 
tcrrit. d*Hannonville-au-Passage, Ville-sur-Yron, 
ville-aux-Prcs, Droilaumont (annexe de Jarny) 
et Conflans , où il se jette dans TOroe. — Fluviui 
Oron, 1193 (abb. Saint- Vinc. bulle de Cél. III). 

Moselle. 



— Kï'twia, Yronna, i547i (pouillé de M.). — îron, 
1779 (Dur. Lorr.). 

Le nom d'Yron paraît être la contraction de celui 
à*Ibliodurum, que les Gaulois donnaient à ce cours 
d'eau , nom également porté par le lieu où il était 
franchi par la route de Divodurum à Verodunnm , 

37 
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tout près cI'HaiinonviJIe- au- Passage. — Voy. Iblio- 

DURCM. 

YsiNG, h. c"* d'Eberswiller. — Insing, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Yfing, Ensing ou Insing (dict. Viv.). 
Fait partie du canton de Bouzonville depuis 1 790. 

— Annexe de la c" de Fera nge jusqu'au a6 avril 
1 81 f , où ils furent ensemble réunis à Eherswiller. 

— Faisait partie de la coctimunaalé de Ferange et 
de la paroisse d*Eberswiiier. 

Autrefois Lorraine baill. de Bouzonville, coût. 

de Lorraine. 

Yfn, près de Thion ville, à droite de la Moselle, lien 

célèbre par le concile qui s'y tint et qui porte son 

nom ; fut siëge d'un comté sous les Carlovingiens. 

— Comitalnt Judiacemii, ix* et x s" (Teiss. Hisl. 
Tbionv.). — Secus TuedoniêffUlam in loco qui dieitur 
huUcium, Hkli (actes du conc. d'Yûtz). — Comitatus 
Jttdieiit 960 (ch. emp. Oth. I*', cari. Saint-Pierre). 

— Comitatuê judicientii , 978 (ibid.). 

Yfn ( Basse-) , c**" de Tbionville. — leutz , Geutz, ibUU 
(pouilié de M.). — Judtz, xtii's' (carte Tass.). — 
lâitz, 1606 (pouilié de M.). — NiderJoutz, 166/1- 
] 665 (arch. départ. B, 369). — Itz, 1686 (gén. 
de M. doro.). — Veutz, Yeut baue, xtiii* s' (pouilié 
de M.). — En allemand : Nieder-Geits. 



Village de la seigneurie de Meilbei^. — Siège 
d'une paroisse de l'arcluprétré de Tbionville, qui 
avait pour annexes Yûtz-Haute, Macquenom, Kunt- 
zig, avec la censé de Helperl et la cbapelle Henne- 
quin. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. etoout de Tbion- 
ville. — Fit partie du canton de Kœnigsmacker de 
1790 à 180S, époque où il passa dans le canton 
de Thionville. — A pour annexes les hameaux de 
Haute-Yûtz et de Macquenom et la ferme de Hel- 
pert. 

YôTX (Haotb-), vill. c*** de Baâse-Yùlx. — Oher- 
imtZj 1606 (pouilié de M.). — Itz, 1686 (gén. de 
M. dom.). — YeutZf YetU-Hatite, iviii* s* (pouillf^ 
de M.). — En allemand : Ober-Geil», 

Village de la seigneurie de Meilbei^^. — Annexe 
de la paroisse de Basse-Yûtz. — Mêmes juridic- 
tions et mêmes cantons qu'à l'article précédent. 
— Commune jusqu'au 19 mars 1810, où il fut 
réuni à Basse-Yûtz. 

Le village de Haute-Yûtz fut détniit le 9 5 juin 
1 8 1 5 pendant le blocus de Tbionville par le gou- 
verneur de cette place afin d'en découvrir les abords 
de ce côté. Cette localité ne fut rebâtie qu'en 1817, 
mais sur un autre emplacement. 



z 



Za5D (Li CovB de) ou o'Ezand, seigneurie mouvant du 
roi sur le ban de Metzeresche (1681 , dénombr. 
7 juil.). — Voy. Mbtzerbschr. 

Zbll ou ZiLLBR (Pats db la). — ZeUekowe, ia85 
(ch. abb. Wadgasse, Kremer, Ard. Gesch. II, 37/1). 
ELL ou Zbllen (Roisseai] de) OU Zbllbnbach. — Prend 
sa source près du château de Hellimer, traverse les 
c"** de Hellimer, Petit-Tenquin , Hilspricb , Kinger 
et Petit -Rohrbacb, sur une longueur de U kilom. , 
et se jette dans l'Albe. — Gella ,1191 (abb. Longev. 
conf. des biens). 

Zellen , f. et m'", c"" de Petit-Tenquin. — Cella, 1 1 a5 
( D. Cal. Orig. de la maison de Lorr. cxciij ). — Cella , 
i56/i (pouilié de M.). — Zelly 159Û (dén. Th. 
Alix). — Le prieuré de ZeUe, 1681 (arch. départ, 
dénombr. a A avril). — Zelle, chapelle, xviii* s' 
(pouilié do M.). — Le prieuré de Zell, 1751 (ord. 
de Lorr. VHI, a8a). — Celle, Zel, 1766 (D. Cal. 
not. Ix)rr.). — Zelle ou Celle (dict. Viv.). 
Gagnagede la mairie de Hilspricb. 
Était annexe de la paroisse de Hellimer. — Un 
prieuré dont il ne reste plus de tracos aujourd'hui 



y avait été fondé, en 1 1 «3 , par Maynard , comte de 
Morsperg, qui le donnr à l'abbaye de Sainl-Denis. 
(]e prieuré existait encore en 1 769 , mais il était déjà 
complètement ruiné en 1783. — Prioraiue Celle, 
1 bhk (pouilié de M.). — Le prieuré de Selle, 1 635 
(Journ. D. Flor.). 

Zbllbbbn (Ruisseau de). — Prend sa sourceâ Garsch, 
traverse ensuite la c"^ de Cattenom sur une lon- 
gueur de 9 kilom. Boo", puis va se jeter dans la 
Moselle. 

Zetting, c^ de Sarreguemines , à gauche de la Sarre. 
— Z6dingen,iiilio (Schultze,derBlie8gau, 78). — 
Zetti^igen, 1606 (pouilié de M.). — Seding (carte 
Cass.). — En allemand : Settûigen, 

Zettingetson annexe Dieding étaient terres d'Em- 
pire enclavées dans la Lorraine et appartenaient au 
prince de Nassau-Sarrebrûck. En 1 797, ces villages 
firent partie du département de la Sarre et du 
canton de Sarrebrûck; ils furent réunis, par décret 
impérial du 5 avril i8t3, au département de* la 
Moselle et au canton de Sarreguemines. — Siège 
d'une cure de l'arcbiprétré de Homebacb, qui avait 
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Dieding pour annexe. — A povir annexes Dieding 
et le moulin de Dieding. 

Zetting, quoique r^ni au dép* de la MoaeUe, 
continua jusqu^en iSaa à faire partie du diocèse de 
Trè%es. 

Zeura!<ge, b. c"* de Flastroff. — Soerwgoi in Mos- 
lentij 7*2 (abb. Prùm, ch. don. s. Tan). — Syrin 
in pago metenêi, gaG (abb. Saint- Max. ibid. ). — 5t- 
rering a, xi* s' {ibid, déd. de biens). — Zuringa, 
XI* s' (abb. Mell. rôle des droits). — Sireringm, 
(arcbev.deTrèv. dccl.de biens). — Zuringm, lôg^ 
(dén. Tb. Alix). — Xoirmngef 1680 (déaombr. arch. 
départ.). — Serange, Zeringen, 1689 (déoombr. 
3i août). — Zerrange, 1698 (lerr. de FlastroflT). — 
Souringen , 1 766 ( oirle Vaug. ). — Souringei , 1 76a 
(carte Lafosse). — Zérange, 1779 (Dur. Lorr.). 
— En allemand : Suringen. 

Siège d'un fief et d^une justice liante, moyenne 
t't basse mouvant du roi de France, de laquelle 
dépendaient Betling, Gongelfang, Gandren et un 
gagoage sis à Flastroff, 168a (dénomb. 17 nov.); 
en outre, une partie du village dépendait de la sei- 
gneurie de Frémestroff [Prusse] ( 1681 , dénombr. 
27 juin). — Faisait partie de la communauté de 
Gongelfaog et de la paroisse de Neunkirchen (dioc. 
«le Trêves). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fil partie du canton de Waldwisse 
en 1 790 , de celui de Gros-Hémestroff sous Torgani- 
sation de Tan m, et passa en i8oa dans le canton 
de Laun8troff(c°"de Sierck en 1806). — Commune 
jusqu^au 9 septembre 1811, époque où il fut réuni 
à GrindoHT; détaché de celte commune et réuni à 
FlastrofT par ordonnance royale du 1/1 avril 1867. 

Zeubangb (Ruisseau de). — Coule sur le terriL des 
c^ de Colmen et de Flastroff. 

ZiEOBLHÛTTE, uom allemand de toutes les tuileries. 

ZiLLANGB, m*", c"* de Cbarleviile. 

ZiMBACH (Rlissbau de). — Coulc sur le terril, de la 



c"* de Grosbliederstroff. 



ZiiiMi:«G, c**" de Boulay. — Zimmingen, i6hU (abb. 
Longev. échange s. Tan). — Zimin, 1681 (ibid, 
dénombr.). — Zenntng (carte Cass.). — En patois : 
Semin. 

Ancienne annexe de la paroisse de Boucheporn ; 
fut érigée, le ta octobre 1755, en siège d^une 
cure de Tarchiprétré de Saint-Avold , dépendant de 
Tabb. de ce nom. 

Autrefois Lorraine , baill. de Boulay , coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Longeville-lei- 
Saint-Avold de 1790 à i8oa et passa à cette date 
dans le canton actuel. — A Betling pour annexe. 



ZiHMixG (Ruisseau db). ~ Prend aa sour^ pr^^ de 
Hailering, traverse le lerrit. des c^* de ZioBiing 
et de Longeviile-lei-Saint-Avold et vient affluer à la 
Bosselle. 

ZiMRBBWAU», f.c°* de Scborbach; construite, en 1867 
sur un bois défriché. 

ZiNEBL (Alt-), f. c" de Slurzelbronn. — Voy. Alt- 

ZlRZBL. 

ZiRZBL (La), rivière qui prend sa souroe au Hohalurst, 
près de Lembei^ , reçoit ie ruisseau de Modar, puis , 
après avoir traversé les c"** de Mouterbauaen et de 
Bœrenthal sur une longueur de 8 kilom., entre ^aqs 
le dép* du Bas-Rbin el va se jeter dans le Rhin à 
Drusenheim. — Cinzde, 1 196 (ch. abb. Sturx. D. 
Cal. II, pr. s. Tan). 

ZiNZEL (Nbu-), f. c" d'Eguelshardt. — Voy. Nbu-Zirzbl. 

ZiRZBLBACH (RcissEAu db). — Prend sa source dans la 
forêt de Waldeck et se perd dans le Graffenweyer- 
bacb. 

ZiNziiiG, h. c^ d^Alsting, à gauche de la Sarre. — 
ZinUingen, 1696 (dén. Tb. Alix). — Zinûngen, 
1618 (partage de la terre de Forbach). — Zinl- 
zing, xviii* siècle (pouillé de M.). — Zingzing (dict. 
Viv.). 

Village du comté de Forbach. — Faisait partie 
de la communauté d^Alsting et de la paroisse de Hes- 
seliug. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , 
coût, de Lorraine. — Fait partie ^ comme annexe 
d'Alsting, du canton de Forbach depuis la forma- 
tion de ce canton, en 1790. 

ZoNDRAiiGE, h. c**de Marange. — Suringa, ia85 (abb. 
Longev. acens^ s. Tan). — Soudereinga, Swtder- 
dinga, i356 {ibid. plaidsann.). — Z<mdredêng$, 
1/106 (liste des vill.). — Gonderingen, 1596 (dën. 
Th. Alix). — Sonderingen^ xf 11* s* (abb. Longev. 
état des biens). — Sonderange, xfiii* s* (pouillé de 
M.). — Sondrange, 1 709 (lerr. de Brouck). — En 
allemand : Sunneringen. 

Village dépendant par moitié des seigneuries de 
Varize et de Longeville-lez-Saint-Avold ( t68a , dé- 
nombr. 3 oct.). — Faisait partie de la communauté 
el de la paroisse de Marange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, couL de 
Lorraine. — Zondrange fut classé dans le canton 
de Raville en 1790 , puis dans celui de Varize, et en 
180 a dans celui de Faulquemont, toujours annexe 
de Marange. 
ZoNDRARGE (RuissEAU de). — Coule sur le territ. de la 

c"* de Fouligny, où il se jette dans la Nied. 
ZouFPTOEii , c"* de Cattenom. — Zulvinge, 1 3 1 6 (Mém. 
Soc. Lux. 1 86a, ch. s. Tan). — Sujfgem, Sajigênkœc 

37. 



29i 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



Ml fieora , S'jufgen , Suffigen , Seujfgen ,1066 (poiiiUé 
de M.). — Sujgeny 1606 (Und.), — Soefigen, 1685 
(dénomb. o mars). — Souftlgen, Souffiegen ,iviu* s' 
(poaiilëde M.). — Soujtgeny 170a (terr. do ban). 
— Soij/jj'wi, 1744^ (dénombr. «6 mars). — Zouf- 
Jkmte, 1756 (.Stemer, dép* M.). — Soujtgen ou 
ZouffUnne (dict. Viv.). — En allemand : Suftgen. 

Siège d^uoe des sept mairies de la seigneurie de 
Rodemack ( 1 7/19 , dénombr. a k mars). — Cure de 
rarchiprétré deThionrille, qui avait pour annexes 
lea censés de Bockenboff, de la Suisserie et de Vo- 
guelgesang. 

Autrefois Trois-E>échés, bail), et coût, de Tbion- 



ville. — Appartint au canton de Rodemack de 1 790 
à 1803 et passa à cette dernière date dans le canton 
actud. — A pour annexes les fermes de Retting, 
de Voguelgesang et de Rockenboff. 

ZoDPPTGEic ( Ruisseau de). — Prend sa source à ZoulTl- 
gen , traverse les c*** de Zoufllgeo . Roussy , Boust , 
Grande-Breistroff, Fixem et Gawisse, sur une lon- 
gueur de aâ kilonoètres, et va easuite se jeter dans 
la Moselle. 

Zoopptgbn-Basse , forèl domaniale de 3i 5 bect., c"*de 
Zoafllgen. 

Zodpptgri-Haite, forêt domaniale de 351 bect., c"* 
de Zoufftgen. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



Abbalis-curia. Abbèville. 
Abbntitt-viila. Abbèville. 
Abben dit Burgalbe. Sarralbe. 
Abberlingen. Olbcrding. 
AbbevuiUe. Abbèville. 
Abbowey. Auboué. 
Abe eo Soinoy. Aube. 
Abecbowa. Albe {Payn de V). 
Abelica, Ablica. Alhe{L'). 
Abeuville. Abbèville. 
Abigney. Aubigny. 
Abondange. Hagondariffe. 
Aboawey. Auboué. 
Abo¥ré. Atd)oué. 
Abowels. Aubouc. ' 
Abris. Aoury. 
Abuefville. Abbèville. 
Accort. Caulre. 
Aceium. E8$ey. 
AcerooTÎlle. Errownlle. 
Acey. Ancy-tur-Moselle. 
Acbain. Achen. 
Achkena. Achen. 
Acier (Ban d*). Essey. 
Aconiaca finis. Gùrze. 
Aculeam. Queuleu. 
Adensirque. Sierck-Haulr. 
Adiencoiirt. Adaincourt. 
Adingias. Edange. 
Ad Labriam. Lahry. 
Adtaiitina viiia. Audun-le-Roman. 
Adud. Audun-k-Tiche. 
Aers, Aerz. Art-mr-Motelle. 



Aeilingen. Etting. 

Affigy. Avigry. 

Aguarling. Hargarten-aujc-Minea. 

Aideiingen. Aidling. 

Aidingen. Edange. 

Aignerey. Ennery. 

Aimas au Matois. Aumelz. 

Aingesange. Hinguesange. 

Airs delei Goulembey. Arê-Laquenexy. 

Air-sus-Muielle. Ar»-êur- Moselle. 

Aisches. Aix. 

Aivencey. Avancy. 

Aivrexey. Avigy. 

Aixeraille. Ozeraillei. 

Aix'Sus-Moselie. Ars-eur-Monelle. 

Aizeraule. OztrmUe». 

Alani mons. Allamont. 

Alba. Aube. 

Albairi, Alben. Sarralbe. 

Albe. Aube. 

All>ertnauiDen. Obemaumen. 

Alberweiller. Weiller. 

A]berzwiller. Willerwald. 

Albritcb. Aoury. 

Alcrenge. Algrange. 

AJdinga, Aidingen. Alling. 

Aldorph. AUroff. 

Alemons, Alenmunt. Alémont. 

Aleriœ. VaUièreê. 

Aleumont. Alémont. 

Alfringa. Holving. 

Algin. Alzing. 

Algringen. Algrange. 

Aliasingas. Elzange. 
Alieyum. Ay. 
Aiingias. Adelange. 



Allteringis. Algrangt. 
Aikiringes. Algrange. 
Ailestorfre. AUroff. 
AUetorfe. AUroff. 
AiJexey. Olgy. 
AlIing. Mailing. 
Ailixey. Olgy. 
Allondracuoj. Allondrelle. 
Almanviller. Amanvillerê. 
Aliniremont. Mcraumont. 
Almon. Aumont. 
Aïnowc. Anotur. 
Alringes. .ilgrauge. 
Alsingen. Alzing. 
Aistcin. Dalstein. 
AUcrdaumcn. Obemaumen. 
Altestorff. Rixange. 
Altevilie. Altwiller. 
AJteweiiler. AlttriUer. 
Altirppen. Altrippe. 
Ailor. Altroff. 
AUouppcn. Altrippe. 
Altring. Alsting. 
Allruppe. Altrippe. 
Altus pagus. Altroff. 
Alub. Aube. 
Alvange. Ehangv. 
Alve. Aube. 
Alxey, Alzy. Olgy. 
Amantia. Mance. 
Ameiz. Aumetz. 
Amelerviile. Amnéville. 
Ameniville. Amnéville. 
Amereili villa. Amnéville. 
Ames. Aumetz. 
• Ametz. Aumetz. 
Amctzwiller. Petil-EberswiUfr 
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TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



AmUan^. AtMlange. 

Anceiacum. Ancy-lez-Solf^'ue. 

Anceium , Ancheium. Ancy-sw-Hosclle. 

Ancheweiiler. EhichwUler. 

Andesir, Andosir. Sierck-Uautc. 

Andreney. Andemy. 

AneriacuDi. Ennery. 

Anery. Enntr^. 

Angeianges. Inglange. 

Angoldanges. Hagondange. 

Angondange. Hagondange. 

Anguelanges. Inglange. 

Anneceyiiin. Ennery. 

Aonercyam. Ennery. 

Anowe. Anowc. 

Anseldingen. Anzelii^. 

Ansberes villa. AngeviUer». 

Ansreviller. Angevillen. 

Ansuis de leiz Soigne. AncyAei -Soigne. 

Ansvillers. AncerviUe. 

Answeiller. Angevillers. 

Anteiy. Antilly. 

Antilion . Antilly. 

Anlranges. OEutrange. 

Antrangi. Œntrange. 

Aoxivillers. Angevillers. 

Anzedinges. AnzeUng. 

Appanges (La Grainge d'). fyange. 

Appingis. Épange. 

Aparil. Avril. 

ArchaDceium. Argancy. 

Archanciacum. Argancy. 

Arches-sur-Moaelle. A rs-sur-Moielle. 

Arcs. Ars-eur-Moielle. 

Arcabus prope Colnmbey. Ars-Laqne- 

nexy. 
Arcubus supra Mosellain. An-tur-Mo- 

telle, 
Arcus. An-eur-Motelle. 
ArcQs juzta Columbiere. Arê-Laque- 

nexy. 
Arcx. An-sur-Moielle. 
Ardanville. Amanviller». 
Arduchainps (L*). Ladonchamps. 
Areceyum. Ay. 
Areis, Areiiim. Arry. 
Areoviller. Angevillen, 
Argenza. Arriance. 
Ark. Ars-tur-Moselk. 
Arkancey. Argancy. 
Arlefang. Remelfang. 
Arioncoart. Hauconcourt. 
Armanville. MahwiUerê, 
ArmestroiT. Arraincourt, 
Armevilla. Amnémlle. 
Arovilla. ErrouviUe. 
Arracourt. Arraineourt. 
Arrayo. Arry. 



Arrey-fiU8-Mezelie. Arry. 

Arrig. Arry. 

Arrivait. Orival. 

Arsancourt. Beteaincowrt. 

Ars de leis Boarny. Art-Laquenery. 

Ars des Genetaires. An-Laquonejry. 

Ars-les-Cunexy. ArS'Laquenejcy. 

Artb. Arê-iur-Moselle. 

Artonfayt. ReUmféy. 

Arum villa. Errouville. 

Asch. Aix. 

Asmange sur la Sarre. Sarrein9ming. 

Aspicium. Datpich. 

AstelaincourL Chelaincourt. 

A8tri8e. Hatriie. 

Aswilre. AvUlert. 

Atorf. Altroff. 

Atrize. Hatrize. 

Atwye. Alttcieêe. 

Anbe.Aubles. Sarralbe. 

Aubocourt. Aboncottrt. 

Auboncuria. Aboncourt. 

Aubonwey. .Auboué. 

Aubous. Auboué. 

Aubouwey. Auboué. 

Aobouy de la l'eau. Auboué. 

Auboyez. Auboué. 

Auboys. Auboué. 

Aubreck. Obrick. 

Auchastel. Achatel. 

Audenaven. Odenhoven. 

Audensirk, Audesir. Sierck-Haute. 

Audeux-le-Thieux. Audun~le-Tiche. 

Audéve*le-Romain. Audun-le-Roman. 

Audieux. Audun-le-Tiehe. 

Audrefang. Oder/ang. 

Aueigney de costé Yillers. Augny-eous- 

Grimont. 
Auffleville. Affléville. 
.\ugnegny. Augny. 
Augondande. Hagondange, 
Augwillers. Audwiller. 
Augy. Ogy. 
Aulbe. Sarralbe. 
Aiilbecourt. Aubécourt. 
Aulbingiiy. Aubigny. 
Aulegia. Ollcy. 
Aulegio(CeHade). 0/toy. 
Auleyneyura. Augny. 
Auligneinm. Augny. 
Aultourf. Altroff. 
AuDiécourt. Homéconrt. 
Aumellnnge. Amelange. 
Auncurtis. Haucourt. 
Auniaco, Aungney. i4i^y. 
Aunoulx-la-Grainge. i4noux-(a-(fraiij'6. 
Aureoviller. Orival. 
Aurey. Arry. 



Aurigny. Augnymmê-Grimoni. 

Aurou ville. Erroumile. 

Autein(L'). Otkain{U). 

AutbiUy. AnUlty. 

Auve. Aube. 

Auvegney. Augny. 

Auvigny. Augny^mna-Grimont. 

Auvilers. AviUere. 

Auvillers. Audwiiler. 

Auwingney. Augny. 

Avèche. Augny. 

Aveller. AviUere. 

Aveniacum. Augny. 

Averzey. Avigy. 

Avigny. Augny-eouê-Grimont. 

Aviniago. Augny. 

\vrey. Avril. 

Avricb. Aoury. 

Avry. Avril. 

Awdcux. Audun-le-Roman. 

Aweconcourl. Hauconcourt. 

Awedeux. Audun-le-Roman. 

Awegny. Augny. 

Aweigney. Augny. 

Awerey. Avril. 

Awerry. Aoury. 

Awlbe. Aube. 

Awuigney. Augny. 

Aye. Ay. 

Ayeyum. Ay. 

Avriance. Arriance. 

m 

Aylyuin. Ay. 
Azraille. Ozeraillee. 
Az-sur-Muselle. Ars-eur-SÊoseUe, 
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Bacekeris. Beekerholtt. 

Bacendal. Batiendal. 

Bacbi. Béchy. 

Bâcle. Barst, 

Bacompierre. Bassompierre. 

Baiangeos. Bégny. 

Baieuviile. BéviUe. 

Baigneuels, Baignues. Bagneux. 

Baigneulf. Bagneux. 

Bailleur. Bagneux. 

Bailleur. Batlicux. 

Bains de Bitume. Waltchbronn (Lee 

Bains de). 
Baisse-Selle. SnUe [La). 
Baissey. Béchy. 
Baitelleville. Bettlainville. 
Baitilley. BatiUy. 
Baixey. Béchy. 
Baizelle. Bataille. 
Baldennga. Ballering. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



B.illei.dul. Baite«ilai 


Btiiniata. Bé^mg-inSaml-A-^oU. 




Ballcren. Ih-ynn. 


BenriiiRa, Bt^mg-ln-SaixI-At-ld. 


Bi<i». fitrJ.^. 






BiuaiiFoun. Ou:anc»iu-l 




Beiwgo. Béiùng-lnStiul-A'-olJ. 


BUW. ûi««i-mi-t*f/l. 


Ban (le la Botltr. Dan de U fhUt. 


BcrplK. fln-f 




Sta-iliU. \¥al«:hbraa, {U Uom&n lit 1. 






EtanoTitago. lloi'cu>irl. 


Uei-ckeym. Bnhain-la- Vilk'. 


Bislorf. fiiftn)/. 




BeiBncUn. Ikr/-mg 




Bincidas. A,tboué. 


Gergeatia. Brehain-la-l'ilU 




Hartilebof. Panlle. 


Bcrg,.lbrv. 


Bilea, BiUke. 


Barpndorf. BarmeiUe. 


B«rieh. Bn-f. 


Hilsldn. BUltn-im-Lach. 


Bsreiijui. Baril. 


llrtitiBB. Bttrwg. 


BilUiridBen. Willrinff. 


Burnechehc)). iianl. 


Hflrkb,em. Brihain-l«-\'Uk. 


Bilie. Bileht. 


Baroclifls. ParoiHM ln\. 




BiUipt;. Bùiiv- 


SarDni^nlIa.DaiMaDJIb, 


eernaliBuiit. Btnattm«„l. 


Rivembinn. Bi'ii.ho (Cmnifc-). 


Bïrsel]«> Batie)lt<. Do.'^iJJ». 


Berlfrinnif. Bmring. 




BiMiuciirifl. ïtamiKinul. 


BerlmcrinBa». Bertransc 


Biiiinadorr. Bùln^f. 


BB»e B«li-Vea1 finrny Lt »<»*«-). 








fienrsKàiwy. ifcrlrBii.cu-, 


filaito Lg).Bf<g» U). 


Bamiiini. Ufch,j. 


Beriilfi villa. Bmilk. 


Blancba. Blanchard. 


Baawiuiii. Bkc*». 


Berye, Berg. 


31iand«lfinijeD*, Bra«JeiC«r.s-. 


B;issincut. B«hg. 


Berjli. BtHg. 






ReNiiUfff. Binitg 


BlaruTl.niury- 


Ba,wnïilie. HaioBnJfc. 


Beilorir. Btulaùuia,. 


Bi-dange. BlalIuBj-., 


Bi.»lillt. »dl<%. 


Betelani «illi. flellliriiwiJb. 


Blaaa.Bi^» ta). 


Bandiaca liiiia. f;^!'»'. 


Bclhcn ville. BnOaiimllert. 


Blt^sboniF. Itmrhêpon. 




Bellileifiilc. IkltlaitwilU: 


Blsitahowa. BBm( (Poai de in). 


BbuïiILts. BomiOrr,. 


Uelin.. Ba,ti>v. 


Blidandorf. Groibliederuroff. 


Bai]'. A'rAï. 




EUodenlara. GraiblixkrUraj: 


Bajcïilip. il(««ï. 


Bpti. An.'»;. 




Baioiicorl. BaMnrvurI, 




BliM(La). fllje«(t.). 


Beanee, ft'ffajf 




Blithario .jIIj. ■';™A/((d.".(io//. 


Bsbini;. liauMving. 


BeudaliDga. B»Jttw. 


Bior«n».BIoru. Jitori,. 


Bebrii. fIi('Jc&>{(;rdiuJr- l. 




Bloureus. Btofy. 


Bpchcrdorf. But™/ 


Beuran. Bfmti La Utuc-). 


Blouray. Bloary. fKory. 


Bflïhliiirbm, BtUaniit. 


Beuren. Beure>. IW<, 


Botl. (I«Jm.l.of. 


BeddenscLcr. Betlntfh. 


Beiirv Bccoy la flnHr-). 


BodiDj^i. RiuIiin/,'c-wiii-iiui"i»uiiC. 


Bcdeborn, Btdebur. Ift-Kir^Ibr. 


Bi^uvillfl. OnJJJr. 


JtuduUl villa. lafroiu^. 


BeacatroiT- rOntpierrr. 


Hcveus. Dn-»!, UHaWï-)- 


Hteteri. Ip}. Bmlttrfc^te, 




Bevine»'"- bemange-ieui-Jnêinum. 


llœttingeB. B«(lami!. 


Behieville. /t<MtI<'. 


BbedeviSc. BdUnxrilk. 


Ba:u Bœuf. Bnu /Isa*-). 


Bdnffsn. %„s, 




BcpvilluiT'. BfiwiUtr: 


Beininjîtrboir. Ikniug 


fiibi.i([cii, BMifgff. 




Sdcbamp. «ech-o'p. 


BibonU mm». fiMwoai. 


Itointilleen Janiiiia. Bniiivrillr. 


Bdd«.rliollx.B«fcrWi:. 


Biebe. Bitckt, 


Bolatum. Bowi.a. 


Bpl([anli curli». Bulricotitl, 




BolaKiuiD. Bouky. 


Belingn. Bêtting-ttz-Saml-.h-M. 


Iticiigca. Br's-y. 


Bolieben. Bouiiiy. 


BslUroT. B«oï (la &»«■-). 


Bifttre. Sifaciit {Gratuit-). 


Bolke. B<«J«ï. 


BcUi^taincbp. BrUr-Tmehr. 


BilUy. B...1.,. 


Bollaa. Baulay. 




itilluiivilla. ilùmiiUc. 


Ballet Boulay- 


Bdlum «mpu».. I)«fc.«;«. 


BUtUin. Biliur. 


Bollinja. Bouf-V"- ' 


Btllnm sUfpiam. Hefte-raBrfcf- 


Bilatsin. ffitlm-iM-loc*. 




Selsdorf. SclIfamt-iU.'. 


llm|;a,BiDHen. Bimàllt. 


BomoDl. «taummu. 






SmnimL B«na«»a. 




llintnH^u, Brgsï. 


BonbudersUirir. lhi,Mil^„t,-„f. 


B«ngwies. Gmine. 




Boofagil. Bon/q,. 


Reningen. Biiùng-lti-RoMiich. 


BiaoïU.K«W- 




Bonnsye. Bmmny. 


Biibaeb. Auèadb. 





TJBLE DES FORMES ANCIENNES. 





Bri. (La). Ubr^. 


Baubich. Boutad,. ■ 


Bonny Bor»;,. 


Briiithi. P™i«*. 


BiiMlie. D™WUn-.- 






Baetcl-irflb'eiibafh. Ihatbtck. 


BonvitUr". nnwitier,. 


Britendorp. Brriitro/(6nuHto-). 










Bortioifa. Bertrangt. 


Brijc (Ed). Dtrant-lit-Pmli. 


Bulebltire. fiBrfctnafcr. 


BO.. f«),h,M.- 


nrt.rrhi,Broiff', 


Bulmont. Bfiinmnn. 


BoiiYilla. Bomoi»^. 


BrofPï. Krnurjt 


KaoaXToiï. BimttnS. 


Bolati^. fia.««v<. 


BmrhenB. 0muFJi. 




Hmoab ^.uriis. Bninnfoint, 


BiVKt«rs. Sroct'fii. 


Buodetin,;iiJJ.ip(!mA' 


Bnwnif villa. Boaienàllf. 


Brondorr. Griaderf. 


lliii>âin|^a. Pounangc. 


Bonrliing, ««rtiM^. 






BmiPhpPrt. Bamhfponi. 




Buray. Bw/ttirt-F,;,^. 




nnidii^rbach J)i>hrl«cJi. 


Buniia supra Talirna. Bnribi (Lm) 


RoDila. Sinclair. 


itracbA-l. Arnuuaux. 


Burts. BE^mi. 


RoqUer-, Bofrr, 


Itrachrorbarb. RoJkrfriuli. 


nnrey. flu«i. 


BoDiDonL &eanm<«ti. 


Brûcke. Pontigny. 


Har^ilbr. SimiJJw. 






Burfcum Konrti inlisni. Sai»l-iiibtii-i 


Bourdw.flord« (!>•». 


Knico. Bronct. 


W,.i. 


Boorg-Kultich. RoHMs-to-BoHTj;. 


Brui-lt. Br»HX. 






Briitiblorr, BrtUtn^ {Grandi-). 


Rorias. Btynn. 


Bourgl. Biju$l. 




Burig. Sure. 


Bonrnay flom., 


Bru-iiie, PdnUjrii/. 


Buria. 7*urv, 




Braïiilarium-ilrwlll.. 


B-a-llir. IWr!,:,. 


Bonslro. BoMlrn/. 


Ftr]?yiin> Itrûy. 


Burnacha. Borng. 


Bonvding™. Bttkangt. 


Bu Bmi BaHUt-]. 


Buroïii in romiUlu Mi-tpn"i. Btrn; 


BODIBÏ fl«.iS. 


Bubbingen. BimHingt'KH.-JiaUmmL 


Burrey. B«ré-la-Forge . 


Boni. Fnyku». 




Riinbach. Botahaeii. 


Bovelicarl. Bmnlbn 


BQb.l«lorir.BimMr<# 




BorenoiiDr. JtMBim/ 


Bubini^n, GaulÀllïl^g, 




Bovîl)>. ftwiJferi. 


nMinKen.Pihlang: 


Kttt\v3nutT-i.lUrl;u,,mrl 






Barv. K.<lc,„l...,..,.; 


Braconi< viUa. ftironi'.Vfe. 


Bi.changrî Itfrka^igf. 


Biirv-t.vViiii. n„r..-l„-Mf, 


BP.gida. fln>ï. 


Bucl,e«.W". fli-cWa/rf, 


BusJk™- /in-r-). 


Braidil. Bnuf.n. 










Buadiutren. B«dangf. 


Bra»iHe.BromBiHo. 


Surkingin. Boc)!d>isv. 


Buieaco- Buthy. 




Biielii». rierJh.. 


Buicio. flurhy. 


Brtel.«p..flntf.«i»Ja-l'ai., 


BucEiirîaa. a»u«lrei. 


ildsinRcii. (11.,..,-;. 


Btïcfcdorf. UiiçKeMiiflï, 


Buddliacum. Suffi^. 


Bnsonia curtia. Baimniin. 




Bndondnrff. BaabiJfUnff. 


Buaouit ïiliâ. ftw-'onrt*. 


Brei^tdrt. Br«.(«j; 


Budentorff. BanAidmtng. 




Brajraeeii, Brciusin- /Vi>i«**. 


Bnderairoff. Ponlpiem. 


llus]ioniii. Jjiiuf'if/inrn 








Brenval. BarexrJIfe. 






Brcnral. BnyiuMOJ. 


Budinacba. Btubtig. 


IlllSlriiir l'iilrnjl 






Hul. Buy 




Budinga. fiufiV 


Butewiro. BoaunrWer. 


Brcasdorf. Aiviflrri/r GniHdr-), 


Bi.din([i!n.il,dinff 






BudM- fliticfts 6-r«RA.-), 


Boiei. S/rA;,. 


Bmrnni Briadii. An>y. 


Bui^ra(i|>#«, Bacângïn. B»>Mn,fc-Miu- 


BuicriiT. JlNj-irtï.- 


Bribr.- fln»*«. 




Buii. B«Ay. 


Bri«i BricMam Briiii 


B«enij>..s».liBr,«, 


Bniy. B«rf,. 


Brie U).Id% 




Byenga. BM^-Ui-S-inl-ÀnlJ. 


ftieU Bntij. 


Bueas^. Bail», 


Bïliacastriiiu, Bi(i-lic. 














BrikEn. BIiMft™fl;«,, 


Buey. Bh^. 





TABLK DES FORMES ANCIENNES. 



C^dtv^ 



U-Prinre{Le). lIiTl^giliirr 



{La ftiil»-). 



Cadelbrun. Cs. 

Cadïnavcn. 

Calciecuin. 

CgJcndno.en Uhialit). keUnki- 

CitlJeinhoiirg. kaleuJieHr/;. 

CidlUcum. C/i«iHï. 

Catlvrcillcr. XallzacilliT. 

(".«llnîlfe. CiuUTilUr. 

Cimajr. Cama. 

Cimben ulu-a McHcllam. CAantvn. 

Canieiiiltum. Cliciiunat, 

Caméra. Lorhambre. 

(^amiuet. Cliïmingf. 

Cauiinetum. Ckioiiiiei. 

Caminitla. Chtmimi. 

CamiDarrD. Ladumbn. 

':oii>|.-l5. c(.«,-.prf, 

Campfen, CaiDpbania. Xab/™. 

'iampii. Champi. 

Camp],. r»».plicft. 

'!ani[mui [[ranilii Sarli. Gniii^a-aii- 

Sari {La). 
Canra,CaDren. Chriut |Ls}, 
CsiitFJtirDii, CanUbimit. 

Capd Kaagoicr Kiiiger {Kapptl-). 

CflpeUauHëaiicliltrmigi.&unt-fftny. 

CapflU Sande Crucîs. Kmubtrg. 

Capoltinfler. ïiiiy»r (topjirf), 

-Cspplcn. Capptl, 

CaraouKi. Etàag. 

Cari MÎ Dm. Clunny. 

Cariiiacniu. Chiritt^, 

CaHingei. Carliag. 

Cinu OuDieii. CMrri(Iii). 

CoBcbwillor. CaUtiUir. 

Culu] clei»nub Sainl Gennain. CUlil- 

Sainl-Girnuiiii. 
Coitalliu. ClulUlUm. 
Casldlaïu. Ckàlrl-Sainl-Oirmam. 
CMIcltum. C/idiaUu. 
Outrir. Chjut^mt-Otrmain. 
Caitrum. Chtld-Soinl-Otrinsiii. 
Caalrum Rubrum. Oïdlrau-Roagi. 
CaBlrum Hues)-. ilowiy^Ooiirf. 
Caitnim Vîvùra. Virim. 
Catheacm. Cdirnum. 
CalhcDon, Callrnom. 
GatipgïB. Ktdaagc. 
Gauffen. fnir/ni. 
Ceilk Ss^(Lo). 

MoKlie. 



Caiierejr, Jïnnr-Ja-franr. 

CelancourL rtAoRCoNM, 

Cells. CrUu.ZfH. 

Celt>T- aUrn-Smlnaù. 

lli^iiilft. CiMiur ( La). 

I^cpuaiati finù. Sfmaittt. 

Cpri»y Ckerimf, 

Of rlrium. Soilly. 

Cerry Arry. 

Cerïeliim. SaiU^. 

Ccnignei. Senigny-lei-Saitilt-Barlii. 

Cl Ti'iRiii'y delaii HalTilU. Sntigny- 

tes-riBrille. 
Cerïinneï-sua-Niai. Stnigny - In - Ba- 

Cftcnhem. Caittmai, 
Cavcry. Xiny-k-Frane. 
Cbaipiey. Chéritty. 
Cbaiipie]'. CAany. 
CbailFj. fJui'IV^AW. 
Chaillria. CAirÛy-jR-emurï. 
ChairniMi. CAai-anry. 
r,haire>. CUart I^). 
CJiairley. CAarfy. 
Cbainci. CMnwy. 
Cbaialel(Le). CkdttlSaint-Blai». 
Cliaiilil-de-liH-Saii'lfy. Jcihatef, 
CliaislillDn CUIiUdfi, 
Chailr. CAibtJ-.^'Bl-CA'maiii. 
CbamtloD ChmUo'i- 
CbaLidl.^. aaitlJM- 
Cbally. ChaOlf^ttr-yUd. 
Cbambi'ill^c. Chauibltif. 
Ohâmhtn». ChmeJuirt liltit). 



ChHii 



I. Chaa 



Cbaiobri. Hambourg- Knlaiigt. 
Cliambledi. ChamUÊy. 
C bain bien. ChiDiit^. 

CbnnihlpyuiD. Chamblti/. 
Cbauibop C'lniir.4iijrfi, 
Cfaambom Cbambourr; Ch^mbéru^ 
Chain brey. Chamblty. 
Cbainenol. CbameaDl. CJianuiul. 

CbuDpé - lèg- CoDrcrlIet -anr- Nied. 

ChaiHpel. 
Cbaïupt'li. Clianipcl. 
Cbmnpcnaya. Champtnoii. 
CbaiopcnoL Ckamptnùi,. 
ChampbeD. Kmfm, 
Cbampigny. Cluoitpniau. 
Cbampillian. Cham/H-m. 
Cbainp-Paipainc (Le). Cluui^ à pmum 

{U). 
Cbanipt. dampt. 
Chainpt-Nemmery. Cluimp-//imtiUTy 

{U). 
Cbampnlte. CkamnUt. 



«:bai; 



e. a«„ 



■ ta). 



Cbaayoa\aHocf;ne. ChagHg-la-lbrgnt. 
Cbspelle (Cause de la), Capptl-U- 
VuUlt. 

i:;hBpelle-è»-Boii. CkaptlIi-itiir-Boa. 
ChapoKe-SainU-Croii. Crtul:hn-g. 
Cbapenoy. Ckampenaû. 
Cbaj>lfl-iou>-Sainl-Germarn. ChélM- 

SBint-Gtniulin. 
riiareiirnïum. Ciamity, 

i:li..H(uill™. auttilhn, 
CluaBcie, ChairUn. 
Clia-'.-;. I>e«l.é-Cl,auif. 
Chasl-ill. CUrW-Stinl-GanMHi. 
Cbastel. AehalcL 
Cha>lcl-(lcl«.Sari«y. Admlit. 
CbaiLtfl-ilevaiil-McIi (Le). CkdUl-Sainl- 

lilaiu. 
r.basiel .l>'>.|i:.|,iril (U). ÉtaHgi{Ui). 
CbatCClioD. ChâlUbm. 
Cbiteaii -la-Grange. GnnifS-lc-Clirf- 

Uhl (La). 



Cibattaritron. SehalUnkiiff. 

Cbaulry. CBureiUiê-Chaaiiy. 

Chaulty. Pont-à-Chiwtii. 

Cbauluey, l'oHI-à-Chanay. 

CbauiiMy. Coare'Hu-ChaHay 

Cbauild. Chàlft-Saini-GerniBiu. 

Chavillnnt. {:heviltan. 

Chedemborn. Ca/lrnbom. 

CLeRUry protho Longouj. Higng. 

Chaberej. Chahury. 

Cbeiaberg. Critibirg. 

Cbelaiaoïiirt. ChtUintDurt. 

Cbelle. SrM. 

G beniericq-la- Vieille. CUtarry'b'i-Bmr, 

Cbemind. diemiiuil. 

Gbemricb. Chémity-tet-Deui. 

Gbenati1U).CIu>nui(Au<waH .(>(■). 

Cheniera, Cheniim. 

GfaeDûey. Chemy. 

Cberlingon. Ktrling-lez-Sitteli. 

Cberreiey. CWpiwy. 

LbearlcB. Chazdlft. 

Ciiestcl prèi deSailey. Aehalfl. 

CbestDODi. CaUenum. 

Cliellingen. thUangt-GnuiiU. 

Cbienvilte. Chancair. 

Cbivsry. Jïiry-b-Fnmc. 

ChobarL KobreOe. 

Choibey. Chnby. 

Chain. Caumt. 
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TAlîI.K DRS FORMES ANCIE^NKS. 



Chombaure. Ch^merij-la-DtH r. 



ChoriT 



.. Cham'iti-: 



Cbào^es. Chieultm. 
Cfariipar^. CrialKr!;. 
riercic, Cieniot'fc. Sir 
Ciej. f 

Cairunpy, SilUgay. 
Cillfian^. Sifcxuu'i'. 
CiQuy, Sillif-imSiiiiln'-n. 
Ciltiicuni, CiUy. Sdtt-f<r-Mal. 
Cineilone ruMis. '.''"{diuriMirl. 
Cioiek.Xinitl La). 
Cipionacs Jlnia. XpAanHi-. 
Ci|nanta villa. ^nriUr. 

4:ippaneTill(. .^mnmHd, 
CipanvilU, Spmuiiltc^ 
Ciraua mtrnm tifrcl-, 
Cimii (urtis. CirMwl. 
«irkM CirqiiM. S/p«jI. 
Ciioraï. J«rr(-fe- Franc. 
Claire). Cftry. 
CUngtn: Klmg. 
Olarej. rt^. 
ClémeDcy. KaMtig. 
Clémey. Ch^mny^-ZVn.r. 
CleDRA. CJown^. 
Cler«y. CUri/. 
Clenange. Cnutn/;! . 
CliDgeD. Xlai^. 
Ootogei. Chuan/i--. 
Clan 11. Iliiiil:. 

Cobftrt, Cab^btrl. kvbrelte. 
CocbanuubcU. KoufitixiniiA/. 
Godanbouren . Cittii/Kirii. 
UodeUiin. Cendr. 
CMKcej. Coiiuy. 
Cnnigtiuacher Kimiginiarln-r. 
Coonie. Cmiim 
Cobtillc Coiniy. 
CaJDg. Coin-Us-Cuiri/. 
CoÏBj[8-»iiP-S»ille. Cmn-tur-brillf, 
Cmo-Pnyti. Cain-lit-l'uM^. 
Colbingan. ColmiHg. 
rolcmbey. (.'oionit«f. 
C^gnoy. CoUi^Bj. 

Cotmait. Colmen, 
Ctdmeyum. Colniey. 
I.olombejo. Coloinbtii. 
Colombiers. Colambei/. 
Cotomi» de Jaoy. tolniti/. 
Coli*. CfliJiï. 

Coiumbejro. Colomlvj. 



Columblors. Calant*; . 

llolïînflii] Colning. 

Comn Cdiiie. CaunK. 

CouiilaiDi jncildii. l'iu. 

Coin iUHaa.Sglncnila.jSAuruiii' (f''|. 

Comilii viDi. CaimtiBe. 

CoDC. Coin-if ;-CuiTrjf. 

ConcheiD. Ctmiè. 

âondnluin. Coud.: 

«londict. Condiciini. Cmdé. 



a-Ardcu 



«-/^i«i 



(looflenU. Conclu, 
«lonSnenlia, Cntiflatu. 
CooHaapti c^piduui. Can/Iaiu. 

Couidcben. Candé. 

CoiiiiDiaqurr. Katùgtmattttr. 
i:on-le-Cha(lel. CBnt-Unravdnll^. 
i:oD9. Clm-turSuiUl. 
ConUT> euria GendrtCB»TI. 
CanU. Cai»-L>^ni«(Dit/>. 

■Cooni. CouBu!. 

Corcelei. Cnvrcelin-Uir-yad. 
Conille. CtareeStt-im-Nitd. 
CoriluiD. Cnart^tt-mr-Sitd, 
l^oniuée-Gdiiic. Caar^HX-GtUnrt [ L 
Carre (l,e!l<ii< d<.|. f.aulre. 
Cotre (Le waingaiga da). CaHbf. 
Co9c. Coiu-Lagrtmdnlle. 
CoieroonI, CiMii'iiinai. 
Collenboir. SchBllidtiiff. 
Coucboïm, Condr. 
Couirelle. CourcUn-Chaïuiy. 
Coulemay. Calmey. 
Coidif^ej. Coltigng. 
Iloulmy Colnirrf. 



Criehiiiga. Cridga. Crrhange. 
CriOngi. Créhcngt. 
Crispeinm, Crispey. Crepi/. 
Criapiamin. Crepy, 
CriUwahlI. CrtutiaaU. 
CritlHtldL CnuOrM. 
Oiiinra. CrrUangt. 



Cniaaei. ConH/, 
CracboaotiasCondé. Comlr. 

Cruckiriga. I>«lvngt, 
ùnnaflu.iu.. C™«H.. (Ln). 

<^uelido. ^)ut<tlHi. 

Culmont. Cumaiil. 
Cnllroy. tulrt). 
«lulluriii. Cali-y. 



■ nujje». '.»/! 



Cnnr (La). Caidre. 
Coiir-de-CbaDEay (La). <'-m 



Counemonl. CowttMnf. 
Couu«. Saïug-Haal: 
CDUvîll<!4-Ilena;. Coinrillr. 
Couie. Stune-Buue. 
Covirellas. CoarctUrt-Ckaiiay. 
Crainald. CtvuHmald-ln-Ci^U. 
Onisiiee. Crthcng». 
Cregnbioga. Crehangr. 
Crejebingen. Cnhar^. 
Cmllinipii. Ktrliiiff-lii-Sirrrk. 



Ki^iriKopy^elIbrr). 

Caadicutn. Caiiilé. 
CuDenaia. CaiwlagraiiJriile. 
Canwie (La). LaqiKntrii. 
Cuiielance, KnHlanfft. 
Curoiy Lni). Lajvenrjy. 
Cnagunntf. knigir Kapptl ri l'htr). 
Cuaa. Cont-Ligrandi-itté. 
Ciinsinga. kHntiig. 
Ciuitiy. Xtmuïg. 
Ciippign»^. CmMigii/. 
CurUngetldU molin de). Ciirlaitgt. 
CarMaAlK. Cmrcrllrt. 
Cuilerey. Cutry. 






Cy. Set/. 



llailU (En). Deram-if-l'iitlt 
Daiiicort. AdaùKDWt, 
llaitingeii. DirUing. 
Uala. Dtfign. 



Ilftltcium Dahuiti. 
Dahille. AtUIiri. 
Dnm Dam-ni-SAUltiwi. 
Tlame-]ilane. bomprii, 
IJjiTibBiioerbBK. Dnunuru 
Danvilloii. L 
l'aundorf. Dmil' 



TABLE Ues FORMES ANCIENNES. 



D*vaDj{«. AboHcoari. 




Ecor.. Zn^^o,. 


Duenrio. 7W™r(. 




D«iling<^n. bnniug. 


Dragnatk. ©roîi.». 


Edelingn. ingtaoge. 




Dravi'iielie. Dngng, 


Ed«1iDjie... :1Wiinî-. 




Drethin;;n. Bngny. 


Edclingirj. Erf/i-sg-, 


DeDïiloQr. DB»i)»ih«r. 


Dreiborn. Tnmbom. 


EdsnwilJer. ITtbrhW. 






Edenreiller. EAr.«lfcr. 






Eil.niT'i (ilfli'w. 


BfliiiUrii aaïu. lktirt«>oui. 




Edlingen. ^d^.i^-. 




Drensbom. Tnmbor». 








ElGagen. tran,^. 


De»traeb«, Dritry. 


JJii'>-iijgn. liniijn^. 


Ei;Vi'«ilrc. E>-:hiitkr. . 


Dellioeen. Dtutiag. 


rir„c(.ivi.,.*iini llrog..;. ■ 


EibrMdmnlIpr. Pem-Bbtrm 




Uri.iUl-'niuul. /h'DiliiurtonI 


Eii;en. J^V-ft. 


Dbtndorf- AifHrourl. 


DronEborn. T™».ftBr>. 
Droueni. [>njfny. 


El„Kli.>,;.W/-«^. 


Bù^înTn."^^^. 


aideretn>ir- ThicoHrl. 


MrurnM Dnffny. 


Ei»ip,. Kj-mj;. 


Ki«ym.m«krji«g. 


Drultelinivcn. Trilltlhiff. 




Diedeohor nhn^lit. 




Elbiogcn. ffean^i. 


Diedibofen. nknvilU. 


Ihlhlllll^ri. OifWiHi' 


atanges. Btanjr. 


Diergârton. Thi.re„rùm. 




Elemcurl. AllamoM. 


DicriingaD. Diiuliiigni. 


DadiDcn, fNdiBiî. 


tlSi,|;ii t;/:«..ff. 


Diertorf. Di.lr,ff. 


Didine^n. TldKiv. 


EH.nc«. m.^. 




D,id,.ii»v,[U.(h.ij.;fc 


Ellingert. 4.>v<. 


Dielhling.iNJliiif. 


l}llMlrill.0f1). E>(Kf»J>«-f». 




Dwliweiller BtlthmiOfr. 


Dii«linbof TWnnato. 


E)i-..i;:,i /Wi*ri»j. 


Dilgndarl. iJùlr^, 




t.u,ng«.. ï:^-,^. 


bim. Ddn-titS^tlnoi, 


Durthilen. Dsimflwl. 


IHumIIi:!".. I^f.riffai'. 






KliLj,.;.! rÂnilgf. 


PinibaFfa. Doi/iJrA. 


DiKonbofi.-». mBHiilli: 


Elrtiwn. EA«Mflï. 


Cistroch. DMfrif. 


Sulercbli., T,.»rcf.^«. 


Eliin. ËliaN^. 


DitdnDhirf. tkwHvilk. 


DalU»iii<[R. Bitéerfi«g. 


Elïrin. Elûng. 


IHifhwiUer KUtlmilkr. 


Dydenboïcn- Tfcio-rili.. 


Kiiinnri|',i. Jlnuct'iH/; . 


Bitoduroin. Ifcl.-. 




Enry. .lMry-.„r-.H.Kl(.. 


Diiène. ti»»n- 








E 








E<.i',,'\m.wn^k^a. Ohrenlhal. 


Dolhay(Uu inotiD). Dottaûi. 


J^u ValLJr-. U^^ttiérr. 


Engelrtroir. Erilnff. 


nommry. /)f.".;.n,. 


UbaRKii. i^<v«. 


EngiletifU. IngUngi. 


DoiDDa Mari*. Ihw^trii. 


EbbfiHorr. ^l<«»mi. 




Domoa P«lrg. OtnifwrK, 




Eiij'antilor tjK/iiriHn-. 


Uumiiicilno. f lonrourMc:- Coiytant. 


Ebecuria. ^ioRmurf. 


E.i,mi.fi,„. .•«,-^.-,.nm«. 


Domni Pdri curtis. nampim*. 


Bbendoif. Jbouoiirt. 




UaniDon. DaumoïK. 


Ebpr'.UGa. MaM-Ebm-jing. 


EDDualii riUa. WmiUt. 


Domnui Agcrlcas. thmprir. 


ï.iytr«\n?fi«. flli«. £*«■«. w- 




Damna» Prtro». Dampierrr. 




EaaeraDge. Etcfurajigt. 


Domnni RfU». Bamprix. 


EbH^ilr P.ti(-Bh,r™iHn-, 


EDKriaga. Etthtrmigf. 


Domam f,tffh»nai. Aoni-Àil. 


Etidorf. AtonwKM. 


ËHsinj;, Jiing 






Ensrajngpii. Sarrtnuming. 


Dompifrn. thniprix. 


Ebliiigcn. EWmff.. 




bom-ry flom/irir. 


£b™tl.wUlrr. P*Ti(-EW«ilter. 


Eortriqgii. Ealrang,. 




Ebrinoen. Érai^». 




Donehamp. Uda-Khempt. 




EDwaldi villa. iVix-iUu- 






Enielingeii. ^ntrtntf 


Oorni Dnrnintnni. Diinwl. 






DoarchdBlhaiii. Ihurd'lml. 


E™Un,.e. /b.»bv. 


EpidorT. :4h)r.«>,ir(. 


DoBTfilU. OBTiUn. 


EcJuOfwilre. EicJinlbr. 


EpiB, Epietum. ÉpU,. 
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Epingin. Éptugr. 
Epling, IppUog- 
Eiloinlacuni.j(u(>»tf. 
Ïrc»nd8(uiu. Arf niUS. 

ïraiftwtïSer. Prtil-EbfrÉmlItr. 
ïnifU*iIler JV(;(-EirriiriiJcT. 
BrpJEnir. pHpignij. 
trqnancey ^rf^nnry. 
EmoTUJe, fj-rotaiUr. 
'EnerBngTt.,HfrMraiigf. 
Erskango, Ertanff', 
Enaigl. Wahl-Ebtniog. 
Entroif. Hritnff. 

EKb. Kelumcht. 
Emd. HdUTHfAr. 
Esinnont {La montaigoe il'). Uu 

Balunnchiogos. Eàdierange. 
Eminud L'). '-'>"'<'' 
Eunyngnn, Sarrfimmiinf . 
EqMiuges. Piinfr. 
Eipehfln([i'", Eiia»/fi' 
£spiaii('B. Piïfliif j. 
Espourfle. J^mnoi/fc. 
Eipourille. ^pwiaUt. 
Etaalin^D. Bntrlïiif. 
Euelltiierten. HâKliUrcIt. 
Eniif^. Ninnffer-Weyw, 
E»ia|{a. £I»iii|fL'. 

Eitafdei, Eataiplïs. Tapft{Lef). 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



Eterck 



). r^UrThiii. 



Elting«n. BvUiag. 
EUiiiËeri. OEHnff. 
Elieiîtorff. HtlUnff. 
Eldingen. Ileutlinfi. 
Gnintiwiller, fftrrnrilbr. 
Eukinge. Uchangr. 
Eorcourl. /(mniiml. 
Éurecourl. tVcourl. 
Eurenvillrc. Èlewirilfcr, 
Ennnoui. Unnnixi'. 
Earaaville. ëtsuuiJ/f. 
Eonilla i'nille. 
Balruigc. Ofrid-anpp. 
Eawigney. Ijg'ni/. 
EawingeD. Btangr. 
Eowringon. Écrans-: 
Erenlroiï, Krtndarff. 
ETerinEen. tt^angr. 
ETmine. Wahl.ïhtrms. 



Eïldiine. Eblouie. 
Erring. ftn'nf . 
EiriiiB. tJToagr, 
Bwenvrrilitr. Piltf-ËiFrnnlfar. 

Eu. ^b-. 

EikeswiJre. Etchmitta: 
Eipie*. Epiii. 



F 

Ythrm. Firtt. 

f Bdilùco. Ih-and-Faillii. 

Ffldilicii. PnH-FaiSg. 

Faelsj. PcW-faiIfy. 

FaprtBm.Pngit. Fé^. 

Fiilï- faaiï, 

Faia. Fry. 

Fnldeinlieri;, Fslekenburgli, Ftu 

Palconim 

Falkoborgum. ^ 

Fallen. Faick. 

Fally (UPetil). fWil-foi/(ï. 

Falmacrei. Famtet. 

FalKh. Falclt. 

Fniskembourj!. t'auiijnenuinl. 

Fait, Falto. Foiuxm-Forfl. 

Fait, FalU, CuPrtiiif . 

Fao. Rj,. 

Fas. Foui-Mi-Foprt. 

Fnliliafio tilla. IWit ^.iiH;;. 

Faolnucher, FaumacrM. Fantff*. 

FaQEtembour);. JMI«r>ir. 

Faurile.J'Iaar'ffr. 

FiTia. F^i. 

Fcburas. F^i. 

Fmringa. Férangf. 

FeUtroaL FiUlroj: 

Funjjdi. F««loa 

Feuiïhïn F««M'^)- 

FidimoiillB Fim*r«. 

fili-nrlortf. FilMng. 

Filinj. FoiiliffNj- 

Filtedorff. Fiiii™# 

Fiqu»ïemoii[. Fij«tfJiniwif. 

Firicieurtis. Fr«oi.rr. 

Fîricorl. Fvfte«n. 

Firmericui t. Fnm^vonri. 

Flacart. Platgarin. 

Fla<le«darpht. FlaUnff. 

Flafcbartcm. PUagarten. 

Fla>«ï. Flévy. 

Flariniafiom, Hawingnfy. Flnigvy. 



FUclfiringa. FUlrangt. 

F1«l<lvrinF;<'il. Flttran/fe. 

F]«Ii*-h. FtHloy. 

Flerei Rno-j. 

ïlenrangos. Onr-nfr. 

FlmiRnriHruin. Hnrijnif . 

Fiocort. Flomarl. 

Flore bingeEi, Fltrmgc, 

Tloi*i, FlomatuiD. FtoiTy. 

norinft» Florange. 

Floadorf. Floilroff. 

FiuifviHc. F/'.';«e, 

Hiii-C). Ffrrin,, 

Foeamon*. FaidqmmiMt. 

Fodilicam. Faillf. 

Fojjelawilre. Foi«fh«i/fer. 

Fokunui». Fviifiicinonl. 

FolebdinRa. Foktlhig. 

FtdwbnwiUvr. FoUdmOtr. ' 

F(«»bvill«r. FeitekaillÊr. 

Pidmiri turtn. Famrrk. 

Folrillc. Forillr. 

Famaebrn. Famick. 

Footaint de ptirole blnrx-. IVal^h- 

broaii (l^ttainide). 
FOTWjf? foiilny. 



t'orfaaclieiun. torbaek. 
Fnreui. froim/ 
Korliengia. Ftorangr. 
Forpereh. Fvriark. 
Foucifluli. fouMiu-, 
FuHrkclirigT!, Ftlfkting. 
•mrpit. Fnrhach. 
TrmttùrtC, Fmittng. 
Fi'iuFbv|ira]». Fraïuheprr. 
Franliillon cbainp. Fraiirhnr)iam 
Franoj. Fmmotf-ta-Mimla/jnr. 
Frawbourg. FravtpbiT/;- 
Kraiiiielum. /mnaj. 
Fraiaeliioffrn. Frtchmi- , 
FreUtraiT. FritUI. 
Frembalarff. Frtmrâlrnf. 
F'mieoy. Fmaoy-la-MonUgn. 
Fn-neuil, FroiewI. 
Freydorf. FreùHnf. 
Freymnctar Ktnigimnrlirt. 
Friboys. FrsjftijiiM. 
frimaricurl. Fremri"nrl. 
Frislcil.Freirrr"/. 
Frisloïf. FriiMI. 
Friildnrf. Frtitnff. 
Ffoidmix. ft™<Kl. 
Froiwuil. FVoi™(. 
Frontenney, Freniigai/. 



TAULE DES FORMES ANCIENNES. 



FroDweuboarch. F rm un J mg. 
FroïillB. FriamSlt. 
Pmocurl. FrrtOHrt. 
Prching. Frfthing. 
Fuehsem, Fnclinsheni. Fixim. 
Puligney. FouUgny. 
Fallfni;:!. Paiiligny. 
Fuit. Faïa-n-Forél. 
PuTHeh. Farbuek. 
Paieim. Fixtm. 



tisdencbeuTen, Hodehurt. 
Gsdlhfcbnrea. {Indchurc. 
Gsengiingen. GuiKgknge, 
G*ùtnhai:h, OUrgaiitacli. 
GaimdengFi. GDmmtbntgi. 



inJat. &r 






GoinkirchGn. IhuJnrrlun, 
Gaina nville. fiman'llr. 
<>ain(|uiprcli. 6'iiniitir(rJ»rn, 



Canrkirke. Guetikirtlitn. 

Gaiidelengc. Oimlrimgc. 

Ganililisin. ]ranàxU:r. 
Gundm. Gandren. 
GingrelieDnr. C\mkinhea 
GaniiTa. GamJrm Riàtma 



GiQnertnbith. Gandren (Aiiiucaa 
GiinBweill«r JtAanxnnUer 
Girccf . fisKy. 
GarnH. Jariu/. 

Garl, Garli. Csro-A. 

Giadclengt. (SattdTangi. 
GaiidiacuiD aaper MokIIbid. /auif-r 

CaugqpuEU. loH'j-aHx-Anlift. 
GtafpaeuiD. Jsiiy-aux-ilrcliri. 

<iB[iicbardi.'rlior. Itaiulriv. 

Gebling, (iutUnitfr. 
Gedinit- Krdange. 
Griangf. Gailunge. 
Gelbach. Obrrgailbmh. 
GeUiij;. Guiûng 
GrIliDKtïngen. GoiniH«li»4t. 



tiamindt. SamyiirmiiiM. 
Gemingaii. Guiiungt, 
Gcmiindt. SDTVfBnnnv*. 

GeniH filer. Guttimiller. 
Genatthieirhen. Gusatànhnt, 

GeiiBlIrs Metniric Jm]. 
G«n|;c1ingB. GiiingUngi, 
Genglinkcn. Giiinflan^. 
Gïnpccïler. Gurmettin-. 
Genkirirb». Gumi-trcteii. 
£«np«IC} Jirrnùy. 
Ganiunijefl. frHetumgr 
GenniriJl. GmicaHj'. 
Gonouville. 'Cnari^fc. 

Genlringn». Guntrangt. 
Gérai monL Giraummi. 
Gereiwilre. Hlîa'GmrnhrrilItr. 
Gcrey. Jury. 
GnBngeii. (iiwriinjj. 
Gerif lil*h«rj[. (hiiiierg. 
Ceriidange». (rurlangf. 
Garirbacb nipcrlor. Ohergailbath. 
GaHedingH. Cmrtange. 
GftniMinvillc. GinamUt. 
Goruei. Jimu/, 

tiernucy, Cernexuin. Jornùy. 
liernejaai. Jorny. 
Gerninga, tiernÎDgtu. KiiflMi^. 
Garoldf^ngpB. Guirtonge. 
GsroIQngen. GHirlangT. 

G(*pti[iya , G«rttii|;a. Gtttrting. 
G,,,. /»■,. 

GeuDbelinga. Garblatige. 
GeuU. l'ûll {Batte-). 
Gcycinsen. GiiflMn^. 
Gsjrsalingen. (Vu^xTrii^. 

Gi«>en, Gmtmg. 

Gieui. Jm/. 

Gillin^. (iiifrliiR^r. 

GirUn;;fl, Girlingïn. tiuirlaiig'. 

Giry. Jury. 

Ginnes, Ciaingeu. Gbwnj^. 

Ginrey. Csrfy. 

Gtabay. Cloïa. 

GlaDderitc. jUii^iJJrJei-Jaml'JwiU. 

Glauddl. GlntbuU. Xerlibach. 

Giaiaerberi;. Glatenhtrg. 

GlanhuU. llalbachJtz-Ltmbtrg. 

Gtrtinpy, Gkiigiiy, 
Glamprahullo. KbimpenkAllr. 
(ioddiQga villa. Gain, 
iiodpna^M. Gandrangt, 
Goemnigo. GuénaHge. 
GatsUngcD. Gongtlfaiig. 



GondclwiDgcn. Gatgtlfrag. 
UaDd«riDga. Gandrangt. 
GoodircoarL Gonérttonrl. 
Gondrin. Gandriagea. iioiulrange. 
GouraBi (La). LaqaentT^. 
Gonlrccuria. GeitàreeoHrt. 
Gouot. Gnn. 

<ioi|[ia. (iorrc. 

Goneling, Ginieliagca. C^iuutfûif. 

Golihrick, C<F(;ffiAnki;. 

Gourlôl. Guiutl. 
Gourie, Conne. fter:e. 

Gonie. Game.Gwu. 

Goiey. Corcy. 

Grainee aiii Diim«a (L«). Grangt- 

aiLT-Damu ( La ). 
Grtingeai Boii (La).G™BfMiiir-Boii 

(la). 
tirainge Daniel (La). GraagC'd' igarear 

I.U). 
Grningc d'AygDcI (La). Hrnui^-à'A- 

f^HMUt l.a ). 
Grsini^ es llonue<. (La). 'ii<Jivr(!-iiiu-- 

Ormit La). 
Graiiige-le-HouUon. Ha«lBn«erir {La). 
GraiDge la Mertf (La).Crsn^ir-M*f^ 

«>r(ta). 

Grande Ste|dc(La). Tnjitt [Ixn liran- 

dtt-). 
GrBDdi Failleiam. Gi-and-FaUlg. 
Graudis Sorti campum. Gran^i-nn- 

Sir( ( La ). 
Grange a Agnel (Ij). Ihangt-d'A- 

gtita<ir [La). 
GraraStaip1e(|j>). TapalLnUramln'). 
Graïtium fipùïi'ia. Gracehtlc., 
^iravey Gra'ilïW*. UraTtlotlr. 
Gray. Grat. 
Grehien. GrUiérei. 
Greiïe U).liabh« {U). 
GremiDgcn. Grmng. 
Grinbrieli. Grirtbtrg. 
Grindbof. Grindorff. 
Grindniler. CriuuJitilJir 
Gringint. Grignan, 
Gringelange. Guii^aii^. 
Griibry. Grispriek. Gn—icrg. 
Grisey. Griiey. ûriiy Grify. 
Groabeai, Gratyms. 
Groa-Redrekin. Croa- llntirtling. 
Greciuea. GroiyaLr 
Graa-TenFbeo. Gret-Tmuiwn, 
Groxwnli, CroioeH. Gretjttu. 



TABl.K DES FORMtS ANCIENNES. 



Grucïliii);s. Wartbtrg. 




H«nel<iagt. Am*UH<st. 




H 


HatiiCD. i/aix-Do». ikm-llmU: 


Gnimircen. Crtniiig-. 




HniiievillBr- ^n.nniflr. 




HasHRf. Haijaxgi. 




Briinilroir. Grindorff. 


Ilsb^ldinn. HMing. 


Ilsmpa. /fom-Mut-IFarilxrf:. 


CraninB- Grtning 




llama-wiub-nanFiperch. rtem-niu- 


ArDwdini^. Guirlangf. 


Hiiboln^illp. ïhbow,ll,. 


ff-rai^ff. 




UttboniB villa UalHnuiOr. 


Ilanaii. (À^>if(-<lM;H»>u (jU). 


Clupeiuln Wcipffj. 






Cuirdi. 6'<nwh. 


HilKmwoii. .tBtow. 






Hobnn. H«ht«u. 


«.-/■«.«f.. 




Hafli». Ha^qiK'. /loïci- 


IlBn-d(-Saml.J(!««. Hnm-dtrnBt- *flr- 








"- lin.-.iurl /f.W'iFiJ-/. 


riJfe. 


Wa^f. 






liUKhflilIK. GueuUng. 


lladiann villa. 'ffo/r'^"'- 


Ha]jd(.nwlle. l/aidimâtkr,. 






H«i)(;arl, HBiyai-(m-oM,r-)*..>r«. 




HB..,.ri-, /l„y„-,ff,. 


lUanonia vilU. /b nuenriitt -«■/>»- 


euehancsïiller. Joluim-mlUr 




«as». 




HaB'"*'»»- H,^'«ï. 


llmiiDin. ilav-deranl-llarrillr. 



Ciaameaaïige, (iu^naHgi: 
-Gnemiad Guemamle. 
Cneoc. Coi". 
Goenery <>mJraiifr. 
Guennering. CaniltaHgi: 
Gmnbàing. 
Goerledingv. ( 
Go«niin|^. Cuenanffc. 
Gaerailieitciller U(ùa-biicri<Jii 
Guertraoger. GuA-lii^, 
Gueslnom Callmoin. 
fioetliia. Cuo-Mlin;. 
(juilariiig, Guilling. liaitiiig. 
Gmlming. Gimiriielaiigt. 
Gninderingea. Gonifmifr. 
Goijiniiigen. Guéamigr. 
'tiuaquirchien. CndJàrcbc». 
CuÎDlriDgeD. Giaiitrimfft. 
Gaabatk. Cnubach, 
GniiBlliiii;. 6mtïttg 
Oaiusiinga. Giàrlaagr. 
Gaixt. Gor:t, 
tiaad. Gatid. 
Guuddfang. CoBye^onp. 
Gundelningu. Cimgelfinig. 
Gundcrengia. Gundeniiua. Guit 
fluntringa. Gaenlrangr. 
Gaiilringa. GunJnmgt. 
Guixilaniim mDDaalrriuai. Gor 

bagedi). 
Garvagea, Gûatbiuj;cii. Ijanh 
GuuelÎDga. Guirlangr. 
GubU il. Cnal'i'- 
Ggtlerkirrll. ËrMits- 
Gtai^llaii^i's. GamghiKgr. 
Ojrrperes. A(r6acA. 
GytiDca. Guini^. 



1'",: 



.. lUn 



I. Ilam 



llaiche. Ilsicquc. Hai/et. 
Hoideogw. Haildani^B, llallrrùiff. 
HaigDir. L^<n|. 
Ilaiimaa. Ih^angt. 
HainkaDg. Hmckenge. 
Haiunge. Ilenangt, 

îlaitenKe. r/oi(an,if<-flrnnJiv 
fluilriae. numr. 
Ilïlbaeb. /foUacA. 
Halhaigen. Ihlving. 
UaldvrJiiip. HaUering, 
Haldicurlit. flanronrf. 
Ilsldiiiiaui Gnii. Gant. 
Il.ild<>rff. Allnff. 
llalcatroiT. HaUlrafT. 
Haltid'-iJi^n. ll^lphnlaugF. 
Mollacourl Holacaurt. 

II^IIh,. lUlmg. 
iUlliiiB. Aiiing. 
llaioHToiirl. Iltymêrourl. 
llalmB.lorff. IMln^. 
Iljlri<.|;. Ilcllfrixir- 
llull 



e. ;iau 



llaUri«c. /bfn:r. 
HaWiiica. llalviuj,*»». Ihlnùig. 
Hambetli. BomWrg^irdDBjc. 
Ilarabcrc. Ihmbeurg-Ki^daHge. 

llaïubei. IhiHbo'iig-Kedahgf. 
Hameicart. Hamclcort. /bneroun 



iiannclller. tUfntilltr. 
Hareinicurtia. AirinioMU. 
Harenas kA). Sabhn U). 
llareaciirtia. .4rr 



Itan 



mille, t 



Martin g. ^'loroiijï. 

daiioncourl. /loucsiimtrf. 

Hanncatroir. ^rroinroiirl, 

Hirnex. Haïucj. flrray. 

Harpurj. ll*rpriek. 

HaiTOUvïlIc devgrs Uuiguuy. Ërrow- 

rilU. 
Hanelange. Hmtrauge. 
Hartbcrj, Hirtbnrg. Ilarprirti. 
Harteliu. Hatriu. 
Hartpurg. Harprirh. 

HaiiODibourg. Iloumbaurg. 
HiUiig«. ibUayc-Cmife. 
HsUriria. Halrizt. 
Hau«ng«>- Hartr.gt. 
UaoboDvilIv. llabomiUe. 
Haudcnairck. Sùnk-HaHU. 
HiudicurLia. Jfmmiw-i. 
Haulbacb. Hotbath-L':-.SaMt-ivoM. 
ilsuld«D>ont. IhuJIrvxmL 
ilaulmfkuurl. Ihménm-I- 
llinlle et Biiie Selle. SnHr (La>. 
lUuit. »ul. 
llauUbasU). JcUul. 
llaale-Coin. Cuiii-lc-C'iirry. 
Il,iiiti'-llaiili<;i.ii''. Rn^n-ManJ.', 
Haula-Weyge, Haule-Weyu. Obrrviut. 
Ilaut-Kinger. llrriniigrr. 
HoulmoDl. AtUHant. 



TABLE DES KURMES ANCIENNES. 



Ilivlllcr. Aoitlm. 
flavt«roDcourL Haocannurt 

Hninga. Hayangt. 

Ilebonge. Ebangt. 
H'.bidi^n. Ébaitfft. 
HflblJTille, Abtétillt. 



Il«d 



I. Iltck 



Ili-il|{emcr fîitliw»- 

llflll|;cll Ufiligenlmmi 



D.'ll 



H<-;i 



r. Ihllm. 



Fl«illii|uebronn. Ilriiigenbninii. 
Jletiiiiuendorir. IlmiitinHrg-linlaii^ir, 
llciiiga-ïiUa. Hnyii^. 
ftcinkeingi. Hinrkangr 
Hcinnwriagen Hèntritt/i. ' 
livinin Tillo. ijw'nj-, 
fidatiirb i/utorjT. 
Hni. flayu 
llel»D|>il, HlUniH 
HddcBlorpli. /fcJifrc^. 
Heldlrarbach. J^lil-nsArfrarA. 
Hfiledangc. IM^tâangr. 
Heireldinga. irelpiidaiv/r. 
H^lllfi,;.J/.Vi«(.ii.;;.M/->l (V('"-). 
Heinn|;en. HulTiar.. 
Hellimc. llrlUna/! 
HdbLiigori. r/r/li'iv; 

HelJmberj. IhUinitr. 
Helledinev. Élaagt. 
Ilellefrodangr IMphréat^c. 
Hollolorti. MimS. 
HelleiFimiùre. UelUmer. 



IlelDK 



■.JfrH.«.. 



Helslago. Ihlfhtiia»ni\ 
ll,.lt,«l,l,..>, «.■(.',,# ■ 
Ilelvinjp. Ulcait);!. 
Ileliingl, Ehaiigr. 
Iciu, i/an-(ur-^M 
HcitK'courl. limiétaarL 
Heromîngcn. Htmilhf. 
IleiniUThp). Kemplieh. 
Hfnaul, f/«n,m. 
Ileiuij>ill«. «.'cnaeiJJr. 
JlBQcliiHai'n. IVmckmgi. 

llen>r»lorJ'. flulro/. 
ll"iV[rjpngrs. ilinckang: 
llennu>ille. lU -"- 



IleDaiuiga. Hinckange. 
Htn(anj!P. HiUange-linmilr , 
H«nlingen. HmliK/;. 
Hentrlni;a. Himlaiigi: 
Hereitor. Hcifn/. 
IlerfeUnge. Ilelphfdaiijr. 
Hergnda. ncrendin. Hargari 

Ilericbwcillar llnHtillr. 



ilen 



s. JTr:» 



■TV,T. 



[terriL-coiirl. rfa»..'' 
Ilmipdorp. 
Hfniejruni. Iltmy. 



lien 



1. //e™ 



I. Errotn-UL: 
l|.T]--Jri-lli.i, f(,r-i..,.,' (i>i(«B*). 
HersiiiRa. Il/rterangt. 
\len\nga. Wakl-Ehermir. 
HcraUrpb. Hniroff. 



Tien 



.iirf./f«( 



llerterise. Hairi:/. 

Ilenogthaiid, J(niii-i(u-/'n)irr 
KeMOiingen. SarreiKiiniiiff. 

lleaier'av. Ihirizt. 
Ilcltinsu. tIettBilgt-Grandr. 



Ilea 



1. lien, 



Heuratlorr. Slatroff. 
llcunnoiit. Jlninunl. 
Ileyeuga. IIcïiI|;ci 
IleiDippdorr. JT 
ifeimcndorlf. Uamhmrg-Ke^mgr. 
Heia. iha-toia-Vari^g. 
Htj'MùrIF. NMlroJ^ 
Uilnrîienm. Sainl-imU. 
HiUtiaras Vreulu*. SniV- \iM. 
IlildinRin. Ilallîng. 
Hdiborg HilabDurj. IlibpricI'. 
HimoDiLUe. /mnwiuiU'. 



N^f. 



lliuwng, iliniinj;. Hingnr 
Hinliiiigcn, fEnzinf, 
Jlirpe. flii7«. 
llirMorff. Hettnff. 
HoaDRC. Hi^mgt. 
Hoanlle. J(»«iir<at. 
Ilobccourl. jH''c«-rl. 
Hobddangï llofalingcn. Ùbii^. 



HoduTÎUer. /IiXfteiUir. 



IIO'T.'at 



I. Hbi'i 



1, Wo.'. 
lIobrrKveibcri;. Uahc'Wrytrihrri;. 

Hoibinga. Uolcing. 

llolbiriRer Dail«. Jfolciu^ ( U ¥al-i-). 
Holboiirch. Ihlhach-ltz-.'inJii-AvBU. 
Iloldang';. Iluldioften. IMhng. 
llallin|;i?n. Il/rlling. 
Ua\idort. Ilublnff. 
)1dU. fW. 

Kambcrcb, Humbnrrb. Hùodxmrg- 
llaut. 



Hombourg-ln-Villr. Ihmbourg-HnU. 
Honibourg-l'ÉvAiiiii', lliimbo<irg-liaat. 

îlombriR. l/„«,- 



.d]iili 



ftl.^ij. 



llafc iLj 



lloniburc tn^lnim. HoKl^urg-lInu! 

]iuiiiMiïHtr, llomeynilln. Ihm--etllrrt. 

Homtange. llemillg. 

ilomtciL (hil. 

HonlitKhe;). doif. 

H(Mii>ain>ille. //iiHn>ini>illiHin-/'iiiH|f(. 

Il on De, liagm. 

ïiaaqfXctUTifif. Uingutêang'. 

Honling». Ilunling. 

Ilorgadïii. UargarUn-AiLc Mùia. 

Horgoë à An (La). Chauy-la-Utrgtie, 

Hoi-gne il Gnite (La). Hergmmii- 

fiabUniLa). 
Wiirçae iajii \t Caneii. Horgnt (L>). 
Korna Duïiua. Onu (L'). 
llombath./lorn (La). 
Iloapilali (Dr). HépilaliL). 
\[m\£i,\iofM. Itail. 
Ilattc. Olhf. 
lloubclhi ikbliog 

lloildinTlIDIll. U0HdU«,«H'. 

Ilouecoon. Ik-nirt. 

llauf tiaaae. VntuzaaU-la-IIoHt,. 

Ihngae aa Sa\e\oB (La). Hargm-aa- 

SabUm U). 
HoDliiigen Ualliii^. 
llûDn#. Hagta. 
HnuHieDge. tluaangr. 
Iloiiswt. i/oif, 
ndoloti(l,it Grainije te). llauUniairii 

)luuwalïilla. JtHttriUe, 



TABLE DES FORMES AKCIENNES. 



IIox>a>. «Mt. 


Insini-en. r»«ff. 


lialHtie». A'irtrIiHauliitn. 


Humilie. youRci'IJr. 




KaLin. £<ctm«'. 


HubenRa. Uckapgo. 


Irona. ]'nm ( Bih«(«. rf' ). 




HutbciinKen. L'ckangr. 




Kal«ltH>rpn(Boi»(l«). ïiibnhoM>l{L« 


liDsnig.. fl™^. 


ldini;eii. lUangt. 


Ah'lt-). 


llauiinsea. HwMiff»- 


IstroiT. SJUrqf. 


Kailcillm. *aùi«,(fcr. 




lu. Ita («.«.-). 






ludti. lï(; (Bm».). 


Kainptleii. Kan/'". 


llnldenimonB ih<Mim.ml. 




Kanipurlc. Ktmpbck. 


lluUberg UulipcrncffiZTn'flb. 




RaiiJd fflii-uT io). 


Hulssipi-n;. f/iVrif/,. 


J 


K.a jiliaiiiii. kai^CK, 






\a<,>v^t\i.IhcUHrand,arl,. 




J«TObsboff. Jog«tl,ho£. 


K»<b-boiuie. Ca>>l.i»>ii>r. 


HuiEmoniile.//iii»^;Uo-.- 


JalmonL ii»™»». 


Knnli,l,,,nifl. K-V™- 






KQiiiirr|. ViiiiC^. 






iC^wl KiiTueur. Kfnjo' ( Rn/fpr^). 




Japy. Clupji. 


Kapolem. C«ppet. 


HunDeràca. Eniury. 


J«ri. Jury. 






Jameium. Z™,. 


Karlon^, KaHïugii. Krrling-le:- 


HnnniEa-fînoiV- 




tiierck. 






Kasuweilkr. KnlCwrittr. 


IluMiligl- ifunnn;. 


Jf-riilsr Miùnn ^U). Jnmùs. 


Kalaii|;M, Kutingn. KtJan.'^c. 


HonliiB.IfuBtjJf, 


Jcndrevillc. hudrtàlk. 


Kalpnenih. Cnllmo".. 




Jïiiaeeï. JuMy. 


Eallenhofeii. t.tlenlious. Cnfft»oiB. 


Harwnr. tt«iir(. 


Jeuï. ;«ii/". 




Hutbert. HOiprith. 


Jeu.«ï,/™if. 


KirhiuRcn Ao'tinff 


Ilutei;n«j Huiinijcii. Iluitigu!/. 


Jirev./^r!,. 


KedfiiUrJ.t. CaJmUr,,, 




Joeb-^™/. 


iLMUng. Sedangt 


Hiillngen. Buttaig. 


Joi. Joi'rf-nii-r-.lirfcn, 


KfiU.urg.A-»M/-rR 




Juif y, Jmin-auX'Arckri. 


KFichiiigflii Rekin. A'fl-tinff. 


HuttinRen. EUiii;. 


loiat\r<-yil\a. Joiulrnillt, 


Kïlnïillpr. KalliireiBiT, 


HiiUwillcr. IloIlTeilliT. 


Jniiionl.Jituwonl. 


Kcldance. Ji:(Tli.w-J«;-««-fJ.. 


Hnu«l>illa. Ja«m«Ut. 


o H ri r ed erijîc. 2n Hd™ ri^'.-. 


h..ldL..f;a. Relbea. i:n*"«J«-S-ra. 


HuisrilIlR. lAIÏToiffel. 


fcliïilk-. ,Vunr.I(f. 






Joiipoturiu. Joppècourl. 


J«-,Sfrf*. 


HïlinBen. HetUinf. 


loatx. ïûaiBaui-]. 


h.uWl.. A,w-fl-Clfl»«a 


HyreibBch, Hirbtth. 








JoviBin»Qi.Jd>im«Nl. 






Juj-ejuni J»ii!f-«iir-;*rcAM. 


Kfni|)urich. Kfioplich. 






Kerbû ck. Kn-t«ci. 




(^««y. <fc). 


Kcrchingcn. KaUng. 


[cuil. l'iil: {fioMf-). 


Jiididum. mu [Baat-]- 


KM-Lrtit.p>n. XrrB-fl-fcî-Siwrfc. 


[lliiiJKa. Eliiaagr, 


JuFli.Juf. i<FH/. 


Kerpafbeii. Kirhaek. 


lllB.,lnrff. /Ua«s«. 


Jareiiim. Jary. 


KcrKacu. ÀJrKh-fe:-L»Ha<tf'>- 


migra. ;(i<o>,r<-. 


JiHbcrgh. Ja,le>amt. 


Kcj-villc. ïir-afer. 


ii«..e«. a«<w,. 


Jussflio noïum tatWam. h<uy. 


Kr.lirB. C^bU-W. 


lllJtlg«,.£l:.>J. 




Ki'lpnltun. CalUiioin. 


llDcrai,)^. ImfKrrhog. 




KclbinBa. tédaug.. 






JÎpUBnchDQ Kellciiboflen prope An- 


Jmmfiren. lamierhoff. 


^U»vt A). 


ne rpj- Clmlty-lti-Ennrrtj. 


liii««ldiviI[ii.iraPi'Ur. 


Juier. /imy. 




iBderhBm.flBni-BflBO. 






InféricirKNDlz. Kant^noM.'. 


K 


Kcll cliL-m. Cfll'nuHi. 


InBl«IlBin,%Ii«ff 




K*ïtrich. Ai^Jourff. 


lugiing.inflnnyt 






nK"fiilcr. Ei»c(.triH« , 


Kadiilf-en. fc«(«v'- 


Kipreir. A~i>.ch-bc-j:.aIloivt. 


Iniberg. Oltier^. 


Kaich[n)rcn. Kald^. 


KinKïra, Kiûgi.Urs. Ki>,gtr (JEap^ M 


[DHng. r«v- 


Kaiuiaf. Csma. 


lffr«-). 
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Kiiigre (Les Deux). K'inger [Kappel et 

i'eber). 
Kinilbarh. Kisselbach. 
Kinschrinjren. Escheraiiffe. 
Ktrbacli. Hirbach. 
Kirbuil. KirtriUer. 
Kirchbronn. Kirsbach. 
Kiriangc. Guirlange. 
Kirperch. Kcrbach. 
Kirseabof. Kiqnerey [La). 
Kirses. Kirsch-lez-Sierck. 
Kirswillpr. BUesgucnchmller. 
Kirsz prope Lnttiriga. Kirsch-lez-Lut- 

tanffe. 
Kiserhoff. Kiqnernj (La). 
Riain, Klan. hlang. 
K.laiis<'uiber|[. Sninl-ïllaise. 
Klein-Dnllieiiu. Kleind'haL 
Klein-Rcderchinp^eii. Petit- lléderching. 
Klein-Hobrbacli. Petit-Rohrbach. 
Klein nosselii. Petite- Rosselle. 
Rlein-Teiincchcn. Petit-Tenquin. 
Rlimbour;^. Knlembourg. 
Klinfjon. Klnn<^. 
Rlootz. Kontz-llautr 
RDeitango, Kneuttirif^en. Knviange. 
Kocber. Cocheren. 
Kochniiille. Kouchcnmûhl. 
Rodciiboiireii. Cadetiborn. 
Kœni{;o-Machorii. Kœnigsmacker. 
Kœiiiijsbrrij. Snrreinêtuing. 
Kœntriii;;fn. Ktritiig. 
Kocsne. Cosiirf!. 
Rolchin. Kœkivg. 
Kolman. Colmcn. 
Kohn ;i n f;e . Coltn irtff . 
Kolucngts { Moliii (le). Colming. 
Ronj;«'icn. Kingcr {Kappel et Ueber). 
Ronismaker. Kœnigsnmcker. 
Knns. Cong-Lagrandville. 
Kontphen. Kanfvu. 
Ronlz l)ci Sirk. Kontz-VaMe. 
Koiilzin[jen. Kuntzig. 
Roqueiuulli. Kouchenmûhl. 
Rordeiibriinfi. Cadenbom. 
Kosteveiller. Cnêtwiller. 
Koum. Coume. 
Kounackro. Konacker. 
Koutpben. Kanfen. 
Rrecbinjjn , Kricbinga. Créhange. 
Rriskr. Kirsch-lez-Sierch. 
Rrucbinga, Krukitiga. Créhange. 
Ruentange. Kmitange. 
Ruffcncig, Kuiiecig. Kuntzig. 
Rultricb. Ilouuy-le-Bourg. 
Runings Macren. Kœnigsmncker. 
Runs. Con»-LagrandviUe. 
Runz. Kontz-Haute. 



L 

Labenvreîie. Lct Étangi. 
Labrey. Ltibey. 
I^brey, Labrii. Labry. 
Labriago. Labry. 
Labricq. Labrûch. 
Lnbuville. Labauville. 
Lacey. Lesêy. 
Lacoucoiirl. Ilanconcourt. 
Ladonviller. LundonvUlert. 
Ladrevange. Landrevange. 
Lagneivilla. LongeviUe-lez-Metz. 
Lagnel. Grangc-d' Agneaux (La). 
Lairey. Lcuty. 

Lai don Champs. Ladonchampê. 
Laidtichamps. Ladonchamps. 
Laigniez. Lalâgnée. 
LaimeneHtruiT. Lemeêtroff. 
Lnirey. Larry. 
LaiHsey. Lestty. 
Lalié. Lallieu. 
Laling. LcUing. 
Lallien, Lnilicr. Lâ//»fu. 
liamberg. I^mberg. 
Lambszbrunn. ÎJimbertibronn. 
Lamcsdorr. Lnunstrojf. 
Laniestroff. LeineMroff. 
Landelisc. Jeniidelize. 
Landersingen. Laudre/ang. 
LanHe«î. Landrrs. 
Landfoiilc.u. LnnUfontaine. 
Landingcn. f^aning. 
Landoiichamp?. Ladonchampê. 
Landonis Viilare. Landonviliers. 
Landuriï. Lai.droff. 
LandreiarijîP. Lonimerange. 
Laiidrez. Landres. 
LaDdro\v;irig(>. Landrevange. 
Landry-Fun laine. Lanté/ontaine. 
Landthrum. Lontremange. 
Landlswiller. LoutzwiUer. 
li.ingeiidorf. LongeviUe4e2rSaint-Avold. 
Langwilier. LoHtzwiUer. 
Lantoliinga. lirandelfang. 
Lantzwiller. IjonlzwiUer. 
Laqucnncsy. Lnquenexy. 
Laqueiixi. Laquenejcy. 
Lardiir.baiiips. lAidonchamps. 
Lassey. Lc^gy. 
Lasy. IjCitsy. 

liauberkoritz. Kontz-Haute. 
Laubricqucn. Labrûch. 
Laubruck. Labrûch. 
Laudeiingo. Laudrefang. 
Laudendorf. Landroff. 
Laaderfing. Oder/ang. 



Lauderfingin. Laudrefang. 
I^audertiingeu. Laudrefang. 
Laudreiangc. Lommerange. 
Laadreisont. Landremoni. 
Laumeringa. Lommerange. 
Lauriacum. Lorry-lez-Metz. 
I.auterengcn, Lauterfangeo. Laudre- 
fang- 
Laulering. Lothringen. 

Laulermingen. Loutremange. 

LauwiUer. Lytriller. 

Lauzeraillo. LuzeraiUeê. 

Laversfcid. Launiesfeld. 

Laviezville. Lavieuville. 

Laye. Laix. 

Leaii ville. Leoviller. 

Leaweiïier. Leoviller. 

Lccey. Lexy. 

Lebimberg. Lemberg. 

Leibfiirsl. llerzogâkœrper. 

Lellclingue, Lellinja. Lelling. 

LeUyngen. Lelling. 

Lenibourg. Lemberg. 

Lemdorff. Landroff. 

Lcmca. Lemud. 

Leminereberg. Landremont. 

Lcnde. Landreê. 

Lendonchamps. Ladonchamp». 

Lcngestroff. Linetroff. 

Lengissbeim. LengeUheim. 

LenistroiT. Linstroff. 

Lcnsen. Logne. 

Lcotermingios. Luttange. 

Lescbières. Lixièrce. 

Lcscraille. LnzcraiUen. 

Lesmeud. Lemud. 

Lessei. Leuy. 

Lcslancbe. Les Etangs. 

Letraoge. Landrevange, 

Leubée, Leuby. Lubey. 

Leucbtinga. Luttange. 

I/^udefoiitaine. Lantéfbntaino. 

Lcue. Lue. 

Leurwilre. LoutzwiUer. 

Leury. Lorry-devant-l^Pont. 

Lcusen. Logne. 

Leutenningas. Luttange. 

Leuthange. Luttange. 

Leuveile. Loyville. 

Leuwiler. LeyvtiUer. 

Levilerhof. LeywiUerhoff, 

Lexere, L«xir. Lixières. 

Lexinga, Lexingen. Uxing-lez-Bouh- 

ling. 
Leyvilierost. Leywillerhoff. 
Libauviiie. Libaville. 
Libon. LÀehon. 
Lickerstrof. Dorst. 



xMosellc. 
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Lied» Tilla. LtymOtr. 


L-rn 


.re. £«««-». 




MalerU. Mariy. 


yclian. Liihan. 


Luie 


tlenl^iriclia, UutUkirch. 




Mp11jii"i M«ln,i, 










MiAxfrait. M«ù>n,y. 










Mam.ûdoK.Jf.nrforjr, 


Liuinii-ri'iurf. Lcmiilref. 




M 






Lintprium. Ui.f»rii. Uxitrt; 








Mabfï-<leïji,He.PoiiL jtfflswji. 


UDKen.^iu,'%,-. 


Mab 




'8- 




LinlBiiboff. Tmikm-hqf. 


Mab 


runnen. .Vonfbronn. 




iiu>iÈoa„„ iram>.„. 




Mac 


iriobs. JUaritulU: 




Monii. Vsn». 


Lùll,«UjUi,ii™i.i. 


Mari 


liera. MafliB-«ri. 




Mann«i.J(«ffnï. 


UmcifMlf. Ifmrrlri>jf. 


Mac; 


liera. Mdctrr. 




MaiiDcibacli. ira>»i«i. 


|.,„ ■; 1- . :.,-'l"-l 


Macl 


b"n.Q.|e-Roy. «»»¥«"«*«■. 








W 




Mail cuii» villa. Jfdnfmflr. 






!U cy 




Ma».[u<>r;- «««JnVflï. 


1 M 






M.J,a..L». 


Lo Lo 




M <un 
V at 

M ry 
M ry 




MfirififrjJa.J/niirimU,... 
Mai,8uy. «a«ty- 

ManwLIrc. «aixcilJtr.. 




M 


R dtMod 


U 


Marai. J/fl«(Lii). 


fa- Jf 




V 




Jrtarceklai. ÎUrcu-ls-lloul. 


l Lo U- f,a 




Cr Boil»- 




M««y.J(«A,. 


1 Loff« 










Lo Ugrt ul 










Lo r w 




M lira 




Marcluri). «*o)nt«.. 


Lo w. U L«pg^ H 








Marcoorl. Ilmcrtn. 


Uppi t-ipy 


U 






M.rcD«vrc. M.,rfo.«-(. 


L L<,oi M 








\larrv .V,^',-!,-/ri.tf.lî 


Lo Lorry-ina -le 




Men 




M.in-dax.MDi'iolis. tfanmil». 


Pt 




V FTtn 




\l:.rfuuUMi,e. .Wrrf-«U.. 


1 rd Lorry dm 




U San, Lad 




Miirgoil. «nrieu/ia. 


U, r, «g 




nu 






I U g« 




Vnsk 




Mariabran. ^Sho-îfttniBii. 


Lo todff 






Mari., Marj. «airy. 


Lo 








MorieBu.. Maritnjhi, 




M 


o«e M 


ng^t- 


Marmacrv. Kanigimaakir. 


tlfe 




litat La 


™te-). 


Manieipui, Many. 


LuUai^ 




H U 


IB-). 


Man^oia^. IHarifiOe.. 



_Marry. Matry. 

Morscbbucb. .WampicA. 
Marlorture. J/ori-ib-roiu-. 
JriaHifTDy-nuMJ ien- Caimtv- 
Uarlit-Tairii. Mart^'Tmr. 
Uarria. Marmtgt-SUrangr. 
Marijr. JTechi/. 
Mariy. «<rfj,-&^J(îi;. 



L nesd rf Launi 

I Lo ^ilb -Soi 

tonnuii H «CD un 



.Maslino(ne). UéuUM (Lu). 
Mai-lliieen. SmrW. 
Malh«n«i9piif;iis. JfgKtoù (Lr 
Mairicis.ifflïry, 
Mauboleil. Maînbollti. 
Mauriacum. Aorroy-It-fsumi 
Maierie. Maùiira. 
Maierail. Maiztnu. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



MMi.. ««t,. 


Mets Hel 


M 




Maii-™. MacUr. 


VtU- \Ml ■< MaUi Met:. 


M 


Il V rnah 


«nj. M<rf(t.). 


\h en. î.,u,Pay,Memn[Uj. 


M 


dl V MOI 


Maf-Ia-Ti)ur. Uart-la-Tour. 


MfteB-bMl il <l' 


M 


d \[ â M 


Mayt. «M,. 


Mi-tzi-r» Vn< 
MeulPii 11 ( 


\l 


1 II tr 






1 M 


Meilcrnalen. MinutonrA. 


Mil "f 


M 


h c " J "-r' 




MeuiGllL Mo»I/b I Z^) 


W 


h V 


(t.). 


Mriicum Mfiy 


M 


1 a V igy 




Vi-ZMiW tlottllf{Uj 


M 


1 


MéCT. *(«. 


Mez»tis<^ Jfcr.mDuw 


W 


tf 


MeRuria. iVW(. 


Meiiéry Jfaiury 


M 


bo M t 


Meia». Jfin» 


Villlftnn Mllinrk Naffin^. 


M 


b g W / y 


MeiKnKa. .1/ / lr<„>^^ 


V.ilfb.i Miiibcl Vc</hrff ou Kn/- 


M 


b t U t i. 


llr-Linj^e., 1 


ftoi-r/r 




U ) 


Mtllincc, 




M 


t «aur 


M..- 


«mliuirn Vcii«g 


M 


1 M !ii. jlf 



<Uene.'il]i>. Momnille. 
ML-HRirn, ««ii-iic. Méffanat. 
MenDJIe (Ad) prope Corilum. i 



Mesc M ea 

M Bec tf lery 

M Ut U 



M mun-r„-a„i,. 


M 1 B , 1 S. El 




M u 1 II 11 M h 


Jt(»-hl '. 


\t j i i II 1 T 




JM 1 •.rh'nhff 



ri M f 

tr 

Il tfM«Ug(U) 
I «^(ru 

I' (/ ï rf ( I 
' ) 
I il lit (P 1) I 



Muay Évfqi 



M l« Mtmg 



et MonthtHi - In - 



M oAei MoHUimtli. 



Monder. Maadtrtn. 



«tl VmU L I 
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MouTÎUe. HouatnUr. 
Moweara. Hnymm-Grandt, 
MoïfriHivilL. Vi.inc,'iae. 
MojrgiiiïiU''- Moinmilfc, 
Tiaiiila. Metllt ILa). 
Ma»i, Muceiuui. Miuty-t'iMiur. 

Mnd. Lnmid. 
MndcUii^. Mondiflange. 
Huitaine. MoHtaiat. 
Mallinieii, Moilangt. 
Uamcnilarr. Mmidiyrff. 
Mnncbtm. Munom. 
Uundelai. Monditaiigt. 
Hnndvlay. Monlenack, 
Mundnliiig. Mondelaxge. 
MuDkïrrheii, jViunJarcli. 
UnoUondlial. Muiuihaf. 
UânUliB)l..<àiin(-Lotui (CrûlalUFud$]. 
HaoDiuailorf. Mindorff. 
Mariiini vallis. ffrion^^J. 
MnrlaiwiD Mutiiiueo. JVorlai^. 
JUatalIn.ViwplIff (La). 

M<]ï.-l:;lLii p<J|L<::^. JfowUi (Taiu <fi Jo). 

Mu»el[a. Mi»rll(r(iAl). 

HiuKWt. MouUe [U). 

Miiilcasis pagua. tfowUt (Payj dt 

1.1. 

Mudinseï). Kaichtf. 
MuKolrnw. Jfa(«JJ« ( /^yi de fa}. 
Muiiii'ien. MfnihWJ,. 
Mulerkind. 
MuliiiiBCii. Uetiing. 
MyrUii. «n 



Naddingo. flta^nge. 

NandorT. Keudorf. 

NauDieii. Obfmaunien. 

^aumiI■lp-Vinoi^. yorrnii-lt-Ventur- 

Ncchy. .ViTueke/". 

Ncdn Ntddo.ffMlb). 

Nâdorif. A'aiiddr/ 

Nenlel. iVooJMJb. 

Ken cher Xtit/fmng: 

Neuch*«.iVnielie/- 

Neonhfinei- jVracA-/. 

Heunklrcbian. nVuntirrA. 

Nsnw-Sclicufm. Mau/grmge. 
Ntulty. ;Vgw% 
Nidd^.Niddcn.iVi><f(Lo}. 
NiderlilleD. Hgjuidltt-Batu. 
Nïdcrbcm. Ain y. 
Nider-KuuU, Kontt-B<au. 



NidmiJIa. VignadUt-Baur. 

Niedbrucb. Ponlîfftnj, 

Medcrchin vi'l Maguy. Mann. 
KiedgDw. Mfd (Pay» ifa (a). 
NiedraUii, I^ml-dr-Pieire [Le). 
Nitfini^D ?i.]<iDKk;Vi'li'ai^<'. 
TiHn Nilbcii.Aïod La 
MUchows. ffifil(/'ay< ife la). 
NiliLiina pagui. JVitif Pt^Khla). 
Koosu ï illa . AoiHiriiiHa. 
NoehcBilro. ItauumilIfT - fei - Vohit- 



Nodilii 



^ AVi-di 



ingï. 



Noollj, Nuvill)-. AouiHy. 

A'MoIdrkrn. iVointirch. 

NoesviUa .VoiuRiiU». 

Komwi I lur. f/Biu—aiilir-US'P¥iulaiigf , 

Tiogartdiini. jVorrDj(-tp-l'n»iir. 

NogaHa pilla. Aiwn. 

l'^loïeroy . .Vurroy -I»-S»c 

oj. jVorTfiii-t-feimir. 



Nun|;ardnm. .\opi'oi/-b-.S»r. 
Niiukii'La, ^u^Ll^eh«n. Neimlrir 
Nuwcnliireben. iVcuatireh. 
Njdcr-llBtu. Ihm-BoHi. 
Nydcrbem . ^'vdtiTlwn. Wany. 
>iki-birli. .Ycùi>/.i>chn.. 





Oberecl,. /ttricfc. 

Obcriiloii, Ubcrfilrr. t'ignruUri-Haiilt 

Obcr-lEou. lUm-lhuir. 

Ob<>i--n,.B«l. ihtl. 

Obt-nriili. ruClMaNlc-). 

Obcrkireb, Cm 



ObiT 



>MW»Ur. 



,.\„,.,/fv. 



Nom de Knl \.,ntll,iitk. 

^omea. kirtehnaimien. 

Nuijcbcil. ^endklHle. 

Nord-lu-Sec JVsrrey-k-Sic. 

NorswiUfr. Ami«»«till#r-fa;-/'«t'rlimff''- 

Nor»« liliT. iViy iiumJflep-fc ;- 1 ii[»«raii;fi'. 

Kortaina. tartina. 

NotelvUre. .VaiuwniJlrr-ki'f'iiKrliiiifr, 

MotbaJini^ii NtaàXange. 

Notuwilre. A'ManptJJn^lrj-AïUsfanf f, 

Noutcbeli. Ntathi^. 

^aul^a). jVorroy-i»- V«fw. 

Nouibi'icq Aronrib-lK-L'clHn^. 

No;..evill«. A'owHy. 
Noniille. Lannu'iUr. 
Nouïron. Komy-le-Vmtur. 
NouTyoD. .Voc^anl. 

SoTeliacum. i>'i)iii%. 
NoviDiidum. .NovianaaiD. IVoiuanl. 
Nixionli villii. .\oivnnl. 
NoïiUa, Noïillp. AWUy. 
NovuiD castrum. ChdUt-Sainl-BlaÎK. 



.U.IUJ, 



Woweroli. XoTTof4*-Stt. 

Nowerrol, Nowerroy.iVorTojiJî-KsnfMr. 

NuefcbaUiel dcvanl-Ucti. Cbdttl-Sainl- 

BlaUe. 
tliietebieti. Htacktf. 
Nuefville. lanaaittt. 
Nugaretuni. /Vorn>y-I>-SK, 
Nullnn. .VciJflTi. 



l;-B«ilc. 



Obpr-n-rilef.i. Rnlgaa-tiimlr . 
Obf nini^ii. K'aM-Ëfwrniv. 
ObenweysaFii. Okeririae. 
Obenilie. Vi/fTuuUn-HaiiU. 
Oblineen. iSt/aiy^, 
Obliiij^ii. Moblirt;. 
OblînM tfow/fc[l«)î 
Obel. fW. 

Ocblacourl. CMotnrduM. 
OetonvilEa. Ollùarille. 
Odendurf. Oilnihaiwii. 
,Oden»ircL. Sierek-llauU. 
Odpoioll, Btni>l. 
Odera Oilcni. Oiufrrn. 
OijBrtai|>. Laaàrrfa»g. 
OdoDÙ lilln, Omnllc. 
Odorna. <>nu{L'). 
Oedclin|r, œdlinceu. Hdtiag. 
CeirinEii. ŒulriiHge. 
OgenHUX. Orncal. 
OBi.i. .lrw"S 
Oilegrai^c. Atgnmxe. 
Oisey. Offy. 

OUMKbiR'^ii.OIAcrdtN.T. 
OlMrtBiipy. AHUgiig. 
OIbi 01(11*0. fMniif . 
Oligy, OJiiv. Offi/ 

Olleies. Olki/, 
OlUrcy. Orly. 
OlocDUii. Ihlanufl. 
Oiry. ^ourif, 
Oiry. Orfv. 
(Htii»(;ii. (Siitr-ingf. 
Oilrippeni. Atlrippe. 
Oliej-. Ofe-y- 
OineU. ^unifl:. 
OfiiiPr.iH;;e .'l^in.y 
Opjci], Apaek. 
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OrellingrD. Erching. 




Porwletl. /'orcdWM. 


Ontaey. Or.,.j 


Paulley. r<ii>ui'%. 


Porebebcr, Porcbieï. l'orcliei. 


OmJmuJTim, Ai'ril 


PaïiUïB.Païillï- PaouiUy. 


Portières, Porcier». Porcher 


Oriïsuli, Ork«l. 


Pawileyiini, l'awUly. PoHif^. 


Poiiuïiliare. Pierratillen. 




Pvb<in|-<!n. Pi'ildR^f, 


Pouche. Ptâxf. 


OrnafluïiiK. Hflmito). 


PellmUnlcu«.Pellinlineui.P«(wn(n«. 


Pnagnay. Ppurgnoy. Po«no-j-ln-i:h, 


OrnaflQïiuB. Ornf (f). 




lier. 


Omdlc Riehemnia. 




Poulitf. Pdoui»!). 




PiTjneTï Perjul. Pùrnjimr. 


PouDcy. PomUs- 




f^riioi >'o(.rnoi(-)n-Grfl««. 


Ponseui, PoubbLbih. Puimu. 


Oncnali. Orcnat. 




Pouspillo... PmA». 


OrMnfluïioWO(IUin{f). 


Pïrpon. PÎPiTjjwiK, 


Pouionii. PutifHX. 


OrïiH«. Borsifferi. 


J'(rr.|i,.„.ill... I'c,,im-M-- 


Pauimcsiucli. PoniiMrûiu- 


Oiehloiiicoui'L CArI«Jn«)»r'. 


Peiire. /Vdr». 


Pûwclley Poailly. 


Oterole. 0;«w'J2«. 


Pesay. fc^iy. 


Powiiloy de Irlï Xege]. Paouilly. 


0.eï. (Vy- 


Pesiiy, Pcmi. 


Poiul. Piirieiu". 


Oite. 0(^. 


J-elil-Saim-Nicota. (U). t«Hi™. 


Pracourt. Prauroan, 




!»ulil-Tencclien. /^ftl-renfluiB. 


Praieli-. Praj/cf. 


OBllaiicoiirt. Clulainaiurt. 


Pet>tG-D«]e(U). KbiWAsI. 


Protin,iVru(.n. 


Olha- OfJw. 


Petile-Slniplc U*,Top«(LMPrtite.-). 


Preistorfr.Jln'i..;ï'#'.< -"../. 


Otiw. OlAain(t'}. 


PetionBC. PtlraBge. 


Prenuy-ld-Cl.^nlirr Pountûs-h-ClKli,- 


OUiiiigea. OtiBfigr. 


|Jatr». firflrf. 


Preliora. PrnnLi. r'^. Prmlin. 


OthHciller. HottwUkr. 


l't'Lra-VoHS. Pi«r<'im:M. 




Ottendorff, OllerdoriT. OlUmilU: 




Pria. Prii!fi.,PriBh. Prtùcfc. 


Olliogas, (Hlange. 


Peu.. Pun. 


Procourt -If* -Feruio». Prancourl. 


Otlringaa.OUringen. Œulrange. 


Peuia. PoJcIu, 


■•rothma. Pr>»n'fl. 


Ollweiller. Audmllrr. 


Peuie. Pucfte. 


Vr.eofJj.Tl. ftriw)..- 




Phamecb. Fam«*. 


Pruniacuni tapliïUin. PoMn.nj-fa-t'. 


Ouden-Sirck. Skrck-Haau. 


Pierissui. Pierrqntr. 


liée. 


Ouïli. Otieg. 


PiiTr^nell. Pi^rijfia. 




Oslrisin. y,ri-^. 


Pier-Villiera. ftfrrmlfcr.. 


IPoLiaDBï Pubtideei.. ttW«»ff.. 


Ouiath. Vrbaeh. 


PiutrenRes. Ptfangt. 


PudiDg. ikditv 


Ourgnp)', (lurney. Oniy. 




Pucioium. I\i«in!(. 


OilTf ^W(^. 




Puisa. Pimi. 


OnrigDï ^«j^jr. 


.Piponslorf. Pipb.LHe. Pfpinvilh. 


Puiguil. Purifui, 


Oni.L (^. 


Pitech. flift:**. 


Puk. Pbx.. 


Oysignïï Augn^. 




Pumeruelz. PDnni«-i«iu. 


Ow»iUe.7o4MV>U>. 


Pi.il«.g=n. KW«»ff.. 






("laolerb. /ïoBlimi. 


Puwlle. hiiiaa. 


Oieiuni. Oiev- %ï 


Plautirv Plaulnri». /"luBiirru. 


Pouo, Puils. Al». 




Plapliïilla. i>bi;'pr><itli'. 






Poich- JW». 


Puleoli /W,W. 


P 










PutlaHRen. Putolinnen. P«(fff«»f,-fr 




PoudenieU Paniiffag. 




P>eiu RohUdk. AotMlte ( Pay$ d. U ). 


PùPoi villa. Paurnoy-ii-UrnjK, 


PuUinga. Piiut.mi:r 






Puriilanee. P.Ha«fl^. 


Pi(u> Salucinsia. Saulmii (le). 




Pqi, Pu.0. P«c*e. 


Pagus Snrcgone. Sorri' (Pifyi ii> ta). 


Ton Dï- la-Grosse. PoanLuy-la-Graue. 


Pniiul. Piuwu.r. 


PagusWabrcn(ii9. \f<âm[La). 


Pons Prilrios. Piemyoïil. 


Puwl.PuiMli.Puinl, pFm«iJ:. 


Pilllfinailli-. .Va.'lni«l 




Puioucb, PHcke. 


P.inges. PflB^. 


i-oal-à-Cbanli. M>i.|.J-C).fluuy 


Pyperetrotr. Pq/iiurilh: 


PalpcFDurt. Ilapptcottrl. 


Potil-à-n^tiuair, Pont-d-Oinu.!,, 


Pyïdin|!PD. Pibhng,-. 




Ponl-ù-Oruc. ItichemoBL 




Varoll... J'Tirlhf, 


Pool-f,mn<iatiniU.PofU-(fmnjuo,fill.' 




Plrgney. Pagniflet^àfi. 




Q 


.PartKhM ILcFJ.'PanHMU ( Lu). 


PoQici). J'Onfii!/. 






Ponvilla. $M»ittt. 





TABLE DES FORMES INCIENNES. 



Ou.trli<r-d>i-R.>i (Le). Temlit. 


Redinran ffxmhtf 


Riïat. Binala. Siiiiil-/Vira(. 


Ijucgncsy (La). Laqueiitiy. 


R>jnM«l,.r3 Jî-u'-ii.. »l , 


RiiiP|;(iiïi. lioutnj-lt-Boarg, 


Quïlba,h. Obtrs^ilback. 


Rpj-Lsiiiacpi Jifl.ii.g.«wmln- 


Bo«i.B»«i,Roci. /(9««„-fe-B=i<,£ 


QucDiiiio. (.iiifmmiJ (le,). 


R.riin»>r)U IcovB^ 


nocbplnngp. RwIiBrauRP. BoinJaii,?. 


Hatatet. Cainn,. 


Rpgi, iinlJp, R<bouviUc Drumcllt 


RorhciiiiKa»- Itom!a<ige. 


Queuoii-, (Junnciil (La). Laqaraers 


RpEloniaiii^ Batrangc 


Tlncl.ern.AVkirw. 


Quorliin. Kerlhg-lti^Sùrtt. 




nDcbËDi'Pn. J)<.^firliiw 


fi idpi-lirifl,. 'Siiidtrl^rth. 


MDIll 


llotbj, /i™Hr,-i--BoHrff. 


Oiiliml \>- Oiu-ntbach. 


Itoithtitwci l<,r ! egeriwilltr 


llod». Bolft. • 


Quiiiiy. Kaulàg. 




Rudain. Ilodi. 


Qiiircb.'. Quirscb. Kirieh-ht-tMatif, 


Bcinlnpn RitUgai Baim 


flodaogB. RidoBfft. 


Oiùriiilk, fcinrii'o-. 


H"i- fi«A. 






Rp,=«mE«n Ruanft 






ReiUnn RiUfflj 




K 


Rpmbiciini BsBiftiH 






Rotoplptam RmnIIy 




li.iclici iiiga. ftucrang*. 

Rar-lii.'fiitniil RiVfnTiHnnr 


IlPm.l.,.ea B^^«ff« 


BodïnrisL flod«ri«p. 




fladivauniui. &>n»-;}4^<tf . 


llatl^i. It-lk 




flodiliiea. /lAton^f. 


IUd«L«.. ;i«f-v- 






Hadiui;a. Afdnivc. 


Bpnipuklia A«i,plirfc 




Badin.;...,. B^U«g. 


n.u,. . 1 /I«.^ri««r 


BDRn,', Lofni. 


nnduii Tilia. nM-iK... 


R n 1 rfr ; in(?ro/ 


BobrnpM. Bumn.-i'f-lii-Mig'o^, 


nd,Kwi]>..jj«.;ife. 


1 ,fi ri ; -r ■-. /^t- 


RoimUle. Braim-ilk. 


[<ai;rfi;n|;,'i Haerangc. 




Raldingi.RoldiDRe. ilwillf. 


W-Mmv.ùiie, Ruimuoirille. /(auumcifj. 




Rulf-Bei,. /lfr.>!A.v- 






Roltacq. /larfloch. 






RuBiugeu. RacOU. 


Ril'Jiiigu, Roldiiigeii. Ravitti: 








K Mil IhoKUlk 


RallitiGrii. fluroiifi. 


Itaïuplini^ii. Hciutling. 


BL-slonf.'l» IUnf.y 


Rolvli))!!»]. Bclbiag. 


Ik».clin|,.nH, nimlirm- 


npiiiimMim It-vultn 


BomanasiAJI. fiomain. 


UHDiei'lLItll. R»HI&.T<. 




RomiDviUe. A«i«a.<.'<Ur. 


Uauii'i'porJi. HtiinirniufcacA. 




Bumbacb. IlehrlatL 




,\ M /Il -rt'f 


Rombair Elouiiiuia [tonili,.)i.flo«.i 


ll,-.nii„,;... /.■....,.„,-,■. 


i II 1 r f)^nrdl'r. 


RoflKiaagep. Bimflf„»g. 


Uaiicuiiali. HaDcoiii,iul. Kanjudani 


fiiboiillp titnKlfc 






ll,b)ii naba. 




Hïiilioiiiic. Itealgm-Uintlt. 


Kipciacuui JlH-ni" 


lloinellailBC. Hvitielaugr. 


Radin::.,,. B»«fc'%- 




Hoiicol-t. BOBCÛIO-I 


R;;uHi;.[,'LMl. UMmg. 




l\uj<di.«iHur Ratigua-ille 


lUavDii Rnvilb, 


{licLini'cii Iticmttgt 


Bi)(.Lin.i, /I«,"i'"¥, 


Rttïoj-. Iî.i*nj. 


B»lercl.in|!(i) GrofRéierdun/r 


Boppene). Bayigny. 


Bcbulo. triule. 






H.-c...-;-iM|;.,../io«Mi,-ii^B<.Hr>r. 




Borbachia ZelleUwe. Saiiil';iaH-ila 


ii,.rii.'bn,;... ;i;j..i„.;,.. 


Riemliiii^n Bemélmg 


6flc/.. 


RaebtrLii[i|;e. Ancriin^. 


Biciioriullp /Ip.onclIJt 


BoKliin. Ruraagi. 


Iterliivrinunl, Rir-heHionl. 


BiL>.<pnKes Ricraugt 


Horinga. Burangi. 


RecLon. /le/ion. 


rtlinblingei, BimUng 


Rosni;,it.ï. liou^lh [Pnyi de la). 


Hecia. «orff. 




Rokpiuoi. Rauriy-U-boiirg. 


Rmla. flofl.. 


Bunitujg flrniiri^ 


RoHUa. /■rfita-Houelfe. 


Rcddbois. ne^diboU. 


BineniigH (lacrangt 


Hoaelui. B<,:erieuUtt. 


IIuJ<:f. |..<r(i i. «Ja.Uiir*. 


Rmanugi Ili-owvig 


RoHiabrleh. Am^ucL. 


Ufd..icli,ii r.urangB. 


JlHOBoh. LB.I- pujlli /toiUij, J. /loHTjIf. 


RoMUicul. J(.>ft.™nf, 


B»dsin^l,ii.B<.,i (ï™.-(liy,r«/u«,î. 




RûSPruplp6.Ro«.Tu!iB. Boanoilfe.. 


Bediina. l>Jfl.,B(. 


IlisHirir Rutiroff 




H.di..Re„. ««(.«ff,. 


Riluufsil ArKn/n/ 





TABLE DES FOBMES ANCIENNES. 



HoalobgOHe. /toutUi {Pai/i iji lu). 
HoBODiilli;. Biunrille. 
HoMebarckGn. Potbniek, 
RotMlin);. nomlD. Petité-Botmik. 
Roiii'*ifli];;e9, HiHfelangt. 
Dali len bac II, Kndemac.. 
Rnllilacli Rtillath. 
Hothor. Muinii-Kiuer [Iji). 
Holtuilinea Riilhu|jingi>. Rautiangt. 
RolbsFhluii»! RoAmhaiiTg. 
Rottili.Hullali. /(MUl. 
Ratura ii)[«>. Hvrai^. 
RoUwaUr, ArKltaïuilbn. 
RrjuchcraiiRC. Baatfangt. 
Roud'-iii.icLrR, fîDikniKL 
nou(^cmJ..r(r. CMUnu-Iioag: 

fl.,ii|;-.-Moi«liv.i,i. i.u). fluilifcn/. 
RougeiivulleB. RoiiriiuUe: 
Raugfly. flufy. 
Itiiurncbac. KonibiTi. 
Honpjicney, Rouppy, Bigiigmy. 
RoUBctiigm. /louHj-lB-Bn«rf . 
IbiisulU. KBiflla i La). 
Bouswinillpr. HodwnÀUiri. 
Hotucrualle. Haitruiilla. 
Roiey. Bagy. 



Bahr. 






a. Bodtnberg, 
rii['. Bvdtmack. 
lin. Hiulnff. 
r. Chilltaa-liimge. 



nukeriiiea. Rurangi-Uz-Migangi:. 
Rukestorp. RiikcsIrofT. BaUnff 
Ruldinip. flarilfi. 
Ru1dinf;a. llulliDgs, Baditing. 
Rutlonflfiî. /!<:o»/r'i,. 
Rumblingen. Rimlii^. 
Ramelfioi^eu. Beiatlfimg. 
Runieiriii|;en. Hnmljing. 
RumelmcuiD- Rêrutbmgt. 
Rumetlnciini. Rémiily. 
RamdinfTen. BéotiSng, 
Humelifijr Htmilly. 
Rumerbaclt. ffstntw. 
Rnrulrtiller. Gniadtàlkr. 
Runeriiii!». Barange. 
ItuoUcli. I 
Rupliugin. J 
HurrbiD|;cn. Barattgr. 
Riinliirir. Afufn^ 



■Ifing. 



Rl,Ii:,.;<.„. H:U.ng. 
RumnuKB. Ranvngr 

Ruiini;c«. Utraiigt. 
RvuiRiraniyi'n. Rt 
Rimeaingen. Btniiing. 
Hïmiiii-lmi,'cn. Bmilia 
Rjsivili-c. BrymaiOa 
K)[[iinh^. BeUiffeg. 



Sjaren|;au. Sarre [l'a^t dr la). 

SsBrrii^uiclBni-. Bémtljing. 

Sabicit. Sabré. 

Snrtgen. ZouffigaH. 

Saht. A.m Lii]. 

Saîblcida. âdlT^. 

Saillir- (La riviirv 'le). SiillelLa). 

Salia. Kallia. Stilll^La). 

SaiiirNAille. SaJH(-J^. 

Siiiiit-Advfd. .SBin(-:4roU. 

Ïi3iiil-.\j;licll. -Ak»'!*' SiiiiiJ-:4|filiii>. 

iSaiiil- Allai. .Swnt-tfey. 
Sniiit-Anilreu (l.i Priorey d«). Ssinf- 

Sai<it-Ariiul|ili (L'abliaii' de|. Saint- 

«aulii. 
Saint-Aviilz. Saint- Aeoid. 
Saiiit-Avau. Sainl-Avoid. 
Salnl-Avolie. Saiat-Arold. 
Saiot-Aïoii, Suiul-Afor. Saiat-Âo-ild. 
SaiDl-AvMl. Saint- Anld. 
Saiol-AïouU. SaiHl-AtBld. 
■ Saim-AvDi. Sainl-AcaU. 
Sainl-Ayoull. &iiiU-Ai>ali. 
SaiDl-Bcnay Saint-Bnod-UBrûli 
Saisi- Uaus. Saingioate. 
Sainl-Coiiitin (La cbaipelip). .S'niM- 

Qnffllin {U TiitHI). 
Saint-tiaiigolr. SatHI-Gtagmilf. 
Sainl-(ilin. Sin.v'i^r. 
SÙDl-Jeb.iii :>i-CbaiiU. Saiat-Jtan- 

(••a-Champ: 
Saiiit-ivuni. " 



S,ni.il-Jullii-in. SaimJulKn-let-Mili. 

Sainl-Laidrc. Saint- Ladri. 

Saint' Lowey. Saiat-Louii {annmi'Oii- 



liiil-^l.iriiii- j lj Ijj.iinlièrB. lan^ 
'Ule-ltz-fiaint-AtQlii 
..nt-\irtrlin->!eï,ul-\leu. SaJiK-lfar- 



SBiiit-l'riv'ait.Sainl-Prini.Sai'nl-iViEfl 
Sninl-l'rïïUB en lloutai([nB. S 

...,-h-M...:,.gnr. 
Saiiil-yngirilin ( L.i coBle ). iwinK 

HaMSiiunvn. SaM-SumyhwKn. 
Saànl-Soilio,Saint-Soibel(Prey).S 

Sigebtrtil'rt). 
SiiLiit'SuuppIt't- Saiai'SuppJft. 
Saùit-SlilL fvini-AU. 
Saint-Siipplci, Saint-Suppiat. .S 

SuppUt. 
Sa in t-S u ppl t/. .Siiint- Sufplel- 



Saiiil-Wairride. Welfiriiog. 
S(iinl-\Veircrill. Watferiii^. 
Ssiote-Afiatho. t'iaraage. 
Saiiite-Ai{pMl. Saint- Aigtuui. 
'Aniale-ki^.nfs. Sainl-Aignau. 
.Sïiiite-Bairbe-aiii-Cbaiilti. Sânte- 

BarU: 
Sainte- Brie, SainU-BrigitU. 
^itil'^- Marie de \ iW.rs. Villeri. HeU- ' 

ncjfh {Abliaifa Je). 
Salnte-nalpbiov. SamU-Rufim:. 
^iatc-Haphioe. SwW-Af^w. 
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Siiinle-Refine. SainU-Ruffine. 

SaiatG-ViiiMnique. Sainte- Veriitt. 

Siirley. Sailly. 

Stleiiiiiville. SerroufitU. 

SalieiiB». Saliiiïusli psgUB. Saulnnit 

lU). 
!ÙJtianuriu9.Sn'Hs(Lq). 
HaJney, Salriiacum. Saufny. 
Saliiin»!;, Salocenais pagiu. Soulnoii 

(Le). 
Sslann. SfiUi {La). 
Saluiicnsia pagUB. Saulnoù (L>). 
SalsbriJgen.Salibruck. Suli^^nn. 

Sanceium SonccuDi. Stmei/. 
Sancta-Cniiiii Boris. Thuty. 
Suatta-Geonytla Sainlt-GainUiie. 
Sanrla-Mairii ail Quercu*. Salnlt-Ha- 

rif-aHX-Chiwi, 
Sancli-Balderii. Salnl-bmititï: 
Sartcli-Geoi^. Saint-Jare. 
Saneti Corgonii monaileKum, Gtne 

.(Uayada). 
.Saucli-tlarnitia {EccUiia). SaÎNl-Xr- 

nouldiAblinypdi). 
Sancti Martini (Villa). SaiM-Martiii 

(Ban). 
!iancti-Nabori>. Sainl-Ai-oU. 
Ssiicli-Petereberg. SaitU-Pierrtmanl. 
SancLi-Petri ad Harepaa. Saml-Pigrrt- 

anx-Arini$. 
:ÏjnFti-Pclri-Hons. Ban Sainl-I^m. 
SoncLi-felri-Uona. Saiat'Pirrmunl. 
SBiiflii-JuEfiio, Saiat-Julïêu ki-Goru. 
hoHrlo-Nnbore. Sainl-Aonld. 
&KMo-&tfph»ao. Sainl-Élkani. 
Saiiclum-Deûifernni A.il).J)Hin'nHnI. 
SaactDui-norlevniiriiDi. SaiHfc-AuflnB. 
SiiMtU'.-Andrc». Sainl-André. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



muld. 



Sar.EinsBÎnQ. Samintming. 
Sari;eiariB^l, Sarrtgvetninti. 
Sai'-Grmiind. Sarrtgmininti. 
Saipicmiadc. Sarrtgaemituu. 
SaHer. SaiUy. 
Saroio. Saroa. Sarre {La). 
S,ir-llhiiliLi,;..'iorrein.t(T/;. 
Sait-di-Tripui. Graf,gc~B,i-Sart iia]. 
Saiicy-Bui-irbiT>. Saulcy (Le), c" do 

Meli. 
Sauicf]F(le). Siiilry (l>). aiuigie de 

Tromille. 
Saiilcj-au9-MDselle.SiiHirï(t«),c"de 

M«U. 
Saulnci. Souhu/. 
Sauneiuin, Saulay. 
Sarcio SarolloQ. &ftka (U). 
Sticogoej. Smigjiy^-Havilli. 
Suitlef Sflly-fli-Ssulnoù. 
Scev.Scy. 
Srh>nae-Chanr.'JIe. 
Scbsni'Dibuurch &'-liam&aurf. 
Se lici ntil«. Suiff-HaïUt . 
Sthelloincourt. CMIoiwwirl. 
Schanberu-le-Scuf, Chimtry-lt*-DKtx. 
ScUrnbtrg-le-Vieiii. CWinirr)p-fc«-DflU-. 
Scbcnd. .SrfiïniW tu). 
Schtvren.ûnHgULa). 
SchnetI:. Srha^ntek. 
Scbaeii. Sehwtix-let-SaTrtgunmntt. 
Sclioisniou rieur. SchaaTUmmrlrt: 
Schombert. Chdmtry-let-lleiu. 
.SoUôii-Eckrii. .Srkrmxl, 
Sclionïille. Jannllr. 



Sr h «a lit.) .'II. Sehaoih {La). 
S.ln..,l,„e. CWJi,,. 
Scliwi^jcli Schwecti. Siiiatt 



.l-Hab, 



.Saiirliii.Wairridaa. Welfirdiiig. 

Sautait Sttiuiy \.-- Saulnait (Le). 
Hmtt'Y i»i"'^<V'- Sanr!/-ki-¥ig!i. 
SuuriTi. fianny-i-j..- IjiJ. 



iru,Sii>aïii--.,Sflrre(ta(. 
ir-Abbe. Snrratbv. 
iracto«a. Sarre ( Payi île la). 
ira>i-.\Ibn. SarralAe. 






MidU 



Sculfiibrist. firliotlmhaff. 

s.,,,..»™.,, ui 

ScwBlliiigeii. Cliita^a. 
Seylbf. SeillelU). 

Seding. Zeltinff. 

Scrtitb. Senttig. 

Si-iniari cuiiia,Scim<!rcurlB,Snntoiirl 

Sella corl. Vhelaincimrl. 

Selle |Le i'rlenr« de). Zfllen. 

Sclli au hauU chemin. SiJIy-tur-.VM 

Sellier, hanscn. Btcktrlult:. 

Sflme. ,San/no«(t*). 

Selna.Sci»e{U). 

Sel Bill);. Saiui-Hauli. 



Semaricort , Semarici eui 
SemelcoH, Semic 
Senlille. Sainl-Ail. 
Sept-FoDtainea. Saiufi-F<mlt 
Serange. Zeurangf, 



Scrleii 



1. SaiOy. 



SoroTiïle- Semiipîtte. 

Selleriet. Soflrick. 
Seaff^a. Zaapgm. 
Seura, Crni^i La). 
Sculeriacuni, Sirtricb, 
Seierey, Xivry-la-Ptiit. 
Sfaichpr. Sfvicfcerm. 
.Siacum. Siago. Sry. 
Sicker. Sierck. 
SiJrnc.flatn-Jrar. 
Si<:r«t«l, SekieaiOial. 
SiBeium.&T,. 

Sigdital SiRerslal. SicrilAot. 
SiltiernacbeDi. Smigny-Ut-h 
SiiendorT. FilifroJ. 



Sihai 



U.Cliih 



Sil1erarh.Si%^r 

Silva Cnirin. Cre«l:iraU. 

Silviniacuni. SScangt, 

Slrabouri;. Cketntry-lti-Dftix. 

Si ccl.>I.A>ii-Zinul. 

^inncogitn Sinumeneen.Sininniif^. 

Sinteciacuiu. Satrich. 

Sione villa. JomiUe. 

Jtireringa, ^■uTB7\ge 

Siricinm Scrth 

Sirie SirktisfBsh'tljiii fUml.. 

flirfslfaBl. Sicralhai 

^ittcrimn. Sirn/. 

SilpUULJwnHfcaJ. 

Siïere)', Siviery. Xirry-le-Fraiic. 

Sivrriaedinpapïum. AÏpry-(e-/V(i(. 

Slraroaner. Srfin-maive. 

Swringaa. Zniriinjf 

Soibey. Cluabg. 

Soigne. Soigne. 

Soitru. Sttitry. 

SçAcon. Secourt. 

Solengni, SUIfgny, 

Saine y. Saitlny. 

SoniFii. Spiiinii|. 

Soiidereïu|;ii, Souderingen ZoHilrangf. 

Sonp.SwM, " ■ 



Songii 



fe;ff„. 



Sorbi-i.'ieiiiD.Sorl 



F.. .%rf^^. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



Smo*. Smabut. 


TimeryLlle. ïïwwrftiJfo, 


Tilt«rkeD . Tittriche. ninvha. 


SoDsriUa. JatumlU. 


Tbddu vUU. Gru-rnfuiii. 


Tollaii CorUffly. 


Soubry. Stbr*. 


TinnMin. firuê-T-T^iin. 




Songne. Soign,. 


T T JVr,V-T»p,,«,.,. 


Tinm^ros. Frairtd, 






Trpiinl|. Trtmrry. 


Souri ugen. Ziurangt. 




Trfnmerian. T™*-,,. 




Tnn.,li.T. Ihn^tllrr. 


Trienï. rnVw. 


Ve"»- y««8'. 


TjlelinBa.ToUlmi-a. ratenfff. 


TrLeuV. Tmux. 




Taliuga. Thédiug. 


TritiinRfls. rruidijrH. 


Sptedal Sp>«lcl. Z.'f»p^iir 


TaUJinca. r-.(««(f<. 


Troieul. Tritia. 


SpiUal.Spilld LHV-' 


Tflltii.([eii. Tffii^f. 


Troigne.TroîeneU. Tragny. 


Si«p« StaipiM. r.pM t«j. 


Torlculioff. rmfftnV'- 






T..ll.n.,-t, Ty.riarl, 


Truial. TriVr,,^ 




Tsli-B». rç<;Hff. 


Troujrncurs , TronUcuoi. Tn^ny. 




Tpmlien. iitonff. lt«). 


Tron(b«rn.Triu.boni. Tromèani. 


SI«inbnicli./'niil'>J[.riVnT {L>). 


Toiicbcii. (;™*-reBî™. 


TroonrJle. Thianllt. 


Simple. Steppe, r-p» to). 


Tcalpii T.:Fik«Mchii firw-rwîiHB. 


TpougDj TragBji. 




T^scUVr,.. r««a[Étan,)- 


Trud^ring* Trt'»'%. 


StniRiiej. rruffrij. 


T*n(itTboff. TtHfhtrho/. 


Truduij» villa. rminUiL 


S(uciniti|>cii. .SlucJiaJv». 


TenlolingB. Ttnlâtiaf. 


TnujiiuocuDi Tniiiiol. Tragny. 




Te„ucb(^i,miil,l T«,<A. ■ 


TrunoiviHn, Tr-nétlt 


Slulliiii;. .SiHc'.u»^. 


Ttp«, Tepk Tapn i™). 




Slumiif-F. .ViicinmiCf . 


TeriTeii, TeiT*]], Tcrrtrn. TervilU. 


TW.S«T.(L-). 






Tsur-Albcn .Sarrotoo. 


Sluni,l..born..g. S,Brtflt™.n, 


Telliusen. Theding. 


TuchtiiiioiiB. r.rlumor.:. 


Suolba. (Ki.ai,/i(L«). 


THllini^ii. riinliBj, 


Turey, Turris. Tkuiy, 


Siibby. (.'hiuAy. 


Tsiuluti» *il]B. TUmnUr. 


Turri.. Jfa,»J,-r«r. 


Sucrll<'vnT.|>i:. Hikiatgi 


teulBcli AiLttio. Awfci»^<f-Tïrt#. 


Tulficli.iir, r.;erthfn- 


SuelKn. î«i«.i/,.Nl». 


TcuUrbeD-b-Pflitt. IVlif-ren^uiii. 


Tullcn([e8. TïuMryt. 


SuiBgen. z™tfly«. 


TbaUngÎD. TaUKg'. 


Tuttlngen. T^ftuf. 


SuHe.Bnp-. i-.i«off=. 


Thaiiiiiecn. CrM-TnifiuR. 


Tïecorl. Thkeiirl. 


SDlari. S»ihy. 


Thntaiit-cn. Telinj. 


Tiur-Schuir. Crai^ (La), 



Somsi , Suininei. Simr 
Sumloiiii Villn. .Imnilb. 
Sniidi^rdlnga. Zmulraitg: 
Sutiingsu Suiiniii;.-n !iimm«g. 
SupiTiiuillti inAJutf. .tlFry-^'-^Vddr. 

Superior \'capi. OfwiriMr. 

Snringa, Siirin|>nn. Zoadnmgi. 

Snriiet. Sierth. 

SuHngù, SazaHgt. 

Sweilorf. .ScliirinlDi/ 

SflmingeD. Aifrai^. 

Sjliri cniiis, CrnmoofMs-L'rsû. 

Sfpon ville. ^«nvi1l«. 

Sjrrek. Sierck. 

Sjrin. Sliriitf-hiuj-, 



Tailla Qcou ri. r>Uiii»iir[. 
Taillenges. TnUmge. 
Taipplos \ Us). TaptM (Ln). 
TaliliD|Ta. Tainngi. 
TKDiallio. jIuinM.-. 

Moselle. 



Thelaucourl. Trllancourt. 
Theodobovt'. TkiennUt. 
Tb<:uilauis tbii>Dis riiU. Thimeil 
Théoncr>urt. HâeaiM. 
TbeudoriiB lilla. TlûtmpiUt. 



ThioDit vilU. niHLiille. 
Ticqueiili, 'riii-ijiie/piii'u.r. 
TiefenbiFb. Difi»^dt-I,i-H«aimt 
Tielle. Thil. 
Ti.>s,l,iif. /;j.(ro/. 



tUl^curtb. nicotrl. 

Tilmlen Tikmtvm. THtrtkén. 

Tilsii. Thil. 

Tilliug. TaJtin^. 

TloghsiD. Tnicii, 

TindDgeD. TkUJNf . 



u 

Uarransil pagua. Woitr, {U). 
Ucbelange. fcbnife. 
UdeLaiige. Uckajigi. 
Udera villa. Udcrea. OhAwi. 
Udvrsirck. Siirek-llaatc. 
Ukiuga. VtkaKge, 
Uldvni mont. Boudltmoti. 
tlldînt«D. OUàngtn. 
UUenK'' lilbnge. Fouligtui. 
UuubriDHiTioHiiS. Woém{hi\. 
[iaâaviUer Houoilltr. 
UnHavilla. Afflerillt. 
TJnifhi, ll^if. 



Uraille. 
llr,,^™r|,. 
Utebieh. VttibkircK. 
L'Mraille. Ltutraillti, 
Uamb-Kirachem. Bmlilnrth. 
Uwelange. long {Étang). 
UNing. Img (^V)- 
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Ussingcn. Husêange. 
UUngas. Uckange. 
Utringa. Œutrange. 
Ijttingen. Œutrange. 
Uttweiller. HottwiUer, 
Ut«el8torf. Helêtroff. 



Vabrensis pagiis. Woëvre {La). 
Vagny. Vany. 
Vairnay. Vany. 
Valcremont. Vaucremont. 
'Vaideloy. ValUroy. 
Valdinga, Valdrechen. Vaudreching. 
Valérie. VaUières. 
Valeversing. Wahl-Éhernng. 
Valicella , Vaiidella. ViUecey-sur-Mad. 
Vallange. Vilry. 

Vallerel, Vallering. Vallerange. 
VaUières ( Rutde). ValUères ( Ruiêt.de). 
Valiot. Valleroy. 
Valmeister. Walmunster. 
Vairemout. Vaucremont. 
Valsebron , Valrebron. Walsckbronn. 
Valspcrch. Wanberg. 
Valt. Falck. 
Valtey. Waldwùae. 
Vaithiemont. Vatimont. 
ValUer. VaUièret. 
Vallry. Waldwisse. 
Valx de Selle. Saulnois (/>). 
Valz. Vaux. 

Valz (Le). Val-de-Metz {Le). 
Vancey. Avancy. 
Vanisberg. Wingiberg. 
Vantoalz. VanU)ux. 
Van loi. Vantaux. 
Varhepecb. Warsberg. 
Variche. Varize. 
Varney. Vany. 

Varniémont, Varmont. Vaniimont. 
Vasaille. BazailUê. 
Vaselles. Bazaille*. 
Vftshepecb. Warsberg. 
Vateru9-Mons. Vatimont. 
Vatoncort. Vittoncourt. 
Vaulcon. Waucon. 

Vaul de MeU (Le). Val-de-Metz {Le). 
Vaulz. Vaux {c*' de Cosnes). 
Vaurixe. Varize. 

Vaux-LandoQ. Vaux { c" de Cosnes ). 
Vazaille. BazaiUe». 
Vegneulles. Vigneullee. 
Vegney. Vigny. 
Veinsberg. Griesberg. 



Veirey. Vry. 

Velers. ViUeri^'Orme. 

Velixeit. ViHecey-mr-Mad. 

Velmester. Walmunster. 

Velsperc. Warsberg. 

Vemmestroff. Fremestroff. 

Venesberg. Wingsberg. 

Venesperch. Warsberg. 

Venschem. Fontoy. 

Vensirck. Sierck-Haute. 

Ventol, Ventoult. Vantaux. 

Verenville. VeméviUe. 

Vereyum , Verey. Vry, 

Verfelden. Weljferding, 

VergDey. Vemy. 

Verioga. Férange. 

Veringis. Werange. 

Verkilley. Verely. 

Vermiey. Vrémy. 

Vernesperch. Warsberg. 

Vernet. Warendtwald, 

Vemumvilla. VemévUIs. 

Verquelly. Verely. 

Verquey. Verely. 

Verrei, Werry. Vry* 

VeHrange. Vitrange. 

Veteriarum , Vetereium. Viiry. 

Vetzem. Weidesheim. 

Veyge (Basse-). Niedfirwisse. 

Veza inferior. Niederwisse. 

Veza superior. Oherwisse. 

Vezons. Veton. 

Victrey. Kitry. 

Vidiacum. Vigy. 

Viecort Homécourt. 

Vieille-Zensei. Alt-Zinzsl. 

Vieufvillc. LavieuviUe. 

Viexville, Viezville. LavieuviUe. 

Vigeium , Vigiacum. Vigy. 

Viis. Metzerwisse. 

Vilarium in Betnacb. Villers - Bettnach 

{Abbaye de). 
Villa Adtantina. Atuiun-le-Roman. 
Villa montis. Vulmont. 
Vil lamprey . Ville-au-Pré {La). 
Viflamprez. ViUe-au-Pré {La). 
Villare. AviUers. 
Villarc. BliesguerschmUer. 
Villare , Viliarium. Viliers-la-Montagne. 
Villarc. Villers-lez-Plesnois. 
Villare. Villers4'0rme. 
Villare. WiUer. 

Villare rotiindum. ViUsrs4e-Rond. 
Villaris. Villers- Laquênexy. 
Viliarium. ViUers-Bettnach. 
Villars-en-Voëvre. Avillers. 
Villa supra Yronam. Vilk-tur-ïron. 
Villa Walamonasterii. Walmunster, 



Villé-Belnocb. Villers-Beltnaeh {Abbaye 

de). 
Viîleces. Vmeeey-sur-Mad. 
Ville-devant-Sinu. Ville-Haudlémont. 
Ville- en - Houdelemont , Ville-et-Houl- 

mont. Vilie-Houdlémont. 
Villeir de leiz Stoncourt. Villers-Sum- 

court. 
Villeir Tabbaye de Citeilz. Villers-Bett- 

nach {Abbaye de). 
ViUe-la-Chièvre. VUlers-la-Chèvre. 
Ville Laguexy. ViUers-Laquenexy. 
Villelonge. LangeviUe-lez-Saml-Avold. 
Villemont. Vulmont. 
Ville par devers Columbey. Villers-La'- 

quenexy. 
Villereux ( La Forge de ). Villenipt. 
Viilcrhols. Leywillerhoff. 
Viller-Lorme. ViUers-VOrme. 
ViUerond. ViUerupt. 
Viller-proche-Albe. Willerwald. 
Villers-au-Montois. Ville-au-Montois. 
ViUers-Ban- Sa int-Kerre. Villers - Ston- 
court. 
Villers -devant- Bombay. VtUers-lez- 

Bombas. 
Villers-lez-Cunexy. ViUers-Laquenexy. 
Villers-sous-Genivaulx. VUlers-aux-Bois. 
Viller»-8ur-Ie-Haut. Villers-SU)ncourt. 
Villers-Bor-Niedz. ViUers-Laquenexy. 
Villesceil-sus-Math. ViUecoy-sur- Mad. 
Villes-en-ia-Montagne. VUl^s-la-Mon- 

tagne. 
Ville- sur- Illon. Vilie-sur-Yron. 
Ville-Suryon. VUle-sur-Yron. 
Villey-en-Gouvernexey. VUlers-aux-Bois. 
Vilmunster. Walmunster. 
Vilrut ( Lou molin de ). ViUerupt. 
Vilsdroff. FiUtroff. 
Vinaticum. Vigny. 
Vineolis, Vignelies. Vigneulles. 
Vinisperum. Wingsberg. 
Vinstringas. Vitrange. 
Vireium , Virey. Vry. 
Virisi. Varize. 
Virkilley. Verely. 
Virmiez. Vrémy. 
Visingerhoff. Wising-le-Grand. 
Visz. Melzerwisse. 
Vîtes. Bitclus. 

Vitonis curtis. Vittoncourt. 
Viverium. Viviers. 

Vizanicum, Vizenicum, Vizin. Vezin. 
Viza superior. Oberwisse. 
Vize-la-Basse. Niederwiue. 
Vocange. Uckange. 
Voieve. Woêvre {La). 
Voilandon. Volandon. 
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Voirisia, Voiriie. VaHze. 
Voisins. Vezin. 

Voitranges, Voitringen. Vitrange. 
Volkengis. Wolkrange. 
VoUingia. Fouligny. 
VoIpreUswilre. Folperntiller. 
Volschwilier. FoUchwiUer. 
Voltering. Wolkrange. 
Vomishaut. Woimhaut. 
VoreDbof. Marûmlhal. 
Vormeringis. Volmerange. 
Vovehaut. Woimhaut. 
Vozein. Vezin. 
Vraille. Luztrailks. 
Svaiy^, Vrcy. Vry. 
Vreltiiinga. Tritleling. 
Vrieox. Trieux. 
Vritlinga. Tritteling. 
Vuadoncourt. Vaudoncourt. 
Vaad reville. Vaudreville. 
Vualange. Talange. 
Vualmont. Valmont. 
Vuarise. Varize. 
Vuarray. Warendtwald. 
Yuasaticum. Voisage. 
Vuiraerengeri. Weymerange. 
Vuinespcrc. Wingêberg. 
Vallarchen. Vaudreching. 
Vullingen. Villing. 
Vuoipi. Woippy. 
Vuolchrang. Wolkrange. 
Vydonis villa. Vionville. 
Vyiaru. Vallerange. 
Vyterey. Vitry. 

w 

Wabrensis pagus. Woet^re {La). 
Wabrice, Wabrinse. Woévre {La). 
Wabricken. Vaudreching. 
Wacon {En). Devant-les-PonU. 
Wadoncourt. Vaudoncourt. 
Wadrinowe. Wadrinau. 
Wafrise. Woévre {La). 
Wabamwal. Woimhaut. 
Waidwal, Waimvalz. Wotmhaut. 
Wainsperg. Winggberg. 
Wainville. Woingrille. 
Waipey. Woippy. 
Wairespei-ch. Warsberg. 
Waisaige. Voisage. 
Waive. Woévre {La). 
Wala monasterii villa. Walmunsler. 
Wala moiiiislerii villa. Wobnunêter. 
Walainuoster. Walmunxter. 
Walange. Talange. 
Waldergyn. Vaudreching. 
Waldraka , Waldrieh. Vaudr^hing. 



Waldsbroune. WalicM^ronn. 
Waldwiga. Waldwiise. 
Walecken. Waldeck. 
Walemania. Volmerange. 
Walesching. Vaudreching. 
Waliminster. Walmunster. 
Walimunster. Wolmuntter. 
VValla. Wahl-lez-Laning. 
Walla, Waîlen. Wahl-lez-Fauiquemont. 
Wallebrune. Walschbronn. 
Wallerias. Vallièrtt. 
Wallerken , Waleschingen. Vaudre- 
ching. 
Wallerot. Valleroy. 
Walliuga. Villing. 
Waiiwelingen. Wœlffling. 
Walmen. Valmont. 
Walraeringis. Volmerange. 
Walffluister. Walmunster. 
Walpenswilre. Folperswiller. 
Walsburg. Walschbronn. 
Walteri nions , Waltiezmont. Vatimont. 
Wallhuse. Waldhausen. 
Walz. Vaux. 
Wanibevalz. Woimhaut. 
Wamlmislorir. Walmestroff. 
Wandrinowc. Wadrinau. 
Wanespercb. Warsberg. 
Wapey, Wappi. Woippy, 
Warance (Bois de). Warendtwald. 
Waraut , sylva. Warendtwald. 
Waremsperch. Warsberg. 
Wama, Warnet. Warendtwald. 
VVarnauville. Vejrnéville. 
Warneperch. Warsberg. 
Warschingen. Wersching. 
WarsNvilre. FarschwUler. 
Wartemberg. Warsberg. 
Wasaticiiro. Voisage. 
Wauldrenowe. Wadrinau. 
Wanifeningcn. Wœlffling. 
Wauppey. Woippy. 
Wavera, Wavrense. Woévre {La). 
Wcibefingen. Weching. 
Weiblechin. Vaudreching. 
Weigge, Weizze-Ja-Bassc. Niederwisse. 
Weiss, Weislroff. Gaweistroff. 
Weilingcn. Villing. 
Weitersburg. Vatimont^ 
Wcmeringa. Weymerange. 
Wemmestroff. Fremestroff. 
Wenneperl. Warsberg. 
Werberingen. Weckring. 
Werbia. Woévre (La). 
Wermeranges. Volmerange. 
Werpebrouch. Piblange. 
Wcrtweiler. WoustwiUer. 
Wettersbcrg. Bichemont. 



Wetiera. Weidesheim. 
Weybels-Kirchen. Varize. 
Weyblingen. Velving. 
Weyllingus. Villing. 
Wibelingen. Piblange. 
Wibilis-Kiricha , Wibrisia. Varize. 
Wicetorf. Waldweistroff. 
Wieblingen. Vaudoncourt. 
Wiehs,Wie8. Metzerwisse. 
Wiez, Wiss in Gau. Gawisse. 
Wigère,Wiker. Weyer. 
Wihisi. MUtisse. 
Wilbelmus brun. Creutzwald- Wilhetns- 

bronn. 
Wilingcn. Fouligny. 
Wiile-seul-Ron. ViUe-sur-Yron. 
Wilrisia. Varize, 
Wilsperch. Warsberg. 
Wimeringas. Weymerange. 
Wirzing. Wersching. 
Wisenwire, Wisewilre. Wiestriller. 
Wiss , Wisz , Wize. Metzerwisse. 
Wistrof. Gaweistroff. 
Wistrof. Waldweistroff. 
Wlaelingen. Wœlffling. 
Wokerenges. Volkrange. 
Wolfgarten. Cense-intx-Loups (La). 
Wolfsdorf, Wolieslorf. WoUtroff. 
Wolpenswilre. FolperswiUer. 
Wolswilre, WoîtzeiUer. Folschwiller. 
Womishaat, Womvihaut. Woimhaut. 
Wonnove. Vanoue { La ). 
Wopers , WoperewiUe. FolpertwiUer. 
Wothe. Othe. 
WouaviUe. WaviUe. 
Woyève. Woévre {La). 
Wramiez. Vrémy. 
Wrentelinga. Tritteling. 
Waaldivilla. WaviUe. 
Wuaidonis cartis. Vaadoncowrt, 
Wuanisperch. Wingsberg. 
Wuaprensis pagus. Woévre { La). 
Wucort, Wuécourt. Homécmtrt. 
Wuillier. Vallières. 
Wulbelingen. Wœ^ng. 
Wulffingcn. Wœlffling. 
Wyiaru. BliesguerschwiUer. 
Wyonvilla. Vionville. 
Wyskerk. Weiskirch. 



Xanrei. Sanry-lei-Vigy. 
Xanrei. Sanry-sur-Nied. 
Xanviile. Chanville. 

Xault-de-Wandrinaw (Le). Watlrinau. 
Xaville. Jouaville. 
Xedemborn. Cadenbom. 
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Xolluiiirouil. Chelaincourt. 
Xcullcs. CMetillcê. 
Xivpril. Ini'y-fe-Franc. 
Xoiraiifjc. Zenrau/re. 
Xoiihcck. Schœnerk. 
Xorb»*y. Sorbey. 
Xorboz. Sorbeij. 
Xorpaclj. Schorbacli. 
\ouciillc. Jaiiiailkê. 
Xon avilie. Jonaville. 
Xoiiltzoïi. Suisiie-Uaute. 
Xoii8fifîH. Snigêc Haute et BaMe. 
Xunidangos. Chevalin. 
Xiiello». ChieuUen. 



Yberlnuga, Ybf rlingcn. lvrelitê(f. 
Yb«Tl.jnj;es. Irrelùi^r, 



Ycourl. Uicouri. 
Yeut-Basse. Yûtz-Ba$te. 
Yeut-Hnutc. YUtz-Haule. 
Wyi'mwn. Elvange. 
Yinonvilla. ImmonviUe. 
Yroma , Y'i-oiinu. Yron ( L' ). 
Y'vro«inj{. Iverling. 

z 

Zarperich. Ihrprieh. 
Zarrogueiniues. Sarregruemine*. 
Zelinga. Téting. 
Zollckowc. Zell ( Le payi de b). 
Zeugbouss. Seingbouêse. 
Zcnrich. Sentzich. 
Zéraiifje. Zeurange. 
ZergiiomiDC. Sarregtumine*. 
Zerlcy. SaiUy. 



Zerrcy. Serry. 

Zolricq. Sœtrich. 

Zillersch. Sillysur-Med. 

Zing:liiig. Sinfflinff. 

Zinningen. Simming. 

Zintfingeii. Zinzing. 

Zirck. Sierck. 

Zodiiigen. Zettiiig. 

Zoesli'ick. Swlrich. 

Zouffionue. Zouffigen. 

Zturzelbriiii. Sturzelbroitu. 

Zul venge. Zouffigen. 

Zuui-l\ecb. Rech. 

Zum-Rohr. Rohr. 

Zuin-Spital. L'Hôpital. 

Znms\niie\^ L'Hôpittd. 

ZuriiJga,Zuriiip,en. Zeurange. 

Zuwaige. Schireix-lez^rreguemiHet. 

Zuzange. Suzange. 



VDDITIO.\S. 

Blthicourt. — Belciardi curtiê, 88() (cart. abb. Gorze, lit. 7G). 

Dispicii. — Dinshachf 1681 (dénombr. 8. Tan). 

Do.NCOi'RT. — ' Dodomaga Jinis , 91a (cart. abb. Gorze, tit. 88). 

Klzargb. — Alifuingasy 888 (Mena. Soc. Luxcmb. 1S63, p. 196). 

Fameck. — Fanlmacher eeu Folmaris curtin^ x* siècle (Mcm. Soc. Luxcmb. i8(»a , p. aoi ). 

FixKM. — Villa Fuckimliem, 781 (abb. Ecbt. cb. Cbarlem.). — Villa Fuxem^ 78a (ibid.). 

Jmmom. — :\fo/i» Joviêy 986 (abb. Gorze, cb. emp. Oth. I"). 

Labaiulle. — Bodulji villa, 986 (abb. Gorzo, cb. einp. Oth. 1"). 

liABRTl — La .sei(jneuri(» de la Tour-Mabuet de Labry fut érigée on haute justice par lettres [tatoutes du duc Lcopold 

du 10 novembre 1711. 
Lobe (L\), maisons sur la route, c°* d*Arry. — La Lomé, i63^ (Journ. J. Baurh. ). 
MAUNCOinr. — Madelini rurtiê ^ gîJO (abb. Gorze, ch. emp. Oth. I"). 



CORRECTIONS. 

V. 56, col. ! , L 30, au lieu de Chouunge, lisez : Vitry. 
P. 96 , coi. M , L 16, au lieu de Konz, lisez : Kontz. 

Uiid. au lieu do Gapera, lisez : Ganera. 



FIN. 
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